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_ À MONSEIGNEVR 
De Bertier , Seigneur de Monrabe, 
Cheualier, Confciller du Roy en fes 
Confeils d'Eftar & Priué, & Prelident 
en fa Cour de Parlement de Telofe. 


ÆPONSEICNEVR, ‘ 
Quelques caycrs des malicres qui 
font en vfage au barreau cflant for- 
initement tombez entre mes mains, 
Lay eflé curieux de les faire voir à di- 
uerfes perfopges qui ont Roms parmy les gens de lettres 
€ reputation dans le Palais  mefriement pour ce qu 
eff de la praélique : Iceux Ju ayant treués dignes d'e- 
Îfre mis [ur La preffe, i ie n'ay rien cfhargné pour Les faire 
mettre au net, a fin qu'effant reueus € cérrigez de 
bonne main d'en peufle plus hardiment faire prefe ent 
au public, fuinant en cel’ exemple regies/ement ob- 
Jerué par les gens de bien qui ne veulent celer à per- 
Jonne les chofes bonnes, honncfles C profisables à a la {o- 
cicté ciuile. Mais parce que ces pieces ramal[ées frs 
ordre, d* fans fuite n'ont de fèy affe ex de luflre Cagen- 
cement pour paroistre au jour, day pensé que fous l'ad- 
uen de vofire noms elles feroient plus fanorablement 
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receues , mefmeeftant fi infortunees en leur naiffance 
qu'ellesne fcauent bonnement qui eff leur pere ou leur 
autheur. Aduoïe-les donques, M ON SEIGNEVR, 
s'il vous plaiff, Gr ayez agreable que fous vofire pro- 
tection elles courent la rifque du ingement des hom- 
mes plus enclins à reprendre qu'à bien faire. le confeffe 
que le prefent eff indigne de vous , finon qu'on aye plus” 
d'egard à celuy qui donne qu'a celuy qui recoit; quoy 
failant on iugera que d'ay beaucoup donné, € qu'e- 
ffant contrainct d'expoler ce mien labeur ( s'il doit 
effre appellé mien, parce qu'ilrecoit La vie à mes couffs 
€ defhens ) ie ne pouuors iuflement luy donner autre 
patron que vous ; qui non [eulement honorez les let- 
fres,@ ceux qui les profeffent , mais encore fausrifez 
ceux quife meflent de les [eruir, tels que font les Li- 
braires : vous monffrant en cela vray imitateur de ls 
vertu de few Monfeigneur votre pere, qui cheriffoit 
far tout les bommes de [cauoir,c voyoi® de bon œil les 
gens de noflre forte , > moy particulierement. Ce qui 
oblige par vue cflroite € immortelle obligation 4 
p'auoir vien de plus cher que [a memoire auec va 
Jainit defir de pouuoir continuer en voflre endroit le 
tres-humble [ernice que luy auoit voie celuy qui [era 
tonte [a vie 


MoONSEIGNEVR, 


Poñtretres-bumble, tres-obeyffine 
feruiteur 


RayMonNDp DE L'EGLISE. 
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EL end es anne me mms ec mme moe — À 


| A AGE. 

AAGE de l’homme en droiét eft diui- 
sé en plufieurs parties, quelques vnes re- 
gardent les charges & honneurs, les au- 
tres la peine:Car l’âge releue du crime & 
delié& , commeil fe voicininfantibus , im 

quibus innocentia pngnari crimen conuenit. L. fi quis C. ad I. 
Cornel.de ficar.de forte,que fi vn enfant tuoit quelqu'vn, 
lrge Cornelia non teneretur l.1 2.ff.ad l.Cornel. quia in confide- 
ratione perfone,etatis ratio baberur,comme il eft diét, !. 16, 
6.3.ff.de pœn. 
2. Toutesfois Quintilien dit,que les Arcopagites con- 
damnerent vn enfant pour auoir creuéles yeux à vne 
perdris recagnoiflant en ceft acte vn mauuais natürel,& 
prefageant qu'il deuoit vn iour eftre fort cruel:De mef- 
me Paufanias racôte que les Caphienfes lapiderent des 
enfans pour auoir jetté vne corde au col à l’image de 
Diane,& crié qu'ils l’efträgloient. À quoy l’on peut ad- 
ioufter la malediction qui fut donnée par Elifée aux en- 
fans, Quibws duas vrfiu emifit, comme il eft dans le 2. des 
Roys , gnod abillis velut caluws irrideretur. Mais l'on peut 
dire,quelage de ces ieunes enfans là eftoit accomp:gné 
de malice,que fupplet æratem L.3.C.fi minor [e.cap de ilits , de 
fponfilimpub.côme il eft arriué fouuét à ceux,qui Jet 
berrati proximi,quibus tan femefire ee 7 
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2 Abfence. 

fiant.l,17.ffide excufationib.Et ceux-là font excufables , ir 
ea god omittunt, non pas in co quod committant : & partant 
font punis pour le regard du dernier, plus doucement 
toutesfois , nermpe Citra mortem , aut membri mutilarionem. 
Gothof:.in l.38. ff. de adu'terits. Suiuant cela les Iurifcon- 
fultes ont dit , que le pupil , gui proximus pubertari erat, 
eftoit capable de dol,!.4. ffde dolo & metn. Pouuoit auffi 
defrober,& offenfer autruy.l.4.ffde regnl. Et partant que 
l'on pouuoit agir contre luÿ,iiuria dammi L.2 3. ff. de furt. 
3.D'auantage l'âve auffi releue des charges perfônelles, 
& exempte des tutelles,& curarelles.l.fn. C qui atar.vel 
profelfe exiufcôme celuy de 7o.ans:l.3.6. 6 ff. de munerib. 
4. L'âge auffi cft requis pour les honneurs, aufquels 
on ne peut eftre receu auant vingtcinq'ans /. 8.f. co1.Et 
en cela encore cftà noter , que fusoris caufa conltiturie eff, 


ot annus pro pleno habeatur ; comme dit le Iurifcon{ulte, 


en la mefme loy , de laquelle l’on dit, que Monfieur 
l'Hofpital Chancellier de France fe feruit l’an mil cinq 
cens foixante trois à Roüen , pour monftrer que Char- 
Jes IX.Roy de France ayant atteint l’âge de 14.añs, de- 
uoit cftre declaré maieur de 14.ans. 

s- Or l’âge fe peut verifier ex ræid'oypagior, & libris quos 
parenies memorie caufa folent conféribere. Matris item pro- 
fellione,c auil.1 G.ff.de probat. tem infheËtione corporis.l. 32. 


ffde minorib.ex cenfualibues libris.l. 3.ffde cenfib:Trem teflibus, 


quia obftstricibus, propinquis vicines L. 3..dua.ff.de Caibon. 
Bref par les regiftres des Baptefmes. 
ABSENCE. 
0 Ce eft abfent pour la Republique , qui non 
fai commodi cauf?, [ed coaËtru abeft. l. 36. ff.ex quib. 
cauf:maior, Er tel abfent ne refpond point pour aucune 
contumace. inxta ediéhi verba , que haberteur.l. 1 ffevdem. 


. D'autant qu'il eft releué de tout ce que l’on pouiroit 


auoir obtenu contre luy./.2.C.de reflionr. 
2. De 


; eAbfence. ; 
z De mefme eft celuyÿ qui eft hors de fa maifon pour 
vne caule vrgéte,& neccflaire; comme s’il eftoit retenu 
par force par quelqu’vn,eu bien de quelque gräde ma- 
ladie..9.ffeod.D'auantage celuy qui fera côtrainétpour 
quelque accidét qui luy fera arriué,comme de quelque 
iufte apprehenfion de mort,& n'ofera pour cela retour- 
ner chez foy,ou y demeurer.l.f.3.:0d. Bref celuy ,qui pro- 
batur rei faa fapereffe non potuif[e.l. 1 o.ff. erdem. mais celuy 
ne {era tenu pour abfent, qui fui prinari negoti] caufa in le- 
… gatione eff.l.42.ffeod.nec qui dolo malo abelt,nec qui data ope- 
rasvel (ire lucro hoc affeétauerit.l.4.c feg.ff.era. 
3. Or vnabfent de l’eftat duquel l’on n'entend rien,eft 
cftimé viuant iufques à céc ans, quia 25 finis vite logiifimus 
eff 3.( de facrofanét.Ecclef. Et ce fuiuant Varron $. de 
lingua larina,& l'opinié des Egyptiens, comme rapporte 
Pline liure ij.chap. 37. pour la raifon que quelques-vns 
ont tenu, que le cœur de l’homme croilloit iufques à 
cinquäte ans de deux dragmes chafque an,& decroifloit 
d'autant de là en auant en cinquante ans.Suiuant cela le 
Jurifcôlulte veut qu'vne ville, & cômunauté foit main 
tenué en l’vfufruiét. Ce qui elt vne vraye prefomptior» 
du droi&, laquelle à ceft cffect, reiicere onws probandi con- 
trarium in aduerfarium. cloffa in l.2.$.fi dubiiatur. ff. quemad. 
teflamen.aperian. Bart.in l.fine pollideris.C.de prbationib. 
4. L'onfaict icy vne demande , combien de temps la 
femme eft tenuë d'attendre fon mary qui cit allé à la 
guerre , & duquel l’on n'entend aucune nouuelle? 
L'Empereur veut qu’elle fuppotte fon abfence fi lon- 
gue qu'elle foit, encore bien qu’elle n'aye receu de- 
puis fon depart ny lettre ny nouselles. Au:hsn. 117.c.p, 
Et Partant veut qu'eilene pente à {eremarier , finen 
en obferuant ce qui eft porté par la mefme Authenti- 
uc. Les Canoniftes font d’vn autre aduie, & veul-nt 
qu’elle ne fe remarie qu'apres qu'elle fera bié certiorée 
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A Achet,> Acheteur. 
de la mort de fon mary.Le Canon iuge plus fauorable- 
ment'en fon endroit , luy permettant dix ans apres de 
contracter aucc vn autre, comme tenant le premier 
pour mort.Cap.perlatum.qui fil [int legitimi. 
3- Toutesfois eft à notter;que pour le regard d’vn par- 
tage debiens vntel abfent eft tenu pour mort dans 
moins de temps, d'autant qu'apres fept ou huiét ans le 
partage doit cftre fait de fes biéssprincipalement par les 
freres,mais à la charge qu'ils feront tenus bailler cau- 
tion de rendre lefdits biens,& les droiéts perçeus quand 
ledit abfent reuiendroit. Bartolw tralatu de tejtam. in cap. 
mortuum hominem. Et a efté ainfi iugé par diuers Arrefts: 
SOS PHSOINPPDES ST SEPT DE DISONS E 
Achet, Acheteur. 
ra Cheteur de chofe defrobée eft tenu à reftitu- 
: À tion, & le maitre la peut prendre de luy , fans 
rembourfer le prix:lincinslem.C.de furt. l.f mancipium. C. 
de re: vend. Nouell. 1 56.& faut qu'il nomme le larron,qui 
Juy a fait la vente:Parr.in L.fin.ff.de quaff.cat il n’eft excu- 
sé, difant qu'il a cheté d’vñ forain , ou paffant incognur: 
Leimle eff. (.dé furt. c. cum furem.eodem.Tolofe fi quis emerit in 
loco publico;vel in foro non cogstur nominare venditorem ; nec 
reffituere rem, nifj reffituto pretio , fuper cuius quantitate Slan- 
dus e$tin$trumento emprionts,c.2.de empt.in (onfueiud.Tolof. 
Anfrerims decifx s 1.Capell.Tolof. 
2, Que fila chofc defrobée eft treuuée en lamaifon 
de Titius, lors que le Seigneur en faifoit faire la recer- 


- che;ilne fera pourtant eftimé larron:d.linciuilem. & ibi 


Gloff. Bald. Bart. cr Salicer, in d. L. fin. C.de quaff. ce qui a 
lieu,fi le larcin eft declaré par celuy , qui l’aura achete, 
& fi le lieu, où il aura cité treuué eft bien famé : car fl 
c'eftoit en lieu fufpect,la prefomptié feroit,qu'il auroit 
faicle larcin,& pourtoit eltre appliqué à la quettiô:Bar:. 
d.3.fin Cide queft.Hyppolit.conf.s 2.2 Alciat.de prefumpt.reg.s. 

pref impr. 
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prafnmpt. 2 9.& la fufdite recerche fe peut faire fans of- 
fenfer perfonne d’authorité du luge , commeil eft rap- 
porté par Julius Clarus in $. furimm. in verbo, Quero cum 
quod.Que fi celuy en la maifon duquel le larcin fe treu- 
üe,dit que la chofe luy appartient, il le doit preuuer : /. 
proprietarss:Cide probat. L.f5 vbs fundo. ff. q1:ib. mod. vfusfiuit. 
amitt.Ne fera donc eftimé larron,celuy qui aura acheté 
de bonne foy du larrô:que fi la chofe acheptéc eft per- 
dué,ou confommée,il ne fera tenu rendre , que ce, en 
quoy il s’en eft preualu:l.vrrum.l. (ed fi leo. confuluir ff. de 
petit.heredit. Tulius Clarus cod.in verbo.Sed bis iudic.in fine.Et 2 
{1 la chofe a eftéachetée de ceux , qui l'auoiét oftée aux 
cnnemis en guerre,ne fera repetéc:!.mulier ff.de captiu.ny 
s’il ÿ a couftume au côtraire: Abbas in cap.quod clericis. 
3< Achet parfait & aecomply ne fe peut refcinder:/l. 
* 6.7. @° 1 2. ff.de refcind. vend. quoy qu'il euft elté fait par 
neceflité. Lalienationes, ffamail. ercife. Ains dés le jour de 
Fachet l’acheteur fait les fruiéts fiens, s’il n’eft conuenu 
autrement.!.fin.S.frutlus ff. qua in fraud. credit, quia frutlus 
pars fundi cenfentur. L. Iulianus. $. fs fruchibw. ff.de aëtionib. 
empti@ |. frutlws pendentes. ff.de rei vendic. l.certum eff. Cod. 
cod.&e tous les cas fortuits «d emprorem fpetlat.l. nece[[ario. 
ff.de periculo, & commod. rei vend. l.$. Cod.rod. & la chole 
. venduëé eff transferée auec les charges , s’il n'eft accor- 
dé autremét.l.alienatio ff.de contrahend. empr. (auf fi le vé- 
deur vendoit le bien noble,& qu'il ne le fut pas,cela ne 
pourroit nuire au Seigneur feoda!:Guid.Pap.quajl.2 4 
4 En toutes ventes il y a deux fortesde paétes:l'vneft | 
Ia fubftance,& la matiere , qui ne fe peut exaétement 
cognoiftre , que par les qualitez des accidents,comme 
dit Arift.de anima : & l’autre eft de la raïfon, hoc eff , qui 
eft taxé par le Roy , la ville , ou parle luge, felonle 
temps. L preria rerum, ff. adl. Falcid. {5 que {clon Àr 
lib.s.Ethic. Lib. 1. polir. les ventes confiftent enmaft 










6 Achet- Acheteur. 
ce,& egalité: car il faut qu’en icelles il y aye proportiô 
entre la chofe venduë, & le prix:c’eft pourquoy s’il ad- 
uient que le védeur foit lezé outre moitie de iufte prix, 
il peut demander la refcifiô du contraét. /.1.C.de refcind. 
vend.ci cap.cure de empt. ex vend. Car bien que le védeur 
die par le contra&, qu’il donne la plus grâde valeur de 
la chofe, qu’il venditoutesfois cela n'empefche que le 
contract ne foit refcindé,d’autant que telle donation fe 
peut entendre de peu de chofe,non pas de la moitie de 
iufte prix.L. hoc dréti. ff. de verbor. oblig.quam opinionem Boc- 
rive decif:1 41. num. 9. @ 10. afferit veriorem.l.fin.idem qua- 
ritur ff.de condilt.indeb. € 1bi Tafon. Mais h plus grande 
valeur eft exprimée au contract; lors la plus grande va- 
leur , ores qu’elle fut de moitie, vaudra : Bartol. in 1. fs 
quis non alster; ff.de verb.oblig. c> 1bi Tafon,c Boeriss d.decif. 
num10.Bartol.autem in d.l.quia [? véditor fciebat valore rei,cr 
donauerit quod excedir,ceffant remedia legum : fi ignorabat non 
ceffani.L.f libersws.ff.de oper.libert.L.hoc ediéto. de verb.oblig. {ed 
babebit remediii L.2.C.de refcind.vta.Celuy,qui fe dira lefé, 
n’eft reeeuable apres 10.ans.l./5 quis empticnis.de prefcripr. 
30.annorum.C.& l'ordonnance du Roy Loys XILart.36. 
de l'an 1512.& la Conference des ordônances hb.6G.rir. 3. 
$- Encor quele bi€ d’vn Mineurait efté védu par au- 
torité de Juftice,toutefois s’il eft lesé , la vente fera re- 
{cindée:l.f; quide.C.de pred.cÿ alits reb. minor. & celuy qui 
dit eftre lesé,doit pceuuer la lcfon, eu egard au temps 
ducontraét. 
6. Et d'autant qu’il eft permis vendre fon bien autant 
* qu'ôn peut:c.1.de vfur.é de empt.c. ch causa : voutesfois le 
Droiét Ciuil permet cela iufques à lefion de la moitié 
de la valeur,& n6 plus,!.in-caufe.S.idë Poponiws,ff.de mino- 
rib.pourueu qu'il n’y aye dol,fraude,ny furprife.!.elegan- 
ter de dolo.Par le droiét diuin, celuy , qui vend plus que 
du iufte prix eft tenu à fatisfaétion,comme dit S.Tho- 
| mas 


eAchet, Acheteur. ed 
mas 2.2.944/.77.8 par Innocëtins,c Panor.in d.c.1.vfüris 
10.9.2.Fotom.confil.221.num.3. 
7> La lefion n'a point de lieu en la vente des meubles 
quäd ils font d’vn Mineur,s’ils ont efté vendus par au- 
thorité de:luftice. Glof. c DD, in d. L. 2. de ref ird.vend. 
coutefois cela n’a lieu en meubles precieux,lefquels on 
peut demander, fi en la vente y a lefô enorme,& qu'ils 
ayent cfté vendus moins que de la moitie deiufte prix, 
côme fut iugé par arreft en faucur de Corbin, du mois 
de May 1522 raporté par Rebuñc. de seftind. contraël. nu. 
11.#mpref.l.magi puto.S.non poffiit.ff.de reb.eorñ qui fab tutela. 
8. Or l'acheteft parfait par la feule volonté fans ef- 
criture.l.1.6. 1. de rerm permut. il faut qu'il y ait prix. 
L. 1. de contrah. empt. faut qu'il foit payé : car autrement 
non transfertur dominium. $. venditor. de rerum diuifione. & 
letranfport de la chofe venduë;l. tradi:. C.de paëtis. Spe- 
cul. Spineta tit. vend.quaf.nunc aliqua.Guid.Pap.quaff. 392. 
num.4.faut que le prix foit certin,& de certaine fomme 
$. item pretium. de empt. & vend. Infiit. bien qu’il fe puifle 
puis apres payer en autre chofe, qu’en argent. L. in hoc 
clarif.C.de refind.vend.Bald.Salicer.& Aug. IlardenKEpif: 
cop.in d.$.item pretium. | 
9. La vente rompt le loïüage. L. emptorem.C.ae locat.& 
1. (merces. $.qui finem.ff. locars. il eft vray , qu'il faut 
rembourfer le locataire de tous defpens dommages 8c 
interefts:ce qui s'entend, fi le locataire auoit faiét obli- 
ger expreflement les fruicts de la chofe louée:Z. #7 dif. 
empt. l.1.6.quod ait prator.ff.de faperficichus.Guid. Pap. g. 
430.@ conf29.n.3. Mais le louage fe trouue par fois 
continué par la vente,çomme quand l'acheteur achete 


+ 


dudit loüage , eubien encores quand l’acheteur con 
{ent taiñiblement,& permet au locataire ds iouyr. Vo. ï 
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yez Ja Somme rurale 38.chap. 

10. Achet du bien du mineur fans authorice de luftice 
ne vaut rien. l.prediori C.de pradiis mimoru.ains le Mineug 
vindiquera fon bié fans reftituer l’argent,s’il n’eft mon- 
ftré auoir efté employé à fon profit & defcharge.l. viere. 
C.de pradiis, Cr aliis reb.minor.fine decret.non alienand. 

11. Et ne peuuenteftre vendusles biens d'vn Mineur 
fans neceflité.!.maprs puto.ffide reb.eorum ; qui fub eur. DD. 
in Lfingularts ff cerrumperat. Mais eftans vendus auec 
les folemnitez requifesitelle vente eft bonne. 

12. Ventes faictes par autorité de iuftice commune- 
ment font les plus afleurées, & n'obligent à eucétion; 
quia fubhaflatio non cf leuis folemnitas. Bald. in L. ordo. 
(4e except. reiindic. C'eft pourquoy ceux , qui ache- 
tent par decret, font plus afleurez qu'autrement:d. leg. 
ordo. Auth. hoc ins porreëtam. Cod. de facrof. Eccl. l. 1. Codice 
de prediis | @r aliis rebus minorum. L. finali de ivre domin.im- 
petr. rl. qui à creduore. C. de diftraëf, pien. Hotom. cont.2 2. 
où ileft parlé des folemnitez requifes en la vente des 
biens des Mineurs. | 

13. Et bien queapresla vente faiéte ilne foitlicite 
de la rompre fous pretexte de vil prix : /. 4. C.de refcind. 
vend. ny fous pretexte qu'vn autre en donne plus:/eg. 
2.Cod.eod. toutefois aux ventes , qui font d’authorité de 
Jaftice , vn chacun cft reçeu à furdire , & faire la con- 
dition meilleure:l.4.de inffrum.c iur.hafle fife. lib.10. Cod. 
LLucins Titise..fin.ff. ad municip. 

14. e At (iduorem carmdem emerint in fclidum , qui prior 
ea ermit ; ture potior SE ; etiam fi pretiurn non filuir , nec in- 
SErumentum rei vendita fecis : leo. quoties ducbrs de rei vendit. 
Î. qui tibileg. de heredit. vel aët. vend. leg.fi::e anrem.S.fi duo- 
bus. ff. de Public. in rem aëtion. & tel vendeur commet 
crime de ftellionat : 4if7.1. ouoties € L. qui duobws. ff, aa L. 
Corn. de falfis.l. 3.de crimin.fiell. pour lequel il eft puniffa- 
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ble à difcretion du Juge : L. 2. ff cod. qui autem alienuns a. 
Grum emit, non priss eum dumnino reddit, quim pecuniam ac- 
ceperit creditor, qui pignors datum prædiumm habuerit : 1.1. C. (à 
vend.pig.lemptor pradiorum.ff.de rer vindic. 

15. Qui vendle bien d'autruy, fans fon expres con- 
fentement,commet larcin:$. furrine.de vfifruët. apud Jn- 
flhin.outre qu’il ne peut vendre,n'y ayant droiét:.ver #ra- 
ditionemn. de rerum dinifione. Inftir. 

16, C'elt vne chofe bien dure, que d'eftre contraint de 
védre fon bicn:/.quauis. ff.de pion.aël.cr emere imirus nemo 
cogitur Linuius.C.de contrabtd. emption.l.nec emere. C.de sure 
deliberand.nifi ut voluntas teffatoris adimpleatur:lerfi.ffde Lx. 
17. Achet de fruiéts pour trente ans,ou plus,ou pour 
autant que l'acheteur viura,cft bon;bien que l'acheteur 
vefcut plus de téps, que les fruicts qu’ii auroit perceuz 
furpañafsét le.prix,& iouyra ledit acheteur dudit achet 
tant qu'il viura : quia primo antio porcrat mori, C* tn tale 
pailum in fe babeat damnum 7 lucrum, eff feruanuirn : L. de 
fideicommiffo. bi Lafon C. de tranfait. 

18. Acheteurs d'actions & de proces font odieux, & 
par côlitutiôs des Papes, & Emperceurs, tels acheteurs 
{ont declarez iniuftes, & non receuables, parce qu'ils 
font faits communement pour vexcer autruy:c'elt pour- 
quoy ils font interdiéts: cap.nonnalli.$. fant cr ablj.c ib5 
glof.in verb.matrimoni). Gin cap. fin. ex gloff. in cap. Scdes 
e Æpoflolica de efcript. & long téps auparauät l'Empereur 
Anaftaleinl.ab Anallafio.C.de mäd.l.lite pendeme.de l'rigiis 
& par les anciénes Ordônäces du Roy Charles V.art.4. 

19. Mais auiourd'huy en France on peut acheter 
actiôs de procez,fans encourir peine : fauf fi tels achets 
cftoyent faits sudici) mutandi cauffa : de alien.ind. mutand. 
caufa faita. @ Vlpianus l.cum miles ff. eod. tir. s'ils eftoyent 
faicts, à fin d’eftre greué par la puitlance d'vntel açhe- 
LOUE : foto tôt, re lie, potenr. 
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20. Nyaux luges, Aduocats , Solliciteurs ou Procu- 
reurs,comme eft porté par l’'Ordonnance d'Orleans art. 
33. L. quifqueS. prætor. C. de poflul. Tels luges,Aduocats 
Solliciteurs, ou Procureurs , acheteurs d'actions , font 
‘infames:ex L. ex fenatusconf: ad 1. Iuliam. de 05 publica. vide 
du vice de litige és Arrefts de Papon eod.tir. Voyez auffi 
Automne fur ces titres. 

21. Gens de main mottene peuuent acquerir , ny a- 
cheter en France , fuiuantles Conftitutions du Ro- 
yaume , comme dit monfeur le Mailtre , titre des A- 
moitiflemens,& font telles gens de main morte Com- 
munautez,Eglifes, & Hofpitaux:4rg. L.proponebat. $. cum 
debere ff. de feruit.verb. preb. Vide S'ynragma Gregory lib. 20. 
CAp.num. 4. 

22. Vente auec faculté de rachet eft permile pat Îe 
Droict Canon & Ciuil. L. 2: f.de paët, inter empt. & vend. 
cap. ad noffram. de contrahen. empt. cap. conquelm. cr 
sbs glof. @ Innocentius de vfuris. Guid: Pap. quest 116. 
conf:44. Au contract à pacte de rachet ef toufiours pre- 
fumé dol:& les Doéteurs ont cftimé le contraét à paëte 
de rachet,vfuraire,ou pignoratif:Bart.in L. 3.6 fin. qui po'. 
in pign. Ce qui s'entend, fi audit paéte de rachet cit in- 
terucnué lefion d’outre moitie:car alors le contra, cü- 
me vfuraire fera cafsé , & les fruiéts, qui auront efté 
perceuz, feront computez au fort principal:cap.ille nimis, 
©: cap.cum contra. gr ibi gloff.de vfurtis..l.2.C.de part. pion. 
© omn.cauf.Boëriws confil.1 2.num.1 3. 

23. Et fi au paéte de rachet eft apposé, qu’en ne pour- 
ra racheter qu’apres deux cucillettes, cela ne vaut rien: 
4. per diner{as. C. mand. Bartol. inl1. $. G parte. ff. quod 
vi ant clam.& comme vfuraire il eft caflable : Panorm. in 
d. cap. de empt. cr vend, L. 2. C.delege commif. & Papon. 
tit. des hipoteques,toutesfois Faber, Cynus, @ Petrus de 
bella Pertica in l,emptione.C.plus valere, quod agitur. difent 
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que telle paétion n’eft acceptée , finon que la grace de 
racheter ne fut faicte , qu'en faueur de l'acheteur , com- 
me que ce {oir, telle paéti6 de pouuoir racheter le bien, 
qu'en certain temps, ne vicie point le contract, comme 
dit Baldus in câp.1. de feudis. bien qu'il dit que c'eft paëti 
legis commifforiæ, lequel pacte n’a lieu au contrat 'enga. 
gement : c. fignificante.ex.de pign.Bald.Bartol. & Cajlren(is 
sn Llitteris.de pign.a&t. cr Lasamuis. ff, de folut. lequel pacte 
legis commifferta eft,quand au contract eft exprimé,qu'en 
payement de ce que le vendeur doit, il baille aux crean- 
ciers le bien à la charge de le racheter à certain temps, 
autrement lefdits biens font acquis aux creanciers,qui 
eft vne fraude non tolerable:Gusd.Pap.cenf.8 0.8 1. 74. 
Boerius conf.1 1. num. 3.65 feg.eÿ conf. 31. num. 17.@ 23. 
Mefmes, fi le bien eft baillé pour chofe,ou dcbte,qui ne 
_valut pas la moitié, çb Lefionem le contraét fera nul,& les 
fruiéts computez payement. Guid. Pap.conf.fipra citat. 

24. Or le contract de vente auec faculté de rachet, telle 
que le vendeur pourra racheter,ou recouurer fon bien 
toties quoties cit bon,& aufli eft bonne telle grace de ra- 
cheter à toutes heures qu’il voudra,ou iufques à 3o.ans 
apres n'y peut plus reuenir,ny en demander le rachet: 
car il demeure refcript,comme tient FRS D KE 
pol?.ff.de leg.1 . fafon in l.potens.C. de paëtis. Faber in l.cum 
notif[imi.de prefcrip.30.annorum.Boërius fur les couftumez 
de Bourdeaux.$.1.tis.de prefcripr.& en la decif.36.num.6. 
& ainfi a efté iugé, comme dit Rebuffe fur la loy-vni- 
que,l.de feu. qua re co quod inter proferunt is 1.notab.num. 
52. $. 4. Toutesfois fi aufdiéts contrats y auoit vfure, 
ou lefion enormiflime, iamais prefcription n’y pourroic 

courir: Alex confil.30 & 46. 
25. Et le pacte temporel eft auffi permis:car fi le ven- 
deur ne recouure fon bien en vertu de la grace , qu'il 
s'eft referuéc dans dix, vingt,on trente années, dés le 
iouc 
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iour que Icdit temps eft expiré, il ne peut apres deman- 
der la reuente:Panormu.in d.c.ad noffram,de empt.c vend. 
Tellement que ledit pate fe prefcripr dés que le iour, 
qu'6 pouuoit racheter ledit bien.eft pafé:{auf fi au con- 
tract de vente eft interuenue£ lefion:car en ce cas ob lefso- 
nem , ledit contract eft rendu perpetuel, hoc eff,iufques à 
trente ans : gloff.sn c.conqueflus.de vfuris, & formellemenc 
Guid. Pap. queff. 2 $ 1. $ 16. conf. 14. Et s'obferue au- 
iourd’huy, que fi le vendeur veut racheter le bien, qu'il 
a vendu à faculté de rachet téporel, apres que le temps 
cf pallé,doit verifier qu’il a efté lefé en ladite vente;au- 
trement il ne peut eftre receu à demander ledit rachet, 
Et les plus fages,pour euiter tant de hazards, & de cir- 
tuits, aufquels le pacte téporel eft fubicét, fonc aflhigner 
le vendeur,a ce qu'il vienne racheter,ou que filence per- 
petuel luy foit impofé. . | | 
26. La queftion eft fi le vendeur a faculté de racher, 
pourra cftre contraint faire la reuente auant le temps 
porté par le côtract ; Nontains le vendeur fera contraint 
attendre de racheter iufques au dernier an:l.ff cui. ff. de 
leg.1. Toutefois s’il auoit efté mis au pacte,que l'on ne 
pourroit recouurer iufques à certain temps, il feroit 
vluraire: Panormitin d.cap. conqueflus. de vfur. Gnid. Pap. 
decif.s 1 6. in fin. 
27. Ilya vne autre difficulté au pacte de rachet , fur 
la prefcription, fçauoir, fi, ie prefte cent cfcus fur vn 
chäp à pacte de rachet rories, quoties, par contraét du 1 3. 
Mars 161 1.& puis en l’an 1616.ou autre, ie fay preft à 
mefme faculte de rachet fur le chäp,& ainfila véte en 
elt faiéte à mefme faculté pour centçinquäte cfcus:urré 
de quelle datte des contraéts fera la prefcriptiô. Les iu- 
Î rifcôfultes in1.fi verbo.ff.de edilit.edift.disét que le téps de 
; ladite prefcription cômence dés le iour du premier con. 
$  tra@,& ainf fut jugé par Arreft au Parlemét de Tolofe 
28. Ceuy 
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28. Celuy , qui a vendu fon heritage à faculté de rachet 
dans fix ans , fi dedans le temps conuemu il rend Ie prix 
par luy receu , & lors de la reiticutien les fruiéts font 
meurs , il les prend entierement à on profit , fans que 
l'acheteur y puiffe pretendre aucun Iroiét , part, ni por- 
tion. Et de fait, vn acheteur, qui petendoit portion des 
fruicts de l’heritage , qui luy eftoit etité par pacte de ra- 
chet, depuis le iour fainét Martin, ufques au premier du 
mois enluyuant , qu’il auoit receules deniers du prix par 
luy payé, fut debouté de fa demade , par Arreft du der- 
nier May 1 566. combie”; que leut Acheteur remonftrat 
n'eftre raifonnable , que le verleur ait fait fon profit 
pendant le temps fufdit des énicrs par luy receuz du 
prix de fon heritage : & enco: que pendant ledit remps 
il gagne les fruits de fon hejtage. Car de mefme chofe 
il auroit double profit au preiudice de l’acheteur, lequel 
medio tempor érat doninus findi fub paëlo de retronendende 
venditi, pa le moyen de laquelie propriete les fruicts 
Juy deuoyat ms 54 TAIA LEMPOTS fuyuant la loy 
2.fiex ducb.$. 1. in verbis , emptor medio tempore domi. 
nu. ff. dcondit. in diem. vbigloff. À quoy on refpond, 
que pourgagner les fruicts ratione dominy, on regarde 
feulemet » 445 ef} dominus tempore recollettionts frutluum. 
Lege defilta. ff. de vfn fruët. lege fi pendentes. in princip. ff. 
cod. lé Herennius. ff. de vfuris. Auffi qu'en France on 
n'a pint d'epard au proufit & intereft du dernier, fi- 
non.u iour qu'il eft demandé en luitice. Baquet des 
droits de luftice , page 125. où il traite que les ache- 
teus des biens Ecclefiaftiques gagnent les fruiéts pro 
yat temporrs. 
2. Quele vendeur a fon hypotheque, auant toute au- 
er, fur la chofe par luy vendue , > sd gisamuis fidem hs 
bierir de pretio , ef in creditum ierir : Baquet des droicts de 
Jiftice,page 344.num.409.Ce qu'il faut entendre,quand 
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. Ja chofe eft exftante,& non vendue. 


30. Celuy qui a acheté de fon argent, fous le nom d’au- 
truy,ne peut agir,que perfonnellement contre le fu pro- 
fé, duquel s’il n’a contre-lettre,& luy defnie le fait, faut 
qu’il impetre lettres Royaux fondées fur dol, & autres 
moyens de droiét ;, äcaufe de l'Ordonnance dF Moulins, 
Somme rurale 424.4 

31 Item, celuy quisacheté vn cheual , ou autre chofe 
ayant vice caché, fi le ice a efté celé,par l’action redhibi- 
toire,le vendeur fera tou reprendre la chole. L.adilis.ff. de 
adilit.editt. Caï fi le verleur le vend pour bon , & ne l’eft 
pas,dés que le vice,ou faude eft recognuc;il fera tenu de 
reprendre ce qu'il aura vadu, & rendre le prix, comme 
cit note in l.1.C.de edilir. eaft.Que fi le vendeur {çauoit le 
vice dé la chofe vendue, 1 eft nu la reprendre ; parce 
qu'il a procedé de mauuailt foy ala vente , & daiteftre 
condamné à tous Deere ailur.empt. Que 
s’il n’a point fceu le vice,encores eft.il tenu le reprendre 
la ol vendue,pour auoir afleuré, qr'elle etoit fans vi- 
ce:quia n0 debuit facile affenerare,quod ignw abat, üt le Turif- 
confulte in d.I, Julianus, & partant le dityendar doit re- 
prendre la chofe vicieufe par luy venduel.reneur.$ fi vas. 
ff. de aëtion.empt. & Lin vend.inde queritur.f. de ontrahen. 
empt. laquelle dit,que fi tu m'as vendu vn vaiflea de vin, 
& vn anneau d’or , le vin fe treuue Vinaigre,& l'nneau 
de bronze ; pour le vin pourra eftre effcétué , pare que 
Jevin & le vinaigre font de mefme matiere : maissour 
Jabague,la vente ne pourra fubfifter, à caufe de la éffe- 
rence de la matiere, qui eftentre l'or & lebronze.Son 
vend vne chofe,puta vn verre pour vn rubis,la differece 
eftant srande des maticres, la vente ne fera bônesainie 
vendeur feratenu reprendre la chofe qu'il a vendue;re- 
ftanttelle qu'elle fembloit , & difoit eftre. I. fiflerilzz$ 
ghamurs.ff.de altion, empr.l. ex empto. S. fi quis virgirem. _ 
re 
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Vne femme grofle cftant vendue pour pucelle, la vente 
ne vaut rien:il n’eft pas de mefme en Mariage. 
32. Mais fi le vendeur vend vn chenal,ou vne bague 
telle qu'elle eft, & que l'acheteur la falle vifiter,& voir, 
en ce cas l’aétion redhibitôire n'aura point de lieu con- 
tre le vendeur.l. 1.6.ff intelligatur.ff.de adilir.editl. fi intelliga- 
tur,inquit, Vitium morbufg; mancipi!,ut plerumque fignis folent 
demonffrari vitia , pote} dici edi£fums ceflare. & file vice pre- 
tendu eftre au cheual, ou autre chofe, eftoit tel, & fi eui- 
dent, qu'vn chacun l'auroit peu voir,& que neantmoins 
on prend le cheual fäs parler dudiét vice,en ce cas la red- 
hibitoire n’auroit lieu : n#m fi nominatim morbus exceptus 
non fit, talis amer morbus fi,qui omnibus polfit apparere , crc. 
in L. queritur.. fin.ff.de edilit. ediit, eim nomine non teneri 
Cacilius ait perinde ac fi nominaiim morbws exceptus fuiffer. 
33. Etd'ailleurs, en l’a@ion redhibitoire il faut aduifer 
principalement les qualitez des parties qui veulent s'en 
aider : car s'ils font fudiofi patresfamilis , il n'eft cro- 
yable , qu'ils puiffent eftre trompez , veu que cetediét a 
efté introduiét, ut occurratur fallaciis vendentium. l. .6.cau. 


[e.ff.de adilir.edit. 
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vend à lPacheteur:, cr de es, qrrod interef. l. ex empte.ff. de a- 
éhon.empr.çr Leustla re.ff de euiit.& l'acheteur eft tenu auf- 
fi payer le prix au iour conuenu, auec les interefts dés le 
iour, &iouyilance, au terme echeu. /. ?nlianus. 6. veninne 
auiem.ffas achion.empsl curabit.fftod.cÿ !, 2. C. du vfur. 
36. Vn acheteur à pacté de rachet ne peut hypothequer 
Je fonds,ni la piece,ni çe qu'il aura deilus.B.ir L. die aaie- 
ého.ff.te aqu.pluu.arcend. e Mafuer fol. 32 3. Et l’on ne peut 
empefcher la vente d'vn bien,fous pretexte qu’il fera hy- 
pothequé ou vendu à pacte de rachet, !. fignsdem. ff. de da- 
nat. inter VIT, (Ÿ* VX0'e 
37. La chofe, ou heritage, qui a efté vendu à deux, ce- 
luy qui eft premier en polleflion , eft preferable , encore 
que le contract de l’autre foit premier.l. quoties duobus.C. 
de reivindic. @ L. cum tibi herediratem. 6. C. de heredir. vel a- 
éHion.vend. Mais fi le fecbnd acheteur fçait , que la mefme 
chofe aye ctté vendue à vnautre, en ce cas le premier 
acheteur fera preferable , quoy que le fecond eut pris 
pluftoft re comme fuit iugé à Bordeaux en l'an 
1582.comme rapporte Automne fur ladite loy quoties:car 
la loy s'entend, lors que l’acheteur a eu bonne foy,& non 
quand il a fuppläté vn autre par fifefle.Voyez fur ce fub- 
icét Chopin de iurifdiétione Andegauenfilib.1 .c.7 1.n4.6. 
Adiournemens, € Citations. 
1 De Ver generale eft abufiue par l'Ordonnance 
de Loys XII. de l'an r$12.art.46. 
2.Les Iuges d'Eglife doiuent en leurs aflignations expri- 
mer les caufes d’icelles.l.penult.de edend.monfieur lc Mai- 
ftre au traicté des Appellations comme d'abus, Arret 2. 
3. Appel comimne d'abus eft bien venu de la citation de 
é Juge d’Eglife pendant le proces du rapt, par deuant le 
4 Tige lxy ,on eft affigné deuant le Juge d'Eglife en fait du 
Mariage.monfieur lé Maiftre cod. Arteft 7. 
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4. Vi lay peut appeller comme d’abus de l’afignation, 
fi elle ne contient les caufes,& n'eft libellee: parce que 
par les Ordonnances les laiz ne peuuent eftre conue- 
nus deuant le luge d'Eglife , finon en matiere fpirituel- 
le, comme de Dimes , Mariages, Sacremens & autres 
femblables:par les Ordonnances de l'an 1579. art. 4 & 
Loys XILart.4s.de l'anrçin 
s- Et c’eft poi,rquoy les monitions doiuent auoîr cette 
claufe, In cafu oppofuionis citeiis opponentes fori noffri coram 
nobss , autrement fans ce mot fori noffri, l'appel fera bfén 
venu : parce que le preuenu ne peut eftre couuenu pour 
dire fes caufes d’oppofition , que deuant le Tuge Jay. 
6. Auïourd'huy ne vaut l’affignation donnée au mineur; 
qui a tuteur : Mais le tuteur doiteftre afligné ; comme 
tient Alexander in lneque.ff. de in ius vocand. Vnde cum mi- 
nor fisfes cisatus ad afiflendum reception reflium produtlo+ 
run ; ad futuiam rei memeriam ; ciatio Cf alia omnia fuernne 
per Curiam annullata anno à 5 44.die 8.fulis. 
7. Adiournement perfonnel requiert la prefentation de 
la propre perfonne.leius.de appel. recip. vel non. & ne peut 
tel adiourné eltre reçeu par procurati6. , 1.ff. an per aliams 
can]. apnd rad. poff. & fans la prefentation il ne peut ap- 
peller ; ny demander renuoy./l. 1.C. quorum appel. non 
recrp. 
8. Es adiournements il faut que deux tefmoins foyent 
nommez és exploits & qu'il foit baillé delay competant, 
fuiuant les Ordonnäces de l'an 1539. & faut que foyenct 
faits au domicile. | \ 
9. Toutes actions prennent leur principe de l'adiourne: 
ment. $.omninm.de pœna tem. litig. Inst. Si bien qu'il:fauc 
que tous proces commencent par adiournement com: 
pecant & legitime.l.1.C. de excepr.rei sud.l.1 . ff. de in ius vo- 
cand, cr L. 5 tribus . ff. de iud. 
10. Adiourner generalement quelqu’yn en diuers lieux, 
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nc vaut ticn:qwia qua peciali nota indigent, nifi fpecialiter na- 
tentwr,aon valent L.itcm apud Labeonem,$.ait Prator. ff. de in- 
int, C'eft pourquoy vne aflignation donnee à tous lieux. 
à toutes heures,& à tous les iours , ne peut valoir.l. ficur 
proponit.C.quemadm.c quand.index.l.ff vitem.é ibi Bartol.ff. 
quod vi ani clans. 

11. L'adiournement ne vaut, s’il n’eft faiét d'autorité de 
lugel.nerñinem.C. de exhib. reë.8&c par l'Ordonnance du 
Roy.S. Loys de l'an 1254, & de Philippe ILIL. de l'an 
1393.art.13. | 

12... Faut, que du mandement du Iuge il apparoifle par 

-_ efcrit : cap.cum in iure.de off.deleg.cap.quoniam.de probat. ou 

que le Juge tefmoigne de ladite affignation.l. ea qñidem. 
C.de accuf.é ibi.Cynus. 

13. Maisés petites iurifdictions il fuft,que les parties 
foyent aflignees par le Sergent fommairement, fans au- 
tre efcriturc.l.fin.cum glofn.de iud.in e Aut. nifi breues, C. de 
fent.ex breuit.recit.$.[ancimus.de exhib.reis.in Aut.coll.s. 

14. Et fi le demandeur treuue deuant fon luge celuy, 
contre lequel il veut plaider , il le peut luy mcfme con- 
uenir,& luy faifant fa demande le contraindra refpondre 
fans autre adiournement, comme difent Balde , & Bar- 
tole, & e Augur.in L.1.ff.de in ins vocand.ef Faber in proæraio 
Inffit.in verb.Imperatorem.num.4. . 

1 5.11 fuffit de faire l'exploit dudit adiournement au lieu, 
où fera le benefice contentieux: encore que la partie de- 
meure hors la Prouince,;mefmement file ge efttel, 
qu'il requiere refidence perfonnelle:cap.ex tua.de cler.non 
relid.c.quoniam.S.porro.cf 1bi glof[.ut lite non conffet. 

16. Ectfuffit aufli d'adiourner la femme au domicile de 
fon mary, voire pour les biens paraphernaux:/"noc. in c. 
fin.de'co.qui mitit in poffeffioners. & de memes l’adiourne- 
ment faiét aux enfans au domicile du pere eft bon. /. lex 
Corneliade iniur. 


17.Pour 
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7. Pout adiourner vn College ou vn Couuent ; il fufhic 
de faire l'exploit à l'Eglife,parlant au Prieur,ou autre far 
milier domeftique,Religieux,ou Collegiatiglof in L. alind 
> Gcrefertur.ff.de reg.iur.cfs capiulo de concèf[ prabend.sn 6. 
18. Pour adiourner les habitans d'vne ville, faut que 
l'exploit Loit fait aux Conluls : cap. fin de maiorit. cr: vbed. 
L.collatores.C.de re mili.Que s'il n'y a point de Confuls, ils 
faut parler à la plus grande partic des habitans, qui Le- 
ront nommez enl’expleit,/.1.ff. de alb. [erib. cr 1. god ma 
ior.ff. ad municip. 
19. Ce qui ezcufe les adiournez , quand ils defaillent 
ef, fi l'alio ion eft echeuë pendant les Fefles : & fi va 
fimyle defaut à iour nommé ne rend contumax l'afligné: 
1, 2.in fin. {Ride in ins vocad.Plus fera excusé celuy qui pédanc 
'affignation a composé auec {a partie, ou fi l'aflignation 
luy aelte prorogée._l. 2. ff.fi quis caut.quis enim,inquit , de 
gœna laborer pol} negotinm tranfatlum ? Sera aufliexcusé le- 
dit adjourné, s’il eft ailleurs afligné pour porter tefmoi- 
gnage, ou s’il cftnecellairement empefché pour le bien#" 
public , ou s’il eft furpris de maladie,ou bien s'il eft arret. 
fté par va fleaue non nauigeable,par inondation d'eaux, 
ou iniure de temps, s’il ne l’auoit preueu, fi c'eft vne fcm- 
me enceinte,;ou accouchée, ou bien fi ledit adiourné ve- 
nant à l'affignation eft faiét prifonnier pour autre chofe, 
pourueu qu'il n’y eut point de dol, Ztem fi funms ducat , @° 
alits cafibus , quos vide in d.Lr.ff.fi quis cautionibus. le{dits ad- 
journez doijuent auoir delaiz competans Wide infra verve 
Delaiz. 
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Un. Adoptios. 
k: A Doption n'a point de lieu en France ,.toütesfois 
pat contraét de Mariage on peut ftipuler, que 


le futur efpoux luÿ fuccedera,portera fon nom 8e armes, 
l B 4 . 
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comme sil eftoit fon propre fils nay de luy & de fa fem- 
me; comme Scipion l'aifné,n'ayant qu'vne fille , adopta 
le ieune Scipion fils de Paulus Æmilius. Cefar le Diéta- 
teur,fon neueu.Aufli Augufte Caius,& Lucius,enfans de 
fa fille; & depuis leur mort Tibere,& certuy cy,Caligu- 
la. EtClaude adopta Neron , auquel fuccedant Galba, a- 
dopta Pif6,ainfi que raporte Suetone en la vie de Galba, 
2: Loys de France Duc d'Anjou fut adopté. par 
Anne la Louuette Roine de Naples , & de Sicile, a- 
yant reietté fon neueu Alphonfe Roy d'Aragon ,com- | 
me ingrat , lequel elle auoit defia adopté. Et depuis 
René d’Aniou fon arriere neueu fut adopté par Iean- 
ne la leune Royne de Naples ,enuiron l'an 1408 ainfi 
que remarque Bodin , liure premier de fa republique, 
chap. 4. 

3. Or les termes fufdits de porter le nom, & armes, 
comme s'il eftoit propre fils nay de luy & de fa propre 
… femme,ontforce d'adoption:parce qu'en Franceon tient, 
fu. “qu'en contract de Mariage on peut faire vn heritier: 
w..? Mafuer tit. de focret.num.7.Benedit. in cap. Rainutiw.in ver- 
bo,duas babens fliæ. Aufrer.g.45 2. 

4. Nous adioufterons fur ce fubieét de remarqua- 
ble , que pour retrancher les abus quife commetto- 
yent ordinairement és adoptions, à caufe des grands 
priuileges, que les loix Romaines , mefme la loy /ulra. 
donnoit à ceux qui auoyent desenfans; ceux qui n’en 
auoyent pas ,; en prenoyent en adoption » pOur auoir 
pait aux charges publiques , & autres priuileges. Et 
apres auoir eu CC qu'ils demandoyent , ils emancipo- 
yent leurs enfans. Comme au contraire Claudius e- 
x ftant noble , fe feit adopter pour eftre Tribun du peuple, 
& toft apres fe feitemanciper,ainfique Ciceron,& Cor- 











& __ ncliusTacitus lib.1.ontefcrit.Le Senat Rom.fut côtraint 
4 faire vn Arreft , par lequel il eftoit porté que les enfans 
4 » adoptez 
! 
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adoptez ne iouiroyét d'aucun priuilege,ni charges publi- 
ques , fut de tutele,ou d’impoits,& de puis fut ordôné, 
qu'ône pourroit par ce moyé obtenir aucü ofhce. L. 2.6. 
adoptioni.ff.de vocatione muneru ;$. 1 .de excufat. iutor. inffit.ni 
pareillement empefcher les fubftitutions faiétes à faute 
d'éfans,ni faire obtenir ce qui eftoit laiflé , ou promis au 
cas qu’on auroît enfäs./.fideicomiffum. ff.de condu.& aemüjf. 
L.fiita quis.6. fi quis. ff. de leg. 1.ni aufli cafler les donations, 
qui font reuoquees,quand le donateur a des enfans , ni 
faire que les filles par la couftume foyentexclufes, ni 
que le mot de Fils, fimplement appofé és loix , couftu- 
mes, & autres actes legitimes, fignifie enfant adopté... 4- 
doptioncs. ff.de adoptionib.l.ult.C.de is qui veniam atat. imperr. 
Caffrenfis in L, 2. fin fraud. pair. & confil. 433. volum. 1 .d 
Baldus confil. 2 4.vol.1.dr confil. 2 2 .volum.4.Ce qui eft fort 
confiderable és fufdits ças,& lors aufli que fous pretexte 
du nombre d’enfans adoptez,aucuns voudroient s’excu- 
fer,ou exempter des tuteles, curateles, & autres charges 
publiques.Ce qui ne feroitraifonnable,par les autoritez, 
& railons fufdites. 

GDGICOGDON CHGAGOGOGITO NN TD ES TOTOTO TES 5006 
Adultere. 

1. { Es adulteres ontefté anciennement punis de di- 

Lee peines, par la loy de Dieu, ils eftoient la- 
pidez,comme il eft diét au Leuitique 20.Daniel.12.Deu- 
teronome 20. & 14. Les Egyptiens coupoyentle nez à 
là femme,& les parties honteules à l’homme : Diodor.lib. 
1.Les Atheniens excommunioiét les adulceres auec no- 
te d'infamie. Les Romains es punifloient de mort. L. 
quamis.S.fin.de adulr. En France l’homme eft condamné 
à la mort , s'ils font de qualité inegale , & la femme 
battue'de verges ou mile au Couwuent des repenties: 
Auth. fi hodie. C. de adult, Boërim decif, 179. Le ma- 
ry furprenant fa femme en adaltere, la peut tuer: 
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L. marito adl, Iui. de adulter.ainfi que le pere la fille.l. pater 
eod.Quintilian en fes declamations:Quis igitur,inquit, du 
bitat sn bac ciuitate an legibus permiffum adulterum cum adul- 
tera occidere?Et cela’eftoit obferué entre les Grecs, que le 
mary pouuoit tuer {a femme adultere côme dit Polibe: 
car c’eft vne iufte douleur,qui le poufle.l.r.ff quis in grane. 
6. 1.44 Sylianianum.Car le Mariage, qui eft fouillé d'adul- 
tere,fouffre vn violent intereft,comme dit Guid. Pap.confc 
150.& fi le mary abufe d'autre, fa femme ne le peut accu- 
fer ny fe plaindre de luy, & fi fait bié le mary de la féme: 
L 1.C.de adult. Papon, Notaire z.Mais fi le mary,& la fem- 
me font adulteres, à caufe de la mutuelle compenfation, 
l'vn ne peut fe plaindre de l’autre.l.cwm proponas de paëtis. 
cela s'entend pour empefcher la féme de perdre la dot, 
ou d’eftre feparcé.l. cum mulier.49.foluto marrim,l. 40. ed. 
cap. fignificafhi de diuort. Papon, Notaire 2. 


2: Et la femme qui aura vne fois efté accufce d'adultere, 


toute fa vie fera notee d’infamic:/. palam.S.qui in adulr.ff.de 


rütu.nupt.ut vidua fornicatrix idem prefumitur fecife viuo ma- 
rito.L.fi qui. C. de adul.Caffr.cof 10 3.@ Alciat.praf.9.reg. 20. 
3. Or celle-là fera foupçonnee d’adultere , laquelle 
fera trouuee au bain auec autre,qu’auec fon mary.glofin 
can.non oporiet.dift. 86. & par les bailers fecrets qu’elle 
donnera. Bald.in c.tue.ext.de procurat.l.c fi amicu.er sbi çloff. 
cl. quidait de aduit. & en autres façons raportees par 
Chaffance.Femme , qui adultere pendant le vefuage, ou 
autrement,perd l’vfufruiét de fa dot.cap.plerumaque, de do- 
nat. inter virum c& uxor. L. confenf. de repud. Chaflanee des 
droits appartenans à gens mariez.$.6.num. 16,17. & fe. 
eontraind. Alciat. prefumpt. 9. reg.2.num.s. 
4: Eteftant au bainsou fe laïflant baifer, ou eftant treu- 
uee en lieu fuf! pect,elt {ou pconnée d’adultere.c.fin.S.inter | 
canfas. de re. Vide Sum. Ang. in verbo, Lanacrnm;n.z. 
s. Ce n'cft pas bien faict à la femme, dit le Iurifconfulte 
in 
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inl. 4. de cond. ob turp.caufam.que de paillarder, & profti- 
tuer fon hôneur:toutesfois eftant abandonnee,elle peut 
faire profit de fon corps. C'eft pourquoy anciennement 
à Romme les femmes ne pouuoyent fe proftituer fans le 
congé des Ediles,comme dit Tacite lib.2. ce qui eftoit 
fait afinde retirer plufieurs fcmmes de telle desbauche, 
d'ou eft venue l’inuétion des bourdeaux:Tacir.1bid.Solon 
premier les a permis,& en France furent defendus par S. 
Louys,prouenans de l’inuention du diable: Laëtant.li.6.c. 
2 3.Papon Notaire 2.8& à Corinte, {elon Strabon,les pu- 
tains eftoient honorees. 

6. Femme adultere, qui affirmera l'enfant qu’elle aura 
faict,eftre d'autre que de fon mary , ne peut eftre creuë, 
‘non pas mefme quand elle iuretoit. /.qui filium.de his qui 
funt fui,vel aliens iuris,car la presôptiô cit toufours pour 
Je Mariage.l.féd ctfi mulier.S.defunit.de adult. iud. Alciar. de 
prefumpt. 37.Vide Aufrer. Capell.Tolof: decif. 170. 
7. Mais la çoncubine, qui eft tenue à pot & feu, fera 
creuten Bretons eftre de celuy qui l'entre- 
tient. Felin.in c.per tuas de probat Vide Boër.decif. 1 99.& Pa- 
pôn tit.des Adilteres,Arreft 1 3.65 L.air Prætor. 2.ffide iurer. 
8. Toutefois Îa feule accufation d’vne putain,qui fe di- 
rrcftre groffe d'vn tel,ne fuffhit pas pour faire emprifon- 
ner,& condamner l'accufé comme note Alex.con/il.1 5 7. 
vol.$.c Tafon confil.121.6 Beër.decif. 3 1 9. 
9. Putain,qui eft rauie,ne fe peut plaindre:car il m’eft ia- 
mais prefumé rauiflement en vne femme putain: e4lbe- 
ic. de Rofate in 3-part. flatur. quaf!. 32. cum concord. D D.in L. 
marit. in fin. d. g. Alciat.de praf.reg.2. prasipt.9.n.1. Vlpian.in 
lvirum.4.ff.de furt. excufe celuy qui aura defrobé vne pu. 
tain à vn autre:Papon, Notaire 2.Ce que deflus,eft hors 
d'vfage:car celuy qui préd vne putain par force;eft puni 
de mort, iugé par Arreft de bourdeaux,de l’an 1 5 98.ra- 
porté fur le 7.ch.du 8.liure de l'Anglæus. 


\ 
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10. L'iniute de l’adultere,voire de la fimple fornication 
palle à tous les parens de la femme.Bartol.in l. Cornelsa.ff. 
de iniur. Alexand.conf.14.vol.6.Decius conf.3 50. 

1 1.Celuy qui aura defloré vne vierge.il eft tenu l’efpou- 
fer , ou la doter. c.1.c 2. de adult. cr flup. L.fi vxor.$. sudex. 
de adulr. 

12. Laputain , qui aura faiét des acquifitions ; fera 
prefumee les auoir faites du gain de fa proftitution;, 
ou de fon concubinage,ou de ce qu’elle aura defrobé à 
fon paillard comme tiennent les interpretes fur la loy 
Quintus. ff. de donat. inter vir. @ vxor. Alcsat, reg. pre- 
fumpt.26. Celuy,qui attente fur l'honneur & pudicité de 
fa fiancec, eft puniflable : quia prohibium est fem matri« 
moni violare, comme difent les doéteurs fur la loy propter 
violatam, C. ad L. Inliam. de adult. L. fs vxor $. Diuus €: $. fi. 
minor. ff. cod. can. insliutum. 179, q. 2. Ni le fiancé mel- 
4 me ne peut attenter fur la femme. /. unic.C.de rapt, virg. 
% Celuy qui deflore vne fiancee doit eftre lapidé : Lemiric, 
cap.211. Bref le fiancé peut delaifler fa fiancee ; s’il la 
£ treuuc deflorec , fuiuant la raifon de la Loy exemplo.$.fs 
| 4 quis virginem ff. de ation. empt. cap.snter opera, de Jponf. L. pro- 
24 prer. de adult. & en la Nouelle de Leon, 34. in fin folo tit. 
; ot fi fponfa ex alio grauida crc. 

13. L'incefte eft puni capitaiement. lnemini.C. de nupril, 
fi adulr.cum incelu. 38. in $. x inceftum. de adult. Incefte eft 
& abufer d'une parente au quatriefme degré,& d'vne Reli- 
f À gieufe.l.raptores.2.de rapt.virg.in verb.capitis fupplicis. 
f 

ê 





5 14.  Sodomites font punis de mort. 6. ssem.l.7ulia. de pu- 
FRE blic.iud.inffit.l, cum vir. 13. de adult. Nouell.vt non luxurien- 
| tur homines cont.natur.can. cum muliere. 1 $.q. 1.Guid. Pap.q. 
Fa) 238.où l'animal eft bruflé auec celuy quien abufe,en hor- 
41 reur du meffaiét.S. Augultin {ur les nombres d.can.mulier. 
Solon,comme dit Suidas, faifoit mourir l’homme , & l'a- 
nimal,meîmes fajfant mention du iugement donné con- 

tre 
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tre la ftatue de Nicon, qui fut iettée en la mer, ayant fer- 
uy de plailr à vne femme. Papon, Notaire 2. = 
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Aduocats. 
1. A Duocats anciennement eftoient eftimez Chena- We 
liers.Somme rurale,671.où il eft amplemét trai- 
té de la dignité d’Aduocat:Profeffio aduoca:s togata militie 
d'citur. Nouel.Valentiniani de pojiul, Claudianns in Panegyr- 
ca ad Pifonem. 








licet exercere t0gate 
eMunera militia; fine fanguinis baufs 
eMitia legirimo fab iudice bella mouere. 

2. Le falaire des Aduocats eft appellé Æonorarium. [, v. 
$. in honorarsis. ffde extraord. cogn. & c’eft pourquoy, ils ne 
doiuent marchäder,ni exiger vltra modum legitimum ; fui- 
uant les Ordonnances de Charles V II.& V 111. de l'an 
1425. &Loys XII. delaniszo. & de Francois I. de 
l'an 1535.ils peuuent demander leurs falaires dans 2.ans. 
3. Duferment des Aduocats,& de ce à quoy ils font o- 
bligez,voyez Boutelier en fa Somme rurale,709. PlatonW 
in Philofphone veut point qu’on cftime fage les Aduo- | 
çats de fon temps, parce qu'ils faifoyentieruir la force 
de leur eloquence aux paflions de ceux qui plaidoyent,& 
accommodoient à Jeur humeur l'excellence de leur me-h 
moirce,& habitude de donner aduis. 
4.. Les Aduocats iouyflent des priuileges du gendarme, | 
G Mabent quafi caftrenfe peculinm. glof.inlmilitis.in verbo, fa- 
cere.ff. de re iud. cÿ l.ferits de aduoc dinerfiudic.C. | 

s. Par Arreft du 9. Decembre 1608. vn Aduocat du 


Cour, 
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Cour;,ladite fentence fut confirmee,8: condamné en l’a- 
méde ordinaire;declarät toutesfois en ladite sétéce,pour 
l'amende de 3.liures enuersle Roy, n’y auoir note d’infa- 
mic G.aduocatus ne contrahat lite pendente cum clientulo fao. L. 
quifquis.$. Pretcres.C. de pofful ficut nec paci{citur de litis euen- 
t4.!.litem de procur. Papon , Notaire 1.& les ordonnances 
d'Orleans art.s 4. auec le commentaire. Que fi ledit Ad- 
uocat a accordé , fon contract fera refcindé ,de mefme 
que celuy,que le Medecin auroit faiét auec le malade:?. 
medicus. ff.de var.er extraord. cog. Vide Rebuffum traët. de re- 
fém.contr.num. 2 8. | 
7. Aduocatus , qui non exiflens ad id idoneus aduocat , eff re- 
monendus. l.nemini de aduocat. diuerf. ind. C. Panorm. in rubr. 
de poftul.Bartol.in 1. 1.cod.c DThomas 2. 2.quaff. 71. art. 2. 
G*ita peccat,qui fine iurifperitsa aduocat , nifiob defetlum iu- 
vifperitorum id faciat ad tribunal , in quo patrocinatur, medio- 
cruer in{fru£lus ex libris vulgari fermone [criptis : arg. l.certum. 
C.de snd.gloffsn c.ad audientiam. de confuet. 
8. Aduocat qui defend vne caufe,qu'il cognoift eftre in- 
iufte doit reftituer tout le dommage. ærg.ca.1. de Rom. 
c.1 .de off.deleg.Sed propter officinm malum non datur atlio con- 
4ra Adnocatum,ni(iforte fit frandulentum.l. confili non fraudu- 
| Lenti.ff. de reg. ur. 
 Celuy qui voudra iouyr du priuilege d'Aduocat,doit 
exercer perpetuellemét fa charge , il n'en iouyra pas au- 
trement,ny d'aucun Committimus , ainfi fut iugé par Ar- 
reft du 7. Iuier 1$ 21. rapporté par Rebuffe,rraët.de mer. 
: cat.n. 3 facitd.fcriniarios.C.de milit. Gr teff.cr l.ne quid. eod.l. 
negociatores de inre immunit.ff. 
10. Les aduocats auant que venir plaider deuant le Iu- 
ge,doiuent eftre d'accord du faiét,& auoir entre eux cô- 
muniqué les pieces par l'Ordonnance de Loys XII. de 
anis 12. art. 24. & de François I. fur l’abreuiation des 
proces de l'an 1546. | 
“Fa e at. Lad 
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tr. L'Ad uocat anciennement ne pouuoit plaider com- 
mc Aduocat contre fon Seigneur fcodal.l.re nouz.$.patro- 
ni .C.de id. fi ce n'eft pour quelque parent.$.1 .de fur. fid.ire 
vfib.feud. Mais il a efté iugé par arreft du Parlem.le Tolo- 
c,raporté par Aufrer. Capell.Tol.de l’ä 1584.que l'Aduo- 
cat peut eftre côtre 56 Seigneur direét & iufticier , pour- 
ueu qu'il ne s'agille de s6 fief, ni de l'hôneur du Seigneur. 
1 2.Et l’Aduocat ne peut eftre iuge de la caufe en laquel- 
le il a efté Aduocat l.quifquis.de postul.C.c 1.fin.de affef. 
1 3.Aduocats doiuent cftre doétes,brefs,pertinens,& ve. 
ritables en leur plaidoyers,& efcritures , comme difoit 
Ciceron & Aulus Gellius Hb.1.cap. 1 $.non mefdifans,ni 
contumclieux , ains fe doiuent Élemsene attaquer au 
faict,& non aux parties, ni à leurs Aduocats, comme di- 
foit Pline efcriuant à Macrinus,epif.8.Lb.7.& Quintil.lib. 
4.cap. 1. difoit que fur tout l’Aduocat fe doit garder d’v- 
fer de conuices.d.l.quifquis.C de poflul. 
COCOON ES 0006 DONC OST TIENCA TETE 
Alimens. 
rs Limens donnez par les meres, ne peuuent eftre 
repetez. L.alimenta. C. de negot. geff. n:fi animo reci- 
piendi id feciffe oflenderit. Alex.con/il.99. col.fin.vol.2. Baldus 
confih $O.in $. parte.quin fupradiéla proteflatio declaratoria vo- 
luntatis non babet effeitum in his , qua ex voluntate noffra de- 
… pendent. Quod ff onus alendh fpeËket ad filinm,cé mater gerat a. 
lia fly negotia,de bonis fily expendit, Glofin d.l. Nefennues fi fi- 
ly gerat negotia;non videtur facere emnino non animo reperendi 
nifi protéflata, offendit autem animo repetendi feciffe ,f; contra. 
© rinm non probetur. 
2. Anis potins tenebitur alere nepotem quam mater. Glof. 
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faccurrere iuffum eff,fiue his aliments praftare.l. tui, 1. 2. C. 
de alend.liberL.x.ff.de tur. &: ration. diftrah.l.fi quis à liberis.ff. 
de liber. agnolc.l.fin.S.vtrum autem. Non eff boni,atque l'bera- 
Lis parents quem procreauit ,atque eduxerit eum non vefire, c- 
ornare,prafertim cum [e locuplerem negare n5 polfit. Cic.1.de O- 


rai.Et natuïa ipfa,vt cos,quos gennerimus, amemw 'mpellimur. 
A PT 5836930 
Amendes, € defpens. 


1. A. du fol appel,ou adiugee par delié,n’a ef- 

fect d'obligation;ou hypotheque,que du iour du 

iugement , & partant ne peut eftre preferce à vn debte 
precedent. Et tient-on , que les reparations ciuiles , ad- 
jugees à vne partie, doiucnt eftre pluftoftpayees , que 
Famende adiugee au Roy, comme rapporte Charondas, 
affeurant l’auoir ainfi leu és memoires de môfieur Char- 
teleur. Et on ne peut agir hypothecairement , qu'au 
prealable on n'ait fait difcution fur les biens du con- 
damné:Baquet au traicté des droicts de iuftice nomb. 28. 

2. Les Scigneurs hauts lufticiers ne peuuent pre- 
tendre aucuns defpens contreles criminels ; aufquels 

ils auront faiét le procez pat leurs luges, ni lefdirs Iu- 

+ ges ne peuuent les sp Er aux fraiz de Iuftice, 
mais doiuent fimplement condamner le delinquant 

en amende enuers le Seigneur haut Tufticier, & fur la- 
diéte amende prendre les frais du proces. Arret de 
Tolofe du quinze Auril r$ 80. La ion eft, parce que 

le Roy ayant faié ce bien , cet honneur ,& cefte grace 
d’ottroyer aux Ducs , Marquis , Comtes , & autres Sei- 
gneurs de haute luftice,en leurs terres & feigneuries,ils 

Lt les doiuét purger de malfaiteurs,& gens mal viuans, &e 
8, à leurs defpens faire faire les recherches, pourfuites,&c c- 
xecutions neceflaires,comme le Roy fait €s Prouinces de 
fon Royaume.Autremét en elt aux procez ciuils pour{ui. 
uis deuät le Juge du haut iulticier à la requefte du Procu. 
LC 
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teur fifcal, comme pour payement de cenfiue, rente ou 
autre dcbte:car celuy qui fuccombe , eft condamné aux 
defpens foit le Seigneur,ou autre,s’il eit partie. 

3. Quant aux proces insentez,& pourfuiuis à la requefte 
des Procureurs du Roy ciuilement,ou criminellement,il 
n'y a aucune condamnation de defpens, ny de frais de Iu- 
ftice d’vne part,ny d'aucre. Partant ondit,que Ffcns grais 
lirigat. | 

4. Neantmoins l'accufé peut auoir fon recours contre le 
denonciateur pour fes defpens , dommages , & intereits, 
Icquel le Procureur du Roy doit nommer , s’ilenelt re- 
quis,apres que l'accusé a obtenu ingement d’abfolution: 
par les Ordonnances d'Orleans, art. 72. /. fénatus. ff. de 
sur. fifc. & le Procureur du Roy ,ou du haut iufticier, 
declare que ce qu'il a faiét , a efté pour le deuoir de fa 
charge. 

s. Les Officiaux, & iuges Ecclefiaftiques ne peuuent 
condamner des delinquans en l'amende enuers l’Euef- 
que,duquelils font lugesjains l'amende doit eftre appli- 
quec à œuure pie declarec par la fentence : guia Ecclefia 
ffcum non haber. c.licer.extra. de pænis.c. irrefraoabili. . fn. de 
off. ord. çr ibs Felin. Arreft du 24. Nouemkre 15 1. Vide 
Baqret des droits de Iufice. 2 3. c. 3. 

6. Quelques vns tiennent.que l'hypotheque pour le 1e, 
gard de l'amende ; qui eft vn debte penal , eft diuidue, & 
qu'on ne peut demander à chacun haut luftic'er, finon 
la part , & portion de l'amende adiugee au Roy pro raræ 
Bonerum , non pour toute l'amende, faire faifir l’heritage 
aduenu à l’vn des hauts lufticiers : idewe exemplo hyporhece 
legalis data legatariis ,qua inter heredes diniditur. texr. fig. in 
L. 1. verfic. in omnibus autem. C. communia.de leg. : fideicum, 
Baquet des droicts de Iuflice , p.78. où neantmoïins il re- 
fout que telle hypotheque eft indiuifible. 
7. Plufeurs appellans condamnez à l'amende du fo] ap 
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pelsne font tenus folidairement;mais vn chacun pour fa 
part. Le femblable eft obferué entre plufeurs heritiers, 
chacü defquels eft feulemét tenu pour fa portié heredi- 
taire au payement de l'amende, à laquelle le deffunét a 
efté condamné, n6 par corps,mais par vente de fes biens, 
Li. Cfi plures vna fenteniia, Cfin,!.reos.$. cum in tabalis. ff, de 
duob.reis. 
8. 11 n’eft pas de mefme des amendes adiugees par cri- 
me,& deliét,car chacü des delinquäs eft tenu par corps, 
& pour le tout. L. fi duobus. ff. fi menf. falf: mod. aixerir. L. 1 
magiflratus,ff.de magifir.conuemiend.l. 1.6. deieciffe. verfic, quo- 
ties.ff.de vs armata bien que 4# maleficis nu:la fit focieras.l. x. 
$-plane.de tuicl € rationib.diftrab. 
9. Toutesfois celuy, quia Entierement payé l'amende 
adiugec pour deliét,a recours Contre fes confors, & con- 
damnez, auquel cas faut qu'il prenne cefion d'actions à 
celuy,auquel l'amende,ou la reparation cit adiugee. 
1o+Quänd vne Communauté bourg,ou village,eft con 
damnec à l'amende , vnfeul d’entre-eux ne peut cftre 
contraint au payement d'icelle,fuyuär le texte de la loy 
vnic.C.vt nuil.ex vican.pro alien.vican.dcbirtenear. lib, 11. & 
pour fçauoir en quel cas il fe faut pouruoir contre le 
Receueur du Roy. Baquet des droicts de luftice;p.1 56. 
nomb.3 1. 
11. Pour defpens, dommages & interefts prouenans ex 
aclitlo, les biens da delinquant font hypothequez ex'die 
deliéhi cemmiff, la condamnation s'enfuit. /. ex indicio- 
sum. ff. de accufl.qui a latronibus. , fi quis in capitali. ff. qui 


- téffarn. facere pofunt. L. polt contrattum capiale crimen dona- 


uones fuite valent,nifi condemnatione fecuta fit.ff.de donat. 

32. Le Sencfchalde Carcaflonne,;ou fon Lieutenant par 
fon ingement donné en Audience, auoit condamné vn 
homme pour le tranfport de iurifdié&ion en amende en- 
uers le Roy. La Conti de Tolofc par Aureft donné en 


… 


y l'Audience 





Appellations,e retraffemens. 2x 

l'Audience le 1.de May 1605.caflant, & annullant ledit 
jugemé, fic inhibitions,& defenfes à tous luges mages, 
ou leurs Lieutenans de condamner à telles amendes 
pour femblables faicts,condamna celuy,qui prefidoit,en 
l'amende de vingt-cinq liures enuers le Roy , & chacun 
des Confcillers,luy affiftans,en dix liures auf enuers le 
Roy. 
1 3. Le mefme iour,& à mefme Audience,ia Courapres 
auoir faict venir tous les Huifliers, leur fit inhibitions 
& deffenfes de faire aucuns exploits pendät l'Audience, 
leur faifant commandemét d'etre aflidus en icelle pour 
faire faire filence,& condamna Pailloux Huifier , pour 
eftre abfent, en l'amende de cent fols enuers les pau- 
ures,& chacun des autres Huifliers à foixante,prefidant 
monfieur de Verdun. 
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I. Ppel fufpend toutes chofes.l.r .ad fn L 
fé pecuniam.C.de re imdic.& pendant iceluy,ne peut 
rien cftre attenté. 
2. En l'appel peut eftre diét ce qui a elté obmis deuant. 
le Tuge,4 gso.l.per hanc.C. de temporib. & reparat. appcllatio- 
num feu confulr. 
3. Le luge doit deferer à l’appel.car autrement il doit 
eftre puny , mefme s’il attente fur la vie, ou honneur de 
l'appelant: DD.in Lad4diétos.C.de epifcop. audient. Faber in |.4 
proconfulibus.C.de appellat. & I. Sempronia. Le luge , qui ue 
defere à l’appel,eft coulpable de leze Maiefté,comme dit 
Ciceron en l'Oraifon pro R.birio perduellionis reo. 
4. Le remede d'appel eft defnié à celuy, qui ne fe fera 
prelenté deuant le iuge,s’il l’a condamné par contuma- 
C 2 
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32 eAppellarions € retraëfemens. 
ce. L. 1. quorum appellat. non recip.. cé: pol} ed:£tum..1 ff. de 
ÿ : ind. & enla Nouuelle Iuftinian, 82.cap.s. fi ce n'eft en 
L payant les defpens cotumaciaux,lefquelsores qu’il em- 
portat gain de caufe,il ne recouure jamais. lex cenfenfu, 
$- cum qui.ff 4e appell.cui concorda sexe. l. pof} edi£tum.S.fcien- 
dun efl.ff. ae indie. | 
hr ins deferte eft non receuable;car la fentence 
pañie en force de caule iugee. Auth.ei.qui aypell. C. de tem- 
ponb. appell. can, fi quis appelle. 2. g.6.Guid. Pap. confil.1 84. 
œi8s. 
6. Celuy,qui fera appellant de l’vne des fentences,eftant 
condamné pat autre , ne {era receuable, s’il n’appelle de 
toutes. L. ab e0.C.quomodo cr quando indexl. fensent. de error. 
à: Aduocat. 
| = 7. Appel du defny de luftice eft receu,apres que le Iuge 
aura cité fommé trois fois de iuger l'affaire. cp.1.de fup- 
La plen. neglig. prelat. Alexand. in addit. Bartol. in l.de pupilla. 
| $ ffquis ipfi in verbo , proteftatio. ff. de noms oper. nunçsat. in 1. 
quoniam plurimi. de dilat.C. 
8. Appel peut eftre releué danstrenteans du iour dela 
fent:nce donnee , portant relief d'appel parlettres Ro- 
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F yaux , que l’oppofant auroit appellé , fi toit qu’ilen au- 
5 roit eu cognoillance. Rebwff.in proæmio Conflit. Reg. Papon. 
' |  Db.ro.tit.r. À 

| 9. En certaines caufes, comme de prouifions, & autres 


femblables,le Iuge peut paller outre, nonobftant l’ap- 
pcl,& mefme quand il n’eft queftion que de proceder, 
& file iugement fe peut preparer en difhnitiue , autre- 
ment on ne doit attenter au preiudice de l'appel. L. unic. 
ff. rihil imnouari appellatione interpofita. La partie , qui fe 
À plaint en caufe d'appel, doit demander reparation d'atten- 
L : tats , auec defpens, dommages, & interefts,& luy fera 
Sk fait droiét. De quo Oftauian.Ueft.ub. 8. Touchant la dif- 
#! fesence qu'ilya de renoncer àl’aprel, & acquiefcer, 
gt 
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vide Sum, rur. 778. & de la defertion. | 
10. Omne genus rerrailandi fenteniiam dici potel? appellatio. 
Baldus in l.non diflinguemus.ff. de arbur. qui appcllat , sudie 
Catum facere non vuls.l.fi feritatis. ff. de feriss.L. argentarinm. in 
fine.de ind.l, defendente. de authorit. tutor. Guid. Pap. fing. 32. 
360. 585. vide Felin. in can.cum caufa.de re iudic. 
11. Quand on appelle par deuant vn fuperieur , emifo 
medso , le Juge auquel on a appellé,doit renuoyer par de- 
uant le luge ; auquel la cognoiffance en appartient : par 
ordonnance de Charles V. art. 1 2. fi eft conforme à la 
difpofition du droiét. in 1. Imperatores. ff. de appellat. &- c. 
dileëb filij de appellar. @ c.Romans.eod.in G.Et lors que le 
rchuoy cit faict, l'appellant net receuable à demander 
reparation des attentats, per/peëla ipfins culpa, d’auoit in- 
deuëment releué. 
12. S'il y a appellation intericttee en la Cour de Parle- 
ment, & n'elt releuce dans trois mois, & aux Bailliages, 
& Senechauflees dans 40. iours , le Juge qui-a donné la 
fentence,peut pafler outre à l’execution, nonobftant op- 
pofitions ; où appellations quelconques , fayuant l’or- 
donnance de Charles VIIL. art. ç 9. ou bien peut la pare 
tic pourfuyure Ja defertion par deuant leiuge qui a don- 
né ladite fentence , en quoyilale choix, fuiuant l'or- 
donnance de Moulins de l'an 1540. Felin, c. ex parte. de 
refcripr. Charles VIII, 1493 art. so & peut ledit Juge 
pafler outre à ladite execution, fans attendre autre decla 
ration de la defertion. Boëriws decifs 107. num, 1 2. Baldm. 
in Auib. fiqui litigunr.C.de epifcop.audient 
12. Quand quelqu'vn appelle, il peut dans huiét iours 
renoncer à l’appel , {e retirant au luge ; ou fon Grefher, 
par ordonnance de Charles VIL. art. 16. quiaefté con- 
firme par Arreft. smo etiam fuit auditus , qui renunciau-rat 
die 9.Aufier. Arreft 94. Toutesfois fion renonce au di- 
xicfme, fera l’appellant bien qu'il ait renoncé , con- 
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34  eAppellations,es retraëffemens, 

damné aux defpens. Aurh.hodie autem.C.de appellat gloff. ia 
L.1.de temp. reparat.appell. Charles VIL.art. 16. en fes Or- 
donnances. 

14.De l'appel de fentence diffnitiue , ou interlocutoire, 
& du temps qui eft donné auant que proceder à l'execu. 
tion , n caufa ciuili,vel crminali. Guido Pap. quel. 74. 75. 
fr squiin prima caufa vincit in caufa appellarionis nputs pro- 
batiombus vincatur , an fit condemnandus in expenfis ,  dic 
quod now,alias fècus.Bartol.in L,fi inramente. num, 8. C. de reb. 
cred. ® 


15. Lors que le condamné appelle verbalement , & 


le Iuge, 4gno, reçoit l'appellation, le demandeur antici- 
pe » & fait donner aflignation en vertu de fon anticipa- 
tion, & demande , que le defendeur conclue en l'appel. 
L'appellé refpond , que ladite anticipation eft mal ve- 
nue , parce qu'elle eft fondee fur vn faux-faitt, 
fcauoir , fur vnappel releué , combien qu'iln'y en x 
aucun , & que partant n’eft tenu de conclurre. On re- 
plique, qu’attendu que par le moyen de ladite appella- 
tion releuee , l’excution et fufpenduë , il doit declarer 
s'il eft appellant , ou non , & confentir que la fentence 
forte à {on effk&@.Le Mardy 22.Auril 1 $ 97. fut ordonné 
cn l’Audience de la grande Chambre , que l'appellant, 
& anticipé conclurroit. Papon enfon premier & fe. 
cond Notaire , tit. des Appellations , lib. 10 parlantée 


| l'anticipation dit, qu'elle cit bien venue , quand lappel- 
ant ne fait diligence de releuer , ains veut attendre les 


trois mois,ou les quatre,& doit cftre condamné aux def- 
pens des voyages. 

16. Combien qu'on ait renoncé au recours des fupe- 
rieurs,& promis {ur peine, & ferment de n'appeller des 
arbitres. On peut touresfois,fans difpenfe du ferment, 
en payant la peyne portee au compromis , appeller, 
parce que telle promefle babes tacitams condiricnem fi iuftè 


Appellations, retraéfemens. 3. 
arbityati fuerint.L.fi libertws.ff. de oper. libert.& ce par Ordon- 
hance du Roy.Gunid.Pap.quaff.s 1 9. 
17. L'appel d'vn des condamnez fufpend tout , & 
profite aux autres, & l'amende n’eft payable foli- 
dairement, Charondas fur les Couftumes , lib. 3. 
chap. 23 
18. De l’appel;& du dectet; vide Guid, Pap- confil. 213: 
lappellant d'adiournement perfonnel doit eftre declaré 
non receuable par les Ordonnances d'Henry II. mais 
l'appel des priles de corps,ou defauts à trois bricfs iours 
peut cftre reçeu, &c le iuge fur le merite des informatiôs, 
Charondas fur la Couftume, lib: 3. cap. 5. vbi vide des de- 
fauts à trois bricfs iouts; , 

19. L'onziefme Mars 1 $ 99.fut plaidé wn appel de def. 
ny par La Mote Aduocat; fondé fur ce que le procez € 
ftoit en droiét puis vn an ; & plus appotta l’ordonnan- 
éc ,qui veut que dans quatre mois foit faict droicts 
reprefenta que Monfieur de. Bourtalol Rapporteur 
luy auoitdeclaré,que les parens de partie aducrle Con- 
fcillers, ne luy permettoyent de le rapporter, ains le lu 
auoyent tiré fouuent de deflusle bureau. Fut refpondu, 
que ce n'efloit la forme, qu'il y faloit trois requilitions. 
Auih.flatuimus.C. de Epifc. & Cler. l'appellation fut mile 
au neant,& enioinét de faire bonne, & briefce Iuftice, 
fans defpens. | k. 
20.Deplufieurs appellans l’vn eftant decedé, cela n'em- 
pefche qu'on ne doiue plaider furis faire appeller Pheri- 
tier, pourueu que celuy, qui eft en vie, foit l’originaire 
appellant,& celuy, qui eftdeccdé, feulement impetrants 
pour s'ayder de l’appel.Et ainfi a efté iugé en l’Audience 
de la grande Chambrele 20. Decembre 1 598. Com- 
ment doit eftre puny vn luge, quine defcreà l'appel 
d’yn condamné à mort, Zrérius decifs 15 3.Papontit. des 
Appellations, Arreft 16, NE 4 
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36 Appellations, e5 retra&lemens 
21. Parle droit Canon on peut appeller de grief futur. 
c.confaiuit de appel. & de toute fentence interlocutoire. 
cs. d 7. cod. tit.fi le grief ne peut eftre reparé ; le Juge ne 
peut pallér outre. 
22. le titre de appel. nen recip. n’eft receu en France , par- 
ce qu’il faut appeller de toutes fentences, bien qu'elles 
foyent nulles rr/0 inre. Par Arreft du 3.luin 1583. Guil- 
Jaume Boyer luge de Lodeue fut fufpendu en fon office 
pour trois mois , & condamné en trois efcus d'amende, 
pour auoir faiét donner le fouet à Marguerite Aurelon- 
ne, nonobftant l'appel parelleinterietté,& fans deferce 
à iceluy , & n’euft efté que la Cour treuua ladite appel- 
hnte coulpable, & méritant le foüet ; l'amende euft efté 
plus grande. 
23. Ores que toute perfonne greuce par la fenten- 
ce prononcce, ou à qui la fentence touche , & y a inte- 
reft , en puifle appeller. L. cum 4 fententia. ff. de appel. cap. 
omnis opprefw. © cap. ideo. 2.q. 6.c. ut debitws. extra. de 
appel, fi eft-ce que celuy , qui eft condamné de fon 
confentement, n’eft receuable appellant, fi ce n'eft qu'il 
propofat par lettre de la Chancelerie , que le confente- 
ment , ou la confeffion par luy faiéte , en confequence 
de quoy feroitenfuyuie la fentence , auroit par luy e- 
fté faiéte par erreur , fraude, circonuention , ou igno- 
rance. /. obferuare. © ibi Baldus. C. quorum appell. nen 
Tecrp. , 
24.  Sila Sentence contient divers chefs, l’appellant a- 
uant conclurre , ou prendre ailignation à plaider, fi c'eft 
appellation .verbale, doit declarer de quels chefs il eft 
appellant,autrement s’il y a vn chefbien jugé, il perd les 
defpens du maliugé , s’il a releué fon appel de toute la 
fentence : par l'ordonnance de Francois I. de l'an 1539. 
art.114. & 1:56. 
26, Il w’eft par permis d’appeller de la fentence interlo- 
cutoire, 


r cœ— +: * — + 
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cutoire. L. 3. ff. de appel.non recip.l. ante.C.quarum appel.no 
recip.par les ordonnances de Charles VIIL. art. 5 3. fice 
n'eft que par la fentence foit faiét griefau condamné, 
ui ne puifle cftre reparé en diffinitiue. L fécundum.c 2. « 
de appellat.recip. DD. in l. quod iuffit.ff. de re indie. 26. L'a- 
mende du fol appel eft'à la Cour de foixante liures Pari- 
fis.En la Cour des Generaux des Aides, de dix liures Pa- 
rifis. Aux Baillages, & Senechauflees , & pays Couftu- 
miers,de foixante fols : par l’ordonnanee de François. 
de l'an 15 3 9.art. 1.8 16.Faber in Lillufires.C.de modo malt. 
Mafier tit. de appellat.num. a. 
DS BGOTO SO TOGO TION 00 COUSCOUS CUUBUS GO OTUGOEE 
| Appel comme d'abus. 
1. A Ppellations comme d’abus font fondees fur qua- 
tre moyens , fur lefquels font fondees les liber- 
tez de l’Eglife Gallicane,c’eft à fçauoir,quand il y a con- 
treuention aux fainéts Conciles & decrets receuz & ap- 
ns en France, ou ordonnances Royaux, ou quand 
’onentreprend fur la iurifdiétion temporelle,ou quand 
on contreuient aux Arrefts des Parlemens.Papon lib. 1 9. 
tit. 2. Arreft. 4. Chopin de facr. pelit.tit. 4. Automne fur le 
Manuel d'Imbert, Rebuff. traët de appella. tanquam ab ubu- 
fe. fnicrpreres Gloff. num. 3. 4. 5. 6. 7.8. d 9. Vide Comment. 
Im.bert.in verbo Abus.On ne fe doit feruir de ces appella- 
tions qu’auec grand fubieét , toutainfi que les Rois fe 
feruoyent du Labaron, on Auriflatame, son in vellicatio- 
nibus , aut tenuibus pugnis , [ed magnis in pralits laborane dr 
periclirante exercitn. 
2. Sileluge d Eglife, la iurifdiction duquel eft feule- 
ment des chofes fpirituelles , & Sacremens, vouloit co- 
gnoiftre de l’accefloire , comme fper fœdere matrimoniÿ, 
s’il jugeoit de la dot, our cafu flatus de hareditate, il com- 
mettroit abbus. 
3. Aux appellations con:me d'abus on ne doit s'arre- 
j: À s 
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33 * Arbitrage. 
fter aux Conftitutions Canoniques,que Ecclefiaflice inrsf° 
dichoni maxime fauere folent. Robert cod. Sauf. fi on auoit 
contreuenu à la Pragmatique fanétion faiéte au Concile 
de Bafle. Imbert 254. Et faut releuer telles appellations 
nuement,& fans moyen és Cours de Parlement. 
4. Appellations comme d'abus interjettecs par les 
Preftres,concernant la difcipline , & correétion Eccle- 
fiaftique, font de nulle valeur.Imbert.2s 5: 
s+ Appel comme d'abus peut eftre releué apres trois 
mois, ou autre temps: parce qu'en iccluy le Procureut 
du Roy eft la principale partie , & ne peut eftre deferts 
Imbert 261. 
6. L'appel comme d’abtselt vn remedeexorbitant À 
sure communi , & comme extraordinaire, nc doit cilie 
| receu,guando alia via ius tutum eÎfe poreff, 
7. Des appellations comme d'abus les patties ne fe 
Ë peuuent accorder, ny remettre à aibitres , parce que les 
RE :! ens da Roy y ontintereft,neantmoins le 26. Nouem- 
be 1604.vne fentence arbitrale d’vn appel comme d’a- 
bus,apres auoir efté communiqueec au gens du Roy, fut 
| confirmes. 





F 8 Le fieur Eucfque de Rhodez ayant fai defpecher 
à vn Preftre {on forma dignum nouiffima , pour y auoir ob- 
mis examinato,@ idoneo reperto , ilen fut appellé comme 
} | d'abusen la Cour par vn pourueu du mefme titre, & la 
fe Cour le 2 9.lanuier1606.declara y auoir abus,@&condäna 
Li J'Euelque en cent fols d’amende,& la partie aux defpés. 
< CH10000000 000000 09009000099073000600040009 300600 
. Arbitrage. | | 
k2 | J. Es fentences donnees'par les arbitres, l'appel va 
és Cours fouueraines:fi ce n’eft qu'il ne fut que- 
ftion que de chofe , de laquelle les Senefchaux peuuent 
juger fouuerainement : par l’Ediét du Roy François, à 
Fontainebleau en l'an 1560. : 





1. Les 
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2. Les Arbitres doiuent eftre d’accord de leur fentences 
auant que la donner, car autrement ne vaudroit , eftant 
donnee par luges difcordans.Celfas in L. pugnantia.in fin. de 
reg.iur.L.dvo indices.ff.de re ind. mais les deux des trois eftäs 
d’accord,la fentence vaut /.duo ex tribus.ff.de re ind. I faut 
acquiefcer à la fentence des arbitres, ou autrement on eft 
tenu à la peine,& lefdicts luges fouuerains ordonnét pour 
ladite fentence 1.fi quis rem.de recepr.arb Barsol in 1. 1.ff. cod. 
vide les loix abrogees.l. s o.lib.1.@ 1.926 93.c0d. 
3. Arbitres peuuent le dernier iour donner ientence , & 
boc quia arbiter eff amicabilis conpolitor, € pacis mediator. Pa= 
uormit.in c.conquellus. gr in c.s.de ferits. Toutesfois l'arbitre 
eft different de l'amiable compofiteur : qwia arbiter dicüwr) 
qui à partsbes eligitur,ut procedat feruatoiuris ordine LÉ qua- 
lerm.ff.de arbitris. Arbirrator vero,qui eligitur , ut procedat præ- 
termiffo iuris ordine prout aquum fibi vid: bitur.l.fi focieratem. 6. 
arbitrium.ff. pro focro. cr 1. fi quis arbitratu. de verb. oblig. vide 
Guid.Pap.confil.1 or. 
BOB 000 GO STONE COR TATN TE OPA GATE TAN TETE 
_… Argent. 
Fe A Rgeñt tenu,& mis en banque eft bien immeuble, 
Baldus in c.cü cauf[a.de [ent.&r re iud.N'oyez les deci- 
fions de Môfieur le Maiftre fur l'Edi@ des criees, chap.r. 
2. Argent eftimé en achct de terre eft immeuble.l.fi quid 
ergo.S.quid ergo.ff de contrar.tutel, Œ vril.aëtione .l. fi nondum. 
Cide furr. cr feruo corrup Lcetera.S.fed etfi paranit.ff. de leg. 1. 
I, chorus. $. 1 .ffde lrg.3.l. quicumaque de omni agro deferr, C.° 
Barrol.in L.fi forie.ff de caftrerfpecul: loannes Gallus quaflion.x. 
Ce qu'il faut entendre, gwando pecunia exflat , & que , 
vltra deflinationem peruenum ef} ad aliquem aëtum , vt fi pe + 
eunia apud fequeltrum depofita effet ; vel in arca reclufs ; aus ab 
alis nummis feparara. 
3+ . Quomodo dicitur pretium fuccedire loco rei ? verum eff in 
vninerfalbsus ; vs in bareditate., in peculio in dote. |. Impe- 
TAaIoT. 
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j #40 Aubeine. 

\ rator.S.fin. Cum duab.f29g. ff. de leg. 2.1. fi rem @ pretium. ff dé 

R petit. hared. In particularibus vero non , © nummi redaëti ex 

venditione fundi, non fubrogantur in locum fundi , mec pecunsæ 

fundum reprafentat.l. qui vas. $.fin.ffde fur.l. vendivor ex he- 

reditate. ff. de hered.'vel aëtion.vend, Vide Baquet des droits: 

de luftice,pag.1.9.6.num.302. 

CHCO0O DO BE TOC ADON NON COCHANT SOLDES ES 

Aubuine. | 

1 Vbeine eft vn droiét fort ancien, & qui eft com- 

mun en France ,; & en Angleterre, comme a re- 
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è marqué Bodin en la Republique;liu.1.chap.6. 

1: | . Si l'eftrangeracquiert pofleffions en France, pat ce 
. roict tour cft acquis au Roy Benediékinc. Rainuriws. 1m 
erbo,c vxorem.num. 1 04.contre la Conftitution de l'Em- 
ereur Federic,rapportee en la loy omnes. C. communia. de 
BccrÎ. que non obieruatur in hoc regno ; quia quando alienige- 

ne in co moriuntur, fine habeant hercdem;fiue non , Rex occupat 

lla bona sure albinagij, refle Boerio in confuetu 1. Burg.in fin. 
e te/fam. quod non procedit in [cholafhcis priuslegiaris. 

3. Il cit defendu aux eftrangers de rien acquerir au Ro- 

| yaume de France,comme elt remarqué par ÆAlexand. con- 


rss 7 hi... 
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fl. 157. hb. 2. num. 12. Ce qui n’a lieu auiourd'huy, ains 

F peuuent acquerir & difpoler, ayans lettres de naturalité, 
k comme 2 efté iugé, & appert par plufieurs edièts. Voyez 
} | Bodin és lieux cottez, & Papon Not. 3.1. 

4 4. Droict d'Aubeine n’a lieu au pays de Languedoc. 
f 


À omme fut iugé par Arret du Parlement de Tolofe , au 

{ rapport de monfeur Mainard en Decembre 1580. en- 

= f tre vn nommé Guiraudel, contre Moulfieur le Procureur 
LE à general , & ceux de Languedoc. 

Et s- ‘Les habitans d'Auignon ne font Aubeins, comme 


rapporte Paquet au titre du droit d’Aubeine, part. 1. 
chap.7.{ur la fin, fuyuant les dernieres impieflions. (ho- 
pin.de domanio,hb.x .tit.13, num. 16. ains font feniez vrais 

| natuicls, 





Aubeine. A1 
naturels, & regnicoles François.I. la ville d’Auignon eft 
dans Ja Comté de Prouence.z. le Roy eit Scigneur de la 
plus grand part du Pont d'’icelle. 3. il y a Notaires pour- 
ueuz par le Rey de France, qu'ils intitulent Apoltoli- 
ques & Royaux. 

6; Aubeins font les hommes & les femmes , qui font 
natifs des villes,qui font hors du Royaume,fi.prochains 
qu'on les peut cognoiltre pour Aubeins, & cftans venus 
demeurer dans le Royaume, ils font proprement appel- 
lez Aubcins. Voyez les Arrefts de la Chambre des Com- 
tes. 
7. Droiét d’Aubeine appartientau Roy feul,priuati- 
uement à tous les Seigneurs hauts iufticiers , comme 
eftans des fleurons de la couronne ,tout ainfi que le 
droict de regale Baquet des droiéts de luftice. - 
8. Lebien descftrangers , quoy que naturalifez , ap- 
paient au Roy , s'ils meurent fans heritiers, bien que 
es haut lufticiers le fe foyent voulus attribuer , comine 
biens vacans. Baquet au lieu fus-allegué. 
9. Les biens des Baftards pareillement appartiennent 
au Roy par droiét d'Aubeine, horfmis en crois cas, lef- 
quels font ioinéts enfemble. Le haut lufticier fuccede, 
quand le baftard eft nay en laterre du haut iufticier,s’il y 
a faiét fa demeure & refidence, & s’il y eft decedé. C'eft 
l'opinion de Baquet en fon traiété des droiéts de iuftice. 
Ce qu'il faut entendre, quäd le baftard eft mort inteftat, 
fans hoirs procreez de fon corps en legitime mariage, 8c 
feulement des biens tant meubles,que immeubles , qui 
font aflis dans la haute fuftice , autrement ils appartien- 
nent au Roy | 
COCDGOHO DOS DECO 0 CODA DATA COBE C0 CE DS dé 
Angment. , | 
Le Ave de la dot a mefme priuilege que la dot. D. — | 
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#3 AL | Ausment. 

: fonhypotheque du iourde la conftitution. DD inl. affi- 
duis. C. qui potiores. in . bc autem. Ce quielt difputé par 
Charondas aux refponf.du droiét,hb.7.refp. 163. Autres 
eftiment,que l’augment n’a fon hypotheque que du iour 





Lfem:ne..ilud.é Lgeneralirer.de fecund.nupr, 
3. Etles enfans , qui furuiuent à la mere, fuccedent 
Ç egalement à fonaugment, awh.lucrum hoc, C. de fécund. 
Er | nupt. Voire mais quand la mere a faiét teftament, & in- 
| ftitué feulement vn defdits'enfans heritier, les enfans du 
li, duquel elle aura gagné l'augment,fuccedent à iceluy 
Mi egalement. ÆAuth.hec res.C.eodsn $.loluro.de nupt.in Auth. 
Car fi la mere n’en a expreflement,& par expres difposé, 
ommibus ex aquo reliquiffe cenferur. Auih. nunc autem. cod. de 
Jecand.nupr.c d.foluto.de nupt.quia que fieri notabilirer de- 
bent , nifi fpecialiter notentur , videntur quafi negleëla. l, item 
«| apud $.hoc ediétum.ff. de iniur. |. &: ita non notatut. ff. naur. 


Fe: À 
Te à 4 du deces du mary.d.$.hac autem.l.affidnis,C. qui potivres. & 
4 Charondas vi fupra. 

LE: 2. Les enfans du premier lit fuccedent entierement à 

; Æ | l'augment que leur mere aura apporté au fecond mary, 

el: ou leurs heritiers,& les enfans du fecondli& n’y ont rié. 

#2: 6.his illud.l.hac ediétal.C.de fecand.nupr.Lmater. C. ad Trebell: 
À: 


F 
| caup.flab.Il eft vray,que fi la mere n’a efté remarice , elle 
| fera vne part dudit augment que fera à elle , ou à fon he- 
ritier,comme à vn deidits enfans, Auth.f5 tamen abfhineant. 
. eod.de fecund.nupt. | 
| 1 : 4. Maisc'eftà fçauoir s’il fera deu augment à la fcm- 
‘ ! me,ou à {es heritiers de la dot qu'elle n'aura iamais pa- 
47 yé,ny apporté?cé videtur quod non. Auth. fed quia nihil. de 
ES pe ER 274.64 275.Ce qui s'entend, fi 
4 e mary ne prend l'intereft de la dot , ou s’il ne letermo- 
ye-l.vendite, de contrah.smp', car en ces cas fidem habuir de 
dote,& partant il en doit l'augment.Guid.Pap. co: fil. 19. c- 
Benediélns in verb.c vxorem.num.6 2, Et faut noter , que fi 
| ou SE la fem 
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| Augment. 43 
la femme a elle mefme fait la conftitution de fa dot , & 
qu'elle ne la paye pas, & que le payement tienne àelle, 


lors elle nc peut pretendre augment dela dot non pa- | 


ce, 
: Ce qui eft autrement, fi la doteft promile par le pe- 
re, merc, freres,& autres : caren ce cas là la negligence 
de nauoir pas recouuert la dot, fera imputee au mary,& 
il fera contraint, & tenu au payement de l’augment. æ. 
Li extraneus. € Lfi hu qui fecum. de iur.dot & ainf a efté 
jugé par Arreft de cette Cour , comme rapporte Mon- 
fieur Acofta.traët.de fponfig matrim.c ca.dotes prinileg:ate. 
ôn fin. 
6, Lesbiens fubieéts à reftitution font affeétez à ia 
femme pour le payement de fon augment & dot, iugé au 
Parlement de Tolofe le 1 3.luin 1 586. 
7. On a accouftumé de conftituer l’augment à propor- 
tion d'vn tiers des deniers dotaux. Aut «qualitas. Auth. fi 
qua.C.de paët.conuent. 
8. La femme ayant obtenu fentence pour fon doüaire, 
contre vn tiers creancier,telle fentence peut eftre execu- 
tce,nonobftant appel,commie il appert par vn arrcft dô- 
né à Paris du 1 8.Feurier, & 18. Nouembre 1549. & 30. 


Mars 15 $0.en Papon, & Ordonnances de Charles VIE. 


ëz Louys XILart.8o. 

9. L’augmeñt a pareil priuilege,que la dot, & demeure 

acquis à la femme,pour en difpofer à fa volontéen deux 

cas, l'vn,fi le mary decede fans cnfans de fon mariage:car 

lors il luy eft fait propre, l'autre, fi elle demeure en 

viduité apres le deces de fon mary , fans conuoler à au- 

tres nopces. 
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Authorilations iudiciaires. 

3. Ar la Couftume de France la femme ne peut 

P cle appellee en iugement ciuil , tant pour fes 
| D biens 
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44 Autorifations iudiciaires. 
biens dotaux , defquels le mary eft feigneur. /. doce ancil- 
Lam.C. de rei vindicat. que aufli pour autres chofes, fans 
l'auchorité de fon mary, finon qu'il fut queftion de {es 
biens paraphernaux. !. bac lege C. de paët, conuent. ainfi à 
cfté iugé par Arreft du 19.Auril 1605. plaidant Ferrie- 
res , & Martres Aduocats pour Meflieurs de Fay, Tara- 
bel, & Ieilé. 
2. La femme ne peut aufli agir criminellement, ny ne 
peut contracter fans l’authorité du mary,comme il a efté 
dit par vn Arreft du 20. lanuier. 1 577. donné en l'Au- 
diance , Prefident Monfieur Daffis. Monfieur de la Ter- 
rafle Mailtre des requetes, difant n’eftre tenu contefter 
auec {a fœur,femme de Monfieur Villeneufue Prefident 
de Bourdeaux,qu’au prealable elle ne fut autorifee par sô 
mary , fut diét qu’elle fe feroit autorifer:quia mulieres non 
haben: legitimam perfonam flandi in iudicio .l. maritus. C. de 
procurat. ne femine perfequende litis obtentn in conrumeliam 
ma:vonalis pudoris srreucrenter irruanr. L. fancimus. C. de re- 
* ceptaïrbirr. 
3. Olim apnd Romanos mulieres fub perpetua agnatorum 
tutela erant. 
4. Le mefme fut ordonné le 5. Decembre. 1581. con- 
tre Iean Emblart appellant du Senefchal, contre fa fem- 
me , à la charge toutesfois qu’il ne feroir tenu d'aucune 
condamnation de defpens, au cas qu’elle rut iugee con- 
tre fa femme. Mais fi la femme eft marchande publique, 
comme à Paris, Orleans, & autres villes du pays couftu- 
mier,elle eft receué, & peut agir en jugement, pour les 
caufes qui concernent la marchandife. 
s- Ileft certain que par le droiét de fils de famille mi- 
neur de vingt cinq ans, les furieux , prodigues, & autres 
femblables perfonnes ne peuuent agir, ny eftre en iuge- 
ment, ny ne peut on agir contre eux fans l’autorité du 
pere du fils de famille. /. cuns non (olum. $. filins. (+ de 
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Autorifations iudiciares. 45 
bonis qua liber. Les autres fans l'autorité du tuteur , cura- 
teur ne peuvent rien faire en iugement L. 1. çé 2. ff, de a4- 
miniflr. tut. Arrelt des grands iours de Moulins du 13. O- 
Étobre 1 $40.l. 1.C. qui legir. per/om.habeant fland.in id. Que 
fi leurs tuteurs refafent les defendre, ils y peuuent ettre 
contraints , comme fut iugé par Arreft du 2. Decembre 
1581. DER 
6. Le fils de famille peut agir fans l'autorité de fon pere, 
lors qu'il eft queftion de fon cabal,ou pecule. G!ff. fing.im 
Lis nulla.ff.de indic.comme auffi de quelque preft par luy 
faiét des deniers deftinez pour fa defpenfe , & entreic- 
nement aux cftudes , on à quelque voyage. !. cm filiwsfa- 
mil'as ff.de reb.cred.de melme en matiere criminelle c>m- 
me d’iniures, cxces, violence & autres crimes,& en ma- 
tierce de depoft, & commodat, il peut eftre sn iu#ément 
fans l'autorité du pere.6.fir.Znffur. de noxalib.aëlion:b.Lfilins 
familias.ff.de atlionibus. a L 
7-Le fils, qui eft en puiffance de pere, felon l'opinion de 
Boyer,pent eftre en iugement en toutes affaires,aufquel- 
les rien n'eft acquis au pere. Quant au fils de famille ma- 
ieur de quinze ans,le mefme Boyer, cé Guid. Pap.confil. s 4. 
tiennent, qu'il peut eftfe en iugement fans l’autorité de’ 
fon pere:parce qu’il eft cenfé emancipé.& hors de la puif- 
fance paternelle, par la coutume generale de France rap- 
portec par les Couftumiers. | ; . 

8. Le prodigue aufli ne peut conuenir,ny eftre conuesu, 
ains fon tuteur,ou curateur.l.2.ff.4e iure codicill.L1. cé fin.ff. 
de curat. furiof.ef aliis extra minores dandis. 

9 L'infense , furieux, fourd, & muet pour les méfme rai- 
fons que le mineur , cs fint in perpeina curatorum tutela, 
ne peuuent cftre appellez en iugement fans leurs curæ- 
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46 .… Bannalite, Bannis. 
EASAHSRINIRTESER EE PERERE RESTES 
ANHAUEC, 


TN Roit de Bannalité eft , quand les vaflaux ne peu- 
uent aller moudre, cuire le pain, ou preflurer ail- 
leurs qu’au moulin, four,ou prefloir du Seigneur. Duquel 
droiét , enfemble du droiét de couruce, il eit am plemerie 
traicté par Baquertraiété des droicts de Iuftice.chap. 1 9, 
où il dit,que le Curé ne peut eftre fubiect a Bannalité,ny 
les vaflaux pour toute Dies de grains. Le Scigneur ne 
peut acquerir droiét de Bannalité par prefcription : ains 
faut qu’il aittitre , on adueu,& denombrement ancien. 
CRRRIBRPRN STEP RPIASNPES ETES 
L Bannis. 
-B Anny par fentence du luge de la cité, ou Prouince, 
ne peut faire teftament .l.eos, € ibi Bartol.ff. de 1efiib. 
& ne peut non plus prendre rien ex teffamentoimais la ve- 
rité ei au contraire:car fi le banny eft condamné à mort, 
-çn ce cas il ne peut faire teftiment , ny prendre ex tefla- 
mento,comme difpute amplement Julius Clarus recept. [ent. 
in $.re/ffamentum.cap.1 9.6 20. | 
2. Que fi les bannis eftoyent arreftez par le chemin par 
quelqu'vn , ils fe pourroyent licitement defendre. Bartol. 
cén Lu: vim. ff de iuflitia cg iure. L. 1. de his que vi metifque 
caufa Gorhrfredus ad l.4.ffad 1, Aquil.in verbo defendere. 
3: Ori quelqu'vneft banny pour certaines années,& 
qu'on le detienne prifonnier , le temps du banniflement 
luy courtra en prifon : que s’il auroit demeuré prifonuiet 
iuiques au temps du banniflement finy , il deura cftre re- 
laxé.arg J,penulr.C, cod. 
4. Banny vrrum amittat patriam poteftatem, cr dicitur quod 
" nor,commcelt la plus commune opinion.e4le.in l. fi cum 
dotem.S.fipat.v.4.ff.folut.matrim.& peur eftre tefmoin, s’il a 
cfté banni par çontumace. Baldiin cap. fuper. eod.de 1efhib. 
UD. 4, 
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Balards. 47 
. Si le banni excede fines exfili, il eft puny de mort; fi le 
nninient eftoit de plus de dix ans: & s’il eftoit de 
moins,le temps du banniflement luy eft doublé Gomefc. 
3.deliétor.n.10. Ce qui ne s'obferue pas: ains s'il eft pris, 
il eft fouctté. Zuliws Clavws in praët. crim. qnafl.7. in fin. 
TESHÉRIISEST SSEIRS SSETEESSES 
| Baflards. | 
Aftard n’eft en puiflance de pere, & peut faire te- 
{tament, comme dit Benediélws in Cap. Dépt de 
‘effb.in verb.c vxorem.decif.s 1. num. 50. 
2. Les Baftards ne fuccedent point à leurs peres ab nie= 
Fat.comme il eft dit par Benedrit, in verb €ÿ vxorem. num. 
147. Et bien que Bartole, & autres in L. heredibu. $. 1. ad 
Trebellian. ayent tenu, que la couftume foit bonne, que 
les Baflards fuccedaffent à leurs peres, toutesfois cela ne 
veut eftre receu en France ; ou par couftume generale : 
>onforme au droiét,les baftards ne fuccedent à leurs pe- 
es,ny autres en droiéte ligne, ny callaterale du cofté du 
ere, ainsilsen fontexclus. Parrol. in L. fi is qui ff. de vale, 
3enedi£t. vbi fupra. $1.1$4.147. 4 A!tb. ex complexu. de in- 
fe. inutil. nupt.S.fin. quib.mod.natur. in Auth. l1 C2. de 
ratural. bib. GuidPap.confil.17. 
. Ileft vray, que bien que par le droiét les baftards 
oyent exclus de toute la fucceflion du bien du pere, & 
que la couftume du Royaume mefine foit en cela con- 
orme au droiét cotté , toutesfois elle ne fuit en tout & 
ar tout le droiét des Romains, qui veut que les ba- 
tards ne foyent pas receuz en la famille, ny fucceflion, 
« ne porterit le nom, & armes de ladite famille, /.humi- 
m.C.de incef. nupt.@ Burtol.in l. fuggefhoni.de verbor. fienif. 
ommement quand les baftards font procreez d’vi pe- 
e noble, & d’vne concubine. L.1. de natural, liber. Ains 
2s baftards, qui font aduoüez par leurs peres, en: : 
cat cn Ja fanulle, & portent le nom, & armes, auec : 
re Vénus. D 2 


43 Baflards. 
vne barre au trauers,& iouyilent des priuileges du pere, 
n'eftans priuez que de la fucceflion ab inteffar, comime il 
cft amplement difcouru par Challanee fur les couftume: 
de Bourgongne, de la fucceflion des baftards, r#bric. 8, 
num. 12.6 feg. qui cft contre l’ancien droit rapporté pai 
Je mefme Aucteur,nomb.17. | 
4 Par ledroiét nouueau # Autb.licer. C.de natural.libir 
le pere naturel , qui n’a point d'enfans legitimes , peu 
dôner tout s6 bi à fes baftards,en laifsät la lcgitime à fe: 
pere, ayeuls, ou mere s'il ena. Ecs'il mouroit fans fair 
teftament,les baftards luy fuccederoyent en deux once: 
qui eft demy tiers , à partir entre eux & leur mercice qu 
s'entend des enfans,qui ne sôt ex däna'o coit procteati,ca 
ceux làñe fuccedenten rien. dit. Auth. ex complexu. C 
eod.de inceff.nupt.tore tit.in fin.de fucceffionibus ab inreflar. cap 
per venerabilem.in fin.qui filij int legit.glofl.fin. in c. cum babe 
ret. de eo qui duxit in matrim. où tels baftards ne peuuen 
pren dre que les alimens.diéf. cap. cum haberet. & n'eft te 
nu le pere rien donner, s'il ne veut, par fon teftament, 
parce qu'il n’eft en fa puillance. 6.fir d: nupt. apud. Tufiin. 
C'eft pourquoy le baftard ne peut mefme impugner le te 
flament du pere, auquel il n'eft nommé, ny inftitué, veu 
qu'il n’a nul droiét de legitime , comme dit Alciar #7 L 1, 
in D ENAE bonor.poffe[{.contra tabulas. cr in gloff. diét 
.tums autem.de inoff. tef. apud Iufm. 1 eft vray que par |: 
Nouuelle de Iuftinian.1 8.& 19.le baftard aura pour fo: 
entretien la fixiefme partie pour la legitime fur le bie: 
du pere ab inteffat. & aufli aura la legitime aux biens def. 
metc.l.fi fufpeëta.$. 1. ff. de inoff. efl.a laquelle mere les ba 
ftards fuccedent : car du cofté des meres les baftards n 
font point nômez tels,niillegitimes. $./ciens. finô que tel 
les meres fufsét Ducheffes,Marquifes,&c.car celles là n 
peuuét receuoir les baftards à la fucceflié de leurs biés.l, 
qua iluffris.ffad fenanfe.Orficra.& s6t aufliexcepte z ceu 
. | qi 
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qui font naiz d’adultere, ou d’autre cohabitation iniufte, 
s- Les Baftards font legitimez par mariage fublequent. 
Cap.tarta vi, quib.med.nat.fiunt legitimi.& partant ils fucce- 
dent aux biens de leur pere,comme dit Tiraqueau fur la 
loy fi vnquam.de renocand.donat.num. 3. 

6. L'autre moyen de legitimation vient du Prince, qui 
baille lettres , lefquelles doiuent eftre enregiftrees , & 
ceux là fuccedent aufli aux peres,comme appeït par plu- 
fieurs Arrefts dans Papon, vit. des fucceflions des ba 
ftards. 
7- La‘legitimation d’vn baftard nay en adultere,eft re- 
prouuce, comme fut iugé par Arreft de Tolofe du 8. A- 
urih 1$65$. rapporté par Papon , art. 9. des fucceflions 
des baftards. Toutesfois par arreft precedent de l'an1$se 
vne legitimation d’vn baltard adulterin fut receue , Are 
reft 8.cod, 
8. Si le baftard cft nomme au teftament de fon pere,ba- 
ftard,tout ce qui luy eft laifsé,quoy qu’il fut legitime, eft 
acquis au Roy, comme fut iugé. Voyez le titre des ba- 
ftards,Arreft 1 3.en Papon. | 
9. Le baftard doiteftre nourry par le pere. c4p.cum ba- 
berer. in fin. de eo qui duxit in matrim. quam polluit per adulr. 
mater deber eum alere , non ipf@ eam. !. fi quis 4 liberis.$. 9, œ 
matrem.ff.de liber.agnof.& le pere eftterru doter la baftar- 
de, Bariol.in Anth.ex complexu. C, dé incef. nupt.}afon in $. 
fuerat de aftion. Panormir.conf.s o.Chalfanee fur les couftü- 
mes de Bourgongne, tit. des luftices & droiéts d'icelles, 
-4.num.G.S 7evbi pro,c contra. mais ce qui luy fera don- 
né en dot, retourne au pere. Bencditl,in cap. Raynntiws. 5 
verbo & vxorem.num. 1 24. | 6 
10.  Sed vtrum, fi vn qui eft marié , fait vn baftard auce 
vne non marice, tel enfant ne peuteftre priué de toute 
{ucceflion, L. 1.de adult.can. publ.22.q.7. & ainf le tierit 
Salicer.in de Anth.ex complexu.Ex par tout Les baftards peu 
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uent eftre legitimez, & peuuent eftre inftituez pat leur 
“porc, Gui, Pap.conf.1 7.rum.2. 
11. Il eft aufli prohibé faire donation inter viuos aux ba- 
“fards, glof 5x L. qui teffametum.de probat.Bariol.I. fi #s.de vule. 
 pupil. Guid. Pap. eodem confi. 17. num. 3. bien qu'il foit 
p'ohibé au pere baftard de faire donation à fon baftard, 
d'autant que les baftards on funt in poteflate patris. . 1. de 
pair. prrefi.Gnid. Pap. quajt.6 32. @ conf.14. ce qui s'entend 
des baftards des Preftres,& reguliers,ou autres, qui font 
ex damrato coitu. Les donations, & legats faits aux ba- 
ftards,valent,Guid.Pap.cor (94. & 246.65 d. conf. 17. Si le 
pere aengédre vn batard, pendant fon mariage,& qu’a- 
pres ledit baftard fe marie, & engendre vn fils legitime, fi 
l’ayeul le pourra valablemiét inftituer heritier? L'on ref- 
pond, queinon, comme le difpute in vrräque partem. Guid. 
P4ÿ.num.213. G f°q. in d. conf. 94. iugé à Bordeaux par Ar- 
reft rapporté [ur la loy finale de marw.lib en la confe. 
12. Baftards ne peuuent eftre emancipez:quia emancipare 
et extra manum mitere,l.fin.C.de emancip.lib. & aufli le ba- 
. fard n'eft pas in poteflate patris. inflit. de part. potef. Guid. 
Pap. endji.632.num.3. 
DHPSEBASEIEIORPRTSENEERSERRSES 
:, | Baflimens, Baflir. 
1 ie baftimét fait au champ d’autruy, enfemble tout 
ce qui y eft femé,ou planté,appartiét au feigneur 
du fonds, i.fi jmpp.l.qui ratione.ff.de acquir.rer. dom. ce qui ef 
vray, fi le baftiment eft tel, qu'il ne puifle eftre oftél.Ti- 
tius.G.ff.scd.i. grauiora.ff. de alt.excepe. & fi lon baftifloit,ou 
‘plantoit en vn fonds que l’on pollede de bonne foy, & 
auec tiltre : en ce cas on peut 1ecouurer le baftiment, fe- 
mence,ou arbres, ou recouurer le prix, gamui ædificrum 
folo cedar.$.certé de rer druif.1nfhrr.enfemble les defpens ne- 
ceflaires,que l'on y aura employé.l.somum.C.de rei vindic. 
Vide fufiss Syntag. Greg.de aët.lib.2.cap.1.num.7. G 8. 
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2. Les baftimens que le fils aura faiéts au fonds que le 
Fe luÿ aura donné, fi apres la donati6 on vend, lefdits 
aftimens feront apres diuifez entre les freres, s’il n’eft 
monftré auoir efte faiét des biens particuliers du fils , de 
fon caîtrenfe,ou quali caftrenfe;comme dit Azo in Sum 
ma; Sitem alia.Cde reivindic.Guid.Pap. Confil.1 04.in fine. 
3ill n’y a rien,qui plus embelliffe les villes,que les bafti< 
mens: de forte qu'il importe ad deciis vrbis adificis non de 
relinqui,l.pretor ait.$.hoc interdum.de now; oper. .nunciat. C’eft 
pourquoy les demolitions caufent ia ruiné des villes,, & 
. Citez,cwm vrhes ruinis deformentur.]. fn.ffine quis in loco pub!. 
C'eft pourquoy il n’eft permis aux particuliers negotiandi 
Cauffa adificia demoliri; marmora dtirahere , G* de domo trans- 
ferres ne publicws deformetur afpeibus. l. negotiandi.C.de «dific. 
prinar. 
4. Argentemprunté pour baftir la maifon, fur laquelle 
pu is aprés il y a diuerfes hypotheques, le creancier pour 
fdictes réparations fera anis aux autrésf.srserdum 
feq-ff. ei porierin pien.hab. 
s. Les baftimés,felô Pline;embeliflènt les villes: car ef- 
Criuant ad Traianum,en l'Epiltre 75. duliure 1'o.dit ainfi. 
Quarenti mibi , vbi poffet baineum , quodinduififli fiers, plscuit 
locus,in quo fuit aliquädo domw(vt audio)culchra;nüc defermis 
YHints: :per het enim confequemur, vt fœdi na facies CHHILATTS DV 
netu’, atque ctiam ; ‘Ut ipfa ciuitas amplietur , nec vlla: «ficia 
tollantur:fed'gne funt vetuffate fublapfas reparentur in meliu. 
Voyez les Ordonnances, qui font mention des baftimés, 
rapportees en la Conference du droit François , fur les 
— tittes de operibur publicis. 
6. Sur La forme de baftir maifons dans la ville de Tholo- 
fe, y a Arreit du 17. Mars 1561. Voyez les Arreîts de mou- 
fieur Mainard, noinb.228. 
7. Vefpalñan voyant la ville de Rome difformee prêtes 
anciennes ruines, & bruflemens , conceda les mailou:, 
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ruines,& demolitions,& places vuides, à qui les occupe- 
roit, & voudroit les reparer, fi les Scigneurs-d'’icelles ne 
les vouloyent rebaltir; fais prinars paucus re faa diens, 
quam in vrbe vrb:m quarere. ; | 
8. Siaucü auoit bafty en lieu public fans empefchement. 
ilne feroit contraint de demolir lesedifices qu’il auroit 
bafty;"e ruinis vrbs defrmiarétur: toutefois le public pour- 
roit auoir aétion contre luy.l.vlr.ffine quiders loco public. Ad 
curatoris Respublice (inquis Paulus )fpeélat , ut diruie domm à 
dominis ex/Fruantur. 
9. Mais en cecy il faut garder le commun droiét Fran- 
çois,iuxia [.3.C.de edifprinat. par lequel à faute de batir, 
perfonne n’eft prié de fon heritage, ny pour auoir bafti 
des materiaux,& pierres des vieux murs de ladite ville,& 
on a accpuftumé de le condamner en quelque amende, 
aucc reftitution de la valeur de ce qu'il a pris. Ni n’eft 
rohibé en France de tranfporter d’vne mai6en l’autre, 
ni de la ville aux fauxboures,ou aux chäps les marbres, 
ftatues, & autres embelliflemens d'edifices, Aupres du 
Palais du Roy , & des raïfonsde vilie, on ne peut faire 
baftiment fans le confentement du Roy,& du peuple, & 
Magiftrat,qui gouuerne en icelie. 
10. Les faillies dans les villes font dcfendues par les Or- 
donnances Royaux. eHarcellinws fcrbit J«b K'alentiniane. 
Pratex:atum prefeëlum vrbi faftuliffe omnia. ue 
11. Par la praétique on ne peur demolir vne mais char- 
gce de cês,& rétes,säs le côsétement du Scigneur, encor 
que le fonds de l’heritage loir fufhfär pour les redeuices 
à luy deués.Voyez Charondas, Somme rurale, nom.792. 
BDRRSSSSIS HR EDPE ET LEO DRES RES 
sut Ua Benrfice. | 
1. nee fon droiét principal du titre admis 
‘43 par le Diocelaincap.2. de >". 147, CAL la pratique 
n admet pointauçune poileffion fans titre cap.1,ç roro rit. - 
de co 
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de eo qui mittit.in poffef{än G.cap.lireris.de reSir. Sfal.S.1 .de pa- 
cifpoffell.in prag.finét. & fi la poficffion a efté prile fans ti- 
cre,ne vaut rien,ains c'eft vne vfurpation. cap. fire poj]:ff. 
de tegsur.in 6.& l'Ordonnance de l'an 1 $ 39. art.46. veut, 
que lors qu’il eft queltion des pofleffions des beneñces, 
on monftre les lettres. Rebaffite pacif.polfe.n.2. 

2. La poñleflion triennale rend le bcheficié affeuré en 
fon benefice , commeileft di& en la glofe de pacifipof 
[efl.in verbo triennnio.in prag.fanét. où tel triennal poflefleur 
ne peut eftre apres trois ans troublé au petitoire, ni au 
potlefloire de Le benefice.roto tir.de pacif. poffeff. Ce qui 
s'entend, fi tel pofefleur à titre:car s’il auoit iouy vingt 
ans fans titre, la pofleffion ne {ecoit pas boune;,ny. ne luy 
auroit acquis aucun droiét.cap, vigilanti. @* cap.fin.de pra 
fript.cap.polleffor.de reg sur. Te ; 
3. Mais fi le triennal polfeffeur n’auait que titrecoloré;, 
ce titre luy auroit acquis fa pofleflion auec la iouyflance 
publique de trois ‘ans. Felin.in c.licer.de fimoniis. Rebuff. de 
pacif poff-f.num.1 x 12.87 13, Et qu’eft ce que titre coloré, 
la glofe in verb.colorat.de pacif.po[feff. in pragm.fanit, le de- 
Clare affez.Et faut que ce titre foit pris de celuy ; qui a- 
uoit puiflance:car autrement il n’airoit aucun titre. 
4. Le Pape, qui conferevn titre inualide , le rend 
tout bon , Can.placuit.1 6.9.16. cap. propofuiffr. de corcef]. 
prabend. Rebuff. de pacif. pofeff. num.1 2. & feg. Car lé Pa- 
pe a entiere puiflance en cela: quia date funt illi, clanes à 
Deo.Maf cap.16.vide Fafon.adl. Barbarws. ffde off. Prat. Al- 
c'at.3.reg prefump:.8 
5. Le bencficié , qui aura iouy de fon benefice trois 
ans auec bontitre., ou coloré , troublé en iceluy par 
quelque autre,peut impetrer lettres pour iouyr du de- 
cret de paifble poflelleur , à cé que veu la triennale 
pofleffion, celuy , qui le doreilles fe declaré non re- 
ceuable enla demande, qu'il pourroit faire au peti- 
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toire, du pollefloire dudit benefice. Lequel decret de 
paiñble poffeffeur eft fauorable, eftant fait par le Con- 
cile de Bafle, conforme par le Pâpe Calixre, & Adrian, 
tenu pour regle de Chancelerie par Innocent VILI. 
- xeceu en France par la Pragmatique fanétion, & par le 
Concordat,& autorilé és Cours fouueraines de ce Roy- 
aume. Et partant celuy, qui aura iouy trois ans auec 
bon tiltre,ou coloré,ne pourra eftre troublé au benefice 
par la reigle de chancelerie de triennale polleffion. Et 
cc decret de triennale pofletlion et fi fauorable, que s’il 
fe treuue quelqu'vn,qui aye pofledé dix ans vn benefice, 
voire fans titre inter prefentes , & vingt inter abfenter, 
ilne pourra eftre recherché pour defaut de cetitre , ny 
autrement. Rebuff. de pacif. pole]. numer. 1. mais ileft plus 
croyable que non fans titre coloré du moins. cap. fi dili- 
gent. de prefcrit. 
6. La prife de pofleffion fans titre, eftant faiéte en ver- 
tu de la fignature,ne vaut rien,ains eft vne tromperic,ex 
Felin.cap.in noffra.de prefcriot.c cap.veniens.de accuf. 
7. L'on ne peut obtenir diuers benefices incompatibles, 
& faut que le benefcié, qui veut obtenir diuers benef- 
ces narre au Pape quels ils fant, & leur incompatibiliré. 
Que s’il aduenoit ,que fa Sainéteté accordait de tenir 
deux benefices incompatibles, fon refcript né feroit 
point receuable.cap.cHm adso,& cad audien:sam de refript. 
C. fi motu proprio. de probat. in G. Guid. Pap. conf. 1240. Vide 
Bocrium conf. 16. 
8. Collation d'vn bencfice par vn Ordinaire faicte, le 
croyant vacant,.& fous la regle de verifimils nouria, vaut 
gloff.in l.2.de eleët.sn G.Rebuff.in proœmio Concord.in verb.faiti. 
oùileft dict , que le benefice d’vn viuant ne peut eftre 
impetré,ny conferc, cap.1. de concef]. prab:n4. Rebuff. de re- 
prob. benef. vinent. imperr. Bref, l'impetration du benefñce 
de celuy qui vit, ne vaut rien, cap. 1. de conceff. prab. &c 
ne tel 
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tel impetrant, comme vn damné auaricieux,elt en vaye 
de perdition.cap.de auaritia.de eleët.in 6. s’il n’auoit ignoré 
Ja vie de celuy, fur qui il aura impetré. car. quapropter 
emn qui quaf}.1.Guid. Pap.quaff. 1 07. : 

9. Impetrans beneficium viuentis, eo mortuo, in locum eius fub- 
rogars non potefl.cap. 1. @ 3.de concef]. prebend. Rebuff. de fuba 
rog.collirigantinm.reg.6.num.] . 

10. Bencficium curatums ; Gr dignitatem quis tenere poteff fi- 
mul in Gallia, cm non fint incomparibilia , dr obferuatur in 
praxi. Concilium Lateranenfé fab Alexandro III. in cap. de 
muléta de prabend: quo quis Muas dignitate:, duos perfonatus, 
au duas Curas tenere non poteff, fed vnam Curam cum per(o- 
natu ant dignitaie potef?. 

11. DVorandum eff id elfe contra Trid. [ef]. 24. quod nunquam 
fui MA in Gallia, in eo, quod am diximws, nec [ÿnodi 
prouinciales vriquam id recipere voluerunt propter exiguos redi- 
tus beneficiorum, expenfas decimarum, reparationes Ecclefiarum 

alias expenfas legitimas,ad quas coguntur quotidie Clerici, à 
quibus fe eximere nullo modo poffunt. 

1 2. Benc/icium propter officium confertur. cap. fin. de refcript: ir 
6. c. concef].1 6. quaff.1.cap. generalit. L. pen. C.de milit. teflam. 
congruum enim eff, ut qui altari feruirex co vita nancifCatur, 
cap.euh. [éd.de prabend.in 6. | 
13. Beneficiorum poffeffio per Iudicrm laicum expediri debet, 
V1 tement interpretes in c. (in. extr. de indic. quia po[effio ef? tems- 
poralis, € beneficium [îne ranonica inffitutione cbrineri non po- 
tef}, iuxta reg. cap. benef.de reg. iur. in G. poffe[f. enim in benefi- 
ciis ex poffef.adiudicars debet ordinario Carol: VIII. de qua Re- 
buff. fuyuant l’Edi&t d'Henry IL.de l'an 15 $ 1. conforme à 

.Jadifpofition du droit in L. fin. de edi£to din Adriani. 

14. Succeffor beneficiy teneur pro debivis contraËls à prade- 

ceffere pro neceffitare Ecclefia.cap.r. exrr. de folur. cum facceffor, 
- Gvpredeceffor in benefits, cd qubuftumque dignitatibus ea- 
dem perfina cenféatur.cap. quoniam. de collat. cé bi gloff. de 
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CRSRERERRIRERSEE SEEN ENS SERIES 
ANHALUSC. 


Roiét de Bannalité eft , quand les vaflaux ne peu- 
'uent aller moudre, cuire le pain, ou preflurer ail- 
leurs qu'au moulin,four,ou prefloir du Seigncur.Duquel 
droiét , enfemble du droict de couruce,ileit am plemerit 
traicte par Baquet;traiété des droicts de Tuftice.chap. 19, 
où il dit,que le Curé ne peut eftre fubieét à Bannalité,ny 
les vaflaux pour toute fe de grains. Le Scigneur ne 
peut acquerit droiét de Bannalité par prefcription : ains 
faut qu’il aittitre , on adueu,& denombrement ancien. 
CRNSTRP RER TETIERPINSNPES IAE 
.. Bannis. | 
-B Anny par fentence du Iuge de la cité, ou Prouince, 
ne peut faire teftament .l.eos, er ibi Bartol.ff. de 1effib. 
& ne peut non plus prendre rien ex teffamento{mais la ve- 
rité eft au contraire:car fi le banny eft condamné à mort, 
-en ce cas il ne peut faire teftiment , ny prendre ex te/fa- 
mento,comme difpute amplement Julius Clarus recept. [enr. 
in $.re/famentum.cap. 1 9.6 20. 
2. Que fi les bannis eftoyent arreftez par le chemin par 
quelqu'vn , ils fe pourroyent licitement defendre. Barrol. 
én lu: vim. ff de inflitia c iure.L. 1. de his que vi merifque 
caufa.Gothofiedus ad l.4.ffadl, Aquil.in verbo defendere. 
3 Orfi quelqu’vneft banny pour certaines années,& 
qu'on Je detienne prifonnier, le temps du banniflement 
luy courra en prifon : que s’il auroit demeuré prifonniet 
lufques au temps du bannifflement finy , il deura cftre re- 
laxC.arg J.penul.C. eod. 
4. Banny vrrum amitat patriam poteftatem;c> dicitur quod 
‘nor,comme elt Ja plus commune opinion.e Ale.ir L. fi cum 
dotem.S.fi.pat.v.4.ff.folut matrim.8c peut eftre tefmoin, s’il a 
cité banni par çontumace. Bald.im cap. fuper. eod.de refhb, 
HUB. 4. 


s.Si 


Bafards. 47 
s. Si le banni excede fines exfily, il eft puny de mort, fi le 
banniflement eftoit de plus de dix ans: & s’il eftoit de 
moins,le temps du banniflement luy eft doublé Gomefc. 
3.delictor.n.1o. Ce qui ne s'obferue pas: ains s'ileft pris, 
il ef foüctté. Zulirs Classes in praët. crim. qnafl.7. in fin. 
ERERRSTITIDRTEIRIES DH PIEITIEE ER 
| Baffards. L 
1 B Aftard n’eft en puiflance de pere, & peut faire te- 
{tament, comme dit Bencdillus in cap. Rainutiws. de 
tefhbin verb.c vxorem.decif.s 1. num.1 50. : 
2. Les Baftards ne fuccedent point à leurs peres 4h inte- 
ffat.comme il eft dit par Benediét. in verb € vxorem. num. 
147. Et bien que Bartole, & autres in L. heredibus. $. 1. 44 
Trebellian. ayent tenu, que la couftume foit bonne, que 
les Baflards fuccedaflent à leurs peres, toutesfois cela ne 
peut eftre receu en France , ou par couftume generale 
conforme au droiétles baftards ne fuccedent à leurs pe- 
res,ny autres en droiéte ligne, ny callaterale du cofté du 
pere, ains ils en fontexclus. Barcol. in !. fi is qui ff. de vule. 
Benedi£t. vbi fupra. 15 1.154.147. Ath. ex complexs. de in- 
ceff. & inuril. nupt.$.fin. quib.mod.natur. in Auth. L.1.cr 2. de 
natural. lib. Guid.Pap.confil.17. | 
3. Ileft vray, que bien que par le droiét les baftards 
foyent exclus de toute la fucceflion du bien du pere, & 
que la couftume du Royaume mefime foit en cela con- 
forme au droiét cotté, toutesfois elle ne fuit en tout & 
par tout le droiét des Romains, qui veut que les ba- 
ftards ne foyent pas receuz en la famille, ny fucceflion, 
& ne portenit le nom, & armes de ladite famille, l.humi- 
lem.C.de incefl. nupt.d Burtol.in |. fuggefheni.de verbor. ficnif. 
nommement qaand les baftards font procrecz d’vu pe- 
re noble, & d’vne concubine. l.1. de natural, liber. Ains 
les baftards, qui font aduoüez par leurs peres, en: 
£rent cn la fanulle, & portent le nom, & armes, auec * 
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vne barre au trauers,& iouyilent des priuileges du pere, 
n'eftans priuez que de la fucceflion ab inteffar. comme il 
eft amplement difcouru par Chailanee fur les couftumes 
de Bourgongne, de la fucceflion des baftards, rnbric. 8. 
num. 12.6 feg. qui eft contre l'ancien droiét rapporté par 
Je mefme Auéteur,nomb.17. | 
# Par ledroic nouueau i# Auth.licer. C.de natural.libr, 
le pere naturel, qui n’a point d’enfans legitimes » peut 
dôner tout s6 bié à fes baftards,en laifsät la legitime à fes 
pere, ayeuls, ou mere s’il ena. Ecs'il mouroit fans faire 
teftament,les baftards luy fuccederoyent en deux onces. 
qui cft demy tiers , à partir entre eux & leur mercice qui 
s'entend des enfans,qui ne sôt ex danaio coit procreati,car 
ceux làñe fuccedenten rien. diét. Auth. ex complexu. C. 
eod.de inceff.nupr.tote tit.in fin.de fucceffionibus ab ineflar. cap. 
per venerabilem.in fin. qui fil fint legir.glofl.fin. in c. cum habe- 
ret. de eo qui duxit in matrim. où tels baftards ne peuuent 
pren dre que les alimens.diéf. cap. cm haberet. & n'eft te- 
nu Îe pere rien donner, s'il ne veut, par fon teftament, 
parce qu'il n’eft en fa puillance. 6.7 d: nupt. apud. Tufin. 
C’eft pourquoy le baftard ne peut mefme impugner le te- 
ftament du pere, auquel il n'eft nommé, ny inftitué, veu 
qu'il pe nul droiét de legitime , comme dit Alciatml 1. 
an verb.naturales.de bonor.poffe].contra tabulas. cé in gloff. diéf, 
.tum autem.deinoff. tef. apud Lufhn. I eft vray que par là 
Nouuelle de Tuftinian.1 8.& 19.le baftard aura pour fon 
entretien la fixiefme partie pour la legitime fur le bien 
du pere ab inteffar. 8e auffi aura la legitime aux biens de fa 
mete.l.fi fufpeëtaS. 1. ff. de inoff. teff.a laquelle mere les ba- 
ftards fuccedent : car du cofté des meres les baftards ne 
font point nômez tels,ni illegitimes. $./ciens. fin6 que tel - 
les meres fufsét Duchefles,Marquifes,&c.car celles là ne 
peuuét receuoir les baftards à la fucceffi de leurs biés.1,f 
qua iluffris.ffad fénamfi.Orficia.& sûr aulliexceptez ceux, 
4 L qui 
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qui font naïz d'adultere, ou d'autre cohabitation iniufte. 
5+ Les Baftards font legitimez par mariage fubfequent. 
Cap.tarta vi, quib.mod.nat.fiunt legirimi.& partant ils fucce- 
dent aux biens de leur pere,comme dit Tiraqueau fur la 
loy fi vnquam.de renocand.donat.num. 3. 

6. L'autre moyen de legitimation vient du Prince, qui 
* baille lettres , lefquelles doiuent eftre enregiftrees , &c 
ceux là fuccedent auffi aux peres,comme appert par plu- 
fieurs Arrefts dans Papon, tit. des fuccellions des ba 
ftards. 
7+ Laïdegitimation d’vn baftard nay en adultere,eft re- 
prouuce , comme fut iugé par Arreft de Tolofe du 8. A- 
urih 156$. rapporté par Papon , art. 9. des fucceflions 
des baftards. Toutesfois par arret precedent de l’an1s$r 
voe legitimation d’vn baltard adulterin fut receüe , Are 
reft 8.cod, 
8. Si le baftard eft nomme au teftament de fon pere,ba- 
ftard,tout ce qui luy eft laifsé,quoy qu’il fut legitime, eft 
acquis au Roy, comme fut iugé. Voyez le titre des ba- 
ftards,Arreft 1 3.en Papon. 
9. Le baftard doiteftre nourry par le perce. cap.cum ba 
berer. in fin. de eo qui duxit in matrun. quam polluic per adulr, 
mater debzr eum alere , non ipf eam. |. fi quis a liberis.$. 9. dé 
matrem.ff.de liber.agnof.& le pere eltterru doter la baftar- 
de, Bariol.in Auth.ex complex. C. dé incefl. nupt.Jafon in $, 
fuerat de ation. Panormir.conf s o.Chaffanee fur les couftu- 
mes de Bourgongne, tit. des luftices & droiéts d'icelles, 
É-4-num.6. 7eubi pro,c contra. maïs ce qui luy fera don 
né en dot, retourne au pere, Bencdi££. in cap. Raynwtiws. it 
verbo € vxorem,.num. 1 1 4. | -. 
10.  Sed utrum, fi vn qui eft marié , fait vn baftard auce 
vne non marice, tel enfant ne peuteftre priué de toute 
{ucceffion, L. 1.de adulr.can. publ.22.q. 7. & ainfi le tierit 
Salicer.in de Anth.ex complexu.Ex par out les baftards peu 
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uent eftre legitimez, & peuuent eftre inftituez par leur 
“porc, Gui. Pap.canf.1 7.rum.2. 

11. Il cit aufii prohibé faire donation inter viues aux ba- 
“ftards, 2lof.in L. qui teffamétum.de probat.Bartol.. fi 1s.de vulg. 
 pupil. Guid. Pap. eodtm confi. 17. num. 3. bien qu'il foit 


p'ohibé au pere baftard de faire donation à fon baftard, 


d'autant que les baftards von funt in poteflate patris. $. 1. de 
peir.prrefi.Gnid.Pap. quajt.6 32. conf.14. ce qui s'entend 
des baftards des Preltres,& regul'ers,ou autres, qui font 
ex damrato com. Les donations, & legats faits aux ba- 
ftards,valent,Guid.Pap.cor [94. & 246.6 d. conf. 17. Si le 
pere acengédre vn baftard, pendant fon mariage,& qu’a- 
pres ledit baftard fe marie, & engendre vn fils legirime, fi 
l’ayeul le pourra valablemét inflituer heritier? L'on ref- 
pond, quefnon, comme le difpute #7 vträque partem. Guid. 
Pap.num.23. G fq. in d. conf. 94. iugé à Bordeaux par Ar- 
reft rapporté fur la loy finale de maru.lib en la confe. 

12. Baftards ne peuuent eftre emancipez:quia emancipare 
ef} extra manum mirtere,l.fin.C.de emancip.lib. & auffi le ba- 
… ftard n’eft pas #n poreffate patris, inftit. de part. potef. Guid. 


Pap. qn4«fl.632.num.3. 
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1 1: baftimét fait au champ d’autruy, enfemble tout 
ce qui y eft femé,ou planté,appartiét au feigneur 
du fonds, i.f jpp.l.qui ratione.ff.de acquir.rer. dom. cc qui ef 
vray, fi le baftiment eft tel, qu'il ne puifle cftre oftél.Ti- 
tims.6.ff.scdi, grauiora.ff. de all.except. & fi Fon baftilloit,ou 
‘plantoit en vn fonds que l’on poilede de bonne foy, & 
auec tiltre : en ce cas on peut recouurer le baftiment, fe- 
mence,ou arbres, ou recouurer le prix, g'amuts adificium 
fol cedar.$.serre de rer. drurf:1nfhr.enfemble les defpens ne- 
ceflaires,que l’on y aura employé.l.somum.C.de rei vindie. 

Wide fufiwss Syntag. Greg.de aëtbib.2.cap.1 .num.7. @ 8. 
& ts | 2. Les 
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2. Les baftimens que le fils aura faiéts au fonds que le 


- luy aura donné, fi apres la donati6 on vend, lefdits 


ES 


aftimens feront apres diuifez entre les freres, s’il n’eft 
montré auoir efté faiét des biens particuliers du fils , de 
fon caftrenfe,ou quali caftrenfe,comme dit Azo in Sum- 
m4, $sitem nlia.C\de reivindic.Guid.Pap. Confil.1 04.in fine. 
3ill n'y a rien,qui plus embelliffe les villes,que les bafti« 
mens: de forte qu'il importe 4d decus vrbis adificis non de. 
relinqui,l.preter aut.S.hoc interdum.de nous oper.nunciar. C'eft 
pourquoy les demolitions caufent ia ruiné des villes, & 
Citez,cm vrhes ruinis deformentur].fn.ffine quis in loco publ. 
C'eft pourquoy il n'eft permis-aux particuliers megoriandi 
cauffa adificia demoliri; marmora détrahere , G° de demo trans- 
Ferre, ne publicws deformetur afpeilus. |. negotiandi.C.de «dific. 
priuar. te Ai 
4. Argent emprunté pour batir la maifon, fur laquélle 

uis aprés il y a diucrfes hypotheques, le creancier pour 

fdiétes réparations fera picferé aux autres./inicrdum cÿ 
feq-f.quiporiorin pien.hxb. LE : 
5. Les baftimés,{el6 Pline,;embelliflent les villes:car ef= 
Criuant 4d Traianum,en l’Epiltre 75. duliure 1'o.dit ainfi. 
Querenti mibs , vbs polfet baineum , quod induififhi fier, placuit 
locus,in quo fait aliquädo domw (ut audio)culchra;nüc defermis 
ruinis:per hot enim confequemur,vt fodi[fima facies cinitatis or 
netur, AtQUE CtIAM 5 VI ipfa ciuitas amvlierur , nec vlla: «4 fii4 
tollantur:fed'ate funt veruffate [ublapfas reparentur in meliw. 
Voyez les Ordonnances, qui fonc mention des baftimés, 
rapportees en la Conference du droiét François, {ur les 
tittes de operibus publicré. 
6. Sur La forme de baftir maifons dans la ville de Tholo- 
fe, ya Arreit du 17. Mars 1561. Voyez les Arrelts de mou- 
fieur Mainard, noimb.228. - | +. 
7. Vefpalan voyant la ville de Rome difformee pañlés 
anciennes ruines, & biuflemens , conceda les maifous, 
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ruines,& demolitions,& places vuides, à qui les occupe- 
roit, & voudroit les reparer, fi les Scigneursd’icelles. ne 
les vouloyent rebaftir; fais prinars paucus re faa dicens, 
quam in vrbe vrb:m querere. 
8. Si aucü auoit bafty en lieu public fans empefchement. 
ilne feroit contraint de demolir lesedifices qu’il auroit 
bafty;e rainis vrbs defirmiarétur: toutefois le public pour- 
roit auoir aétion contre luy.l.vlr.ffine quidern loco public. Ad 
curaroris Republice (inquit Paul: )fpeélat , ur diruie domw à 
dorninis ex/truantur. 
9. Mais en cecy il faut garder le commun droiét Fran- 
çois,iuxia l.3.C.de adif. prisat. par lequel à faute de baftir, 
perfonne n’eft priué de fon heritage, ny pour auoir bafti 
des matceriaux,& pierres des vieux murs de ladite ville,S8c 
on aaccpuftumé de le condamner en quelque amende, 
auec reftitution de la valeur de ce qu'il a pris. Ni n'eft 
prohibéen France de tranfporter d'vne mai(6 en l’autre, 
ni de la ville aux fauxbourgs,ou aux chäps les marbres, 
ftatues, & autres embelliflemens d’edifices. Aupres du 
Palais à Roy , & des maifonsde vilie, on me peut faire 
baftiment fans le confentement du Roy,& du peuple, & 
Magiltrat,qui gouuerne en icelie. 
10. Les faillies dans les villes font dcfendues par les Or- 
donnances Royaux. earcellinm ferbit di K'alentiniane. 
Pratexiatum prafelum vrbi faffuliffe omnia. | 
11. Par la praétique o on ne peut demolir vne maisô char- 
gce de cés,& rétes,säs le côsétement du Scigneur, encor 
que le fonds de lheritage loir fufhfär pour les redeuices 
à luy denés. Voyez Charondas, Somme rurale, nom.792, 
ss BSSÉRISHESEBS FT SRSOSSEBESHES 
… Benefice. + 
PR Enciccprene fon droiét tincipal du titre admis 
par le Diocefainicap.2. de »"g. ir. car la pratique 


n'admet pointauçune pofleffion fans vitre cap.1.çf toto tit. 
de co 
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de eo qui mittit.in polfe{fän 6.cap.literis.de reSlir. Spol.$.1 .de pa- 
cif.pofef[.in prag.finét. & fi la pofieffion a efté prie fans ti- 
cre,ne vaut rien,ains c'eft vne vlurpation. cap. fire po] ff. 
de tegsur.in 6.8 l'Ordonnance de l'an 1 $ 39. art.46. veut, 
que lors qu'il eft queftion des poileffions des beneñces, 
on monftre les lettres. Rebfite pacif-poffe.n.2. 

2. La poñlefliontriennale rendle bcheficié affeuré en 
fon benefice , commeileft diét en la glofe de pacifipof 
[efl.in verbe triennnio.in prag.fanét. ou tel triennal poflefleur 
ne peut eftre apres trois ans troublé au petitoire, ni au 
potlefloire de Le benefice.toro tir.de pacif. poffeff. Ce qui 
s'entend, fi tel poflefleur a titre:car s’il auoit iouy vingt 
ans fans citre,la polleffion ne feroit pas boune;ny, ne luy 
auroit acquis aucun droict.cap. vigilanti. cap.fin.de pre 


fcripr.cap.pofeffor.de reg.inr. | | 
3. Mais fi le triennal polfeffeur n’anait que titrecoloré;, 
ce titre luy auroit acquis fa pofleffion auec la iouyflance 
publique detrois ‘ans. Felin.in c.licer.de fimoniis. Rebuff. de 
pacif poffffnum.1x 12. 13, Et qu’eft ce que titre coloré, 
la glofe in verb.colorat.de pacif.polfef. sn pragm.fanit, Je de- 

Clare affez.Et faut que ce titre foit pris de celuy; qui.a- 
uoit puiflance:car autrement il n’airoit aucuntitre. 

4. Le Pape, qui conferevn titre inualide , le rend 
tout bon , Can.placuit.1 6.9.16. cap. propififfr. de crieff. 
prabend. Rebuff. de pacif. poffeff. num.1 1. & ft. Car lé Pa- 
pe a cntiere puiflance en cela : quia date funt ilti, clanes & 
DeoMaf cap.16.vide Fafon.adl. Barbanus. ffae off. Prat. Al 
c'at.3.reg prafump:.8 
5+ Le bencficié , qui aura iouy de fon benefice trois 
ans auec bontitre., ou coloré , troublé en iceluy par. 
quelque autre,peut impetrer lettres pour iouyr du de- 
cret de paifible poflelleur , à cé que veu la triennale 
pofleflion, celuy , qui le querelle, bit déclaré non re- 
ceuable enla demande, qu'il pourroit faire au peti- 
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toire, du polfefloire dudit benefice. Lequel decret de 
paiñble poffeffeur eft fauorable, eftant fai par le Con- 
cile de Bafle, conformé par le Pâpe Calixte, & Adrian, 
tenu pour regle de Chancelerie par Innocent VILI. 
receu en France par la Pragmatique fanétion, & par le 
Concordat,& autorilé és Cours fouueraines de ce Roy- 
aume. Et partant celuy, qui aura iouy trois ans auec 
bon tiltre,ou coloré,ne pourra eftre troublé au beneñice 
par la reigle de chancelerie de triennale pofleffion. Et 
ce decret de triennale pofleflion eft fi fauorable, que s’il 
fe treuuc quelqu’vn,qui aye pofledé dix ans vn benefice, 
voire fans titre inter prefentes , & vingt inter abfenter, 
ilne pourra eftre recherché pour defaut de ce titre , ny 
autrement. Rebwff. de pacif. polie]. numer. 1. mais ileft plus 
croyable que non fans titre coloré du moins. cap. fi dili- 
gent. de prafcrit. 
6. La prife de poffeflion fans titre, eftant faiéte en ver- . 
tu de la fignature,ne vaut rien,ains eft vne tromperic,ex 
Fclin.cap.in noffra.de prafript.c cap.veniens.de accul. 

7. L'on ne peut obtenir diuers benefces incompatibles, 
& faut que le beneficié, qui veut obtenir diuers beneñ- 
ces narre au Pape quels ils font, & leur incompatibilité. 
Que s’il aduenoit ,que fa Sainéteté accordaft de tenir 
deux benefces incompatibles, fon refcript né feroit 
point receuable.cap.cim adeo, cé cad audien:iam de refcrrpr. 
€. fi motu proprio. de probat. in 6. Guid. Pap. conf. 140. Vide 
Bocrium conf. 16. 

8. Collation d’vn bencfice par vn Ordinaire faicte, le 
croyant vacant, & fous la regle de veifimils nouria, vaut 
glof.in l.2.de eleët.sn G.Rebuff.in prowmio Concord.in verb.futti, 
où il eft dict , que le benefice d’vn viuant ne peut eitre 
impetré,ny conferé, cap.1. de concef]. prab:n4. Rebuff. de re- 
prob: benef. vient. imperr. Bref, l'impetration du benefce 
de celuy qui vit, ne vaut rien, cap. 1. de concef]. prab. &c 

tel 
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tel impetrant, comme vn damné auaricieux,elt en vaye 
de perdition.c1p.de auaritia.de elet.in 6. s’il n’auoit ignoré 
Ja vie de celuy, fur qui il aura impetré. car. quapropter 
emmn qui quef}.1.Guid.Pap.quaff. 1 07. j 
9. Impetrans beneficium viuentis, eo mortno, in locum eius fub- 
rogari non potef.cap. 1. 3.de concel]. prebend. Rebuff. de [ua 
rog.collirigantinm.reg.G.num.x . 

10. Bencficiwm curatum , © dignitatem quis tenere potef} ff- 
mul in Gallia, ctm non fine incomparibilia , Gr obféruatur in 
praxi. Concilium Lateranenfe fab Alexawdro III. in cap. de 
muléla de prabend. quo quis nas dignitate:, duos perfonatus, 
aut duas Curas tenere non potel}, fed vnam Curam cum perfo- 
natu ant dignitaie potef?. 

11. Vetandum eff id effe contra Trid. fe. 24. quod nunquam 
fuit FE in Gallia, in eo, quod am diximws, nec fynodi 
prouinciales vriquam id recipere voluerunt propter exiguos redi- 
tus bencficiorum, expenfas decimarum, reparationes Ecclefiarum 
& alias expenfrs legitimas,ad quas coguntur quotidie Clerici, à 
quibus fe eximere nullo modo poffunt. 

1 2. Beneficium propter officium confertur. cap. fin. de refcript: in 
6. c. conce].1 6. quaff.1.cap. gencralit. l. pen. C.de milit. teflam. 
congruum enim ef}, ut qui altari (éruitex co vitam nancifCatur, 
capieurh. féd.de prabend.in 6. 

13. Beneficiorumn pofeffio per Indicrm laicum expediri deber, 
V1 tement interpretes in c. fh. extr. de iudic. quia pol[effio ef? tems- 
poralis, beneficinm [ne ranonica inffiturione chrineri non po- 
tef}, iuxta reg. cap. benef.de rer. iur. in 6: po[eff. enim in benef.- 
ciis rx poffeff.adiudicars debet ordinario Caroli VIIT. de qua Re- 
buff. luyuant l'Edié& d'Henry Il.de l’an 15 $ 1. conforme à 
. Jadifpofition du droiét in L. fin. de edi£to dinÿ Adriani. 

14. Succeffor benefciy teneur pro debiis contraëlu à prade- 
ceffore pro necefitate Ecclefia.cap.r. extr. de folur. cum füucceffor, 
® Gpredrcefor in beneficits, & quibufiumque dignitatibus ea- 
dem perfona cenféatur,vap. quoniam. de collat, cé ibi gloff. de 
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of-deleg.extr.cap figratiost de refripr.lib.G.c an. de libert. 2.912: 
15. Prabendarum prouentus recipsunt Jiudentes in Theologia 
quibufcumaque annis , prater quatidianas diffributiones,cap. 
fin.de magifl.cr cap.licet de prabend.Celuy qui eft incapable 
de bencfce, n’en doit eltre pourueu , que s’il cn eftoit a- 
pres pourueu, il ne poutroit apres valablement le. refi- 
gner. Grid, Pap.conf.71.num.r. | 
16. Mincur de vingtcinq ans eft incapable de tenir be- 
nefice,& d’eltre Preitre,cap.licet de eleëk.in 6. 
17. Ii faut que le benefñce foit refigné purement, & fim- 
plement,n’eftant la paétion licite,que l'on refignera,cæp. 
ex parie.de off, deleg. & n'y font receués aucunes pactions, 
ny referuations, cap. nifi de prabend. Ce qui s'entend de- 
want l'ordinaire : mais la relignation etant faiéte à Ro- 
me, l'on peut fe referuer penlion, Decius confil.141.cF 436. 
lof. in cap. cum pridem. de paët. Rcbuff. de pacif. poffelf. num. 
105. Car quia refigné vnc fois fon benefice, il perd tout 
le droiét qu’il y auoit,cap. ex tran/miffa,de renuncias, N'ata. 
conf. 252. {nnocentius in cap. cum vensffent. de in intrgr. reflit. 
De forte qu'ayant le benefice refigné, & renoncé fon 
bencfice deuant Notaire, & tefmoins, telle refignation 
eft neceflaire à fon preiudice, ores que ladite refigna- 
tion ne foit faiéte és mains des fuperieurs :car le No 
taire par la retétion de l’aéte tient leur lieu,l.2. ffrem pu 
pull. falwam fore. Innoc. cap. dulum. de conuer[Gud. Pap.conf. 
172. Celuy qui aura refigné fon bencfce deuant Notai- 
re,& tefmoins,fi par apres :l s’en repent,voyant qu’il de- 
meuroit fans moyens de viure,& fans dignité,peut auffi- 
toit reuoquer {a refignatiô par autre aétc,comme eft dict 
au titre,de procurat.Rebuff, & peut reuoquer le procureur 
nommé pour faire ladite relignation, Clement. unic. de re. 
nunc.mais il faut notifier ladite renôciation au Collateur | 
&c à celuy,à qui le benefice auoit refigné, &, au Procu- 


rcur, Clement.1, de appellar. Gr Clemént.s. de rennuc. ou au 
Notai 
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Notaire.en cas qu’il n’auroit expedié l’aéte,& à la partie 
à fin qu'il ne s'en aide, Kebuff.rir.de reuocat. procul, im praxi 
Vide Papon tit.des Requilitions ,Arreft 15. 
18. Si aucuneftant malade renôce à fonbenefice, auec 
celte paction,que reuenant en fanté,il luy fera rendu,dés 
l'heure qu’il fera guery , le refignataire eft tenu de reli- 
gner fon benefice, que s’il ne le fait, on l'y contraindra a- 
uec lettres de régrés:fans,ouauec lettres, le refignant a- 
pres fa gucrifon, il fera reintegré en {on beneñce. Vide 

Rebuffrir.des Regrés.c@ rcg.de sntirm.refign.gloff. 2. 

19. Céluy, qui a la collation d'vn benefice , a fix mois 
pour y poeuruoir;mais fi dansle temps il n'y auoit pour- 
ueu, le droit de collation appartient au fuperieur, & ce 
par droict de deuolu:de forte que le collateut negligent 
ne peut y mettre la main en ce cas, gl]. c DD. in c.1.de 
conce[.prabend.Rebuff.de deuolut.n.17.$fea.Vide Papon No- 
taire 3.11 eft vray que le temps ne courra au collateur,fi- 
non du iour qu’il aura fceu la vacation du beneñice , qu’il 
auoit à confercr,cap. audit, inuit. glof]. de prafcr. Gregor. Syn- 
trgm.lib. 2.cap. 1 1.9um.7.é 8. | 

20.Celuy,qui eft premier entitre,& polfefi6,eft preferé 
au dernier aÿyät titre:quia prior tempore,potior ejt Hire, CAP. ti 
bi qui gratiam, cr cap.9.f eo tempore.derefcript.in 6.cap.prio r.de 
reg.iur.l.quoties ducb.de rei vindic.Guid. Pap. conf. 107.6ap. 7. 

eu cus.de prabend.in 6. 

21. Mais s’il aduient que deux ayent couru vn mef- 
me bencfice vaccant par mort,& que titre leur foit don- 
né à tous deux du Le jour , lequel fera preferé ? 1 
femble que ce fera le plus qualifié des parties : à quoy 
femble feruir l'opinion de Ripa in cap.fedes. @ Felin. de re- 
fcrip.num,1 4. de Sofin.conf. 1 71. mais ileft certain , que 
par la regle infallible du droiét Canon de concurrent. in 
caäem data, in prouifione fimili ab eodem collatore faita re- 

«gulariter ts prafercndus eris » qui primus listeras faas pas 
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cullatori prefentauit, cap. duabus. de refcript.in 6.cela eft plein 
d'equité. Car fi celuy qui aura pris le premier letitre, & 
par ce moyen executé la volonté du S.Pere, n’eftoic pre- 
fcré,il s'enfuiuroic que diligentia obeffer au premier en ti- 
tre,& que negligentia prodeffet à l'autre : ce qui n’eft tolere 
Lfin.C.de allunivn.cap.fi clerici.de prob.in 6. fur laquelle equi- 
té ledit chapitre ducb:, eft fondé. Et celuy qui aura auf 
pris poffeffion premier,fera preferé,c:p.fciant.de prsb. in 6. 
22. La praétique nous a enfeigné, qu'il faut que l'vn des 
pourueuz en mefme iour, defpefche incontinent à Ro- 
me, pour auoir vn nouueau refcript confirmatif du con- 
current en datte auec l’autre de fa pattie, pour eftre pre- 
feré : Et fe iuge toufiours pour celuy-là, bien que l'au- 
tre ait eu premicr titre, ou Vifa de l'Ordinaire, & prins 
poffeffion. , | 
23. Benefice ne peut eftre valablement refigné par vn 
criminel, fi le crime cf tel, qu'il le priue de tenir bene- 
fice, Boër.decif:1 0 $.in fin. decifu8. olin.ad reg. de infirm. 
vefign. Capel.decif.4 3 1. lqui alatronibus.S. fin. de team. cf L. 
pol! contrattum. ff. de donat. 
24. Toutesfois cela n’eft obferué: car il n’y a que fept 
crimes, pour lefquels vn benefice foit vacant sf; iure, & 
dés l'heure que quelqu’vn les a commis, eft priué du 
benefice; mais de tous les autres il faut attendre la pre- 
uention, & condamnation. Rebuff. de pacif. num. 2C1. € 
fequenr. difpute fort bien cefte queftion, & dit, que le cri- 
mc d’herelie priue ip{o iwre, fans precedente condamna- 
tion du beneficié, cap. vt commiflis. de hsret, in 6. Celuy 
qui aura battu vi Cardinal, cap. félicis. de pœnis. & le 
crime de fimonic, Feln. in cap. infinnatum. de fimon. 
Plus celuy qui auroitempoilonné vn beneficié , cap. em 
qui. de prabend. in 6. Plus celuy-qui auroit fallfié les let- 
tres du Prince, cap. ad falfariorum. de crimine falfi. & xe- 
fout, que tous les autres crimes ne priuent nie | 
c 
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de fon bevefice,fi ce n’eft apres la condamnation, c. cum 
non ab homine.de iwdic.cap.ex literis,de exceffib.pralat. DD. 
tit. de bomicrd.n.6. Vide Charondas en fes rciponfes,chap. | 
2 1.où il cft dit que bien que le crimineux refignaft fon 
bencfice apres led:& crime,qu'il a faict in fraudem accu[a- 
tionis, ne faiét rien.cap. inquss. Gr c.per tuas.de accufat. mais 
toutesfais qu'il neft priué auant la condamnation. 
25.11 eft bien certain,que fi le crimineux refigne fon be- 
nefice pendant le &rime de fa preuention, il faut faire 
mention dans ladite refignation au Pape de fon crime, 
& du procés : car autrement la prouifion durefignataire 
ne vaudra rien, ains celuy qui auroit impetré ledit bene- 
fice l'emporteroit, comme dit Rebuff. de mod. ami. benef. 
TurR. $ 3.47 pragm. 

25. Le bencfice ne peut eftre conferé par vn heriti- 
que, ny par vn excommunié. cum fint extra Ecclefiam.ca. ex. 
commuricatu. @ tot. tit. de heretic. can. quicumaue fidelium, 
16. g. 7.& le titre qu'vn heretique auroit baïllé, ne vau- 
dioit rien , & lebencfice cb id impetrable ; cap. fi cele- 
bret. de cler.exc. minifi.cap.1 .de excep. in G. Panoïrmit.in cap.f5 
nobis de iure patronat.3. par.q.6. Toutesfois en France au- 
iourd’huy , qu'on eften paix auec ceux de la preten. 
due Religion reformee ; l'on a iugé qu’vn patron Hu- 
uenot peut conferer,& ce parles articles 19. & 25. de 
Ediét de pacification de l'an 1 $99.en la caufc de Ri- 
uiere contre Vilette de Battans fur vn obit conferé dans 
Villeneuve par vn Huguenot patron à Riuiere.Or les ex- 
ceptions,qui conferuent le poflefloire , ne font adiugées 
au petitoire, gloff. in cap. cum ad fedem.de reftit. fpoliat. Gnid, 
Pap. cenjil. 205. num,3. 
27. Le Chapitre faifant collation d’un benefice , eft 
tenu d’appeller tous les Chanoines abfens, Panorm.in cap. 
quomodo. € Joan. e And. de iure patron. qui contemptus vrius 
Plus noce à quam contradiélio maliorume , cap. bone. de 
| ekélion, 
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elettion.maïs cela n'aura lieu au patronat. Car fi plufieurs 
font patrons, il fuffit que la meilleure partie foit appellé, 
Jeans Anar.& Panorm. in d.oap.quomodo de iure parron.Guid. 
Pap. confil. 7. n.5. | | 
28, Collation,qui eft faicte par l'Eucfque, fansappel- 
ler le patron,elt nulle, HoÂ.c Joan. Andr.in cap.vnde de rer. 
perm.is 6. Guid. Pap.cof.7.n.4.Car le bencfce,qui doit eftre 
côferé par vn patron,ne peut cftre côfcré par l'Ordinaire, 
nf ad prefentationem patroni,cap.ad decennium.ib. de inrpatr.. 
29. L'on peut prendre pofleffion d’vn benefice par l’atou- 
chement de la porte ; ferrure , ou verrouil , & par la tra- 
dition des clefs de l'Eglife » port des veflemens , & par 
plufieurs autres moyens. Vide Guid.Pap.confil.1.1.7.6f°q. 
30. Bencefice patronat iouyt du decret de paifible pofle{- 
feur,comine les autres, Rebuff.de pacif. polfeff. mum.2. 

31. Pour obtenir vn Bencñce il faut neceflairement e- 
ftre tonfureé, A.chi1. cap. fiiudex laicus. de fent. excom. in G. 
inhahlis enim * 2 non ter furatus , cap. cum adeo. de reftripr. imo 
Post acceptum bencfciwm non valet accipere tonfsram , Loan... 
Andrin cap. 2. de inffit. Rebuff. de pacif. poffef].numer. 1 90. 
& faut monitrer la tonfure par actes, Kebnff.eod.rum. 1 8 9. 
& non par tefmoins, & fe peut prendre à fept ans , cep, 
r.de ternon or din.in 6, & en tout temps, cap.de eo.eod, tir. 
& par quel Eucfque que ce foit, e/fque temporalinm om- 
niumn difpo(irio,cur. 1u0 fuñi12.9.7. | 

32. Celuy qui fe fait promouuoir per faltum, eft incapa- 4 
ble de tenir aucun bencfice , Rebuffde cler.per falr.promor. | 
cap. follicitu do. diét. 2, & celuy eft promeu per falium , qui | 
prend les ordres de la Mefle, & n’a le fubdiaconat , ou | 
laiffe le diaconat. Zdem fi on prend ordres en autre | 
temps, que celuy qui ef prefcript par le droit Canon, 
C2p.3.de temp.ordin.Vt primo, s'il n’a commencé par l1 Ton- 
fure:car elle precede tout. Secundb, s’il n'a pas les Ordres | 
moindres,qu'il peut prendre en toutes Felles,can.quoniama | 
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difl.77. de bac materia vide in regul. Cancel. Iulij' 3. de cleri- 
cis extra termpus à iure flat. La Tonfure fe prendra à fepe 
ans, comme eft dit cy deflus, & les moindres Ordres 
d’Acolithe, &c. à douze ans,can. in fingulis 77. difi.can, de 
bis. 18. diff. le Diaconat à vingt ans, hodie tamen fufficir, (6 
autigit decimum eétauum annum , Rebuff.eod.glof, 2. nu.2. & 
pour la Preftrife anciennement il faloit auoirtrente ans 
entiers , cap. 1.@ feg.78. dl. mais auiourd’huy il fuffie 
auoir atteint l’aage de vingt-cinq ans , Clem.fin.de atar.ç 
qual.Rebyff.eod. num.6. 
33. Refte donc,que fi aucun s’eft fait promouuoir aux 
Ordres deuant tel aage, & en autre temps,il ne fait rien 
pour luy , ains il fe rknd incapable de tout beneficé : car 
l'Euefque ne le peut pas difpenfer de l’aage glf.c DD. 
in d.Clemeni, fin de et. @ qual. de mefme qui fe fetoit fai 
promouugir fans dimifloires, cap. cum quidam,cé ciliteras. 
de temp.ordin. Rebuff. eloff. 3 34. num. 3. Bref proueu per f4l- 
sum, cft incapable,c.feliicuudo. diff.s 2.5 Rtbuff.in prax. 
34. Ceux qui font inhabiles à tenir benefces de plu- 
ficurs fortes. Primo , vn enfant luif, qui non nouit regers Je- 
ipfum, cap. Jadeornm. de arat. e5 qual. Rebuff. de pacif. pelle. 
num, 174. Secundo, furiofis eff mhabilis, & ceux qui Curato- 
rum ope innantur , Rebuff. num. 186. Voirc lc fiancé de pa- 
role de prefent ne peut tenir benefice , ains s'ilen a , le 
perd illico gloffin c. 1.e clex. coning.in 6. 

35. On ne peut aufli difpoler des benefices ; parce 
qu'ils ne peuuent eftre baillez par fucceflion , cap. 1. ge 
fucce]. prelat.can.plebique & can. Moyfes.8. qualf.r. 

36.  Succefforibus non mocet nagligentsa, CF taciturniras pre- 
deceforis Pralati, quia deliélum perfone non eff connertendum 
in damnum Ecclefie, arg. cap. 1. cr ibi gloff. in verb. failuram. 
se A à Epifcopum. 1 6.9.6. & quoy qu'il foit diét, 
que le fuccefleur efttenu du dol de fon predeccfleur, 
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probib.T outesfois facceffor non obligat faëtum predeceforis tx 
rebus Ecciefiaftnifs confirmatt fuperioris aurOritAIE CAP. veniens. 
detranfaëit.é facceffor non obligatur ex contr. babito in damnum 
ÆEccl. failo ab anteceffore, imo juccef[or por. male alienata ad ins 
Eccl. renocaresc. 2. de precar. cr 1bi ploff. in verb: pœna.can. de 
pramis. q. 2. c.2.de rerum permut.cf cap. Apojtolica de donat, 
-37  Succeffor in beneficio tenctur debita predecefforis foluere 
proneceliate Ecclefie contraëla, ficut debira patris filiws hares 
(oluere tenetur , cum Prelatus fu quafi jncceffor ipfins ; cap. x. 
de folut. ef sbi gloff. alias non tenetur fucceffor, nec Ecclefia. cap. . 
4. de fideicom.l, 1. . in pupillum. ff. depofiti. cap. 1. éod. cé ibi 
£glof]. in verb.vrilisatem.c cap.2.de folut. De là vient que /xc- 
ceffor tenetur adimplere fattum predeceffoiss faiscap.literss. 3 9. 
de refcript. can. 9.oannes 1 2. quaff.s.can. illo.16.9.6.fic man- 
dat,c& prefcribit canon, dudurm ad nos,18. quaft. 2. & le Pre- 
lat fuccelleur au benefice eft tenu payer les debtes de 
fon predecefleur, cap. 1. de folut Guid Pap.quaf.6 1. & Pa- 
ponitit. des fuccefleurs, Arreft 30. Etcela a lieu princi-' 
palement , quand le predecelleur a faiét quelque cholfe, 
ou emprunté pour le bien de l’Eglife,ou Communauté, 
cap. (in. de fépulr. ut heres ems.cap. 1. de folut. mais ne feroit 
tenuenautre chole , ca. fin. 12.q. 2. can. communiter. 13. 
quajl. 8.G cap. quod quibufdam. de fideiuff. voire ne feroit 
tenu le faccefleur , ffapra modum le predecefleur auoit 
greué l’Eglife,ou le public , #ifi quatenw conuerfim e[Fir 
eius vrilitatem , can. hoc ius. $. creditor.1 quelt. 2. cap.graniss 
dpofé cap. quod quibu[dam de fideiu. 

38. En collation de benefiix il faut principalement 
confiderer le moyen de vacation : quiA VACAIIONIS modi 
Jant varÿ & vno expreflo , non venit aliws , cap. ex parte. de 
- off. deleg. cap. incipientes. de eleët.in G. vacatio per mortem , 
Vacatio per refignationem funt diffimilsa : cr ideo in litteris ad 
bencjicia imperratis expreflo vno non venit alter , cap. 6. de re- 
feript, tellement qu’eftant venu vne fois par D nn 
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il ne.peut venir apres per obitum , Papon au recueil des 
Arrelts, tit. des refignations, & par ainfi les mots misen 
Ja fi gnatuic per rcfignationem , aut alio quouis modo vact*, 
{ont tous fuperflus, dés que le prouucu a choili l’vn, ou 
l'autre des moyens de vacation. 
29. Il faut que la refignation foit admife du viuant du 
refignant, cap. ex 1ran/mi[a. cap. faper hoc. de renunc. & c'eft 
_ainfi que la regle de Chancelerie de publicandis refignatio- 
nibus, s'interprete, qui cft receuc par tout ce Royaume 
pour loy generale : car quelque titre qu’il aye, #on dicitur 
vacare benejicium per rfignationem, fi le refignant eft dece- 
dé en pofleflion apres les fix mois, lefqueis fe content du 
jour de la datte de ladiéte fignature , Rebuffe fur ladiéte 
regle, le Collecteur en rapporte des Arreits, tit. de pu- 
blier les refignations. 
40. Il n’y a nul doute, que le Pape ne puifle eftre pre- 
uenu pat l'Ordinaire in collatione beneficiorum. Aucuns ont 
difputé, i la preuention du fainét Pere a Licu po# patrons 
prafentationem. Cela eft craicté en la glofe, in verb. vifim. 
de collation. en la Pragmatique fanétion. Mais la refolu- 
tion cf, que s’il n’eft faiéte mention de ladiéte prefenta- 
tion, telle preuention eft inutile, comme a noté Rebuffe 
$. declarantis. tit. demand. Apof. in Concordat. La raifon 
eft claire, que le fainét Pere nunquam tollit ins acquifitum, 
comme le monftre la regle de Chancelerie de non rollend. 
ius alt. quafit. qui eft fuppleée, lors qu’elle n'eft exprime: 
& par ain! à plus forte raifon ne peuuent les Ordinaires, 
ny les Euefques conferer les bencfices dépendans du pa- 
tronat dans le temps, qui eft donné par le droit au pa- 
tron pour prefenter , i# cap. vnic. de ivre patron. in 6. Ce 
que la glofe a remarqué in Clemenr.unic. de fappl'nd.neglie. 
prelar. in verb. disbofirionem. tellement que la preuention, 
& le titre par eux fait ne peut cftre di& Canonique, 
comme fait 4 non habente poreftatem. 
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41. Les Religieux profez doiuent prendre Jeur pro- 
fefion par efcrit : profs ffio ensm probatur litteris ; & par le 
droiét ,& par l'Ordonnance, cum vero non [is profeff, 
nulla benelicia habere porell,cap.nullius de eleët, ib. 6. Rebuff, 
sn praxi,tit.de difb:nfat. a noté, que c'eft la commune ob- 
feruation de ce Royaume. La regle portant que beneficiæ 
regularia regularibus funt conferrnda , cr fecnlaria fecularibus, 
ceffe lors qu'vn beneficie eft Curé, & qu’il a chargé d’a- 
mes , Rota in c.cumee ex.de eleët, in 6, & cn l'extrauagante 
execrabilis. de Iean 22. d'autant qu'vn Religieux ne peut 
tenir Gurefans dilpenfe du fainé Pere , cap. monalf. de 
flan monachorum.can. placait, 16.91. fi ce n’eft que ce fuft 
vne cure exprefle, & par expres deltinee par la fonda- 
tion à vn Religieux de l'Ordre , & du Monaftere , Cle- 
ment. ut profeffores.de regula can. doëtores. 16. q.1: fauf les 
Auguftins. lefquels ont difpenfe generale. 
BRBRORRSADRRITTATASRENMITRNESS 
Beflail. . 
3. Bi: a facilement droiét de paflage en tous 
lieux , & mefme és chemins, & fs publics,ex L. 
x. de pafc.publoc.lib. 1 1 .Cod.Il eft prohibé aliener les lieux 
communs, où le beftail eft entretenu, d'autant que l’In- 
tercit eft commun , & importe par la culture d'auoir 
beftail, & qu'il fait nourry aux Communiaux. C'eft - 
pourquoy ils ne doinent eftre alienez.!, 1. ne quidem in loca | 
public. loca ,inquit , plublica vbique vfibus priuatorum fab- 
feruiunt,l denique.ff.de vfu & habisatione. | 
2: Lebaftail , quieft treuué faifant dommage en vn 
fonds, ores qu’il 2pparoifle à qui il ef, il faut faire pour. 
tant recherche, x qui il appartiendra , ne pouuant eftre 
retenu.que pour fçauoir à quiil appartient , à fin de de- 
mander puis apres le dommage qu'il aura faiét. L. qui 
dans, feg.$ !, quamuis.adL. Aquil.Bartel,@ D D.I. hoc am- 
plus $.de his antem.f.de däne infeilo. Alciat. prefurmspt. $ reg, 
1. qui 
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_&. qui pecus alieni in agro [no deprehédit no illud inre includir, 

[ed illud expellere quafi fuum debet,c habeat pro dam. inf. aët. 
4. Que file bœuf, ou autre befte eftoit efgaree , elle 
doit eftre retiree, & rendue apres à celuy , à qui elle ap- 
partient ,en luy demandant les defpens, vide Alciat.vbi 
fapra. Et n'elt permis mettre aucun beftail apres la pre- 
miere herbe, 4 on n’a licence de cc faire, Papon tit. des 
feruitudes, Arrefts 4. $.6.& 7. 

4. Les dommages faits par le beftail au bleds, prai- 
ries , ou autres fruicts , font vifitez , & eftimez par les 
preud’hommes des lieux,felon les couftumes, lefquelles 
font valables fans efcriture, & auec le feul tefmoignage 
de deux tefmoins depofanseftre couftume , que les def= | 
pens fe payent en certaine façon, Faber in 6. ex non fcripio. 
de iure natur.gent.Guid.Pap. confil. 116.num. 5. 8& celuy qui 
fait paiftre fon beftail aux prez,ou côme dit Mawarr.de L. , 
pœnali.num. 3. left vray,qu’en France on ne proccde 4 
par information,pour demander le dommage que le be- 
{tail a fai@ : ainfi on eft tenu faire eftimation, comme a 
cfté jugé par plufeurs Arrefts. | 
s. Beftail que l’on effarouche, ou eff pouuante , s’il fe 
perd , ou fe gafte , l'on efttenu au dommage, & puny 
côme larron, $.interdx.de obligar.quib.mod. ex diliét. nafcunr, 
L.f quissvxors.$.fi quis de manu.ef Lin furto.cé lin fin.ff.de furt. 
6. Bcftail qui eft tenu en gazaille(qui eft terme propre 
de Gafcongne)s’il meurt, le gardien eft tenu monftrer la 
peau, autrement il fera tenu de la perte:car c'eft vn con- 
tra d'efpece.Que fi le baftail fe perd , il fe perd pour le 
maiftre,l.cwmita.s fpecies.de legar. 2. fauf, s'il ÿ a de la frau- 
de:animalium enim cafws. qui fine culpa accidunt , 4 nemine 
preflanturl.1.C.omnil.contraëts. de reg iur.excepté auf, fi 
en le baillant au gardien, eftimation du beftail eft faite: 
car lors c'eft vne efpece d'achet:en ce cas la perte eft cô- 
munc entre le maiftre & le berger. 
E x. 
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Ona non intelliguniur, nifi dedu£to ere alieno, l. 2. . illud. 
ff. de collar, bonorum.l. [ubfignatum. . x. ff. de verb. figif. 
Par difpoficion de droiét commun les debtes aétifs, que 
nous appellons rom'na debitorum , efficinnt 1ertium genus 
bonc um, jer fe, lefqnels font diftinguez, & feparez des 
/ meubles, & immeubles demeurez apres la mort, L. qguam 
Tuberonis. $. in pecul:o autem. ff.de peclio.l. 4 dino Pio. $.in 
venditione. ff. de re iudic. de forte que fi vn teftateur à le- 
gué tous fes biens, meubles, & im meubles, l’hericier au- 
ra les debres actifs dicts Jura. Auf fi le teftateur à legué 
tous les meubles, qui font dans vne maïlon, les debtes 
.trouuez en la maifon ne feront compris en ce legat, quia 
nomina debiturum cum 'ncorporalia [ins,loco non conrinentur, 1. 
Caiws ff. de leg.1.l.vxorem.S. leganerat. verf. item quafisum. ff. 
de legat.3. Si vn mary par fon teftament a legué à fa fem- 
mc {es habillemens, & meubles eftans en euidence en 
fa maifon, en laquelle il eftoit demeurant ,en ce leg ne 
feront comprifes les debtes contenuës és cedules, bre- 
uets, & obligations eftansen ladiéte maifon. Aufli en ce 
leg ne feront comprins des deniers contans trouuez en 
ladiéte maifon, d'autant que ordinairement on ferre les 
«” deniers contans, on les tient en lieu fecret, & on ne les 
; met en euidence, pour eftte l'argent trop attrayant, aw- 
| um paller, quia multos babet infiaiarores. 1] ÿ à Arreft de 
4 Paris du 22. Decembre 1590. fuyuant la loy ff chorm. . 
sf ar legs. a, loxorem, $. leganerat.ver[. r1em quafitum. 1. fi 
vxort, $.1.f. de auro cr argenr. legar. Baquet des droits de 
luftice, part.21 2. nomb. 8 $. bona funt mobilia, vel :mmob:- 
lia, per rerum naturarm, € non per bomims difpofisioners, nec 
pet fitlioncen, L. quod in rerum. ff. de leg. 1.1. fin. (. quando de- 
Giei0 opus non eff. | 
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CHÉBSERERTEITNERE SRE RSISSERESSERS 
Blafbhemateurs. RUE 
ï. Nciennement les blafphemateuts eftoyent en 


horreur, & les blafphemes aufli, comme dit Plu- 
tarque, lefquels doyuernt eftre punis feuerement : car à 
caule d'iceux fumes à terremotus fiunt. comme il eft dit 
sn $. pratores igisur ut non luxurientur. Auth. C'eit pour- 
quoy le droit des afyles ne leur fut iamais permis, cap. 
fin. Gr cap. conqueltus. cap. doëlores in empt. fin. de immunits 
Ecclef. Boerius decsf. 1 1. où les blafphemes , & femblables 
font execrables. Par les loix des Empercurs, & Rois de 
France, les blafphemateurs font punis du dernier fup- 
plice, d.$. pretores igitur vt non luxursentur. ou lapidez, can, 
geos, 23. quafl. $. Par l'Ordonnance de Moulins mulétez 
non feulement d'amende pecuniaire, mais aufli puuis 
extraordinairement de peine corporelle, art. 85.& par 
l'Ordonnance de Blois , art,35. Sainét Thomas en la 
queftion 2. art. 1 3. dit le biafpheme n’eft autre chofe, 
qu’attribuer corps,;membres,& autres chofes à Dieu,qui 
ne luy conuiennét point, où bien diftraire ce qui luy ap- 
partient. L’interpretation des Hebreux,ou Cabaliftes eft, 
que blafphemer cft exprimer ce grand & ineffable nom 
Tetragrammaton, qui ne fe doit prononcer,ny efcrire. 
2. Mais on le definit encores autrement, blafphemer, 
c'eft mefprifer, detelter , ou contumelier Dieu , ou fon: 
Fils Tefus-Chrift,e Æuth.aliarum.C.de religiof. le prouocane 
d'opprobres, ou iniures, Len, $.cap.z4 | 
3. Le blafphemateur par la loy ancienne eftoit lapidé 
du peuple, Leuir. cap. 14. De là les Juifs accufans noftre 
Seigneur de blafpheme , le voulurent lapider , Sainct 
Gregoire dit, que les blafphemateurs doyuent eltre 
mis à mort, s'ils y font couftumicrs, & endurcis, snxt4 
d.$. non luxurieniur. non pour deux; ou trois fois, ne {ont 
punis de mgig : car çelt gliffement, facile, & 
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legerceté de langage. !.famof.ffad l.Inliam. maiefl. Le tout 
doit eftre remis à la difcretion du Iuge ,interpres int. 2. 
C.de reb.cred.cr $.item fi quis poffulante.de aëionib. Ynffir. 
BIRMANIE RERESSSE SE 
Bornes. 
1. Ornes, & limites eftoient en tres-grand-honneur 
& reuerenceentre les Romains, Plutarque.Ët 

Moyfe donnoit la malediétion à ceux ,qui oftoyent les 
bornes de leurs lieux,can.in legib. 1 2.quaft.2. Et Sol pour 
euiter que perfonne ne changealt les bornes de fon voi- 
fin, ordonna que perfonne ne pourroit planter arbre à 
cinq pieds loing du fond de fon voifin, ny baftir maifon, 
fepulture, ou faire fofsé,comme on li& en fa vie. Ce qui 
füt {uiuy par La loy des douze tables, vide !. Maniana. C. 
de adif.prinat. 

2. Les bornes font introduites pour La paix & vtilité 
d'vn chacun: c’eft pourquoy elles eftoient fi religieule- 
ment obferuees:ce fontelles,qui mettent fin aux procez, 
felon l'opinion de Virgile: .: | 

Limes agris pofirus,lites ut dirimat aruis. 

Et Hermogenianus ## L. hoc ire. ff. de suff. cé sur. diflinéte 

entes, regna condita,dominia diflinéta,agris termini pefiti. Des 
ne voyez Papon Not. 2. que fi quelqu'vn faiteftat 
de planter bornes fauflement à vn lieu incognu , pour la 
commodité d’autruy , il doit eftre puny comme fauflaire. 


L.3.f falfmod. | 

RER ETES IRTARÉECRMPEBPPEES 
Bourrcaux. 

1. NP) Ourreaux eftoyent iadis par les ediéts des Cen- 
feurs contraints faire leur demeure hots la ville, 
commedit Ciceron pro Rabirio. &c Suctone in vita Au- 
gufhi. cap. 7. dit que les bourreaux eftoient confinez 
en certain lieu ,où l'on vendoit les foiiets , defquels 
ils vfoyent : & il s'obfcrue auiourd’huy en toutes les 
| bonnes 
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bonnes villes, que telles gens font confinez en quelque 
lieu non frequenté du refte du peuple, comme dit Bodin 
en fa Republique. | 
2. Au cas qu'il n’y auroit bourreau, on contraindroit vn 
condamné à mort accepter la charge, ou l’on feroit tenu 
le receuoir, s’il fe prefentoit, Bar: sn 1. 2. de publ. ind. Lant 
damnum.$.in calcaram.e l.ftq.ff.de pœnris. | 
3. Il n’eft permis à perfonne d'empefcher le bourreau en 
l'execution des condamnez , ains les entrepreneurs , 8€ 
ceux qui le permettent, font punis.l.abditus.C.de appell.vi- 
de Syntag.Greg.lib. 5 1 cap. 30. _ 













Bruit publie. 
BEBE PRESSE 
1. Os loix ont fainétement ordonné, que la preuue 


par bruit & renommee publique n'eftoit pasen- 
tiere,finon en certains cas. ! L. 3.6.ciufdem.ff.de tefhibm.glin 
c.illud de cler, excom. Flinws in cueniens. de tefhib.. comme 
quandileft queftion de preuuer les bornes & limites 
des terres, ou de monftrer quelques faiéts vieux & an- 
ciens excedans la memoire des hummes, cæp.cim caufam. 
de tefhb.c fnnocent.in d.c,veniens. où bien pour faire appa- 
roir que Jean ef fils d'Antoine, Pierre fils de François,ou 
autre filiation, ou de preuuer la mort de quelqu'vn, ou 
de mettre en euidence autre chofe , de laquelle la certi- 
tude ne fe pent recouurer qu’auec grande difficulté, «per 
tuas.de probat. Bart. in L21.$. [5 dubitetur ff. quemadmod.1effam. 
aperiant. Etbien qu'és fufdittes maticres,& autres ciuiles 
bic receu que le bruit & renommee/fait demie preuue, 
toutesfois és caufes criminelles, ciuiles , hautes , inpot- 
tantes & graues, cela n’a point lieu", cap.sam literis.cap.ves 
niens.de teshib. gl. in d1. 3.6.eiufdem. eod. Salicer.in l.equidem. 
$.ffn. C. de accufat. Tellement que lors le Iuge ne fe doit 
arrcfter à là demipreuue,qu’auec vn tefmoin pour la ren- 
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dre pleine & enticre,d.c.sam literis: Felin.d.c.venens. 

2. Quand on veut s'arrefter au bruit commun, il faut 
qu'il ait commencé par gens dignes de foy, & non gens 
de neant, ou par ennemis, gl. sn L. 3. $. ermfdem. ff. de 1efhib. 
Bart. in l,de minore.$. tormenta. € $. plurinm. de qualliomb.& 
Canoniffe fic limitant, in c. qualiter G* quando.de accufat. la- 
quelle limitation eft neceflaire pour ofter occalion aux 
mefchans de calomnier les gens de bien; & n’eft pas ne- 
ceflaire que le bruit commun foit de la plufpatt du peu- 
ple; comme rs vas tiennent. Car/i la ville cit {1 
grande, il fufhit que le bruit foit de tous les voifins, lef- 
quels fçauent mieux la vie de leurs voilins, que les au- 
tres plus efloignez,& par ainfi il fufhra de deux perfon- 
nes pour preuucr le bruit commun. Et fi on dit, qu'il ne 
faut s’arrefter à la voix d’vn peuple, qui eft vaine, L. decu- 
riomum. ff. de pænrs. cela s'entend, quand on peut iuger le 
contraire fenfiblement , on par difcours fondez en rai- 
fon. Mais quand il eft queftion de crime,ou de chofes 
occultes, fecrettes , clandeftines, ou lointaines, le bruie 
commun eft prefque infallible, meme s'il y a apparen- 
ce , que les Docteurs appellent legiume forma, Felin.in dc. 
veniens.x.de tefhib.Parifib.4.conf.1 5 4. anum.r2.vfque ad 16. 
Bald.in l.diffamari.C.de ingenuss. 


DOSSIERS BOTIHSHIPIERE TERRE 
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2.F E maiftre, ou chef de maifon ne peut eftre accufé 

par fes feruiceurs,& domettiques, fi ce n'eft du cri- 
me de leze Majefté,l.penulr.C.de its ,qui accufare non polluant. 
CG contra facientes capite puniuntur, eod. Par deux diuers At- 
refts gencraux de la Cour, l’'vn du 22. Decembre 1 584. 
l'autre du dernier de May 1 560. deux calomniateurs fu- 
rent condamnez cftre pendus, lvn accufoit vn mailtre 
acc va feryiteur d'auoir çué va fien çompagnon : ce 
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qui eftoit faux, & preuué par tefmoins fuppofez, lefquels 
luy firent banqueroutte. L'autre eftoit de la ville de 
Carcaflonne, & acculoit fon Seigneur, & fon luge ru- 
rifdictionnel d’auoir faiét vn rapt, lequel il auoit commis 
luy mefme, & craignoit en eftre en peine, mais eftant 
defcouuert,fut condamné à mart,fes biens confifquez au 
Roy faufles biens aflis dans la iurifdiétic dudit Seigneur, 
auquel ils furent acquis auec deux cents liures, & huiét 
cents au Juge ,& deux cents à celuy qui auoit denoncé le 
raptattenté, commis par ledit calomniateur ; Les ferui- 
teurs,qui auoyent depolé pour luy,firent amende hono- 
raire, la hart au col à l’Audiéce,& eurent le foüet à Car- 
caflonne, & bannis pour trois ans, & les autres tefmoins 
defaillans bannis à iamais, leurs biens confifquez. 

2. Il ya certains cas, pour lefquels les calomniateurs 
font excufez de calomnie: fi quelqu’vn accule par necef- 
fité de fon office, comme vn tuteur, quand il eft con- 
craint, comme l’heritier, qui eft tenu de pourfuyure la 
vengeance de la moit du deffun@. Quandil y a grande 
douleur,comme quand le mary acciffe fa femme d'adul- 
tere. Pour Penormité du faié@t,comme en crime de faux 
monnoyeur : car à fin ne trouuer les accufateurs, le: 
droiét veut que celuy qui ne peut preuuer, ne foit pour- 
tant prelumé calomniateur, L. 2. C.qui accuf. non pol]. & L. 
cum fratrem, C. de his quib. vt indign. | 
3. Quand l'accufé eft diffamé du deliét, quand l’accufa- 
teur l'a ouy dire à gens dignes de foy,quand les tefmoins 
ont deceu l'accufateur, quand l'accufateur a faiét fa 
preuue à demy : en ces cas il eft excuié de calomnie, &c 
doit eftre condamné aux defpens,&c non aux dommages, 
& interefts, fclon l'Ordonnance de Philippes 1111. fai- 
te en l'an 1303. en ces termes, Denunciator, vel injlru- 
étor refarciat denunciate damna, & expenfas, quas idem de- 
aunciatus faflinners , nifi de deliélo fucrit diffamatws , vel 
CSSS ad mn 
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ad minus per vnum teffem conui£tus, vel alias appareat proba: 
bilis fulpicro contra eum. G.Terrien fur les couftumes de 
Normandie, hb.r1.cap.38. 
4. Calumnie ptena eff fimlitudo fapolicy,Bart.inl. 1. Ad Tur- 
pi. Celuy donc qui fera fauflement accusé de quelque 
crimc,eft calomnié.l.athletas.S.calumniator. € 1b1 Bart. de 
bis qui notant infamff.& la punition elt capitale.l. fi tibi [er- 
titus dura ejt.ff.ad Turpill.can. calumutiator.cah.fi quis Epifco- 
Pumcan.qui non probauerit quod obiccerit , pœnam ; quam ipfe 
intulir,patierur , cap.43.& elt dit 2. Leuitiqué 19. Non fa- 
cies calumniamproximo tuo. & D. Luc.6. Va perfequentibus, 
G calumn antbws proximum., C'eft pourquoy la calomnie 
a toulours efté punie de mefme fupplice , Demofth.im o+ 
ratione pro agro.S. Gregoire de Nazianze 1# oratione contra 
IVazsan? enos,Omnss homoinquit ; qui dolo incedit , proxi- 
mur jeun fupplantat ,ab omni cœtw Chriffianorum arcendus 
ef. Et les Grecs punifloyent les calomniateurs, en leur 
mettant vn chappeau rouge fur la tefte, & les marquant 
d'vne marque de fer; ils les banniffoyent à jamais. 

5. Les Romains les punifloyent au commencement de 
mefme,comme dit Gellius , & par la loy des douze Ta- 
bles on les precipitoit 4rwpe Tarpeia. Et Stgbee raconte, 
que les Arcades lestiroyent à quatre cheuaux , Quadri- 
L'stquitsuimentes in diner(a ; °c. Minfinger fur le $. pæ- 
23m. Auth.de iniur.inmil. en fait mention, & regrette que 
cette peine ne foit auiourd’huy vfitee contre les calom- 
niareurs : car il eft donné à l’arbitre du luge de les punir, 
en cipard au lieu,temps,& perlonnes. 

6. Sil'on a vne fois calomnié vn homme, l'on ne fatis- 
fait en fe repentant,& defdifant,fi la calomnie a efté di- 
te en public. L. is qui fe obtuli.ff. de rei venaic. cr 1b1 Aug.é 
Lelcétio $, nequam. de noxal. aëhonib.car lors il en faut faire 
reparation, mefme s’il y a apparence que animo calnm- 
miana: iniure a efté faiékc,ou proferec. L. atar. ff. de interro- 
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gat.aËhon. (iwe extr. Bald.in L. non falletur. ff. de iuris @ faëti 
ignor. 
- Si le Procureur du Roy a diffamé quelqu'vn de quel- 
que crime,comme il le peut faire,l.omnes. de ddat.l.10.C. 
eod.s'il fe treuue apres fans preuue,il fera pourfuiuy com- 
me calomniateur, s’il ne nommoit le denonciateur , qui 
eft neceffaire pour les defpens L.f cæutiones.C.de his qu ac. 
cufinen poff. Que s’il n'euft faiét que fon deuoir, fuyuant la 
raifon, fans paflion , il n’eufteurien à craindre. mowente, 
eod.lpreter air.S.fi Publicanw.ffide vi bonor. rapt. Vide Ar- 
reft 9.de Papon, tit. de la force des iugemens d’vn Pro- 
cureur gencral. 
8. Dieu a donné plufieurs propres & grands epithetes à 
Satan,pour monitrer fa cruauté , & fon aftuce malheu- 
reufc & malicieufe,comme le nom de Serpent, Zerem. 21. 
© Genefcap.31. Apocalyp. 1 2.Dragon,/far.17,Afpic.Pfalm. 
9 0.Lion bruiant,& rauiflant, Ezechiel, 20. 2. Sophonie. 
Pfalm.21. mais fur tout le plus conuenable eft Calom- 
niateur, Pfalm.1 1. 
9, Domitian difoit, que le Prince, qui ne chaftie point 
les calomniateurs , prefte la main à leur malice, & les 
fouftient , Sueton in vita Domüian. Alexandre le grand. 
quand il prefidoit aux iugemens des crimes capitaux, a- 
uoit accouftume pour obuier aux calomnies de fermer 
de la main l’vne de fes oreilles , à fim de la conferuer en- 
tiere, & exempte de toute calomnieà laccufé. Et s’il 
pouuoit entendre, owfeulement fentir l'odeur de quel- 
que calomnie , il s’enflammoit de courroux, tellement 
qu'il fe rendoit fouuent cruel, & inexorable. Voyez Co- 
raz annot.14.{ur l'Arreft de Martin Gucrre. 
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+4 Cas fortuits. 
BESESESPSHIDHEENS PHBIERSESESEMELTS 
\ Cas fortuits. 


Le CC: fortuits ne peuuent eftre preueus par confcil 
humain, & font ineuitables,l. in rehs.ff.comm. Lx . 
(cod. l.que foriuiuis. C. de pign. ait. & le cas fortuit eft diffe- 
rent ab smprowifo, quia cafus impronifo aliquanao prenideri po- 
2eff, G° ob negligentiam ciws, cui ex officio incumbit culpa, repre- 
bendisur, cr ob culpam damnatio fitin cafu foriuiro nequaqnam, 
1. qui accideru.S. in boc quogne. cr L. item Mela. ff ad I. Aquil. 
C'eft pourquoy aucun n’eft tenu de cas fortuit, L. }ulis- 
ns, qui ca quib. manumitt. cap. fin. de homicid. & ne me- 
ritent les actions faiétes fortuitement aucune peine. L. 2. 

6. 2." 3. ff. fi quis cauwo. | 
2. In poteflate hominum non ef preuidere omnes caf fortuites, 
1.2.6. [5 eo. temp. de adminiffr. rerum ad ciuit. pertinent. Stra- 
Bon apud Herodotum, lib.7. foriuita non [ant in poteflate homs- 
num, [éd homines [uns in potefiate fortuitorum.V'irgilius item 10. 

eÆneid. 
AVefcia mens bominum fai, fortifg, future, 
Et feruare modum, rc. 

S.Thomas 3.comtra gentes, cap.93. difpute des cas fortuits, 
de quib. in l. ex conduëlo. . fi in tempeflate. ff. locati. in L. 
Marcim. ff. cod. delquels cas, felon qu'ils feront impor- 
tans, l’on eft tenu, mais le cas fortuit, qui vient ex faëlo 
bomins,defquels in d. Lex conduële. comme font, incurfion 
de larrons,embrafemens, meritent peine, /i culpa prece]e- 
rit, ff. de verbor. fisnif. Que s’il n'y a coulpe precedente, & 
que nous n’ayons peu preuoir le cas, nous ne ferons te- 
nus de ce qui fera aduenu par le feu, ou par les larrons, 
l.1.G 4. C. de lorar. l.qui furr. ff. de conditt.l. 3.6. at hoc ediéto. 
FF: naut.caup.d flab. où le larcin friét en vne maïfon loiüec 
eff cas fortuit, !. pign.C.de pign. L. fi vehenda.ff.ad l.Rhodiam. 
LL Si 
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&°L. quod turba. ffdepofiti. mais bien qu’il foit did. in L.3.6. 
ad hoc. ff: naut.caup. flap. que le larcin faiét dans vnè ho- 
ftclerie eft cas fortuit , cela s'entend,fi culpa nomprecefferir, 
ou file maiftre dela maïlon n'a pris en garde la chofe 
defrobce.Le cas propofé in L. videamus. . fi hoc in locatione 
conuenit. ff. locati. n’eft mis entre les cas fortuits , /. ff quis 
fundum.<.1.ff locati.Papon,Arreft 1.tit de incend. 
3. Meurtre commis par cas fortuit,n’elt puny cap.tutor.de 
bomicid.1.fi putator.ff. ad. Aquil. En France les meurtriers 
impetrent lettres de grace. Etiadis entre les Hebreux 
celuy, qui par cas fortuit auoit tué, eftoit banny:ce qui a 
eu lieu entre lès Romains , comme dit Ciceron pro Ce- 
cinra, Et par la loy de Memphis, le meurtre de cas fortuit 
ne pouuoit cftre remis, qu'il n’euft efté ablous , & iuf- 
ques à l’abfolutionil erroit par les montagnes , comme 
dit Philoftrate in vita Appollonrj cap. 3. 
4. Entre les Grecs le meurtrier de cas fortuicleftoit puny 
d'vn exil volontaire, A'enephon lib. 1 o. de exilio. Homerus 
7liad.2. Demofthenes aduer[ms e Ariflacrat. defquels eft par- 
lé in. l, ant faëta.S. euentus.ff. de pœnis. 
s. Of le meurtre,ou excés, qui a fa caufe precedente, cft 
quand celuy qui tüe eft yure,c’eft pourquoy il n’eft puny 
de mort,d.l.delié£.$. per vinum.ff.de re mulit.cr L. Cornelius. $. 
fiquis. ff. de ficaris , d'autant que l’yurongne a de foy fa 
peine,can.7.in g.21.& font eftimez fols, Ariftoteles libro pro- 
blematum,feit.40.q. 1. cap. luxuriose. 36. d't.can.ad menfim 
1. 9.3.cap. 4 crapula.de vit.£ honcf.c 3 5 .cap.de parab.Salo- 
monts. &c pour excule de meurtre, faut qu’ils foyent quafi 
hors de fens ,eomme dit Lucas de Penna ad I. 1. de erogat. 
milit.ann.bb. 1 2. C. & fe preuuera l'yurongnerie par l’af- 
pect.can. in Ecclef. 3 5 diff. 2.Si cela eft fait pendant qu'il 
boit,ou peu apres,can.vnufquifque. fthaci tam lege in d'plu 
pleilebantur. Arifi. ib.2. Politic. cap.penult.li.2. Rhetericorum 
ad Theodeité,cap.fin. 3 $ diflcap.Epifc.eod. cr cap.crapula. ce 
es 
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les Canoniftes tiennent que la frequente yurognerie 
eft peché mortel,cap. 1.de relig. venerat. fanétorum. 

6. Lex etiæm erat apud Athenienfes vt accufitio inflituere- 
sur de cbrietate. Et auoit on conftitué vn Magiftrat à ces 
fins, nommé ôsuxz ru ot au Luliws Pollux lib. 8. Onomaff. 
 Atheneus lb. 10. c. rà S'uuvorseisor. 

7. Si la renonciation eft fpeciale,clle vaut.l/éd effe quis.&. 
quafir. fi quis caut.ff.Sum. Angel.folut.4 3.nu. 3. 4.Et celuy 
qui auroit pris fur foy les cas fortuits d’vne afferme , ou 
loüage, fi l'empefchement venoit de celuy,en faueur du- 
quel on a renoncé en cas fortuit,on n’admettroit prelô- 
prion fans preuuc, !. fi aut iniquum. de fid. inftr. l. fi creditor. 
ff-de aët.& faut propofer le cas fortuit dans vn an,l.fi quis 
manicularins.de naufrag.lib.x o.C. 

8. Sien la chofe affermee vient vn cas fortuit qui em- 
porte les fruicts , les fermiers feront caler l’inftrument 
d'afferme,!. 1.C.de sur. emphyt.l.1.ex condu£lo. $, fed cÿ fi. ff. 
, ocati. & pour autres cas communs ne fera demandé que 
rabais , /.ff une ff.:ocari.l. licer. cr ibs Bart.C. eod. 

9. Il n’eft eftimé fterilité, s’il fe recueille pour femer de- 
rechef, Panormit. in cap.vropterilerdivatem. de lecat. DD. 
sn L, fi vno.$.:nm quidam ff. locati.vide Syÿnsagm. lib. 27. cap.r. 
10. S' conduélor omne cafurn in [e fufcipit , fi tamen caf in- 
foiitus fapernenerit , & improuifus , deber Geri pretij remiffio, A- 
lexand . confil, 28.nu.1 0. 1bi Molin.vol,i. Bartol.l. féd,c fi 
quis.$.quafitum.fi quis caut.l. fflulas $. vlt.de contrah.empt. 


Caution. 


I. Be cft toufiours accompagnec de repentan- 
ce , 1. 1. ff.ad Vélleian. & du danger de la famille: 

caren commun prouerbe on dit, Qui refpond , paye. 
Et difoit Chilo lib. 1. cap. 9. fponfionem breuis iaitura 
fequitur. eflant certain que la caution au defaut que le 
dcbiteur 
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débiteur ne payeroit toute la debte , y fera contraint ,fe- 
Jon la nature de l'obligation, ror.tir. duobys reis ffip. & pro- 
mit.ff$.1 .de oblig. ?nffit.c5r Lobligationt [ubitätia.ff.de aëtion:b. 
G lin omnib. de jolut.S.item fi rem.quib.msd. ve contrahat, obl. 
Infli,& fi le creancier eft payé de la debte, la caution eft 


hors d’obligation./.fin.C.de pait.l.cum principalis. de reg. tur. 


Et fi le creancier a fait nouation de debte.l.r. ef L. noua- 
tio.ff.de nouar.l. 1. C. etiam ob chirogr. per pign. ten. Chaton- ‘ 
das en fes refponfes,refpon£e 74. 
2. Bref, le debiteur doit payer le tout, ou facaution. 
L. qui hominem. $. quidam filinsfamil.erfi decem. ffde folut. & à 
la caution paye,le debiteur eft abfous.l.in his.$.1. cr l.gro- 
ties.ff.de folut. 

3.  Sila caution paye l'intereft d'vne fomme , quic- 
floit deuë par celuy, pour lequel il aura cautionné, le 
debiteur n'ayantefté condamné aux interefts, il ne fe- 
ratenu le garantir des interefts: d'autant qu'il n'euft 
eu exceptions pour nc les payer pas. /.exceprionc. ff. de 
fitdeinff. > mand. maïs fi ladite caution a efté contrainte 
payer le debte, ou principal,& interefts,il recouurera le 
tout auec defpens,dommages,& interefts;lrmocenr. in c. 
2. de vfur, afin in Limmunis.ff de in litem iurando. voire de 
Hay rembourfer les interefts , quoy qu'exceflifs, s’il auoit 
emprunté la fomme à ‘gros interefts, conffirutus de fide- 
sufforib.extra. 

7. Aucun ne peut cautionner pour la peine temporelle 
d’vn criminel. Et ne pourra le principal debiteur refu- 
fer de rembourfer les interefts , quoy que grands , à la 
caution, qui aura efté contraint de les payer , Arckidia- 
con.in can. vfur. @ Lafon in 1.1. C. de fumma Trinit,& Chaf- 
fanee, traiété des droicts de gens mariez ,au $. 23. & ce 
d’autanc que {es vfures font vrayement vfures excefliues. 
Cela feroit bon à dire contre le creancier , mais non 
contre la caution, qui a efté contraint ; fi bien que ces 
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vfures ne Îuy font point pour ce regard vfures, mäis 
h tiennent lieu de principal, cap. penulr. er: cap. confhiutws. 
| de fideinff. Siluefler in Summa de vfuris quel. 10. © 13. & 
peut le creancier executer la caution, ores qu’il euft re- 
ceu partie du payement du debiteur, ou qu’il euft com- 
.  mencé de l'exccuter, L. rcos. L. re noftro. de fideiuff. C. Guid. 
© Pap. confil. 348. 
$+ La caution peut toufiouts oppofer les exceptions du 
debiteur, Alexander confil. 66. volum. 4. 1. Srychum.. quod 
D vulgn.ff.de folur. Mafuer tit. des exceptions, ##m.3. @ 16. 
méfme que fi le debiteur eftoit obligé pour chole non 
| deuë par force ou eftant maicure,il s'aydera detelles ex- 
ceptions, Aafuer vbi fapra. 
6. Caution d’vn criminel eft tenu en tout l’intereft du 
demandeur, [. 1.6. fin. qui fatifdare cog. ff. & la peine que 
le criminel euft paty, s’il euft efté remis, la caution la 
payera en argent : qui fideiffor fimpliciter acceptus inielli- 
gitur in omnem caufum, que potef} ôriri ; L. [5 quispro eo 6. (i 
minimus. ff. de fideiufforib. €: L. iudicatum folui. ff. indic. fol. 
Toutesfois s’il y auoit taxe certaine pour la caution, 
& qu'il euft feulement cautionné pour le criminel 
iufques à vingt-trois mille efcus, on tant, il ne feroit tenu 
qu'a cette fomme, L. 2. 6. fin. qui atifd. cog. Ains quand 
on s’oblige de le reprefenter, ou payer toutes condam- 
nations, s’il efchoit peine corporelle en la condamna- 
tion, ladite caution n’y fera tenue , & ainñ le tient la 
lofe in can. cum homo. in verb. fupplicinm. 13. q. $. € 
lis Clarus [entent. in praët. crimin. 1,5. fin. in ver(. fed nun- 
quid, & ne fera tenu à l’intereft du demandeur, comme 
eft diét dellus, c /uliws Clarus cod. > ante. Et fi la cau- 
tion judiciaire ne fe rend principal dcbiteur, ne fega 
conuenu fans prealable difcuffion, comme dit Aufrer. 
ad decif. Capell. Tolof: queff. 13. 13. Gi198. mais en ce 
qui concerne le public, & le Fifc, ou la Republique, 
? ores 
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“ores que les cautions ne fuflent obligees folidairement, 
ils feront contraints au payement, l’vn pour l'aucre,fans 
diuifion,nor.in l.2.9.$. 3.ff.de mandati.c Iafon in L.j: conffan- 
te.fffolut.matrim.num. 1 01. 

7. Siplufeurs par vne fentence fon condamnez l’vn 
pour l’autre, & que l'vn paye vne fomme, s'ils ne font 
nommément condamnez l’vn pour l’autre, & que ladit- 

te condamnation ne prouinft que d’vne obligation {oli- 
daire, l’execution doit eftre faiéte fur wn Spb pour 
fa part.l.1.Cfi plur.un.fent.cond:l. fi qua feparet. $. quories. de 
appellar. bi DD. + 
8. -Caurion qui aura demeuré long temps caution 
pour autruy, file debiteur ne tient conte de payer , il 
peut l'y contraindre en quatre cas. Primo, fi laditte 
caution a cfté defia condamnée a payer. Securdo , fi le 
debiteur principal diffipe, & aliene fes biens ; & fe fait 
pauure.Terio,s’il a demeuré long temps en l'obligation, 
Hofliens. in c. cm inter. de sudic, arbitre à deux nn bn 
s, fi entre le debiteur eft interuenué inimitié, ou s’il 
a cfté faicte iniure par le dcbitettr à la caution, com- 
me dit à ce propos Ranchin, en l’annotation fur la de- 
cifion 127. de Guid. Pap. ç Roman. confil. 359. num. 7. 

Cette doctrine eft tirce du chap.fin. de fideiuf.cér bi gloff. 
ex Lfipro ea. C. mandati. & y a Arreft formel de Grenoble, 
rapporté pat Papon, tit.des pleiges, Arreft 18. vide A1a- 
faer.tit.de obligat. cr renunciatinum.1 6. 
9.Caution vaut autant,ou a autant de force,que le paye- 
ment,fi le creancier l’a prifc.l.4.ffde re iud. 

10. Mineur de vingt cinqans ne peut valablement | 
cautionner. L. de die.$. 1. qui fatifdar. cog. non pas met- 
me pour la dot, quelle faueur qu’elle aye. glof: in Lbene. C. 

fi aduer. dot. & L, nemo.  1bi glof]. C.de legit. tmtel. & s'il à 

cautionne , fera reftitué côtre {a caution. /. 1. C. de filiofa. 


Lait prator.$.non folum.ff.de minorib.l.fs Tisiur.ff.de fideiuf. 
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80 Ceduless 
3. La caution du mineur ne peuteftrereleuce , encor 
que le mineur foit releué. de et ait 
ERESSES ISSN RE BRESSSEBSSE EBERS 
. Cedules. 
1. ee qui auront efté auerces, & recognués en 
- jugement; font parfaicte preuuc.l. Public.ff.depofr- 
tid.chm aniiquitas.C.de ieffament.l. cum indebiro. 6. fin.de pro. 
bat. @ babes illico executionem paratam , non tant par le 
droiét, que l'Ordonnance , wide Kebuff. traël. de chiro- 
grapb.@" [ h-dul. recog.Or la caufe qui a execution parée 
pour la debte d’vne cedulc,fielle eft recognue , & aue- 
( rée,auquel cas la debte eft confefléc. elt, qua pro condem 
} mato habctur, l.umic. C. de confef]. @ indicats habet exceptie- 
nem,l. à dine Po.ff.e re imdic.$. 1 @ feq.eltant certain, que 
Ja confeffion, & adueu idem operantur ; quod publicum in- 
ffrumentum ,* Bartol. inl. cum te.C. de tranfaëtl. & cette 
! mefme execution fera parée contre vn debiteur,qui n’au-' 
‘sa voulu recogniftre , ny auerer fa cedule , pourueu que 
ladite cedule foit auerec par comparaifon de lettres. /. 
comparationes.C.de probas. cf sbi DD. Barol.cf Imola, 1. qui- 
dam.ff.de donationib.in Auiheïfi contra.cod. de facrofanét. Ec- 
clefl.4.$.condemnetur ff. de re ind. Et faut noter , que la ce- 
dule auerée,quelles exceptions que le debiteur propole, 
faur qu'il configne;,par l'ordonnance. Et ainfi agfté tou- 
fiours iugé.d.l.2.Bartol. in l.alia.conf. fed poni. de his quib. et 
* sndign.@ Bart. & Imoinl. nuda. Toutesfois le mineur 
: demandant reftitution contre la cedule ,ne fera tenu 
configner. 
2.Cedule non aueree ne fait point foy, L.rationes.l.exemple, 
C.de probatio. Que fi l'on auoit fait execution en vertu 
;d'vne cedule non aueree.elle feroit caffable.l. 1. C. de pro- 
“bib fequeft.per l.1 .cér fin. de except.rei.sudic. 
3. Q us agnouit partem debiti,totnm cognofcere videtur;e Accurf. 


sd « Mascdonianum.l, Inliarusl feg fa. 
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4. En vne promeffe priuee Le feing n'eft requis nece ffai- 
tement.l.cum tabe:nam $sdem quafiit. ff. de pignor. Loan, An- 
dress, Dominicus in c. Abbare.de iudic.hb.6. 
ÿ- Par l'Ordonnance d’Orleans 1 $6o. art.60o. contre les 
condamnez à payer la fomme deuë par cedule ; ou obli- 
gation, feront adiugez les dommages,& interefts requis 
pour le retardemét du payemét à conter du iour de l'ad- 
iournement, qui leur a efté donné. 
6. Entre marchands toutes cedules, & promefses reco« 
gnues, & deuement verifiées pardeuant les luges ordi« 
naires,portent contrainte par corps ibid.art. 143. 
7. Tous creanciers peuuent proceder par voye d'ar- 
reft fur les meubles , &. hardes des debteurs obligez 
par cedule , en quel lieu qu'ils foyent treuuez, iufques 
à ce qu'ils ayent recognu, à la charge des defpens, dom- 
mages, & incerefts contre les temeraires arreltans, sbid, 
art.144. 
8. Ceux qui nieront leur feing apposé en leurs cedules, 
ou promelles par efcrir, feront condamnez apres la veri- 
fication faite au contraire , ou double dela fomme 
pue ar les cedules, ou promefles , fans que ie luge 
€ puifle moderer,par l’'Ordonnance de Roufillon en l'an 
1564.art. 8. mais cela n’eft plusen vfage: mais les dcf- 
pens, dommages, & interefts procedans de la verificas 
tion,auec les den de la caufe,font adiugez. 
9. Cedule faicte fans caufe ne vaut.{.de indebito.$.fin. de 
probar.l.2.6.circa.ff. de dol.excepr. & ne peut vn luge decer+ 
ner penfion, ny condamner à garnir, antequam cawfa pro- 
Bata fit. Etainfaefté iugé, Rebuff. trade chirograph. 
chedul.num.66.imo nec géneralis caufa fufficit , ur (5 qmis cone 
fteatur ex omnibus caufis fe debere:indifcreré enim confier; cen- 
êtur, d, L. cum de indebito.in fin.ff. deprobat. infpicitur tamen 
qualitas perfonarum, comme fi elle auoit efté faicte , pat 
va efcolier au principal du College ; ou à fon hofte ,suns 
, Le 
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non intelligeretur faila ex omnibus caulis, fed viélus. Et ainfi a 
* efté jugé, Rebuff. trait. de chirog. n. 67. 
10. Cedule efcrite par vn tiers, n’eftant fignee ny de tef- 
moins,ny de partics, nullam facit fidem, text. in cap. 2. bi, 
nulliws frrmitauss, de fide inffrumenter, alisquin effet in poteffate 
alium fine eiss confenfu obl gare, Rebuff. d. traët. 
11. Cedule ne porte execution d'elle mefme : toutesfois 
ar l’Ordonnance de Charles IX. de l’an 1560. art.144. 
És creanciers en vertu de cedule peuuent faire arrefter 
les meubles, iufques à ce qu'elle fera aueree, comme a 
cfté diét cy deflus. 
1 2. Adueu de cedule fe doit faire,mefine par les Clercs, 
deuant le Iuge Hay, & peut eftre fait,bien que la cedule 
foit conditionelle,ou fi elle porte terme, Charondas fur 
Ja cout. liur.1 2.chap.1 7. | 


FESESERESESBRIREREERERENERERES 
| | Ceffion de Biens. | 
ï. Effion de bien eft vn ancien droict des Romains, 


comme dit Tacite hb. $.ann. & Suetone in Julio 
Cafare,l.4. C. qui bonis cedere poffunt. 
2. En France les eftrangers ne font receus à faire ceffion 
de biens, comme a efté iugé par Arreft 1apporté par Pa- 
pon hoc tit. Atreft 12. | 
3. Les tuteurs, receueurs, & autres adminiftrateurs 
publics des hofpitaux, &c. ne feront aufli receuables à 
faire ceflion de a biens, comme aufli tous fermiers, 
ainf qu'il a eftéiugé par Arreft de Paris rapporté par Pa- 
pon, tit. des ceflions, Arreft 13.8 15. ny le debiteur 
principal n'elt receu a faire ceflion contre la caution, qui 
Pauoit cautionné, Papon so4. Arreft 1 4. Ceflion n'infa- 
me point, Arreft 5. n'eft receué contre debte neceflaire, 
Arreût 7. ne 
4. Etne fe peut faire Jadiéte ceffion de biens par pro- 
Cureurs, L f.de cef]. bon. hoaie tamen fit ceffio 19 curia neceffa- 

110, 


Ceffion de Biens. 8; 
No,@> coram indice.ff.de leg.l.de quibus.c C.qua fir longa con. 
Juetudo, 1, 2. & fufht d'appeller les creanciers,qui font au 
procés,arg.l.3. @r 4.de ceffion. bon. & n’infame pas , com- 
me dic Perrus Tacobus in 1.4. in L. debitores.C.ex quibus cau- 
[is infam. ivroger, vide Guid. Pap. conf. 1 2 4.féd contrarinm pro- 
ban: Plures autoritates. 
s- Aurefte, fi quelqu'vn fait cefMiô d’vn debte à vnautre, 
ii faut qu'elle foitnocifiee au debiteur,car autrement tel- 
le ceflion n’opere aucune obligatiô contre luy,/.1.C.de is 
qui in prior. cred.loc, fucced.Barroi. in l. 1. ff. de nou. oper. nunc. 
Et fi depuis que la notification aura eflé faite, ledit de- 
biteur payoit à vnautre, il ne feroit quitte enuers le cef- 
fionnaire, !. 3. C. de donationib. Et fuffit que la notification 
ait efté faicte deuant tefmoins,comme dit Maluer tit.des 
folutions & payes, nomb. 7. cé ‘Bartol. in d. l. 1. de now. 
oper. nunc. bien eft meilfeure ladite notification par vn 
Sergent,comme eft noté ir d. |. 3. 
6. Ceflion de biens n’infame point ex eo , quod inris benefi- 
cium eff, 1.1 .ffde ce]. bonor. 
7. Ccflion eft vn benefice du Prince , introduiét pour le 
foulagement des miferables debiceurs,par le moyen du- 
quel ils fe deliurent de prilon , & non de leurs dcbres. /. 
1. C. qui bon. cedere poff. elle fe fait fans infamie,parce que 
les biens du debiteur font vendus au nom des creancicrs, 
l. debitores. C. ex quib.caufinfam. non srreget, & {ans folenni- 
1,finon qu’en iugemenrt le ceffionnaire iette fa ceinture: 
ce qui proccde de l’vfage de porter l'argent en la ceintu- 
re;& faut que ce foic le debiteur en perlonne , & non par 
procureur , Somme rurale, 801. 
8. Des habillemens du ceflionnaire, & s’il les doit quit- 
ter , faut voir Bald. in L. vit. C, qui bon. ceder. poff. fafon S. 
ul. de athionibw Infiir. Perr. lacobus in praël.rit, ae ce]. bo- 
nor. L'opinion de Cynus , qui eft la plus commune , eft, 
qu'il luy faut laïfler Les habillemens, defquels il cftoit 
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veftu, lors qu'il a faiét ceflion,& s'il auoit vn manteau, if 
feroit trop dur de luy ofter. ; 
9. L'Arreft de Laue du 26.Huin. 157 2. par lequel les cef- 
fionnaires font condamnez de porter le bonnet verd, eft 
aboly par autre du 18.Feurier 1586.finon contre lesfrau- 
duleux , & banqueroticrs. 

10. Le ceffionnaire eftant venu à meilleure fortune, 
peut eftre contraint à payer , & ainfi le promet en faifant 
ceflion, /.4. c 7.ff. de ceffion. bonor. & on ne peut renon- 
cer au benefice de ceflion, Arreft de Grenoble 145 9. 
tit 0. lib. 10. Cas cfquels ceffion n’a lieu. vide Sum.rural. 
82. & f1 le debiteur eft receuable à faire ceflion contre 
fon pleige, & fideiuffeur, voyez la refponfe 63.liur.$.des 
refponfes de Charondas. . 

11. Si pour amende, & reparation err mâtiere criminelle 
on eft receu à faire ceflion , les opinions fotit diuerfes, 
& fi la peine pecuniaire doit eftie conuertie en corpo- 
relle ,tuxta regul. qui non babetin ere, luat in corpore. vide 
Roberr:1 79. Summ.rural.80 3. Baquet des droicts de Iu- 
ftice,pag. 149.nomb:11,& 12. où il declare que le con- 
tumax eft receu à faire ceffion,& que nonobiftant la con- 
fignation requife de l’intereft, contre la partie ciuile, or 
ne laifle de luy parfaire fon proces , autrement le prifon- 
nier pourroit eitre contraint miferablement finir fes 
jours en prifon ; encor qu'il fut innocent des cas à Luy 
impofez. | 

13. Vn condamné par Arreft fur l’execution d'iceluy, 
veut eftre receu à faire ceffion de fes biens, & e1t prefen- 
te requelte à ces fins , de laquelle il fut debouté par Ar- 
reit de la Cour de Parlement de Tholofe , du mois de 
Mars 1$95.en la grande chambue, & s’eft iugé ainfi fou- 
uentés Chambres d'Enqueftes,où cela eft tenu pour ma- 
xime , po$Ë rem indicatam ad ceffionis miferabile remediuws 


dsbisores confisger. non polfe. 
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BHERETERESSER BIENNE PRERERER ES 
Cefion d'aitions, [ubregatons, G 
tranfports. 

LP C Eluy qui a payé pour autruy,& n’a pris ceflion d'a- 
étions n’a qu'vne fimple action perfonnelle con- 
tre celuy , pour lequel il a payé , fans hypotheque , g#æ 
ef} mandatr, aut negotiorum geftorum. De forte que fi le de- 
biteur,qui a librement contracté quelque temps apres a- 
uec autres creâciers, fous hypotheque de fes biés, lefdics 
creanciers , encor qu'ils foyent fubfequens , feront pre- 
ferez à celuy,qui volontairement a payé pour ledit debi- 
teur , {ff cum pecuniam.C. de iur.fif@.l. 1.C. de bis qui in prior. 
cred.loc.fucced.l. 1.de jure veipub. lb, 11. €. Aufli quand le 
dernier creancier paye le premier , il doit auoir ceflion 
d'action, & fe doit faire fubroger au lieu du premier , fi 
ce n’eft que le dernier creancier euft payé par autorité de 
luftice , ou en cas de refus configné entre les mains d'i- 
cclle. Ileft toufiours neantmoins plus afleuré d’auoie 
ceffion , ff prior.$. fciendum.es 6. fi tertss.ff. qui poricr. in pi- 
gl. Ceod. L fin.C. de his qui in prior. cred.loc fcced.glefin !. 
1.diéttit.de bide. laquelle deduit amplemét en quels cas 
Îes derniers creanciers peuuét eftre au lieu, & droict des 
premiers.Du Moulin toutesfois in raËl.commerc. ufura- 
rum,quafl.37.num.2 3 $.@ 276.conformément à ladite loy 
3e C. de his qui érc.l.fi prior. $ à Turio. ff. qui potior. im pignor.!. 
_ potior.$.fin.eod.tient que le fecond creancier entre au lieu, 
& droiét dupremier , encor qu'il n'ait ceflion du pre- 
micr.Et ainfi a efté iugé par Arreft du 20.luin 15 92.cité 
par Baquer;traicté des droicts de luftice,pag.272.nomb. 
240. où il traiête quand, & comment la ceflion d'actions 
fc peut demander, nomb. 2 37.238. 
2. Gencralement vnde plufieurs coobligez,coheritiers 
ou condetenteurs,ayant payé pour fes compagnons auec 
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ceffion des aétions , qne le creancier auoit contre euxs 
peut deduire fa portion,agir folidairement contre chacü 
d’iceux , auec mefme droict, & priuilege, que celuy, 
duquel il a les droiéts cedez, cod. pag.174. num 242. où il 
cite trois Arrefts. 
3. Quand quelqu’vn a fait ceflion, & tranfport d’vne 
debte auec promelle dela garantir, & faire valoir , le 
ceflionnaire ne peut s’äddrefler aux cedans , fans faire 
difcuflion des biens de l'obligé:fi ce n’eft que fuit entre 
marchands, entre lefquels la difcuflion n’elt requife, 
mais feulement de faire adiourner le debiteur , & apres 
{es defences propolces , faire adiourner le cedant a re- 
prendre fa cedule par luy tranfportee, & payer la fomme 
portee par icelle. Mais fi le tranfport contient feu- 
lement vne fimple garantie, encorque ce foicentre 
marchands,& pour faiét de marchandile, /ufficit præftare 
debitum fubeffe, que la fomme tranfportee eft loyaument 
deüc:auquel cas le debiteur de la fomme tranfportee n’e- 
ftant foluable;le ceflionnaire ra aucun recours contre 
{on cedant , fuiuant la loy /f nomen ff. de hared. vel attion. 
wexd. Baquet des droidts de luftice, page 281. nombre 
253. 
4. _Letranfport d’vrte debte faicte par fimple ceflion, 
qu'on appelle nominis venditionem,uel iuris ceffionem, {c fait 
abfénte , sgnorante, @r etiam inuito debitore. l. nomints.C. de he 
redit. vel aËbion. vend. de forte. que le cedant eft garant 
de la debte , c renetur praflare debisum fibefe : & s'il a 
promis fournir,& faire valoir, teneur praltare debirorem lo 
cupletem cffe, qui eft payer la debte , difcution faiéte fur 
le debiteur d’icelle ,ou apres quelque diligence faiéte, 
fclon la conuention des cedans,& ceflionnaires , /. fi no- 
enen ff. fi hered.vel aët, vend. & iufques au iour de la figni- 
fication de ladite ceffion , le debiteur peut payer au ce- 
dant, Mais quand le tranfport de la debre eft faict pe 
dele 
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delegation,il eft faiét en la prefence,& du confentement 
du debiteur,lequel s’eft obligé payer icelle au cefionnai- 
re illec prefent, & acceptant. Tellemenr que deiegans eff 
omnine debito lberatus, € foiuiffe ceferur,& n'a depuis dreict 
és deniers cedez, & le ceflionnaite n'a plus d'aétion, ny 
de recours contre le cedant,encor que le delegué fuft in- 
foluable, parce que le ceffionnaire ranquam 1doiieum debs- 
torem admifit.l.1. 3. C. de nonat. l. doli mali. ff. cod. L. inter 
caufas.S. ab:]e.mandati.l. 3.qui debitorem.ff.de fideiuf. 
s+ Confiffiones, tranfaëtiunes , ç paëla fattla à cedente , an 
poft ceffionem noceant ceffionario, © an ipfe cedens pol} 5p- 
Jam ceffinem polit agere, vide Aufrer. quall. 119. Guid. Pap. 
confil. $ 30. | 
7. Les payemens accordez par le cedant apres la cef- 
fion,& inthimation d’icelle,ne peuuent nuire au ceflion- 
naire, Charondas lib,8. cap. 5 3. 

8. Ccflion à perfonne privilegice ne vaut,par les Ordon- 
nance de Loys XII. fi ce n'eft de pere à fils, ou de frere à 
frere, ou d’oncle à neueu, pourueu qu'elles foyent vra- 
yes, & fans fraude, quod cedens inrare debet, Rebuff. rit. des 
ceflions.glof.3.art.1. 4.233, vide tit.ne lic. pot. & 1it.de alien. 
sud. mutand. cauf. faët. Papon, Arreft r.au mefme lieu, & 
que la ceffion foit faite entieremét de toute la fomme, 
l.fn.C,mandais. joinét qu’il faudroit plaider en deux lieux 
pour vne mefme chofe, contra Lnulli.C.de indie. N’eft auf 
receu entre deux beaufreres, ny entre beaupere & beau- 
fils,côme a efté iugé par Arreft de Paris: parce que telles 
- Ordonnances, qua junt iris communts correËlorie, non appli- 
cantur, L. cm quidam filiumfam. de Liber. & pofl. Papon ti- 
tre des ceflions, & tranfports. De cuffione faëla priuile- 
£410, © quomodo prafnmarnr frandulenta ; Guid. Pap. con- 

d. 274. 
9. Le ceffionnaire ne peut exiger du debiteur du ce- 
dant, fi ce n'eft qu'il aura 1cellement desbourfé, & 0 
c 
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le furplus,bien qu’il luy ait efté donné paï le cedanit,fuis 
uant la loy per dinerfas. cr Lab Anaffafio. C. mandati. com- 
bien que plufeurs ayent efcrit qu’elle n’eftoit chferuee, 
toutefois Charondas Hb.7.ca. 5 4. rapporte auoir efté ain- 
fi ingé par Arreft & au mefme liure, refponf. 91. voyez 
Antonius fur lefdites loix en la Conference du droiét 
François, 
10.Qui code les droits & actions , n'eft prefumé les ce- 
der contre foy-mefme,glof.in Lemptor.ff.de hared.vel.aëtion, 
vend. Bald.in l.1.an [e ex fuo fac. Alexander in cun/il. 291. 2. 
volum. & le ceflionnaire peut faire de foy tout ce que le 
cedant feroit, Imbert en fon Enchiridion #7 w-rb.CefMion, 
Charondas lib. 4.cap. 6G.traicte cefte queftion de deux qui 
cftoyent folidairemét obligez & l’vn defquels paya tou- 
te la fomme à vn ceflionnaire du creäcier,fans aduertir le 
coobligé, lequel auoit efté cepédät exccuté pour la mef- 
me sôme, à la requefte d’vn creäcier du creäcier, & en a- 
uoit payé la moitié, lequel creancier n’eftoit foluable, 8e 
celuy quiauoit payé l'entiere fomme demandoit eftre 
remboursé pour la moitie. Il fut ordonné , que celuy qui 
auoit receu l’entiere fomme en rendroit la moitié parce 
qu'il n’auoit faié fignifer la ceflion. A quoy fe rappor- 
te la loyffideiuffor.f.pluribus.ffde accepitil.l.3. C. de nona. L 
2. ffdeduob.reis. | 
SSHHSHESSSIHINPIHIPANNSSIHSEE 
Chapitres. 

É- Chapitres qui fe dient,& intitulent immediate- 

ment du fainét Siege Apoltolique , comme le Cha- 
pitre de l'Eglife de Paris, font exempts de la iurifdiction 
de l'Eucfque,ou Archeuefque,& ont vn luge Ecclefiaiti- 
que à part,qui ne recognoit aucunemét l’'Official defdits 
Euefque, ou Archeucfque, Baquet vit. des droicts de 
Tuftice,pag.1 $ 9.nomb.4. 

Cha 
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RRPSSECSTSNIPOPRÉTTNENIRERCSSES 
KE Chale. 

Es moyens de celuy qui pretend droiét de chaf- 

fer, font que fere befiie fun prmu occupantu. que Ani- 
malia omnia, que terra,mari, celoque capinniur, id eh fre be- 
fliæ,volucres pifces, capientis fiunt, G*quod nuliius eff , natu- 
ralis ratione occupinti concediturinec intere[f , quod ad feras be= 
* #has,@ volucres attinet, vtrum in [uo fundo aliquis capiat ; an 
in alieno,ut aiunt,l.1.1.6 3 ffide acquir.rer.dom.6. iguur b 51. 
Inflit.de rer diuif& bien que par la difpofitié du droict,qui 
alienÿ fundh ingreditur,;venandi aucupandive gratia poli 4 do- 
mino,[i ts preuiderir,iure probiberi,ne ingred.l.lex Cornelia.l.iniu- 
riarnm.$.@- fepiffime refcriptum ff. de iniur. L. Diuus de [ernit. 
rufl.pred. Toutesfois cela n'eft point reçeu en Frâce pour 
le regard de la chaîle, & par l'vfage du Royaume il eft 
permis au Seigneur lufticier ou Éodal non feulement 
chaffer dedans fon fiefterre,ou feigneurie:mais de pour- 
fuyure & prendre la befte fauuage leuee au dedans de 
fon fief, terre, & fcigneurie, melmes de l’heritage d’au- 
truy : ce qui eft permis pour l'exercice de la Nobleffe, 
& pour vn bien public, car s’il eftoit feulement permis 
à chacun de challer au dedans de fon fief, & terre ou fei- 
gneurie, on efteroit tout Le plailir de la chafle : d'autant 
que bien fouuent elles font de petite eftendue, tellement 
que vrilitas communs fuafit , vt matuam banc alieni funds in« 
grediendi licentiam,fibs inuicem vicini concederent , [ine qua 
vniner(a venandiratio nullum exitum babere polfer omnifque 
cinfdem voluptas,delettatio, @ fru£tu hominibus à [e inuicem 
æquali ob/fina'iome cr pertinacia adimeretur. 8c partant il ef 
railonnable,que vicinus in vicin: agrum venandi graia , 
perfequeda fera occafione ingrediatur. D'ailleurs, par le com- 
mun vfage,& obferuance de ce Royaume , il eft permis 
non fculement aux Seigneurs Iufticiers, aux fcodaux 
chaffer au dedäs de leurs verres, & fcigneuries, mais aufli 
à tous 
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à tous Gentils-hommes, & perfonnes ifluês de noble ra° 
ce ,il eft permis chafer en leurs heritages, encor qu’ils 
n’ayent luftice,ny fief. Baquet des droicts de luftice, pxg. 
_4ui. #um.4. Voyez l'Ordonnance de Henry IH. 


SESESESEIEIEIPSERP PRIE ESPRITS 
Chemins. 


1. Hemins, rues, paflages, & foilez publics doiuent 
eftre tenus nets, & iuftement accommodez, fans 

qu'a raifonde ce vn voilin foit offenfé, nyempelché, ny 
aucun paflant:autremét ceux qui en ont la charge,doiuét 
eftre punis,comme il eft diét in 1. 3 ffde via publica. Que fi 
quelqu’vn a fai chofe fur le chemin, & lieu public, dôt 
le paflage, ou lieu commun foit empefché, les citoyens, 
: voilins, & eftrangers peuuent demander reparation, & 
que le chemin foit nettoyé, d. I. 3. Que fi l’on y auoit 
ictté fient, ou autre ordure incommodant le voifin, il 
fera tenu l’ofter. Que fi quelqu’vn eftreffit la rue , ou 
chemin public,ou s'il auoit labouré du chemin,ou vlur- 
é d'iceluy,ou d’iceluy faiét foffé pour faire venir l'eau à 
ioy, il fera condamné remettre ledit chemin, ou rue en 
fon premier eftat, d. 1. 3. de locis publicis, cé stineribus. L.La- 
bco.ff. ne quid in publico loco. De la loy 3. via publica.fe col- 
lige aufli, qu'aucun ne peut tenir deuant fa maifon, ou 
boutique, chofe quiempefche la liberté de la rue,& que 
chacun doirentretenir de paué la rue, fans y ietter im- 
mondices, ny faire chofe contraire au commun vfage : à 
quoy le locatoire aux defpés du loiage pourra eftre con- 
traint, Quod ff quis in conduëtis adibus habitet, sa vt dominus 
non repart, [: ipfe reparauerit , furiptum in penfionem repura- 
bit. Barrol. in L. per Bithyniam. de immunit. nemin. conced. 
lib. 10. C. Diffingue, aut eff publica via, aut priuata : fi publi- 
ca, aut eff in ciuitate, cÿ tunc quilibet ante dormum fuam debet 
viam mimire : fsextra cinitaiem, debet fier expenfis communi- 
Hs. 
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bra. Et ainf s’obferue. 
2. Or les vfurpateurs des chemins, foflez, rues, ou au- 
tres lieux publics des citez, font punis de la peine de fa- 
crilege, L- via, ne quid in loco publico. publica ensm facris com 
 parantut, Cr eodem gaudent prinilegio, L. fin. C. de fuerofanit. 
Ecclef. l. vfurpationem. ff. de vfucap. Chaflance des lultices 
& droiétsd'icelies, rub.1.ad verbum item cf viam publicam. 
num. 3.9. * popularis de eo aËtio datur, L. 1. . popul. ait 1. v. 
de loc. public. 
3. Si le chemin eft zafté par le temps de telle forte, que 
l'on n’y puifle pafer commodémét,le plus prochain voi- 
fin fera tenu donner paflage,l.fi locus.$.cum via publica fiu- 
1) imipetu, vel ruina ami[a eff, vicinus proximun viam praffare 
debet,ff.quemadmod.feruit.amirt. Bald.in d.l,1.Guid.Pap.confil. 
92. num. 1. & fi le voifin n'a chemin, il pañera par le 
champ plus proche.Ainfi a efté iugé par Arreft,rapporté 
ar Papon, tit. des couftumes, Arrelt 3. \S 
par Papon, tit. des couftumes, 3 
4. Wie publice de regalibws funt, @ ad Principem pertinent, 
text. in tit. que funt regalia. in vfib. feudorum. & Capola in ( 
tra. de féruit. rufl. pred. cap. de févuitute vie. quafi.7. & 10. 
L. 2.5. viam publicam. ff. de via publica. L. 2. . viarum. ff. ne 
quis in ee Et de fai&, l’on ne peut baftir en lieu pu- 
blic , ny fous iceluy auoir caue, ou cellier, fans permif- 
fion du Roy, & que ce foit fans incommodité, ou dom- 
mage du public, L. 1.6 2.$.merito.ff.ne quid in loco public. 
vel itiner. fin. L. féruitutes prediorum ruffic. $. publico loco. ff. de: 
feruitutibws. 
S. Qui agros extra ciuitatem pollident , tenentur itinera pu- 
blica inffaurare, G* reparare communibws impendiis pro modo 
Patrimonij, numero ingerum,  ratione faculratum vninfenin[-e 
que, L. abfit. de priuileg. dom. Aug. lib. 11. C. l ad ports. C.” 
de operibus pub. l. dudum. l. antiquis. C. de siinerib. muniend. , 
CTheodef. Baquet des droicts de Luftice, pag. 1 60. momb. 
1. où il traicte la queftion, fi le premier paué des 
mailons 
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maïlons doit eftre payé par le haut iufticié, ou par le 
proprietaire, ou par le Se'gneur cenfier. 
6. Du loin, follicitude, & deuoir du grand Voyer, & du 
foin qu'il doit auoir des grands chemins & ruës publi- 
ques, eft parlé en la loy «dilir.ff. de via public. c& itiner. pu- 
blic. reficiend. vide Bäquet des droicts de luflice, pag.38 5. 
nomb.18.& 1 9. L'office du Voyer eft de prendre garde, 
qu'on n’entreprenne fur les rues, & chemins publics, 
auffi que les ruës foient nettes, & les chemins ne foient 
pas comblez. Et fi cel droit appartiét au Roy,ou au Sei- 
gneur haut lufticier, Baquet ed. num.30. où il dit, que le 
Voyer n'a nyiurifdiétion, ny coëréion, ains fe doit reti- 
rer par rapport au Juge de la Police, nm. 33. 
858 SÉSSESROILRRPETEE SEDEPERE 
Cheualiers de Malte. | 
1.# Es Cheualiers de fainé Ican n’eftoient au com- 
| mencement que l’Hofpital , puis aucc permiflion 
du grand Caliphe on baftit vn Temple aupres du fainct 
Sepulchre , pour y receuoir les pelerins, enuiron l'an 
400.du temps d'Honorius. Depuis en l'an 1100.du temps 
& voyage des Princes François la deuotion fit accroiftre 
autres Temples, & ceux qui habitoient pres d'iceux 
furent diéts Templiers, lelquels difperfez par tout le 
monde à caule de leurs vices, & mœurs deprauces, fu- 
rent exterminez du regne de Philippes le Bel, & teurs 
biens adiuvez aux Hofpitaliers, qui furent diéts Cheua- 
liers de fainét Iean de Ierufalem, depuis furent Rhodiés: 
& Rhodes prile par les Turcs, le fainé Pere leur bailla 
FIfle de Malthe. 
2. Ces Cheualiers ont toufiours efté eftimez perfonnes 
Ecclefaltiqués, cap. & can. de fênr. excom. @ cap. cum 
deputati. de ind. gloff. in can. duo funt. 121. g. 2. & de fait, 
eftimez Religieux, à caufe des vœux qu'ils ont faiéts, & 
les ffatuts concernans iceux, & en leur qualité font 
: infti 
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inftituez Rèligieux, Vide Valaterran. in anthropelog. C'eft 
pourquoy ilse peuuent fucceder ny à leurs afcendans, 
ny à leurs defcendans, moins à leurs collateraux ; Tide 
Charondas au premier liure de fes Pandeétes , chap.3. 
Mafnard. Arreft 17. liu. r. Quoy que Papon allegue vn. 
Arieft au contraire, par lequel ils furent reçeus a fucce- 
der à l'vfufruiét des biens de leurs afcendans , & defcen- 
dan syper glin cap.curn ex eo,de fent.excom. in Clement. auf 
Îcurs parens ne leur peuuent fucceder , ains leurs fupe- 
rieurs,& Conuent de la Religion , à laquelle ils fe font 
voüez, Vide Charond.é.refp.1 96. C’eft pourquoy ayant 
cfté obtenu certainrefcript par vn Cheualier portant 
permiflion de tefer , eftant ledit refcript contre les fta- 
tuts de leur Ordre , ayant efté appellé comme d'abus de- 
la verification dudit refcript, la Cour declara yanoir à- 
bus,fuyuant le chapitre cum 44 monaflerium. ext, là où il, e 
cftefcrit, Ponrificem Romanum non polfe legibus foluere mona. 
chum, utteflari poli. Fetronen fes commentaires de 
couft.de Bourdeaux,6.de tejlamentis. 


. Citiz, Citoyens. 
1. PpOurauoir maifon däs vne ville,on n'eft pas citoyé® 
d’icelle,finon qu’on y foit refident aucc fa famille, : 
Quia occupatio domss in aliena ciuitare non facit refidentiam. |. 
Nefenniw. C.de incolis.lib. x 0. C.Du droiét de bourgcoific, 
vide Summirural.7 9 3.8 Ragueau en fon Indice. ; 
2.Proprement font citoyens,fiseincole, ceux qui ont Îeur }» 
domicile arrefté en quelque ville,bourg,ou village, en 
cor qu'ils n’en foyent natifs.Lfily.S.municipes. ff. de mumcip. 
l.1.2.3.4.5.@ 7. Cde incolis.&c font quelquesfois fubieéts 
aux charges tant du lieu de icur domicile,que du lieu de 
Jeurnaïflance.l. 1. vlr. {.de municip. & origlincole.ff.eod. 


Et comment le domicile doit eftre entendu. vide I. cines 
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24 (itex, Citoyens. 
7. C. de incol.cÿ l. 2 3 9.de verbor. fignif.$. incola. 8 l'Edi& de 
l'an 1600. . 
3. Ne peut cftre diét domicile, finon qu'il y ait habita- 
tion de la perfonne auec fa famille, & le principal de fes 
biens, y ayant faiét arret, & eftably fa demeure, d. linco- 
La.Llibertw.S. fola. ff. ad municip. l. 20 3. de verb. fignif. Tou- 
chant le changement de domicile,qui a efté toufiours li- 
bre en France, vide Summ. rur.7 07. 
4. Citoyens font aymables, & plus chers, que tout autre 
peuple,dit Suetone in wlio Cafure, cap. 11. Amabile ef} pre- 
efe cinibws, fed placere difficile , ait Symmachws efcriuant à 
Theodofe le Grand, epiff. 2. Il fe peut faire qu’aucuns des 
citoyens font exempts de toutes charges, & d’autres ne 
le font pas, Bart.inl.1.ad mumcip. Oldrad.q. 31.6 7 4.i.f5filiæ 
$fénatores.l.penult.C.de fenator.côme in l.1 cr 2.C.de dipnit, 
s- Les naturels citoyens font preferables aux cftrangers 
au maniement des affaires publiques, Lucas de Penna. 
in L. quifquis.de agro defert. lib.1 1. Alciat. reg. 1. prafumpt. 37. 
M. 3. © 4. 
6. Quand il eft queftion de ce qui eft commun à tous, il 
faut que tous les citoyens y foyent appellez, & que tous 
y preftent confentement,cap.dileëla.de exceflib. pralar.S. re- 
Égiofum.de rer.diuif.l.per fandum. ff.de feruit. ruflic. pred. 1 eft 
vray,que pourucu que les deux tiers de la Communauté 
foyent aflemblez deuëment, ils peuuent faire ordonner, 
& arréft:r ce qui obligeroit la moindre partiel. ;.& 4.ff 
quod cuiufque vnmmerfitarts. | | 
7. Mais les aflemblees des citoyens faiétes fans l’autho- 
rité du Prince,ou Magiftrat, font illicites, finon qu'il ne 
faft queftion que de leur police,ou autre petit faiét. Auf- 
quelles aflemblees faut qu'vn Magiftrat prefide, ou vn 
Lieutenant, L.fr.de officire qui vic.gerit.vide Chaf[an. ad con- 
fact. Burgund.des forefts,& pafturages,.6. 
8. Ciriras puniri non potefl ex dedto cemmiffo per aliavos de 
| c'Ait14 
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ciita'e, bien que le crime fut commis par tous les cita- 
yens, fauf qu'il y euft eu confcil pour faire le delict,telle- 
ment que fi aucuns de la cité font rebellion, ou autre in. 
fult, fans l’adueu de tous, & confeil de la plus faine par- 
tic, les feuls delinquans feront punis, Barr.in L. aut f:Ëta. 
$. fin. de pænts. G Fafon confil.111. | 
9. Si le Syndic emprunte de l’argent nomine ciuitaits,c 
cuen expreffo mandato, il obligera les biens de la Commu- 
nautc, ex L. habebat. ff. de inffst. aétion.Bart.&r Lafon in L. cius- 
tas, num. 1 2. fff5 certum pelatur. toutesfois fi le Syndic fans 
mandement cxpres emprunte argentil ja à la Com- 
munaufé, {auf s'il monftroit cftre conuerty à leur profit: 
ce qu'il fera tenu preuucr, d. Lciniræs. Œ ibi DD. Bartol. G- 
Lafon, Hippolytes de Marfilits in reperit. . vnoquoque. ff. de re 
id, num. GS. 

10. Orla Communauté ne peut offenfer, veu qu'elle ne 
peut confentir, ny rien faire par dol, L. 3.ffde acquir.polf(ff. 
Chofes communes font ordinairement plus mefprifees, 
que les particulieres cé commumo excitat diftordias, |. cum 
pater. $. dulciffimss. ff. de leg. 2. public faluti priuata incolumi- 
14 cf} pofiponenZa, vt air Cicero. Le naturel de la Commune 
eft de prier humblement, ou de donner fuperbement;,dit 
Tite Liue, kb. decad. 3. ne pouuant fe contenir modere- 
ment çn la liberté. Et les affaires communs doiuent eftre 
preferez aux particuliers, L. vrilitas. de primipilo. bb. 12. C. 
Boërius confil. 24. in fin. Guid.lap.quall.91. 

1 1. Priuileges d'vne prouince,ou lieu, ont efté toufiours 
en grande recommandation, defquels l'Empereur Au- 
gufte fur fi jaloux, & ne voulut jamais conceder droict 
de bourgeoilic à aucun Gaulois , pour priere qui luy en 
fut faite par fa femmac, comme dit Plutarque sn eins 
vita. 

12. Priuilegium conceffam ratione certa qualitatis, ea ceffante, 
cefar, l'Tiriws. ff. deteflament. milit. |. fin. C. de inoff, tetam. 
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96 Ë lercs. 
Par vne loy des douze Tables eftoit defcndu de conce- 
der aucun priuilege , comme contraire au droit con- 
mun.l.qued verbo.c lus fingulare.ff. de legib. Bodin. de repu- 
blica.odia enim fist refiringenda.fauores vero dilatandi.. 
13. Mendacium in fublhantiali caf , vel principali motius 
priuilegy,vel refcrspti,reddit prinilegium nullumi, arg.!.1. C, coll, 
deleg. 
BESSESERS sp cui 
Clercs. 


*: Lercs viuans clericalement par les conftitutions 
Gas ne peuuent cftre pouruiuis >Ny aC- 
cufez pour crime,que par deuant l'Eucfque. L. Se bomi 
cid, volunt. |, 225.hb.6. cr 155. lib. G. des Capitulaires de 
Charlemagne.Mais s'ils ne font conftituez en Ordres fa- 
crez.ils perdent le priuilege de clericature, comme s’il 
ont commis meurtre de guet à pend, par Arreft de Ia 
Cour de la Tournelle du $.luin 1557. vol, larcin dome- 
{tique auec cffraétion,encor qu’ils n’euflent efté enroo- 
lez fous Capitaines, par Arreit du mois d’Aoult 1 $40. 
Mais s’il font conftituez en Ordres facrez le priuilege 
cit iugé par le iuge Royal, & le deli& commis par l'Ec- 

cleliaftique feparement. 
2. Ileft defendu âux Clercs par les anciennes conftitu- 
tions canoniques de s'entremettre des affaires feculiers, 
& s'ils en ontl'adminiftration,ils ne peuuents'ayder du 
priuilege clerical,ex concd.Chalcedon.cap.63. Chartagin, ca. 
16.can.penulr.86.dist.c 21.q.3. Nouel, 123. de Epifcop. 
clerc Leonis 86.Car quant à ce qu'on dit,que les perfon- 
nes Ecclefiaftiques ne peuuent eftre receuës à playder 
deuant le Tuge feculier és caufes perfonnelles , comme 
porte l'Ordonnance de Philippes IL, 1310.c decrer. rit. 
de faro comper.Cela s'entend , quand la debte vient de ne- 
gociation,ou faiéts feculiers, comme font affeimes , re- 
| ccptes, 
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ceptes,execution teftamentaire d'homme lay , garde des 
biens de pofthume,& autres,aufquels il ne doiuent s’en 
tremettre , on les feut pourluiure par deuant le iuge fe. 
Œulier,comme eft di& par l'Ordonnance de l'an 15 39. 

3. La iuftice Ecclefaftique n’a pouuoir de main mife, ny 
faife fur les biens immeubles , encor qu'ils appartien+ 
nent aux Eglifes,you Monaftercs. 

4. L'Eglife n'a territoire, ny execution , ny iurifdiétion 
hors Île pretoire,;ou feparce de la luftice. 
5 L'Official d'yn Euelque ne peut hors l’eftendué de {a 
furifdiction faïrcemprifonner les clercs fes fubieéts, ju- 
gé par Arreft du 2 2.Nouembre 15 30. 'ains faut qu'il im- 
plore l'airde du bras feculier,iuxta Nonell.1 3, C.fiquis con- 
tra aliquem clericur. 

6.Si le Clercconftitué és facrez Ordres eft appellé en 
recours de garantie pardeuant le feculier pour vente.il 
nc pourra demander fon renuoÿ pardeuant le Iuge d'E- 
glifeæour raifon de la chofe, dont eft queltiô:parce que 
l'action proccde de contract, iuxta legem vendirorum. Blad. 
in l. 1.Cvbi in rem aËlio. Panorm. in l.ult.de emption. é vends 
7. Il y a des crimes fi deteftables,que fi les Clercs confti- 
tuez en Ordres facrez les commettent;ils font priuez de 
leur priuilege, & fans degradation peuuent eftre punis 
de mort, ot glun c.ad abôlendam.Panorm. ad c. ctfi clerici de 
fud.sap.perpendimu.de fent.excomm, 

Collations, € rapports. 
1. 1° queftion eff, fi la niepce, qui demande de la Îe+ 
gitimedes biens de fon ayeul , à la fucceflion du- 

quel la fille,en prenät fa dot, a renoncé,eft tenu£ de con- 
ferer ce que fa mere a receu. Et faut notter, que cefte 
difpute ef fort dcbattuë par les interpretes , toutesfois 
les plus fortes raifons femblent tenir, que la niepce #97 
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tenetur imputare in legitimam dotem , quam mater accepit. La 
premiere fera , que la niepce fuccede à. l'ayeul ivre pro- 
| Prio, © non iure marris, & partant ce que la mere a receu, 
ne doit amoindrir la legitime de la mere, quia non hoc iw- 
dicio nec difpofitione aui, fed principaïs prouidentia acquiritur, 
Lfargum:niol.fi arrogatione.ff.de adopt.l. fi plures. $. filio. ff: de 
vulgir. fubjfur. Secundo , 54 eff, imputandum in lecitimam, 
guod folum accipiturex fubflantia defun£ti,l. feimi. repletio- 
nem. C.de inoff. 1effam. Or ce que la niepce a receu de fa 
mere,clle l’a receu tanquam hares matris , non ami. C'eft 
pourquoy n'efk imputable , qguis cauffa proxima intuerda 
eff, non remota.l.fed etfi fic.S. fin. delegat. 3. & ce qui auroit 
efté baillé à la mere , mutarione perfone , naiuram mutauir, 
LPaulws queri. ff. de arg. hered. Et à ce propos faitle cas 
de la loy {éd fi plures.$.filio.ff.de vulgar. Tout ainfi que guod 
accipur ex fubffstutione pupillari ,etfiex patrimonio patris 
prouenerit, tamen in leouimam non imputatur ; fuiuant la 
commune refolution des interpretes, Bartol. Ripa , & re- 
liqui in L. quoties. ff. ad leg. Falcidiam : parce que muratione 
perfone, mutata ejl rei conditio. Terrio, Tout ainfi que ce 
que l'ayeul a donné à fa niepce, non debet imputari in legi- 
timam filis, comme il eft refolu par les interpretes, #n L. 
dotem dedir. ff. de collat. binor. pax mefme moyen n’eft im- 
putable en la legitime de la niepce, ce que la fille a re- 
ceu. De cette opinion font B4ld. Caffrenfis, G Cynw in 1. 
illam. C. de collat. Imol. in L. in quartam. ff. ad leg. Falcid. dit, 
que cefte opinion eft la Po equitable. De cet aduis ont 
cité plufeurs autres, lefquels font au long alleguez per 
eMichaelem Gralum in $. legirima. confil.1 3.num.6. La plus 
commune opinion eft donc,que la niepce n'eft tenué de 
rapporter, quia venit sure fo, Gex difbofirione legs, & fie 
mater hoc 4lli iramènto, vel patto auferre non poteff, I. f; arro- 
gator. Î. de adopt. nec nocet , quod inrauerit mauer, »fr ipl ma- 
vrisque venre.non poref}, quamats paëlui fit nullum, quia re- 
£ nHnÇiAr 
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munciat invi nondum delato, fd inramento confirmatur , cap. 
quamuis in G.non tamen praindscium filie,qu'a iuramenium ex 
parte matris ef} perfonale, cap. veritatis. de iureiurand.ext. c- fi 
nater iuret filios etiam nihil petituros ; non valet, vide Bart.in 
L qui fuperflitis. ff. de acquir. heredit. fecus fi vina filia exclu[a 
decedat auus:tunc ensm filiis nocet inramentum matris. Toutes- 
fois côbien que par la rigueur de droiét La niepce ne foit 
tenuc d'imputer, ex æquitate tamen, quoad peruenit, imputat. 
Et fi la mere a donné tout ce qu'elle a eu de fon pere, ns 
ex (iliis , 6 fily alij quartam legitime pariem accipient ex bonis, 
vide Paul, Caffrenf. in l. illam.nu. 10. C. de collation.vbi banc 
quaffionem acute difputat , fecundum Baldum , &° Bart. Et 
quantä ce quicft diét de flia que cY/ampfit , vide Auth. 
quod locum. C. de collar. c ibid. Doëlores. 
2 Vide que donatio coferatur,in. Awth.ex teffam.C.de collat.vbi 
dictur legata , fideicommiffa non conferri , ex L.4 patre, Ceod. 
A01A etat eos tantis conferre,qui vniuer[ali titulo veniunt ad fuc- 
ceffionem demortui,gl.in d.l.a patre.c nota reg. in Lillud. C.eod. 
lice omnia, que portiont quarte computantur, etià ab inteffato 
coferuntur, 0 14men cotra:nam queda conferhiur, que in quari4 
non imputantur,d.].illam. Bart.in 1. fi emancipati. sn lu liberis. 
in dlillam.in quibus trallat materiam collationum. 
3. Vide eriam donationem fimplicem confirri ducbus cafibus, 
imo ceffat ,d.e Auth. ex teffam. fiilicet fi teflator dixerit  e1fi 
inequalitas in collatione orta fuerit , d.l. sllam. Nota hodie cer 
ferri femper, s’il n’a efté dit, qu’il auroit cela par preciput, 
G'ita iudicatur. Noranda etiam regula, que dicit peculium ca 
Ftren[e, au quafi caftrenfe, ficut in dinidenda hereditate in com- 
mune conferre non cogebantur liberis ita res iliæ, que minime pa- 
rentibus acquirantur , proprie liberis conflituun'ur , G non con- 
feruntur ,L. vb. C.hoc rie. > ideo quelita jilio x genere materno, 
que patri non acquiruntur , nifi quoad vfurnfruèlum ; definéta 
paire ; filio precipue computantur, nec ab illis ; qui ex parie fint 
coheredes , vindicantr , l. quidquid. C. de bon. maïern. non 
G 4 
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etiam conferuntur que filissfamilias lncratur ex dote vel fifia- 
famnilias ex donations propter nupt'as , quia funt aduentitia ,.el. 
in l. 1. C, de bonis, que liberis. Faut remarquer que par la 
loy des douze Tables, is tantum filius admittebatur ad 10 
tam hareditatem pairis , qui erat in poteliate tempore morti.; 
repellebatur emancipatus ex 1010 , cœpit Prator admittere e- 
mancipaturs vel à inteffato , vel sx-teffamento , per contra ta- 
bulas: unde duplex iniuria faéla e$t filio in poteflate conflsuto. 
Prima , quia ablata eff ei media pars hereditatis, © data e- 
mancipato. à Aliera quod quafi:a filio in poteffate acquircbantur 
patri , G° tamen quafita emancipato erant ill; propria , nec com- 
municabat ; idco Pretor introduxit ius collationis , cÿ noluit e- 
mancipatums conferre bona. Deinde per tis. de bonismatcrnis, 
introduélum eff , vtr omnia aduentitia etiam filio in poteflare 
conjfituto acquirantur : fucceffie etiæm l. ot liberis. cé 1. fin. bu- 
ss tit. quibus nec à fuo ; nec ab emuncipato conferuniur adnen- 
titia. Vide Paul. inl. filie que dotem. Nota quod filia ; que eff 
in poteffate conjlituta , matrimonio conflante , confert doiems 
minus accipiendo, L. dotis quedam portio. C. hoc tit.fi marins 
fit folnendo tempore collationts , vel fi mulieri poffit imputari, cur 
rito vergente ad inopiarn doter non exegerit, Auth. quod lo- 
cum , C.eod. vbs Paulus Caftrenf. qui adfert cafim de filia, 
qu dotem confumpfit , de filio qui data pro legitima ant per 
didit , aut confmpit. Ea demum conferuntur , que mortis tem- 
pore quafita crant , deduëlo ære alieno , L. ea demum. cÿ L, nec c- 
mancipati, hoc tit. quia licet, em ancipatus non fuiffer patri que- 
fita non fuient ; eÿ ideo legata, Kdeicommiffa, & alia poll mor- 
tem veliëEa non conferuntur, l. filiam. cf l. 4 patre. eod. nifi dolo 
defiffet habere ; vel nifi ex precedente caufa : verbi gratia , de 
contraËlu conditionali , pol} mortem acquiratur , Callrenf. in d. 
l. ea demum. Dona‘io fimplex faëta filio in pore/tate conflituto 
non confertur ; if tribus cafibus , fi pater hoc voluerit,ff emergat 
inaqualitæs, L. illud. hoc rit. vide olnff. Paul. Caftrenf.in 
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faëta filio in poteState conflituro valet , quia morte tant:4n con- 
frmatur ; fed reuacars potef} vino pate, Gr 114 vim babet reli- 
Eli, G pol? mortem acquiritur , € ideo non confertur , ut diFfum 
eff. Idem olim dicendum erat de deustione propter benemerira, 
quia férper non valef : nam fibi ipfipater donaret. hodie valer, 
guia vidernr faëta extraneo , @ fic el aduentitis , G* ta nec à 
fa0, nec ab emancipato confertur : fi autem fiat fimplex dona- 

io , conferiur ab emancipato , à [no vero certis tantum cafibus. 
vide de hac materia Caffrenf.sn l. fi donatione. C. hoc tit. se 
Axih. ex teflam. cod. vide etiam de libris tradirss (ilio in potefla- 
te conjhituto , Paul.Cafren[in d. Lf; donatione.c Bartol.ibi. 

4. Ce qu’vn pere donne par pacte de mariage à vn 
fien fils fans preiudice de la qualité des autres biens,qui 
luy pourtoyent appartenir apres fon decez , n'eftpoint 
imputable : ains donné par preciput , Bartol.cÿ" Bald. in Î. 
fi donationem. & m Auth. de teflam.(.de collar. Et ainfi a cfté 
jugé par Arreft du 2 1. Autil. 1594. au rapport de mon- 
fieur Aubez Confeiller. 

s. Lefils qui a adminiftré le bien de fon pere ,& au- 
quelle percafaiét quittance de l’adminiftration , doit 
rendre conte à fes freres , auec lefquels il veut fucceder 
en la charge , & doit rapporter le profit qu'il en aura re- 
eu ; parce que la quittance fera rcputcc va don,que le 
pere a voulu faire à fon fils , mefme fi elle eft generale, 
& ce en fraude de fes freres , 1, cmnes ff. qua in fraud. cred.I. 
LE Sbonfu. S. fi vxor. ff. de donanon. inter vir.@ vxor. dr Lom- 
nes. S. 1. f. eod. tit.  L. fin, {. de reuoc. iis , que in fraud. cred. 
bien qu'il femble , que le fils ne peut allegucr la fraude 
de {on pere,l.flros eod. tit.Charond. lib. 4. cap. 36. 

6. ANora quatuor noua iura , qua adduntur sur: veteri per L 
ut liberis. hoc tit, Prmmum , vi donatio propter nuptias confera- 
tuy : ire enim vcteri dos tantim conferebarur. Secundum ,ve 
dos etiam à maire vel alio ex linea materna data , cum de dan- 
115 hareditate agitur , conferatur , Gr ita corrigitur À filie 
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dotem. cod. tit. Tertium ut hec dos à matre data non confera- 
aur,chms agitur de hereditate patris , quia aduertitia ef}, contra 
del. filie. Quarum , vt emancipaiss Conferat emancipato ; 
fo , G fuus ctiam emancipato , contra. fi emancipari. C. hoc 
tit. G L.1. 6. fin. ff. de collar. dot. Quintum , ins additur in 
1. illam. C. de collat. ut non tantum filii conferant fratribus, 
féd etiam nepotibus ex filiss , vt ipfi etiam nepoies conferant 
parus, vide Caftrenf, G anpatruus qui excludit matrem, 
excludat etiam fratrem , quem mater excluderet , per |. sllum. 
Omnia, que imputantur, in legitimam conferumur, [5 fecun- 
durñ ins Vetus ad collationem pertineant, © non contrà : nams 
nulsa fécundum leges veteres conferuntur , que non imputan- 
tur , ut donatio fimplex emancipato faila confertur : imputatur 
autem ita demum, fi diétum fuerit. Nota ea precipue comput4- 
vi, que acquirantur pol} mortem ; iudicio teffatoris , L. comnimo 
do. de inoff. teftam. C. @ Auth.ut cum. de appellar. $. alind 
quoque capitulum collat. 7. fd data inter viuos non cemputan- 
tur , nifs dittum fuerit , l. fi quand. 6. fin. eod. &: |. Ji non mor- 
tis. ff. eod. fallit in datis caufa dorts, &- denationis propter nu- 
Pris,  caufa milirie ,que &° , nifi diéturo fuerit , imputan- 
tur , l. quoniam. Nouell. C. de inoff. teflam. Ergo legata, 
» fideicommifla imputantur ; @ tamen non conferuntur. vide 
Paul. Caftrenf. in L. illam. an libri empti, & mlinia & lu- 
crum faëlum ex pecunia patris conferaiur : vbi putat quedam- 
mode hodie dici poffe : conferumiur ergo , cr impuianiur ; quia 
profeilitia tantum conferuutur, |. fin.eod. 
G. Nota ex Baldo, quod collatio habet tantum locum inter 
defcendentes , quando agitur de hareditate afcendentis cr inter 
sllos , quibus deberur legitima , € altero eorum daficiente cefat 
collatio, G° ita non habet locum in fuccef[ione collateralium, vide 
gloff.in 1. fiemancipati. 7 ib5 Paul. Caftrenf.Choc tit. 
8. Emancipatus confert dotem emancipato , & donationem 
Propter nuptias non fimplicers : fuus fu0 dorem profeélitiam, non 
aduentitiam ,nifi agatur de fucceffione eins qui dédit , s boc 
Le | odie 
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bodie : [uws emancipato dotem profeétitiam tantum , non etiams 
adsentitiam, L. fi filre. C. hoc tit. olim nec profettitiæmsl. 1.6. fin. 
feodtit. emancipatw finis profeibitia tanrum,l. fin.C.eod. 

9. Le petit fils eft tenu rapporter la debte payee par ion 
ayeule pour fon pere,Charond.lib.8.cap. 37. cela s'entend, 
Je agatur de fuccèfione auis, non patris neptis, vide Charond. 
L'b.9. cap.17. 

10. Le fils ayant fuccedé à fon pere, & voulant fucce-. 
der auec fes autres freres d’vn autre pere à fa mere, n'eft 
tenu rapportet les biens qui auroicnt efté donnez à fon 
feu pere par fa merc in contraëlu matrimonij, comme rap- 
porte Charondas au liur.9. chap. 12. & pareillement fuc- 
cedant à famere, n’eft tenu rapporter ce qui auoit efté 
donné par fondit feu pere à ladite mere, d'autant qu'ils 
font cenfez biens maternels, comme rapporte le mefme 
Charondas, au liur.9.chap. s 8. n’a lieu inter collaterales,nec 
inter extrancos, Arreft de Tholofe,Charondas liur.9.chap. 
67. & Boyer decif. 302. 

DÉBIISOE ER ESPRESPERERENERERERES 

Commodat. 
FE: à Ommodat elt vn contract, qwo res vends alicus 
conceditur ad cerium tempus,É* vfum ex lege, eo tempo- 

re, Ut fr expleto cadem in fbecie, c corpore reddarur; toto tir.ff. 
cemmodati. 6. item is cui. Injlit. quib. mod. re contrah. oblig. 

2. Pour la fubftance du commodat il faut primo, qu'il 
depende de la volonté, !. fi ego pecuniam. ff. fi certum peta- 
iur. @ Li. ffde pail. Secundo, prafens rei traditio : car ce con- 
tract elt de ceux, qui re p'afniuntur. Térrio, res vtenda tan- 
tam datur, L, 1.6. 1. 1 fin. ff. commodati. gmo fit, ut commo- 
date reinsn transferatur dominium, l. ei commodate. ff. cem- 
modari, comme fait le preft: Quanso, Ut grauis detur vtenda: 
#am fi mercede ; non commodatum , [ed locatum diceretur, L. fs 
ot certo. $. nunc videndum. ff. commodati. cr d, . item 1 cui. 
ZAff. quib. mod, re contra oblig. Quint, prafinitios Sr mode- 
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ratio temporis,@ vfus , l. in commndate. $. ficut.ff. commodatr, 
Car fi le commodataire vfe dela chofe autrement qu'il 
n'auoit promis , ou qu’il fafle plus de chemin auec le 
cheual prelté, qu'il n’auoit faiét entendre, il commet 
larcin,$.de obligat.que ex delift.nafcunts & L. fin. fficommod. 4. 
Lfi ut certo. $snunc videndum.eod.Sex:o,vt eadem, 7 in eadem 
Jpecie,@ corpore reddatur;l.2. ff. fi cert. pet. + d.$.stem # cui. 
C'eft pourquoy les chofes qui fe confument par l’vfa- 
ge, ne peuuent cftre commodees , comme huyle; vin, 
bled, argent :fi ce n'eft que cela puifle eftre coinmodé 
pour parade, & pompe.l.3.6.fn.cr L.4. ffeod. 
3. Or fiie preite vn cheual à vn amy , c’elt commodar, 
l'ayant pris pour certaintemps , & pour aller à vn tel 
lieu: s’il en vie autrement, outre qu'ileit en çouipe, 
comme il a elté diét, fera tenu du cas fortuit, eftant allé 
plus loing,& l’ayant tenu plus long temps qu'il n'auoir 
promis.l.fi ut certo.S.fi interdum.ff.commodar. 

4. Mais filecommodataire n'en vié autrement qu'il 
” auoit promis, & que le cheual foit gafté, pource qu'il 
n'y ayt dol,ou coulpe, il fera perdu pour le commodant, 
Lfin ffhoc tu.vulgata iuris regula, qua res perit fuo domino , 1, 
*_pign.f.de pign.aët. | 
* Il eft vray que fi le commodataire auoit pris far luy 
de rendre le cheual bon , & en eftat, en ce cas il feroit 
tenu, /.1.C.commod. vel morainteruenerit. L. auod. 1. ff. ficer- 
tum petatur. Tite liue lib. 3.decad. 3. dit qu'ayans les alliez 
des Romains prefté cheuaux, armes, habillemens, & au- 
tres chofes à l’armee qu'ils auoyent en Efpagne, apres 
qu'Annibal eut gagné la bataille de Cannesitout ce de- 
quoy ils auoyent elté commodez;ayant efté perdu, fur iu- 
gé que le public payeroit tout aux alliez:parce qu'il l'a- 
uoyent promis comme cela lors de leur emprunt, ayant 
pris fur eux les cas fortuits. 

6. Mais fi le cheual que ‘ay prefté, meurtenla guerre, 

ou 
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ou qu'on me le rende blefsé, ou harafsé , ie fuistenu de 
le reprendre, & s'ileft mort, c'eft ma perte : d'autant 
que j'auoy peu preuoit les perils qui font à la gucrie, ou 
aux batailles, /. fi ut certo , $. vero. verf. interdum.vbi plant, 
fific commodaui , vt ad bellum ducerer, l. fin. ff. eod. ou .fi ie 
prefte vne robe, ou autres habits à certain temps , pour- 
ueu que le commodataire n'ait faiét que les porter ,&. 
vfer, fuyuant la conuention, ie feray tenu de les repren- 
dic,quoy qu'ils foyent vlez , C.eum quirem. in princip. ff. 
hoc rit. 

7. Mais fi emprunte en ma neceflité,ou du bois pour 
appuyer ma mailon,qui s'en alloit tomber,ou de la tuile 
pour la couurir,iufques à ce que ‘auray commodité de 
le rendre: & qu'auantqueiele puifle faire tu vueilles 
ton bois, il ne feroit raifonnable que ie fufle tenu te le 
rendre:d’autant que pat ce preft tu ne m'aurois pas rant 
accommodé, qu'incommode, fi à ta premiere requifitiô 
ie deuoy ofter ton bois, & que ma maïfon s’en allaft en 
ruine. C’eft pourquoy ic n’y fçauroy cftre contraint, ou 
bien f’auray action pour mes defpens,dômages, & inte- 
refts contre toy , L: ff commodato. €. ficut. ff hoc tir. comme 
aufli fi emprunte quelque chole, & tu me l'as baillee 
vicieufe , & iete l’auoy| empruntee bonne, comme ie 
t’auoy emprunté vn tonneau de vin,& tu m’en as baillé 
vn moifi , tellement que mon vin s’eft gaîté : tu. feras 
tenu de tous defpens, dommages, & intercefts. L. in rebus. 
€. qui Jtiens vafa vitiola, ff. commodati. cr ibi. Bartol. qui 
dit, que quoy qu'il fceut ou ne fceutlevice, il eft tenu 
ad interef[e : car il deuoit auoir examiné la chofe, auant 
que de la prefter : ce qui ef rigoureux, & centraire à la 
railon , dit Connan en {es commentaires, tit. des com- 

modats. 
8 De mefme, fi tu m'as prefté chofe qui n’eft tienne, 
& que eeluy , à quielle appartient, me l'ofte ;tu feras 
| tenu 
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tenu à mes dommages, &-interefts: ce qui eft vray, & 
Fignorance n’excule point, quoy que die la loy commo- 
dare. & . feq. ff. hoc ri. 
9. On ne peut retenir la chofe, laquelle aura efté 
baillee en preft, ou commodat fous pretexte de debte, 
ny de compenfation, ny fous prerexte que ladiéte chofe 
eft d'un autre : ains la faut toufours rendre à celuy qui 
l'a baillee, L. fin. C. commod, 
10. Refte donc, que le cas fortuit, & le peril du commo- 
dat demeure au commodant, pourueu que l'on n'vfe de 
a chofe autrement qu'il n’a efté conuenu, & qu'il s’en 
foit feruy en pere de famille, & que le cas fortuit fuft 
ineuitable,d.l.f ut certo. $. quod vere. ff. hoc tit. 
41. Voicy vn notable cas. Si ie te prelte vne chaine d'or, 
: vncheual, vn habit, ou autre chofe pour vn iour de fe- 
Île, ou autre temps; dés que le temps eft pale, ie def- 
pefche mon feruiteur vers toy auec vne lettre ,te fup- 
liant me renuoyer par luy ce que ie t’ay prefté: tu luy 
billes. 8e le eruiteur defrobe cela, & s'en va, à qui fera- 
il perdu? Vipian #7 l.mea caufa.ff.commod.tient,que le com- 
modataire ne deuoit fi legerement bailler à vn feruiteur 
la chofe preftee, & que partant il eft tenu de la perte. 
Mais Balde là deflus met cefte diftinétion : Ou la lettre 
porte que tu bailles audit feruiteur la chofe:en ce castu 
es deliuré, mefme fi ledit feruiteur auoit accouftumé fai- 
re autres affaires de la maifon , mais fi iadicte lettre ne 
portoit qu'aduertiflement de rendre,le commodataire en 
eft tenu, l'ayant baïllee inconfiderément. 
12. Autre.cas. Tu m'as prefté de la vaificile d'argent 
pour m'en feruir à vn feftin, ou en quelque acte public, 
pour moy;ou pour les miens, à la charge que tu ç6mets 
ton homme à la garde de ladite vaiffc!le, s’il aduient que 
quelque chofc fe perde, cela fera perdu pour toy, veu 
que ton homme y cftoir, L. fi wt certe. S. fi de me. ff. hoc tie. 
ce 
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ce qui fera autrement, fi le preft eft faiét fimplement. 
BSPHELERERSS EREREEÉERBRERENERNES 

Communautez. vide Citoyens. 

ù qui s'eft faiét par deux parties d'vn corps, ou 

communauté , et eftimé eftre fai par tout le 
es L nulli. € L. fra. ff. quod cuiufque vminerf. rouresfois 
en faiét de communauté il fe faut pluftoft arrefter à la 
plus faine partie, qu’à la pluralité, qui font les plus ri- 
ches, & plus notables, & y ont plus d’intereft que les 
petits, qui ne defirenc que leur prompte volonté, Cha- 
rond. in Sum. rur. 798. Bien qu'il faille eftre trois pour 
faire college, L Neratius. 85. de verb. Jignif. neangmoins 
va feul peut retenir, & conferuer les priuileges, {.7. quod 
Chiufqne vniuer[. 
2. Quod vniuerfitati debetur, fingulis debetur : [ed quod debet 
vninefitas, finguli dchent, |. ficut. ff. quod cuiufque vninerfir. 
L2. lLcum fenaius. ff. de reb. dubiss. 
3. Vn particulier ne peut eftre contrainét payer les 
debtes de la communauté, l. umc. ot null, ex vican. pro , 
alien. vican. debit. teneat. lib. 10. C. voyez Bacquet des | 
droicts de luftice, pag.390. nomb. 42. Pour obliger , & f 
affubiettir vn corps, & vniuerfité d’habitans d’vnc ville, 
bourg,ou village, il eft neceflaire que les deux tiers pre- 
flent confentement, & foient nommez au contract, 
pour obliger l’autre tiers. Et quand on dit, faifant, & 
rcprefentant la plus faine partie des manans & habitans 
du lieu, c’eft à dire, les deux tiers, ou plus grand nom- 
bre, L. nominationem. ver. due partes ordinis in verbo'poire 
totiss curie inflar babent, de decurionsb. lib. 10. C. L nulli. 1. 
fèq. FF. quod cuiufque vniuerf. L. quod maior, € bi gloff. ff. ad 
MHNICIP. ù 
4. Et faut noter,que quandileft queftion d’vn affaire, 
ou droit, qui concerne vn corps & vniuerfité d’habi- 
tans, de Chanoines, & autres communautez, ou bien 

quelaue 
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quelque focicté , comme de compagnons, & affociez, 
» comme de proprietaires,; ou bien d'hetitiers; ou colle- 
gataires, on dit, que guando aliquid commune eff pluribus, 
21 finoulis, puta beredibus, vel focus, vel qando res aliqua 
pertinet ad plures vt fingulos,tunc confinfus omnium nece[a- 
ris eff, G- uno contradicente nibil agitur : cat chacun a fon 
droiét , & intereft particulier, duquel il peut difpofer 
fans le conlentement des autres, ut in conflituenda feruitu. 
aude per fandum communem, L. per fandum. ff. de fruit. ruffic. 
prad. au fenren'ia contra vnum ex coheredibæ lata, cateris 
non nocet.|. fepe.ff.de re sud. cÿ hoc cafu non cf} flandum volun- 
| aati maioris partys, nec maior pars cateros obligat : mais qran- 
do al:quid commune eff pluribws, cr vniuerfis puta cimibu:,- 
Collegits, Canonicis, Religiofis, vel quardo res aliqua pertiner 
ad plures ut vniuerfos, tunc flandum eff voluntati maiorss 
artis, @ maior pars cateros obligat , l. maior. ff. ad mini: 
cip.lplanc.fquod cuiufque vniuer[. cap. quod omnes. vbi Dy- 
14 de reg.inr.in G.Gr in tit.de bis , que fiunt -4« maior. part. 
Baquet des droits de Iuftice. pag. 3 90. nembr. 24.& vn 
feul particulier ne peut agir , mais faut agir par vn fin- 
dic, d.L. 1.6.quibm.c l.fimunicipes.ff.eoa.tit. 
1 s. Quand vne vniuerfité, ou communauté deliberans, 
de Chanoines, de Religieux soù d’autres ,cft condam- 
_ necau payement de quelque fomme de deniers , ou en 
4 quelques defpens ; on ne peut s’addrefler , & faire exe- 
cuter vn particulier des fufdits , ur eff in tir. «ut nulliws ex 
{ vicAn.pr0 alien.vicaneor.debitis teneatur.lib.10.C. 
ÿ G. ‘Cumin vmuerfirate plures [int ficulares, quam clerici, 
voniner/itas eff ficalaris,arg.cap.ex literis.de confuet. 
| BRDESEARSSEDERESRSESSASSERS SES 
Gompenfation. 
1: C7 non fit de liquido ad non liquidum. I. fin, 
C.de compenfat. l. 6.cod. € non admutitur nifi Cum 
vero debivore 1.1 .ff.cod.ny en crime. | 
Com 
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2. Compenfation ne peut eftre demandée par vn com- 
modataire, qui ne pourra retenir ce qu'on luy a prefté, 
our demander compenfation , n'ayant caufe de retenir 
le depo't,cap. bona fide depofit. & cy deflus tit.du commo- 
dat.nomb. 9. 
3.Le dcbiteur peut alleguer compenfation contre le cef- 
fionnaire de fa debte , comme il pourroit contre le ce- 
dant:parce que c’eft que exception, & ainf les tiennent 
des interpretes en la loy ff quid. cr l. in rem [uam procurator. 
 cod.l. fi cojlat.C.cod. Angel.in Li quis in rem.ff. de pracura- 
ror.Ce que mefme a lieu,encor que le debiteur ne demä- 
alt compenfation de la debte , que le cedant luy deuoit, 
ains de celle qui luy eftoic deuë par le ceflionnaire met. 
me,iugé par Arreft le Mardy 24. May 1 588. à Paris.Piée 
hic Baquet des droicts de luitice , pag. 33.au commenec- 
ment.vbi pro, contra. 
BSSSRSESSESSSIN ORAN USSBOTRER 
Comptes. 
1. Co la reddition defquels fera interuenu 
erreur, peut l'erreur eftre corrigé toufiours,& en 
tout temps,wifr {ir faper eo iudicatum , 1.1. C, de errore calculi. 
mais apres vne fentence, ou ttanfaétion n’eft receuable, 
1. 2.(.de re ind. Nata conjil. 16 9.num. 2. que l'an peut faire 
verifier vn erreur de compteiufques àtiente ans. L. cal- 
culi.G'ibi.glof.ffide adminiftr.rer. ad ciuis pertinent. | in omni- 
bus. S.1.ffde dinerf.é temp.prefcripe. 
2. S'il eft queftion des comptes d’vne communau- 
té, tout particulier eft receu, à les faire reuoir, & corri- 
ger l'erreur, Bartol.in Lubi partim. C.de tranfaët.verf. cr ided, 
c L. ambitiofa. verftem quaro. ff. de decret. ab ordime faciend. 
INVata conf.29.num.1 0. 
3.Tout comptable eft tenu de rendre côpte de fon admi- 
niftratiô,& prefter le reliqua.l. aduerfwl.rationes.C. de ad- 
eninifir.tut, Gr l cum féruus. ff. de conditionib. € demonfirat. 
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4. Gerens negetia aliena teneliur rationem reddere, l. quidam. 
ff de edend. !.1.C.de nezot.gejt Cornewr confil.1 4.5n {in.vol.r. 
s- Toute adminiftration prefuppofe compte, /. cum fer- 
nus. G l.Iuites Parle.ff.de centre demenfirar. Li. S.cfficiofs. 
f ae tusor. er ratiomb. diftrah. Quo4 fi ob à iininiftratam tute- 
Lam quis debeat,conueniri aebet, ubi tutclam a/miniflranr, 
non vb: bab:s dom'cilium, l.1 .sunét, gloff. C. vbi de ration. tam 
publ. quam pris. agi oportear, 

6: Maïs fi les comptes ont efté mal veus,clos,& arreftez, 
feront reueus deuant arbitres,aufquels toufiours on a re- 
cours, /. focietatem. 6. arbitrorum. ff. pro focuo.l.fi libertus. ff. de 
operis libertor. Capell. Tolof. decif.167. 

* 7. Or le comptable doit fidellement verifier ce qu’il a 
couché dans fon compte, & ne doit celer aucune chofe 
de ce qu’il aura receu, ny plus coucher en defpenfe qu’il 
aura defpendu, puis doit payer ce qui fe trouuera refter, 
& demeurer en fa puiflance, & le comptable ne fatisfai- 
fant à ces poinéts, eft en faute, & en fair ce qu'il doit, 
comme dit Pomponius, 5x l. qui fub conditione. 1 09. ff. de 
condit. 6 demonff. 

8. Si le comptable à la fin de fon adminiftration, & clo- 
fture de fon compte rend à fon pupil plufeurs debiteurs 
qui font infdluables, fera-il tenu de malè locata pecunsa? le 
Iurifconfulte en la loy qui fab conditione. ff. de condit. 
demonffr. dit, que pourueu qu’il monftre que lefdits debi- 
teurs eftoient foluables lors que les deniers du pupille 
leur furent baillez,qu'il n’y peuteftre teu, ayant faiét ce 
qu'vn prudent pere de famille euft peu faire. 
6. Sur tout la bonne foy, & bonne diligence doit ac- 
compagner le comptable, & cette bonne foy n’eft inter- 
pretée à la rigueur : car il eft diŒ in L. f ita fripferim. de 
manumif]. teffam. qu’il fuffit à celuy qui doit rendre com- 
pte de monftrer qu'il a efté (oigneux, & diligent en fa 
charge. 

Con 


(Confifcations. III 
ERPSESSENSSSERES ETS ESSEESEREEE 
Confifcatrons. 

1.Y Es biens de celuy qui par quelque remords de 

| us de crime, font confifquez, mais non fi 
par fureur,ou douleur de maladie il s'eft occis,!. 1.C.de bo- 
nis eor.qui.$ D D.in l.2.C. qui teflim. facere pofunt. cr maxi 
me per Salycer. in d. l.1.C.de bonis eor.qui.cére. 
2. Par la Nouelle de Luftinian 1 34. la confifcation des 
biens eft oftce, & ordonne qu'ils appartiendront aux he- 
ritiers afcendans, ou defcendans, & aux collateraux iuf- 
ques au troifiefme degré, s’il yena; maisen France la 
confifcation des biens a lieu, & on dit vulgairement, 
qui confifque le corps, confilque les b:ens. Bocrius 
decif. 1264. excepté quelques Prouinces ; où elle n'a lieu 
qu'au crime de leze Maiefté, telles font la Guyenne, le 
Berry, & autres. On demande, fi quelqu’vn eft con- 
damné pour crime par luy commis en vn pays où confie 
cation a lieu, & par fentence fes bicns confifquez, fca- 
uoir, fi les biens qu’il auroit en vne autre Prouince, où 
les biens ne peuuenteftre confifquez, font confifquez 
par Ârreft du: 5. Feuricr 1588.donné à la Tournelle, fu 
diét que non. 
4. Il n'ya que le Scigneur haut Iufticier, qui peut con- 
fifquer, parce que conffcation eft emolument de luftice. 
Et files immeubles font fituez en diuers lieux , ils ap- 
partiendront à chacun des Scigneurs, en la luftice def- 
quels ils feront aflis.Et quant aux meubles, la commune 
opinion les attribue au Seigneur lufticier du domicile 
du condamné, Bald. in |. mercatores.C. de commerce. c@& mec. 
glof.& Bartol.in 1. mouentium.ff. de verb. figrif. Alexand. Imol. 
confil. 3x. vol. 1. 
s- Et les meubles de celuy, duquel les biens ontefté . 
confifquez,appartiennent par le droiét Fräçois non à l’'E- 
ucfque, qui ne peut conflquer : ains au Seigneur, en la 
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luftice duquel la conffcation a efté adiugée contre celuy 
qui y auroit domicile,Charond,Summ.rural.78 5. 
G. La confilcation des biens du mary ne peut preiudi- 
cier à la femme, nyempefcher qu'elle ne prenne fa dot, 
&c conuentions matrimonialés : ains aura fon augment 
par ordre auec les autres creanciers, s’il yen a de prece- 
dans, par l'Ordonnance de Philippe 111 1L.de l'an 1303. 
cité par Aufrer. in fhil. Parlement. part. 3.tit.2.S.vlr. Car la 
femme n'elt tenuë du crime de {on mary. L.crmen.ffde pæ- 
nil fancimi.Ceod.l.2. C.ne sixor pro marite. L. in bis rbus. ff. 
folut.matrim.l. res vxoris. (. de donat. inter virum @ vxorem. 
D'ailleurs, que la mort ciuile ne peut auoir plus de for- 
ce,que la naturelle, | 
7. Des confifcations , & fi pour cas royal , comme cri- 
me de lefe Maicfté, fauffe monnoye,emotion populaire, 
afa{finat, rapt,brulement, elles appartiennent au Roy, 
& non au haut lufticier. Er fi les creanciers font prefera- 
bles au Roy,ou au Seigneur, à quile bien eft confifqué, 
voyez Baquet chap. 2.des droiéts de lultice, où il en trai- 
te amplement, & fur la fin, il declare que lesbien s des 
forciers & magiciens n'appartiennent point au Roy, 
1 comme n'eftant cas Royal, 
8. Tousles meubles & debtes des confifquez doi- 
vent appartenir au haut Iufticier ,en la luftice duquel 
ccluy qui a confifque, eftoit demeurant, encor que le 
debiteur fafle fa refidence en autre luftice , & que par- 
tie des meubles foit au dedans du territoire d’vn haut 
Juiticier , comme le haut lufticier du domicile de celuy 
qui a confifqué, eftant le vray heritier mobiliaire du de- 
 funct, duquel les biëés font confifquez,& les autres hauts 
lufticiers eftans heritiers immobiliajres,aufquels appar- 
tiennent les heritages,& debtes immobiliaires,eftans au 
dedans de leur haute Juftice , fuyuant la glofe , & l'opi- 
nion de Bartole ir l.mouentium.ff, de uerbor.figmif. & de Bal- 
de, & 
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de , & d'Alexandre, qui difent que in conffcatione bono- 
um non veniunt ad viilitatem conf fiantis bona immobilia firæ 
extra territorinm publicantis, quia illa cohærent territorio : [ed 
mobilia fra extra territorinm confcantis veniuntin confifc 
cations ad vtilitatem publicantis : quia perfonam concernunr. 
De qua re vide Alexander. confil. 31. Petrum Rat, és cou- 
ftumes de Poiétou,titre des baftards,&c aubeines. ç Dio. 
nyfium Pontanum en la couftume de Blois, art, 20, Ba- 
quet des droiéts de luftice, pag.77.Et fic les debiteurs dé 
celuy quia confifqué, fe payent par les hauts lufticiers 
Pro rata bonorum , cé pro modo emolumenti ; @- quiplus ca 
Pit: plus foluit ; qui plus haber plus filuere dcbet, 1. 3. C. de 
fentent-paffis,Liutori., C. ad l. Iuliam de vi public. l. que flium, 
$.1.ffide peculio.l, Celfws.cum (eq. ff. de religiofis fumprib. funes 
ram, € aluts locis. 

9. Pour les heritages feodaux confifquez, s'ils ne font 
mouuans du Scigneur haut lufticier,ledic Seigneur haut 
lufticier doit droi& de reliefau Seignenr feodal:mais s’il 
font mouuans du haut lufticier, il ne doit aucun droit, 
parce que c’eft vne reünion , & reconfoiidation du fef 
feruant auec le fief dominant, Baquet des droicts de lu- 
flicc,pag. 8 1. 82. 84. des heritages cenfcrs, & des allo, 
diaux, Vide pag.8. 

10, Quelles folemnitez font requifes pour vendre 
par decret les biens confifquez tant au Roy , qu'aux Sei- 
gneur haut lufticiers , tant à la requefte du Procureur 
du Roy, que des hauts Iufticicrs de ceux, dont les biens 
ont efté confifquez. Voyez Baquer, chap. dernier des 
droicts de desherance. Et commeles biens confifquez 
doiuenteftre rendus, & reftituez, quand la remiffion eft 
obtenu apresle iugement de mort,& confifcation. Vo- 
yez aufl Baquet des droiéts de luftice , pag. 147. nom- 
bre 2. où la commune refolution des Doéteurs eft que 


ny le haut lufticier, ny le donateur ,ou achateur du 
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haut Tufticier, ou bien le donataire ou acheteur da Roy, 
ne font point tenus rendre les biens confifquez , quia 
princeps nunquasn tollir ius quafitum, l.1.2.3.6. meriro. € $. fi 
quis a principe. ff. ne quid in loc. public. L. fin. verf. ira 1a- 
men.C.de lentent.paf[l.2.ff.de decurionibus. l.fin. ff.de natal. re- 
ffitur. ce que n'a lieuwés lettres de grace,de qua voyez Ba- 
quet au lieu {ufdi&,Papon liur.24. vit. 1 7. Arreft 33. Au- 
tomnne {ur la loy fin. de féntent. p.ff. & s'oblerue ainfi à 
Paris, comme r’ay apprins de Monfieur le Prefident Se- 
guier, excellent perlonnage en la fcience ciuile, pieté,& 
integrité. 
11. Queritur, an publicatis bonis fil; , pnbliceur vfmfrultus, 
“gwem pater haber in 1Îlu: : cr dic publicari fècundum Bartol. in 1. 
fs voflulane-o. $. inber. ff. de adult. qui contrarium tenere vide- 
tur in L. fi finite. $. de veébizalib. ff. de damn. infelt, & in L. fi 
filiws. C. de bonis dumnat. Non publicari exism peculium ca- 
flrenk, cette queftion eft fort douteufe, traiétee par 
Boyer, g'aff. 7. part.r. vide Charond. lib.6. cap.s. & fur la 
couftumc, lib. 2. cap.1 3. 
4 Confreries. 
I. LE s Confreries furent jadis inuentees par les pre- 
miers hommes pour fe maintenir en amitié, & fo- 
cieté,comme dit Plutarque,ir Solone.l.fin.ff.de cellat. Nam, 
vt ait Cicero pro Quitého, neccfe elf, qui ficinm fama, € for- 
tunis Sfoliare conatss eff ; visum fe @ perfidiolum, Œ imprum 
eff: farcatur. Et Solon ordonna que rous maiftres drefle- 
roient confreries, auec puiflance de faire des ftatuts, 
} pourueu qu'ils ne touchaflent aux Loix publiques. Et 
Les premiers Princes, qui n’auoyent encor veu là difh- 
culte qu’il y auoit de gsunerner vn public, entretenoyé 
| Jes confreries, colleges, & petites communaurez. à fit 
| qu'elles eftans d'accord, il faft plus ayfé de gounernet 
1, Republique. Dequey fe feruit Numa Pompilins, qui 
cftablit 


, 
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Confentement. Confignations., ns 
flablit des confreries de tous mettiers,comme fe lit en {a 
vie ordonna patrons , & facrifices à chacune. 
2.  Toutesfois parce quel'ona veu, qu'és affemblees » 
detelles confreries fe faifoyent des conivrations pleis 
nes de fedition , au preiudice de l’eftat , l’on com-: 
menca à les abolir à Rome, comme dit Tite Liue kb.” 
13.& Bodin de repub.cap.2 3.où il dit citre arriué plufeurs 
feditions, & fcädales de telles affignations & confreries.' 4 
Les Ordonnänces y oncapporté reiglemenc, lefquelles : 
ourras voir, 
BRRARINISTINIPIEMITNRNE BITES 
Confentement. 
1. Onfentement taifible n’eft point appellé confen- 
tement en chofe preiudjciable ,’fi le cofente- 
men n'eft expres ,fi ce n’eft quand on peur interpre- 
ter la volonté de celuy qui ne l'aura tout à faiét de- 
clarée. cap. 4. quiracet de reg. iur. 1 $.$. qui tacuir. ff de 
interr sin iur. fac. @* de interrog.aët. l. cu offendimu:. ff. de fi- 
deiuffor:b. | 
2. Confentement extorqué par force ou impreflion 
ne peut cftre appellé confentement ; lege fi per umpref. & 
lege qui a f; de eo, qui mer, caufa.gf ii Doëtores, eloffin 
L. 1. quod iuf[u. | 
ÉRÉRPREREREEUT ÉRSERSIESERERERS 
Confignations. de 
1. Onfignation faiète par le debiteur en temps 
& lieu, le deliure de fon obligation, ou pour. 
Je moins fair qu'il n’eften demeure , bien que le crean- 
cier ne foit point prefent lors de la confignation, 
dege confignationem , cum g'of. eÿ 51 margine notatur.C. de {o- 
durionib. l. accepra. C. de vfur. L. debiror vlurarins. ff. v'uris. l. ff 
folutures : L. fi decem. ff. de jelitionib.& eït le hazard de la 
perte de la confignation far le crexncier , /. ff cpera cre- 
ditort ff, de doli mul: Except, Si la debre eff claire, & auciée, 
| | H 4 
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quelle exception que le debiteur allegue , il faut conff- 
gner par les ordonnances du Roy , la main duquel faut 
que demeure garnie, & telle aufli eft la nature de la ri- 
gueur , @ ladite confignation doit etre faiéte és mains 
de la partie, l..slle à quo. ff. ad Ticbell. 1. faris appete fRad leg. 
(ornel de falf. | 
2. Mais fi vn obligé pour dcbte qu’il pretendra auoir pa- 
yésappelle en Tuftice le erancier pour la cancellati6 d'in- 
flrument, ex co,qu'il l’a preucuil fera tenu de configner, 
par l'ordonnance du Roy Charles VIII. de Fan 1490. 
fur Le reiglement de la iuftice de Languedoc , art. 4. 
BSDSRIASRSHIRINONSESEREESINIPEE 
| ‘Conflitut. 
1. CE fe fait, & peut faire sudo paëlo vel per eps- 
flolam , Bartol. in l.quidam de confhtuta pecunia. 5 
folo confenfu perficitur.l. x .ffeod.parce que le conftitut eft du 
droiét des gens, L. ex hoc iure. ff. de suf. c iure.Et par ainfi 
quand quelqu'vn eft conftitué debiteur ou pour foy, ow: 
pour autruy , il ne peut propoler exceptions:ains il faut 
qu'il paye, quia n0 folum naturaliter, fed etiam cisiliter obligar. 
de conff.ait. apud Iuflin. 
ÉSRSESPÉRSRSSHENPENIEREUSLOSRE ES 
Confuls. | 
LY Es Confulseftoiét iadis annuels,& en furent crecz 
deux; L.1.6. ego: de orip,iu?. in vrbe Rom. à principe reges 
babuere libertatem c& confulatum. & de leur autorité & of. 
fice, in $.exaët. d.I. 2.ff. de orig, iur in Lunic.ffconfil.& font 
egaux en puiflance comme difoit Sozomence lib1.cap. 9.1. 
1. ff. de sure liber. c& Sueton. in Angiflo. Par cnim in partems 
non habet imperium,l. ille à quo. ff ad Trebell. 
2. Siles Confuls, ou Sindics fe font obligez pen- 
dant l'an de leur charge, pour la debte ,ou affaires de læ 
communauté , ladite communauté ef obligce, ve dixi 
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fipra in verb.Citez,Ciroyés.Et leur charge finie;l'obligati. 
on paile aux fuccefleurs.!.3.de fufcept.cÿ prapof.é arcarus;li. 
1c.C.Capell.Tolef: decifi7 o.Ce qui eft vray , s'ils ont côtra- 


cou em prüté au vom de la cité,mais s'ils ont emprun- 


té en leur né,ils ferôt côuenus en leurs nôs, Bertol.in Li1.6. 
murat.ff.de nou.oper nuntiat.& s'obferue que s'ils n'ôt rendu 
conte,& ayäc côtracté ils feront apres la fin de leur char- 


ge contraints,que s'ils n’ont rédu compte,s’en faut pren- 


dre à eux,l. prior rantum.ff.de adminiffr.rer.ad ciuit.pertinent. 
& non aux nonueaux qui mont riéen main,ëc qui ne font 
obligez, lprouidendum de decurionib.L1b.x o.C. 

3. Maisles Confuls,ou autres adminiftrateurs de la 
Republique peuuent eftre conuerus folidairemét poux 
. les debtes du public, fi l’adminiftration acfté faiéte en 
commun,l.1.C. quo quifque ordine connenitur. lib. x 1. mais fà 
feparement 4 efté adminiftré , chacun fera tenu pour fa 
part, L.2.eod. 

4. Que sils eftoientexecutez en leurs biens propres 
pout la communauté, lors tout feroit caflable,/.4.$.attor. 
enAncipium ff.de re indic. 

s. Pour {çauoir fivn conful fans le canfentement de 
plufieurs , pourra {eul adminiftrer, & s'obliger , faut 
voir Guid. Pap. quel. 45 2. où iltient que ouy , Specular. 


ti. de procurat. $. fi rarione. ce qui ne s’obferue , ains. 


fi lvn auoit rien fait fans les autres , voire fans confcit 
lcgitimement conuoqué, la communauté le peut re- 
uoquer tout à fait , comme fut iugé l'an 1540. par 
l'Arreft 2. rapporté par Papon tit. de la chofe publique, 
lih, G. tit. 

6. La rareté d'hommes rompt toute exception de chat- 
ges perfonnelles,/us gradatim.$.quot'es.ff.de munerib.c ho- 
noribus.l. 2. C.qui atat. vel profeff. fe excrfant.lib. x 0.6 l10.C. 
de munerib.c bonorib. non continnand. 


Ra 
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7. Bien que les Confuls doiuent eltre pris de certains * 
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quartiers d'vne ville, toutesfois fi au quartier ne fe trou- 
ue perfonne capable, il eft permisen prendre ailleurs, 
quoy que la couftume foit contraire, iugé par Arreft de 
Tholofe le 9. Mars 1562. pour les Sieurs de S. Giron. S. 
| Seruin,& S.Pierre. 
| #\ 8 Ne pourronteftre enfemble Confuls pere , & fils, 
| frere , beaufrere , ny parens iusque au quatriefme degré, 
| iugé à Tholofe le 8.luillet 1570. L'electiô defquels doit 
‘leftre faicte au iour, lieu,& heure accouftumee , iugé par 
Arreft dudit Tholofe au mois de Feurier 1604: dequoy 
vide Cefar. 7. de bello Gallico. où l'elcétion d’vn Magiltrae 
d’Autun fut caflée pour auoirefté faiéte autre jour que 
} de couftume & ne doiuent eftre parens. Wide Dion. 3 9.lb. 
où deux Preftres,& Pontifes ne pouuoyent eftre pris d’v- 
ne mefme famille. | 
9. Par Arreft de la Cour de Parlement de Tholofe du 
34. lanuier 1583. contre les Confuls de Chafteauneuf 
d’Arry.du 15.Mars:la mefme année contre les Confuls de 
Lectoure,du 8. luillet 1$70.contre les Confuls de fainæ 
Sulpice ,& par plufieurs autres elections des Confuls 
ont cfté caflées , tant pour auoir les electeurs nom- 
mé perfonnes , qui leur eftoient parens au quatric{- 
me degré , que pour eftre comptables , ou notez d’in- 
famie. 
10. Par Arreft du 18.Mars 158 5.fut dit que les Côfuls de 
Ja ville’ du Puy precederoient le Lieutenant du luge de 
ladite ville,lequel eftoit au pareage auec le Roy en icel- 
le, alleguant le tit. de offic. vicar.er le.can.pracipuum 9 3. 
11.Les Confuls durant leur charge ne peuuenteftre faits 
4 fequeftres : iugé par Arreft du 20. Aout 1587. pour les 
| : Confuls de Villaries. 
. | 12.Le 9.Mars 1604.d’election d’vn des Côfuls de Tarbe 
fut caflee par Arreft du Parlement de Tholofe, pour a- 
« uoir cfté choif d'autre cartier que de couftume , . 
ut 
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fut dit par l’Aduocat du Roy, qu'és petites villes on ne 
deuoit rien faire contre la couftume fans permiffion da 
Superieur : & qu’en la permiflionde porter liurees,trois 
chofes eftoient requifes: Awrhoritas Principts, confenfies de- 
mini iur.{Ahonals, 5 precedens inquifiio de commode, vel in 
commoto. 

13. Les habitans de Tholofe ayans des biens és villes 
& lieux voifins peuuenr eftre efleus,& contraints d'eftre 
Confuls efdits lieux, iugé par Arreft contre Vacquier 
Aduocat , qui fut contrainét d'exercer à la charge de 
Conful à Grenade, & du Iaric Notaire, & Reflegner 
Aduocat à Caftelmourou, & plufieuïs autres. 11 a efté 
toutesfois jugé sutrement felon les fubicéts, comme le 
21. May, 1586. par Arret il fut dit au faiét de Bernard 
 Fargues habitant de Muret, que celuy, qui eft domicilié 
en vn lieu ne peut eftre contrainct de prendre la charge 
de Confulaire en vn'autre lieu, ores qu'il y ait la plus 
grande partie de fes biens, mefmement s’il eft Cfhcier 
du Roy, luge, ou Magiftrat : en ce eas il eft exculé. lugé 
auffi.en l’affiire de Poncet Maiftre ioüeur de haut-bois 
de Ja ville, qui auroit efté efleu par les Confuls de Sa- 
mouille, & ce parce qu'il fe difoit eftre maiïftre iuré de 
la ville. 

14. Les Confuls, Capitouls, & autres ayans charge, &c 
adminiftration publique , ne peuuent pour les delega- 
tions, & voyages qu'ils font,demäder aucun falaire pour 
lcurs iournees & vications, ains feulement taxes de leur 
defpenfe , à l'exemple des Tuteurs, Curateurs, Syn- 
dics , fequeftres, & autres femblables, L. 4 rmtaribw. 6. 
fin, f. de adminifir. tut. l. f: remunerandi. ff. mand. quia 
Syndici  Confules munse gerunt perforale, cr publicum, fine 
erogatione,  afffendio fui patrimenij, & ainfi fat ivgé 
par Arreft de Grenoble, l'an 1454. rapporté par 
Guid.Pap.decif.68.Toutesfois en cefte ville de Tholofe 
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on a accouftumé de taxer pour les deputez la fomme de 
fept liures dix fols par iour , pour leur defpenfe & falai- 
re. Et en la Chambre des requeftesen lanuier , 1 $8c. 
fut par iugement taxe à Maiïftre Gabriel Cabreolle, con- 
tre le Syndic de la ville de Beziers cinquante cinq fols 
par iour,outre {a defpenfe,laquelle couftume n’eft abfur- 
de,ou iniufte,mefmes quand les deputez font perfonnes, 
qui ont accouftumé de gagner, per text.in L.fi br. ff. de pre- 
férspr.vide Specul.tit.de falariis,volum.1. 
15. Les Confuls de Gimonten l'an 1578. pour auoir 
entrepris de faire prescher vn des Religieux de lAbaye 
le iour de la Toullainéts en l'Eglife Parrochielle contre 
Monficur l’Euefque,& du Vicaire General, furent con- 
damnez à dix efcus d'amende, auec inhibitions aux laics 
de s’entremettre des fonétions,& charges de l’Eglife, le- 
quel Arreft fut donné lan 1 579. par M. Dafhis premier 
: Prefident au Parlement de Tholofe. 
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6 Ontracts entre pere & fils ne font valables , fi le 
C fils n’eft emancipé. L. lis nulla.ff.de indiciis. !. frater 
fratre.ffide condiët. indebiti. Car ilfera touliours prefumé 
que le'pere l’a contraint à contraéter,ou qu'il a contracté 
par force reuerentiale,l. 1.6,qu+ onerande.ff.de quar. rer. 4- 
Cbio.non datur.Rebuf.num.1s.q9.424. 
2. Iln'eftlicite de fe dedire de fon contraét, rot.rit.C.de 
rafind.vend. ains eftant du commencement volontaire, 
enapreseft necellaire,l ficur de obligar. ation. d'autant 
que la foy doiteltre gardce,quiagraue eff fidem fullere,l. 1. 
in princip.ff.de conffit.pecun. 
3. Les Contraéts fontnuls: Premierement s'ils ne de- 
pendent de la volonté : car toutes les conuentions doi- 
uent eltre volontaires.l.is commodato,S ficut. ff. commodatr. 
Secon 
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Secondement,s’ils ne fon cffeétucz de part & d'autre; 

accedere enim debet effeëtus contrahentium , fine quo imperfe£la 
et conuentie.l. in ommib.ff.de oblig.cr aëtionib.l. 1.ff, de pait. & 
ainfi le dit Ariftote,lib.1.44 Eudemium,cÿ Plar.1.de legibus. 
Tertio, s'ils ne font pañlez auec perfonnes libres, & ma- 

ieurs, tot. tir. ff. de minor. bien pourra le moindre faire le 

Contrat , s'ileft à fon profit, fans qu’il puilfe cftre ref- 
cindé, s’il ne veut, /. dominus. cé 1bi Doët. C. de procurat. 

fariofo.ff.de re iud.feroient aufli neceflaires, s'ils font paf- 
fez auec les Curateurs,l.1 .ffide anthorit tutoris, & le moin- 
dre faifant refcinder fon Contraét, faut qu’il preuue fa 
minorité : car autrement il ne feroit receu, L. non poteff. $. 

fi minor. ff. de minor. | 
4. Que s'il auoit vendu, ou employé l'argent à fon 
profit il ne feroit reftitué contre fon Contraét. L. fin.C.de 
Lfhcap. pro empt. c. quod in quibu[dam de fideiufforib. Et ainfi 
fut iugé par Arreft,comme dit Rebuff. sraët.de refcind.con- 
traël.. num. 10. Que fi le mineur auoit vendu, ou em- 
prunté pour employer à mauuais vfages , lors ils feroit 
reftitué de payer.l. ff quis cum fêiret. ff. pro empr. & s'il a- 
uoit mal employé l'argent. l. argento mulier.C.de rei vindic, 
Que fi le moindre vfé4 fit inre communi, non videtur circum- 
f{criptw. l.final. C. de integr. restit. Vbi Baldw dicit minorem 
oportere exprimere fe deceptum fuiffe dolo aduerfarig , vel [ua 
facilitate,alias non auditur , l. 1.ff. de minorib. Le Contrat 
fera nul, & aura-on reftitution contre iceluy, fi dolws dat 
efe contrattui.l.ff dolo.C. de inulib. flipulationibw. |. cd ele- 
ganter. ff. de dolo malo. & ledit dol fe prendra parindices, 
L.dolum.C.de dolo. Si le contract a efté pafsé par force, ou 
par crainte. d,1.ff mulier.$.fieos.ff. god metus caufu. Sexro, 
s’il ft fai par ignorance & fans caule.l. 1. de conduit. cé 
L3.excaufa: Septimo , S'il eften prifon, le Contraét 
ne vautrien. |. qui in carcerem. ff.de eo qui metus caufa. 
Guid. Pap. queff. 326. 253. où ileft diét , que fi le 
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prifonnier eft elargi auec caution, ou tiré hors de 
prifon pour aller contracter ailleurs , à fçauoir , fi tel 
Concract vaudra , & refout que non , ny le Con- 
tract d'vn arreft fimplement. Oéfauo , Si proper cau- 
farm inhoneflam refcinditur , vel contra bles mores. |. ge- 
neraliter. @r |. 35. ff. de verb. oblig. L. vnw.6. paëta. ff. de 
palts. vide Syncagma Gregory de aéhonib. lib. 21. cap. 4. 
7-9. Nono, Sien paflant le Contrat les formalitez 
n'ont efté gardees. l. cum bi. 6. fi prator. de tranfaëk. Decimo, 
Si ka chofe, qui donne caufe au Contraét , n'eft pre- 
fente. Lrogaffi. 6. ff ‘bi. ff. de reb. eredit. $. 1. quibus modss 
recontrabi. oblig. inffiturionib. Vndecimo , Si les Con- 
traéts ont efté faicts parles parties , auec les Aduo- 
cats, Procureurs, ou Solliciteurs. L. quifquis. $. prater- 
ca. de poliuland. C. in verb. Aduocat. Duodecimo. S'il a e- 
‘té protefté contre quelqu'vn paflant outre le Con- 
… traét eff nul, & eft de foy caffable, L. fi funds. ff. de re 
vindic. Decimotertio, font aufli caffables tous les contraéts 
faits, & paflez auec diflimulations, tor. rit. C. plus valere, 
quod agitur, quæm quod fimulate concipitur. Decimoquarto, 
fi audit contraét n’eft infcré le iour, le mois, & l'an, & 
ne font fignez le Notaire, & Tefmoins , /.1.de apochis 
db.10. C. de fecul. rubr. de fide inffrumerr. Et par l'Ordon- 
nance d'Orleans de l'an 1562. & Ordonnance de Blois, 
att. 165$. Guid. Pap. confi. 113. Alciar. xeg.3. prafimpt.4 2. 
43. où il eft diét, que s’il fe trouue deux contraéts 
d'vn mefme jour, il eft prefumé pour celuy, auquel 
feront toutes les folemnitez requifez. Rota. tit. de pre- 
fampt. G Alexander in l.diuortio columna 3. ff.de foluro matri- 
monie. & {1 deux contrats {e trouuent de mefme iour,& 
de mefme heure faits par mefme perfonne,& de mefme 
chofe, le polfefcur eft preferable, « 4lciat. 3. reg. Decimo- 
quinto, files côtracts font raturez,ils font prefumez faux, 
mefmement s’il y a efcriture fraifche & diuctfe, cap. inter 
| do diet, 
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dit. Tos,de fide infrmment. Decimofexro, ne vaudront les con- 
tracts faicts aucc les furieux, L. 1. $. furio/os. ff. de oblig. c 
aëhionib. ny auec le pupille, l. ppil. cod. ny auec le muet, 
L. vbi non voc. de reg. sur. l.1. 6. fin. ff. de oblig. &: aéhonib. ny 
auec le prodigue, fauf s’il auoit contraété à fon profir, c 
L. fi ilimsfaml. ligari. ff.de eblig. cr aëtion. ny auec vne fem- 
me marice, à caufe de fa fragilité, L. 1.c$ rortir. ad Velleian. 
Rebuffe rapporte pluñeurs cas, efquels les contraëts ne 
font valables, raËt.de refcind.vend.cr Syntag. Gregor. lib.2 +. 
Cap. 4. $C fra. 

5- Aux premiers contrats eft derogé par accords,& au- 
tres conuentions polterieures , ou fi le contract eft vfu- 
raire ou reprouué, ayant efté paflé auec cette croyance, 
qu'il eff licite, parce que l’on en vle comme cela au pays, 
où chacun fait de pareils contraéts,les contraétäs feront 
excufez,& le contraét tiendra, cap. cm venerabiles. de con. 
fact.can denique.4.diji.l. fi quis fit fugiins. $. apud Labecnem, 
de adilit. ediët. N inarr.de vfur.confil.20. 

6. Contraét hazardeux, par lequel on prefte bled pour 
femer, à la charge que la femence fera perdue, fi elle ne 
vient à naiftre,ou que la moitié des fruiéts fera du crean. 
cier,ett bon,l.ff saêtum.ff.de attionsb.empri. cr 1bi Bariol. 

7. De toute fomme excedant cent liures doit eftre paffé 
contract, autrement on n'eft receuable à la demande, ny 
n'eft on receu à verifier les faicts , par l'Ordonnance de 
Moulins, art. $ 4. 

8. En paétes reciproques mefme droit y eft conftitué, 
Lillad. ad leg. Aquil. L. fin. C.de paët. Les contracts qui ont 
leur folemnité à part,ne fe rapportent point à d’autres , /. 
verba contraxerunt.de verb.fignif. 

9. D'ailleurs, fi aucun s'oblige par contract à chofe im- 
pofible,& qui ne font in rert natura, & autres séblables, 
les obligations font nulles, L. e4 que.de reg. inr. l. verbum eff 
godil.eins qui.f.fi ce paia.Symag Gregoire. é 
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10.Sien la cede des Notaires les dattes fe treuuent poit- 

pofées,elles font spa deleélos. $. quod cum dili- 

genter tr cap imputari.in verb.contrarias.de fide infirum. 

z 1.Du iour du contra de vente les fruiéts pendans font 

à l’Acheteur. L. Zulianws.S. (i fruthbr. ff.que in f'audem credi- 

tor.En contrat conuentionnel, du iour du rembourfe- 

ment : iugé par Arreft du dernier May 1 566. parce que 
pour gaigner les fruicts,on aduile quis fis dominus rempore 
collettionrs,l.defunéta.ff.de vfufr.l. fi pendentes. ffeod. l. He’en- 
… mins ffde vfur.e Molineus in confuet.Pari[. glof]. 1. quef.;. Le 
contraire fut iugé pat Ârreft du 29. lanuier 1 565. pour 

Jes acheteurs des biens Ecclefaftiques , qui furent con- 

traints les rendre par lettres patentes,& eurent part aux 

fruiéts pre rata, Tiraquell.traËt.de rerrattat. Commifar. $. $. 
glof.4- 

12. Tous actes, & contraéts doiuent eftre fignez par 
| les parties,{ur peine de nullité, quoy qu'ils foyent faiéts 
| en affemiblée publique, par l'Ordonnance d'Orleans,art. 

34.Bald.in rub.C. de fid. irffrument.num. 4.8 la loy. 2. C.de 
réfcind.vend.alien En prix faict, & loiüage, demeure, cap. 
non in caufa. de empt.c vend. Bartol.d.l.1.num.4.cf lfimulà- 
ces. $.via maior.nwm.4. ff Jocato.locatio enim pari paflu ambular. 
cum venditione.l. x. C.deiur.emphyteur. Papon des reftitu- 
tionsenentiers Arreft.1 5. 
13. L'impoffble annulle le contraët. L. impoffivilem.(.de 
reg.sur. Bartol.in L. continuws.$.illud. ff. de verbor. oblig. & eft 
permis renoncer à tous cas fortuits.l.srss gentinm.S.ff quis. 
 ff.de pattl.s. Ariftoni.ffmandati. 
14. In contratibus licet inuicem circumfcribere, Lin cauffa. 
$. Pomponius f].de rinonb. litem fi.$.fin.ff. locati. dr ibi Bartol. 
d'in L. quifque,C. de reftind. vend. can. qualitas. de pœnitent. 
Ai51.5. quam circumuentionem procedere Panormi. it cap. cum 
cauffa. de tefament. & lLoannes à Andreas dixerunt. Fran- 
gent fidens > tadem nec férnanda eff , L ff inffituta. 
| fé 
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#. de inoffic. teflam. L. cum proponas. C. de paët. L. fiue dinerf. 1. 
fiue apud.C.de tranf. frufira enim fibi fidem [eruari pofular, qni 
fidem prajlitam feruare recu[at, cap. fruftra. de veg. iur. in 6. 
promittens [éruare contralluys, ficaue surans, intell gitur, fi alter 
hoc feruarit, ut ait Panormit. eff enim graue fidem fallere, L pa. 
rer. ff. de conflst. pr 1.1. C. fin caufa indicat. pign. cap. Et 
il y a trois choles, quiont execution paree, foudain que 
elles font nées, fçauoir, la fentence, ou Arreft, le fer- 
ment, le iurement decifoire, & la confeffion de la partie 
faide en iugement. Vide !.po/ff rem. & ibi Paulus, cr Ale- 
xanil. ff. de indiétionsb. : 1. 2. ff. de except. reiiudicar. dr L. 2, 
bi Bartol. de iuresur. L. debitorib.de indi£t. crc. 

15. /n contrathbus, dr tranfathionibus claufüla generalis refer- 
sur ad Sfecificata, L fi decersare. C. detranfait. L inbemus C. ad 
Lelleian 

16. Par les nouuelles Ordonnances les parties, & les 
tefmoins doiuenc figner les contraéts,& eltre interpellez 
de ce faire par le Notaire, & s'ils ne peuuent figner, en 
faire mention, toutesfois il faut pour lemoins qu’il y ait 
vn tefmoin qui figne, és villes, ou gros bourgs, où l’on 
peut auoir recours à l'Otdonnance de Henry Il. de l'an 
1579. aux Eftats de Blois, art. 166. Que pour la forme, 
& validité d'un contra@, il faut fuyure la couftume du 
lieu, où les contraéts font paflez , encor que les contra- 
€tans foient d'autre lieu. 4, contrahbus etiam infhicimus, 
Lemp#,7u0 contrahimus , G° que funt mors , cr confuctudinis, 
1. quod fi nolit. . quia affidua. ff. de edilit. edict. 1. fi fimdus. ff. 
de euiétiomb. La loy a pareil effcct que la conuention ex- 
prefle; L. cm quid. ff. fi certum petar. 

17. On peut quelque fois ignorer la condition de celuy, 
aucc lequel on contracte, l. ff ignorans de locat. Imbert en 
fon Enchiridion in verbe, Inftrumens. 

18. Queritur, files allegations faites contre vn con- 
tract peuuent empefches l'exccution 1! As noter, que 
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par les Ordonnances, tant de Charles, que de François, 
deuant qu’on puiffe eltre receu à debattre la teneur d’vn 
contract, qui paratam habet executionem , le debiteur doit 
configner, & non fufpendre le fait de l'obligation, L.cum 
Jatis apertè. C. ad leg. Cornel. de falfis.nam vbi res altiorem in- 
1‘ daginem requirit, interim exhnberi debet,1. 3. $. ibidem fubiun- 
1e] *  git.ffad exhibendum. l. ille à quo.$. fi de tell. ad Trebell. inffru- 


mento enim flandum, donec contrarium probetur, l, cum precib. 


C. de probationib. pre 
19: Toutesfois au contraire on peut dire, que fi on al- 
{} legue dol,& fraude, on peut empefcher la cenfignation, 
| parce que dolw dans caufam contrattui, reddit contrallum, 
po iure nullum, & partant fans action, maxime, quia plus 


valet quod agitur, quam quod fimulate concipitur, & principa- 

È lement fi la nullité eft prile ex propria natura contratlus, vt 

| JE in mutuo numeratio pecunie, que eff eiufem domini in debi. 

{; torem tranflatio, non fit. Des contrats feints & fimu.ez, 

videndus ef? Curtis fenior conf. 5 4. Baldus in L. 1. 6. quero fi 

! ferme. C. fi quidein fraud. patron. Lafon. in $. item i quis. in 

fn. Inflit. de atlionib. Pendente igirur quaflione fuper nullitate, 

contraËlus debet fortiri effe£tum, l,lite ordinata. Cliberali caufa. 

Papon aux Arrefts, tit. des prouifions, Arreft 29. & 30. 

facut L. fi maritus. C. de donat. snrer vir. * vxor. cé cap. fufcs- 

tata. de reffit. in intecr. femper enim flatur infirumento À. l. cum 

precibus. l. nec auus. C. de emancip. liber. L, 1.6. fi quis à prin- 

cipe. ff. ne quid in loc. public. vide e Aufrer. quafl. 69.@ Im- 
bert. in Enchirid. 

( 20. Pour l’interpretation d’vn contra& il faut fuyute la 

couftume du lieu, ix quo celebratus eff, Dynws, cé Bartol. in l. 

contraxiffe. C. de obligat. facit l. fundus. de euithiomib. L. femper 

: #7 ffipulationib. de reg. 7 ibi Bartol. Gr in L. ex ea parte. de 

mn … werbor. oblig. EF enim confuetudo ius non [cripium, cui non 

1 : pote} renunciari, |. us publicum. ff. de paët. Et par ain, par. 

| | es in dubio videntur contraxiffe fécundum confuctudinem Lacs 

contra 
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contraëlw. Challance tit. des droiéts appartenans à gens 
mariez, . 2. verf. la generale couftume. nomb. 7. 5x 
verbis, ou Duché de Bourgongne. nomb. 3. @- i'4 guoad 
okennitatem atrenditur locus celebrats contraëls:,facut L. 3, . is 
honorariis. ff. de var. Gr extraord. cognir. Bartol. in L. cunétos 
populos. verf. primo quero. C. de fumm. Tiinit.l, fin.C. flipul. 
Jeruor. L. filiusfam.ff.de verbor.cblig. 

21. Par Arreft de la Cour donné le 7. Ianuier 160$. 
fut caflé vn contract moe faiét entre le feu fieuc 
ae de Comenge, & le fieur de Lanfac, auquel le- 
dict fi 
de penfion pour raifon dudit Eucfché, condamna ledit 
Eüefque à payer les arrerages deux ans audit fieur Lan- 
‘ fâc, appliquables aux reparations de l'Eglife, & aux 
pauures. | 

Couruces. | 

7 Ouruees ne font autre chofe, que ce que les Latins 
appellent Opere,& font diétes Couruces 4curuando, 
guod hbuiufmodi operas preflando homines curuentur , ils fe 
courbent en labourant,fauchant,coupanties racines, &- 


eff velyri angaria,que eff litourgia fomatici,ex Harmenopolo, : 


lib. tits. Vide Suidam in verbo Auagci. 

L'origine des Couruees, qui font des feruicudes per- 
fonnelles, eft tres-anciëne au Royaume de France, Ca/ar 
Lib.7. comment.fic refert : Plerique , mquit,apud Gallos puten- 
tiornm iniuria oppre]i in feruitutem diram, nobilibws in hoc eu- 
dem fant iuria, que dominis in fernos. S. Iulian. epiff. ad JHaf- 
fiienfes, lib. s. de prouidentis. 
BIRSESRETSERPITETITANIPINENTOES 

Couflumes. 
L CA immemoriales font prefumer regu:ff- 
turn situlum ad iv valorem, cap. fuper quibufaam de 
LÉ 2 





eur Euefque par cœ contract faifoit dix mil liures 
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tionem , L. sudiciis. ff. de accufar. attendu que cela s'entend 
contre le fifc, & non contre la partie civile, Zulius Clarus 
Lib.5.$.fine. Prallcriminal.verfic.quaro, cum [eq. Guid. Pap. 
not, 2.fol. 423. Cat par la mort des Criminels toute la 
pourfuite ceffe quant à la peine. !. defun£, ffde publ.iudie. 
L final.ad l'{ulam Maiestar.l. 12. d fin. C. fi rewsmorr. vel 
accuffuer. 

4. Tous complices de crimes, font tenus à l’intereft 8: 
condamnation egalement ,/. fi multis. ffide publ. cr veiti. 


Vide Papon ti. Des peines , chacun porte la peine de fon 


Forfait & malefice, paria autem dcliëta mutna comperfs- 
tione tolluntur, Lcum per debitum. ff de reg.iur. l.ef vxor.ff. fo 
luto marrim.Ce qui a lieu, ii deliélis prinatis , & és mutuel. 
les iniures & en ceux , qui meritent peine. {. {ulia.$. pu« 
dlice,ffad le:.ul.de adul. k | 

3.  Celuy;,qui faiét & commet quelque crime du man- 
dement du Roy,ou Prince , ou Magiftrat Superieur , eft 
excusé ,& n’eft point puni. ! 4d ea, |. non vid:tur. er l. dam. 
num 1 $. ff. de reg. iur. Basrol. ad. cum ratio. ff.d: bonis dam 
nator. l.non fol. $.f mand. ff.de tniur. ou le crime eft excusé, 
quand il eft faiét du mandement du Roy ,ou du Magi- 
{rat fouuerain , mais non pas faiét du mandement du 
Seigneur , pour grand qu'il foit, d'vn maiftre, ou d'vn 
autre homme de refpcét , & encores voit on que tels 
mändemens des Rois ,ne font damnez qu'au profit du 
public. C'eft pourquoy Demof?. contra à Midiam , Gr in 
oratione de Corona,difoit , que celuy qui delinque du man- 
dement d’autruy, deuoiteftre puny donblement pour fa 
facilité, & pour le mal commis : d'autant que la volon- 
té d’un chacuneftant libre fi elle offenfe la loy , elle eft 
puniflable.l.hibertas.ffde (Paru hom.cap.difflicer. 2 3. queff. 4. 
6. Le Criminel qui aura blefsé quelqu’vn doit ‘payer 
les medicamens , & releuer indemne de tous defpens, 
dommages & interefts le blefsé, /. fin.ff. de his, qui die- 
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cerunt, vel efudejunt, can. $. qui membrorum, iunêt. gloff. c 5e 
verbo, legaliter 12. quaff. 8. 
7. Crimes Ecclefaftiques ne recognoiflent autre luge 
que l’Official de l’Euefque,où ils doiuent eftre renuoyez, 
Soit qu’ils demandent leur renuoy, ou que leur Prelat le 
demande : & foit que le crime foit capital, ou non, cap. 
vnic. de cleric. non coning.in 6.cap. diligenti, de foro competenr.. 
€ cap.s. cler:cs. de sidic. 
8. Les Ecclef:ftiques font obligez par les fain&s De- 
| crets de declinér la Iurifdiction laye, & ne peuuent re- 
Po. noncer taifiblement, ny par expres à leur priuilege cle- 
rical, qui eit de Pordre, & public, & non perfonnel,cap. 
$ dileëti, cap.pojiulafh,cap.9. queflus,c tot. tit. de foro compet. 
& ne peuuent confentir à la Iurifdiétion laye, L. 2. ff. de 
| sudic. Le luge lay n’en peut cognoiftre;d’autant qu'il doit 
| fçauoir an fua fit iurifd:£bio, l. ff quis ex alienat. ff. de indic. $c 
}! tout ce que le Preftre, ou le Clerc pourroïient faire, con- 
fentir, ou confeler pardeuant le luge lay eft nul , & de 
nul effe@, c. ar fi clerici. de iudic. facit L. prwatorum. (. de iu- 
rifdiét, omnium ind. 
9. Clericum conuiëlum vel confeflum de crimine coram indice 
féculari ex co non punit Epifcopus, [ed coram fe conuitlum, vel 
confeffums panit pœna debita, nifi cum illo diSbenfet, quod potest 
én adulserio, @ minoribus : depofims non flatim tradiur curia. 
féculari, cap. at fi clerici, de iudic. 
10. Toutesfois s'il eft queftion d’vn dcli& priuilegié, 
le Iuge Royal en cognoiftra, & iugera l’Ecclefaftique, 
que fi le deliét à efté faiét d’vn inftance temporelle, lors 
il fera traiété auec ladite inftance, L. dnic. ff. fi quis iws di- 
cent. non obtemp. & fi le Clerc auoit enfraint vne fauue- 
garde, & afleurement formel & faufconduit, il eft iufti- 
| ciable du luge lay, d'autant que le deli&t vient apres la 
prohibition du Iuge. 
11. De mefmes files Clercs auoient enfraints les Ediéts 
du 


+ 
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du Roy touchant la luftice,ou police, il fera tenu : 


refpondre deuant le Iuge lay difpenfateur des Ediéts, 
comme dit Francifc. de Zabarel.in c. perpendimus. de fentenr, ed 
12. Enoutre, fi leclerc a batu vn Sergent, ou s'il a 
juiurié le Iuge.Ulpian.in lunic.fi quis ius dicent. non obremp. 
À tous luges eft permis de defendre , & entretenir leur 
iurifdiétion par peines: vôire contre les non iufticiables, 
cap. dileëto. de fens. excom. & L.nullum.de tefhib. 
13. Sile Clercacommis faullèté en la caufe pendan- © 
te deuant le Tuge lay, foir qu’il fut partie, ou non, com- 
me dit Speculat. rit. de crimin. falfS.3.verfic. 8. 
14. Pour les cas enormesle Clerc aufli perd fon priui- 
lege , comme parricide , affaflinat , poifon, homicide, 
confpiration , aggreflion , coniuration, volerie , brigan- 
dage, guet de chemins, fedition publique, port d'armes, 
aflemiblecs illicites , facrilege, fracture de portes , & les 
entrepreneurs , fauteurs , meditateurs, & recelateurs de 
tels crimes fontexcommuniez & degradez ipfo faëto, de 
toute dignité , honneur , ordre , benefice , & priuilege 
Clerical , & font delaiflez aux uges lays , & Royaux 
pour eftre punis , comme eft noté par les Docteurs Ca- 
noniftes ,5# cap. 1. de homicid. in G.par. Bald. & Angel. 
ÿn L. non adeo minus. C. de accufat. cr ibi Barto!. Delinquens 
P'opter mandatwm non excufatur , idemi de mandaiore , çÿ in- 
* ffigatore criminis in L, non folum. ff. de iniur. de fantore in l. ai 
À. de fur. | © 
15. Item fi le Clerceft habillé d’habit lay, & fans ton- 
fure ; le luge lay luy fera fon procez , fans qu'il foit ouy 
en fa declinatoire : car il s’eft luy mefme iugé indigne 
de fon faict , & priuilege clerical , cap. 1. de conivear.in 6. J 
gloffsn cap. extranfmi[[a. de cleéf, Guid. Pap. quaff. à 34.Cap.2. | ‘À 
de vit. c honelt. cleric. Bald. in. fi quis per calumnim. C, de _ 
Epifcop. & cleric. ou le preftre , ou le clerc trouué fans 
confure , & en habit indecent , ne peut iouyr du 
| | J 4 
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iuilegé cleriçal, ainsfera iugé comme vnl:y :ral5s 


nim quis prafumitur, in quals habitu reperitur, L.s1em apud .$: 
ff quis virgines. ff, de iniur. cap. ji iudex.de fent. excom. in G.c 
indecens ef} d'eftre habillé de couleur violette, pourpoint 
decoupé, Capel. Tolofdecif. 5.2. ù 
16. Ne iouyra auffi du priuilege clerical l’apoftat, 
ayant laïffé fon habit , & s’eftant reduit à vne vic laique, 
Panormit.in c.1. de apoflat. mais fi l’apoftat eftoit pris en 
“whabit decent, feroit renuoyé deuant fon iugé d'Eglife 
poar juger l’apeftafe : ce qui ne feroit pas , s’il eftoie 
treuué fans habit clcricaux, ny tonfure comme dit 
Rota decif 202. cap.fi Iudex laicus de fent.excom.in 6. 
37. Sera auf le clercou Preftre priué de fon priuile- 
ge, s’il porte les armes fous l’enfeigne du Roy ; ou d’au- 
cun capitaine , fans autre admonition , cap. fin. de cleric. 
coniug. & les docteurs as Eau fent.excom. 
18. le Preftre, ou clerc qui feroit du bouffon, bafte- 
Jeur,ou autre office prohibé, mais il faut qu’il ait efté ad. 
monefté par trois fois deuant c.r. de vit.honefl.cleri.in G. 
19. Sile clerc a acheté l'office de luge criminel, ow 
. autre eftat plein de rigueur, feucrité,& de fang, nc iouy- 
ra du priuilege clerical,ny ne peut exercer cftat de Gref- 
fier , ou de Sergent , Panormit. in c. tua nos. de homicid. Le 
bouclier aufi ne peut iouyr de ce benefice ; vide Papon, 
Notaire 2.f0l.44.c feq. 
20. Lefortilege, nd l'opinion d’aucuns , eft mixts 
foi: le Tuge Royal en peut cognoiltre fur le Lay , & le 
Juge Ecclefaltique fur les ciers, fuiuant l'opinion 
d'Imbert Lb. 6, cap. 7. auxtermes du canon Rex licer.2 3. 
quaff, $.neantmoins il fe iuge autrement & s’en voyent 
plufieurs Arrefts de renuoy au inge Ecclefaftique indif- 
feremment fur toutes fortes de perfonnesclercs,& laics, 
& n'y a point de difficulté en la perfonne d’vn Preftre, 
taf quis Epiftopus.16.quall.s. 
23. La 
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21. La pourfuité d'vn crime fe fait par vingt ans, Lquere- 
Le, C.de falf. & ibi gl. fauf de l'adultere, L.itæ nobis. C. ad leg. 
fuliam.de adult. duquel on ne peuttrenfiger, I. tranfigere. 
C.de tranfaët,contr. Papon, Arreft 3. cit des prefcriptions 
de peines: celuy qui tranfgeroit, feroic maquereau, 
Duaren.in d,l.tranfigere. | 
22. Belle queftion. Frois freres font inftituez par leux 
pere , ou autres aucc fubftitution de Fvn à l’autre : arri- 
ue que Fvn des trois freres tue l’autre , à qui doit appar- 
tenir la fubftitution du meurtry , & à fcauoir-mon fr 
le meurtrier, qui eft in£itué, ou fi le fic fuccedera au 
meurtrier tant à la part de fon bien, qu’en celle , qui 
luy eft aducnuë par ke deces du meurtry?Il eft refpon- 
dupar les Docteurs, que le frere fubititué , ayane 
tué fon frere , ne fuccedera point, 4. fi, ab hofhibus. €. 
1. ff. folut. marrim. Et de cefe opinion ft Jafon in Li4. 
Cunde vir  uxor.Car fi le fils eft privé de la fucceflion 
de fon pere qu’il laiffe captif, Ath. A cn C. de fa- 
crof, Ecclef. à plus forte raifon fera le fubftitué priué de 
la fucceffion du meurtry , comme elt noté,ind. 1. ff ab ho- 
$b. ff. folut. matrim, $. 1.ains appartiendra l’entiere fuc- 


ceflion du meurtry au frere furuiuant , qui ne fera pas 


ceulpable,comme diét formellement la loy 3.$.fratris. ff. 
{Equis alig. tefl. probib. & Bartol. in $: fi plures.ffde bon. dam- 
nat. Et le fifc ne peut rien pretendre à la fucceflion du 
meurtry, quieuft peu venirau meurtrier en vertu de 
Jadite fubftitution,comme dit Chaflan. ad confuetud. Bur- 
g'ndie. tit des confifcations.&. 1. verfic. 4. Et touchant la 
part du bien dudit meurtrier en vertu de ladite fub- 
{titution ,lcfifc ne pourra rien pretendre ,ains appat- 
ticndraauff la fubiticution d’iceluy au frere fubititué, 
L. decem de verber. oblig. d.1f; ab hoffibus. l. penult. C.de leg. 
1. fine héreditaria ff. de negot. get. bien eft vray que le fifc 
fuocedera à la legitime , & quarte, de laquelle le meur- 
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Biicr auroit peu difpofer, & aux autres biens,non à la re- 
ftitution par la vulgaire regle, @wod 4b indigno aufertur, 
applicatur fifto;l. Papinianus $. meminif[e. ff. de inoff. teff.1. cum 
fco.ff. ad Syllan. Que fi le meurtrier eftoit fuitif, qu’a- 
pres la condamnation il vefquit longuemét, le fifc iouï- 
xont apres la condamnation pendant fa vie, & iufques à 
ce qu'il fut executé, où mort naturellement, voire fi le 
fubftitué meurt pluftoft que luy,le fifc.luy fuccedera;fi la 
. fubfitution ne pañle outre, L. ffatuit Florus.$. Cornelio. à de 
sure (ci, L. cum pater $. hereditatem.ff.de legat.x1. | 

Mais file meurtry auoit efté tué par fon frere ; par 
ce qu'il eftoit ennemy de la republique, qu'il y auoit 
Edict du Roy , oude la Cour de l’auoir mor ou-vif:- 
affauoir fi en ce cas le meurtrier perdra la fucceflion du- 
dit meurtry , Non. argumento I. quod ego , S. fi haber.ff, de le- 
gat.l. qui feruun, mb ffde verbor oblig. Et c’eit l'opinion de 
Bartole , in 1. ff ab hoftibus , $. 1. ff. folut. matrim. Cela fe 
limite fi le meurtre eftoit fait en guerre, mais file 
fubftitué s'eftoit ingeré feul de fairele meurtre 1l pere 
la fuccefion , pour euiter les fraudes, L. cum de his quib. 
Qt indign. 

Autre belle queftion;T rois freres font inftituez par le 
pere,& mourans fans enfans il fubfticue lesautres deux, 
l'vn des fubftituez pour crime eft condamné à mort a- 
yant enfans : & apres luy , celuy à qui la fubititution c- 
ftoit faiéte,decede fans enfans, ny teftament, à fçauoir fi 
tant le fubititué non condamné, que le condamné,& 

{es enfans luy uccederont ? Il eft diét que le condamné 

_ eft incapable de toute la fucceflion , fine ex teffamento, 
ffne ab imteftato , L. 2. C. de bon.prafcript.l.certaforma.ff. de iure 
fé , l.inrer heredes. ff. de heredib. inflit. n'y ayant droiét de 
reprefentation entre perfonnes viuantes. Et fut ainfi iu- 
gé par Arreft de Tholofe le 10. Decembre 1583.rap- 
porté par Charondas en fes Refponles , 138. & ne 
ubfti 
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fubftitution fut adiugee au frere non criminel, & non 
aux enfans du condamné du crime attenté, & qui n'aura 
point forti à effect. 

Complices d’vn crime ne font point de foy l’vn contre 
l'autre, pour faire condamnation, il eft vray que leur tef- 
moignage feruira d'indice pour la queftion,comme dit 
Paulws Cuffrenf. confil. 343. num. 1 4. toutesfois és actions 
ciuiles la difpofition du compagnon faiét entiere preu- 
ue, d. nullus. ff. de tefhb. cÿ Lomnib. C. cod. il eft vray que 
le compagnon & complice de crime en certains cas de- 
pofant fait pleine foy contre l’autre, I. en crime de leze 
Maijcité. !. quifquis,C. ad. faliam maicflat. cr cap. 1. de con- 
ceff.L1. en facrilege, can. in pœnis 2.q.1.6* can.qui autem 17. 
g. 4. III. en conlpiration, coniuration, & trahifon deli- 
berce par plufieurs, cap. (in. de eeffib. III. un faulle mon- 
noye, l. 1. C, de falf. monet. V. en herclie, ‘cap. litreris, de 
prafump. cap. ih fidei fanorem. de hererici. VI. en fimonie, 
cap. 1.de teftib. VII. cn aflaffinat. Bald. in l. non adee. de a5- 
cufat. 

Es crimes, efquels il n’y peut auoir preuue par tef- 
moins, l'on ne deura fur les indices, bien que grands, 
proccder à la condamnation, . fiant emnes. C. de probar. 
qui ex prefumprionibus nemo damnandus ef}, l. a/fntem. ff. de 
pœnts. cl. 1. de requirend. res. quoniam fanëtius eft HDPHTIi= 
mon relinquere facinus nocentis, quäm innacentem damaare, L 
$. 3 0. ff. de pœnis. Mais quelques vns ont efté d’aduis 
d'appliquer l'accufé à la queftion, ?mol. in I. fin. ff. de hare- 
dib. inflituend. &/la plétyart a tenu indubitablement, 
que fur les indices vehemens on peut proceder à la con- 
damnation, pourueu qu'ils foient fi coneluans, qu’il n’y 
ait moyen de prendre {oupcon, ou prefomption au con- 
traire, Bartol, in l. licer Jmp. ff. de leg. 1. in L. ca guidem. C.de 
accufat. Gr in d. I. font omnes. nam effe dicitur illa proba- 
rio, qua refultat ex plursbus conielturis, l. (5 quis. f: de gr 
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mifreflament. Et de cefte opinion eft Ludouic. Romanus 
sn [. 1.$.hoc refcriptum.ff.ad Syllan.c Bart. in Li quis.ff de ac= 
cuf. pourueu que le criminel foit foupçonné , & diffimé 
à caufc de fa mauuaife vie: car il n'eft poffible , que de 
tout le malefice on puifle auoir bonne preuue , ideo quod 
liguido confiare non poteft;probatur argumento.}.non omnes.$. à 
barbaris.ff.de re. milis. Ce qui a lieu plusen crime d'adul- 
tere,qu'entout autre, Fabin $. per contrarium. de hercdir. 
qua ab inteft. deferunt. Toutesfois quand il n’y aura qu’in- 
dices & prefomption indubitable : la peine ne fera or- 
donnee à la rigueur , comme s'il yauoit preuue par te- 
moins, Bald.c Aretin.in leius.S.1. de tekib. G Hippolyt. de 
Marfiliis in lrepet.ff.de queff. 

En crime vne confeflion fimple de l’accusé ne fuffira 
pour le condamner, ains il faut qu’il paroifle du fai@. L. 
neveffarios. $. no alias. ff. ad Syllan. comme s’il eft queftion 
d'vn homicide , il faut par prealable voir le corps mort: 
car s’il eft treuué , que celuy qué l’on difoit mort, reue- 
noit , comme dit Bald.in addit. ad fpeculat. tit. de fentent.é 
Valerius Maxim. cap. de quaff. & traétatur in 1. qui feruum. 
ff. de inrerrog.aËtion.&c par lafonin Lerror.C. de iur. € faët. 
© sgnorantia.&c le mefme eft du larcin, & tout autre delit, 
où la fimple confeflion ne vaut s’il n'appert, is Aw:b.nons 
dure.C.de feru.fugit. | 

Vnaccusé,ores qu'il confefle plufeurs crimes , com- 
me homicides;larcins, ou autres , ne doiceftre condam- 
né, que les crimes ne foyent verifiez auoir efté commis, 
Saltem in genere, Bart. (sffrenf.in Auth. [ed nouo iure. C. de 
féruis fagit. n0 enim auditur perire volens, L 1. $. fi.quis vlero.ff. 
de quefi. Que fi le preuenu confeffoit auoir fait meurtre, 
ou autre crime,eftät prifônier pour autre chofe, s'il n’ap- 
pert des condamnations ou informations des crimes , la 

confeffion ne le fera point condamner, ny augmenter fa 
peine; e Alexand.confil. 18. vel. 7. Mais s’il apparoifloic sa 
gene 
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genere, Que le crime eut efté commis , lorsla confeffion 
fera bonne pour proceder à condamnation : car il fuffit 
auoir la preuue,ou la confeflion. L. qui feni.C. de pan. € 1. 
fs ques in hoc genere. C.de Epifcop.& cleric. 


En fait de crime, non ef} habenda ratio perfonarum in 


puniend, cap. in id. de reç.sur. in 6. cr c. nouit. de iudic. nams 
omnes homines æquales funt.lquod atrinet.ff. de reg. iur.$. wre 
autem gentiurs.Anfhir. deiure nat. gent. cr ciuil.  ideo aitor, 
€ veus aqua ratione audiri debent , quia eadem ratio. l. in [a 
cris $.quamquam.de prafcriptlib.11. C.can. 21.4. quaff. 4. ficut 
in indicits non ef} acceptio perfonarum; quia magu peccat, qusin 
æquitate peccat , @ féuerius punitur, l. presbyrer. de Ep fc. & 
cler. can.precipue. 11.q. 3. & le crime eft plus grand , s’il 
eft commis par perfonne de qualité, & tire pire confe- 
quenceexcife granore cafu decidunt turres, dit Horace ç- 
Demofih.contr. Ariffon. difoit que le magiftrat , le Prince, 
le Doéte,le grand Seigneur eft plus paniers 
xemplum, que non pas les autres , quia bis pecräre videtur, 
qui in dignitate eff, * ro maiore pœna dignw. C'eft pout- 
quoy il y a des cas,qui font punisés perfonnes de quali- 
té,& non au peuple.l.quid. À de pœnis.cf l.1. ff. de re milit. 
toutesfois en faict de punition le criminel , qui eft en di- 
gnité ne fera puny auec tant d’ignominie qu’vn autre, /. 
qu .C.de ficariés. où l'homme de bafle condition eft puny 
pour l'homicide de mort,& l’homme de qualité deban- 
niflement,degradation,& confifcation des biens: car ce- 
la eft plus dur à vn homme d'honneur , que la mort à vn 
plebcien.l.1.de termin.mot. de incend, ruin. naufr. nominatis 
sn homicidio. Auf fi c'eft vn homme dote, ou ouurier 
excellent,on ne le fera mourir,ains fera conferué, conful- 
20 tamen Principe , |. ad befisas. & ibsmrerpretes , ff. de pœnis. 
“re > fi fine tumaliu populi pœæna remitii non pojfit, |, quid cad. 
6/7. 


Enamendesadiugées pour crime, chacun des delins 


quans. 
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quans eft tenu par corps folidairement, !. 5 duo. ff:fi menf. 
falf: mod. dixerir. L. in magiftratus. ff. de magiftratib. & celuy 
qui paye, a recours contre {es conforsen vertu de la cef- 
fion des actions, l. fi res ebligata. in (in. ff. de legat. x. 1. cum 
alier.C.de fidesuf]. L. fin. de prouileg. fifci. l. nam © feruus. ff. de 
megot. gels. 

Mais en amende de fol appel,chacun n’eft point foli- 


… dairement tenu,l.1.C. fi plures vra fentent, condemn. l. reos. 


6. cum sn tabulss. ff. de duob. reis. lamais la Cour ne remet 


les amendes. 


Le Procureur general nomme fon denonciateur, L.1.6. 
aduocat.ff.de bis qusb.ut indign.l.4.c $.C.de delar. li.10.Guid. 
Pap. decif. 269. Car quoy que la pourfuite des crimes luy 
foit libre, il refpond en fon propre nom, s’il accule quel- 
qu'vn malicieufement , fuyuant l’Ordonnance du Roÿ 
Loys XIL. 1499. art.G2. Luniuerf.Cubi caufe fifcales. l. non 
eff sgnotum. C/de adminiff. tuter. 1. fi cautionem. qui accufare 
pofunt. Aujrer.decif.Capell.Tolof6. 7. Papon tit. de la for- 
ce des iugemens, Arreft 9. & des accufations,Arreft 4. 

Inftance criminelle fe prefcrit dans vingt ans, L.qmere- 
La.C. ad leg.Cornel.de fal[l.2.@ 7.ff. de requirend. veu. Aufrer. 
guef.168. Boyer dec f.16. Papon de prefcription de peine, 
Arreft 1. & 2. Mais l'adultere eft prefcript par cinqans, 
d. mariti.$. hoc qu'nquennio. ff. de adulteris, L'adiournement 
perfonnel executé ne perpetué l’aétion,d.$.hac quinquen- 
no. l. naturaliter. ff, de vfncap. Ordonnance du Roy, du 
mois de Ianuier 156 3. art.15. 

Criminales aëliones, y caf: examinantur, vel vbi crimen 
ef commiffum;vel caufa incheara,uel reus deprehenfws,lib. 1. vbs 


de crimin. agi opert. C. auth. qua in prosincia. ibid. vbi malef- 


cium à plurib, commiffum eff, furti verbi gratia omnes in foli- 
dum tenentir, agitg, ille cui res furrepta céntra quem veluerir ad 
reSbitutionem , nec folutio vnius liberat alios a pœna furti, 5 
omnes libera à coudié}, fur. 1.1 de coudstt, furr. | 
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AEtiones ex crimine à defunélo perpetrato tranfeunt ad bee 
redem pojt litem conteffaiam , ante vero non , nifi quatenus ad 
eos pernenerir.l.vnic.C.ex dehéto defunit.in quant. hared. conue= 
niant. 

Crimina indiciss luce clarioribus probari debent, L. vlt.C. de 
p'obat.in deliékis autem grauioribus iudex dumicily delinquer 
tem debet remitiere ad sudscem ; in cuiws iurifdiéhione de. 
littum ef? perperratum. Doëlores in cap. Romana. $. contra- 
cenies. de for.competent.in G.minonb, autem deliéhs qui prior 
eccupat. 

In criminibus , que poffunt in exemplum trahi, puniturreurs 
licét non fint perfeéta;l.1.C.de furt. notamment l’affaffin, qui 
eft puni de mort par le feul attentat,encor que l'effe& ne 
s'en foit enfuiuy. Henry 3. Eftats de Blois1$79.art.195. 
Conference des Ordonnances liutit. 1 0. L.quifque C. ad L. 
Juliam Majeët. l Dinus. C. ad. Cornel. de ficar. Apuleins 4. 
Florid. in maleficiis etiam cogitata fcelera non NPiéla sind 
cantur. Senec.lib. 1 . in fapientem non cadit iniariaÿ Cap.7. Om. ” 
nia [celera eriam ante effelum operis , quantum culpe fatis et, 
perfeéta fun. Medicis renunciantibus vitium quem contraxifle, 
ot expertis creditur, Lfémel. C. de re milit, Ub.r2.  vtrum vul- 
nus [it lethale, cap. fignificatis 2. de homicid.  cicatrix reman- 

Jura. Bartol. in d. l. femel, Gin. fin. ff. ad l, Cornel. de ficar. 
Panormit. in cap. propofuists, de prabend. cf: in cap. Fraterni- 
tatis. de fsig. Arerin.in $. praterea, inStit.de rer. diui[: quibus 
tamen nulla fides adhibetur , nifi indicis diligens conquifitio fr, 
Bart. in d. l. fémel, verum non tantum expertes,artis prouidos, 
infignes efle oportet, l. x.ff. de ventre infhiciend. cap. canfam. de 
p'ebend. fed & honestos, fide dignos, ac bona opinionis, l. magi- 
Stros.C.de profe]].  med.lib.1 .d.cap. fraternitatis, cap. litteras. 
de frigid. P anormit. in d. cap. caufam. 

Ceffion de biés n’a point de lieu en matiere criminelle. 
L. 1.6. vl.ff. de pænis:d’autant que qui n’a biens pour fatis- 
faire au Roy, ou partie interele ; doit Sn on 

on 
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on corps: attrement les crimes demeureroientimpunis, 

contre la difpofition du droiét.l.item vulnerati adl, Aquil. 

vide Boër.quelt.3 48.part.2.ny auli contre les futurs crean- 

ciers,mais feulemét contre Les creanciers, qui font creez 

du temps de l'interpretation des lettres , Guid.Pap. quaf. 

109.6 97.Paulus de Caftrol.quibus de precib.imp.off. 

Tous Banqueroutiers,qui font fallite ou fraude , font 
gunis extraordinairement par l'ordonnance d'Orleans, 
144. 

 Recriminati6 n’a point lieu-qwia negamda eff recriminan 

dilicentia,priufquam crimine quo accufatur,fe exuerit,vule.l.ne 
ganda.C.de his quis accufpofuntl.fi quid reus: 5. ff. de public. 
sudic . | 

Il y a difference entre meurtre & fimple homicide,par 
ce que meurtre fe fait penfatis infidiis , & de guctà pan, 
& eft cas Royal,/éd homicidium fine propofire in rixa Gallicé, 
Chaude colle,n}eft pointess Royal, 

oy-mefme doit eftre puni en fon corps, 
eu cadauer, fi par confcience de crime , ou par ennuy de 
viurc,il s'eft tué : mais non pas fi par douleur ou faueur 
de maladie, Charond.in Sum.rural. 286. Bacquet traité 
des droits de Juftice 2 1. chap.7. où ’vn ou l’autre traite 
la maniere de faire 1e procezau corps mort. 

Celuy , qui fe tue {oy-mefme eft double homicide, & 
de fon corps,& de fon ame,@ Ecclefia caret [epulrura , can. 
quichique 2 3.9.8.cap.nonlicet, 1 3.q. 3. vide Bacquet vbi fupra. 

En France, le procez eft faiét au delinquät par le Iuge 
du licu,auquel le deliét a efté commis,& fera tenu le lu- 
ge du domicile renuoyet le delinquant au lieu du deliét, 
s’il en eft requis, fuyuant l'ordonnance de l'an 1 564. art. 
19.8 celle de Moulins,de l'an 1566.coformes à l'Authen- 
tique,qua in proninc.C.ubi crim.agi oport. 
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Debiteurs, Lebtes. 
4. D Ebiteur eft celuy,qui a pris,& tient gmprunté ce 
qui eft à autruy.{.creditores.ff.de verbor. fignifi.& de- 
uoir god el} mutuwm,quo res datur , qua pondere, numero 
menfura conftat.l.2.$. mutui daïio.ff.fs cerr.pcrat. 
2. Orc'cftvne loy vniuerfellement receïe qu'il fauc 
rendre ce qui a efté prefté, comme dit Senecque , epitf, 
aà Galien. &> Hifiod. illud a doihs laudanr, quod cadem rer- 
Jura inbet reddere,qua acceperis , ant cumulatione, ff polfis ; Cic. 
* deCiar. or, Et pour le droiét il fautrendre & payer ce 
qu'on nous aura prefté , #7 eodem genere , 7 non in easems 
Jpecic, l.2. ffficertwm petat. l.qui decem. $. Stichum. ff.de folus. 
Encor que la chofe preftéeeult efté perduë en fa main: 
Car le droiét a cela, qu'il transferé route Scigneurie au 
debiteur , dés qu’il a pris la chofe preftee ; ergo periculum 
penes debitorem remanet, cé ves peris fuo domines 1. pignus. C. 
de pign.aël, | ' 
3. Faut doncques qu'il paye en temps & lieu , & chofe 
de mife & bonne;encor qu'il n'eut efté dit, Lcum quoa. ff. 
f5 cent.petat. quia non licet debitori rem deteriorem reddere velu- 
ti Vinum nouwm Pro veteri, compctit tamencx boc contrailn Cer- 
15 conditho, |. 3.ff.fi cerr.petat. | 
4. Le debigeur doit payer la chofe,in loco expreffo, vel ra- 
cité deffinato filuriont , vel tempore folurionis, ant vbipetitur, 
L. 1.ff.de eo quod certo loco. cap.dileëti.de foro competent. cr cap. 
prererea. de aëtionibus , cé fi locus non ef} preffitus , foluendum 
cf, (5 coram indice competenti petatur. arg. capite fin. de foro 
compet. , 
$. Mais fi le terme de payer n'eftefcheu, ou que quelque 
condition foit inferce au contraét, auant le terme, n'y 2- 
tant la condition, le debiteur ne pourra eftre contraint, 
L.cedere dierm.de verbor.fignific.l. qui accufare.C.de edend. 
6. Que fi le creancier auoit faiét execution, ou empri- 
| K 
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fonner le debiteur;il feroit condamné aux defpens,dom- 
mages & interelts : comme eft noté, in l. 1. C. de edend. & 

£lof. cap. plus petit. l. ram quendam. ff. de indiciss. 

7. Toutesfois fi le debitear eftoit preft à s'enfuir , il 
pourroit auant le terme, & la condition eftre empri- 
fomné, arrefté, & exccuté, Bartol. dr doëlores in |. qwafitum 
ff: de pign. Bald. in L. 1. C. de cndiét. ex lege : mais au- 

“iourd’huy ne fuffit que ie debiteur foit foupçonné de fa 
faite, pourueu qu’il ne foit en fuite. Gloff. in 4. 1. quafium 
in vewbo intereff, Bartol. in L. confentaneum. C. auomodo €é* 
quando index debet ferre fententiam. Bald. in l. vsuss. ff. fi cer- 
Turn petatur, 

8. Et {e fuge qu’auant que pouuoir arrefter par empri- 
fonnement vn debiteur fufpeét de fuitte, KR le foupçon 
doit eftre verifié par quelque information , II. que le de- 
biteur foit obligé à la rigseur par corps, III. qu'il n'ait 

. nul moyen, III. qu’il foit couftumier à faire banque- 

route, V. qu’il foit queftion de quelque notable fomme, 

-. la perte de laquelle caufaft grande incommodité au 

creancier, car autrement l'emprifonnement feroit nul, /. 

2. C.de probi. fequelt. pecur.l.eofd. de except. roi iudic. f.Guid. 
Pap. confil. 106. | 
g. Si le. creancier pañle le terme de fon debte, fera te- 

nu d’interpeller fon debiteur, auant que le contraindre 
par cyecution, ou par emprifonnement, [. quidam ff. de 

feruit. ruffic. pred. dit que le debiteur doiceftre fommé 
auant que d'eftre executé : ce qui eft vray, fi au con- 
tract de la debte le iour de la A obioe n'eit exprimé: 
car alors dies interpellat pro homine, |. mag. C.de contrah. & 
committ. fhipul. L. vinum, cr sbi Doëtores. ff. [i cer. petat. Mais 
fi au contract n'y a point de iour prefix pour faire le 
payement, auant que de pouuoir faire execution, il faut 
que la fommation precede , 1. fiex legar. ff. de vérb. oblig. 
Guid. Pap. confil. 1 06. num.2. 1 cft vray que le iour feroit 
: affez 
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tflez exprimé s’îl eftoit dit payable à vne telle fefte;com- 
me à la fefte de Pafque, ou au plaifir du creancier : q1i4 
illa verba non auferunt vim diei exprelfi. '. cum fhipu'ates. ff. 
de verb. oblig. Bald, in l=penuli. eod. quando dres legat. ç& ire 
cap. fin. de eo qrem mater [cit féruum domin: fus in rit. feud. &e 
a lieu cette ref gle, dies interpellar pro hemine, in dis tacira ce 
à longe interpofira, comic s’il eft accouftumé de payer vne 
rente à la Touflainéts , ou autre ioux de fefte, /. 1. de iure 
Emphyteut, Lafon in d. |. vinum ; mais elle n'a point de lieu 
à l'encontre de celuy, qui a peu ignorer le temps du 
payement, l. qui in ins. ff. de regul, iur.in G. Car lorsil faut 
interpelle le dcbiteur, Burtol. @ Cajtrenf. in L. ff quis in- 
ficiatur.ff. depofui: quis incerte dies numaqnam conffituit debi:o- 
rem in mora. Lafôn is d. l, vinuns, cr Guid. Pap. confil. 106. & 
s’obferue ainfi. de 
10. Mais fi le debiteur au terme de payer ïe debte le 
prefente à fon crediteur, qui a refufé, fçauoir s’il en fe- 
ca deliuré’ 1i eff dit que non. Panormit. in cap. figificaft 
de vfur. Guid.Pap. conjil.2 30. Si ce w’eft qu'a faute de vou- 
loir receuoir fon payement; il fe configne auec acte de 
Notaire tefinoigné figné de lüy, & de l’autre : car en ce 
cas feul, la confignation aura lieu de payement. Ddéfores 
in cap. potuit. local. Gin L 1.6. fin. C. de sure emphyr. Et faut 
que tout le debte foit configné, & prefenté, & non vne 
partie, L. tutor. $. Lucius. ff. de aët, empt. Guid. Pap. confil. 
230. numero 1. cr 2. & et à noter qu’ faut que le debi- 
teur aille trouuer le creancier payer au iour qu’il fçait 
que le terme eft venu, autrement il fera en demeure, /. 
quod fi. ff. fi cer. petat. Guid.Pap.cenfil.106.num.2, Ne pour- 
ra aufli le‘debiteur citre contraint au payement de fon 
debte, fi le creancier a receu payement des interefts: car 
en ce cas il a prorogé le terme de fon debte, l. gri in fu- 

surums. ff. de palt.A2. de dolo mal. c met. ff. except. L. objign. C. 
do filus. & 1. del. En. C. de paët. inier empr. dr vend. 
k 2 
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11. Le debiteur en efpece eft tenu de payer en efpece, 


‘côme fi on a emprunté cent efcus en efpece d’or, auec 


Ja condition, qu'ils en feront rendus en efpece, ores que 
pendant, ou apres le terme la valeur des efcus fut dimi- 
nuce, ou accreuc, Bartol. in 1. Paulws. ff. de folur. Gr Guid. 
Pap. confil. 442. Et ce d'autant que le preft de ces cént 
efcus, e/{ in obligatione, @ in folutione : & partant il les faue 
payer en efpece ; quia hoc in contrahendo aëlum eff,vt in ea- 
dem fhecie, @ bonitate reddatur, L. cum quod. ff. de reb. cred. 
leg. vinum. ff. eod. dl. penulr. €: fin. ff. de conditt. ffriéti. 
Voyez fur ce fubjeét l’Ordonnance du Roy Henry II. 
& les Arrefts confirmatifs d’icelle, en la Conference du 
droiét François fur le tiltre de reb. ordi. Side mefme le 
creancier, fi pendant le terme l'efpece de ces cfcus ve- 
noit à diminuer,ne peut rien, Bartol.in dl. Paul. ff. de filur. 
fauf la demeure,comme dit eft. _— 
12. Siié me fuis rendu debiteur d'vn bœuf, ou de plu- 
ieurs brebis en efpece, payable à la fainét Iean, fi ledit 
œuf, ou brebis meurent fans mon dol ny fraude , ie 
fuis deliberé du debte: d'autant que i’eltois debiteur d’ef- 
pece, la mort de laquelle eft venu£ , auant que ie fufle 
au terme , @ ita non fum in mora , & uis deliuré. L. ff ex 
caufa.ff. de sb. oblig. tellement qu'il fuffira preuuer la 
mort dudit beftail , & le cas fortuit ; Cor. confil. 101. 
num, 6.vol.1.& cecy a lieu en faueur d'vn gardien de be- 
ftail , ou metayer, lequel ne feratenu de payer la befte 
morte, fi elle meurt de cas fortuit: ains en fera quitte en 
rendant le cuit, Bald. inl. cum ita $. fpeces.ff. de 7 2. 
Buer. decif, 116. Ce qui a lieu aufli pour vn depofñtaire, 
ou pour vn Sergent, ou Baylle, qui auront en leur char- 
ge le beftail qui aura efté mis en depos , ou executé : s’il 
meurt en fon efpece, il meurt pour le maiftre:mais il faue 
preuuer la mort, Corn.confil.x $6.vol.1 cf confil.18. vol. 9. 
Bocr.decif.2 16, | 
43. Et 
| 
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%3 Et fi la debte eft en bled,ou bien en efpece bonne 
& metable,& le debiteur n’euft payé ledit bled,ou vin,a- 
uant ledit terme , il le peutfaire en rendant le preft en 
pareille bonté, qualité & quantité. Que s’il ne payoit au 
‘temps deftiné, Paugmentation & valeur dudit bled,vin, 
& huile,S& autre telle chofe,fera fur luy , cb moram.l. cum 
qusd.ff.de reb.cred. cr fi cert.petat. 
424  Ec bien qu'il {oitdit , in lege fi ita fuerit. ff. de manu- 
miff.tef. & par le Bartole , in lege (i cui. ff. de leg. 1.qu'vn 
acheteur à paéte de rachat temporel, ne pourra eltre 
contraint faire la reucnte auant le terme; toutesfois 
fivn débiteur d’efpece , ou d'argent veut payer auant 
le terme , il ferareceu , comme il eftdit cy-deflus , € 
Boyer. conf. 216. Futent donnez plufñeurs Arrefts en 
l'an 1593. fur vn accident, qui aduint audit temps, . 
fçauoir Les doubles ducats ayans valu dix & onze li- 
ures, ii vint vn bruit que la Cour les vouloit rabaÿfier 
à huit : fur quoy plufieurs pour fe defaire dé leurs dou- 
bles ducats allerent à leurs Crediteurs , bien que le ter- 
me ne fut venu , qui les refuferent : fur quoy pat diuers 
Arrefts fut di que les confignations des debireurs e- 
ftoient bien faiétes,& qu'il eftoit enioint aux creanciers 
de prendre payement , & de canceller les obligez , le- 
quel payement fut declaré eftre bien faiét du iour de la 
confignation. 

1$. Que file debiteur auoit auancé lesinterefs , il 
ne les recouureroit pas, payant auant S ter me, lege qué 
— Roma.ff.de verb.oblig Lpecuniam ffde reb.cred.Guid.Pap.quef}. 
271.c0"/il.46. | 
16. Mais s'il auient que le debiteur foittreuué faifi de 
fon obligation auec vne voix à trauers portant mat- 
me de cancellation , ou de la Cedule,ou de gaige, 
ur lequel il auoit emprunté argent , faudra neccflaire- 
ment conclurre ; qu’il a payé le debte, &'qu'il ne pourra 

3 
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eltre plus aétionné pour iceluy : la prefomption eft come 
cluante q'iil a payé, L. 2. ff. de paët. l, 1. C. de donat. L. qui 
Chirographurn. ff. de leu. 3. cap. fane, ianil. glof. de renuncrat. 
in verco redden, l. mortis caufa capimus $. Titia. ff. de donat. 
caufa marits. 
17. Toutesfois bien que cela induile vne grande pre- 
forsption, que le debte eft acquité, neantmoins s’il 
n'appert de payement en effect , ou de la cancellation 
fignce, & is lhoipnée du crediteur & Notaire, le debi- 
teur demeurcra chargé de verifier, on autremét fes obli- 
garions demeurent:Ainf le determinét les Docteurs, in 1, 
affeueratio. C. de folur. quia connentiones ex fola [criptura non 
perdrne, L. contrab. ff. de pign. Le debiteur n'eit point quit- 
te‘de fon debte pour auoir repris fon gage; ou s'il luy a 
cité rendu, L 3/ff. de paët. de mefme celuy qui aura fes 
obligations maincroifees, ou fes cedules: car il eft die 
in À. 1. chirographum. que le debiteur qui oppole cette ex- 
ception, d’auoir deuers Jay les initrumens de fon debte, 
faut qu’il montre deux chofes pour induire prefumpti6: 
l'yne, Que lefdiéts inftrumens cancellez ou cedules, luy 
ont efté renduës par fon creancie:;& l’autre que l’'inftru- 
ment loit cancellé ayant payésautrement il fera prefumé 
que tels aétes ont efté defrabez par le débiteur, 4. ff de 
pol. Cod. de probat, - 
18. Si le debiteur a payé la debte au creancier, il ne 
peut apres la demander fous aucun pretexte, L. 1. ff. de 
prit. |. non mmorem. C. de rranfaët. Quc s’il auoit payé 
des interefts, & qu’il voulut aufh les repeter, il y feroit 
non receuable, L. penult. ff. de conditt. inaeb. Gaid. Pap. 
guafl. 271. 
19. Etne peutcftre tenu le creancier à la garentie de 
fon debiteur pour les fommes qu'il luy aura payees, 
1. 1.204.  toutesfois on auoit payé en debte par erreur, 
où qu'il ne fut point deu, R repetition en pourroit 
eftre 
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eftre faiéte, L.1. de condiét. indeb, çÿ L. cuius per errorem.ff. de 
reg. sur. | 
20. Etfion execute le dcbiteur pour plus qu'il n'eft 
deu, on l'on l’aétionne pour plus qu’il ne doit, ou de pa- 
yeren autre lieu , le creancier doit eftre condamné aux 
defpens, dommages, & intercfls, cap. 1. de plus perir.l.1.6. 
2. €. que certo loco ,  $. hodie de recèpr. Ce qui aura lieu, 
quand fe treuue,qu'il ne luy eft tant deuÿmais s’il reftraine 
auant la condamnation fon execution, ou demande, 
à ce qui iuftement luy eft deu, il ne fera condamné:ains 
le debiteur fera condamné au payement. Gloff. in d. e. 1. 
de plus petit. l. unic. C. eod. amplius. ren ratam habere, il. 
fuse Barrol. | 
21. Si le debiteur n’a point d’argent,il peut bailler meu- 
bles, ou autres chofes en payement, elles chofes fe 
ront eftimees par le luge, Auth. hoc nifi creditor. Cod.de [c- 
dut. & faut qu'vn chacun paye du fien, & non du bien 
d’autruy: cat autrement il ne feroit deliaré.l.s quiali:nu. 
© Lquaïe. $.res autem.ff.de fo!ut. 
22. Payer au nom d’auttuy acquitte le debiteur dc fon 
debte , encor que le payement foit fait contre la volonté 
du debiteur, & à defceu , $. 1. de aëkon, L. nihil aliud, ff. 
cod. Guid. Pap. confit. 24. num.2. I] cit vray qu'ayant payé 
pour le debiteur contre fa volonté & apresla prohibi- 
tion, il ne pourra demander ny peine, ny interelt , {42 
nifefhi, @ L. nulle C. de folur. & pourra celuy qui aura 
payé ; demander la repetition du debte ou dcbiteur, /, 
sun°to. ffde reg.iur.Sauf f le debiteur auoit des exceptions 
pour ne payer, auquel cas celuÿ qui auroit payé ne 
pourroit pretendre ladite repetition. ex #cum pécunss,çÿ 
sb Gloff. in verb. interfuit. ff. de negor. Syntagm. lib. 2.c4p. 0, 
num. 1 3. 

23. Tuteurs font tenus payer les debtes de leurs pu- 
pilles , lege g#oÀ fi forse. ff. defoius. $. fin. L. non omnss. $ fi 
L Kk 4 
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Pupillus. f. ff cert perar. & s’il eft deuant pupille, le paye- 
ment doit eftre fait au tuteur & non à luy,d.l.quod fi forte, 
& Lfeg.ff.de folut. 

24. Debtes contraétees auant le delict font bonnes & 
preferables au fifc, bien qu'il s’enfuiue condamnation 
de mort, L. fi debita. de priwsleg. fifc. de mefmes eft des do- 
nations. 

25. Les debiteurs ordinairement inuentent fraudes, & 
ont recours aux fuites & delais : de forte que les Per- 
fes difoyent au rapport d'Herodote : quorum vnum , é 
sdem eff debere , & mentiri : quia obcœcati fepe mendaces 

fan. G (affidiorus bb. 4 variarum: e Ad fallaciam , 
ad captiones , tanquam ad tutiffimam vite, G falutis ancho- 
zam morof debitores fapiffime confugisnt. C'eft pourquoy les 
exceptions des debiteurs eommunement font pleines 
de mauuaile foy , & partant non receuables: lefquelles 
fraudes ont contraint les Leoiflaceurs faire plufieurs loix 
rigoureufes contre tels fuyards debiteurs , comme cel- 
le des douze Tables rapportec par 4. Gellins lib. vlr.ca.r. 
Hquelle permet aux creanciers de demembrer leurs 
creanciers, en autant de parties qu'ils auoyent de de- 
btes , laquelle loy eft auiourd’huy obferuee aux Indes 
Occidétales,comme eft dit par Francois Aluarés en l’hi- 
ftoire d’Echiopie,& les Hebrieux faifoient payer au dou- 
ble de ce qui eftoit deu aux fuyars debiteurs, comme 
eft efcrit en leur Pandectes , Rabbi Maymon li. 3.Nemo*a, 
Œ Nemoquin.Ce qui fut auffi obferué du temps de Cefar 
Augufte comme dit Suetone. 

26. Celuy qui par force ofte les debiteurs, qu’on 
veut emptilonner, fera tenu payer la debte,!.fi per alium, 
$.sr eur. f ne qHis EHM 3 QUE IN 1HS VOCAI. l. quoties. de exait. 
tribut. C. lb. 10. Ce qui a lieu contre celuy , qui de- 
liure le debiteur foit priué , ou perfonne publique. Za- 
{on in $. hoc indicium. dl. in cum. ff. ne quiseum , qui ; efrc. 


Que 
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Que fi celuy ; qui aura ofté vn prifonnier diét,qu’il n’eft 
pas le dcbiteur, il ne fera receu "car il fufhit que Icdiét 
debiteur foit pris lors qu’il le fai euader , L. fed eximend.. 
6. 1 FF ne eum qui, cc. Boyer decife2 17.74. 1 3-Il eft vray, 
“que fi le prifonnier eft remis en l’eftat;il fera quitte, Boc- 
7ius eod.num.is. 
27. Sionapayé vndebte parerreur , ou qu'ilne fut 
point deu , L. 1. ffde condiét.indeb. e$t enim indebitwm contra- 
Étum , aut quaft, ergo res non debita per errorem non foluitur. St 
quoque qmib. mod. re contrahit. oblig. routcsfois fi l'on auoit 
payé vne chole que l'6 fceut veritablement n’eftre deué, 
Fon n’en pourroit demaïider la repetition , d. L. eoa. ris. 8e 
fi aucun auoit renoncé su payement non deu , cela ne 
Juy nuiroit , d'autant que l’on peut renoncer à vn droiét, 
que l’on ignore , !. masor decedens. ff. de inoff. loint que co- 
dem ervore renuntiat , ergo C folnit , vnde fi in folutione rele- 
setur ,ergo in renunciatione , Nec obffat penulr. !.C. de paëtu. 
vbil icec imri (ua renunciare,quia hoc intelligitur non [ienter.b. 
Vero per ignorantiam. S 
28. Le dcbiteur de noîftre debiteur eft iuftement a 
tionné, fi nous ne nous pouuons prendre fur le debiteux 
principal l. 1. @ 1.C.quädo fife.melme fi le debiteur eftoit 
non foluable , L. 4 Diuo Pio.$. in venditione. ff. de re sudic. 8e 
n'eft befoin faire execution fur le debiteur, cat par l’or- 
donnance du Roy Francois I. de l’an 1 5 39.il eft loifible 
drefler fon aétion fur les debtes, fans autre difeutiô.Gid: 
Pap. qu. 281. € Rebuff rit de lir.oblig.art.4.Glof.2. 
29.. Le debiteur ne peut obliger ce qu’il a alienéauané 
la debte,l. f pred.C.fi aliena res pign. detur, nemo enim plus iw-- 
18 iæ alium rransferre poteff , quamipfe hahet, € refoluto mre 
D » Tefolustur sus facceforis. L. filios noftros , que res pign. 
oblig. | 
30. Obligario pignoris non habet lecum , nifiin his que quis 
ex bonis fiers facir obnoxta. 
: K $ 
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31. Le creancier qui fuccede au debiteur confond les 
adtions, Ldebitori. Cod. de paëlis. l. heres debitori. $. 1. de fide- 
sufforib. 1. de hered.aël,c 1.f5 adulra. Cod.ecd.cr ibi Bariol. fe 
creditor debitor: fuccedit pro hereditaria parte a£hio extinguitur, 


| pro refiduo coheredes coneniuntur. 


3 2. Or auant qu'vn dcbiteur puille eftre executé,ou con- 
damné , il faut que le creancier montre du debte par ce- 
dulé,obligation , condamnation, ou autrement, Lumic, 
Cod. de prohib.fequellr.pecun.eÿ L. x .C.de probar.car en failant 
apparoir , le debiteur eft receuable, L. qui accufare.Cod. de 
edend. l. minus graue. Cod. de tefhib. 
33. Qui prefte argent à vne Citc,Eslife,Mineur,& autres 
telles perfonnes,ils feront tenu au debte , & au peril du 
preft;pourueu qu'il ait efté conuerti à leur profit, l.Cims- 
tas.ff.fi cert. petat. 
‘34. Etceluy,qui prefte quelque chofe , fait qu'ilen 
foit le Maiftre, car autrement ce ne feroit pas preft, 
‘autant que mutuum eff, quod de meo tuum fit. l. 2. $. ap- 
lata, ff. Ji cert. petat. dl. 2.5n fin. verfic. in mmutuss. l, ff 
ecuniam ; @ L. fe cine. eod. nifi fit procurator, vel faitor, 
d. UL. 
35. Mais fi vn Pere de famille prefte argent dans fa 
maifon à quelqu’yn pour iouër au ieu de hazard, & qu’il 
perde ledit argent, il ne pourra ceftre conuenu pour le- 
dit argent ,ou pour le payement , . 1.in werf. fimpliciter. 
de aleæ lufu. Joan. e Andrn cap. clerici, vel monach:, ny auffi 
1e compagnon du ieu qui prefte à fon compagnon pour 
iouër contre luy , ne pourra demander ce qu'il aura pre- 
te L fminor, S.refhirriutio , 5 glof. ff. de minonb.ÿ L. fifa 
mil. $. 2. ff. rer. attio. Îiem fi fptétator minori etizm de- 
derit pecuniam mutuam male... de ea lifaro. L.[f quis cums 
firer. ff. pro empr..L. quod fi feruus. $. fi accepir in ff. de in rem 
oerfi.l. quod ju coniue, S. fi feruus. ff. de aleatorib. L verums 
$- Hem 
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item quaritur. ff. de minorib. Qui offre payer, declare 
celuy pour lequel il paye obligé, avgument. l. decem de 
verb.cblig.ff.Guid.Pap.confil. 164. Que fi partie fait offre de 
payer,ou faire quelque autre chofe , qui regardaft fin de 
procez, telle offre peut eftre receuë, l. proinde. ff. ad I. 
eAquil. & 1. 3.6. idem feribit.ff. de pecul. 

36. Condamné à payer n’eft quitte en baillant gages, 
pleiges, ou confignant L. fais liberorum.. ait Prator. ff: de 
ffatu lib. Lpratoria, ff.de Pretor. flipular. L. 4.8. ait Prator. f. de 
ve indicata. Bartol.sn L. litem libertass.S.1. qwib. mod. pign. Pa- 
pon tit. des executions, Arrcft. 16. 

37. Payement fait par les mains de Pierre, ces mots 
n'impo:tent pour dire que Pierre a fourny du fien, l.«d 
probat. Cod. de probat. l. 3. de pen. Cod. fi quis alteri, vel fibi 
alt. no. eum. L, certi condihio. $. numrios. ff. de condi£t. indebit. 
diétio enim par ?nffrumentalem caufam notat. Bartol. in rubr. 
Cod. de exait. ait, le titre du Code de plus peritionib. E à. fi 
quis agens cum feq. G S$. &r fiquidem de aëtionib, eft abrogé 
en France, iaçoit que le creancier ait trop demandé, fi le 
debiceur …. ce qu'il doit, il fera condamné aux defpens, 
Papon des demandes plus, Arreft. 2. & 3. Imbert. Inftit. 
Forenf. 

38. Debte payé durant a guerre, & contrainte. à ce- 
luy qui commande au creancier, ne doit apres eftre de- 
rechef payé Bartol.in l.qui decem.l.creditor.ffide folu:.t Bald. 
in l.2. Cod. quod metws caufa, Papon tit. des prifonniers de 
guerre. 

39. Ceffion & tranfport de debte cft reuoqué, s'il eft 
faict par le Mineur, /. per diner(as, l. Analtafio. C. mand. & 
bi doilores Gaid. Pap. quafl. s 67. & les Offices venaux peu- 
uent cftre faifis pour debtes, mis en criées & vendus, L 
Commodus. ff. de re indicata, l. flipendia, C, de excepr. rei idic. 
L. fpem C. que res pign. oblig. nan poffant. 

40. Plufeurs obligez ont le bencfice de diuilion, s'il 
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n’eft renoncé, !. hoc ita. de duob. reis, Mafuer. tit. de oblig: $: 
item iplyres. 
41. Terme à payer donné par le luge limite les quatre 
mois donnez par l'Ordonnance de Moulins 1$66.art.48. 
apres lefquels la prife de là perfonne eft permife, Ale- 
ecander in lib.4.$. fs quis.ff.de re indic. bien que par le droict 
la faifie du bien du condäné foit permife apres le temps 
ordonné par le luge, l; debitoribus.ff.de re inds.l,2.C.de ufur. 
suaic, ce qui s’obferue. 
42. Encor qu’vn dcbiteur ait promis payer en certain 
lieu,ou y liurer la marchandife promile, toutesfois il ne 
peut cftre contraint, parce qu'en France, non snfbicrmus 
locurn contraëtus, nec locum folutionis, {ed domicilium debiteris, 
fuyuant la loy exigere dotem. ff. de iudic. tellement que le 
titre, de eo quod certo Loco dar, op. ff. la loy un. C. vbi conuen. 
qui cert, loco dar, promif, la loy,contraxiffe. ff.Àe aition. cr oblig. 
la loy, quero ff. de fotur. ne font plus en vfage en France. 
” Bacquet des droiétsde luftice, pag.38. 
43. Le debiteur en pays de droict efcrit peut renoncer, 
in fiaudem creditorum. à la fucceflion à luy deferee, ce qui 
n’a lieu en pays couftumier , parce que le mort faifit le 
vif: mais en pays de droict efcrit il faut apprehéder l’he- 
redité, & fe declarer heritier de la fucceilion deferée, ex 
teffarnento, vel ab inteffar. Bacquet des droiéts de luftice, 
pag. 312. num. 357. Que filefdiéts creanciers veulenc 
contraindre le debiteur d'accepter l’heredité à luy defce- 
rce, il faut qu'ils baillenc bonne & fuffifante caution de 
Pacquiter, garantir, & indemnifer de ladite acceptation 
d’heredicé. A l'exemple du fideicommillaite,qui poreff co- 
gere infbitururn haredem,-vt fo periculo adear herediatem ; 
fibi eam reftituat. 
44. À ladittribution des biens de, Ricardi fut dict par 
Arreft que l'Apothicaire eitoit preferable, ommb;# credi- 
toribs, etiam vxori , pro Medicamentis felicet, que impenfæ 
‘où fans 
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fumt curationi eius,de cuiws bonts agitur.Poux les medicamens 
cxpofez en auties maladies,defquelles il feroic gueri, ne 
feroit octroyée telle prerogatiue, ains fera l'Apothicaire 
receu felon la priorité de 12 debte à ladite diftribucion: 
ainfi qu’il a efté iugé par plufeurs Arrefts. Mais pour les 
mediçcamens qu'il a fournis en la maladie, dont il cft de- 
cedé,il doit eftre mis au premier,ou mefme rang,que ce- 
Juy,qui a fai& les frais des obfeques du defunét ,comme 
les Empereurs Seuer.é Anton.ont di& en la loy,in seffi:.4. 
C.de perir.hered. où il eft di, poffeff.a quo euinciur heredisas, 
pole deducere fumptus,quos fe fec[fe probauerit in infirmtate;cé 
funere defunéti,çcomme il eft aufi noté en la loy,funeris s4p- 
14. de religiof. demib. &en la loy quafitum. de priuil. creditor. 
Toutesfois nous remarquerons fuyuant ce que dit Cha- 
rond.auoir efté iugé par Arreft de Paris du 15. luillet 
15 92.qu'vn Âpothisaire ayant fourny des drogues à vn 
malade, le locataire de fa maifon doit eftre poftposé,mer- 
cedis retentione , au payement de fes drogues , àceluy du 
maflon,ou du Charpantier, qui auront bafti , ou reparé 
fâdite maifon, les Apothicaires ayans feulement fourny 
pour la Srbane te lee autres pour la mailon,cuis caufé 
perlio debebaiur,arg Lcredisor.de veb.cred.c Lx. de cef]. bonor. 
Ecne peut-on alleguer prefcription pour le payement 
defdites drogues fix mois apres la fourniture d’icclles,{ui- 
uant l'ordonnance, laquelle n’a point de lieu , & quand 
bi£ il y auroit dixans, que lefdites drogues auroyent efté 
cmployces,on en peut toufiours demander le payement, 
comme il fut iugé pat Arreft du 1 2.Oétobre 15 90,entre 
: Madame Ja Compteffe de Carmaing , & vn Apothicaire 
de Tholofe. | 
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BIRSORINENS CARS DIDSPTPIEET 
Decret. 


Ts execüté ofte toute prefomption & lefion,&c 
aucun n'eft-receu à le debatre, Cod. de pradirs cur.æ- 
limm lib. 10. de forte que ores que le bien de l'Eglife de 
F'abfent, & du mineur ne puific eftre vendu, toutesfois 
s'il eft vendu par decret, la vente vaut, /.5. de fide inftrum. 
Lb.101.ordo.C.de except. rei iudic. Gr L. 1.C.de pred. minor. & 
iaçoit que le tuteur ne peut acheter le bien de fon pupil- 
le, neantmoins il le pourra faire acheter fi le bien eft 
vendu par decret, /. cum ipfe C. de contrah. empr. &l. non 
licet cod, & ne gardons point la loy, 2. &.twior. ff. pro em- 
pre. C’eft pourquoy il eft dit que de toutes acquifitions il 
#'y en a aucune plus aflcurce,que celle qui eft faicte par 
decrèt, suffe enim poffidet , qui auétore pratore pofliter, © per- 
petuam emptionss accepst firmitatem, lféd dr fi. quo palam. ff. 
de futitia, sure, Gr l. iufle. de acquir. poffef. Pourueu que 
les folemnitez requifes par l'Ordonnance ayent efté gar- 
dces:car fi le decret eftoit expedié dans la quinzaine 
apres la premiere anchere, ou dans Le delay de la dernie- 
re anchere, en ce cas le decret eft nul, quoy qu’en Mars 
161 3. en la caufe de Iean Automne ait efté iugé au con- 
traire à Tholofe. Mais cet Arreft a efté donné par furpri- 
£e, & faux donner àentendre des parties. 
2. Or les biens decretez ne font au decretifte, fi ce n’eft 
du iour de la prife de pelleffion, & non du iour de l’exe- 
cution, L. Valeriws.ff.de iur.fifc.d'autant que c’eft vne vente, 
de laquelle on ne iouyt que du iour de l’achat & tradi-s 
tion. $. venditæ, de rer. diuif. 
3. Pendant l'execution, & encheres d’un decret , il faut 
s'oppoler, car apres on n'y feroic receu, /. fi ex tempore, 
 6bi Glof. C. de remiff. pign. &° par Ordonnance des 
crices, ain a cfté jügé par diuers Aricfts rapportez par 
| Paponz 
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Paponitilt. des Criées, fauf fi l'oppofant a efté abfent , & 
a eu iufte caufe d’ignorer,cod. Arrej}. 4.iunét.gloffsn d.l. fi eo 
tempore, & le refmoing , qui aura hypotheque fur la cho 
fe védue,s’il ne s’y oppole,perd s6 droict à Tolofe.l.fin.C. 
de remif.pig.4. Celuy,qui a Arreft de luitice eft cftimé pof- 
feffeur de bonne foy,& n’eft tenu à reftitution de fruits: 
lugé par Arreft du 6.lulliet,rs 92./.iwfe poffider.ff.de acquir. 
pollefl. Panormu.in lcum caufa de offic.deleg .certum, Cod.de rei 
vindic.l.ex dinerfo.ff.eod.Papon tilr.des criées, Arref 30. 
$- Apres vn decret reellement executé fur les biens d’vn 
po Pre furditez doiuent eftre receucs, iugé à Fo 

ofc;le 29.May,1 606. 





 Deguerpiffement.  - 


1. Où ne peutempefcher, que celuy qui eft pour- 
fuiuy pour le payement d'vne rente, comme. 
detenteur & proprietaire d’heritage,ayant ignoré la ren 
te,lors de fon acquifition,on comme preneur;ayant pris 
l'héritage à la charge de payer la rente , fi longue- 
ment , qu'il fera detenteur & proprietaire d'iceluy , ou 
comme acquereur à la charge de payer la rente ,tant 
qu'iliouira de l’heritage , ne puifle renoncer à l'herita- 
ge: iceluy deguerpir, & quitter eniuftice & par le 
moyen de cefte renonciation,deguerpifflement fe dechar- 
ger à l'aduenir de la rente pour laquelle il eft inquicté, 
guscmim tenetur , quia rem detinet , ea relinquendo libera- 
tur. L. @ fi forte. ff. fi feruit. vindic. l. cum fruéluariws. ff. de 
Vfafruét,& qui debet peçuniam ratione fpeciei ; quia fpeciem 
detinet , puta fundum vel agrum , tradendo fpeciem liberatur. 
L. fi vero. fin fffolut.matrim.c ficut in rebus animantis pra- 
Slatio rei, que dedit damnum liberat dehitorem , ita çÿ in ina- 
mimantis ; Veluti funds , vel adibus ; eas tradendo liberatur 
TH; 
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geusJ.Prator ait.$. hoc edi£lum. ff.de damn.infeë&t.l. miles. $. de- 
cem.ff.de re iudic.é quando quis tenetur, quia aëtionem habit, 
eam cedendo liberatur.l.quod debetur,ffde pecal. 
2. Aufiles actions, qui (ont intentees comme les de- 
tenteurs & proprictaire des heritages obligez au paye- 
ment d’vne rente , cenfentur reales,driguninr in poffeforem, 
cr ceffant eo d:finente poffidere , L. vlt. ff. de res vindic.'l. fi rem 
gneam.l.fi quis ad exbibend.ff.de exceprreiindic. Bacquet des 
droicks de luftice, p. 261.n4mI. 210.C€ qu'il faut entendre 
dutiers detenteur. Au nombre 206.il diét que par la dif- 
ficion de droi& le preneur de l'heritage ne le peut de- 
gnerpiraains luy & fes heritiers demeurent perpetuelle- 
ment obligez at payement de la redeuance ou accom- 
pliffément de la chaîge. l.quicumque de fund. patrim.lib.r x, 
CE: cap.unic. in fin.de Capitaneo, qi curiam vendidit.in vfib.fes- 
dor.l.:s qui.quo loci Bartol. late j: de aqua plun. arcerd. Bac- 
quet,ad.pag.1 57. feq.où il difcourt de deguerpifflemét 
& comment le tiers detenteur ayant deguerpi ; fe doit 
pournoir pour fes labeurs.& femence,rwm.r1:.& que la 
portion deguerpie naccroit aux condetenteurs. 
PRRPEIREPE SAR EDEESSES SERSERIES 
Delais. Vide Enquefle. 


3. Elais donnez ne doiuent eftre enfrains ,perdente 

enim dilatione wdicis officium conquieftis. L. fiue pars. 
Codde dilar. & les delais donnez aux parties ,foità fe 
prefenter à la faction d'vne enquefte,ou faire quelqu’au- 
treae , doiuent eftre competans , autrement le Iuge, 
ou l'enquefteur au lieu d'examiner l'affaire , fulmineroit 
comme dit la loy iwdex. Cod, comminationes epiliol. crc. 8c 
ne doit leiuge precipiter l'affaire , ains donner delais 
competans , qui luy font arbitraires. Que fi vne par- 
tie ceft arriuee à l’afignation , il luÿ faut donner loi- 
fir de cherther logis, de fe delafler , & prendre Aduo- 


cats 
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cats, & pouruoir à fes neceflirez,auant paller outre. !. ab 
hofhibus$.fin.ffex quib.caul. maior. Clemenr. Paflorals,de [en 
tent.cÿ re sudic. { 
2. Si le Commillaire, qui faiét vne enquefte ; procede 
hors le delay;il ne faiét rien de bon.l.diligenter.C.mandati. 
L . fla.S$.bn. ff. de legas. 3. cr L non diflingæemw. de recept. 
arbitr. 


3. Celuy,qui apres vne condamnation demande delay à ; 


y obeyr,il appreuue le contenu en icelle,& ne peut eftre 
receu à demander le retractement, ny n’en peut releuer 
appel./.ad folut.C.de re sudic. Ad folutionem, inquit dilationens 
potentem [ententie acquieuiffe manifefte probatur, ; 


Defadueu. 


£. Defaduer a licu,lors que les Aduocats ou Procu=. 
reurs occupent fans charge, contre l'intention 


des parties.l.ignorantis.ff.de procurat. voire ce qui eft faict 


erronneement par iceux peut eftre reparé iufquesà la 
fentence.l.2.c> 3. de errorib.aduocai Mais ce que le Procu- 
reur a faict auec charge & procuration de partie ,ilne 
peut le defauouér,ains fera batable, ce qu’il aura faiét. L. 
adiles.ff.de adilit.editt. 


PCR OSS ESS TRRERESSERRRS EE 


Defistat. 


1. TR Efftat ne fe peut conuertir en maintenuë,cæp.fo- 

licitudints. de appellat. d'autant que le defiftat at- 
corde l’afigné poffefleur.l.in rem.Lofficium. ff. de rei vindic. 
Mafuer tit.des matieres petit,gl.nwm, 1 3. Mais la mainte- 
nuë fe peut conuertir en defiftat , & non au contraire, 
cum non liceat variare in iudicio,l. 3. ffde pecul, car la main- 
tenué fe doit obtenir dans l'an. 
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SRE IOPAIDSERENIIETTDENTE 
Defmentir. 

4 D 'ipies quelqu’vn apports note d’infamie en- 
tre ceux qui font profeffion d'honneur, & entre 

coturiers produit action d'iniures, Bart.in L. apud Lab. $. 

ait Prator.ff.de insur.doëlores in 1.filiber, de cond. ob caufim. C. 

© 1. de vafal. $. qui contumax. efl. Bart. Caffrenf. & autres, 

en L. fi extraneas. ff. de acquir. hered. | 

2. Sile vaflal defment fon Seigneur, il perd fon fief, 

comme fut iugé à Paris, en robes rouges, l'an 1565. Pa- 

pon tit. des iniures, Arreft dernier, & ainfi le iuge Barr. 

confil.4. num.x. cé 24. 

3. Va fut vaflal priué de l’vfufruiét-de fon fief pour 

auoir defmenti en jugement fon Seigneur feodal,par Ar- 

reft du dernier Decébre 1 556. comme de mefme le Sei- 

gneur commettät fclonnie contre fon vaflal eft priué. de 

la propriete, cap. vnic. dem. propriet. priuet. 

ESERETS PESEPRIIPREREESS ESFRE 

Defpens. 

] D pens fruftratoire font payables auant toutes 
chofes, cap. examinati de ind. & cftant vne fois pa- 

yez,ne peuuent cftre repetez, [. ff pœne.ff. de conditt. indcb, 

& les contumax refondet les defpens,auant pailer outre, 

L praparandum.$. [ine autem.C. de indic. l. Jancimw. eod. . 

2. Mais ceux qui ont iufte caufe d'ignorer, ne doiuent 

eftre condamnez aux defpens, gl.  Doëlores in L. nonnum- 


. quam, € l. eum quem.de iudic.S.oportet de indic. in auth.mais 


celuy,qui fera caufe d’vn procés,ou de fa longueur, doit 
citre condamné aux defpens,arg:l.non ignorer. C. de fruétib. 
© litium expenfis, cÿ L. omnis. C. de Epifcop. c Cler. in fin. & 
ne peut la partie , qui pert fon proces cftre condamné à 
plus de defpens,que ne monte ce dequoy eftoit queftiou 
au procez. 


| 3.Defpens 
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8. Defpens faicts ou fournis à la pourfuite d’vn decrer, 
ou liquidation de quelque heredité, fon payez les pre- 
miers, [. guod prinileuium in (in. ff.depofiti,de mefme que les 
frais funebies. limpenfa.de relig. c7 Jumpr. fin. 
ÉRÉSDIES PERTE SEPDÉSERESERESE 
Difmes, ou Decimes. 


1.F Es decimes ont efté introduites & ordonnces du 
droict diuin, lequel a ordonnc de les payer, Exod. 
22. Decimas, inquit, primitias inas non tardabis offerre ; promo- 
genitum filorum tuorum dabis mihi, cr in cap. fin. Leuit.Omnes 
decime terre, [iue de porais arborum, fiue de frugibus Domini 
fant, cd slli fanébificetur, c> c. qui cenfuit, cap. aigus de de- 
cimis , neceffario foluende funt, @ debentur ex lrge diuina. 
fanilus Augufl. in can. decime 16. qu.1. Decimeinquir,ex de- 
bito requiruntur,@ÿ qui cas dare nolueritsres aliens innadit. 
2. Et ont aufli efté introduites du droiét de nature, car il 
fe trouue qu’auant la loy de Moyle, qui ordonna de pa- 
ycr les decimes, Abelmunera de fru£hbus terra, G de primo- 
genitis gregis [ui offerebat, Gen.4. & Abraham de ommbu que 
à quibufcumque regibus eripuerat, decimas dedit facerdots Afc1. 
chifedech,Genef.cap.14. Es Plin.lb.12.c. 1 4.dit Thws colletinums 
Sabotham camelis conuchitur, porta ad id vna patente, digredi 
via capitale leges fecere , ibi decimas Deo quem vosant Sabin 
2aenfira non pondere facerdotes accipiunt, nec ante mercari licet. 
G Aulus Gell.hb, 3.cap. 1 1.raconte que Camillus voia les 
decimes. 
3. Les decimes ont eftc introduites. I. in fignum vniucrfita 
tis domini , Deus enim Opt. AAax. eas fibi retiuit , cap tua de 
decimis.IL.ont efté introduites, pre viélu miniffrorum Ecrle- 
fie ; Icur cftant autres pofleffions, oftees,comme eft dict, 
sn cap. 18. ANnmin terra corum mihil poffidebitis decimarum 
obligatione contents. LI. ont efté permiles , afin qu'2- 
uec plus de liberté les Ecclcfiaftiques peuflent vac: 
de L 4% 
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quer à la priere 2. Paralip. cap. 13. LV. propter fabricæ con- 
firuitionem, & tustionem,can, vobis, can. confeffo', € can. mos 
eff 12. quafl. 2. © Hofhenf. in rubr.tir.de decimus. V. propter 
pauperum ho$pitum receprionem, Deur.c.1 4.6 in d.cap. mos 
eff. 12.92. eft dict,que le reuenu des Eglifes eft emplo- 
yé,en trois choles, una pro vitin clerici , alia pro reficiendis 
Ecclefis, alia pro pauperibw. VI. proper facrificiorum obla- 
tionem,quia qui altari feruit, de altars viuere deber, 1. ad Co- 
rimb. cap.9. @ cap. eurm.2. de prebend. Decima autem et om 
#ium bonorum l'cite quafitorum quota pars de dinina conffitu- 
| #itutione debita, comme diét Cardinal.confil. 26. & fe preu- 
uc qu'il faut donner les decimes de tous biens ; cap non 
eff in pofferum, de decimis. Et bien à proposeft dit , qu'il 
faut payer des biens legitimement acquis, Cardinal.in cap. 
ex tranfmifla,cod. dit que,fidelis homo deommbus ; qualicirè 
poteff acquirere, decimas erogare debet, eftant certain que les 
chofes mal acquifes doiuent eftre reftituees, & faut don- 
ner la dixiefme partie, cap.1.c 1ot.tit.de decimu. D'ailleurs 
vn chaçun eft tenu de payer decimes,cap.a nobs de decimis, 
fine fit nobilis, fine sgnobilis,@ non folum futuras , [éd etiam pre. 
teritas,cap.veniam in (in.de tranf. De melme qu’vn chacun 
eft tenu de payer le tribut à fon Seigneur, can. ff tributum 
 fég11.9.1.6 Lfin. Cfine caufa. Voire à plus forte raifon 
les decimes eftant affeétees aux pauures,can.decime,6.q.1, 
& ctua,de decimissvoire mefme les Prelats, renentur ad de 
decimas pradiales subi funt predia fîta. [nnoc.cÿ d.ciua, Card. 
con/il,8 1.ne feront tamen deuës du labeur que les Moines, 
ou Clerc$ viuans en communauté pourront faire,c. deci- 
m4 16.quafl.x.Les luifs des rèrres,quaæs colunt,payent auf- 
files decimes,cap.de terr.de decimis.Et les Turcs & heriti- 
ques,afin qu'ils ne fuffent de meilleure condition,que les 
Chreftiens au preiudice de l’Egjife, arg.l. feruus ff. quod vi, 
aut clam$ leurs qui.de probat.in 6.c+ (ard.in c.aliquibws,eod. 
Î CG gloffin can.decime 16.9. 1. cr d, c. t#a,conclud , queles 
Juifs 
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Tuifs,Payens,& heretiques font contraints de payer deci- 
mes de leurs biens, e Oldrad. confil. 91.tient de mefme, 
que les Sarrafins,& autres y font tenus , 74m quamuis non 
andiant dinina,e(} tamen 1llis impurandum;quia non flat per Ec- 
clefiam,que nemini claudit gremsum, nemo ex fus improbi:a- 
1e commodum conféqui debet.l.1taque fullo.ff.de furtis. Les pau- 
ures font aufli cenu aux decimes, Panormir.cé alij.c.cum ho- 
snines,de decimis,quia decima quafi debitum foluitur,c.parochia- 
nos eod.cÿ* in folurione debiti non habetur ratio diffi.ulratis,|.con- 
tinet,S.slnd.ff.de verb. oblig. & propter paupertatem non debet 
quis aliena rapere ; quia nor eff ignoftendum ei , qui pratextu 
© Paupertatts turpiffimam viram elegit, Lpalam, $. non eff indul. 
gendum ff.de rit. nupt.facit canhabebat à 2.quæfl.1.qui difoit, 
qu'il eft mieux aufdits pauures deles payer , & de reco- 
gnoïftre Dieu, que de les retenir,çar autrement vn cha- 
cun fe voudroit dire pauure, pour retenir les dif 
mes, cequine fe doit faire fans l'authorité du fu- 
perieur,Gloff. in d.c. tua fraternitas. 12.quefl. 1. & par ainfi, * 
s'ils ne luy font remiles par l'Eglife,le pauure doit pa- 
yet les difmes, Hofienfinfumma, . fin. queñt. 8. fauf s'il 
eftoit en fi grande pauureté qu'il perit de faim : car alors 
_ Îles pauures fe pourroyét retenir les difmes pour pouuoir 
_ viure, omniaentm bona communia , tempore neceffiratis extre- 
. one, l. 2.cum in ead, ff. a4l.Rhod. de iaëlu dr c. ff quis prom 
| pter's de furtis.Al eft vray qu’en ce cas le pauure necefli- 
| teux fera tenu de iurer & promettre de reftituer lefdites 
| difmes,lors qu'il aura moyen, ou autrement il ne-feroit 
- excusé, ny le pecké ne luy feroit remis , cap, peccatum de 
| reg.iur.in 6. Que fi par plufcurs annees ce pauure ne- 
, ccfliteux n’auoit eu moyen de payer lesdifmes, & que 
, puis apres il les voulut payer auec les arrerages, & que 
, pour ce faire il fut contraint de vendre cout fon bien,en 
,€e cas Ecclefia debet remittere quod inde viuere poffir, Gregor. ir 
| Cap. quicumique 16. queff. 7. quia Ecclelia cultrix Gr anis 
L 3 
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suShiie non patitur contra inflitiam aliquid fieri, in fe vel in dl: 
1erum. 
4. Les hofpitaux ne payent auffi difmes des terres qu'ils 
ont eu, de quorum fruélibus nutrinntur pauperes : quoniam ille 
terra fant addi£le ad alim. pauperum,alias ipfi perirent fame, 
omnia effent vend. pro alimentis eorum, 1. fancims4. C. de facro- 
Janët. Ecclf. où il vaut mieux referuer lefdites decimes 
pour les pauures, & les ladres, & pelerins. 
s- Seront aufli tenus payer decimes de terres, mais non 
pas de leur jardins, ny de leurs animaux,ou nourriflage, 
cap.2. Ecclef. edif. Pourront l'Euefque , Abbé, ou Curé, 
aufquels les difmes appartiendront faire inhibitions au 
ficur du fons, ne fruélus exportet ante decime folutionem, vt 
vitetur occafto fmrti, comme dit Specul. in eod. tit. in $. fin. 
Luc. de Penna in L.2.C. quod quarta pars lib. 10. C. € Joan. 
Andr. in cap.2. eod. G Bald. in auth. nunc fi heres, de lirig. 
mifi confuetudo aliter fe haberet, comme dit Aufrer. qu. 109. 
© G'fi confuerndo praffarer occafionem furripindi, non effet fer- 
nanda, |. conuenere. ff.de paët. dot. > Aufrer. quafl.4 31. c.ex 
parte, de confuetud. Et le Roy François I. par lettres pa- 
tentes du 1. Mars 154$. donnees à fainét Germain en 
Laye, a ordonné qu'aucun ne pourroit prendre les ger- 
bes des champs, que les difmes ne foient payees,& qu'ils 
n’ayent aducrty le beneficier, ou fes rentiers. Ce qui eft 
conforme à ce qui auoit cftc ordonné au Concile de 
Carthage. 
6. Les Rois, Princes, & Seigneurs font aufli tenus au 
payement des decimes, comme dit &4uer. hiffal. in fica 
reg. 4.11. & fe doiuent payer les decimes, vb: predia fir4 
funt, perfonales dero vbi dinine audiunt officia ; pro rata diui- 
dendo fi in pluribus locis diuina andierunt, arg.. affumptie. ff 
ad muncip. Greg. in cap.omnes,de maiorit.çÿ obcd. CAp.CU, 
qui de fépulr.in €. 
7+ Or les decimes fe doiuent payer, fçauoir prediales in 
loco, 


LA 
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Loco , vhi pradia fita fins, ut fipra dixi.cap.fin de paroch. G de 
omnibus terre frutbibus © prouentibus.cap.non eff, c. nuncios,ef 
cap.ex parte 2. de decimis, niff confuetudo fwerit in contrarium, 
C. cum fint, Gr c. cum apoffolice, de decimis. Perfonales vero vbi 
homunes audiunt diuina , recipinnt facramenta per totum 
anni circulum ; c. quafits 16. qu. 1. vt de omni lucro exfol- 
#antur. En fomme il faut touliours payer les decimes à 
fa paroifle vbi baprifmum , & predicationem, G manus im- 
Pofitionem + alia Chriffi facramenta , percipiune c. flatuimus 
16.qu.1. 
8. Decime animalium inter prediales compntantur , Gloff. in 
Cap. ad Apoftolic. de decim. C'eft pourquoy elles font 
deucs à l'Eglife , in cuins parochia morantur animalia cd 
- Pafeunt : cap. x. @ibi Gloff. 2 verb. paltit, can. item quid 
15. qu. 1. Affuét. de decim. lib. 1. num. 3. Que file be- 
flail viuoit , ou paloit l'hyuer en vne parroïfle , & l'efté 
en vne aucre,les decimes feroyent deuës & parties à tou- 
tes les deux, glofin d. c. e Apoflolice, de decim.& il y a trois 
fortes de fruicts , defquels fe prennent decimes des ani: 
maux, l’vn eft les aigneaux, veaux, poulains, & autre 
femblables,felon la couftume;lors qu'ils fe peuuent paf- 
fer du laiét, car autrement il feroit inutile. Zo4. Andr. im 
addit. de Speculat. in verb.fpecie , & Oldrad.confil, 2 36.Et la 
laine fe paye quand & quand , apres que le beftail eff 
tondu, comme diét An:on. in d.cap.ad Apoñolice,de decim. 
& ainfi du laiét font deuës les decimes à l'Eglife,aux Pre- 
ftres & Clercs qui miniltrét, c.1.c> feg. cap.non eff de de- 
cim. Prepofit. in can.peruenit.col. 2.1.9. 3. Et font aflignecs les 
decimes à chaque Curé, Parroiffe,ou Eglife can. Ecclefias. 
13.g. 1. c. palloralss , de his, que fiunt 4 Pralar. De forte que 
chaque Curc en fa parroifle,haber intenrionem fundatam de 
iure commun ; in sis decimis , VI non teneatur probare cas ad fe 
. > poflquam a sure fant eistribute. c. fi quis laicus , &> ce 
atimus 16.91, can. Anobis , CG Card. € cap. cum in 
de 
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tua, © c. cum continget, de decim. Voire cft le Curé fondé 
contre l'Euefque,c.fn.de paroch.c cap.jin. vi br, pend. Gr bi 
Jnnoc.S Bertr. confil.3 $ o.vol.1.6- Card.con/il.88.num.c. 
9. Et font deuës les decimes aux Clercs, ou autres, er/£ 
fint diuites,quia non dantur intuitu perfonarum Eccle(irs , fed 
Dei,can.decime, ef 1b: Greg.16.qu.1.c propter dinitias non de- 
bent alicui [ua iura auferri,can.vi.14.quall.1. Ioan. Andr.ir 
rubr.de decimis. Et ores que les Preftres, & Clerce fuflent 
mefchans hommes,les decimes leur font deués, can.quid 
dicamx 4. qu.4.d can.forte qu.s. Et quand bien ils les em- 
ployeroient à mauuais vfages, çar abutentes illis bonis iudi- 
cintn fibi manducant c bibunt, comme dit faint Hierofme 
| ad Damafum Papam in can. clericos Gr féq.1 . quaf. 1. Scan. 
| sl Gr can. fin. 12. quefl. 1. Ce qui s'entend's’ils feruent 
FEglile, car autrement ils y feroient contrainéts, car. 
| charitatem in fin. 1 2. quaff.2. 
{ ; 10. Se payent les decimes felon que le Curé a ac- 
couftumé de les iouyr & pofleder capir. pafforalis ; G 
sbi panormit. de cauf: polfef. & cap. conftitutus ; de appellat. 
| | @ c.accedens, & ibs Doëfores, de. accufat. Que fi le Curé 
a cfté fpolié ,il en peut demander la reftitution , ve 
én cap. ad decimas ; de ref. Sfoliat. can. reintegrande 3. 
quaff. 1. quandoque turbatur quis in poffelfione decimarum 
agit incerdiéto vti poffidetis , quia quacumaque vis [it,folet in hoc 
contluds interdiéto, comme dit Faber in $. rerinende, de 
énterditt. apud Inflin. Et peutledit Curé agir par ceft 
interdit , tant contre les refufans à payer decimes, 
que contre tous autre tenanciers , comme dit #10- 
Jfienf. in c. dudum , de decim. vbi tous Curez & Pre- 
ftres doiuent demander ce qui leuraelté pris pariu- 
ftice , car en France feudales , ou infeudatæ , coram indicis 
bus regis c> die peti debent decime fine in poffeforio, fie in pe- 
titorio decidantur.. Quamuis deiure indices Ecclefi4ffici de- 
beant cognofcereetiam in poffefforio, cap. dudurn , de décimis. 
s En 
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En fomme s’il s’agit du faiét, ou du larrecin des decimces, 
vel de fola faëli quafhone , vel executione , tunc cognofcere e1473 
laicus iudex poreff,comme Federic dit con/il 245$. & Andr. 
inl. Tits , fout. matrim. & Ripa in cap. decernimus , de in 
dic.in 6.nu.1$.dit que sr tribus cafibus sudices regsj cogno/cunt 
faper polfefforio, wando agisur fuper failo Gr fuper fruité. 
31. Or les decimes peuuenteftre tenues par les lais cr 
quatre cas, la cognoiffance defquels appartient aux Iu- 
ges Royaux. 

Le premier , par priuilege du Pape, qui peut habili- 
ter vn lay inhabile de foy à tenir , & perceuoir difmes 
fpiricuelles, comme eft noté in cap.2.de ssdic. Mais il faut 
que cela foit faiét auec cognoiflance de caufe , pour ce 
cas le Juge d’Eglife eft feul competant, . 

12.  Secundo, que le lay monftre que le difme luy 4 efté 
accorde , auant le Concile de Latran tenu, & prefidant 
Alexandre IL. l'an 1179. cap. cum ab. Apoñtol. de bis qua 
fiunt Pralatis, @ cap. quamuis in 1 diff. de decim. Et en cas, 
comme eft dit 5 c.cum Apoff.le lay eft habile à tenir tous 
difmes, & demeure bien fondé de fouftenir qu’elles luy 
appartiennent comme lay,& non fpirituelles,mais tem- 
porelles , à caufe de l’innouation , qui en a cfté faite par 
telle conceflion , & en ce cas le Iuge lay fera competant 
à cognoiftre de la proprieté d'icelle ,& le Iuge d'Eglife 
incompetant, 
13.  Tern, file lay propole & fouftient , que luy & fes 
predecefleurs lays , ont iouy la difme partemps imme- 
morial , auec tiltre fufhfant à eux accordé auparauant le 
Concile de Latran , ne faudra point montrer d'autre til- 
tre, ny que le Lay tienne le difme de l’Eglife,çcomme val- 
fal d’icelle ; comme dit Anton. de Burrio, @Immola {ur le 
* Chap. cum apoflolica , de his que fiant à Prelat. Et en ce cas 
le reiglement de la Turifdiétié appartient au luge lay.non 
à celuy d'Eglife, comme a efté lugé par pluleurs Arrcits, 
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14. Quart , quand le difme n'eft tenu par le lay ; au 


preiudice de l'Eglife, mais feulement d’vn autre lay, du- 
quel il latient, Card. confil. 1 46. in cap. cum caufam , de 
praféript. Eten tel cas la queftion de la proprieté appar- 
tient au LE lay , priuatiuement au luge d'Eglile, quoy 
que la difme d'elle mefme foit proprement fpirituelle, 
& de droict diuin, cap. tua 2. de decim.c Bartol.fux la loy, 
ff Jeruus , ff. de verb. obligat. tient que l'Eglife peutdire- 
“tement s’addiefler à celuy qui aura faiét legat des fruiéts 
d'vne vigne, & terre, où elle auoit droiét de difme, fans 
s'addrefler au Seigneur du fonds , pour auoir ceflion 
contre tel depopulateur ; vide Papon 1. netar, fol. $ 0. cr 
548. fequ. 

15. Cenx, qui ne payent les difmes , peccant grauiter, 
car il eft diét , in can. renertimini.1 6. q. 1. que l’on offénce 
grandement Dieu, Malach. 1. 3.& void-on que plu- 
ficurs maux arriuent à ceux , qui defrobent, & qui ne 


payent les decimes, comme ils ne profitent iamais gue- 


res, comme eft dit," d. CAp. remertimint. Ideo ,inquit , in 
penuriaentis ,  foluentes erunt dinires, & ailleurs maledi- 
bi fant a Deo non foluentes decimas , qua mihi non reddidi- 
{fs primitias, G decimas, idcirco in penuria, Gr fame malediëti 
eflu:côme dit cft,P/fal.16. c 17. Malach. cap. 3. Et d'ail- 
leurs ils fraudent & fupplantent Dieu, à caufe dequoy 
ils font punis , can. admonemus 16. q. 2. Plus perdunt abun- 
dantiam fru£luñ , d. can.reuertimini. 16. qu.1.Item la fterili- 
té cft donnee à occafon de ce, Paralip. cap.6. Et elt dict 
par S.Auguftin, #r c. decime, qui non dat decimam Deo,impio 
milit dabis, quod non vult dare Sacerdoti. Item retimens deci. 
mas comierit facrilegimm , can. decimas, 16. q. 7.5 can.fin.16. 
g.1.@ can. quifquis 1 6.4. 4.Sciant, inquir, fe facrilegr] crimen 
committere , &terne damnationis prriculum imcurrese Auili 
spfo ira , ils font excommuniez , can. canonica 11.q. 3. 

€. cum pro caua ; CG ibi Gloff. de fems.excom. & peuuent eftre 

ecxcom 


." 


decim. Et ne peut le dcbiteur des decimes, fous pretexte 
qu'il luy foit deu quelque chofe par l'Ecclefaftique le 
retenir, gwiain decimis futuris non admittitur compenfatio, 
Glof. fing. in can. x. 16. quafl. 1. 1.3. C. de compen]. fecm 17 
preteritis, cap. veniens, in fin. de tranf. Doétores in d. cap.tuæ 
nos 2. decim. @ Hofhienfis in c.cum [int homines, eod. Items 
non foluentes funt fili perditionts, dict, Andreas hifbalenfreg. 
3. decim. C'eft pourquoy le Juge. lay punit feuerement 
tous larrons de decimes, ou refufans à les payer, comme 
eft dict par Federic, confil.9 5. & par Rebuffe, q. 10. de de- 
cim. Cr S. Ang. in can. decime.16. q.1. decime, inquit, ex del: 
. Elo requir. qui eas dare noluerunt, res alienas , innadunt. 
Aufli les Rois de France ont toufiours tenu la main à ce 
que les difmes fuflent payces aux Ecclefiaftiques, & fe 
trouue entre les Loix faictes par Charlemagne, & du 
Roy le Debonnaire fon fils, in tir. de decim. cap. 39. lib.4. 
difant que, ÆVegligentes admoneantur à presbyteris Ecclefia- 
rum, v{que ad tertiam vicem, vt ipfam decimam dent , quod ff 
contempferint ab introitu Ecclefie probibeantur, er fi non emer- 
danerint, que le Magiftrat lay les chaftie , & punifle par 
la rigueur. C'eft pourquoy à fin que tout le monde foit 
contraint payer les difmes fuyuant la loy de Dicu. Exed. 
c.12.Deut.cap.13, Leuir. c. (in. Le precepte de l'Exode eft 
caulé, verbu negat. Decimastuas non tärdabis offerre. & c’elt 
ce que diét Alexand. IL. cum c. in homines de decim. Deci- 
m4 Slatim colles fru£hb. perfoluant. Ideoq.in mora funt, qui 
non Sarim foluunt, id ef} fine petitione, quia non requir. petitio, 
vt dicit Panor. d. c. cum homines, & ne fe prefcriuent les di£- 
mes, d'autant que Dieu fe les a referuecs, & a donné le 
refte aux hommes, c. 144 nebis de decim. 
16. L'vfage de ne payer difmes de quelque temps qu’il 
foit ne peut acquerir prefeription de ne les payer à l’ad- 
uenir , parce que c'eft vn fens imprefcriprible deu au 
Souvc 
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Souuerain Seigneur du monde , mais la quote & forme 
de payer les difines fe peut prefcrire, Glof.& Panormit.ire 
c.in aliqusb. Felin.in c.cauffam de praftript. 
17. Etlacouftume de ne payer les menus difmes eft 
receuë & apptouuce ,ex féntentia D. Thome 1. 2. q. 85. 
Boërims sn confuetud. Biruricen/.$.1 2.in fin.de confuët.pred. Et 
pour la preftation des difmes il faut fuiure la couftume 
du pays,c.cum fint homines. c. ad e Apoñolice. c. aliquibw , de 
decim.& l'ordonnance de Philippe le Bel,appellec la Phi- 
lippine de lan 1305. defend d'exiger decimes infolites, 
à quoy conuient l'ordonnance des Eftats de Blois art. 
so - 
18. left vray qu’vne Eglife peut prefcrire les difmes 
contre l’autre pofleflion de quarante ans, auec titre de 
bonne foy,ou polfeflionimmemoriale , é. ad aures , c. ve- 
miens, de prefcript. e Auth. quas attiones , de facrofanët, Ecclefc 
quia non multum refert que Ecclefis habeat,dummodo non exeat 
de vniner{ali dominio Ecclefie : vnica enim eff Eccleis vniner- 
falss. 
CSSS SSEBSHIERSSDPEDENESSESRE 
Diuifion de biens. 
x: Juifo bonorum paternorum inter fiatres debet fieri à 
maiore, @° minor eligat c.1.extra de paroch.r ita obfer- 
tatur inueterata confuetudine,Guid. PAap.con/il. 2 8 9. Auguff. de 
de ciuit. Dei,lib.16.cap.20.inquiens ; hinc effeëla est inter homi- 
mines pacifica confuetudo,ut quand terrenorum aliquid partien 
dum cff,maior dinidat , minor eligat, mais quand il s’agit de 
ladiuifion d’autres biens aduentifs, fit arbirrio proborura 
virorum,@r optio forre habetur.d.confil. 2 8 9. &c le fort eft fort 
frequent,vide !. in duobus C.communia de füccr|]. 
2. Les maicurs peuuent eftre releuez contre les diui- 
fions, s’ilsontefté lefez d’vn quart, mefme en partage 
de fucceflion entres freres, propter aqualitarem , quæ obfer. 
uatur inter filios. L.inter fjios.C.famil.bercif. & la glofe : la 
| 0y. 
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Loy, maioribw. C. comm. vrri.iud, n'eft obferuce en France, 
Rcbuffin proæmio, Confit.gloff. 1. vbs tradir fifficere lefionem 
in notabili quantitate.Imbert en fon Enchirid. sn verbo , di- 
uifon, fol. 37.dict la lefion du quart eftre fufhfante, & 
ainfi fut refolu pour du Villard par plufieurs fameux & 
celebres Aduocats de Tholofe,Bertier , Fcrricres,& au- 
tres. Voyez Automne fur laditeloy , maioribus. en à 
conference.Imbert en fon Enchirid.is verbo,Reéteur, fol. 
5 6.diét que la reftitution peuteftre demandee contre 
partage,dans 30.ans,guia eff beneficinm legis,allecgue Mon- 
fieut le mailtre,quod non probatur,veu l'ordonnance, qui a 
lieu en tous contra@s,& file partage eft retardé par vn 
des coheretiers fans caufe , peut eftre ordonne que les 
biens feront regis par Commiflaires,& ainfi a eftéiugé, 
Imbert.fol.37. 
3.  Diuifion faiéte par le pere entre fes enfans , aim ob. 
tinet fapremi indicij. L.fi filia nupta. $. fi pater, ff. famil. hercifc. 
Charond.lib.7.cap.20.vide lad officinm.C.comm.diuidund. $. fi 


familie,e+S.feq.Inffit.de inoff.teft.où il eft diét,que lors qu’v- 


ne chofe ne fe peut diuiler, faut recompenfer auec autre 
ou auec argent. 

4. Aeftéiugé que celuy, qui demande partage, doit 
pendant le procez iouyr par indiuis,Imbert.fol. $o. Et a 
efté pareillement iugé,que celuy , quitient vne mailon 
commune,ne doit payer le loüage au proprietaire , n’a- 
yant point empefché que l’autre proprietaire ne peus 
jouyr de fa part.Charond.lib.9.cap.17. vide l. Duo fratres ; G 
ibi Bartolws,ff.de acquir.hereditat. 


ERORRARSSSSBRPARPINNAPAPATTININS 
Donation. 

I. Dre ne peut eftre reuoquec.l. 4riff. 

| ffde donation. Immol.in cap. fin.de donat. num. 25. 

Zulius Clarws in $.donat.queft, à. nec anws, nec granamen rec 
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pi. L. perfe£la. Cod. de donat. que fub modo. cé prima donatio 
valet. Boer. confil. 3. num.1.6. 7. 

2. Donation faite à vn abfent ne vaut, L. abfenti. ff. de 
dinat. Cornews, confil. 72. & Parif. conf. 88. num. 15. lib. 3. 
Data, confil.2 s 3. Mais fi le donateur enuoye meflager, 
ou lertre à l’abfent donataire, l’aduertiflant de la dona- 
tion, il confirme la donation, Jul. Clar. $. donatio, qu. 1 1. 
Ne vaudra là donation faiéte à l’Eglife, pour caufe pic, fi 
quelqu'vn ne l’accepte pour cle, Glof]. sn l. ilud. in verb. 
cauÎfa. Cod. de facrofanët. Ecclef. 7 1bi DD. Jul. Clar. cod. ce 
qui a lieu, cauffa mortis, abfenri faila, hullo Stipulante. Guid. 
Pap. qu. 122. 

3. Toutesfois fi la donation eft faicte à l’abfent deuant 
Notaire, par ce que le Notaire ftipule pour le donataire, 
elle vaudra, comme dit So/in. Iun. confil. 6 $. num.4. lib. 3. 
Il cft vray,que le donateur le pourra reuoquer auant que 
le donataire l'air acceptee de br: Alberic. confil. 36. num. 
1. Jul, Clar. in $. donario, quafl. 13. & fi le donateur ne 


“reuoque point celte donation pendant en la vie, elle 


vaudra.C’eft la commune opinion des Doéteurs,comme 
Solin dit, in 1. $. Flauiws. num.1 9. ul. Clar.in d. cap.13. 
s1 fin. 

4. Donation entre matiez ne vaut L. 1. 2. @ 3. de donat, 
inter vir, ç vxor. Guid. Pap. confil. 63. & ne peut cftre 
renoncé à cefte reiglc. Felin. in cap. diligenti. verf. fed in, 
de foro competent. I] eft vray qu'elle vaudra, fs con/”matur 
morte l.1. CG 4.C. cod. Sauf fi elle auoit efté obrenuë par 
indiction , auquel cas, non confirmatur morte, l.1. & 2. 
de petit. bonor. fubl. C. lib. 10. & la defenfe faite aux 
mariez pendant les nopces n'a pas toufiouts efté pra- 
étiquee à la rigueur, de forte que fi Le mary meurtayant 
donné, & n'ayant reuoqué , fes heritiers ne la pour 
roient reuoquer, L. cum hic flatus. ff. de donat. inter vir. 


c vor. Que fi le mary confefloit auoir receu la. 
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dot, pendant le mariage, cela feroit eftimé vne dona- 
tion entre mariez non valable , fi paétes de mariage, ou 
rccognoiflance, ne precedent, Guid.Pap.confil. 1 12. Cynss. 
in L.2. C. de dot. caut. non numerat. Faber in 1. Séripnras, C. 
qui porior, in pign. habeamur. Toutesfois les donations en- 
tre gens mariez feront valables, fi elles font mutuelles, 
parce que cela n’eft donation, /. ff pater puelle. C. de imof- 
ficiof, teftament. d. L, cum hic Jtaitws. $. [i focer. cr l. que iam 
nupte. ff. de donut. inter vir. & vxer. Vaudraauffi la do- 
nation fi vn ignoble auoit efpoufé vne noble, ou vn 
vicillard vne icune fille, #7 compenfationem [ue ignobili 
tatis, @ fencéluris , in 1. fi volun. C. de dot. promif. lafon in 
lg f dinortio. ff. de verbor. oblig. Parif. conjil. 58. num. 18, 
dib. 3. d 
$. Donation faite par vn criminel de Ieze Majeñté ne 
vaut, encores qu'il ne fut acculé-ny condamné , L. poff 
contrait, cl. donat. . fin. de donat. G L. fin. C. ad I. Jul. Ma- 
seff. Gin heretico, 1. Gazaros. Cod. de harericis , cap. cum fed, 
eod, Mais en autres crimes la donati6 faiéte anant iceux, 
voire depuis,elt irreuocable, /. post contratlum, € 1. ff ali- 
quis. de mort. can. donat, quia ante condemnation, pref[umitur 
innoçens, |. quoties, $. qui dolo ; Sauf s'il apparoifloit que 
ladiéte donation eut efté faicte,in fraud. fifi, L. in fraud. ff. 
de iure fifci. & la fraude fe cognoiftra en ccluy, qui don- 
nera tous fes biens, L. ones. ff. que in fraud. credit. Si do- 
natum coniunile perfèna, |. data. C. de donat. Si flatim post 
donationem crimen fuerit fatlum, L, ventri. ff. priuileg. credit, 
Mais apres la condamnation la donation ne vaudroit 
rie1®, L ex publicorum , C. de accufat. bien vaudra pendant 
l'appel, L. 1. $. ad Turpil. quia appellatio faSbendit iudi- 
catum. 

6. Donation faicte pour le bien, ou falut de quelqu'vn, 
cit irreuocable, l. ff pater $. fin. ff. de donat. € sbi Gothof. 
| | G dons 
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G donaiio remuneratoria valet, l. Attilius Regulus, ff de donat, 
Bald. in L. illud. de facrofantt. Ecclef. & ul. Clar. $. donatio 
qgueft. 3. & n'a befoin d'infinuation , d’autant qu’elle re- 
çoit fon payement. | 

—. Donatio ob caufam falla, ea non fècuta, reuocatur, fed fecu- 
24, non repetitur, L. 1. @ 2. ff. Gr C. de conditt. cauf. dat. l. fin. 
C. de reuocand. donar. y 27 

8. Erdonatio propter merita, de quibus non apparet, non valet, 
Doëtores im 1. fi forte. ff. de caftrenf. pecul. Guid. Pap. confil186. 
numx. G quaff. 93. € fi fiat domatio ob merita perfone prohi- 
bite, que fit à parre filio in poteflate conftituto, ad hoc vt valeat, 
requiritur probatio meritorum, alioquin cenfetur faëta in fran- 
dem legis, arg. L. quis teffamentum. ff. de probat. & faut qu’en 
telles donations, ob bene merita, le merite fit par donation, 
car autrement clles feroient retranchees, Zwl. Clar. qu.3. 
8. Ztem reqwiritur vt merita illa non [int obféquialia, hoc eff, 


; comme fi le pere donnoit au fils pour les aggreables fer: 
- -fices, telle donation ne vaudroit, à caufe que lé fils y eft 
- ‘robligé, pietatis officio, qui ne merite recompenfe, v+ afôn 


in L. fi donatione. C. de collat, nec hoc confentaneurs eff patris af- 
fenfioni, fecus fi donatio fiat perfone non probibite, tunc e[f necef 
faria merstorum prob tin, Guid.Pap. quafl.95. & donrier à la 
pareille eft vne efrece de donation remunerable, laquel- 
le vaut, & prend fa fource des Loix des Lombards, L. f; 
quis res fuas. de donar. | | 
9. Donation de pere à fils ne vaut, !. C. de inoff. donat. L. 
donat. C. de donat. inter vir. d* vxor.» Alberic. in 1. ff pater. C. 
de inofficiof Parif. confil. 16. num. 119. lib.2. Car l'Ecclefa- 
ftique, cap. 3 3. confeille aux peres ne donner leurs Biens 
à leurs enfans, femmes, ou autres, Filio, inquit, @ mulie- 
ri, fratri,@ amico non des pote$tatem fuper te,in vita tu4,c5° non 
dederis alij poffeffionem tuam,ne forte pœniteat te , cÿ* deprece- 
is pro ilis, dum adhms fuperes Gr afpiras: non immutabit te om 
nis GATO. 
| 10 Tou 
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10. Toutesfois donation entre pere & fils eft bonne , fi 
clle eft faicte fauore matrim.l. Pomp.ff.famil.hercife.l. fi. C. de 
donat.ante nupi. Guid.Pap.q.1 45 .& ne peut eftre reuoquee 
par ingratitude, comme dit Automne, {ur la loy finale,C, 
de reuoc.donar.& confirme cette opinion par plulieurs Ar- 
refts. 


. 11.Sile pere donne pour la rançon de fon fils ; ou pour - 
fes eftudes,{a donation eft bonne, & la chofe donnee ne * 


fe reuoque, ny mefme le fils ne fera tenu l’imputer fur fa 
legitime, Bald.in lomnimodo..impusari. C, de imoficiof. Al- 
ciat.prefumpt.7.reg.1. x. 
12. Donations de tous biens ne valent. L. fin. C. de paël. 
Hippolyt.de AAarfiliis fing fuorum.1 37.mefmes fi elles font 
faictes de tousbiens tant prefens, qu’à venir, & fans au- 
cunc referuation , Vide Soz.in.reg. 108. Julius Clarms, $. 
donatio!1 9. Guid.Pap.quefl.211 4.nnm.G.ratio eff, quia vo- 
êum captande mortis inducit ‘, @ adimit facultatem tellandi, 
vide notas Gothofredi ad l.5. C.de paëtis.& telle donation de 
tousbiens prefens , & à venirne peut cftre confirmec 
par ferment, Roll. > Vall. 1 .confil. 3 9. num. 12. Autre cho- 
{e fera s’il y a referuation de l’vfafruié , dont il puifle te- 
fter. Jul. Clar.eod.$.fed fane : mais fi Pvfufruitn'eftoit re- 
fcrué que pour la vie, ne vaudroit, Bartol.conf. s. Car 
pour faire que telles donations vaillent , il faut referuer 
pour pouuoir tefter , Iwl.Clar. eod.encores feroient telles 
donatiôs prefumces faiétes, in fraudem credisorum. Lfi quis. 
Lomnis,ff.de his que in fiandem creditor. 

13. Ne vaudra la donation,où l’on donne fon heredité, 
Bartol.in 1, fin.C.depaët. autres ont tenu qu'elle vaut. Jul. 
Clar. in K.donatio,g.1 9.6. ftd quaro ; elle ne vaudra encore 
qu’elle foit iurce; quia aufert liberam teflam.fattianem, Bar- 
tol. in l.ffipul.hoc modo concepta;ff.de verbor. oblig. Guid. Pap. 
confil.2 1 4.num.s.Jul.Clar.eod.g.20. d 

14. Vaudra toutesfois la donation, où ne feront don: 


La 
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nees, que bona prafentia , cé non futura, quia poterit donator 
agere po} donationem de omnium bonorum , fi cle eft faite à 
l'Eglife,ou pie caufe.Baetol. in d. L. fin. de paël.num.1 3.Felin. 
in cap. in prafentia, de probat. Plus vaudra fi telle donation 
eft reciproque, inter fratres fauore cognationts, Boer. decif.3. 
num.3. ful. Clar. in d.qu.210.in fin. 

15. Er donatio omninm bonorum prafentium ac faturoruns 
mobilium, 7 immobilium, vhicunque fint, quia per hanc adie- 
Chonem mobilrmum, cé immobilium reflringitur donatio, nec con- 
tinet nomina,@ ationes,]. à D.Pio.S. in vendit. cr ibi Bart. de 
re indic. & l. quam Tuberon,S. in pecul.ff.de pecul. 

16. Liem donatio bonorum prefentium, cr futurorum, ab{que 
adieëtione mobilium,quia non continet fupelletilis,nec alia,qui- 
bus donator egere videtur. L. obligatio. F, de pign. Guid. Pap. 4. 
491.499.442.6 5 84. encor qu'elle foit faiéte,caw/a mor- 
is : Deciws confil.s 76. num.7.  Glof.in d.cap.fin.Cod.de pa- 
is. in verbo accommodauerit, vbi de bi. Le donataire de 
tous biens pourra eftre conuenu, atfione perfonali, par les 


- creanciers, ff corffat donat. non ef[e foluendo, aut ff nullus eiws 


beres apparer, idque, ot euitetur circuitus, arg.l. fi manitus.ffde 
Jun. dotal. glof. in L1. C. de hered. vel aët. vend. quamuits alio- 
quin de iure non poffit conueniri. l.erss alieni.C. de donat. Guid. 
Pap.qu.105. & 460. € Boëriw decif. 204. Papon tit. fi vn 
donataire peut eftre conuenu. Arreft 1. & 2.& le dona- 
teur de la moitié des biens peut vendre vram rem he- 
reditatem , argum. leg. æris alien, C. de donat. Guid. Pap. 
g#.102. | 

17. Donation faiéte en faueur de mariage cft fauorable, 
leg. Pamphilus. & ne peut eftre reuoquee, Felin vbi fupra 
fauf par la naïflance d’enfans, L. fi vnquam. C. de reuocand. 
donat. vbs Ripa. G Tiraguell. fusée, voire elle fera deué, en- 
cor que la dot n'eutefté payec, Guid. Pap. confil.1 9. Ce 
Jay aura lieu fi la donation eftoit faite par autres, que 
par le pere & mere, Car s'ils ont baillé à leurs fils. ou 


filles. 
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filles, tous, ou vne partie de leurs biens en contrat de 
mariage, telle donation ne fera reuoquee par naiflance 
d'enfans,fi elle n’eft inofficicufe,& fera reduitc, & reuo- 
quee, iufques à la concurrence de fa legitime des enfans. 
Mais l'enfant nay apres ladicte donati6 fera compté pour 
vn,d. L. fi umquam. Si a vn etranger la donation auoit efté 
faicte,elle feroit reuoquec par a naiflance d'enfans,d.l.f£ 
vnquam, @ 1bi Tiraquell. fauf fi lors de ladiéte donation il 
auoit penfé & preucu ladite naïflance d’enfans,comme 
dit Socin. confil.1 47 .num.2 3. part.1. @ Oldrad. confil.17 3. 
Quoy qu’il ne puifle eftre renoncé à ladiéte loy, ji unqua 
Doilores inris. 

18. Mais fi apres ladiéte donation furnient vn enfant, 
qui meurt auant la reuqcation de ladiéte donation, le 
donateur la pourra faire reuoquer, à caufe de la naïflan- 
ce duditenfant, Decins in lprecibtiC. de impub. G' Alciat, 
in l. Centurio.ff.de vuigar. r 
19. Autres tiennent que comme le pofthüme rompt le 


teftamentiencor qüilimeure,pourueu qu'il ait eu vie .que : 


jadiéte donation ne pêut prendre force par la loy, & 23. 


Cod.de poffhm. G° hered. Infht.mais Tiraqueaü tient qu'il 


faut que Île donateur s'en plaigne: autrement la donation 
tiendra contre luy & fes heritiers, ##m.18 3. 4.1. fi vnquam 
C. de reuocand. donat. 

20. Donation faiéto en faneur de mariage apres la 
mort du donataire, lefdicts biens donnez viennent aux 
enfins dudiét mariage, in L. cum quis. C.de lib. cé L. cum qui- 
dam, ff. de legat. 2. nec eo cafn cenfêtur data eleëtio patri , [éd 


emnes ex quo, @ bono cenfentur vocari in L. hergdes mei . 


fin. ff. ad Trebell. |. cum pater. $. à te peic. de legat. fact - 


lex vis. C. de impaberib. Ce qui s'entend ( par expres 

en la donation auoit efté diét, le mary donataire con- 

uole à fecondes nopces, les enfans du fecond li& fuc- 

sederont agi bien aux biens donnez que les autres, 
| | M 2 
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Bariol, in Lfed fiplures $.in arrogato, & Bald.in l.cum te C. de 
donat.Guid.Pap.confil.3. : 
21. Donation qui aura cfté faicte à la fille en contra 
de mariage par le pere, & qui decede fans enfans , les 
biens donnez retournent , iure patrie poreffatis,c inre rer 
ner[l. 2. C.de bonis qua liberis. Ce qui a lieu aufñi en la repe- 
tition de la dot. L. 1. 6, exattio C.de rei vxor. allion.linve fuc- 
curfem.ff.de iure dotiums. cr l.dos 4 patre.Ceod.non enim danda 
ef affiitio affiito,ff.de ofiic.prefid. 
22. Donation,qui cit generale en fauenr de mariage,s’il 
cfcheait cas de reftitution,elle fera faiéte à celuy , pour 
dénou duquel elle auoit elté faite, Woc e/?, fi les parens 
du mary donnent à la femme, cela eft prefumé fait ma- 
vit contemplatione , & partant fera la donation rapportee 
par luy,ou les hericiets , oùelle efcheoit, & n'apartien- 
dra pas à la femme, eo, qu’il faut regarder d’où vient 
Ja liberalite , & pour l'amour de. qui. L.cum aliquis. C. 
de iure delib. Ce qui aura lieu, lors-que le mariy ou fes 
parens donnent quelque chofe à la! hencee, ou mariez, 
Bartol, in L, fed fiplures. $. in arrogato: num. 4.de vulg. Tafon 
in L. vt liberis. C,de collat. numer, 17. car fi lebeaupere,ou 
autres parens de lefpoufe donnent bagues, ou ioyaux, 
la donation pour lorseft cenfee faicte ala femme pour 
Jes conferuer. Mais fi ce fontchofes precieufes, la 
donation n’eft cenfee faite , que 4d vfum tantwm ; 8 par 
ainfi en cas de reftitution, cela fera rendu à celuy, pour 
J'amour duquel il auoït efté donné aux fiens.  Bartol, 
sn L. his rebus.$.1 ff folut.matrim. num. 2. Et par Arreft de 
Bourdeaux fut iugé en l’an 1609.que la femme,quiauoit 
conuolé à fecondes nopces rendroit les bagues , & io- 
yaux aux enfans du premier li&, 
*23. Donation faiéte a vne putain ne vaut, qui eft con- 


tre la loy affeétionis.ff.de donat. c: 1. 3h. cod. ny mefme , fi 


cile eft faicte par vn Gendarme , ou Prcitre, Fabiin l.2.C, 
de de 
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* de donat. inter wir  vxor, num. 2 3. cum feq. carilelt vray 
que cela s'entend fi la putain donataire n’a receu la cho- 
fe donnce:car en ce cas elle n’a point d'action pour la de- 
mander.l.idem fi ob Jluprum. de condit, ob turp.cauf: Saufen 
vn Gendarmel./fi ancillam.C.de donat.inter vir.& vxor. Mais 
donatio faËta concubine,valet sprobatis meritis  feruitiss. Bar- 
tol.in l.dinortio.ff.de verb.oblig. - 
24. Ne vaudra la donation faiéte à vn baftard/, ex donato . 
coitu. Auth.ex complex de ince$t. dr inutil.nupt. le père ne 
peut donner au Baftard, in premium emancipaïions 3 Guid, 
Pap.q.6 3 2.confil.1 4. 


RE 


25. Donatiôn faicte par vnReligieux fousce pretextes . , 
ne vaudra, car par le Concile de Trentcscap.16.feff20.de . ”. 


regularirate ,il faut que toutes donations ou teftamens fe 

faflent feulement trois mois auant la profcflion, & ainfi 

file Religieux fort du monaftere,pourra reuoquer la do- 
pation, Felin.in tap.cum dileila.de reféript.confil.G.c.Nauar. 

_ Gonfil.7.é 8.de donat.relig. in gloff.in l.(1 quis Tino. ff. de leg. 2. 
*-Bald.in l,generaliter.(.de facrof.Ecclef.ÿ Panorm, in c, relatum 
de teflament. 4 
26.Donation faiéte au tuteut ne vaut,ny mefme le legat, 
parce qu'il eft prefumé faiét par impreflion & crainte./. 
1 .quar,rer.aët.N y mefime la donation canfa mortis, l, 2. ff 
de leg.1, Sauf fi la donation eftoit faiéte apres la fin de La 
tutelle,ou curatelle quia qualitas verbo innêta debet intelligi 
fee tempws verbi,l. in deliétis.… $. fi derratla. ff. de no- 
xalb. % 

27. Donareeff perdere;l.filimfamilias de donat, Et partant 
il faut que celuy, qui donne foit maiftre dela chofe don- 
nce,lportionem.C. de donat. $. per traditionem. de rer. diuerf. 
Toutesfois s’il eftoit donné ; ou conftitué dot par le ma- 
ry, dubien de fa femme, elle n’y contredifant , telle do- 
nation vaudroit.l.fi /eruws communis.ff de donat. inter vir. € 

“vxor,  Gnid.Pap.confil. 43. 


è Li 
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28. Or les biens, qui font donnez, font extra caufam bono: 
yum. fi quasti. ff.de leg.2. , fi quis argentum.$. fi antem. C. de 
dovat. tellement que & le danateur redonnoit,ou alienoit 
les biens, cela ne vaudroit rien, L. fin. 6. fin auiem C. com- 
min. de legat. | 


_29. Fils de famille peut donner ; patre permittente, caufa 


- + mortts, ltam 16. . 1. de donat. canf. mori. fd fi filiws dunet pa- 


#1i, ipfo paire autre, an valeat denatio? Bart. negat Valere,quia 
Hemo in rem [sam auibor effe potelt, arg.l.5. ff. de autorit. tut. 
curat. Gr ita sudicatum refert. Guid.Pap.qu.123. Ang. in l1$. 
guafitum. ff. ad Trebeil. eÿ Iafon cod. quia d. l. tam 16 requirit 
{olam volune,  pairis permiffunem. j 
30. Donation aufli à furuiuance ne peut valoir, leg. 
ficus. C. de paët. ny conditionncllement , fi la condition 
n'eft venue, /ulins Clar. in $. donatio. quel. 2. dr leg. 3:$. fi 
pecuniam. de donat. ou fi l'on donne cent efcus, quand on 
{era marié, fi le donateur meurt auant ladite donation, 
clle n'eft reuoquee. 
‘31. Donation cft reuoquee par ingratitude, L 1.C.de re- 
nocand. do, @ Hefiod. lib. 2. eperum € dierum , dit in Theo- 
«&on. pAg. 21. 
Kay doudou ds nér d'a, à un d'éplo 85 xèv un d'& 
Doru uèr Tis ad'oney dd'om d'à Tis td wner 
dur dyaSt. | 
f4 el, da ei, qui dederit, neque des ei, qui non dederit, date. 
vi ramque quifque dat , non danii vero nemo dat : donatio bona: 
voire mefmes quand la donation auroit efté faicte en fa- 
‘ueur de mariage, iugc par Arreft de Paris du $. lanuier 
1586. rapporté par Papon, tit. des donations, Arreft 
32. Il eft vray que l’action pour reuoquer la donation 
par ingratitude n’a lieu en l’heritier, fi le donateur a 
teu ladiéte ingratitude , &-:ne s'en’eft point plaint pen- 
dant fa vie, leg. 1. 5 fin. C. de reuocard. donat. € cap. fin. 
boc cod. enim ins perfinale eff, mais fi le donateur s'eft plaint 
| | cn 
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en {a vie, & a dit qu’il vouloit reuoquer ladite donation 
à caufe d’ingratitude, & qu'il apparoifle qu’il fut preue- 
nu de la mort, l’heritier pourra lors agir, ou file procez 
cftcommencé , le pourra pourluiure querela praparata 
tranfmittitur, |. fcimus. C. de inoff. teflam. 

32. Si le donateur n’a moyende pourfuiute ladite in- 
gratitude ,#on vigerur remififfe , leg. omnino. C. de inofficiof. 
tcfèam. En ce cas l’heritier fera reuoquer ladite donation. 
Panorm. in cap. fin. de donat. & quand la donation eft re- 
uoquec pour ingratitude,il faut qu'elle foit contenuë au 
cas de la loy , final. Cod. de reuocand. donat. comme atrox 
sniu:54 , $. arrox. de imuriis , ou que Îc donataire ait battu, 
ou bleflé le donateur;ou qu'il ait coniuré contre luy 
ou Îes fiens,ou qu'il ait prodigalifé fes biens, ou qu'il 
ne vucille accomplir la caufe de la donation, ou qu’il 
ne vucille nourrir fon donateur , leg. necare. lalimenta . 
© fiquis, & 1. (in.ff.de agnofc.c alendiliberl.1.Cod. de hbert. 
® d'eor. liber. 

33 La mere renoncera fa donation à caufe d'ingra- 
titode, »1ff mater turpiter viuat , ant fécundo nupferi , vel 


ee 


donatarins {ilius alienanerit donata , aut dederir in dotem, . 


Prufquam mater litem moueris faper ingraritudine , leg. his 
folis. Cod. de reuocand. donar. Mais fi elle auoit efté batüe, 
ou que le fils luy euft dreffé des embufches contre la vie, 
& fon honneur, qu’il ait entierement diflipé {a fub. 
ftance, la donation {eroit reuoquee contre le fils, enco- 
re que la mere fuft conuolce à fecondes nopces;$. mater. 
de nuptus,in e Anth. | ae, 

34. Ne peuuent donner, I. les criminels, LI. les fils de 
famille , #fi patre permittemte , cf fi peculiy bsbeant adrmins. 
* ffraiionem;l.2.c Lhliusfarnilias ff.de donat NII. leurs mineurs 


de 25.ans,i. ji. Cod. fi maior faët. alienar. rat.habuer. [LIL * 


les furieux. !. Modeftinus , in fin. de donat. V. le muet , & 
ourd de nature , !, quid id C, de donar, 
| M 4 
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25. Toutes donations font prefumees faites par im» 
poitunité,!.1. de petit. bonor. fublat. C. lib. 10. L. 3. ff. gnod 
quifque iuris, Socin. confil. 61. volumin. 4. Aufl celles qui 
font extorquees par importunité ne valent, d. L. 1. de pe- 
tit. bonor. Bien que faiétes à l'Eglife, ny par circonuen- 
tion, comme dit Rebuffe, tit, des bencfices, Ranchin, 
var. num.9. 37. Donation de la moitié des biens prefens 
& aduenir, auec la moitié des charges, & oblige le do- 
notaire par cette feule claufe, non feulement des de- 
btes & charges, qui font lors de ladiéte donation, com- 
me il femble deuoir eftre de droiét arg. L. Rutilsa.ff.de con 
trab.empt. l, 2.6. x. de haredit. vel aëtion. vend. Mais encor 
des legitimes & frais funeraux, comme füt iugé par Ar- 
reft de Tholofe, le 9. de Mars 1611. Les fondemenis au 
contraire peuvent eftre pris, ex eo quod arts alieni onus 
donatarios non fequatur, l. æris alien, l. [5 patri Cod. de dona. 
tion. Bencdiét. in verfn, Catera bona. Fexrron fur les Cou- 
ftumes de Bordeaux’, #7 tit. de teflament. traite am- 


-plement cette queftion , & dit que telle donation , bier 


que de la moitié des biens femble eftre particuliere, & 
cquipolle au legat particulier de certaine partie de 
biens , qui n’eft fubiet à telles charges. que deflus, Bartol. 
22 1. fi quis fuum.S. fin. de legat. 2. cé 1b5 Paulus de Castro , ce 
neantmoins quäd id eft côuenu,auec la moitié des char 
ges , il faut demeurer à la conuention , & rapporter à 
ce la reigle de droict:ex qua perfona quis lucrum,c c. legeex 
qua perfona. ff. de regu. ir. Vou que neceflairement cot- 
ter claufe doit auoir quelque ceffcét , bien que Cynus 
dit le contraire , cenfil. 137. Par les ordonnances fai- 
tes fans la claufe, que deflus equipolente , le dona- 
taire cft demeuré chargé aux dcbtes pailifs , pour 
cottité , dont le donateur eftoit obligé , & redeuable a 
temps de ladite donation, laquelle contient vne cotte de 
l’vniuerfité des biens qui vient en difpofition & peut 

cftre 
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eftre donnée l. fi quis arcumentum.$. @ fiquis vninerfitatin, 
C.de dorar. Lors que tels debtes font garantis auec hy+ 


potheque fpeciale ougenerale,en ce cas y a cxceptiô for- 


le, 
melle , d. L. æris alieni. 1bi. obkgara pradia. De cefte reigle 


que deflus , parce que la charge des debtes ne fuic les 
donataires,& on ne fe trouueroit aucune hypotheque & 
rcalité, la cottc de l’vniuerfité des biens dônez doit eftre 
diftraitte. Que fi cefte claufe(moitié des charges ) ne s'e- 
ffendoit plus auant que de celles qui eftoyent au temps 
de ladite donation , elle feroit fuperflué , L. /? quando, ff. 
de legat. 1. Or eft-il que plufeurs confidetations pour- 
ront donner de la difhculté à ce qui eft dit cy deflus au 
commencement de cefte queftion , l’vne que fi ce mot 
( charges ) fc rapportoit à toutes debtes indifferem- 
ment , qui ne pourroient eftre creées , & contraétées, a- 
pres ladonation , il feroit en la puiflance du donateur, 
rendre telle donationillufoire. La feconde naift furce 
mefme mot de (charges)à fçauoir, s'il s’eftend aux legiti- 
mes, qui ne peuuent eftre dites deués , ny appartenic 
qu'apres le decésdu pere , attendu mefme qu'en ce ref- 
fort de Tholofe,és pays de Roucrgue, & Quercy,les do- 
nateurs , ou les Notaires pour eux ont accouftumé, bien 


qu'ils donnent auec ladite claufe de la moitié des charges 


par paéte exprez , foy retenir de pouuoir ( cauir & do- 
rer ) ce font leurs propres mots, les autres enfans,ou fil- 
les, tant fur les biens donnez que retenus + d’où eft à col- 
Jiger que fans ladite referuation exprefle les legitimes 
des autres enfans tomberoyent fur la cotte des biens re- 
tenus , & non donnez : & peut y effre comprife , & 
comme amoncelee , vi trait. in Auth. «unde ©: fi pa- 
rens. Cod. de inofficiof. teflam. Noire fur icelle lefdites le- 
gitimes diftraites & prifes ,.à caufe que par aliena- 
tions ; Ou autre mauuars mefnage ladite cottité refcruce 
par iceluy donateur fe uouucroic du tour vuide, & 
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cfpuifee au temps de fon decez.Defacon que les fufdis 
tes confiderations pourroïent auoir quelque efficace, s’il 


. n'auoit cfté iugé au contraire par Arreft de Tholofe du 


dernier Juillet 1588. rapporteur M. de Garrant Sei- 
gneur de Donneuille ainfi que dit Maynard liur.2.de fes 
queft. chap. 93, 

36. Quant aux debtes apres ladite donation faictes,el- 
Jes ont efté reftraintes à proportion des acquifitions fai- 
tes , apres la donation,parce qu'on vol ic fouvent 
des acheteurs à credit. Quant aux frais funebres il fera 


- tenu de mefme , qu'aux legitimes : ayant mefme faueur: 


tels frais precedent , & font priuilesiez à tous debtes, 
voire plus que les legitimes, Charond. en fes refp. liu.8. 
$61. raporte vn Arreft du Parlemeent de Paris, & autre 
Arreft de Tholofe du 14. Decembre 1594. 

37. Quand le pere a fait vne immenfe donation à quel- 
qu'vn de fes enfans , les autres peuuent faire cafler 
ladite donation par l’action qui naïft de la donation in- 
officieufe,c’eft à dirc,la faire reduire,eu efgard aux biens 
que le pere auoit lors de ladite donation , iufques à con- 
currence de leursentieres legitimes , /.fftors. C. de inoffi- 
Ciof. donat. 

38. Et ce font des donations, lefquelles font commu- 
nement faites aux enfans aifnés , lefqueis le plus fou- 
uent plus aimez ontefte toufiours preferez aux puifnez, 
comme tefmoigne Philo Iudeus de legar. ad Carum, ev Taïs 
cuyyévhueus oi opeoBvraru males Tuy vent pes fuar , 71 
MpOTO Td TaTpÙs À} Td WNTÈv orauaTois povuny éphunsar. Îd 
eff, Primogeniti in fucceffionibus pracipuum hareditatis habent, 
quia CO nomen famil:e ferunt. 

39. Donataire d’vne cottité n’eft tenu à aucunes char- 
ges, Lerrs, Lfi pairi.C. de don.Ben.in vesf. cer.bon. Ferron {ur 
Aes couftames de Bourdeaux , tir. de reffam.$.G.quem vide. 
40. Le donateur ne peur tefter de ce qu’il a donne,l.8.C. 


\ 
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de dénat.ant. nupt. donation faite en faueur de mariage efè 
irreuocable,cap.quamwss.de nm. 6. 


41. Donation faite de la moitié des biens prefens, 
& à venir auec la moitié des charges, s'entend des 
debtes denës pendant la vie du pere, aufquelles les legi- 
times ne font comprifes, & ne peuuent eftre entendues 
fous le nom de charges, parce qu'elles font part, & 
portion de l'hesitage, por:50, feu quota eins quod quis ab in 
téffao habiturus effe:, eAuih. nouiffima Cod. de imoffic. 
testament. Selon le nombre des enfans, «x ÆVouell. de 
sien. Gr femiff. cap. s. Quoyque les interpretes ayent 
efté de diuers aduis, car aucuns ont eftimé qu'elle eft 
quota hereditaris, & remarque Coras 5x L. hares, Cod. de 1m- 

pub. G al. que c’eft la commune opinion : les autres 
qu'elle ft quota bonorum , comme Bartcl. in l. ex faëlo. de 
, kered.instit. G Boyer decif: 24. Ce neantmoins elle fe 
prend ex corporibus hereditariis , © ex fubitantia parris, 
l. fcimus , C de innfficiof. teflamen. Et par confequent les 


lcgitimes ne font charges hereditaires,puis qu’elles font * 


part & portion de l’heritage, & font psyées en corps 
hercditaires. D'ailleurs ce mot de chaiges s'entend des 
debtes , hypotheques, & frais funeraux , lefquels on di- 
ftraiét auant que liquider la legitime , quota féilicet acciph 
tur are alieno deduëlo cr funeris impenfis ,l. Papsmianus. 6. 
guota , de inoff. teflam. Or ilelt que la legicime , qui eft 
deuc au fils , #on deducitur tanquam es alienums : 6.f5 
quis impubes, de la melme loy Papon,oûeft faiéte di- 
flinction , de quarta, que debetur filio naturali, €: ca 
que debetur arrogato. Car celle qui cit deuë& au fils natu- 
rel eft appellee legitima,non as alienum, mais celle-la 
que dibetur arrogato , et appcellee quarta Fauians ;que 
peritur aëlione perfonali, & c'eft ainfi qu'on interprete La 
loy G. ff arrogaror ; de adoption. la loy premie- 
16 , S. ff impubes , de collar. bonorum , quia arrogatus, 
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qui petit quartam non cenfetur hares nec bonorum polfc]or ; Lib: 
2.6. 1.ff. familie hercfcund; Ce que Cuias a tres-doéte- 
ment remarqué recerchant la difference defdites quar- 
tes,ir d.l.Papinianw. 6. fi quis impubes, in L. fed (iplures , de 
vulg.fur les fentences de Paul,rir, de indic.in fin. Puis donc 
que la legitime qui eft deu au fils #on eff as alienum , il 
s'enfuit necefTairemét que le donataire n’eft obligé fous 
le nom de charges, payer les legitimes de {es freres, 
lefquels,çcomme fils,non diéuritur adire, [ed retinere heredita- 
tem, fin.l.fed fi patronus,de bonis liberi.nec hæredes fieri,fed exi. 
ffere,qui eft ce que Thcophille appelle aapagpairéS as in ti. 
de bonor. off]. | | 

43. Donation de ce qui appartient à autruy eft valable, 
apres la ratification d’icelle,faiéte par le Seigneur , & 
maiftre.l.in edibus.$.penult.de donat. | 
44.Donation faite par vn malade auec telle claufe qu'é 
nul cas elle ne puifle cftre reuoquee, eft eftimee pluito't 
donation entre vifs,qu’à caufe de mort. /.15.27.35.$.mn07« 
tis cau{a.ff.de mort.caufdonat. 

4$. Donation à caufe de mort n’eft fubiecte à infinua- 
” tion par le droict Romain:mais fi eft bien par le droiét 
François.Charond,en apporte vn Arrelt, Sum.rural. 3 29. 
vide Bacquet des droicts de luftice,nomb.334. . 
46. Laloy/f 4 fponfo, C.de donat. ante nupr. concernant la, 
reuocation de cequiaefté donné par l'efpoux à l'ef- 
poufe,ne fe pratique point en France , comme remarque 
le fieur Autamne,en fa Conference, {ur la loy 54 ffonfo, 
parce que les baifers qui eftoient à Rome , &à Con- 
ftantinople defendus,comme encor en Italie,8&c en Fran- 
ce font eftimez faueurs courtoiles, & fignes d'amitié. Il 
ÿ.a Arreft de Tholofe du 12. Januier 1575. par lequel 
vne femme fut condamnée rendre les dons d’honnefteté, 
comme bagucs , ioyaux, & autres femblables aux heri- 
tiers de fon fiancé’: mais par Arccft du Parlement de 
Paris 
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Paris, donné à la chambre de l'Edi&, du 14. Auril, 
1601. les heritiers du fiancé, qui en auoient fait fem- 
blable demande, ont efté declarez non receuables, Cha- 
rond. en fes Refponf. liur. 10. chapitre 69. Car le fian- 
cé n'eft eftimé les auoir donnez en intention de les 
repeter. 
47. Toute donation faiéte auparauant, ou apres le ma- 
riage, foluto matrimcnio debct etiam folui, l.1.C, de condiét.ob 
caufdat.l.féd fi plures,$.in arregato,ff.de vulg.é pupill fubjtit.l. 
Tito centum, $. Titio genero, f}.de condit.c demonftrat. |, fidei. 
commif[.$.interdum.de legat, 2. ; 
48. Sile mary a fai& baftir fur l'heritage , lequel par 
contract de mariage auoit efté donné à fa femme,tel ba. 
ftiment, foluto marrimonio, appartient à ia femme, fi ce 
n’eit que par lediét contraét fuft porté que le donataire 
aura la chofe donnee en tel eftat qu’elle fera lors de la 
difiolution de mariage, gHia 1 contrattbus infPicrmis tem- 
ps, quo contrabimws , ut quantum ad acquiitionem temps 


contralhu, vel dilationis hereditatis fine morris defunét: conf 


deratur, L. flimsfamilias, ff. de verbor. oblig. L. Rutilia Polla. ff. 
de contrahend. empt.l. 1. 4.6. reile. ff. vfifruit. quemaäm. 
cap. |. quid de bonis, $. frutlus. ff. ad 1. Falcidiam, $. quantitas, 
fnSlitut. eod. 
49. En donation faite aux futurs conioints on regarde 
contemplatione faëla cuiss fir, comme fi le donateur eft pa- 
rent, ou amy du fatur efpoux, la chofe donnee luy É 
propre; s’il eft parent de la femme cipoufe , elle appar- 
tiendra à la future cfpoufe. Que fi le pere de la fille 
donne à fon futur mary, la donation appartiendra à la 
fille, L. fr pupillus,$. fed [i ego.ff.de negot. gefl.l.dotem dedit,ff.de 
collat.bonor.l.fi plures.$.in arrogato.ffi.de vulg. cr prpill. f:bSisr. 
Bart.in d.l. Tirio centum,. Titio genero.ff.de condit.c demoxfir. 
Bacquet des droits de Tuftice, nomb.6 3. 
$0. Donatarins vniuerfalis ef} loca heïcdis, & cft tenu con» 
L uibuer 
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tribuer au payement des debtes mobiliaires, ou immo 
biliaires, pro rata bonort, tout ainli que l'vn des heritiers, 
Donerarius vero fingularis nulle modo tencur. 
st. La femme qui n’aenfans, peur donner aux enfans 
+ du premier mariage de fon mary, dé conmerfe, L. vitricus, 
1.3.6. féà cÿ fi.ff.de donat.inter vir. & vxor. L. fin. ff.de bis quib. 
ot indign.l. Aufr. Vide Charondær.lib.7.cap. 2 1. Bacquet des 
droiéts de luftice, pag.308. num. 317. 
$2: Quoy que les donations foient prohibees entre gens 
mariez : toutesfois par contraët de mariage, ils peuuent 
donner l’vn à l’autre tels aduantages, que bon leur fem- 
ble, foit que la donation foit reciproque,ou en faueur de 
l'vn des futurs mariez feulement, le enim lege probibs- 
ctum cffuniuerfs bona in doiem marito fœminath dare, |. nulla 
lege. Cod. de sure der. l. mvlier bona omnia fita. cod. !. vnic. C. 
fs aduerf. dot. Ce qu’il faut entendre de ceux qui n'ont 
iamais efté mariez, ou de ceux qui n’ont point d’enfans 
du rs lit. Eten traicté de mariage on peut ap- 
pofer telles conditions, conuentions, donations, paétes, 
& autres contrats, que bon femble, /. legem quam dixi- 
SB5, cum dorem pro alumna daret, feruari oportet C. de pët. 
Mefme les futurs Conioinéts peuuent cunuenir que le 
furuiuant fera hericier du predecedé en tous les biens 
qui luy appattiendront, comme dit Mafuer titre de So- 
cietatc , $.7. Bacquet des droicts de Iuftice, pag. 317. 
num. 324. & ce pourueu qu'il n’y ait fraude. ou dol de 
l'un, ou de l’autre cofté, car en ce cas telles conuentions 
feroient caflables, L. pollicirationes C. de donat. antenupe. L. fi 
circumfcripta. C. [lutornatrim. L. cum te fsndum. C. de paët. 
énter empt.  vendir. l. eum proponas in fin.C. de paët, Bac- 
quet eod. num. 317. 
$3. Le mary ,ou la femme, qui conuolent à fecon- 
des nopces ne fe peuient donner l’vn à l’autre plus 
que de ce qu'il pourcoit çfcheoir à çhacun de leurs en- 
| fans 
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fans , le nombre defquels on conlidere au temps de la 
mort du donateur, ou de la diflolution de mariage, par 
ce que tous les enfans, tant du premier liét, que du fe- 
cond, ont part cn la donation, Arreft du 20. May, 
1586. conforme à la difpofition du droit, 1#$. quia 
vero haëtenws, de nupt. in e Authen. in verbo, optimum nobis 
vifum e$E mortis binubi parentis obféruari temp. Bacquet 
cod. num. 3 39. oftez & referuez les dons, & liberali- 
tez du premicr mary, cfquelles les enfans du fecond 
lié, ny lear pere, ne peuuent auoir aucune paït, num. 
341.i. fœmina, l. cum alrus, l. generaiiter, L. bac ediétali. . bis 
sllu!, C. de ficurd. nupr. Er ce qui eft diét du mary, foit 
auffi diét de la femme , lefquels conuolans à fecondes 
nopces, perdent la proprieté defdiéts dons, eftans feu- 
lement vfufrüétuaires, tellement que les enfans du pre- 
mier mariage pourront vendiquer apres le decez de leur 
pere, ce qui luy auoitefté donné en faucur de mariage 
par leur defunéte mere : & ce, encor que lefdiéts enfans 
foient heritiers de leur pere. Et le femblable fera fai 
de ce qui aura efié donné par le pere des enfans eftans 
hcritiers, leur pere ou mere ayant vendu, donné, legné, 
ou autrement diipofé des dons en faueur d’vn eftranger, 
L.cum à matre,cé ibi late Baldws,C.de rei vindic. L. vendirrici.C. 

. de reb.alien.non alie.Bacquet cod.n.34 2.54 3.344.quia quem 
de eui£tione tener aËlio,eun dem ageniem repellis exceptio. 

‘4 Il faut noter, qu'encor que par la difpofition du 
droit & de la loy, hac edittali, & de l’'Ediét de fecon- 
des nopces, la femme qui a enfans de fes precedens 
mariages, ne puifle donner à fon fecond mary, ny aux 
cnfans de fon fecond , ou autre mary plus qu’à l’vn des 
cnfans du premier liét, routesfois elle peut donner à lvn 
des enfans d'elle, & de fon fecond, ou autre mariage 
tous fes biens,referuarit aux autres enfans de leur droi& 


de legitime, Arreft du 6. Septembre, 1585, conforme 
à la 
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à la difpofition du droit in $.illud quoque,adiicere , de nupt. 
én Anth.l.fxmine,verficul. vel ad quamlibet ex fils, C. de fe. 
cund.nupr.text.in princip.tit.ne liceat matri € auia ,in Auth 
L.parentibus.C.de inofficiof.reffament. Bacquet des droits de 
Iuftice pag. 321.nomb.3 5 2. 

$s- Les futurs conioints ne peuuent par contrelettres 


_. faiétes à part,& hors prefence des parens , qui ont afli- 


ité au contract de mariage, faire aucunes donations, ou 
aduantage les vns aux autres, ny aucunement changer 
ou diminuer les conuentions portees par le mariage paf- 
sé entre les parens,& à ce on allegue la Foy in rasitis.ff. de 
à degar.1 1. 3.ff.de inr.fifc.L.fin.ff.de ritu nuptiar.l. non ex:iffimo. ff. 
de adminiffrat.tutor. L. haredes.$.1.in verbis. [1 quid pol fé£lum 
te/lamentum.ff.de teflam.Bacq.traicté des droicts de lultice, 


pag-322.nombr.362. | 
BÉRSRETRONSRTTANPTTPEITTINNTREN 
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"a De peut eftre conftitué fans efcriture, L. cum ci- 

tra. ff. deiure dotiuml. in re , ff. de fide inffrument. 
Car par la feule promeffe de la dot en fimples & nues 
paroles nous {ommes obligez, &le Velleian ne peut 
feruiràlafemme ; Lfin. ad Uélleian.ficque , ex nuda 
er paier dat dotem, l, adexaëtionem. (ed. de dot. 

07714/). 

A L'on peut conftituer la dot auant & pendant le ma- 
riage , /. cum nulla, Cod. de donat. ante nupr, & la feu- 
le confeffié du mary fous pacte precedent vaut & afleu- 
re la dot,comme dit Faber in l. fripturas , Cod. qui po- 
tiores in pignore babeantur. Eftant queftion de repeter vn 
dot contre les creanciers du mary, la feuleconfeflion ef 
eftimee vne donation entre las mariez , Partol. in L 
à diuortio. ff.de rer.obligat. G'in l. Papinianw, ff. de donat. 
inter vir. G Vxor. (haflanews ad confuetudines Burgundie 


. Sn verbr,le mary,& la femmc,$.7.vxor.Guid.Pap.confil. x x 2. 


Qui 
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Qui veut repeter la dot, faut qu'il monftre là conftitu- 
tion , reelle numeration, & cognoiflance , Faber in L 
fc spturas. Ciqui porior.in pig. hab. L. fin. de bonor. prafcripr. 
Glof. inl. fi quis poil bac, eod. in verb. dotalium. }rmorenr. 
[fi quis. C. de nou nnimerata pecunia. la feule-recognoiflan- 
ce,ou numerationne fcroit pas foy contre vhe hypo- 
theque preccdente s’il n’appert de conftitution prece- 
dente,qui feule fait la ‘dot , & opere fon priuilege,lege 3. 
de iure dot. ff Toutesfois appatoiflant de la conitirution 
& nümeration,la dot a fon priuilege:ce qu’elle n’auroit 
s’il n’apparoifloit que de la conftitution : veu qne reco- 
gnoiflance & numeration conftitue le priuilege de re- 
+our de dot.lillud.de &qualit.dot.er tot.tit.de dot.caut. non nu- 
merata, Caï ce n'eft afez de monftrer de la doc, s’il n’ap- 
pert du payement. : “$ 
31. Or en la repctition de la dot,les femmes font prefc- 
cees'à tous anterieurs; & polterieurs creantiers : voire 
prinilegiez. L. affiduis.C.qui porior. in pign.hab Lin reb. C. de 
sure dot, Hotomar.confil.23.duquel priuilegé & faueur, Bar- 
tol. co Alexand.in l. 3.6 l.Casws fffolut,marr.8e par Bald. ir 
iratl.de dot. 
4. Sivne femme demande fa dot auec autre femme 
qui demande auffi fa dot; celle qui fera premiere en hy- 
potheque, fera preferce, d. L affiduis.*$. idèo Autb. fi 
quid. C. qui porior. 1. 1.6. vlr. plenis. C.de rei vxoria aët. Le 
priuilege de la dot eft rcel,c’eft pourquoy l'héritier jouit 
de ce priuilege; d.!. affiduis, Auth. fi quid'ex rebiis. ibid, ribi 
effe ttanfmiffionem ad fucceffores: ait , V'hypotheque compte 
contre tous creanciers.l.pignort. ffde pronérib. cap. ex dote. 
de pignorib. NS RS PO D EE 
$- Le bien dotal de {a femme, ou autée,ne peut eftre 
akiené par le mary. /.unic.$.etia.ff.de reivxor.afl.bien qu’el- 
le y eut confentiauec ferment , for: tit. de fundo derali.S. 
2. quibms alienaré licèr, Auth. (ne ame, ad Uelleianum , é 
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cap. cum centingat, de iure dotiums : interef} enim reipub. dotes 
mulierbu falnas fier:, Lx. ff filut. matrim. | 
6. Que fi le mary auoit vendu le bien de fa femme, & 
qu'ilen eut: d'autre, elle pourroit auoir recours far le 
bien de fon mary, ou de fes heritiers, leg. m his rebus. ff 
de funäo dora. Que f les biens. parafernaux efloiene 
vendus par la femme ; pourueu qu'ils luy faflent aflca- 
rez {ur autres fonds, en ce cas la vente feroit bonne, veu 
qu’elle feroit hors d’intereft.l.ita conjlante,ff.de ire dotium. 
© L. mulier dotis. ff, de paët. doral. Cynus in Aush. fie 4 me,ad 
Velleian Le ue | | 
7. Nyle deliét du mary ne peut empefcher que la fem- 
me ne repcte {a dot par preferance. à tout crime que ce 
foit, bien que de Leze Majefté, 1.1. Cod. ad !. Juliam. 
de vi. leg. res vxorie. Cod. de donat. in verficul. G enim, 
S leg. fi marito. ff. foluto matrim. Que fi le mary eftoit 
banny, la femme pendant le banniflement repetera 
fa dot. Loan. Andr. titul. de donat. inter vir. @ vxor. $. 
fin. verficul: quod fi etiam. leg. (5 predium. de iure dot. & ne 
peuuent cftre executez les biens dotaux pour les debtes 
du mary, ny mefme pour les debtes de la femme, 
pendente marrimonio, leg. quamquam lesibus. de bon. damnat. 
Si ce n'eft pour debte contra@é ave matrimonium; 
quia turc bons inieliguntur deduëto are alieno, Guid.. Pap. 
quafl. 447... | | 
8. Deniers dotaux deftinez pour eftre mis en fonds;telle 
deftination rend lefdiéts deniers insmeubles, L quod ergo. 
$. vfuris. ff. de contrah. empt. l. 4 diuo Pio, $. fin. ff. de re ind. 
Gilles le Maiftre traiété de Crices. | 
9. De la dot ne font deués vfures, cap. per vfuras, de do- 
nat. inter vir, @ vxor. in verbo, honeRas lucri. mefme fi le 
mary nc les a demandees pendant le mariage , les heri- 
tiers ne pourront demander intereft, quia [lentium conffi- 
tHtWm inaicit tacitam remiflionem vfararum , text. fingularis 
y À CHA 
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cum gloff. in L. wir. vfaras. ff. de denat. inter vit. cPUxsreM. EC 
ainf le tient Romanws confil.s 17. Bala. 474. & Chaila- 
nec,ix confetud.Bnrçundie. des droits appattenans à gens 
maricz.f.2 3. #7 gloff.deniers de mariage,i” ve.fic.icira. nue 
rer. 17.7 Gnid. Pap. confil. 19. Toutcsfois le mary peut 
demander lesintercfts, proprer onera marrimonÿ, car. falu- 
Driter, de vfur. v> Chaffan. cod. num. 2 2. cr Boerius con/il.6. 8e 
ainfi {e iuge ordinairement,& n’eft pour les mefines rai. 
ons non plus te mary tenu de baïlles caution pour af- 
#eurer la dot à fa fenrmeir d. L cd quejl.468.num. 3. Mais 
opinion contraire eft plus fuyuie: Barrol. in diét. leg. mot. 
Ler bons, Ranchin. in addition ad quafl. 498. Mafuer. vit. 
dedote. numer. 1. Si la femme apporte biens immeubles 
en dot à fondit mari, aduenant reftitution, elle doit re- 
prendre ce qu’elle aura appotré, eltimé:, le. plersmque: ff. 
de iur. dotinm. ce qui a lieu lors feulement , que la dot eft 
conitituee & payee en fonds : car fi la conftitution eftoit 
en deniers, & qu'apres le payement er fut faiét vn 
fonds, le fonds fera au mary, & feront tenns los liens 
paycr en deniers, fi la ferme ne veut prendre le fonds, 
dunic. Cod. de rei vxor. a£hon. Et s'il cft fat confhitution 
d'habillemens, meubles, & atitres chofés femblables, fi 
Aefdiéts habillemens & meublestnt'elté eftimez, en ce 
Cas elle fe contentera de l'eftimation , leg. plerumaue, ff 
de inre dot. leg. quamuis , ff. folur. matrim. laquelle eftima- 
tion la femme repetera, encore que tous fes meubles 
foyent vfez,/. quero. $. Paul. ff. locati, que. fi les meubles 
f'auoient efté cftimez, la femme, ou les fiens fe conten- 
teroicnt de les repeter en J'eftat qu’ils fe trouucroient, 
Lors de la diflolutiondu mariage, fans posuoir cfperer 
autre cftimation; s'il n'eit conuenu au côcraice;/.ffd cé fi, 
$. non videtur, cf l. quo autem,<. fi maritus, F de denat. inter 
wir. &* vxor. & fi les robes dotales n’auoient efté deli- 
aïces lors du decez du mary, la femme fe contente- 
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“ra d’icelles;-ou de leur eftimation, fi elles auoyent efté'e- 


ftimees au mary; que fi la femmeeftoit morte le mary 
les gaigne, s’iln”y a couftume au contraire , veu que la 
dot ie.gaigne; encor qu’elle ne foit payée , Bartol, confil. 
34.6. Alerarn L retiruere, de verborfignif. M fuer.tit. de 


dotib.num,o Guid.Pap.quaft 145. 


10. ‘ Oril faut fçauoir que la dot,qui eft conftituce, luy 
eft deuc fur le bien du mary ,cncot qu'il n'ait point efté 
payé:commie.tient Saljcer. in-l,ficonstame. C. de donat. ante 
nupr.@ Boër decif, 22. & fera quitte la femme en cedant 
aux heretiers du mary la repetition de fa dot fur les biens 
du pere,comme a cfté jugé par Arreft de Bourdeaux rap- 
porté en ladite decif. 12.8 en l'Arrefb 1 3. tilt. des dots 
ga Pahoniis =: : pus ts,» 
11, On demande fi la recognoiffance faicte par le ma- 
ry à la femme preiudieie aux creancicrs , qui ont contra- 
été deuant;:@ an-opponi poffit éxcéptio non numeratæ pecunie, 
vel dotés: diflinguendum eff , quia aut maritus confeffus eff fe ac- 
cepiffe dotems antegnarn fe alüis creditoribus obligaret , G* prefer- 
qur mulier, néc opponi poieff exceprio. non numerate dotss çaut 
confeffio faite fuit post sus qnaituns aliis creditoribus, lapfum 
ef tempus opponendi exceptionem,  prefertur, nec opponi poteft 
exceplio,quis imputandpra ef? creditorikus,gui non interrumpunit 
prafcriptionem, L. in contraËtibas.$.in omnibus,  Auth. sbi po- 
fita.C.de non nurñer alta PeCHRiA CT 17 Lfi cuiscum gloff.eod. vide, 
1. fcripturas, Cod.qui potior.Si vero non fit Lapfium tempus, oppo- 
nent creditores , quia non debei effe in poreftate marits fiaudare 
creditores,lege 1. $.fi culpara.fi quid in fraud.patr.& mulier pro- 

bare debebis.Laffiduis, C, qui patior, vide ibi glof], € l. in dorib. 
iunt.gloff.C.de dot.caut.non numeïat. Boer.decif. 330.Mathæus 
de Affiét. decif: 402. Vide Bartol. in lege. affiduis.  Quod fi 
conffitutio dotis in contratlu matrimon:) fatla fuerit, @ po- 
fea maritus confeffus fueris ferecepiffe, non potef apponi ex- 
éeptio non aumerate detis, d, l, sn contrathbus. $. idcoque, 

ver. 
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ven:llis; de numeratapecunis. Sed foriè difinguendi an in pri- 
uata fcrip. fat confeffiogglof.in d.l.in dutibus.C. de dore caur. in. 
prinatatamen locum habez vi definitum eff in placito: Tholofan, 
1613.Menfe Julio: pe À 
. 12:° :Confeffio de dote recepta ; faila pendente matrimonso pre. 
femitnr fraudulofa @ fimulata : nifi appareat dé numceratoné, 
quia videtur donare , Baldus,l. 1. C.de dot. permil]. Aufrerius: 
confil. ; 3 9.Papon fl desobligations nulles, Arreft 7. & la 
confeffion fans la realité,prférrim inter perfonas prohibitas, 
eft nulle,l:r.Cide doi. Caut.l.qui reffamentum ; ff: de probat, L. 
cum quis decedens,$.Tusasde les. 3. ibi Bart. & Angels. in 
&.ferar, Inffit.de ation. RARE 
13: Sratim ut cubnircum viro mulier ; licet -non fuerit co< 
gta; lucrum obrinet , denique , Cum ratione. ff. de ritu nupr. So 
cimconfil.x 1 7-n0t:2.@ perdir pex adulterismr, |. exconfenfi ; Ci. 
derepsd. Petrus de Ferrariss in forma libelli, quo vxor agit ad: 
dote; in vérbe, wxor ; ‘collat. Salycer. Abbas.in cap.fin. 
dereb. Ecclef@rin capit. penulr.in fi. de fèpult. Charond. {ut 
Faéouftume de Paris;chap. 1.8 28: cr nôtat rhinarem quo 
dhmatrimorium carnale,vel [pirituale reputari Maiorem ; Cy- 
#u.in lin computandi,C.de nupt. Barvol.in L,'fi maritw. fr. 
de adult. a te à 
14. Dos conflituta à pare filie naturali nate ec foluto , & f6- 
luta , ea defunita fine liberis non redit ad patrem , [ed ma- 
rito lucro cedit ÿ conflituta vero nate ex nefario. concubitu ex- 


. ad patrers reditsut terre Ranchin.varar.leétion.lib. 
” i 1 


} 


* 


2. | 
15. > Celuy, qui eft interuenu au contract de mariage, 
& a promis auec le pere:non toutesfois folidairement eft 
tenu,difcuffion faite fur les biens du pere; Charondas, 
l5b.4.cap.1 0. ; TU | 
16.  Quaritur an dbfis conflirutio fit donario , € difingue, 
Aut dotat pater , qui filiam detsretenerur , c donatio ff : aur 
extraneus ; @ cf liberalita. Vide Robert.Lb. 3.cap. 11; dr 
N 3 
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pota. dotis confit. inter pias casfas annumerari, |. cum 14, Sin es 
opirrione.ff.de condiéf, indebir. l. 1.C.de nupt. Luculat.defcripr.<. 
fe vero, lib.xo. Robert, lib. 4. c. vh. tenet, mulierem nor: preferri 
creditorbus anrerioribus expre[[am hypothecam habentibus, nec 
in nobisbas “prinileg. babere debet : d'autant que meubles 
n'ont point de fuite par hypotheque. Et ainli a clé iugé 
par Atreit general. 

17. Ce quiaefté donné à la femme, hors la dot, n’eft au 
mary;i.ff «go Seia does, l.hac lege.C.de paët.conu, de forte 
que fi le mary auoit defpendu, ou diflipé cela pendant le 
mariage, fes heritiers ne feroient tenus, L. de ys, que, C. de 
donar.snter vir,  uxor. 

28. Muliernubendo cenfrtnr omria bona fus in dotem dona 
re, fe traduiointeruenial, leg. mulier bons , ff. de sure dot. Guid. 
Pap. confil: 499. poft glof. @ Bartol.in d. leg. cé qu. 468. 
mumer..3, La contraire opinion eft fuyuie pat plufeurs, 
és additions fur le Bartole, se d. leg. mulier bona, & Ran- 
chin,w4ddinonibus ad quaff. 498.8 Mafuer tit. de detib. 
numer. 1: Mais fi la femme a apporté immeuble en dot, 
à fon mary, aduenant reftirution, elle le doit reprendre, 
& toute autre chofe qu’elle aura apporté eftimee , L. 
plerumque, ff. de iure dotium. ce qui a lieu, lors feulement 
que la dot eft conftituce , & payec en fonds ; car fi la 
conftitution eftoit en deniers, & qu'apres le payement 
lefdiéts deniers fuflent conuertis en fonds, le fonds fera 
au mary, & luy, où les.fiens feront tenus de payer en de- 
niers, fi la femme ne veut prendre ledit fonds, /. vnic. 6, 


affimatarum aliarum rerum,C,de res vxor.aëtion. cr ibi Gaiïho- 


cd. | 
ae Etsileft faite conftitution d’habillemens; meu- 
bles, ou autres femblables chofes, apres le decés de Ja 
femme, fes heritiers repeteront lefdiéts habillemens, & 
meubles, s'ils n'auoient efté eftimez : car en ce cas ils fe 
contenteroicnt dé l'efbiruation. leg. plerumique. ff de iur.dor. 
| l.afi 
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effimate res ,  L quamuis , foluto marrim. laquelle ceftima- 
tion la femme repetcra , encores que tous fes meubles 
foyent viez & confommez,l. quero $Pales ff. lecar. Que 
fi lefdits meubles n’auoyent elté eftimez; la femme , ow 
les fiens fe contenteroyent de les repeter en l’eftat qu'ils 
fc treuueront , lors de la diflolution du mariage, fans 
pouuoir elperer autre eftimation ny ageancement d'i- 
ceux , s’il n'eft conuenu au contraire ; les. fed cé fiS.non 
viderur , G leg. quid autemS. fimaritus. ff. de donar. can 
mort. 
10. Et files robbes dotales n’auoyent efté deliurées lors 
du decés du mary,la femme fe contentera d’icelles, ou de 
Jeur eftimation, fi elles auoyent efte cftimees ati mary. 
Que fi La femme eftoit morte ,le mary gagne les gages, 
s'il n'y auoit couftume au contraire; veu que le mary ga- 
gne la dot , bien qu’elle n'ayt efté payee Bartol. confil 1 34: 
© Alciar.in l, reflimere, ff.de verbor. Mafuer. tit. de dot.nnm. 
Guid.Pap.confi.14 5. ‘2 | 
21. Le pere cft tenu de doter fa fille, parce que c’eft 
officium patermum , leg. qui liberos. ff. de ritu nupt. leg. fin. 
Cod. de dot. promif. eÆAuthent. fed quamuis, de rei vxor.aëf. 
Sauf fi elle s’eft mariee à fon defceu, encor que le ma-' 
riage demeure,ncantmoins le pere ne peuteftre tenu la 
doter , !. Paulws. ff. de flat. homin: leg. fi ve proponts. Cod. de 
nupt. $. 1. de nupt. apud Juffin. Et par l'Edi& du Roy 
Henry IL. des mariages clandeftins, fi ce n’eftque la fille 
cutatreint 2 ç. ans; car lors elle fe pourta marier fans le 
fceu de fon pere , qui ne pourra luy denier fa dot, argum. 
Auth. [éd fi poft. Cod. de imofficiol. reflam. Bartol. in leg. obi ra 
mur , de athombus  obligar. Maluer cit. des dots numer, 
13. fol. 204. C'eft pourquoy quand le pere conititue: 
dot à {a fille ,ileft prefumé la doter du fien , & non du 
bien de la fille fi elle en auoit. de maternel ou autres ad- 
mentices, }. fin. Cod, de dor. premif. Gr Alexa, in leg. 1. 
| | N 4 


, 


e : 


.* 





-186 Donation. 
tribuer au payement des debtes mobiliaires, où immo 
biliaires, pro rata bonorä, tout ainfi que l’vn des heritiers, 
Donerarius vero fingularis nulle modo teneur. 
gt. La femme qui n’aenfans, peut donner aux enfans 
du preinier mariage de fon mary, € conmerfe, L. vitricus, 
1.3.6. féd cr fi.ffide donat.inter vir. & vxor. L. fin. ff.de bis quib. 
ot indign.l. Aufr. Vide Charondas.lib.7.cap. 2 1. Bacquet des 
droiéts de lufice, pag. 308. num. 317. | 
$2+ Quoy que les donations foient prohibees entre gens 
mariez : toutesfois par contrat de mariage, ils peuuent 
donner l’vn à l’autre tels aduantages, que bon leur fem- 
ble, foit que la donation foit reciproque,ou en faueur de 
Fvn des futurs mariez feulement , on enim lege proibi- 
tums eff vniuer(a bona in doiem marito fœminas dare, |, nulla 
lege. Cod. de sure dor. l. mtlier bona omnia fa. cod. |, vnic. C. 
fs aduerf. dot. Ce qu’il faut entendre de ceux qui n'ont 
iamais efté mariez, ou de ceux qui n’ont point d’enfans 
du ep liét. Eten traicté de mariage on peut ap- 
pofer telles conditions, conuentions, donations, paëtes, 
& autres contrats, que bon femble, l. legem quam dixi- 
Shi, cum dotem pro alumna darer, feruari oporiet C. de peët. 
Mefme les futurs Éonioinéts peuuent conuenir que le 
furuiuant fera hericier du predecedé en tous les biens 
qui luy appattiendront, comme dit Mafuer titre de So- 
cietatc, $.7. Bacquet des droicts de Iuftice, pag. 311. 
num. 324. & ce pourueu qu'il n’y ait fraude . ou dol de 
l’vn, ou de l’autre cofté, car en ce cas telles conuentions 
feroient caffables, L. pollicirationes C. de donat. antenupe. L. f& 
circumfcripta. C, [lntomatrim. L. cum te fandum. C. de paët. 
énter empt. @ vendir. l. eum proponas in fin.C. de paët, Bac- 
quet eod. num. 317. 
$3. Le mary, ou la femme, qui conuolent à fecon- 
des nopces ne fe peüient donner l’vn à l’autre plus 
que de ce qu'il pourroit çfcheoir à çhacun de Sarre 
ans 
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fans , le nombre defquels on confidere au temps de Ja 
mort du donateur, où de la diflolution de mariage, par 
ce que tous les enfans, tant du Premier lié, que du fe- 
cond , ont Part cn la donation, Arreft du 20. May, 
1586. conforme à la difpofition du droiét , 1m 8. quiæ 


vero batlenws, d: "HPL. 11e Auihen. in verbo, Ptimum nobis 

Vifum e$E mortis bimub; Parents obféruar tempw. Bacquee 

cod. num. 3 3 0. oftez & referuez les dons, & liberali. 

tez du premicr mary, cfquelles les enfans du {ccond 

Li, ny leur PCIC, ne peuuent auoir aucune Pait, num. 

341.1. fœmina, L, cum alus, |, generaiiter, L bac ediétali, &. bis 

sllu.1, C, de fcund. rupr. Er ce qui eft diét du mary, foit 

auffi diét de la femme , lefquels conuolans à fecondes 
nopces, perdent la Proprieté defdicts dons, eftans feu 
lement viufrüétuaires, tellement que Îles enfans du pre- 
mier mariage pourront vendiquer apres le decez de leur 

Pere, ce qui luy auoit efté donné en faueur de mariage 

par leur defunêe mere : & cé, encor que leldiéts enfans 

{oient heritiers de leur Pere. Et le femblable fera fait 

de ce qui aura efé donné par le pere des enfins eftlans 

hcritiers, leur pere ou metre ayant vendu, donné, legué, 
Fe autrement difpofé des dons en faueur d'vn cftranger, 
L.cum à Matre,(é ibi latè Baldws,C.de re; Vindic. L, Venditrici,C. 
de reb.alien non alie.Bacquet cod.n. 342.343.344.quia quena 
de eui£tione tener atho,eundem Ageniem repellis EXCeptio, 

‘54 Il faut noter, qu'encor que par Ja difpofition du 
droiét & de la loy, bac ediétali, & de l'Ediét de fecon- 
des nopces, la femme qui a enfans de fes precedens 
Mariages, ne puille donner à fon fecond mary, ny aux 
enfans de fon fecond , ou Autre mary plus qu'à l’yn des 
enfans du premier lic, toutesfois elle peut donner À lvn 
des enfans d'elle, & de fon fecond, où autre mariage 
tous fes biens,referuarit aux autres enfans de leur droi@ 
de legitime, Arreft du 6: Septembre, 1585, conforme 

à la 


Sa verbr,le mary,& la femmc,$. 7.vxer.Gnid.Pap.confil.1 2. 
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à la difpofition du droit in $.illud quoque,adicere , de nupr: 
én Authl.fumine ,verficul. vel ad quamlibet ex filiis, C. de fe- 
cund.nupt.text.in princip.lit.ne liceat matrs € auia ,in Auth. 
Lparentibws.C.de inofficiof.reflament. Bacquet des droits de 
Juftice pag. 321.nomb.3 5 3. 

$s- Les futurs conjoints ne peuuent par contrelettres 


__, faiétes à part,& hors prefence des parens , qui ont afli- 


ité au contract de mariage, faire aucunes donations, ou 
aduantage les vns aux autres, ny aucunement changer 
ou diminuer les conuentions portees par le mariage paf- 
sé entre les parens,& à ce on allegue la foy in raritis. ff. de 
u degar.x 1.3.ff.de ir fifcl.fin.ff.de ritu nuptiar.L. non exiflimo. ff. 
de adminiffrat.tutor. L. heredes.$.1.in verbis. fi quid pol! fc£lum 
teffamentum.ff.de teflam.Bacq.traicté des droicts de luftice, 


pag-322.nombr. 362. | 
BÉARREATRONSSTRPPITPNITTINIINER 
| Dot,Douaire. 
2. MR Ot peut cftre conftitué fans ecriture, L. cum ci- 
tra. ff. deinre dotinml. in re , ff. de fide inftrumenr. 
Car par la fcule promeffe de la dot en fmples & nues 
paroles nous fommes obligez, &le Velleian ne peut 
feruiràla femme , L.fin. ad Uéllrian.ficque , ex nuda 
is paier dur dotem. |, adexaëtionem. (ed. de dot. 
or). 
"A L'on peut conftitier la dot auant & pendant le ma- 
xiage , L. cum nulla, Cod. de donat. ante nupr, & la feu- 
le confeffiô du mary fous pacte precedent vaut & afleu- 
re la dot,comme dit Faber in L. [cripturas , Cod. qui po- 
viores in pignore habeantur. Eftant queftionde repeter vn 
dot contre les creanciers du mary, la feule confeflion eft 
eftimee vne donation entre las mariez , PBartol. in L. 
à diuortio. ff.de rer.obligar. Gin l. Papinianus, ff. de donat. 
inter vir. G vxor. (haffanem ad confuetudines ‘Burgundie 


Qui 
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Qui veut repeter la dot, faut qu'il monftre là conftitu- 
tion , reelle numeration, & cognoiflance , Faber in L 
fcspturaæs. Cqui porior.in pig. hab. l. fin. de bonor.' prafcripr. 
Glof. inl. fi quis poil bac, eod. in verb. dotalium. nnocenr. 
L. fi qués. C. de nou nnimerata pecunia. la feule recognoiflan- 
ce,ou numerationne feroit pas foy contre vne hypo- 
theque preccdente s'il s'appert de conftitution prece- 
dente,qui feule faiét la‘dot , & opere fon priuilege,lege 3. 
de sure dot. ff. Toutesfois apparoiflant de la conitieution 
& numeration,la dot a fon priuilege:ce qu'elle n’auroit 
s’il n'apparoifloit que de la conftitution : veu qne reco- 
groiflance & numeration conftitue le priuilege de re- 
+our de dot.l.1llud.de &oualit.dor.ef tot.tit.de dot.caut. non nu- 
merata, Car ce n'eft aHez de monftrer de la doe, s'il n’ap- 
pert du payement. 

31. Oren la repctition de la dot,les femmes font prefe- 
rees'à tous anterieurs, & polterieurs creantiers : voire 
prinilegiez. L. affiduis.C.qui porior. in pign.hab I. in reb. C. de 
sure dor, Hotoman.canfil.2 3. duquel priuilege & faueur, Bar- 
tol. Gr Alexand.in |. 3.6 1.Caius.fffolur,matr.8&e pas Bald. ir 
tratl.de dot. 

4. Sivne femme demande fa dot aucc autre femme 
qui demande auffi fa do, celle qui fera premiere en hy- 
potheque, fera preferec, d. L. affiduis.$. ideo: Auth. fi 
quid. C. qui potior. l. 1.6. vlr. plenis. C.de rei vxvria aët. Le 
priuilege de la dot eft reel,c'eft pourquoy l'héritier iouit 
de ce priuilege, d.!. affiduis, Auth. fi quid ex rebuis. ibid. ebi 
effe tranfimiffionem ad [ucceffores: ait , V'hypotheque compte 
contre tous creanciers.l.pignori. ffde picnérib. cap. ex dote. 
de pignonib. MU RE 
s- Le bien dotal de la femme, ou autée,ne peut eftre 
aliené par le mary. l.unic.$.etia.ff.de reivxor.afl.bien qu'el- 
le y eut confentiauec ferment , for. tit. de fundo detali.S. 
2. quibws alienaré licet, Aush. fine ame, ad Uelleianum , 

| N 
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cap. cum Contingat, de iure dotium : interef} enim reipub. dotes 
muleribus faluas fier:, Lx. ff fut. matrim. 

6. Que fi fi le mary auoit vendu le bien de fa femme, &c 
qu'ilen eut: d'autre, elle pourroit auoir recours far le 
bien de fon mary, ou de fes heritiers, Leg. m his rebus. ff 
de funio dora. Que fi les biens. parafernaux efloient 
vendus par ia femme ; pourueu qu'ils luy faifent aflcu. 
rez fur autres fonds, en ce caï la vente feroit bonne, veu 
qu'elle feroit hors d'intereft,l.ita conjlantef. de sure dotiurn, 
© L. mulier dotts. fi de pate doral. Cyrus i2, Auth. fine à read 
Velleian 

7. Nyle deliét du mary ne peut empefcher que la fem- 
me ne fepcete {a dot par preferance. : à tout crime que ce 
foit, bien que de leze Majefté, L 1. Cod. ad !. J:liam. 
de vi. leg. res vxerie. Cod. de donit. in verficul. G enim, 
S leg. fi marito. ff. filuso matrim. Que fi le mary eftoit 
banny, la femme pendant le banniflement repetera 
fa dot. Loan. Andr. uitul. de donat. inter vir. @ vxor. $. 
fin. verficul: quod fi etiam. leg. ( predium. de inre dot. & ne 


peuuent cftre executez les biens dotaux pour les debtes 


du mary, ny mefme pour les debtes de la femme, 
pendente marrimonio, leg. quamquam legibus. de bon. damnat. 
Si ce n'eft, pour debte contraé ane marrimoninm; 
quia LUN. bons inteliguntur deduëto are alieno, Gwid.. Pap. 
quafl. 447. 
8. Deniers dotaux deftinez pour eftre misen foodstéils 
_. rend lefdicts deniers immeubles; L quod ergo. 
$. vfuris. ff de contrab. empt. L. 4 diuo Pio, $. fin. ff. de ve iud. 
Gilles Je Maiftre traicté de Crices. 
9. De là dot ne font deuës vfures, cap. per vfuras, de do- 
nat. inter vir, @° vor. in verbo, honeflas lucri. mefme fi le 


mary nc les a demandees pendant le mariage les heri- 


tiers ne pourront demander intereft, quia [ilentium conffi- 
tt nsc tacitain remiffionem vfararum , text. fingularis 
Cm 
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cum eloff. in L. vir.vfaras. ff. de donat. inter ir. Œvxorem. &c 
ainf le tient Romanws confil.s 17.6 Bala. 474. & Chaïfla- 
nec,ix confretud.Burgundie. des droits appattenans à gens 
maricz.G.2 3. 17 gloff.deniers de mariage, veificiticira. nu. 
orer. 17.65 Gnid. Pap. confil. 19. Touresfois le mary peut 
demander lesintercits, proprer onera marrimoni,©4fs falu- 
Oriter, de vfur. c> Chaffan. cod. num. 2 2. cr Boëerius chn/il.6. 8 
ainfi fe iuge ordinairement, & n'elt pour les miefines rai- 
fons non plus ie mary tenu de baïller caution pour af 
{curer la dot à fa fenmmein d. LG: qua]l.468.num. 3. Mais 
f'opinion contraire eft plus fuyuie : Barsol. in diét. leg. mu 
Lerbina, Ranchin. in additione ad quaft. 498. Mafüer. vit. 
de dote. numer. 1. Si la femme apporte biens immeubles 
en dot à fondit mari, aduenant reftitution, ellerdoit re- 
prendre ce qu'elle aura appotté, eftimé; leg. plersmauel ff. 
de inr. dotimm. ce qui a lieu lors feulement , que la dot eft 
conftituee & payce en fonds : car fi la conftitution eftoit 
en deniers, & qu'apres le payement ei fut faiét vn 
fonds, le fonds {era au mary, & feronttenns les liens 
payer en deniers, fi la femme ne veut pééndre.le fonds, 
d. vnic. Cod. de rei vxor. attion. Et s’il cit fait conftitution 
d'habillemens, meubles, &autres chofes femblables, fi 
Aefdiéts habillemens & meublestntelté eftimez, en ce 
cas elle fe contentera de l’eftimation , leg. plerumgue, ff. 
de iure dot. leg. quamuis , ff: folut. matrim. laquelle eftima- 
tion la femme repetcra, encore que tous fes meubles 


foyent vfez, /. quere. $. Paul. ff. locati, que fi les meubles 


n'auoient cfté cftimez, la femme, ou les fiens fe conten- 
teroient de les reperer en l’eftat qu'ils fe trouueroient, 
Jors de la diflolution du mariage, fans pouuoir cfperer 
auttecftimation; s’il n'eft conuenu au côiraire, {fé cé f, 
$: non videtur, cl. quoà antem,<. ff muritus, ff de aomar. inter 
dir. &* vxvr, & li les robes dotales n’auoient cfté deli- 
àtces lors du decez du ma:y, la femme fe contente. 
| 2 
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“ra d’icelles;-ou de leur eftimation, fi elles auoyentelté'e- 


ftimees au mary; que fi la femmceftoit morte Le mary 
les gaigne, s’iln”y a couftume au contraire , veu que la 
dot {e.gaigne, encor qu’elle ne foit.payée , Barrol, conjil. 
F346.4lertun L, reffituere, de verbor fienif. M fuer.tir.. de 


dotib.num,o Guid.Pap.quaft 145. | is: 


10. ‘ Or il faut fçauoir que la dot, qui eft conftituce, luy 
eft deuc {ur le bien du mary ,cncot qu'il n'ait point.efté 
payé:comme.tient Salycer. inl fi constame. C. de donat. ante 
nupr É Boer decsf. 22. & fera quitte la femme en cedant 
aux heretiers du mary la repetition de fa dot fur les biens 
du pere,;comme a efté jugé par Arreft de Bourdeaux rap- 
porté en ladite decif. 22. &.enl'Arreft 1 3. tilr. des dots, 
11, ‘Ondemande fi la recognoiffance faite par le ma- 
ry à la femme preiudicie aux creancicrs , qui ont contra- 
été deuant;:# an-pppon: poffit éxccptio non numeratæ pecunia, 
vel dotis : diflinguendum ef? , quis aut-maritus confeffus eff fe ac- 
cepiffe dotem, antegmarn [t aliis creditoribus obligaret ; ©: prefer- 
qur mulier, nec opponi poleff exceptio. rien numerate dotis ç aut 
confeffio faifa fuit post sus qnafitum aliis creditoribus,c lap{um 
ef} tempus opponends exceptionem, @ prefertur, nec opponi poteff 
exceptio;quis imputandym elt creditoribus,qui non interrumpunt 
prafcriptionem, L. in contraëtibus.$.in omnibus, + Auth. ibi po- 
fra.C.de non numerata pecunia,c in Lfi cui,cum glof[.cod. vide, 
1: fcripturas,Cod.qui potior.Si vero non fit Lapfium tempus, oppe- 
nent creditores , quia non debet effe in poreftate mariti fraudare 
creditores,lege 1. $.ji culpams.fs quid in fraud.patr.c mulier pro- 
bare debebit.Laffiduis. C, qui potior, vide ibi gloff, cÿ l. in dortb. 
sunét.g'off.C.de dot.caut.non numerat. Boer.decif. 330.Mathaus 
de Affhiét. decif. 402. Vide Bartol. in lege. afliduss.  Quodfi 
confhitutio dotis in contratlu matrimon:) fatla fuerit, @ po- 
Jea maritus confeffus fuerit fe recepife, non poteff appons ex- 
ceptio RO FURETAIA deris, d, |, sn cantraitibus, $. idcoque, 
| Ver 
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ver ‘Îlis; de numierata pecunis. Sed foriè diffinguendwan in pri- 
uata fcrip. Rat confiflio,glof:in d.lin dotibus.C. de dore caut. in 
prinata ramen locum habet vt definitues eft in placito: Tholofan. 
1613.Menfe Julio: | 
. 12.  Confeffio de dote recepta ; faits pendente matrimonso' pres 
{smitur fraudulo{a cr fimulata : nifi appareat dé numcratoné,: 
quia videtur donare , Baldus,l. 1. C.de dor. permif, Aufrerius: 
conf. ; 3 9.Papon til.des obligations nulles, Arreft 7. & la 
confeffion fans la realité,præfertim inter perfonæs prohibitass. 
eft nulle,l:r.Cde dor.Caut.lqui teffamentum , ff de probat, !, 
cum quis decedens,$.Tisasde les. 3.67 105 Bart. Angels. in 
&.fnerar, In/tir.de altion. Du CARS AT 
13.  Srarin ut cubuit cum viro mulier , licet -mon fuerit co 
gnita, lucram ebrinet , denique ,cum ratione, ff. de situ nupr. So 

#n.con/il.1 27 -n0t.2.@ perdir pex aaulterinmr, lex confenfie ; C. 
derepsd; Petrws de Ferrariis in forma libelli, quo vxor agit ad 
doter ; in verbe, vxor , collat. Salycer, Abbas.in cap.fin. 
deveb. Ecclef.@in caps. penult.in fi. de fèpult. Charond. ut 
1 couftume de Paris;chap. 2.8 28: cr notat tinarcm quo 
ad matrimoxium carnale,ucl (pirituale reputari Maiïorem ; Cy- 
me.in lin computandi, C.de nupt.é Bariol.is L'fi maritws. ff. 
de adulr. ++ DS 
t4.. Dos conflitute a paire filie naturali nate ec foluto , Gr fo- 
luta , ea defunita fine liberis non redit ad patrem , [ed ma: 
véto lucro cedit ; conflituta vero nate ex nefario concubitu ex- 


cl LE” ad patrems reditsut terres Ranchin.varsar.leëtion.lib. 
Ai | : | 


} 


* | | 
15: > Celuy, quieft interuenu au contract de mariage, 
& a promis auec le pere:non toutesfois folidairementeft 
tenu, difcuffion faiéte fur les biens du pere; Charondas, 
lib.4.cap. 16. De | 
16.  Queritur an dofis conffirutio fit donario , € diffingue, 
aut dotat pater qui filiam detare tenerur , c donatio ef} : aur 
extranens ; @ di liberalita. Vide Robert.l:b. 3.cap. 11: 
N 
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nota. dotis confit. inter pias caufas annumerari, L. cum is, Sin es 
opirrione ff. de condi£f, indebir. l. 1.C.de nupt. Luculat.deféript.S. 
fé vero, lib.ro. Robert, Lib. 4. c. vh. tenet, mulierem nor: preferri 
credilorbus anrerioribus expre[[am hypothecam habentibus, nec 
on nobishus prinileg. babere debet : d'autant que meubles 
n'ont point de fuite par hypotheque. Et ainii a efté iugé 
par Artreit general. | 

17. Ce quiaefté donné à la femme, hors la dot, n’eft au 
mary, i.fi rço Seix $.dotes,# l.hac lege.C.de paët.conu. de forte 
que fi le mary auoit defpendu, ou diflipé cela pendant le 
mariage, {es heritiers ne feroient tenus, L. de ys, que; C. de 
donat.snter vir, co vxor. 

28. Muliernubendo cenfrenr ommia bona fus in dotem dona- 
ve, fetraduiointerueniar, leg: mulier bona , ff. de iure dot. Guid. 
Pap. confil. 499. poft elof. @ Bartol. in d. leg. cé qu. 468. 
pumer. 3, La contraire apinion eît fuyuie par plufeurs, 
és additions fur le Bartale, #7 4. leg. mulier bona, & Ran- 
chin,1addinontbus ad quafé. 498.8 Mafuer tit. de detib. 
numer. 1: Mais fi la femme a apporté immeuble en dot, 
à fon mary, aduenant reftieution, elle le doit reprendre, 
& toute ‘autre chofe qu'elle aura apporté eftimee , L. 
plerumane, ff. de iure dotium. ce qui a lieu, lors feulement 
que la dot eft conitituce , & payeeen fonds ; car fi la 
conftitution eftoit en deniers, & qu’apres le payement 
lefdiéts deniers fuflent conuertis en fonds, le fonds fera 
au mary, & luy, ou les fiens feront tenus de payer en de- 
niers, fi la femme ne veut prendre ledit fonds, /. vnic. &, 

affima:arum abarum rerum,C,de res vxor.aéhion. cr ibi Gaiho- 
| fid. | 

19. Etsileft faite conftitution d’habillemens; meu- 
bles, ou autres femblables chofes, apres le decés de la 
femme, fes heritiers repeteront lefdiéts habillemens, &z 
meubles, s'ils n'auoient efté eftimez : car en ce ças ils fe 
contenteroicnt de l'eltiration. leg. plerumque. ff. de inr.dor. 


l.«f?à 
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cffimate res ; cr L quamuis , foluro marrim. laquelle ceftima- 
tion la femme repetcra , encores que tous fes meubles 
foyent vlez & confommez,l. quero $Panlres ff. lecar. Que 
fi lefdits meubles n’auoyent elté eftimez ; la femme , ou 
les fiens fe contenteroyent de les repeter en l'eftat qu'ils 
fc treuucront , lors de la diflolution du mariage , fans 
pouuoir elperer autre eftimation ny ageancement d'i- 
ceux , s’il n'eft conuenu au contraire ; leo. fed & fiS.non 
videtur ; G leg. quid autemS. fimaritus. ff. de donat. can 
mort. 
20. Et files robbes dotales n’auoyent efté deliurées lors 
du decés du mary,la femme fe contentera d’icelles, ou de 
Jeur eftimation, fi elles auoyent elte cftimecs aù mary. 
Que fi la femme eftoit morte , le mary gagne les gages, 
s'il n'y auoit couftume au contraire; veu que le mary ga- 
gne la dot, bien qu'elle n’aytefté payee Bartol. confilA 34. 
 Alciar.in l, reffuere, ff.de verbor. Mafuer. vit. de dot.nnm. 
Guid.Pap.confi.145. + 
21. Le pere cft enu de doter fa fille, parce que c’eft 
officium patermum , leg, qui liberos. ff. de ritu nupr. les. fin. 
Cod. de do. promif. cÆuthent. [ed quamuis, de rei vxor.alf. 
Sauf fi elle s’eft marice à fon defceu, encor que le ma- 
riage demeure,neantmoins le pere ne peut eftre tenu la 
doter , L. Paulss. ff. de flat. homini ler. fi ve proponts. Cod. de 
nupt. $. 1. de nupt. apud Tuffin. Et par l'Edi& du Roy 
Henry IL. des matiages clandeftins, fi ce n’eftque la file’ 
cutatreint 25. ans; car lors elle fe pourta marier fans le 
fceu de fon pere , qui ne pourra luy denier [a doc, argus, 
Aunib. [ed fi poff. Cod. de enofficiof. 1eflam. Bartol. in leg. obl' va 
mur , de athonbus c+ obligar. Maluer cit. des dots numer, 
13. fol. 204. C’eft pourquoy quand le pere conftitue: 
dot à {a fille , il eft prefumé la doter du fin , & non du 
bien de la fille fi elle en auoit. de maternel ou autres ad 
mentices , }. fin. Cod, de dor. premif. G Alexar, in leg. 1. 
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fF{olur.matrim.bien que quand le pere couftitue {a dot, ee 


la s'entend de fes biens,& non de ceux de la mere, fi par. 
exprés elle n’a faiét conftitution,l.mater.ffde snre dot.mais 


la mere conftituant du fien , cela l’oblige ; Faber in $.mo- 
nendi,quib. mod.ius patr. petefl. foluit.Guid, Pap. confil.s 4. :-: 
22. Etlayeul, qui dote fa nicpée, eft prefumé la dotes 
conremplarione li], [. dedit, C. de collat. & par ainfi elle fera. 
tenue conter en fa legitime ladite dot, & be fils dudié& 
ayeul, la fienne , e Aagcl. Alexand.c moderni in Lin quart. 
adl. Falcid. Ang. confil. 28.Sauf fi ledit ayeul proteftoit 
donner ladite doten contemplation du nepueu , L. aus 
de ire dot, 5 Cynss in l. fcimus > de inoffciof. teilam. dit que 
le fils n’eft tenu imputer ladite dot donnée à fa fille par 
l’ayeul,duquel aduis eft Deciss confil.S 1.vide Alcsar. de pre 
fempt. reg. v.prafumpt. 17. | 
23. Le pere repete la dot de fa fille , fi elle meurt fans. 
enfans , 1. dos Apatreprafe£ta , C. de iure dot. Guid Pap. con, 
fil. 147. mais s’il y a des enfans,ladite dotleur appartien 
dra; & ne reuiéndra au pere ; 51 ne fe l'eft refcrué,l.fin.$ 
x. de iuve dot. Guid. Pap. queft. 447-mais fi les enfans meu- 
rent , l'aycul leur fuccede, comme a cftéiugé,ex /.1. C.des 
bon: que Liber. | pins : 1 ive® 
24. Maritus etsam dote non [oluta tenetur alere vxorem 
L cum dotem , $. fin autem ,in verbo fecundum dotis. ff. fo-) 
Lur, matrim. facit Lquod fi nulla,de relig. & fampt. faner. Guid.. 
Pap. confil,4 39,cr confil.1 27. à quoy fera aufli tenu l'ayeul 
.& les heritiers du mary,l.Fulcinins,$.fin.ex qusb.cauf in paf 
féfseatur. ff. Mafuer. tit. dés alimens num. 10. +: 25 yat 
25. Le mary fait fiens les fruicts de fa dot: parce qu'il 
porte les charges du mariage, l. cum pater, de paît. dor.].pra. 
oncribus. de jure dot.c# l.dot:s.eod. Hotoman.conil. 2 9.nnm.104 
& le mary cit fcigneur de la dot & biens de.fa fename; /,. 
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26. Dot, augmenti inequalitas toleratur , fi confuetudo 
loci id fuadet, vel conuentione fic promiffum fuit, quod ejt contra 
cAuth. æqualiræ.C.de pail,Guid.Pap. con/il. 36 3. 
27. Dos premifle,  corflitura marito, €: non grulier: ab 1pfæ 
muliere peti poteft,non pendense mairimonio,l, {fi pater mario. C. 
de dot. promiffa, fed mortuo marito, la fille demandera la dot 
à elle conftituce, & promife au mary à fes heritiers, /. 
one S.vidermu:,e $.accedit.C.de res vxor. athion. quia dos efE 
proprium patrimoninm filie, L. denique.$. [ed vtrum.ff. de mune- 
rirw. C'eft pourquoy la femme la pourræ demander: 
pourucu que-ceux qui l'ont conftituee ne fe fuflent refer- 
uez lc retour,& repetition, Saliserss in d.$.videamues Guid. 
Pap.confil:375. 
28. Que fi Le pere auoit conftitué vne feconde dot àfa 
fille, fans auoir fait mention de la premiere conftitué 
en fon premier mariage, il ne pourra repeter que ka 
derniere, leg. doter, ff. de iure dot. Guid. Pap. confil. 37 5.nu- 
ner, 2. | 
29. Et bien que pendant lediét mariage le mary foie 
Scigneur de la dot, & que la femme ne la puife repe- 
ter , vs fapra dixi : toutesfois , fi maritus vergat ad inopiam, 
fa femme pour aficurer fa dot , & pour s’entrerenir, la 
”_ peut repeter, où bon luy fembiera du bien du mary pour 
fon afleurance l. vb: adhuc C. de ire dot. Gaïd. Pap. confi. 
47. Que fi les biens de fondiét mary eftoyent executez, 
luy viuant par ces creanciers , lafemme s'y peut op- 
pofer , pour afleurer & repeter fa dot, leg. fi conflante 
 folut.mat.f die. vbi adhuc iunét. authen. donat. de iure dor. 
Il eft vray que fi des biens du mary , il refte’ en- 
cor quelque chofe non venduë , ny executée , cHë fe 
prendra à ceux là. Aucuns neantmoins tiennent ; que 
pendant la vie du mary , la femmene fe peut oppo- 
fer , leg. viribus Cod. de iure dot. Burtol. in d. lre..fi dos 
conf. masrim.folur. fuerit: toutesfois le contraire s'obferuc. 
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30. Le pere en paëtes de mariage decfonfils a pro- 
mis recognoiltre la dotde {a belle fille, quoy que puis 
apres le fils l’'appreuue,& non le pere;la belle fille la re- 
petera le cas gduenant fur le pere,& fur fes biens.l./5 cum 
doiem, 3 3.$.ut plenins,C. de rei vxor.aët. & le pere fera tenu 
faire bonne la dot à fadite belle fille ;encor qu’il n’y foit 
obligé,& pourra eftre contraint à la refticution.l.fir.C.de 
dot.promiff. leg.final. (od. de fjufpett. iutor. Niafuer des dots 
nombr, 44. | 

31. Orle pere, qui donne plus grande dotà lvne 
qu'à l’autre de fes filles , pourueu qu'il les ait collo- 
quees egalement & decentement , dicitur aqualiter m4- 
ritalfe, Decius ‘confil. 16. column. 4. Baïiol. in leg. cum pa- 
ter. $. dulciffimis , de leg. Alciat. prefumpr. 7. 1eg. x. 
Quant à la forme & folemnité , qui doit eftre obfer- 
uec en paflant vn contract , il faut fuiure la. couftu- 
me du lieu , où il eft pafsé; mais s’il eft queftion de 
Ja matiere , & execution du contenu audit contrat, 
comme de rendre ja dot, il faut fuyure la couftume 
du lieù , auquel le mary cftoit demeurant, & auoit fon 
domicile, lors que le mariage a efté contraété , par- 
fait, & confommé, auquel la femme, incdntinent apres 
la confommation du mariage, a efté emmenee, & 
auquel Phomme & la femme mariez ont depuis aétuel- 
lement demeuré, ixta leg. exigere dotem. ff. de imdic. 
c'eft l'opinion de Bartole :n leg. sunétos populos. Cod. de 
femm. Trinir. coll. 14. 18. € 19. € fiquenr. & de Panorme 
$n cap, 1. de fhonf. matrim. crc. Ce qui eft vray, quand Îa 
dot confite en fimples deniers: car en ce cas, comme 
auffi en contracts entre vifs, ou teftamens, an confidere 
le vray domicile du mary, du donateur. ou du teftateur: 
mais {i la dot confifte en l’heritage, il faut fuyure la cou- 
ftume, au dedans de laquelle ils fonc fituez, q#54 mobi!ræ 
fequansur perfonam ; immobilia vero fheblant ad rerrssors ta 

| Bai 
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Pald.in L mercatores. Cod. de mercater. © cormmer. Bacquer 
des droits de luflice, pag. 122. au commencement, où 
il allegue vn Arreft contraire auec les raifons d'vne part, 
& d'autre. | 
32. La femme n'eft tenuë verifier le payement des de- 
niers dotaux, la numeration d'iceux eftant portce par le 
contract de mariage , ou bien ayant bonne & valable 
quittance faiéte par main de Notaire, Bacquet des 
droiéès de Tuftice,num.1 32.n’eftant fufhfante la quittan- 
ce faicte de la main du maïy, ny {a declaration pendant 
le mariage, ny mefme la quittance pañlce par Notaire, 
apres la confommation de mariage, finon que par icelle 
foit porté que les deniers ont efté payez, & nombrez en 
prefence des parens & Notaire, g54 qui non pote} donare, 
nan poseff fateri, L. cum quis decedens, $. Titia. ff.ae leg. 3. L qui 
tejfamenturm. ff. de probat. 
33. Queritur an dos eriam ab euo materno data ad cum nor 
exiflentibus liberts , tanquam profeélitia reuertatur , & am 
ipfe auw, pat le moyen du droict de retour doiue eftre 
preferé au pere, qui a droit de fucceflion. €afus ita ef- 
fingi debet, Tirius pater dat centsm in dotem fille Seia, ex 
matrimonio contratlo inter Sesam © Caium, qui dotem a Tirie 


patre accepit : nafcitur Sempronia, deinde aabuc Tirio vinerte . 


decedit Seia filia Firij, fuper(lite Sempronia filia fua, & Ca, 
que eriam viuente adhuc Fitio auo fuo materno deceffit. Queri- 
ter an Caius Sempronie filie [ne eriam in dote füccedat, an vero 


aÀ Tim auum maternum iure reuer(fonis dos ab eo profeita 


redeat ? Il femble que le pere doit fucceder. L la 
fille auoit recueilly la dot par le decrz de fa mere, 
& partant le pere, comme plus proche d'vn degré 
que l'ayeul luy doit iuftement fucceder, Auth. defuuèle. 
Cod. 44 S. C, Tertull. & leg. fancimus , Cod. de benis maiern. 
fuccedunt enim parentes fo defunile falua gradus prerosa- 
Jiua, À. Anh. fair, & Auth, cefante C. de leg ghercdib. {L. 

pour 
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pour le pere, la dot doit retourner, fnre poteffatis: l: 2. C: dé 
bonis,que. l. & partant l’ayeul maternel n'ayant point iws 
patrie porefratis , ne peut aufh pretendre sus reuerfrants, 
Toinét que le pere ir his, que ad filium à matre, vel ab eins 
dinea peruenerunt, prefertur etiam auo paterno, |, quod foiris. C. 
de bon. qua liber, Toutesfois au contraire l’equité eft tres- 
grande pour l’ayeul, à quo dos profeita elf, ne cr {lis amifle, 
pecunie damnum fentiat,l sure [accurfm. ff. de ture dotium. XL, 
fait pour l’ayeul, dotés profeëhitie casa : dos enim à parente 
etiam jilie emancipate data profcéliuia eff, quia dotem prefcéti- 
tram non sus poteffatts, feÀ parentis nornen facir. F profeétrtia, ir 
fin. ff. de iure dot. & partant dos etiamab auo materno profe- 
Ca, cf? profefhitia, G redire debet, d.L. iure faccurfam. Yoinét 
ce qui pourra feruir d’vne Il. raifon, que la confidera- 
tion, qui faict le retour, a lieu auffi bien ,57 awo materno, 
comme in pare ipfo, qui habet poteffatem, voire encore plus. 
Redit autem dos data, ne bac iniela amirtenda dotis formidine 


… parentum circa liberos munificentia retardetur, l, 2. $. proficien- 


dum. C. de bon. que liber. 

34. Seruira d’vne IIFL raifon, que aus certat de damno 
vitando , pater vero de lucro captando : & par confequent 
fauorabilior caufs aui, quam patris : quia non conuenit lu- 
crari aliquem , cum damno alterius : aut damnum entire 
pro alterius lucro, d.lege ture faccurfam , ff. de sure dor. Et 
quant à ce qui a cfté dit, que le pere, comme plus pro- 
che doit eftre preferé, cela s'entend és autres biens ac- 
quis, & venus d’ailleurs, non de la dot prôuenant de 
l'ayeul, & qui eft fubjeéte au droiét de retour, & ainfi 
a cé iugé à Tholofe par Arreft general prononcé 


_en robbes rouges, le 10. Auril 1596. ce qui feruira 


de loy, pour la decifion de ce faiét, couchant l’ayeul 
maternel, la difficulté pour layeul paternel n’eftant 


fi grande, & dit-on qu'il y a Arrefts fur ce mefme 


faiét, en faucur des oncles & tantes paternelles, ou 
matc£ 
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maternelles. Sertàcepropos; ce quieft traité par 

Charondas,liur. 4. chap. 18. defes Refponies, où 

il tient, dotem 4b auia materna datam profeilirtam effe, 

C ad cam reuerti, vel ad eius haredes , lege anus neprrs 

ff. de iur. dot. € L, sure fuccurfum. eod. 5 L. dos 4 patre. C. 
folut. matr. De fotte que le pere mefme sil euft furue- 
cu, nc luy euft fuccedé , ains toufours l'aycule , ou {es 

beritiers cuflent efté preferez , aliud in dote aduentuie, 

L. cum oportet.\ C. de bon. que liber. vide L.quid ergo &. 
_guidergo ; ff. de contr. tutel. aët. Pour le droiét de retour 
Chaïond.liu. 7. chap. 11. où il eft diét que le fils, auquel 

a efté donné par le pere , ne pcutrien faire au preindice 

du droict de retour , qui appartient au perc,& cote ÂAr- 
reft de Tholofe ; par lequel le pere fut maintenu és 

biens par luy donnez , bien que {on fils cuft faict cefta- 

ment, & fubiticué à fon pofthume , 1] cotteautre Ar- 

reft dudit Tholofe, par lequel le fils ayant cfté condam- 
né à mort, & fes biens confifquez,le pere fut auffi main- 
tenu és biens par luy donnez.Arreft pronôcé en robbes 
rouges. Vide fufrus du droiét de retour , Ranchin des fuc- 
ceflons «b inteffar. $.14.num.3.4.5.6.7.@ S.ubi dicit plures 
tencre etiam ins renerfionis babere locum au profit de l’ayeule 
materncile , bien que ledit Ranchin foit de contraire 

opinion, Bartol.in l.quod fcitis. à 

35 Axo in fumma, tt. de vfur. videtur tenere indi- 

finite , in cafibus , in quibus , iura noffra dicunt venire vfu- 
ras , hodiecorrc£la , praterquam 11 contraëlu dotis,capite 

falubriter , extr. de vfur. quod intelligitur ,inquit Baruol, 
snl, atqui natura, 6. montant forte, ff. dé negor. ge. 
Vfaras deberi a patre mulieris marito,qui fuSlinctonera mu 
trimonÿ : nonenims mulieri poff  folaium  matrimenium pra- 
fabuntur vfure à viro vel heredibus ei, L'1.6.exaêtio cf 
sbi per do£tores.C. de res uxor.aëtion.de bac materia ,vide Bal- 
du in l. €. preicrea, C.de iure dot. fi came in mara fucris 
réffitners 
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reShinends dotem, tenet Bariol. in l.infulam, $. vfuras, ff. folur: 
matrim. ventre vfuras. 

36. Quañdo fides habita fuit de dote , les heriticrs du mary 
font toufiours tenus, leo. in bis rebus.$. (? vir. ff. folnr. ma- 
En 0r. 

37. La queftion eft, fi pour la dot promile, le mary 
ayant baillé quittance,;auquel le beaupere fait vne con- 
trepromefle du mefme iour, la femme ayant renoncé 
à la focceflion de fon pere, peut demander aux heri- 
tiers de fon mary le remploy de fon argent promis. Les 
heritiers du mary difent qu'il n’auoit rien receu, do- 
tem antem non fcriptura, [ed numeratio facit, lib. 1. Cod. 
de dot. cant. non numerat. lib. 1. Cod, de donat. & que Îla- 
diéte quittance a efte faicte, fpe future num-rationts, & 
partant ne peut auoir aucun cffcét, leg. minor, 25. an- 
2%. ff. de minoribu;, leg. ab Anaffafio. Cod. mardat. & glof. 
sn l.2. (od, de non numerat. pecun. & qu'il leur fufht de 
ceder les aétions pour la dot contre les heritiers du 
bcaupere du defunét, L. fi foc:r, $. Lucius, ff. folur. matrim. 
Vide l. Nerua, illotit. 1. quod debetur, ff. de pecul. Bald. in 
Lin rebus, $. mulier, & leg. leger. C. de paët, cl. fiatfentis. 
Cod. fi cer. petatur. Mais par Arreft fut iugé pour la vef- 
ue, fuyuant Barrol. in d. Lin his rebus, $. vlrim. parce que 
lepere eftant tenu de doter, leg. capite, ff. de ritu nupr. cr L 
vnic. C. de dot. promif. Et ayant conuenu de certaine 
famme aucc fon gendre, qui luy a faiét quittance depuis 
icelle, le droiét de reftitution , & de remploy a elté ac- 
quis à la femme, s'eflant Je mary contenté de l'obliga- 
tion de fon Éeaupere, Lister caufus,$. abelfe, ff nand. arg.l. 
prerij caufa. C. de refcmd. vendit. On alleguc la Toy, promit- 
tendo;, $: fi a dehitore, € 1. it ab eo. ff. de ture dot. & apres la 
promefle,& obligatioz faiéte par Le beau pere à fon geri- 
dre, le danger commence eftre au mary, /.dotem, ff. de sure 
dot, Charon. lib.6. cap.8 j. | s 

33. Quaæ 
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38. Queritur an dos poffir confifcari propter deli£lum vxoris? die 
non polfe conffante mairimono ; cum maritus contra (ifcum 
.omnes abtiones “habeat , cf mulio smagis exceptiones ; iuxr4 
notat. per glof. in l. quinque legibus ff. de bonis damnat. leg. 
conflante ; $. fi felut. mat. Chaflanec vit. des confifcasons, 
$.2,num.s. | 
-39. Pour le debte de la femme on ne peut faire execu- 
tions fur les biens dotaux,gwia eorum évminium propter one- 
ra matrimonis ad maritum fpettar.l. 1 .ff.de vfucap. 1. doce ancil. 
lam. C. de vmdic. l. pro oneribus , C. de iure dot. Tsmen di- 
flingucndum , aut debitum contrattum cf} ante matrimoninm, 
aui pol} : fi ante , fiet executio , quia bena dicuntur deduélo are 
alieno ; leg. fubfignatum ; $. bona ff. de iure dot. fed fi poff, non 
fiet exeoutio , Guid.Pap. confil, 447. text. not.in l.fin.C.de feruis 
pign. dot. , 
40. Quaritur an dote non foluta augmentum dibeatur ? ref 
pondetur non deberi, Auth. de gon chgend. feund, nub. $.illud 
quoque, coi.1.c 51 Auib.fid que nihil, C.de patl.conuent. Jap. 
dots fi tamen pars dotis fuerit foluta pro rata , donatio vel au- 
gmnentum deb:tur ; nifi paitum fiat, vt dote filuta , vel non fo- 


.lutæ augmentum debeatur ; Guid Pap. confil 274. ce qu'il 


faut entendre , nifi terminum dederit maritus , vel fidem h:- 
buerit de pretio, quo cafn eo morino inira terminwn mulier lu- 
run corfequitur ; Guid. Pap. Confit.4 30 fufius conjil. $ G $ «vi- 
de;l.dos.data.C.de donat.prepter nupr. 
41. La femme ne peut auoir priuilege far tous les autres 
creanciers,que pour la dot reellement payée, côme il eft 
remarqué par la gloffe, opinion de laquelle eft approuce 
par tous les Do£teurs, in Laf]id.in verb.date.C.qui porior. in 
pign-Boër.dec.3 30. Faut noter que la femme n’a priuilege, 
oi praferatur caierts creditorib.nifs in bon:s mariti, non autem in 
bonis foceri,quauts ipfe dotem acceperitainfi qu'a efté iugé en 
l'affaire de la Haye,(harondlib.9,cap.7. tient le contraire, 
&c.allegue vn Arreft de Tholofe,du 1 7.Septemb.15 97. 
| 42. Conflat 
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dibus mariti non confentientibus, fine autoritate competentis indi- 
cis haber faculratem, l. douis atlione.C. folut.matrim. 

$0. Queæritur an mulier in repetitione dois praferatur creditori, 
qui dedit pecuniam ad rem emendam, &-eft interuenu au 
contract, & s’eft fait obliger la chofe achetec expref- 
fement pour l’afleurance de fes deniers, & faut dire que 
tel creancier doit eftre preferé,non folum anterioribws credi- 
toribus , fed etiam mulier, l. lices. C. qui potior.in pign. bxb. 
combien que pour l'opinion contraire on alleguc l’au- 
tentique de «qualit. dotts. $. his conféquens collar.7. 1. quod 
quis naubs. ff. de bon. ant, ind. poffid. iunêta 1. fi pienus. ff. qui 
porior. in pign. & l. 4. C. eod. tir. lefquelles fe doinent en- 
trendre de prinilegio, quod tacitam hypothecam introducit. vide 
L. denique, & L.interdum. ff. qui porser, cé: bi Bartol. 

sr. Plufeurs tiennent que la femmene peut eftre pre- 
fcree exprefflam hypothecam habenibus, €: tempore prionbus. 


: Primo, pour la raïifon & l’authentique de æqualit. dor. $. hrs 


confequens collat.7.2. qu'vn priuilege ne peut eftre oétroyé 
au preiudice du droit d’vn tiers, l.2.$.merite,ct $. [1 ques a 
principe nequid in loc, public. L. 4. C, de mancip. Liber, l.1.C.de 
precibimp.offerend. facie l.ubi.C.de iure dot. 3. fa railon en eft 
prile de la loy 2. C.de prinileg.fife.gloff.in Lafliduus.C. qui po 
tior.  än &. fucrar. Inffst. de aitiomb. Mais le contraire eft 
decidé in d.l.affiduis,& in d.anth.de aqual.dot.$.aliud quoque, 
in auth,de prinileg dot, haret. mulier.non praSland. En quoy 
y a deux.droits finguliers 1. que les femmes ont priui- 
lege contre ceux qui ont tacite hypotheque. 2. contre 
ceux qui ont exprelle hypotheque & piecedente. Fide 
Charond. lib.s. cap.s4. 
S2. Si marius adminiftrat tes paraphernales,quod taxtun fieri 
potefl vxore confentiente lhac lege. C. de paët. conuent. € L, fin. 
C.tod dolums ç reglig. maritus praflare debet,ne ex cius malien. 
vel defidia aliqua mulieri accedat saëtura. d. L. fin.<. fin.vbi vide 
Pac maler, © noa doiem numeret, non fripiwram. Tr- 
| | Srument: 
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Stramenti dotalis facere.l.1.C.de dor.caut.non numerat. 

s;. On demande {1 la femme en vertu de fon priuilege 
peut repeter du creancier de fon maty la fomme, qui 
auoit efté payec par ledit mary,& femble que ony ex! pe. 
cunia.C.de prinileg.ffc.& referre.S.ulr.ffae mur. | [ei & les Do- 
teurs tiennent pour commune opinion, que la decifion 
d.l.pecunia habet locums in quolibet antiju'ore debitore, qui pri- 
tilegium habet,vide gloffin dilpecunia,c Bartol.in pupilles $. 
de his,que in fraud.credu.les Docteurs 17 L. filiwifamuitas, ff. fi 
Ccrtm petatur, € 11 d.l. pecunia. Alciar. diféingait an ex cauff 
onerofi,an vero lucratiua fit poilerior crediror cui foluturn eff? 
mais la contraire opinion eft plus afleuree,qui eft de Ful- 
gofc , in d, l. pecunia,cÿ .curn fndus,6.[éruum meum,fi certum 
petatur, 1. parce que les meubles n’ont point de fuite: 
moins donc pourra l'argent de bonne foy reéccu, eftre re- 
cté : nec enim locuplersor fit creditor, qui fuum recipir, facit L. fi 
alien. de folut. Bald. in l. vbi adhuc. C. de iur.dot. fepetriio enim 
nulla eff ab eo, qui fanm accept. l, repetitio. C. de condit. mdeb 


ide Charond.lib.s .cap:s 4. 


54. Quant à ce qu'on dit que les biens fubieéts à reftit- 
tion peuuent eftre alicnez doris, aut donationts caufa, boc fi 
intellige. Qu'il faut qu'vn pere, qui charge fon fils, ou fa 
fille de rendre l'heredité, luy laifle la legitime exépre de 
telle charge,& fi apres le fils fe maric, & qu'il faille faire 


. donation proprer nnprias, ou rendre la dot, il l2 rendra de 


| 
| 
| 


{a legitime tant qu'elle s'eftendra, & apres pour le fur- 
plus la femme pourra prendre des biens fubicéts à refti- 
cution,auth. de reSlit.c ea que parit.$.quamabremcoll.4. quod 
fit propter dotis , aut donationis proprer nupr. prinil. nifi fi ir 


, fraudem nimism grauauerint. dem dicendi de extranco harede, 
qui pro dote, aut donation propter nupt. potef} rerinere, vide gl. 
. én d S.in Verbo fi non fufficerer,c nota dotem &° donation proprer 
, #2upt-fécundum merita perfonart, id ej},facultat.parrimon.confti: 
cnendam elfe, gloff. ibi in verbo merite, c luius prinileors rasio 


. O z 
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30. Lepere en pactes de mariage defonfils a pro- 
mis recognoiftre la dotde {a belle fille, quoy que puis 
apres le fils l'appreuue,& nonle pere;la belle fille la re- 
petera le cas gduenant fur le pere,& fur fes biens.l.f; cum 
doiem, 3 3.$.ut plenius,C. de rei uxor.aët. & le pere fera tenu 
faire bonne la dot à fadite belle fille ; encor qu’il n'y foit 
obligé,& pourra eftre contraint à la reftitution.l.fin.C.de 
dot.promiff. leg.final. (od. de fjufpeit. imtor. Maluer des dots 
nombr, 44. , 

31. Orle pere, qui donne plus grande dotà lvne 
qu'à l'autre de fes filles , pourueu qu'il les ait collo- 
quees egalement & decentement , dicitur aqualiter m4- 
ritaffe, Decius ‘confil. 16. column. 4. Baïiol. in leg. cum pa- 
ter. $. dulciffimis , de legi2. Alciat. prefumpr. 7. reg. 1. 
Quant à la forme & folemnité, qui doit eftre obfer- 
uce en paflant vn contract , il faut fuiure la. couftu- 
me du lieu , où il eft pafsé; mais s’il eft queftion de 
la matiere , & execution du contenu audit contract, 
comme de rendre ja dot , il faut fuyure la couftume 
du lieù , auquel le mary cftoit demeurant, & auoit fon 
domicile, lors que le mariage a efté contraété , par- 
fait, & confommé, auquel la femme, incôntinent apres 
la confommation du mariage, a efté emmenec, & 
auquel l’homme & la femme mariez ont depuis actuel- 
lement demeuré, inxta leg. exigere dotem. ff. de iwdic. 
c'eft l'opinion de Bartole 5» leg. snétos populos. Cod. de 
femm. Trinir. coll. 14. 18. cr 19. € fequent. & de Panorme 
$n cap. 1. de Sponf: mairim. crc. Ce qui eft vray, quand la 
dot confifte en fimples deniers: car en ce cas, comme 
aufli en contracs entre vifs, ou teftamens, on confidere 
le vray domicile du mary, du donateur. ou du teftareur: 
mais fi la dot confifte en l’heritage, il faut fuyure la cou- 
ftume, au dedans de laquelle ils {ont fituez, g454 mobiiræ 
féquunimr perfonam ; immobilia vero Sbettant ad serrisort sé, 

| Bai 


+ 








F% Es 
… Dot, Douaire. 139 
Bald.in L. mercatores. Cod: de mercato. € cornmer. Bacquer 
des droiéts de luflice, pag. 122. au commencement, où 
il allegue vn Arreft contraire auec les raifons d'vne part, 
& d'autre. 

32. La femme n'eft tenuë verifier Île payement des de- 
niers dotaux, la numeration d'iceux eftant portee par le 
contrat de mariage , ou bien ayant bonne & valable 
quittance faite par main de Notaire, Bacquet des 
droiés de Tuftice,num.1 32.n’eftant fufhfante la quittan- 
ce faicte de la main du mary, ny fa declaration pendant 
le mariage, ny mefme la quittance pañlce par Notaire, 
apres la confommation de mariage, finon que par icelle 
foit porté que les deniers ont efté payez, & nombrez en 
prefence des parens & Notaire, gi34 qui non pote/} dorare, 
nan poief} fateri, L. cum quis decedens, $. Titia. ff.de leg. 3. L qua 
telamentum. ff. de probat. 

33. Queritur an dos eriam ab euo materno data ad cum no 
exiflentibus liberis , tanquam profectitia rétertatur , € an 
fpfe auw, par le moyen du droict de retour doiue eftre 
preferé au pere, qui a droit de fucceflion. €afus ita ef 
fingi debet, Tirius pater dat centum in dotem file Seie, ex 
matrimonio contratlo inter Seiam G Cainm, qui dotem à Titie 


patre accepit : nafcitur Sempronia, deinde adbuc Tirio vinenite . 


decedit Seia filia Fiij, fuper(lite Sempronia filia fna, & Ca, 
que etiamn viuente adhuc Fitio auo fo materno deceffit. Queri- 


ter ap Caius Sempronie filie [ne etiam in dote fuccedat, an vero 
aù Tiium auum maternum iure reuer(fonis dos ab eo profeëta 


redeat ? 11 [emble que le pere doit fucceder. L la 
fille auoit recueilly la dot par le decez de fa mere, 
& partant le pere, comme plus proche d’vn degré 
que l'ayeul luy doit iuftement fucceder, Auth. defunéle. 
Cod. a4 S. C, Tertull. leg. fancimus , Cod. de bonis maiern. 
faccedunt emim parenies fiio defunile falua gradus prerosi- 
dina, à. Anth. facir, & Auth, cefante C. de leg ghercdib. 1£, 


pour 
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pour le pere, la dot doit retourner, fnre pote/fatis: L: 2.C: dé 
bonts,que.l. & partant l’ayeul maternel n'ayant point iws 
patrie poteftatis , ne peut aufh prerendre sus reuerfronis. 
Joinct que le pere in bis, que ad filium a matre, vel abeinus 
dinea peruenerunt, prafertur etiam ano parerno, |, quod finis. C. 
de bon. qua liber, Toutesfois au contraire l’equité eft tres- 
grande pour l’ayeul, à quo dos profeita elf, ne cr lie amife, 
pecunie damnum fentiat,l sure faccurfim. ff. de iure dotinm. TL. 
faict pour l’aycul, dorés profeilitie cassfa : dos emim à parente 
ctiam jilie emancipate data profcélisia eff, quia dotem profcéh- 
tram non sus poteftatss, frÀ parentis nornen facir. F: profeétrtia, ir 
fin. ff. de iure dor. & partant dos etiamab auo marerno profe- 
Ca, off profefkitia, G redire deber, d. 1, iure faccurfum. oinct 
ce qui pourra feruir d’vne Il. raifon, que la confidera- 
tion, qui faidt le retour, a lieu auffi bien ,57 awo materno; 
éomme ## patre 5pfo, qui habet potelfarem, voire encore plus. 
Redit autem dos data, ne bac inie£ls amittende dotis formid'ne 
| parentum circa liberos munificentia rerardetur, l, 2. $. proficien- 
dum.C. de bon. que liber. 
34. Seruira d'vne I1FL raifon, que auws certat de damro 
vitando , pater vero de lucro captando : & par confequent 
fauorabilior caufa aui, quam patris : quia non connemit lu- 
crari aliquem , cum damno alterius : aut damnuix entire 
pro alterins lucro , d.lege iure fuccurfam , ff. de sure dor. Et 
quant à ce qui a efté dit, que le pere; comme plus pros 
che doit eftre preferé, cela s'entend és autres biens ac- 
quis, & venus d’ailleurs, non de la dot prôuenant de 
l'ayeul, & qui eft fubjeéte au droit de retour, & ainfi 
a cfté iugé à Tholofe par Arreft general prononcé 
en robbes rouges, le 10. Auril 1596. ce qui feruira 
de loy, pour la decifion de ce faiét, touchant l’ayeul 
maternel, la difficulté pour layeul paternel n'eftant 
“fi grande, & dit-on qu'il y a Arrefts fur ce mefme 
fait, en faucur des oncles & tantes paternelles, où 
où maicr 


———— 
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maternelles, Sertace propos; ce quieft traité par 

Charondas,liur. 4. chap. 18. defes Refponles, où 

il tient , dotcm ab auia materna datam profeiliram effe, 

Gad cam reuerti, vel ad eius heredes , lege anus neprs 

ff. de sur. dot. € L, ire fuccurfum. eod. 5 L. dos à patre. C. 
folut. matr. De forte que le pere mefme s'il cuft furue- 
cu, ne luy euft fuccedé , ains toufours l’aycule , ou {es 

heritiers euflent efté preferez , aliud in dote aduemie, 

L. cum oportet.; C. de bon. que l'ber. vide Lquid ergo 6. 

quid ergo ; ff. de contr. tutel. aët, Pour le droiét de retour 

Chaïond.liu. 7. chap. 11. où il eftdi@ que le fils, auquel 

a cfté donné par le pere , ne pcutrien faire au preindice 

du droiét de retour , qui appartient au perc ,& cote Ar- 

rit de Tholofe , par lequel le pere fut maintenu és 

biens par luy donnez ; bien que {on fils euft faict cefta- 

ment, & f{ubiticué à fon pofthume, 1] cotteautre Ar- 

reft dudit Tholofe, par lequel le fils ayant cfté condam- 

né à mort, & fes biens confifquez,le pere fut auffi main- 

tenu és biens par Iuy donnez.Arreft pronôcé en robbes 

rouges. Fide fufrus du droiét de retour , Ranchin des fuc- 
cefhons «b inteffat. .14.num. 3.4.5.6.7.@ S.ubi dicit plures 

rencre ctiam ins reuerfionis babere locum au profit de l’ayeule 
maternelle , bien que ledit Ranchin foit de contraire 

opinion, Bartol.in l.quod fcitis. 4 

35 Azxo in fumma, t't. de vfur. videtur tenere indi- 

finite sin cafibus , in quibus ,iura noffra dicunt venire vfu- 
ras ; hbodiecorrella , praterquam 11 contraéiu dotis,capite 

falubriter , extr. de vfur. quod intelligitur ,inquit Baruol, 
sn. atqui natura, 6, non tanumm forte, f. de negot. gefi. 
Vfhras deberi a patre mulieris mario,qui fuflinctonera ma- 
arimonÿ : nonenirsmulieri pofl folaum matrimeniumpre- 
flabuniur vfure à viro vel heredibus ei, L.1..exaétio ,cÿ 
sbi per doflores.C. de rei vxor.aëtion.de hac materia vide Bal- 
dums in. 6.$.preicrea, C.de inre aot. [5 tamen in mora fueri: 
reffiners 
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reStituends dotem, tener Bartol. in Linfulam, $. vfuras, ff. fur.” 
matrim. venire vfHras. | 

36. Quañdo fides habita fuit de dote , les heritiers du mary 
font toufours tenus, leg. in bis rebus.$. (r wir. ff. folur. ma- 
ÉNImO 7. 

37. La queftion eft, fi pour la dot promile, le mary 
ayant baillé quittance,;auquel le beaupere fait vne con- 
trepromelle du mefme iour, la femme ayant renoncé 
à la focceflion de fon pere, peut demander aux heri- 
tiers de fon mary le remploy de fon argent promis. Les 
heritiers du mary difent qu'il n’auoit rien receu, do- 


tem aurcm non feriptura, fed numeratio facit, lib. 1. Cod. 


de dot. cant. non numerat. lib. 1. Cod. de donat. & que la- 
diéte quittance a efté faicte, fpe future numrrationts, & 
partant ne peut auoir aucun cffcét, leg. minor, 25. an- 
58. ff. de minoribu;, leg. ab Anaffafio. Cod. mardat, & g'off. 
sn l. 2. (od. de non numerat. pecun. & qu'il leur fufht de 
ceder les a@tions pour la dot contre les heritiers du 
bcaupete du defunét, L. fi focsr, $. Lucius, ff. folut. matrim. 
Vide l. Nora, illo tit. 1. guod debetur, ff. de pecul. Bald. in 
Lin rebus. $. mulier, Gr leg. leger. C. de paët. dl. fiabfenree. 
Cod. fi vert. petatur. Mais par Arreft fut iugé pour la vef- 


ue, fuyuant Barrot. in d. Lin his rebus, $. vitim. parce que 


lepere eftant tenu de doter, leg. capite, ff. de ritu nupt. e5 L 
vnic. C. de dot. promif. Et ayant conuenu de certaine 
fomme aucc fon gendre, qui luy a fai& quittance depuis 
icelle, le droiét de reftitution , & de remploy a elté ac- 
quis à la femme, s'eflant le mary contenté de lobliga- 
tion de fon beaupere, L. iater casfas,S. abefe, ff. nand. arg.l 
preris caufa. C. de refcmd. vendit. On allegue la loy, promnit- 
tendo, S. (f 4 debitore, € 1. sus äb eo. ff. de iure dot. & apres la 
promelle,& obligatio: faiéte par le beau pere à fon gert- 
dre, le danger commence eftre au mary, /.dotem, ff. de sure 


dot, Charor. lib.6. cap.8 3. \ k 
| 33. Qua 
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38. Queritur an dos poffit confifcari propter deli£lum vxoris? die 
non pofle conflante mairimonio , cum marins contra ffcum 
.omnes aËtiones habeat ; c mulio mnagis exceptiones ; iux14 
notar. per gloff. in l. quinque legibus ff. de bonis damnat. leg. 
con$lante ; $. fi folut. mat. Chaflanec vit. des confifcamons, 
$.2,num.s. | 
.39. Pour le debte de la femme on ne peut faire execu- 
tions fur les biens dotaux,q#ia eorum éomimium propter one- 
ra matrimonis 4d maritum fpeitarl. 1 .ff.de vfucap. I. doce ancil. 
lam. C. de vindic. l. pro oneribus , C. de iure àot. Tamen di- 
flingucndum , aut debitum contraétum cf} ante matrimonium, 
au po} : fi ante , fiet executio , quia bena dicuntur dedutlo are 
alieno , leg. fubfignatum ; $. bona ff. de iure dot. fed fi poff, non 
fier execurio, Guid. Pap confil, 447. text. not.in l.fin.C.de feruis 
pign. dot. | 
40. Queritur an dote non foluta angmentum dibeatur ? G' ref 
pondetur non deberi, Auth. de gon cigend. fetnnd, nub. $.illud 
quoque, coi.1.@ in Auib.fià qua nihil, C.de paël.conuent. fap. 
dot; [5 tamen pars dotis fuerit foluta pro rata , donatio vel au- 
gmnentum deb:tur ; #ifi paîtum fiat, ut dote fluta , vel non fo- 
. luta augmentum debeatur ; Guid Pap. confil 274. ce qu'il 
faut entendre , nifi terminum dederit maritus , vel fidem h:- 
buerit de pretio , quo cafi eo mortuo intra terminwn mulier lu- 
frum confequitur ; Guid. Pap. Confil.4 30 fufius conj:l.s G $ «vi- 
de;l.dos.data.C.de donat.prepter nupt. 
41. La femme ne peut auoir priuilege fur tous-les autres 
creanciers,que pour la dot reellement payée, côme il eft 
remarqué pat la gloffe, l'opinion de laquelle eft approuee 
par tous les Doéteurs; in l.aflid.in verb.date.C.qui porior. in 
pigr-Boër.dec.3 30. Faut noter que la femme n’a priuilege, 
or praferatur cateris creditorib.nifs in bonis mariti, non autem im 
bonis foceri,quauts ipfe dotem acceperitainfi qu'a efté iugé en 
l'affaire de la Haye, (harond.lib.9,cap.7. tient le contraire, 
&allegue vn Arreft de Tholofe,du 1 7.Septemb.15 97. 
: 42. Conflat 
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42. Conffat mulicres in donationibus propter nuprias fecundnms 
sempora, hypothec. habcre, G* non praferriex Anth. de priuilee. 
dotis. Ce qui eft dit cy apres,que la femme pout fon aug- 
men fe range fuiuant ie iour de fon contra , comme 
Îcs autres creanciers , eft conforme à la difpofition du 
droict, in Auth. de priuil.dot.heret. mulier. coll. 8 vide Gloffin 
Auth.de aqualit.dor.X] faut donc noter que la: femme pour 
fon augment eft mile en rang du iour du contraét ; & 
ainf futinge par Arreft de la Cour'en faueur de la vefue 
feu Gontoulas,Bougeois de Tholofe,& les creanciers au 
mois de Sept. 1596. ; | s' À 
43. Mais fiila femme auoit donné au fecond mary plus 
qu’elle ne pouuoit ayant enfans du premier li, elle n'a 
l'augment contre les creanciers;'que pour la quantité du 
dot qu'elle pouuoit conftituer,ainfi que fut iugé par le 
mefme Arrelt, Et faut noter que combié que la dot n'ait 
cfté payée , pour ce que le mary a refufe prendre, neant- 
moins ”n4lier habebis ante nuptialem donationem: & ne pout- 
ra auoir lieu l’authentique , /êd que nihil , quia qui dare no- 
luit, dums perceptionem recufat, ut qui fufcipere polfulatur ; pro- 
simus eff danti, Auth.ut exailione inffante,S.vlt.coll. 7. vbi de 
effettionibus oblationis in gloffa in verbe, kes,l.:um dotem, C. 
de iure dot. 
44. Pallum de dote reflituenda interpofithm a patre. ex inter. 
mallo fine filie voluntate non potef} ad filie difpendium operari: 
poteft enim tantum pater dotis c filie conditionem facere melio- 
reminon autern aitionem [ibi .d filie competenteminnouare., 1. 
cum à focero, cé L.lauia. C. de ir, dot.inter fifum © mulierem 
pralatio fsmitur ex tempore,l.dotis,C.de iur. dot. - 1E 
4$+ Anparte.adquem poteffatis iure , vel ex flipulatu aëlione 
dos rediis,pollireum diminuere filia fecundo nubente ; > dic 
nonpolle mnui doter , nifi fubfant a patris aliqua clade for- 
suite decrescrit : turc enims amplius 1 dotem fécundo marito 
ATET +. ss PE 70 RS 
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Son cogitur,nifi quantum facultates eins parientur , Auth. [ed 
guamuis ; C. de reivxor. aët. €: ideo cum pater pacifcitur cums 
marito Ut dotem aut es partem lucretur maritws , non tamer 
“propter illud paëtum poterit minuere dotem ; quia patlum bu- 
iu{inodi non eff fortuita clades. Vide poj! illam apud Bartol:C. de 
rei vxor all. 

46. Dos fi fufficiat ad quartam excludit querelam , covferri 
debet fi inteflatus deceferit pater,ex teffamento vero quando te- 
ator hoc dixit,l.vnic. $.quo 4 nobis recepto, C.de reivxur. at. 
quodintellige fi fuerit snfhitusa cum fratribus , non fi cum extra- 
neis doiem percipiet commun. vtriufque ind. aloff. in Auth. fed, 
quamuis,C.de res uxor aËk.in venbo diminuere, funds autem do 
talis nec hypothece titulo dari ; nec alienari etiam confentiente 
muliere potef},ne fragilirare nature fe in repentinam deducatur. 
2nopiam lunic.$.cum autem hypothecam.C. de vei vxor. aët. de. 
teriortamen caufa dotis eo cafu quo fols patri repetitio comperis ” 
paëto poreff fieri , ut fipacifcatur pater. Vt difunéta filia marrs- 
enonio dos apud maritum remaneat,l.f; conuenit. C.de pait. con- 
sent.fuper dol. : 

47. ce Æqualitas ÿn dite , ç donatione naptiali eff féruanda, 
dique argumentum , aut ommino non fiat , aut ab utraque parte 
pari quantitate celebrerur he vel eo modo fsbuertaiur æquali. 
45 , Auth. aqualnw. Cde paël. conuent. G* ideo que nihil 
praffirit nibil percipier ex donatione , € qua minus, quami con 
felfa e$E prefistit pro quantitate preffita lucrum féntir. Autb. fd 
que nihil. C.eod. G ideo' fi paëla non fint paria, maior lucri 
pars ad minorem reduci debet ,vt eo modo vterque minorem 
partem lucretur. L lege. Cieod.é fuse in Anth.de nupt.<. den. 
ceps cellat.4. | | 
48. Er fi patris bone qui marito filis heres extitit publicen- 
#r,"10n tamen hoc nocet file, quia pater fine voluntate filie nes 
exigere,nec accipere doiem poteff.l.folut.matr.c 1.filie cod. 

49.  Mulier eifi dominium rei dotalis ad ipfam ipfo iure re- 
dleat,non vamen ingrediendi peffeffionem retum dotalium bare- 
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dibus mariti non confentient:bus, fine autoritate competentis iuds. 


cis haber facultatem, l. dosrs atlione.C, folut.matrim. 

$0. Queritur an mulier in repetitioncdoris preferatur creditori, 
qui dedit pecuniam ad remi emendam, &-eft interuenu au 
contract, & s’eft faiét obliger la chofe achetec expref- 
fement pour l’afleurance de fes deniers, & faut dire que 
tel creancier doit eftre preferé,non /olumn anterioribss credi. 
toribus , fed etiam mulier, l. lices. C. qui potior. in pign. bib. 
combien que pour l'opinion contraire on allegue l’au- 
tentique de «qualit, dotrs. $. bis confequens collar.7. i. € quod 
quis naubs. ff. de bon. aut, iud. poffid: sunéte 1. fi pienus. ff, qui 
porior. in pign. dr l.4. C. eod. tir. lefquelles fe doinent en- 
trendre de prinilegio, quod tacitam hypothecam introducit. vide 
L. denique, cr L.interdum. ff. qui porter, çÿ ibs Bartol, 

st. Pluñeurstiennent que la femme'ne peut eftre pre- 
fcree expref[lam hypothecam baben:ibus, & tempore priorsbus. 


- Primo, pour la raïfon & l’authentique de æqualit. dor. $. bis 


conféquens collat.7.2. qu'vn priuilege ne peut eftre octroyé 
au preiudice du droit d'vn tiers, l.2..merite,c& $. |: quis æ 
principe nequidin loc, public. l. 4. C, de mancip. liber. l.1.C.de 
precibsmp.offerend. facie l.ubi.C.de iure dot. 3. la railon en eft 
prife de la loy 2. C.de priuileg.fife.gloff.in Laffiduus.C. qui po 
tior. Cp in &. fuera. Inffst. de attiomb. Mais le contraire eft 
decidé in d.Laffiduis,€r in d.anth.de aqual.dot.$.alind quoque, 
in auth.de prinileg, dot. haret. mulier.non preSland. En quoy 
y a deux.droicts finguliers 1. que les femmes ont priui- 
lege contre ceux qui ont tacite hypotheque. 2. contre 
ceux qui ontexprefle hypotheque & precedente. Fide 
Charond. lib.s. cap.54. 
S2. Si maritus adminitrat tes paraphernales,quod tautum fieri 
potefl vxore conféntiente lhac lege. C. de paët. conuent. 1. fin. 
C.t0d doluws 7 neglig. maritus praflare debet,ne ex cius malien. 
vel défidia aliqua mulieri accedat saëlura. d, |. fin.<. fin.vbi vide 
CARE mialer,  nota dolem numerat, non foripturam. Irs- 
| | Shumrnts, 
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ftrumenti dotalis facere.l.1.C.de dot.caut.non numerar. 
$3. On demande fi la femme en vertu de fon priuilege 
peut repeter du creancier de fon maty là fomme, qui 
auoit efté payec par ledit mary,& femble que ony ex! pe- 
cunia,C.de prinileg.ffc.é referre.S.ult.ff.ae mur. | J0i. & les Do- 
teurs tiennent pour commune opinion, que la decifion 
dl.l.pecunta habet locum in quolibet antiqu'ore debitore, qui pri- 
tilegium babet,vide gloff. in dl pecunia,cÿ Bartol.in Lpupillus $. 
de his,que in fraud.credu.les Docteurs 1 1. (liwfamitas, ff. fi 
cuit petatur,&* in d.l. pecunia. Alciar. diffingait an ex cauffe 
onerofa,an vero lucratiua fit poilerior crediror cui folutum eff? 
mais la contraire opinion eft plus afleurer,qui eft de Ful- 
gole, in d. l. pecunia,cÿ L.cum f.ndus,$.feruum meum;fi certum 
petatur, 1. parce que les meubles n’ont point de fuite: 
moins donc pourra l'argent de bonne foy 1eccu, cfîre re- 
cte : mec enim locuplersor fit creditor, qui faum recipir, facit L. fi 
alien. de folut. Bald. in l. vbi adhuc. C, de iur.det. epetsiio enim 


. nulla eff ab eo, qui faum accepit. l. repetitio. C. de condit. mdeb. 
L2 


Vide Charond.lib.s .capis 4. 
54. Quant à ce qu'on dit que les biens fubieéts à reftity- 
tion peuuent eftre alicnez dois, aut donationts caufa, hoc fi: 
intellige. Qu'il faut qu'vn pere, qui charge fon fils, ou fa 
fille de rendre l'heredité, luy laifle la lepitime exépre de 
telle charge,& fi apres le fils fe marie, & qu'il faille faire 
donation propter mupiias, ou rendre la dot, il 1x rendra de 
{a legitime tant qu'elle s'eftendra, & apres pour le fur- 
plus la femme pourra prendre des biens fubicéts à refti- 
cution,æuth. de reSlir.c ea que parit.S.quamobrem;coll.4.quod 
fit propter dotis , aut donation:s propter nupt. priuil. niff fi in 
fraudemn nimism grauauerint.fdem dicendi de extranco harede, 
qui pro dote, aut donatione propter nupt. potef} rerinere, vide ol. 


… à?2 d $.in Verbo fi non fufficerer,C* nata dotem &ÿ: donation.proprer 


#2 upt.fécundum merira perfonart, id eff, faculrat.parrimon.conftàs 
chendam elfe, gloff. ibi in verbo merita, c& huius prinileois ratio 
. ae: 
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redditur in $fancimus eod. quia ea que fpecialiter omnibus pro: 
funt,his que fpecialiter quibufdam vrilia fant preponuntur : non 
tamen aut mulier que dote conffunit , ats vir qui donationem 
propter nuptias fecit , eam pollea in fraudem  legis poref} ex bo. 
nis fubiacentibys refiitutioni de nouo angere d. auth. $. Hac 
dgitur, | 
s5. 1laefté iugé par plufieurs arrefts, que la femme 
arecours,non feulement pour fon dot : mais aufli pour 
on augment fur les biens fubieéts à la reftitution., fi 
linflitué eftoit fils, & defcendant du teftateur , fec fi le 
/greué auoit efté conftitué par vn eftranger;ou par quel- 
qu'vn des colfateraux : car lors ne peut recourir fur les 
biens fubicéts à reftitution ny pour l'augment ny pour 
la doc. | 
SG. In repetitione dois, fil] primi matrimon'ÿ preferuntur 
fecunde mulieri, quia cum par:a fint priuilegia,antequim pre- 
fertur pofferiori autb. vt exaëtioh. inftante. $. ff vero mibil ap. 
parent collat, 7. fFtamen aliquid appareat fecunde dotis, mu 
dr fecunda poterit quod funmeït vindicare , d. auth. &. bis 
igtur. Et nota filios tn repctitione doris vts eodem priuilegie , quo 
areretur mater non autern alios haredes d. auth.in princip. 


_$7. Le Curateur d’vne fille, quieft herctiere de fon 


pere aucc benefice d’inuentaire,promet certaine  fom- 
me co la mariant , & apres fe treuue que les biens de la 
fille ne valent la moitie de Ja fomme promile , faut que 
Je Curateur paye le refte en fon nom propre, ainfi qu'a 
efté iugé par arreft folemnel.Charond.l.7.cap.2 s. 
38. Augmentum feu donatio’ prepter nuptias non debetur, 
nifi dos folwta fuerit , & fi pars foluta fuerit pro rata dcbebitur 
augmentum, auth, de non elig, fecund. nub. $. penulr, G- aurib. 
fed que nihil, C.de paët. connent. Beneditt. in cap. Raïnutis, 
én verbo @: uxorem num.6 2. nifi maritus [idem habuifes : que 
caf.quoad lacrum recipiendum perinde bab:bitur , ac ji 
dos réaliter exfolutafurffer. Quod intellige verum ; quando mu- 
' ler 


EE 
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Lier dotem fibi conflituie nec exfoluit ? nune enim tunc lucratur, 

guia non fib: debet imputare , cum non foluerit. Cam autem non 

mulier, [ed alius quiliber doter cenffisurt,et[ non exfeluerir,mu. 

Lier,tamen augmentum confequitur, aut ei heredes , quia mu- 

lier n'hil imputari pore/},fed marisoeff imputandum , qui non , 

curauerit dotem fibi folui,Guid.Pap.con(il 23. 

59. Lucratur mulier augmenth,fi maritws pendente termine 

guë fibi prafcriphit ad dotis folut.obierit. Mafuer;tir. des dots &e 

mariage Boériws.decif 3$.dos etenim per patrem premiffa , de 

bet ex:gi per maritum,qui [5 fit in mora, eis mora vxori non pos 

teff impurari,l.creditor aliam.S.fin. fFmadati , maxime quia pre- 
. feribendo tempws, quo folus debeat dos, videtur fidem habuife de 

dote ,argumenio à fimili.$ «vendite, inflir, de rer. diusf. & L. quod - 
, vendiff.de contrth.empt.'c hodwe ex forma inffrumentorum in 
. quibus mariti babent fidem de dote ex promiffioné parëtum flia- 
 sumn,vxor lucratur augmentumCtiam dote non flnta.fine dederit 
 serminum «Ïoluendum,fiue nou, Guid. Pap.cenfil.4 30. 565. 

| Ecclefiafliques. 
À S' l'Ecclefiaftique fait negociation , & trafic;il fera 
tenu refpondre deuant le Juge feculier:parec qu'il 

. deroge à fa profeffion,& qualité, Mouell. 1 2 3.c.6. 
2. Comment les Preftres peuuent difpofer de leurs 
: biens, Wide saf.verbo teftament, De la Coronne & tonfure 
des Clercs Sum.rural.716.au commencement,& 722. 
3.  Auiourd’huy par l'ordonnance de Charles IX. de 

Pan 156jiart.11.& l'an 1 $6G.art.4o.& de l'an 1s7r. 
‘art.14.petfonne ne peut jouyr du priuilege clerical , s’il 
n’eft conftitué aux Ordres facrez, & pour le moins fous- 
‘Diacre ou Clerc benefcié, ou aétucllément refidant , & 
feruant aux offices qu'iltient en l'Eglife , ou efcholier 
‘aŒtuellemét eftudiät. Les cas efquels'les Ecclefaftiques 
‘perdent leurs priuileges fe peuuent voir dans la Sum.ru- 
‘rural.722.6 in verbo Crimes. fupra. | 


— 
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4. Des Eglifes & refugiez en icelles, vide Sum. rural.74 3: 
$- Le luge d'Eglife.pour l’execution de fes fentences 
peut demander aide aux luges feculiers contre les defo- 
beyffans, & contumas,.é quod non valent facerdotes efficere 
per doëtrinæ fermorem, pite$tas hoc imperes per difcipline rerro- 
rem, can. principes. 27. qmall.s. Car ladifcipline, & Iurif- 
diétion Eeclchaftique eft maintenu£ par la force, & au- 
thorité du Prince, & des Magiftrats, comme il eft efcrit 
au Deuteronome chap.17. car. reoum 2 3.qu. $. can. tribut 
2 3: qu: 8. can. bom principis 96. diff. & de là cit entendu ce 
que dit Opratus Mileuiranus Ecclefiam in republica elfe, non 
auicrn rempublicam in Ecclefia. S 

6. Le Juge Ecclefaftique n’a point de territoire, & s’il 
Fentreprenoit on en pourroit appeller comme d’abus. 


* Arreft du 3. Juin: 574. recité par Chopin, tb. 2. de facr. 


polir. ut. 8. . 

7. _ Apoltats proprement font ceux qui fe departent, & 
deuoient du tout de la religion-Chreflienne pour fe faire 
Juifs, Turcs,ou Payens,& {ont pires que Hereriques, L. 3. 
4. © 5. C.de Apoff. Mais on repute encor Apoftats éeux 
qui abandonnent l’ordre de la Religion, duquel ils ont 
fai& profeflion, & prennent vn habit fccutier, lefquels 
font couftumiers de fe ranger auec les Herctiques pour 
là vomir vne infinité de blafphemes contre la verite, lef- 
quels blafphemes font d'autant plus graues & dignes de 
plus grande punition , qu’ils font proferez par eux-me- 


; mes.qui fçauent le contraire : conme plufieurs ont cort- 


feflé fur la fin de leurs jours; s’eftans pluftoft retirez du 
cofté des Herctiques pour fuywe leurs plaifirs charnels, 
que pour aucun fcrupule de confcience, mais quoy 
qu'il en foit pf5 viderin.: Vide l, vlr. C. cod. vbi fit mentio 
de harrticis : wnde reëte Tertullsanus ait apofiatas harefes 
facere: ce qui fe peut confirmer par ce qui à cflé veu 
les ficcles pailez, que nous'ne pouuons nous ramente- 

| uoir, 
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uoir,qu'auec foufpirs tefmoins des reorets,qu’vn chacun 
doit auoir de voir ceux qui ont efté eleuez par l'Eglife 
cftre maintenant les premiers,qui fe font bandez contre. 
leur mere qui les auoittant cheris & aimez,ne fe conten- 
tant de fe perdre eux mefmes, mais enragez; portans en- 
uieau bon heur , qui attendoit les autres, ont feméde 
lyuroyc parmi la bonne femence,qui en fin la fuffoquee. 
S. Par l'ordonnance d'Orleans art. 6. Les Archidiacres 
& Euefques, font cenus vifiter en perfonne Jeur Egli- 
fes, & a cité iugé que le droiét de vifitation,qui doiteitre 
taxé moderement,n'euft deu,s’ils ne vilitent en perfonne. 
Voyez , l’article 32.de l'ordonnance de Blois. 

9.  Mortuo Epifcopo finitur eodem momento Vicarig poleflas 
€, fi gratiofe de refcript.in 6. © morte mandantis mandatum. 
one finitur. |. yxorem $. Scauola , de legat. 3, G L. manda-. j 
tum C. mandat. © officium confernarorm Ecclefiaffici ipfa 
morte concedentis expirat. cap. vno de offic. delegar, cr cap. licee 
cod. & c. dudum, de prabend.in G. vide leg. eius, qui in prouin- 
cia derebus cred. > capit. cum fupeor de offic. deleg. € ideo 
polf mortem Epifcopi etiam ignorans vicarius non poreff ad-"' 
mutere refignationcm , vide Roberi. lb. 3. cap, 1. vbi refigna- 
tio fuerat fatla adbuc faperflite Epiftcpo ; [ed admiffa eo mor 
tuo de hoc valde dubito, fi admiffà fuerit ab ignorante vicarie, 

« Quia ientia delegati requiritur , ut finiatur ciws officium , l. [3 
forte ff. de off: prafid. facit C. audira, de reffit.. fpecial. @ à die 
foientie tanium reuocatio loém habere sntelligitur.Clemen, vniç. 

d? renunciatl.{imandaffem ffmandari  folutiofatla à debitore | 
Pl mortem domins valet. Leius, qui in prouincia. fi cert. petat.l. 
feruus,er Lfiquis feruo;ff.de folute vide Roberi.d.loco vbs rradie 
sudicatum fuiffe contra eum cuivs refig. admiffa fucrar. 

10. Vicariws generalis in (birituahbus © 1emporalibus pote/f 
conjfituere procuratoreminon tamen potef} aliurs vicarium gene- 
ralem conftituere,nifi hoc habeat in mandat Capell Toloféec.36. 
11, Vicaire ne peut cftre reuoqué par celuy qui l'a in. 

4 
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fticuc, & vn Religieux eftant creé Vicaire par vn AB: 
bé , ou Prieur coadiutaire , tel vicariateftant authorifé 
par le S. Pere ne peut eftre reuoqué. 
22. Vn Vicaire ne peut receuoir Infinuation hors le 
Diocele , & fufht que le vicariat foit paflé fous le feel 
Royal de l'ordinaire , non toutesfois en la perfonne 
d'aucun eftranger , car telles fortes de gens ne peuuent 
eftre Vicaires. 
. 13. Nota, que par le droiét Canon le Juge feculier ne 
: peut proceder contre le Clerc , de quel crime qu'il 
- puifle eftre preuenu , ante prinationem prinilegiy clericalis, 
| deciamarionem ; @* degradationem ab. Epifcopo faciendam, 
praterquam in cafibus , quos notat oloff.in c. ad abolendam de 
bæret. & Panormit. c.eifi clerici,$. v. de Judic.c. perpendi- 
mus de fent. excomm. Tamen in Gallis clericus ‘inobediens 
Ecclef. vel arma ferens, aut feuis fe immifcens, capite pleilitur 
à laico indice , nulla clericali tonfure , aut degradationis [0+ 
lemnitate feruata, Axreft du Parlement de TFholofe du 
3. Septembre 1469. & 3. Auril 1475. Bened'it.in capit. 
Rainutins in verb. G* vxorem 2. decif. num. 440. 441. 
442. & ordonnance de l'an 1571. c. mowimus de verbor. 
fgnif. & cap. nouit. de Iudic. G* nouell. 123. vbi obferuatur 
degradatio ,non tamen in Gallia obftrnatur folermniras, cap. 
| degradatio, de pœnis, fed fatis eff, chericos exgutorari poffe ab 
| ÆEpifcopo adffanribus Cœnobiarchis , aut aliis in facra dignit1 
teconfhitunts , cingulo », © infignibns facre miliriæ pofires » & 
| &amfaceftéiugé, Chopin lib, 2. cap. 3.mum.1 5. vbi pluræ 
de degradatione. Vbitamen Jari[ditio communis e$F Ep'fcopo 
G Capitulo , VEuefque ne pourra degrader , ny exercer 
Jurifdiétion, "fi aut affidente, aut filtem vocato colieio, & 
à le Chapitre pourrta proccder, eriam abfente Epifcopo ; dum 
tamen vocatus fyerit , Chopn vbi fapra. 
14. Après qu'on a condamnation contre vn Ecclefia- 
ftique,fi on ne trouuc biens temporcls,il faut demander 
per 
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permiffion au Juge Royal, duquel depend [a codamna- 
tion de proceder par cenfures : toutcsfois auiourd'huy à 
caufc de la modification, fur l’Ediét du 16. Auril 1575. 
telles cenfures pour debtes perfonnels par plufieurs ar- 
refts de Paris ont efté declarés abufiues , & ne peut-on 
proceder à faute de payement contre les Ecclefiaftiques 
apres le 4. mois par emprifonnement par l'ordonnance 
de Blois art.17. ur 
15. Le Preftre, quitrafique ayant efté admonelté trois 
fois,n’a aucun priuilege, cap. ex paite,de cler. coniug. vide 1. 
per iniquum. C. de Iurifd. omninm Iud. & a efté ain iugé, 
Chopin.lh.2.de facr.polir.capir.nu.174 18. 
16 Le luge d'Eglile habet mixiurs imperium, &- non merum, 
© habet moädicam exercitationem ; fine qua Iurifdiétio exerceri 
non a fF: de offi.eius cui mand. eff iurifis£t. Car il a la 
prifon,la gehenne, l’améde pecuniaire aux œyures pies, 
excommunication, & degradation. Vide can.{ÿ Epifcopi $ . 
diffé can.ficut quedam 13. qu. $. Charond. fur la couftume 
hiure 4. chap.2. 
17. Du Pont Chanoire Theologal de PEglife Metropa- 
litaine de Cozerans, ayant obtenu congé du (eur Eucf- 
que dudit lieu de venir dans Tholofe folliciter pour la 
maintenué de {a prebende , que quelqu'vn pourucu par 
Icdic fièur Euefque luy conteftoit , il luy fut enuoyé par 
iceluy le Recteur de ladite Eglife pour le prier de venir 
faire fon deuoir, & fa charge, & prefchet le Carefme, 
ce qu'il refufa , dilant qu'il ne le cognoifloit pas, & 
qu'il ne fçauoit que c’eftoit , toutesfois il y alla peu à- 
pres, où il trouua que ledit ficur Euefque auoit arre- 
fté le Pricur de fainét Gaudens pour prefcher , & lequel 
eftoit preft à monter en chaire, attédant la fin de la Met 
fe le premier iour de Carefme, mais il gliffa parmy le 
peuple & fit en forte qu’il monta en chaire , & demeura 
a genoux comme cache dant la Melle, attendant la fa 
O 5 | 
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d’icelle pour prefcher. Or qu'eftant rapporté au fieur É=- 
ucfque, il l'enuoya prier d'aller parler à luy deux ou trois 
fois,ce qu'il refufa,& luy ayant ledit Euefque fait encor 
commandement public , à peine d’excommnnication, 
respondit publiquement auff , qu'il ne fe foucioit defes : 
excommunications , & qu’il ne reftoit pour. cela de 
prefcher , & commença fa predication fans prendre, ny 
demander la benediétion accouftumce, ny de dire la fa- 


‘Jutation Angelique, mefmes il n’atteñdit pas la fin du 


Libera me Domine , & autres prieres accouftumees d'eftre 
chantees par les Chanoines à la fin de la Melle, & en 
troublant tout,commenca à difeourir,ce qui fut vn grand 
trouble & fcandale au Chapitre, Confuls,& autre afli- 
ftans , tellement que ledit fieur Euefque l’'excommunia 
publiquement, voyant le grand fcandale qu'il auoit cau- 
{€ par fon irreuerence , imprudence & temcrité, auec 
ceux qui l’aflifteroyent, & l’efcouteroyent prefcher , & 
s’en alla auec tout le Clergé & autres. . | 
28. Or du Pont prefenta requete àla Cour, difant 
que ledit Euefque auoit faiét celaen haïne de Finftan- 
ec qu’il auoit pendante en icelle contre fes competi- 
teurs , en laquelle il cftoit compris, & par ce moyen 
il fupplioit la Cour de faire commandement audit 
fieur Euefque de l’abfoudre. Ce que la Cour ordonna, 
& fut abfous quant & quant par. ledit Euefque obeyf- 
fant : mais il reprefenta requeite deuant le Cominiflai- 
re à la Cour, remonftrant que ceft affaire n’auoit rien de 
commun auec l’autre. Que la Cour eftoit grandement 
furprife , & requeroit qu’il pleult à icelle renuoyer iedit 
du Pont deuant luy ou fon Official,ne pouuanticelle co- 
gnoïftre de ceft affaire , que par appel comme d'abus. 
Que ce feroit vne,confequence trop grande , que bien 
qu'ayant obey à la Cour 1l l’aye abfout , touresfois il de- 
mandoit reparation de l'entreprife dudit du Pont, & ao 
| lite 
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fie à fin de non proceder , demandant renuoÿ deuant 
fon Official, le Commiflaire renuoye en iugement. Or: 
l'Aduocac general apres auoir bien defchifré du Pont, 
conclud à ce que la Cour le condamnaît en l'amende de 
cent liures, & fut renuoyé deuant l'Official de Couze- 
rans, pour continuer les informations fur ce faiètes de 
fon authorité. Au moyen dequoy la Court , bien qu’elle 
ne puifle prendre cognoiflance des affaires Ecclefafti- 
ques, fuyuant les Ordonnances , que par appel comme 
d'abus, finon des cas priuilegiez, comme meurtres;adul- 
teres, voleries, facrileges , infraétions de fauucgarde, & 
autres defquelles eftant accufez , le Juge lay leur peur 
faire le procez, fans qu'ils puiflent eftre ouys en leur de- 
clinatoire, la Cour, dif-ie, prenant la malice, & le fcan- 
dale public, caufé de l’irreuerence dudit du Pont;le con- 
damne par fon Arreft du 27. Autil 1606. à cent liures 
d'amande, & aux defpens, & le renuoye par deuant fon 
Eucfque, ou Ofhcial; pour continuer les informations, 
qui fur ce auoyent efté cômencees contre luy, & y pour- 
uoir comme il appartiendroit. 
19. Leges Romana facerdotes, caterofque Ecclefiallicos ab om- 
nibus tribuiis, tam pradiaris, quam patrimonial b#, Gr ab om- 
nibus fubfidsis exemerunt L. placer C. de facrofanit. Ecclef.1. 2. 
C. de Epifcop. € cleric. can. non minw exrra de immunit. 
Ecclef. no nuls vnquam gens fuir, tam aliena à pietate, que 
remplorum, atque Ecclefiarum vacationem non Siudiose fouerir, 
concefa facerdoribus” fui ; relicionts intuitu , imimumitate x. 
lugé par Arreft du 3. Autil 1573. contre les Confuls 
de Rabaftens, pour Maütre Iean Guillet Prieur du- 
dit lieu, & fit la Cour inhibitions aufdits Confuls de le 
cottiler pour le fait de là garnifon, finon que pour fes 
biens temportls roturiers, qu’il y auoic audit lieu & tail- 
lables d'iceluy. Toutesfois lors que la necefité prelfe les 
bencficiez font coitifez Iugé par Arreft du 2.Auril 1573. 

entre 
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entre le Chapire de Sainét Eftienne De Tholofe , & les 
Confuls de Sainét Sulpice du 17. lanuier 1522.Arreft 
contre le Chapitre pour le Sindic dudit Tholofe. Au- 
tre du dernier Mars 1 $ 24.portant, que la troifieme par- 
tie de vingt &quatre mille liures,impolez fur la ville, fe- 
roit exigec fur l'Archeuefché d’icelle & fon Clergé , & 
bencfciés tant refidans ; que autres du Dioceze. Maiftre 
Francois Girardin Chanoine en l’Eglife d’Auch , & 
Preuoît de Sainét Tuftin, fut condamné par arrelt du 6. 
Septembre 1578. payer aux Confuls de ladite ville Ia 


cottifation fur luy faiéte par iceux pour la defenfe dela 


ville , & y feroit contraint par faifie du temporel, & au 
tres voyez, deués & raifonnables, dans vn mois pout 
tout delay. | 

20. Biens d'Eglife Deo funt &- non pafforibus : c'elt pour= 
quoy ils ne peuuent eftre alicnez nÿ par eux ny par au- 


tres /, Julian.de facrofanttrepetita renonasa , € confrmats le- 
 Gibns Francorum lib, tit. 2 9.de tebus ad venerab. loc pettinen- 


tibus non alienand. 

21. Toutesfois les biens d'Eglife pourront eftre alienez 
pour caufe neceflaire & pour plus grande vtilité, mais 
auec permiflion ca».ficut, can.non habent,can.fine exceptiones 
quaff.2.cap.tua.de bis que fiunt à Pralat. fine conf. c.ut fapra $. 


fn. de reb. Ecclefe alien. vel non. & en telle il faut prendre 


garde que l’homme d'Eglife ne vende aux fiens,car il y 
fera prefumé fraude, auth. quibufcumaus modis. C. de fa- 
crofanét." Ecclef: @ ibid. Bartol.inl.tutor petius $. 1. de 
excufat.tutor. Gloff. inc. peruenit 1. quall. 3. Archidiac. 
Can.non lice. 1 2. bi collatio faËFa confanguineis prefumitur ex 


‘affeétione carnis faita.d.l, tutor,& ibi Bald. Alciat. reg.x. præ- 


fumpt.29. 


22. Toutesfois l'Ecclefiaftique ne pourra vendre à per- 
fonne ny engager, ny pour fes affaires ,les biens de 1 E- . 


glile. cap. 3. de pignonb.car il n’en cft que fimple admini- 
| | ftra 
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ftcateur.cam.euidenter 21.q.1.Bi6 pourra-il vfer des fruicts, 
les vendre,& en tefter, comme de fon bien , & de {es 
biens, ou acquits des fruicts. cap. prefenn, & £l.S.porro.de 
offic.ord.in G.c7 Hofl.eod.c cap.fin.de pecul, cleric.c ibid. 1mo- 
la.vid.lul.Clar.in vtramque partem .teflamentum.q.217. 

2 3.Ecclefiaftique ne peut eftre conuenu deuant vn luge 
lay,ny par procureur n'eft tenu s'y prelenter, ny aller 
propofer fon declinatoire.Zul.Clar.ib. 1.fent.qu.36.& No- 
uell. [uflin.S 3.&5 12 3.l.omnes.C. de Epifc. & clerc.c. figmfi- 
caffi.de foro compet. Ce qui alieu pour le renuoy, car  faue 
toufiours aller propofer,lors le Iuge le renuoye, fauf s'il 
eftoit queftion de crime priuilegié, &duquel la cognoif- 
fance appartint au iuge,& quels font fefdits crimes , wi- 
de fupr.Crimes. 
24.  L'Eglife contre l'Eglife prefcrit par trente ans,cæp. 
quinque.@ c.placuir 16.qu.3.cr cfantlorum de prafumpt. Ce 
qui cft du droit ancien, car generalement on ne prefcrit 
auiourd'huy contre l'Eglife que par 40.ans. Voue!l Lufhin. 
. de ecclef.$.pro temp.collat. 9 1. quas aitiones de facrof. ecclef. cÿ 
cap.illud autem, de prafcripr. 
2 $. Les ornemens de l'Eglife ne peuuent eftre executez, 
ny les meubles,mefmes des Preftres,vide imf/.Execution, 
ny mefmes les fruiéts de fon bencfice,s'il n'en a d’autres, 
c.fi. de vit.& honneft,cler.gl, in cap. Epiftop. de probat.ne cogatur 
sn opprobrium mendicare [mol,  Panoïmir. in c.tuis de probar. 
. Difent que le Preftre eftant pourueu de moyens par Île 
titre clerical peut vendre fon titre clerical s’il a d'autres 
moyens: quia non ef} in clericis reprobarda pawpertas volurta- 
Tia CAH.2.9.2. 
26.Toutesfois fi le Preftre s’cft foubmis à la rigueur par 
corps, il pourra eftre emprifonné,comme dit Panorm. in 
… cex pracfcripr. de inreiur. côtre la difpofition du chap.Si di- 
ligenti,de foro compet. ce qui cft difputé par Fab. in . fin. de 
ailion.apud Yaffin,& ainfi a eftc iugé par arrcft de Paris, le 
20. 
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20. Nouembre 1 $ fo. comme et rapporté au long dans 
les loix abrogees lib.1.6.11.Bien qu’il s'obferue autremét, 
le Preftre ne pouuant eftre emprifonné pour debtes, L. fi 
Ecciefa.l.qua i.omnes $.fin.de Epifcop.cap. 23. 24.de priuil. 
cler. ne pouuant le Preftre etre priué des priuileges fur 
peine de nullité de toutes procedures L. fi qua per calum. 
niam. de Epifc. & Cleric. 
27. Le Preftre peut eftre aufli contraint au payement de 
fes debtes par execution fur fon immeuble, fur les biens 
de fon benefice, pourueu qu'il lay en refle pour fon en- 
tretien, & le feruice de l'Egliie,& par excommunication 
tant part les Ordonnances de Blois,que par le Concile de 
Trente,felf. 2 $.ayant efté contumacé.oterit index, nquit, 
Ecclefaft.cotumaces in non parendo anathematis mucrone ferire. 
28. Or les moyens les plus grands qué le luge d'Eglife a 
pour faire executer fes iugemens font les excommunica- 
tions, quieit d'vler de fufpenfon d'interdiction , cap. 
querenti, de verb. fienific. 
29.Les Preftres,;commedifoit Platon, font les Magiftrats 
de l'ame, qui furpaflent d'autant plus les Magiftrats po- 
hitiques, que lame eft plus noble que le corps, mais il 
faut que leur vie paroïlle par deffus le commun, comme 
il eft bien au long difcouru aux loix abrogecs,lib.1.cap.4. 
& ditoit Synefius, Sacerdote dminum virum effe oportet, ciloi- 
gné de tous icux & plaifirs,& du tout adonné à Dicu. 
30. La priere peut eftre faicte en cas de neccflité en lieu. 
public, Synefius Epif.67:& difoit encor Epifcopos, qui ver- 
{anter in negorits non condemno, [éd admiror eos, ce. & encor 
Epif.s. Qui in via Ecclefie habitant, preces pro nobis, tam pu. 
blicesquam prinatim faciant annunciare : car c’elt office des 
Ecclefiaftiques, de prier Dieu, & prefcher eux-mefmes 
en leur Evlile, can. fi quis 35. difi. 43. € 86. > Gregor. au 
chap. 3.2d Thefalonicenfes,difoit que le Prelat s’il n’eft em. 
pefchélcoitimement,doit prier, & prefcher à fes parroit- 
ficns, 
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fiens,& leur eft cnioinét par les Ordonnances du Roy de 


l'an 1 543. & Henry IL. de lan 1551. art.4. fuyuant les 
Conciles de Latran, & de Trente. 

31. Les difputes fur la foy, & quettions fur le S. Sacre- 
ment font prohibeesl.4.de fumnma Trimtate,& par les Or- 
donnances de Henry LI. de l’an 1 5 30. art. 36. Aufli eft-il 
prohibé de fe promener dans les Eglifes durant le ferui- 
ce diuin, par les Ordonnances d'Henry IL art.4. & par 
celles de Blois, att.49. 

32. Legat faict à vn Preftre, Moine,ou autre Ecclefafti- 
que, n'eft prefumé faiét à l’Eglife, ains à celuy, à qui il 
{era faiét en pouuant difpoler , aurhent. licentiam. C..de 
facrofanêt. Ecclef. Alciat. reg. à. prafimpr. 129. & apres que 
le Preftre eft facré, ou le Moyne eft profez , il faiét cef- 
fer la fubftitution, qui feroit faiéte fans enfans , cap. in 
pralentia, 6° Glof]. de probai. auth. nifi rogati ad Trebéll. cr ibi 
Bartol. : 

33. Summ fauor eff qui pro religione,vel Ecclefia facir L. [une 
perfene, de relig. é fumpt. funer. de forte que la volonté de 
ceux qui donnent & difpofent en faueur de la caufe pie, 
ne doit eftre fruftree,l.qui 99.de condit.cÿ demonftr.l. militss 


L. nulli licere, > :b5 Baldw : toutesfois au preiudice des en-. 


fans les difpolitions ne font receuës en faueur de l'Egli- 
fe, can. quicumque 17. qu.4. 
34. On reconcilie auiourd’huy les Eglifes, quand elles 
font violees par meurtre à la façon des anciens qui pur- 
geoient les citez de la tuerie, côme au temps que Grac- 
chus, & Fuluius, & leurs complices furent meurtris, 
e Appianss lib.1.chap.4. 
35. Les Beneficiers faciunt fruêlus fuos pro rata temporis L. di. 
uortio ff. folut.matrim.cap. fin. $. porro de ordin.in 6. par atreft 
du 4.Aouît 29.lanuier 1 $77.de forte que les fru'@s font 
à l’heritier du defuné& benefñcié,iufques à la prife de pof- 
feflion par le poflefleur. | | 

36. Or 


/ 


# 
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36. Or les Iuges Royaux preftent la main feculiere aux 
Ecclefiaftiques, parce qu'ils ne peuuent condamner à 
mort. Sicut Homerus in hymno Martis vocat Martem auvñye- 
por Otus Gr td eff Inffitie auxiliatorem:ficque Iuflitia «quo € 
prudenti tudicio prectpir,cum sis non pateat VIA MOIS (É° 4YMA- 
ta mani executiont:atque ita ff quis Ecclefiallicus Judex caps- 
tal; damnatione dignum agnofiat, bunc regio Indici plettendum 
tradat, vt crimina pletlaniur: 
e Armata leges gladiss, € vindiceferro. 

37.Ec pour la punition des Ecclefaftiques hoc iure v{x eff 
Ecclejia Gallicana,vias Tincilium Turonenfe, Seuerws in Caro- 
Lo magno, fnceftuofi, parricide,bomicide mults apud nos,beu pro 
dolor}fed aliqui ex illis faterdotibws nolunt admonitionibus aurem 
accommodare, volentes in prislinis perduyare criminibus, quos 
oporret per [ingularis potentie aifciplinam à tam praua confue- 
ttdine coërceri,qui per alutis bona monit:s noluerunt reuocari, 
d.cum via.Cad LT uliam de adult. la punition de Paulus Sa- 


* mofatenus,qui fut deftitué de fon Euefché, eftant conda- 


né de herefie pas le Juge feculier.Eufebe hb.7.hif. & 27. 


 Theodofius de mefme condamna les Neftoriens apres 


que leur kercfie fut condamnee par les Ecclefaftiques. 
Socrat. ib.7.cap. 3 4 Euagrius Lib.1. 

38. La panition des grands & enotmes pechés & crimes 
des Preftres eft oftec aux Iuges Ecclefialtiques, comme 
dit Pline hi4.9. ep.1 3. Seuerus in ceseros Senatoribws [olis quafi 
mutua diffimulatione parcit fic etiam.nemo est, qui nefciat udi- 
ces hoc tempore vno hoc omnes laborare vitio, vt potius tamquam 
Confcijconuentant ,quans ut indices, de fcclerum pœna G dam. 
natione agant. 

ES SBBSETREESR ES SERRES RSS SEUESS 


Ediéfs. 


\ r, EF Dis & ordonnances du Roy , deux mois apres 


leur publication, obligent les prefens , & abfens, 
e Auth.ut férptire noue conflirutio im Auth.collat.s. Alexand. 
| confil. 
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conf. 181. confil. ç2. vol. 7. Bien que les abfens, 
& eftrangers foyent tenus de garder les Ediéts & ordon- 
nances, mefme de chafque ville, dd.iurib. neantmoins 
les nouueaux venus n’y font obligez , que duiour dela 
{entence ne pouuant auparauant auoir encouru la peine 
de l'Ediét,! pu:ator.ffad L. Aquill. Gr 6. fi putator, C.Iu(l.c.ex 
literis.de himic. Bald.in Lcmnèlos populos.de furuma Trini, Cy- 
nus in Leod.Guid.Pap.confil.19 9.Boër, decif.16 0. 

2. Les ordennances doiuent cftre gardees par les Iu- 
es,fans qu'ilst'en puiflent difpenfer. ! 
ÊEAES IDÉSPPSEBRESSEPEPERTIIPPES 

Emancipation. 

JT. po Me nee n'appert de l'acte 

folemnel fait par deuant le luge des lieux , L. ron 
modo,ff. de emancipatione lib. € ibi gloff. de forte que lesen- 
fans,qui font Ecclofiaftiques ne fe peuuent dire-emanci- 
pez,nt fortir hors de la puiflance de teur pere , Bærtol. in 
leg.patre furiofo.ff.de his,qui funt [ui,vel. alien. inr. En France 


tous les enfans font eftimez etre en la puifläce du pere, 


s'il s’appert de Femancipation. L. fi emamcipario.C. de col- 
lat. ou qu'ils ayent demeuré dix ans hors la maifon de 
leurs peres, tenant maifon pour eux.l.r .de parr. poteff. ler. 

f Flivmfamil Cod.de perit.bercd. + Bald. in leg. poff mortem ff. 
de adopt. La couftume des lieux doit eftre fuiuie en quel- 
ques villes où les enfans mariez feparés du pere font 
cenfez emancipez. 

2. LesBaftards ne peuut eftre emäcipez par Îe pere,gwie 
ermancipatio eSEmanumiffio. Guid. Pap.g.61 2.num.21. Les ba_ 
ftards ne fonten puiflance de pere, $.2. de parr. porcff. $. 
aliorum de nupr. 1. s’enfuit donc qu'ils ne peuuent eftre 
emancipés, argum.lre. mam fi fub coñditione , de ininff, THPTe 
2ef.Gnid.Pap.6 31. 
3.Les enfans emancipez ne peuuent eftre diéts heritiers 
neceflaires, comme les autres, Ÿ. Gallws de Liber. & pofik. 

P 
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222 Emphyteot. Enquefle. 
De forte qu'ils ne peuuenteftre dicts preterits, L. vnic. 6, 
accedit in verbo, extranet ,de re: vxor. aël. 
4. Le pere fera tenu d'emanciper la fille qu’il aura vou- 
Ju proltituer,leg. fi lenones, C.de Epifcop. audrent. Et aufi le 
fils qui veut plaider en lointain pays pour quelque affaire 
qui le touche, comme dit Bald. in L..non folum,$. neceffirate, 
de bonts, que. 
HESEHBÉRSERREEMNSSERERESERERERES 
| Emphyteote. 
1. F ’Emphyteote ne tombe en commis, & ne peut 
La expulfé,encor qu'il ait ceflé par trois ans fe- 
Jon le droiét Romain, ou deux ans entre Ecclefiaftiques 
felon le droit Canonique,de payer la rente au Seigneur: 
finon qu’il fuft conuenu par claule, il ne peut eftre ex- 
pullé que par authorité de iuflice, Soin. rural. 384. Im- 
bert,chap.34. num. 5. | 
2. Aufli l'Emphyteote ne peut demander remife à caufe 
de fterilité, & pour les autres cas fortuits : on diftingue 
fi c’eft par longue occupation des ennemis, ou bien par 
vne paffade & rauage de gens de guerre de mefme par- 
ty, car au premicr il doit auoir.remile , au fecond non. 
Som.rural. 384. 
ISERE SEL TSHSIERRERSES SERRES 
| Engquefle. | 
*E Nquefte, qui eft faiéte fur faiéts non conteltez, ne 
peut fubfifter, rubr. ut lite non contefl.& !. prolatam.C. 
de Jént. interlocut. omn. iud. _ | 
2. Le luge Commiffaire donne ordinairement trois 
delais pour faire venir les tefmoins, & quelquefois qua 
tre, fclon les occafions, cap. caufis,& cvlrra de teflibus. Et 
doit ledit Conimiflaire donner delay competant , & ne 
peut proceder hors Le delay. Il eft vray que par l'Ordon- 
nance de l'an 1 $ 39. art. 32. le Commiflaire n’eft tenu de 
bailler qu'vn delay, ou deux. . 
3. Le 
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3. Le Tuge deuant lequel l’inftance fera, fera l'enqueite, 
d. curent ff. de teflib.l. indices cr Auth. cum eloquenni]imum, 
C. de fid. inftrum, & ne peut eftre commife au Grefher. 
Si toutesfois le Iuge ne veut faire l'enquéfte, ou que les 
parties la vucillent faire ailleurs à ieur plus grände com- 
modité, il bailleracommiflion:# patnbws, coïnme ef dit, 

én |. fcire oporter, ff. de accufat. | | 
4. L'on ne peut faire ouyr tefmoins aprés la‘publica-" 
tion de l’enquefe, & fi la partie à veu le fecrèt;, fauf s'il 
eftoit queltion d'excez, Barr. in L. 1.8. fin ffde quaff. L. Diut, 
fratres. ff. de pœnis. Auth. qua femel (od. de probat: & €: feres 
de tefhib. Sauf fur nouueaux faiéts , quoy qu'ils dependif- 
{ent des autres,felon Specal. fuyui de Joan. Andr. in addit. 
ad tir. de teflib. Clem. fin. ne tefhb.c Gusd. Pap. confil. 104. 
Mais fi ladiéte enquefte n'a efté:veiré ny publiée, l’on 
peut eltre receu à la continuer, ap. confliide tefhi6. Gin $. 
quia vero de tefib. in Auth. HSE 3h 2 PRET à 
$. Enquefte faite contre l'ordre du droiét eft nulle, 
Bartol. 7 Bald. in l.maritus in fin. de quafhionibui ; comme 
fi elle a efté faicte fans que l’adioinét aït preilablènsent 
prelté le ferment: ainli a'efté jugé par Aïréft rapporté 
par Papon, tilt. des preuues, arreft >: Toutesfe's fi en 
attendant l'adioinét en la prefenceidés parties les tef- 
moins font receus, cela vant: comme futingé-par arret, 
Pap. cod. arreft 1.& :9. L'adioinæne fe peut’ abfenters 
& ne pourronteltre pris pour adioinéts le fils,frere,nep- 
ucu, py clerc, par le Commillaire , encores que les par: 
ties y preftaflent confentement pat les Ordonnances dés 
Rois Louys XIL. de l'an r 499. art. 36: & de François I: 
de l'an 15 3$:Cap. 7. art. 15. ou fielle a efté remife non: 
- fignee du Commiflairé & Grefher, car c'eft la plus gran- 
de nullité, comme difent les Doéteurs 7 cap. 13. fal: 
fun. de probat:@ in cap. 1. de fide infirument. in verbes 
eAuihenticum, & Papon Lib. 9. til, du + 37+ Dé forte 
FAR } z 
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que fi le Tuge’auoit figné l'enquelte , file Greffiër ne l'a 


figneeclle eft nulle, quia fériprwra iudicis ef prinata, Ynno- 
cent. in c. 5. de fid.in$tra,Bald.in capicx à nobis in fin. detefhb. 


C'eft pourquoy l’on dit que c’elt l'office du Greffiet d’ef 
crire,& non du Juge , d. cap. cum 4 nobis, cr Rebuff. sit. de 


chirograph.recogn. 


6. L'enqueite doiteftre faiéte en lieu accefible,& non 


{ufpeét; Clem paltoralss., de fent.&- re ind. ff.c L. cum fent. 


C.defen!,& interloc. omn. ind, &. pat le iuge non fufpeét,Sc 
non recufable, cap. Sulpiciws de off.efr poreff.ind.deleg. Mais 
il faut que la recufati6 foit propofee contre le Commilf- 
faire, lieu & Greffier :auant que donner fentence il faut 
publier les enquefles par l'ordonnance de Blois artic, 
450. 1. expreffurs.ff.de appellar. : | 
7. Lestefmoins doiuent eftre examinez l'vn apres l’au- 
tre:car autrement leurs defpolitions feroient nulles , cap. 
venerabilé, de tefhib. cr Lnullum. C.eod, finan que ce fuft 
pour chofes egeres dy conifentement des parties, com- 
me dit Mafiüer tit. des tefmoins num, 10.peuuent neant- 
moÿns lés'tcfmoins-æitre buyslesiours des feftes, pour 
ueu qu'ils ayent efté receus auparauant;Clem. 1.de offic.de: 
leg. Mafuer.eod.numir 1. CEST US sa 
8. En la faétion d'Enquefte l'on ne peut produite, ou 
faire ouyt que dixtefmoins {ur chafque article, & ceux 
qui ferant-ouys pag deflus ; feront reiettez pat les or: 
donnences, des. ,Roys Charles : 8.de l'an. 1490. art. 
32. dé Louys.12:dc l'an: 1499. art.:3.:& François I, 
de l'an 15,3 3.arté4.vile Bartel.injsquories.:C; de naufrag. &c 
ainfi letient Faber.in Giex non fcripto,de inr.natural. gent. 
ciuili , apud Fuffin, Et cela a efté fait pour garder les par- 
ties de Frais, cap. cum cau/am, de teflibus Papon lib.o. rilr. 1: 
arref.18.&c.le Commiflaire qui aura faictelle faute fera a- 
mende par la Cour.Ileft vray-que fi és articles y en a vn 
qui fe referc aux precedens , la depofition de plus de dix 
… 4 te{moins 
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tefmoins fera receüc;e Æafuer.eod.n. 1 3.où s’il n'y a deux 
parties, qui eullent prouué & articulé feparément, lors 
chacun pourra faire ouyr dix tefmoins par l'Agreft 1 9. 
de Papon:&:le plus fouuent la Cour n'a efgard:à cela, 
aios le plus grand nombre eft receu fi l'affaire eft .d'im. 
portance.Papon eod.arreft. 2 0. & n'aura lieu ceflewrdon- 


nance és affaires criminelles où l'on peut faire ouyr plus. 
de dix tefmoins fur chacun article, voire apres la: pübli-. 


cation de l'enquefte ; comme 2 efté iugé par l’arréft troi- 
fiefme de Papon eod. TS PE 


/ 


9. Silestefmoins auoient'efté ouys obfcurement.,, où 
mal interrogez,le iuge officio fo les pourra faire. venir 


pour les relumer {ur les circonftancez , ou faiéts fur def 
quels n’auroient efté bien interrogez , ce quefcra bon, 
voire apres publication: pourueu que la partie ne le re- 
quierc:car il feroit decheu, comme dit Balde 5» l: fin.verfi. 
reuoco in dubium. C. de teflib. il faut donc que cela vienne 
du motif du iuge, qui confiderera que Îx faute de l’en- 
quefte ne doit nuire à la partie , cap. per tnas Cf 3b5 Innor. 
de te/fih.c Guid. quaf. 114. Papon arreft. s.tilt.de preu- 
ues € lib.o.rir. 1. RS Rte 

10. En cnquefte le tefmoignage d’vn feul ne :vaut, 
qu'a vox vis, vox nullius cap. veniens , é cap.licet. de tefti« 
ba.rf L. iuvifiurandi. C, eod. Non pas mefmes quandiil fe- 


roic de la plus grande dignité, d.l.surifiurandi, finoñn que. 
le teftateur peut declarer vouloir eftre adioufté foy au. 
dire d'vnfcul. L. Theopompw.ff. de dot. preleg. 8& Mafuer 
tilt.des tefmoins, num.23: mais la depofition de deux. 
vaut. Lubi numerw.ff. de teflib. mais qu'ils foient ommiex-. 


ceptione maiores. Bald.in l.pexhanc , €. de temp. appellar. auf 

valent plus deux tefmoins affermans, que dix denians 

Glof].in l.diem proferre ff; ‘de arbitris. £ l.1.ffide ventre inf- 

piciendo : car La preuue eft fuffifante , que fis per refles ido- 

71605, Cap.con]uliatum de fbonfalibas lcum indebiro, de probar.in 
7 à P 3 
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verbo lepitimis, & les tefmoins, omni exceptione maiores funr, 
qui nulla exceprione legitima repells poffurt, ut in cap.1. de con- 
eng. 7 offnit. 5 1bs Panormr. à 

11. Teimoings produicts fur vn article ne peuuent 
cître ouÿs fur vn autre :finon qu'il depende du prece- 
dent, we in leg. fi quis libertatem ff: de per. hered. que s’il 
eft fait autrement, ladiCte depolrtion ne vaudra rien,can. 
cum diletts. de 1effibus Cynws in legsunic.ne quis in fua. 

12. Celuy, qui s’ingereroir d'eftre tefmoing en vneen- 
quefte,fans etre adiourné & produiét, fera reietté, com- 
me fufpeét,arg.!.que omnia.ffde procur.cé Bartol.in lvxorem. 
$.qui fi filsofamil. de faif. cr sn L. poff legatum $. his,de his quib. 
vtindign.® Alexandr.confi..7 2..vel.2. fauf en cas de forti- 
lege, Doétor:ubr fupr. e w 

33. Le droi@ a receu quatre fortes de prenues fur lef- 
quelles le d'ffcrent des parties fe doit terminer. Prima, 
la confeflion, laquelle omnem in contrarum tollit probatio- 
nem cap. 1: 3. de confeffis, cr leg. vnic. Cod. eod. quia con 
demnändus efi confirens, À. proinäein 1..ff. ad leg. Aquil. & n'y 
a point difference des faiéts. preuuez à ceux qui fonc 
confeflez. d. L 1. Cod. de confiff. Ains la preuue par con- 
feflion eft méilleure que toute autre: parce que telle 
preuue demeurera toufiours, & l’enquefte non, qui peut 
eftie caflee, & les tefmoins teprochez, leg. fi quis & bi 
Bartol de iuremur, ce que ne fera pas la confeilion, qui ne: 
peureftre reprouuce, !. general. C. de numer. pecun, c’eft 
pourquoy elle nuic à celuy qui l’a faiéte en toutes inftam- 


— ces,Cimquifi.de eleët, où l’enquefte ne fert qu'en l'inftan- 


ce de laquelle il eft queftionen icelle, cap. imier dileël. de 
{ide inffrum.  Guid. Pap. gn.25 4. 

14. Secunda Îe fit par inftrumens & tileres, kg. poffe[- 
Jiones,leg.ex perfona, € |. inffrumen:as C. de probat. & c'eft la 
meilleure & moins foupçonnee preuue,cap. cum dileëti,in 
verfics ex tenore mstrnmensorurs, de dona:. € sbi Parermi. 

; Felin. 
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Felin. in cap. licet caufam, de probat.  7afon inl. ff de nou 
operis nunciat. | 
1$.  Teria ff la preuuc faite par tefmoins , leg. ff fer. 
Drum heredem, c L.cum precibi4,C.de tefhbwu, de laquelle eft 
principalement queftion. .. 
16.  Quarta par ferment , 1.6 2 ffde inreiurand. 

.17. Orle fubieét d’vn enquelteur confifte en-faicts pro- 
bables des parties receuës à informer, & les preuues 
pour juger doiuent eftre-concluantes ; & fans qu'il y 

puifle eftre trouué rien à redire ; ou-autrement elles 
ne vaudront rien , leg. fcian! cunëti Cod. de probat. & aux 
affaires ciniles, le tcfmoignage femblera cftre legitime: 
cncores que les tefmoins, ou la preuue ne foit du tout 
bonne & concluante , commetient e {ndre# Siculus, in 
C. at fi clerici, de iud. cärcomme ditle Bartol. inl. Caflius, 
ff de Senat. c& in 1. 1:de fum.Tiini.infamis faët: in cinilibus ad. 
mittitur, licet in criminalibus appelletur , taen in ciuilibus 
requiruniur etiam tefles idonei,cap.1 . de teftibus cr L'idonei eod, 
th. Et la difference feule eft, que f£in ciuilibus teffes non 
fun omni exceprione maiores ; leur defaut-pourra eftre re- 
paré par le ferment,qui pourra eftre ordonné en fupple- 
ment de preuue , cap. fin. de‘inremrand. Mais aux affaires 
criminaux le ferment n’eft iamais deferé. en defaut de 
preuue , commedit Bartel. & alijinl. admionendi, fie que, 

JFonib. ur quoy aptes force confliéts de preuue, ferment 
ne peut eftre deferé par le juge en maticre criminelle 
pour la decharge de l’accufé , commea eité iugé par ar- 
reft rapporté par Papon,tit.des fermens,& le tient Gurd. 
Pap.confil.1 1 3. num. 3.<5 leg. | 
18. Aduocats ou procureurs ne font tenus-ny ne doi. 
uent tefmoigner du fait de leurs parties, ex leg. mandamis 
F. de teSlib. c. Romana,eod.in 6.Cap.rit.fup.darrelt. 11. C y 
nus in lquouss liberi.C. de refhb. autres ont tenu le contrai- 
re, comme Bartel. in l, deferre ff. de inre Le leg. s. in 

+ 


- 
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d. cap. Romana , & autres gloff. in Letiam.C.de teflibus in 
leg.fin. cod. in cap.qualiter de accuf. bien que le fecret que 
l'aduocat, ou procureur fçauent, ne doiuc eftre reuelé: 
ncantmeins s'ils font appellez en tefmoignage ils doy- 
uentdire là verité , bien pourront les Aduocats , & 
Rrocureurs eftre tefmoins j éontre leur partie : mais 
rion pas pour leur partie : car ils feroyent reprocha- 
bles , comme dit 4ufrer. decif.1 8. @ Faber in l. omnibus. 
C. de Tefhb, G Rota decif.657. in antiq.Guid. Pap. quel. 45. 
De ce deflus ya diuers awrefts rapportez par Autom. fur 
ladite loy AMandamis. + 
19. Le tefmoignage domeftique n’eft receuable , leg. 
omnibus, Gibi. DD. ff de tel. comme celuy des ferui- 
teurs mercenaires familiers, leg, etiam. Cod. de ref. 
Aufrer. decif. capell. Tolof. quai 4. & Nataconfil. 354. 
359. lL. fermes. C, de tefib.non pas mefme'en la caufe du 
fils L. parentes. eoà. Notat.in c. infinuante,de offi.deleg. & Fa- 
ber in tit. de teftam. apnd Iufiin. où le tefmoignage du ier- 
uiteut du pere ne vaut en la cognoiffance du fils. 7» um 
m4 le tefmoignage domeltique ne vaut L. 2. de 1effibus dr 
Cic. pra Rofoio ; teftem mutum dicit qui de accufatoris domo pro. 
ducitur ,@.domeflici telles dicuntur, qui cum aliquo degunt, 
vt libertipatrens , Gr mercenarij is apud qnos degunt, G qui 
exfamilia alicuis funt L. refpiciendum , $. fin. ff. de pœnis 1. 
1. . familie, de public. & veétigal. © l.deteStario. $. fa 
milis. ff. de verbor. fignif. Suns auterm inter domeflicos tous 
ceux , qui funt in poteslate ; l. tria quero. ff. de accufat.tuior 
Item fariliares leg. fin. S. fi.de his , qui ad Ecclef: confug. Plus 
les anciens voilins , leg. effein gloff. de tefhibus : car it 
cf prefumé qu'ils fe crientfouuent & battent , com- 
me di&t Bartol. in leg. fi tonus ff. de ag. pluie. co l'anor- 
mit. in cap.quofdara. de prefampt.de plus , proximi, feu coniiun- 
Eh fanguine [uns de familia,!. 1.6. fi vir ant vxor. C. ad S'yllan. 
Et toutes perfonnes, aufquelles on peut commander;!. 
sdoner, 
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idonei, mais il faut noter que f la chofe fur laquelle elt 
faite preuue , aefté faite en fecret, & encel lieu, qu'vrs 
autre que les domeftiques ne l’eut peu voir, en ce cas 
leur tefmognage fera receuable /. conçefus de repud. €. cr 
Bart. in l.qui tutores. de adminiffr. tutor. 7 Cynus in l.parentes 
de teftib\ Bald. in d.1. (in. S. licentia. C. de iure deliberand. 
Plus le tefmoignage defdics feruiteurs vaudra s'il n'efto- 
eng veritablement feruiteurs, leis de la depofition , L. 
etiam C. de 1eflib. cap. in luteris eod.cr cap.fin de verb.fignif.é 
cap. licer de priuileg. & Capell.Tolof:ju.4. le temoignage du 
feruiceur vaudra auffi,quandil eft queftion de preuuer le 
dommage,qu'on a faiét dans vne mailon,on dans vn na- 
uire,l.quoties.C.de naufragé ibi Doélores. 

10. Tefmoignage de anditn non valet.can.teftes. 3.q.9.c.cum 
bitteris de refhib.c ltextum.C.eod. Interdü tamen admii.nom- 
FACMENT in antiquis,vt notatur in l.qui teflamento.cé" Alexand, 

confil, 116. G N'atta confil. 1 3 5.6 245. Bald. in auth.quas 

aébiones. (.de Epifcop.ct cler.& Guid. Pap. cenfil. 89. où il ef 

monftré que aux chofés anciennes, il fuflit prefsmpta pro- 

batio, & en terroir ancien ,ou limites, ilw’y faut que 

preuuc par ouyr dire felon Bald.in l.cum fuper de rei vindic. 

S de Narta confil. 2 35. Au /nnoc.in cap.venientes de ver- 

bor. fignif. tient qu'aux chofes anciennes, lefquelles ne fe 

peuuent preuuer direilo, multum operatur fama,l.fi mater. C. 

ne de flat defunêt. qua ratione difficilis probar. fufficit pre- 
Pimpra. L qui ex libenis F. de vulg. in l.1.de feni quefine, 
€ Guig. Pap.con/il.244.num. 3. 

21. Vne negatiue ne fe peut prouuer. L. ab ea parie de 
probæ.cr L. aëtor, C. eod. ec qui s'entend d’vne negatiue de. 
faict, fi fait bien celle de droit par l'ouverture des liures 
felon l'opinion de Bartol. rapportec in di. aétor, @: d.l.ab. 
ea parte $.1.de probar. ff. & celle de qualité fe peut preu- 
uer par tefmoignage,comme s’il faut preuuer que lacau- 
tion foit de la qualité deniée , l'on le peut verifier 
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Mafüer tilt.des preuues nwm. 37. 

22. Il faut que l'Enquefteur face rendre raifon au tef- 
moin de fa depofition & par quels moyens il {çait & 
qu'il dit,procedant de l’vn des cinq fentimens corporels 
ou autrement leur depofition ne vaudra. L. folum, er bi. 
Natta, C. de 1effb.c cap.cam caufa eod. Et doiueñt depo- 
fer de certaine fciéce;& de ce qu’ils croyent, ou ont ouy 
dire.l.1.$.item Labeo.ff.aq.pluu.arc. 

23. Et en l’enquefte pour eftre bonne , il faut faire 
en forte que les depofñtions s'accordent, cap.cum nobis de 
teffib.& que l'intention foit preuuee par raifon naturelle, 
{cire oportet.ff.de excufturor.peuuent bien les tefmains à . 
Pinftant augmenter,corriger, ou diminuer leur depoli- 
tion ; mais que ce foitincontinent, & non long temps 
apres, Cynus, im auth.at qui fémel de probat. cap. cum caufa 


detefhb.Lei,qui ff. ad l.Falcid. cap. praterea de teflib. ein S. 


quia vero nulli,in verbo non etiam,cÿ ihi lof. de tefhb. in auth. 
il eft ditque le tefmoignage de celuy, qui fe retraéte & 
corrige eft fufpect,& nul, fi cela n'eit fait auant qu’il fuit 
figné,comme dit Bald.in l.letta ff.de reb.crea.fi cért. petat. 
ÆAlciat.de prefumpt.reg.2.prefumpt.219. | 
24. Ne pourra eftre preuué par tefmoins en matiere 
beneficiale la tonfure , vœu monachal , ny les autres 
tiltres & ordres , ains faut que tout cela fe preuue par 
actes , Lf5 quia per calumniam. C.de Epifc.cÿ cler.l.fi folemnib. 
C. de fide inffr. & par l'ordonnance de Moulins art. $ $.& 
Rebuff. fur le concordat rir.de collar.c Guid.Pap.quafl.47 4. 
tamen Bald.in 2.de reffir.fpol.in fin.dit que tout ainfi que 7e- 
nunciatio beneficy probari potel per teltes ,s14 @- collitro,citm [it 
contrariorum eadem difciplin. 1. afon.in !. licet ex caufa ff.C.de 
bonor.poffe[[.contr.tab.num.2. | 
25. Siletefmoing a efté ouy en fa premiere depolition 
difant fçauoir la chofe , & en l’autre non. laquelle de- 
potion faudra-il croire? /#liusClurus recepi.fént.lib. sus 
veib. 
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aerb. féd quid fi teftis, in fin. dit que la depofition de tel tef- 
moin ne vaut rien, comme contraire , & rapporte telle 
eftre l’opinié de tous les Doékeurs fans côtroucrfe, d'au- 
tant que /emper prefumitur contra teflemr, qui mutat, vel corri- 
gi diétum fuum, n:fi in continent: hoc facit, cap. preterea , de 
tefhrbus. &c elt certain que le tefmoing, qui a vacillé en fa 
depofition n’eft croyable, can. fi tefles $. refhbs 4. qu.2. 
can, pura.3. qu.9. Autres tiennent que la premiere depo- 
fition, ou declaration eft la meilleure, & qu'il s'y faue 
arrefter,comme le Bartole in /.eam, ff. ad |. Cornel. de faifis 
& Panormit. in confil.s 2. vol.r. vbs primum diétrim tefbis eriame 
extra indiciale praferendum effe pofferion ait, 7 Cynus én auth. 
vt qui femel de probar. © L. generaliter C. de non mumerata pe- 
cun, & ce par ce que la derniere declaration eft foupçon- 
nec de fabornation, d. L. cap. prateres, cap. ficut, & cap.pær 
tuas de tefhib. Guid. Pap. quafl. 546. où, & in C.veniens de 
te$hb. la partie peut accufer le tefmoin.. Mais d'autres 
tiennent que c’eft la derniere depolition & declaration à 
Haquelle il faut adioufter foy, cap. cum caufzm de teitib. bi 
glof. & telle eft la commune opinion de tous contre Barr. 
felon ke rapport de Deciws in d. c. per tuas, in c. litteras de 
prafumpt. Et de faiét la confeffion qui eft la derniere fat- 
éte à la queftion eft croyable, & non la premiere L. recepié 

SL nimis $.1 ff. de queftonib. 1. fin, C. de teStibul. fi polts- 
lauerit, $.fèd etfi negaucerir. ff de adulr. Mefmes fi ladicte fe- 
conde declaration eftoit faiéte auec ferment, & en Jiber- 
té, quia iuramentum ef rortura quedam fpiritualss, comme 
dit le Panorme, er d. c. per tua. 

26. La refolucion de toutes ces opinions eft, que fila 
dépotition & declaration du tefmoin eft contraire à fa 
premiere, où qu'il y adioufte, fi cela n’eft faiét à l’inftane 
mefme, elle ne vaut rien. Que fi la premiere depoft- 
tion, ou declaration eft faiéte deuant luge, fufpeét, ou en 
lieu forcé, ou par crainte, & reuerence d'aurruy que 

lors 
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lors il faut demeurer à la derniere, & de celte opiniots 
fonc le Bart, Angel.in Lfi poflulanerit.$.fed erf; negauero. ff de 
aduli.c idem Bartol.in L. 1.6 quaftioni, ffde queflion:b. fi 
ladite derniere depofñtié ef faite apres la publication de 
la premiere, {a premiere preuaudra, ce qui s'entend 
s'il y a deux depofitions, car s'iln’eny a qu'yne , & 
qu'elle foit contraire ,ne vaut. d. eos, qui ffde falfer 
Alciat.reg,2.prafumpt.2 9.n.10.6 feq.f prefumpt. 3 3. > vi- 
de fort au long d’autres diftinétions dant Mafuer.tilt, des 
tefmoins nomb.41. 5 

27.  Tefmoins qui font reprochables ne font point de 
foy en leursdepolitions, comme dit Aufrer. ad decif. ca- 
Pell.Tolof.quaff. $ 3. & pourront eftre propolez les repro- 
ches lors que les tefmoins feront produits, & apres auant 
la publication d'enquelte,par l'ordônance du Roy Louys 
XILartic.38.& 3 9.& du Roy Charles VIlLartic.34.@ 


Lr'efentium de refit. 


28. Ne pourront cftre reprochez les tefmoins afhdez, 
c'eft à dire ceux, qui auront cfté ouys pour l’vne;ou pour 
l'autre partie. L. fi quis.C.de teftib. finon qu'il fut furuenu 
caufe de nouueau, & ainfi a efté iygé Papon 9 til- 
tre 5.arreft 3.8 eft decis d.c. prefentium de tefhb.où les do- 
éteurs Canoniftes font cefte diftinétion , que le tcfmoin 
affidé ne peut eftre reproché en la caufe , oùledittef- 
moin auroit deposé pour tous les deux 3mais entoute 
autre caufe qu'en celle là , ledit tefmoin pourra cftre re- 
proché , mais la depofition pourra eftre debatue,encore 
qu'il ne puille eftre reproché.l.Zurifiur.C.de refhib. cr d. cap. 
pre{èntinm © ib1 olof]. | 
29. Au le reproche doit eftre fpecial & non el- 
carté du lieu , comme, vice,parenté, alliance , ou autres. 
cas reprochables , fans s’arrefter à le reprocher genera- 
lement Cafrenfin !. turpia, C.de leg. 1. & c'elt la doétrine 
d'Innoecntius in c.prafentinm.S.re/hs,de sefhb. in 6. 1. liberto- 
THM 
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vum,@ lin caufis ffide reffibu de forte qu'il faut exprimer le 
reproche,& non dire generalement vn tel larron,parent 
dit telle chofe,ou feit contre moy, fans exprimer le iour 
d. Lin caufis ér'ibi Gl.Papon arrett 10. & 13. t#1. des repro- 
ches Hb.9.ru.3. 

30. Ecfont reprochables , Primo les ennemis capi- 
taux,cap.quoties de teffbus ct 1. fiquid, Éanth. feq. C. eod. 
. voire quand l'inimitié ne feroit du tour capitale, fauf fi 
ladite inimitié eftoit feinte,comme fi l’autre partie pre- 
uoyant qu'vntefmoin pourroit eftre ouy contre luy, 
cherchoit querelles à l’autre , en ce cas le tefmoignage 
feroit bon, Bald.in !.2..fed erfi agam,ffde refhb.l. vir, mulieri 
fde don.inter wir. vxor,Bartol.in L. 1 .S.cugp 1e ff. de 1ejlibus 
mais autrement le reproche d'inimitié eft receu en tout. 
&.partout:Nam in telle inimico rimetur mendacium !. 1. . 
proprerea, ff de queffionib. De forte que bien qu'en crimes 
de lefe Majeté le tefmoignage de toutes fortes de gens 
reprochables foit receu.l.famof ffad !. Iuliam muieff. _ce- 
luy toutesfois d’inimitié eft reietté. Bartol.queft.1. ff.eod, 
Papon.tit. eod. arreft 16. à caufe dequoy l’ennemy recon- 
cilié eft aufi reprochable , quia hodie prefumitur inmicus 
Lin ipfis cr ibi Bald.Cod.famil.ercifiund. Innocent. in cap. cum . 
oporter,de accufat.c Alexand.c Salycet.in I. 3. C. de teffib. il 
e iuge autrement, fin6 qu'il n'y eult pas long temps de la 
reconciliation.cas.accufarores, can.per HAS. 3. quefl.s. & 
Alexand.confil. 99. vol, 1. Et encores tel reproche demeu- 
re à l'arbitre du Iuge pour l’admettre s’il le cognoit par 
les actes, Deciws in cap.1.de indir.çr + Alciat.de prefurpr.1rà 
reg.2.Non plus ne fera bon tefmoignage de celuy , auec 
Jequel on a proces, encore qu'ilne fuft queftion que 
de chafe ciuile dit l’Aretin,in cp. 1. de ind. € cap.cum iu- 
nentute,in fin.de purgat.canon.cela ne fe regarde.S.fi odiofum, 
detefhib.in aith.Ne fera toutefois bi reproché le tefmoin 
pour cltre amy de nos ennemis.l. fi quis refhb. C. de ins 
| 31.Se 
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3 1. Secundo font reprochables les peres, meres,enfans,& 
les proches parens, L. parentes C. de tejibws, fauf s’il eftoit 
queftion de l'aage, ou cognoiflance d’vn enfant, leur tef- 
moignage feroit ceceu, d.l. e:iam de probat. notaiur in c. 
faper eodem, € in L. 2. de iefhib. cr in d. cap. licet , non que 
Jeur depofition fift du tout foy, mais ayderoit, auec l'af- 
ped de l'enfant , & autres circonftances , d. L. esiam, de 
probar. Mais ceux , qui font efgalement parens dès par- 
ties ne feront reprochables , !. ro» folum, $. 1. ff. de rit 
nupt. Specul. 1 trail. de teftibus $. 1. numero 10. & 
autres. 

32. Terrio les domeltiques & commenfaux. Quarte, ceux 
à qui l'affaire touche en general, ou en particulier, com- 


.meenfaict de pafturages, d’vfages de bois, ou autres 


chofes, qui regardent vne Communauté : en quoy les 
habitans ne peuuent depoler felon Angelw, & Aretin 1» 
$. vnsuerfuars, de ver. diuif. apud Juffin. où eft dit qu’en ce 
cas caufa refbicit commodum [ingularium perfonarum de l'vni- 
uerfité ou college. De celte opinion eft nfli Cyrus, in L. 
parentes, C. de teitib. neantmoins touliours le tefmoigna- 
ge pour les chofes de la communiauté n’eft reictté, ny fu- 
{pect, Accurf.cÿ als, in L. non tanium, $. Vniuerfitatis, de rer. 
diuif. ff. can.qui manumittitur 12. Sic clericus pro fua Ecclefia 
ve/limonium dicere potest, can. faper prudentiam. 14. quest. 2. 
quia qua Vniuerfiratts funt, nullins propria dici poffunt, fed fin. 
gulorwm L. 1. he autem res, d. L. non tantum, de ver. dinif. 
{ta quilibet de collegio, @° pro collegio, &° contra teStis effe po- 
test Accurf. in d.l. non tantum. Left vray que fi le tef- 
moingtiroit commodité de fa depolition, il {eroit re- 
prochable. ee nr | 
3.3. Quinio les conuaincus de crimes font reprochables, 
L.Arhletas,$.calumniatur, ff.de his,qui notant. infam. & enco- 
res qu'ils ne fuffent condamnez,.leur tefmoignage ne fe- 
soit bon, comme tiennent les Canoniftes, in cap. /nper eo. 

de 
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de teflib. cr l.1. de except. & Mafuer tilt. des tefmoings, &e 
reproches, num. 40. cela n’eft receu, ains il faut que le 
tefmoing foit conuaincu & condamné, ou qu'il ait con- 
feité,ou tranfigé du crime, comme il a efte iugé pat l’ar- 
reft 1 2.de Papô eod. rit. des reproches, lib. our. 3.6 Mafuer. 
eod.n.1 7. Mais fi aucun eft conuaincu , ou condamné d’a- 
uoir porté faux tefmoignage, ilfera toufours reprocha- 
ble : car il eft infame, & nul infame ne porte ttfmoigna- 
ge, l. 3... Iulia.ff.de tefhb.linfamem de indie. 

34. Sexto impuberes, famofi, prodigi, L. teflsum ff.de testib. im- 
puberes 1amen pourront depoler de ce qu'ils auront veu 
faire fur la fin de l'aage de 1 4.ans, /. norionem de verb.fignif. 
 Lexcipiuntur ff.ad Syllemianum. 5 
35. Seprim le vaflal,& fubieét de celuy qui le produit eft 
reprochable, à limitation des ferfs, & libertins, qui ne 
peuuent depofer pour leurs patrons, /.iubemus, @ Autb. 
{cripios de Epifcop.f cler. Lidoñei.ff.de tefl.quia coloni dicuns 
tur domeflici l.prafents,$.fane de his,qui ad Eciiefanfug. 

36. Oëfano celuy, qui auroit cfté corrompu'!. 5 quis C. de 
testrb. & bien que le tefmoin n’euft dit que la verité,ex co 
qu’il l'auroit diét, fuborné, & corrompu fera reproché, 
comme s’il eftoit faux, Parorm.in c. lices caufam de probat.cÿ 
Bart.in d'Diuus, ff. de re indic. u 

37. Nono, fi le tefmoineftoit fort pauure, il feroitre- 
proche, 6. 1.@° $. fancimus, de tefkib. in auth. Papon, tilt. 
des reproclies, arreft 1 5. c'e 4lexand. conf2 37. verf. 6. & 
gloff. in l. 3.6. regens, de teSib. Car difoit Platon, bb. 8. de 
Repnb. que neceflairement en la ville, où il y a plufieurs 
mendians, il y a par mefme moyen plufieurs larrons : & à 
ce eft conforme la loy de Meyfe, Deut. chap. $. Me fit in- 
quit, inops, aut mendicus inter vos , fi tel pauure ne men- 
dioit ne feroit reietté.Gar comme dit Pline fecond efcri- 
uant 4d Traian. fumma [epius integritas in paupertate , €: Ti- 
berius;ut refert. Suer. feit afsifter à on teftament, & jeeluy 
ne Igner 
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figner à des pâures gens ; & de baffe condition , faci? 44 
banc rem $.fin.de fe tutor.infht. 

38. Decimo , s’il ne rendoit raifon de fa depofition /.f6- 
dum,C.de 1efhib.cat il en doit parler de certaine fcience, L. 
1. $.item Labeo. ff. de aq.pluu.arc. Route 

39.  l’ndecimo, fiaucun auoïit autrefois depofé en crime 
contre la partie ne feroit bon tcfmoing. 4. produci tefles, ff. 
de tefhib. | 

40.  Dnodecimo, fi le tefmoin auoit vne pareille‘ caufe, 
que celuy qui le fait ouyr feroit reprochable,cap. canfam 


: deindic. Mefme ke negociateur d’affaires de celuy , qui 


produit n’eft receuable , Cynws in L. quoniam liberi de teftib. 
Bald.in l. deferre.ff.de iure fifci. 

41. Le donateur ne peut eftretefmoin pour raifon de 
chofe donnee , car il depoferoit pour la conferuation de 
fon bien, L. fêd etfi, 6. confuluit , ff. de peti. hered. (pre in 
1. fi a te.C.de falf. lomnibus. C.de tefhb.Si les tefmoins eftans 
affignez, ayans iouy de legitimes delais ne veulent de- 
poler, ils y feront contraincs, cap.r.. dr tot. tit. de tefhrb, 
cé L. fi quando, €. eod. Platon. 1 2. de legib. fi qrits fonte tefi- 
monium ferre noluerit, citetur ab indigente, ciratfque ad tefii. 
monium ad/it idoneo tempore, prout fcimerit adferat : fi nef.ire fe 
dicat iureisrawda tribus innocatis, e Apolline, Joue, & Themi- 
de nominatis nefcire [e affirmer, libenter > apud e Athenienfés, 
gui ad teflimonium vocari, praflo non erant in iudicio mille 
drachmis mulEtabantur, vt ait Suidus. Ne feront pour- 
tant contrainéts eftre tefmoins , pupillws minor 25.annis, 
ny les enfans contre les peres, nÿ la femme contre le 
mary, /. lege Julia. ff hoc tit. ny celuy qui vexandi cau[a po- 
ti quam teffimoni] vocantur. l. (5 qais ex. ff. quemadm. teffam. 


” aperiant. Maïs {1 quelqu'vn par monopoles, menaces, 


ou autres moyens empelchoiît que preuue ne fut faicte, 
& que les tefmoins ne vinffent fe prefenter , il feroie 
paniflable de banniflement , & conffcation de biens, 

| |. çom 
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comme dit’Azo in l.unic. C. de monopol. Innoc. in cap. 1. de 
Sthifina:. & Archidiac. in cap. conlfitutionem, de verb. fionsf. in 
6.& peuuent eftre appellez fauflaires, & punis comme 
tels. Leum qui celaui:.C.de falfar.& Guid. Pap.confil. 2. 
42.Le tefmoing lors qu’il eft receu, doit iurer trois che- 
{es.1.qu'ilne s’en iraqu'il ne foit ouÿ. 2. qu'il dira la 
verité,de ée qu’il fera interrogé 3.qu’il ne reuelera fa de- 
pofition auant la publication de l'enquefte, can. fignificafts 
A1. diff. Que file tefmoing n’eftoit iuré, fa depolition 
ne vaudroit rien, car le iurement eff de l'eflence,& de la 
forme de la preuue,comme dit Zufon in l.4admonendi, C. de 
tefhb.num.a 9.can.hortamur 2.qu.9. 6 cap. tuis queflionbws. 
de teffibws. | 
43. Or la defpenfe que les tefmoins font venans eftre 
ouys en l'enquefte,doiuenteftre payez par celuy qui fait 
Jadite enquefte,tant pour leur demeuic,;que pour leur 
retour & arriuce /. guemadmodum €. de tefhb. voire fera 
payce la defpenfe du cheual,fi le tefmoing eft de qualité 
non autrement.l.idemque $. Labeo< ‘bi glo.ff.mand. cap. fla- 
tutrm,$. ferendo de reftripr.in 6.lefquels defpens feront ta- 
xez par le Inge : mais Îe falaire ne peutettre taxé aufdits 
tefmoins,finon que le tefmoin n’euft dequoy viure , que 
de fon trauail lournalier. comme dit Guid. Pap,ques 68. 
can.non fane 14.q.11lfed etfi ffiquemadm.teSta.aperianr.Papon 
tit. des falaires,& faut payer ladite defpenie ,auant que 
le tefmoin s'en aille,;cemme dit le Bartole 1 d. l.quoniam 
vide Boëérium decif.10 3.Capel.Toba[.quafl. 274 lenquefte iu- 
ftificatiue , cé ex efhcio , fe doit faire aux defpens de l’ac- 
cusé, qui doit configner à ceit effet , comme dit Maluer 
tilt.de la queft.num.11. 
44.En conflit des preuues;les tefmoins, qui depoferont 
-vray femblablement feront preferez aux autres, cap.licèe 
in live , de probat. cr L. teffium de tefhb.Si la vray femblan- 
ce defaut, les plus dignés , & qualifiez feront prefcrez, 
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encores qu'ils ne fuflent en fi grand nombre, cap. in pre: 
Lentia, @ ibi glcod.can. fi teftes, 5 ducb. fegg.4.q9.21.$ 3.com- 
me les anciens, & lettrez feront preferez aux autres, car. 
conditione, $. quia commuiiter 1.qu.1.8c can. teftes 3.qu. 9.6 
Gui. Pap. confil. 75. Si les tefmoins eftoient efgaux en 
nombre, vray femblance, & dignité, le Juge ordonnera 
contre celuy qui deuoit preuuer fon intention, L. de ataie 
fie probat.& c.ex litteris cod. G* c.inter dilellos, de fide inffru- 
ment. Mais fi trois tefmoins depofent de mefme faié, ia- 
çoit que differens en la forme de la depofñtion, font neät- 
moins preuuc fufhfante, comme tiennent les Docteurs, 
@ Accurf. in l. ob caufam $. fin. de 1e$hb. :Bala, in L. aëtor de 
probat. in L1.de teffam. Alex.conf.3. vol.7.num.14. € 1enf. 
72. verf.1.& Bodin de la Republique fl. :7$. Et les En- 
queftes faiétes deuant les arbitres font foy, & peuvent 
eftre produites deuant le luge, L. pen. C. de arbisr. €: cap. 


- conffitutus, de teffib. 


44: Au farplus les Enqueftes par tourbes, qui fe font 
feulement quand il faut preuuer vne couftume, fe font 
par deux tourbes pour le moins, & chacune tourbe eft 
de dix tefmoins. Vor. in cap.ï. de cler. çÿ bi gl. l. Prator. . 
turba ff. de vs bonor. rapt. G Fab. in $..ex non [éripto, de iure 
natur. gent.  ciuili apud Iu$tin. @ l. 2.verf,circa quintum.C. 
qua fit lono. confiet. Mais celuy qui allegue la couftume la 
doit preuuer,l.qui accufare,C.de cedendo,cf lattor.de probat. 
& faut que fe preuue par titre approuué du Prince, L.con- 
trahitur, ff de pigrorib. Que s'il n’y a titre,fc doit preuuer 


par tourbes, car la preuue de la couftume eft dificile.G}. 


in c.de confuetud. c Panormit. confil.s 3. T'ide Rchuff.ad con- 

fret. tratkde confuer. art. 2. Gl.3. num.1.c num.10. 

45. Il yaautre forte d'Enqueftce.fçauoir d'examen à fu- 

tur.quand les tefmoins,defquels.on pretend s'ayder font 

vieils ou qu'il y a apparence qu'ils s’en iront pour vn 

long temps,ou en pays loingtain, la partie pourra de- 
| Fou mander 
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mander au Tage, duquel il prendra lettres, qu'il luy loit 
permis faire l'examen à futur & enquefte auec lefdi&s 
tefmoins , afin que leur depolition fuy ferue de perpe- 
tuclle memoire, & peut cftre cela faid& demandé en la 
caufe meuë & à mouuoir : à ces fins faut faire affigner 
toutes patties;qui pourront y auoir intereft, à prefenc ou - 
à l’aduenir, & luy {e trouuer en perfonne, afin: qu ‘Hs ny 
puiflent apres pretendre ignorance,& cclaeft tiré ex cap. 
von conteffata cap. . fignificauir, y sb: Goff. cap. Alber. d teste 
bus, Gex L.3. due caufe, de Caïbon.ed:it.le Æquilia. 2 ab: lof. 
ad l. Aquil. Cyrus in ath.ftd fi quid. de teftrb. Ex tel exa- 
men à futur fe peut faire, & demander fi l'on a peur que 
les tefmoins foient fabornez, ou qu'il y euft danger que 
la preuue fe perdift. Que fi Icdit examen auoït efté fait 
auant ladite conteftation,ores que aucutie Enquelte ne 
puifle eftre faiéte en autres matieres ave lisern contefta- 
tam. d, cap. quoniam, vt lit. non canteSk. € Guid. Pap. confit, 
2 31. in fin. H faut que dans vn an apres ladite Enquelte 
de fotur l'inftance {oit commencec,ou autrement elle ne 
fcruiroit de rien, & fi apres les parties font appoinétces 
contraires en l’inftance , il faudra faire reexaminer lef: 
dits tefmoins ouysaudit examen, & noñfimplement les 
reccuoir, qui ne fufhroitice qui s'entend, files tefmoins 
cftoient viuans,comme dit le Bartole ind. fi qus nanicula- 
rius de naufrag. lib. 11. Cr Mafuer. tit. des telmoins & re- 
proches,num.r. & 1. R 
46. Si pour faire\Enquefte {a commiffion ef dreffce à 
autres luges, quel ftile les Commiflaires doiuent obfer- 
uer, ou Je leur, ou celuy du delegant? Faut ébferucr le' 
ftyle dudelegant , parce que le delegué ne procede que’ 
felon'la Turifdiétion, qui luy eft atribuce;!. 1. ff. de offic.: 
ein, cui mand. e$himrifdiétio, & ainfi a efte iucé par Airelt” 
de Paris, comme dit Charord. lib, 4. cap. 33. contie vne : 
Enqueñtc faite à Rome, où les Commiflires auvient”- 
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interrogé les tefmoins fur les reproches fuiuant leur fti- 
Je. Il a efté jugé en vnaffireeuoqué du ‘Parlement dé 
Bourdeaux,au Parlement de Tholofe,que le Commiffai- 
re n’eltoit tenu obferuer le ftile du Parlement de Tholo- 
fe,ains dudit Boutdeaux. 

47... Receptionde tefmoins ne doiteftre commife au 
Grefher,ou l'enquelte eft nulle,fuiuant l'ordonnance de 
lan:s3$.art.riparce que c'elt vnacte iudiciaire , & 
qu'ilimporte beaucoup que le luge confidere la façon 
des te{moins ex L. 3.ff.de tefrib.mais fi valerudin.finr,aut pau- 
pert.depreffi,ut venire non poffint,mitti deber perfona idonea , cr 
difcreta ad eos recip'endos cap.fi de teftibws. 

45. Seconde nullité, Si les tefmoins ne iurent {€ nec odio, 
nec commodo teflari.c.quoties de teffib. - 

49.  Troilieme nullité, s'ils font receus hors [e delay, 
bien qu'ils {oyent ouys apres. 

so.Quatric{me nullicé,s'ils font receus, parte non vocats, 
cr prefènte,quod auiem nullum eff, nulium  operatur cffeilum. 
Semper aduer[arius manendus efl ut veniat ; qui fi non venerit, 
vel ex ineuitabili neceffirate venire non poffit , valebunt teffimo- 
nia cap.quoniam,de teffibus cr c.2,endi.penulr. C. eod. él. iu- 
dicis.C.de fide inférum. Toutesfois le luge peut d'office re- 
ouyr les cefmoins,ou d'autres, 44 informand.relig. videl. 1 
teJhb.cf l. curenr.C. de teffibus c. per uas 48. cf c.cum clsmor 

$ 3.cod. | 

sr. Faut noter qu'apres que les Enqueftes ont efté pu- 
blices , & qu'on 4 efté forclos de bailler nullitez & ob- 
icébs,on n’eit receuable à les deduire,IL.Que bien que la 
reception des tefinoins eufteftécommile au Greffer, 
toutesfois cet appoinétement n'ayant efté mis à efle&, 
par ce que le Iuge mefme a ouy & receu iudicielement, 
cela ne peut cftre pris pour nullité. IIT. Que lors que 
l'enquefte cit f:iéte par le Iugez mefme,& non par Com- 
mitires,n'ef beloin de rénouaellement de delay, parce 

que 
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que celuy qui l’a faiéte eft fondé en fa Iurifdiétion ordi- 
naire,& n’a befoin ny de commiflion ny de renouuclle- 
ment.IlIl. Peut eftre aufli vne autre nullité d'enquefte, fi 
elle eft faicte fans auoir efté ordonné. V.Si elle a efté fai- 
te par celuy.qui n’a point efté commis.VI. Il ya nullité 
fi plufieurs tefmoins ont efté affignez,& plufieuts fe font 
prefentez , & ont efté receus à l'heure, mais l’vn d'iceux 
fait defaut, & neantmoins le lendemain fans auoir elté 
derechef afligné vy la partie appellec il feprefente,& eft 
reccu.VII.Semble y auoir nullité fi l'heure de l'afligna- 
tion eft incertaine , comme s’il eft dit à l’heure de vef- 
pres. VIILSi le Commiffaire prenantdes expers d'ofhce, 
en prenoit de ceux que l’vne des parties auroit nommé 
pour fey. IX. Si les faiéts n'ont cité articulez & côteftés. 
X.S’ils n’ont efté coarctez de temps,de lieu,&de perfon- 
nc;par ce que fans coarétion ne peut cftre faicte conirai- 
re preuue,guia negantis fufums nulla probarto ; leg. aëtor quod 
affeucrat,C.de probat.c fic.licerer reo : mais par la coarétion 
la negatiue eft rendue affirmatiuc. 

5 2. Par les ordonnancesn’eft permis de voir les enque- 
ftes,ny fecrets,qu'elles ne foyent publices:le 23. d’Aouft 
15 97. vn fut defmis de bailler obieéts pour auoir veu 
l'enquefte auant qu'elle fut publice , par ingement Pre- 
fidiai. | 

5 3- Teffi non iurantietiam relipiofo non credituÿ c. nuper à no= 
bis,de tefiib.Charond.fur la couftume,lib. 3.c.1 6. tener quod 
suramentumn remiitts non poteff partinm confenfa , qui4 ad in- 
frruendam religionem iudicis fit probano. l. iurifiurandi. C. de 
tefhb.contrarium tamen tenet glofa in L.1.$. x. in verbo fenten- 
114 valeh 1 .ffde ferin. | 

$ 4. En enquefte d'office on n'eft receuable , à bailler ob- 
iccts contre les tefmoins ouys, parce qu'il eft procedé : 
auec le Procureur du Roy;toutesfois on peut faire appa- 
roir des obiects par actes, & on a accouftumé d'y auoir : 
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cfgard,vide çlin loptimurn.C.de contrah. cÿ committ. fhipubet: 
55 Enquelles contraires pour voir gve farrat fidem, il 
fauc confiderer la qualité des tefmoins, les depofitions 
plus probables , & mieux concluantes, parce qu’on ad- 
ioufte plus de foy à ceux qui depofent d’vn faict «fhrma- 
tif,que d'vn negatif,g/.in l.dsem proferie,S fi plures ff.de arbit. 
vide L.ob carmen famofim.$.vir.de ref. c.in rojtra 3 1. eud.. 
Mais quad il ya efgalité en tout, rco potiwi #1! dubio credent.. 
C.3.de prbai. Aulyr Gelirss lib. 4.c.10.Charond. fur les cou- 
ftumes, tib.3. cap. 16. 

56. Le Commiflaire ne peut declarer les caufes de recu- 
farion friuoles,encor qu'elles le foyent, finon qu'il foit le- 
Juge dc la caule;où bien vn Confeiller de La Cour. Voyez 
FOïrdonnance. . 


ES HAGFIRENIN ENS HICHSRESNSEENS 
NE Effaues. 


-N Ous appellons Efpaues beftes cfgarees, & autres 
chofes trouuces, qui ne font aduoüecs par aucun, 
& on ne fçif à qui elles appartiennent, que aullum Domi- 
num, REC vilum afferrorem habent, c eimfmods ves quarum De- 
mins ignoraiur, Co que Dominis carènt, à quibufdlam adefpote 
 hbermea vocértur,& appartiennent au haut lufticier,aux 
defpens duquel elles doiuenc eftre nourries,comme auffs 
les enfans trouuez,& cxpofez. Où 

2: li faut noter qu'il yad. flerence entre de vacans & 
c{paues, parce que Les biens vaeans confftent ordinaire- 
ment en heritages, & immeubles, ou bien en wniuertité 
de meubles,aui font ACCOMpPAIEZ AUX immeubles delaif- 
fez par celuy qui éit decedé fans heritiers habiles aluy 
fucceder d'ou coflé , ou d'autre, Mais les efpaues font 
fimples meubles, comme beftcs cfgarces,qui ne font ad- 
voiees si de perfonne, Bacqners , 3.3. des droits de. 
Juftice. 


E ima 
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PSP PID IAE ON MIDBARENPPER PSE : 
Effimation. E 


I. pe fe font crauaillez fur la loy vinum ff cerr. 
petat. poux fcauoir comment fe deuoit faire l'efti- 
mation des chofes « qui confiftent en vaieur , & l’eftima- 
tion , dont la deliurance n’auroit efté faicte par le debi- 
teur, qui eftoit tenu de faire le payement, mefmes à cer. 
tain iour & lieu,mais par l'ordonnance de l'an 1539art. | 
94: 102. 104. yaelté pourucu, de forte que toutes ces 
diflicultez-ceflenc , à fçauoir par extraict du regiftre des 
Greffes felon l'eftimation commune, noratur. in mul 
de erogat.milit.li11.C.& par arrett du 25.May,1567.fut con- 
firmee vne eftimation , qui auoit efté faite au haut prix. 
du bled, qu’on auoit promis payer à certain iour, & fut 
ordonné par ledit arreft, que l'eftimation fe feroit au 
plus commun prix, defpuis le iour de l'obligation. Au- 
cuns feront peut eftre d'aduis,qu'il faudroit faire au prix 
du iour que le payement deuoit eftre faict , dont on peut 
voir la loy cum quis , ff. de ebl'g.c attionib. 
2: Qui affimationem rei confeqritur , fm rem habere vide- 
turL. Afranius, <. fin. cum Lfeq.deles. 1.1. Sceuola,ff. ad Sena- 
tufc. TiebellI. fi rem de petit.hared.l. non aluer ff de leg. 3. 1. fin. 
qua res pignori.l. plane.$.1.ff.de leg. 1 .$ fr res aliena, injfie. de le- 
gt. © pretium faccedit loco res. 
RIRTIIRIPPATENTEN ER TRPANIRER 
Eucfques. 
É A forme d’eflire les Euefques,& Prelats,a cité par 
L le temps diuerfe,du commencemant le peuple eli. 
foit, comme il appert pat l’hiftoire Ecclefattique 4m-- 
man. Marcellin. je. 27. Cyprianus lib. x, epifl. 4. Socraes 
Ecclefiaffice hilorie lib.4. cap. 30. Damian. epiltol. 2. Quel- 
quesfois Les feculiers fe font attribuer cefte authorité 
vs conflat ex historiis: l'nota 67. $.principibns , G 3,dijtl.binc 
Q_ 4 
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f el eciæm 1 6.q. 1. Mais en fin l’election z efté remile at 
Clergé, & interdite au commun peuple. Concil. Laod. c, 
| 1 3-lnonesE. l, 3.dif;.l.de f'acrofanét.ecclef.Iuo Carnot. Epift.48. 

Francorum reges Carolus @ Ludouicus ele&tiones Epifcoporum 
TT Ecclefiis conceferunt, voy le Code Henry 48.1. de l'eftat Ec- 
Hi clefiaftique rit. 2. | 
l} j: © Æ 2. Nulne peut auiourd’huy eftre promet aux Euefchez, 
& Archeuefchez fans la nomination du Roy, ou conten- 
tement, Lup. Alb. epiff. 81.multa pulchie,& Greg.Turon.li.4. 
cap. 6.7.6 8. en donne tefmoignage , voy l'ordonnance 
de Charles 9.1 56o.art.1. 

# | 3: Par la loy de France nul eftranger ne peut eftre receu 
aux Atcheuefchez ou autres benefices du Royaume, ny 
és ofhces, qui eft vne loy qui deuroit eftre bien gardee, 
comme dit Philipse de Commines. Cefte loy maintient 

Venife en fa grandeur,ainfi que diét Patrice en fa Repu- 

1. blique vide l, 1. C. de Epifc. & cleric.l. bona 1. intelleximus, 

bts de poffulando !. nullus s1.4i6t, cap.quoniam de offiud. 


DÉDREIENPEIERERESER SES REREEESES 
Eniciion. 

r: E: France on fuit la difpofition de la loy verditorff. 

: de isdic.fuiuant laquelle le garend eft tenu plaider 
deuant le Iuge, par-deuant lequel le proces principal eft 
pendant, finon en deux cas; le premier quand le preten- 
du garend, defnie eftre garend , auquel cas il doit eftre 
pourfuiui deuant le Iuge de fon domicile. Ee fecond.cas 
“quand le garend eit priuilegié tant en demandant, qu’en 
| defendant , comme ceux qui ont leurs caufes commifes 


! aux requeftes du Palais , Bacquet des droiéts de lultice, 


| PAg- 44: | — 
2. Contre la regle, Quam de euiclione tenet air, eundem æ- 
l genrem repeilisexceptio,Charond.lib.8.cap.s 8.6 lib. 3.c. 2 9. 
| 4 L'herigier de fidciufeur ne peut vendiquer fon heri- 
tage 
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tage propre en rendant le prix, & payant Îles domma- 
ges, & interefts , quoy que ledit fideiulleur foit obligé à 
Ja garantie dudit heritage,l.f.C.de emitl,cum glo. 16 fin.vbi 
Angelus, Bald. ç cateri. Et la raifon de ladite loy eft, 
Que fideiuffor non tenebarur ad faëlum ficus venditer : non 
en.m promiferat emprari rem venditam habere licere, fèd 44 
inrereffe tantum tenebaiur , ce qui cit particulier feulement 
à l’heritier du fidciufleur, , & l’heritier du vendeur, 

acquet des droiéts de luftice , 74. 344. 

4. L'enfant heritier en partie de fon pere, n'eft receua- 
ble , à vendiquer fon heritage propre maternel, vendu 
par {on pere , quia aëkio , que pro eniclione datur contra 
gemlibet heredem ; poreff in foidum propons L. cum ex caufa. ff. 
de verb.oblig.l.1 .6.fed fi dominus ; ff. de excepe. de rei ind. l'At- 
reft cité par Bacquet dloco,fort notable. 

s- Env relief d'appel,celuy, qui eft tenu en garantie 
._ pour le principal. n’eit tenu des defpens du friuol appel, 

jugé au Parlement de Tolofe le 1.Mars 1605. 

6. Euiction eft deuë par tous vendeurs à leurs ache- 
teurs , encor qu'elle n’euft cfté promife par le contract. 

L.n0n dubitatur , L. fi cum quest. Con.de euiétion. L. 1enerur,$ fs 
tdi, S $.fn. ffde allempt.l. venditor. C. euitta re de eui£t. Sc 
deuc:mefme par l’heritier du vendeur , /. 1. $.pio.ff.de ead. 
toil. Lvenditor, C.de reb. alien. & eft deuë par tous ceux; qui 
l'ont promife , pour toute autre chofe que vente /. Arié£. 
in fin.ff, de donat.l.1. Cod. cod. Que fi Facheteur auoit re- 
noncé à l’euiction , ce qu'il peut, renetur,l. tenetur, $.far.de 
ail. empt.Mais au cas où il y auiendroit lieu de malice,ou 
de dol, du chef du vendeur, ladite renonciation à l’eui- 

€tion n'auroit lieu : ains l'acheteur agiroit pour ladite 
euiction , /./ulianss in Preprio, L.empiore $.denique, d.l. rene. 
tur.$. fin.ff.de aétempi. Car il eft toufours tenu en fon 

fai de rendre en tout cas le prix dl. fuiianus.S.quia de aët. 

empt.{in6 qu'il eult reconcé à cela, qu'il perdroic Le prixs 
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ce qui ne fe peut Auf faire , L. ex Scenola , ff. de euiét. Que 
s’il aduenoit vn trouble, ou cas eftrange, & non accou- 
ftumé, nonobftant ladite renonciation , l’euiétion fe- 
roit bien demandee /.ff#ulas.S.fin.ff.de contrahempr. 

7. Bien eft vray auf, que le vendeur qui auoit vendu 
fans charge d’euiction, ny pour le prix, ny autrement, 
pourra eltre conuenu de bailler tous cileres , & actes, 
qu'il aura , à l’acheteur , pour defendre 1: piece: car tels 
droiéts font toufiours à l’achetear /. emptori 28. de euiét.l. 
dolis $. cum qui, ff. de contrah.empt.où toutes les exceptions 
du vendeur font à l'acheteur. : | 

8. Si ledemandeur en euiction a moyen d'empefcher, 
que la chofe , qui luy eft querelee ne luy foit auincee , il 
n'eft receuable à demander euiétion L. fi alrurs.C. de euxt.l. 
qui alienum ff. eod. vbi, fi reus féipfum exceptione defendere , 
agentem repellere poffet non datur euittionis attio. 

9: Que fi le demandeur par fa coulpe où negligence,ou 
pat imprudence eft forti du fonds ,duquel il luy deuoit 
garantie, il n'eft tenu à la garantir,!./f diétum cum poffer, 
L. Herennius in verbo , quaritur , ff. de ewiclron. cÿ L. fi per im- 
Prudentiam cl. emptor rerum , 6. fed & C. eod. Auffi 
s'eftant ledit demandeur laïflé fortir de la piece fans 
auoir demandé l’euiétion auant la condamnation, elle 
ne peut nuire à l'euiétionnaire , Lemptor. C. de emitl.c ff 
cum poflet emptor litem denunciare non denunciauerit , démque 


* viébus fuerit : quoniam parum effet infbruËtus , hoc 1pfo videtur 


dolo feciffe , c& ex flipulatu agere non porest?.fr fando venaïto. . 
fE cum poffer. ff. eod. 8: moins fera deuë l'eniétion à celuy 
qui aura tranfigé , au defceu de celuy,qui la deuoit, fi a- 
pres il en tombe, L. fi diétum , $ {icum promifére.ff. cod. 

10. Siceluy, quidemande euiction contre {on ven- 
deur, ou maïftre de la chofe affermee, eft caufe du trou- 
ble, il ne peut apres demander ladite euiction, L. re ci- 
nili ; ff. de condir. G dermonjhr. l, fi quis:ff. Gr l. inra C. eod. de 
| | 7 docat. 
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bocat. etant certain que fi la non iouyflance prouient de 
celuy; qui eft tenu de faire iouyr les feriniers, le fermier 
ne fera tenu au pris,caufa non fequuta l. nec,$. ad Theodo/.ff. 
de prefript. verb. L. cum [e C.de paëtis : Que de mefme fi le 
demandeur ne iouyt par fa faute,lors le vendeur ne fera 
tenu l’indemnifer. | 
11. Il eft vray, que celuy qui demande euiction, eft te- 
nu monftrer du trouble;l.aétor. C. de probat. L. minws graue, 
C.de teitibus. Si in limine contraëtms l'acheteur void le petit 
eminent de la perte du fonds acheté, ou de fon argent, ik 
peut le retenir, iufques à ce qu'on aura afleuré fon 
achapt,l. habirationes.6. fin. ffde pericul.c commod. rei vend.l. 
ft pol perfeitam,C.de eui£kion.l.cum poffesquam,C..0d. | 
12. Celuy qui a promis payer le vendeur, qui a vendu 
vne debte,n’eft tenu de faire bône:mais feulement de fes 
faicts & promefles,& 4 la debte eft veritable, L. ff nomer 
bered.vel aët.ved.arreit folénel de Paris dans Felin.qu.98 5. 
13. Les anciens Romains fouloyent pour afleurance de 
Jeurs acquiliriôs faire interuenir des pleiges, & afleuran- 


ces,gos fecundos autores, cé confirmatores vocabant. EeBuëtay 


fi ordinaire qu’on croyoit qu’autrement aucune acquifi- 
tion ne fe pouuoit faire, comme remarque Paulws |}, fidi- 
Elu, de essi£ion b. & pour rabbattre celte opinion il ya 
plufeursLoix,!.46.rmpteri.ffeod.l.predia de diftrah.empt.l. x. 
$. fipulatio ff. de praror. fhp. & eltoit conuenu qu'on ne 
donneroit télles cautions : vades ne darens, Varre Lb.s. de 
lingna Latina. | 
Ex(epH6#. 
1.77 lceprio que reo comperit  fidémffori etiam inuito com- 
Aperere certums eff, L. omnes. ff. de except. & L. ex per- 
fona ff. fideiuff. Ce-que neantmoins faut diftinguer, fuy- 
uaat ce qui eft porté par la loy 7. ff. de excepr. Œ tunc ibi 
he exçepr. tranfeunt in fideiwf]. fi :nempe funt-réi cohererites 


fecus 
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* fècus fi perfone cohereant, L. is omnib. G1.68.de regiur. Nam 


fecins,qui in tanturn condemnatur,quantur facere posef},vel pa- 
Tens patronufve fideinffori,tamen hac exceptio non competit, guo+ 
2iam perfonale bencficium eff,l.verum eff.ff:pro focio. 


_ 2 Exception declinatoire doit eftre propofee, auant 


que refpondre & côtefter au principal en la caufe:apres 
12 partie n’y feroit reccuë,exceptiones enim dilatorie amie liris 
ingrefum proponi debent léxceprionem.C.de probat. tellement 
qu'eftant admifes deuant la conteftation, ei/dem renuntia- 
turn cffe videtur, 
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Excommunication. 
1. | PSone eftla plus griefue peine de 
l'Eglife,par laquelle l’excommunié eft banni , & 
chaié de la communion des Chreftiens, pratiquee mef- 


mes par les anciens Payens, lefquels auoient accouftu- 


. mé d'vfer de quelque forme pour maudire,&excommu- 


— 


nier ceux,qu'ils reiettoient de leurs temples, & facrifñice, 
dont nous auons l’exempledes Sacerdots Eumolpides en 
Athenes,qui 4 populo coaëti fuerunt vt Alcisbiadem d'uoue- 
rent, Plutarch.in à Alcibiade | e Æmilius Probus in eius vita, 
Tuféinus lib.4.c eius execrationss morem refert Liuius lib. 36. 
é 50. 
2. Pour debteonne doit excommunier, qu’au preala- 
ble on n’aye fait difcuffion des meubles du condamné, &c 
fait faifir [es immeubles autrement le Clerc excommu- 
nié feroit receuable appelant comme d’abus,arreft du 9. 
May 1 51 8.8% du mois de Ianuier 1 569.citez par Charô- 
das. Cela pourroit bien auoir lieu en pays coultumier: 
mais en Languedoc qui eft pays de droiét cfcrit il s’ob- 
erue autrement , comme a remarqué Rebuff.fur les or- 
donnances,rraët.de liter.oblig. | 
3. En France felonle Concile de Bafle, pragmatique 
fanction & Concordar ciltre de excommunicaris, non ‘vi- 
rand. ik 
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oitand.il s'obleruc que nous ne fommes tenus de quit- 
ter la conuerfation des excommunies; s'ils me font iugez 
tels,ou fpecialement,& expreflement denoncez : encor 
qu'il foyent tenus pour excommuniez de droit, 

4 L'excommunication 2 efté de touttemps crainte, 
& tenue en grande reuerence,fi bien que par le moyen 
d'iccile la reuerence,difcipline,& bonnes mœurs en ont 
cité en tout temps,& en tout lieu maintenuës , & par fa 
grandeur fait tourner les plus gräds monarques, qui ont 
cité rangez iufques à perdre leurs dignitez, & puillance, 
Jors qu'ils ont commis quelque forfait.Le Papé Innocët 
Lexcommunia l'Empereur Arcadius, pour auoir confen- 
ti que fainét Ieä Chryfoftome fut depofledé de fon fiege. 
Le Roy Iean d'Angleterre fut par Innocent 3.excommu- 
nié pour auoir fait mourir le ieune Aratones en Breta- 
gne.Theodofe futexcômunié par fainé&t Ambroife pour 
auoir fait mourir däs Theflalonique plufieurs hommes, 
à caufe d'vn meurtre commis en la perfonne d’vn Tri- 
bun en quelque emotion populaire, ainfi qu’il fe trouue 
és Chroniques de Philippe, Sainé&t Gregoire de Tours, 
Bäfil.Baptifta & autres. 

s- Entre les Payens, mefmes les excommunications, 
ont efté receués pour contraindre les defobeyffans, car 
ile lic des Romains dans Diomyf Halicarnaff.que les ron- 
tifes de omnibus rcbus ad facra  pertinentibus cognofichant, 
mini/fros in officio continebant ; pracepta fua contemnentes ex 
facris deïiciebant, vel alio modo mulétabant pro delicti magni. 
tudine. | 
6. Entre les Egyptiens leurs Preftres, qu'ils appeHoiïét 
Profez , en vloient de mefme, commeil eft efcrit dans 
Nonius Marcellus,& dans Apollo. Niliacusen fes hie- 
roglyphiques. 

7. Les anciens Druides, qui eftoient les fouucrains 
Pontifcs de nos anciens Gaulois auoient ec 

| | cx 
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d'excommünie: * :./qui n’auoient voulu obeyr à feuçs 
arreits, fans que Prince sen peuft exempter, comme 
dit Julius Cefar lb.6.de brlle Gallico:1n omns Gallia hominum, 
qui in aliquo funt munere & honore genera duo, alierum eff 
Drasdum,aliernm equitum: ill: dininis rcbws interfunt, facr ficia 
publica, G privata procurant, religiones interpretantur : aû bos 
magnus adolefcentum numerus difciplinu caufa concurrit, ma- 
gnoque fans ÿj apd eos honore : am fere de omnibm controner- 
{is publicis, priuatifque confhiuunt : fi quis autem prinatws, aut 
licus , aut populus egrum decreto non Sletir, facrificius inter- 
dicuntur. Hec pœna apud eos ef} grauiffima, qmibus ef} inier- 
di£tum hé numeroimprorum, Gr [celeratorum habeniur, ab iss 
ommes decedunt aditum eorum, fermonemque diffigiunt, ne quid 
ex cogitatione incommod: capiant, nec bis parentibus ius reddi- 
tur, neqne bonos vilus communicatur. 
8. Et les Hercetiques font punis des Ecclefiaftiques par 
excommunication,cap. exceommunicamus.$.qua vero, de he- 
reticis, où font punis à l'arbitre de leurs luges, cap. de cau 


fis. de offic.delegar. 
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L'N TE fera faite execution fur les penfions alimétaires. 
2 S'il y auoit heritiers du debiteur auant que d'exe- 
cuter vn tiers pollelleur, il les faudroit appeller,ram om- 
nes ationes ab havedibus, € contr. hared. incip:cum hares re- 
praférter perfonam defunth L. fi hereditas.ff de reg.iur. Toutes- 
fois fi Fhyporheque eftoit fpeciale, l’executeur faifant ne 
fera tenu faire difcuffion, ny appeller l’heritier auant l’e- 
xecution, comme en l’action perfonnelle, autrement il 
n'y auroit point différence entre hypotheque generale, 8 
particuliere, comme dict la L. eff differenisa. ff. in quib. caufe 
pign. © leg. quamurs. C. de pignor. | 

3. Celuy 





Execution. ZI 
3. Celuy qui n’eft obligé, ny condamné en fon nom, 
ne peut eftre executé fur fes biens, comme vn Tuteur, 
Procureur, Conful, Syndic, & Marguillier, ains fe faut 
addrefler aux biens du mineur , de la communauté de la 
ville,& fur les biens de l’œuure & fabrique, /. pojf mortem 
in princip. GS. (in. ff. quand.ex faët. ur. l.1.C. cod. fic non ob- 
tubt.$. tuior, cé $. atlor municip.ff, de re indie. 
4. Execution faiéte en vertu d’vn inftrument non fecllé 
eft caflable,arg.l.non aliter,de legat.3. & L. conftiturionibu:, ff. 
ad municip. & l.quidquid adftringende, ff. de verbor. oblig. Pa- 
pon tiler. des inftrumens, arreft 23. | 
s. Executions faictes fur le beftail du labourage, ou 
aratoire, ne vaut, L, executores, C. que res pign. oblig. Ce 
qui cft defendu entre les Hebrieux, comme rapporte Io- 
fephe, kb. 4. antig. Iadaïcarum, & les anciens Grecs ont 
tant cftimé le labourage, que Aritote lib. 1. Polu. a dit, 
qu'il faloit auant toutes chofes garnir la maifon d'vne 
femme, & d’vn bœuf, duquel aduis fut aufli Archad, 
C'eft pourquoy par les derniers Ediéts des Rois de Fran- 
ce, ont efté prohibecs telles executions, & mefme fur la 
perfonne du laboureur pour debtes eftant en l’aéte du 
labourage, Auth. agricultores, Cod. que res per. oblig. pol. . 
finon que le laboureur fuft couftumier de fe cacher. 
6. Orfrlon a executé pour quelque debte le beftail, & 
qu'il foit laiflé comme de couftume, pendant le procez 
en main d'vn depofitaire , fergent, ou autre, ou baillé à 
celuÿy qui l'aura faif, & qu'il meure, s’il n'y a de fa faute, 
il fera perdu pour le maïftre, & ainf le vient Boyer, decif: 
216.num. 2. | 
‘7, L'execution faicte fur les chofes facrees ne vaudra, 
cat les chofes facrees ne peuuent eftre engagées, /. mo- 
mento. Cod. qua res pign. oblig. pol. non pas memes pour le 
. payement des decimes. vide Rebuff. fur le traicté des 
decimes , pag. 7. num. $. Clemenr. vit, & 10. ny : ut 
es 


\ 
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Guid.Pap.q.8 1.& Papon arreft 1 9.tit.des executions. 
13. L'execution faiéte vn'iour feriéeft callable. /. fn. 
C. de ferits, Guid. Pap. quaff. 215. oùileft monftré , que 
Ie jour du Dimanche ,ou autre felte l’execution vaut, 
pourueu qu'il ne faille , qu’attefter : que s’il falloit faire 
des criees , ou autres chofes trop mamsfeltes , elle ne 
vaudroit. Ileft vray que telles executions tiendront , & 
n'en pourra le debiteur demander reparation; car il 
doit toufiours : fi fera bien le Procureur du Roy, com- 
mc fut iugé par arreft de Paris , du 15. May 1568. ra- 
potté par Rebuffe tilt. des executions , & fent. execur. 
art.1 0.gloff. 16. 
14. L’execution faite fans condamnation , ou obliga- 
tion eft auffi nulle, Bartol.in Lf.cum mulier, ff. dere iudic. 
Cod.de excepr.rei iudic.l. 2.de prob. fequell.& Guid. Pap. confit. 
242.fufius. 
3 s.Executions font pluftoft faiétes fur les biens du debi- 
teur, que fur ceux qu'il aura alienez. !. metws ff. de iur.fili 
Auth.boc.fi deb.de pig.afin d’euiter circuit.l.q#i alien. ff. eod. 
bi (1 rews feipfim defendere ; G agentem repcllere pateff , non 
datur pro euitlore alims. Que fi le demandeur par fa coul- 
pe.negligence,ou par erreur, & imprudence du iuge,eft 
forti du fonds , duquel ie le deuois sarentir , ie ne feray 
tenu le garantir, ffde eniétion.l.ff per imprudentiar,l. emptor, 
FF cod. auf s'eftant ledit demandeur laifsé tirer de la pie- 
ce,fans auoir executio faite par plus qu'il n'eft deu,Greg. 
Syntag.hib.11.cap.8.num.8. 
16. L'exccutiondoiteftretoufiours faite fur les de- 
niers aliénés du debiteur. leg. fi quis heres. qui à quibus. 
Eft defendu de tranfporter les biens exceutez en au- 
treiurifdiétion par jugement prefidial du 1 3. Ianuier 
1603. Et vncrediteur ne peut faire execution fur les 
noms,actions,& debtes de fon debiteur.l.r.@ 2.C.gnard. 
{is leg.heredes, C. de hered. aët. ficuti nec ceffionarinsin l. per 
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dinerfas, C. mandati, nec contra beredes debitoris, Boëriw de- 
cif10. Rebuff. in ordinat.reg. tom.2.tit.de litt.oblig.art. 3.gleff.3. 
num. 2. Mais fi le debte faifi eft accordé, celuy à qui il ap- 
partient fera appellé auant la deliurance, Mafuer ror. rit. 
des executions. $. /rem fi 4 creditore leg.de unoquoque, ff.de re 
sudic. Bariol. G Alexand. d.l. à Diuo Pio, S. fic quoqur. ff. de 
re indic. se 
17. Garentie a lieu, iaçoit que l'acheteur paye volon- 
tairement le crediteur, L.fin.C. de his qui in princ. Papon au 
tile. des crices,arrelt 9. leg fin.C.de euiél.pign.leo.fi refiduum. 
Cde diffrait,pign.Linustus. (od. de filut.conrr.leg fi cum quaflio. 
C. de entét. & d. leg. fi in cauf imdic. Or la fentence donnee 
eft executoire contre le garanti, Bartol. in leg. venditor.ff.de 
iudic. Anh. que vbi de crimine agi oporteat, nec pet decrerum 
sus habet offerendi priori creditori. L. 2. C. fi anteg. credit. pign. 
vend. Papon tiltr. des crices, arreft 3. per I. 1. ff in canfam 
indie, & l’appél de l'infinuatiôn empeche le decret, gui4 
fine accufatore nemo demnandws, l, refcripto ff ad Turpill. ap. 
pellatio vero omnia extinçuit L. firii. ff. de bis, qui fun fui vel 
alicn. iris. . | 
18. Arreft fur le bien immeuble du pupil, non defendu, 
eft nul, L. fi aduer.iudic. Papon des cricées, arreft 6. 
19. Execution faiéte en vertu d’vne obligation, à la ri- 
ee de laquelle il y auoit plus de trente ans, eft cafla- 
lc, iugé par arreft de Tholofe, le 7. luin 1610. a efté de- 
fendu expedier aucune rigueur ,que par prealable on 
n'aye faiét declarer l'obligation executoire. 
PÉBPDPROISRS RISFES SRE EE ESS 


Expers. 


5, L femble que fi vne partie nomme expers, & non 


l'autre, & que fi le Commiflaire en prend d’cffice 
pour luy, il en doit aufli prendre pour celuy qui en a 
nomme, & non proceder auec ceux qui ont efté nom- 
mez : par Ce que la nomination faicte par la DIS 
cs 
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+ des rend fufpeéts : € ita indicium ciaudicare videretur, ne- 
que lcet aélori quod non licer reo, & fembleroit la procedure 
nulle. / j: 
2. C'eft vne nullité fi lesexpers n'ont prefté le fcrment 
tequis:Autre nullité, fi les appointemens de is 
d'expers exception d'iceux,& reception de relation n'ont 
efté inthimees. Faut aufli que la partie{oit appellee pout 
voir proceder les expers,& les preud'hommes,contre lef- 
quels il peut bailler caufes de recufation : auffi bien que 
contre les expers, lugé aux Requeftes à Tholofe, le 2 3: 
Decembre 1604. parce qu'en tous aétes legitimement 
faits vocandi [unt, quorum interelf. | 
3. Note que quand il faut proceder à la verification de 
quelque terroir entre le Seigneur,& vn Emphyteote, les 
expers ne peuuent eftre pris des fubieéts, &. vaflaux du- 
dit Seigneur,ains des lieux voifins,ainfi que fut Iugé aux 
Requeftes, le 2. Decembre 1598. plaidant la Croix Ad- 
uocat au Parlement de Tholofe, qui allegua, pour mon- 
ftrer qu'ils en pouuoient eftre pris,le cap.caufam de probar. 
Et les Docteurs;ir L. fi chorus, de leg. 3. le mefme auoit efté 
Jugé par lefdits Sieurs des Requeïtes quelques iours de- 
vant, lequel fut confirmé par l’arreft de la Cour dudit 
Parlement de T'holofe.Quomodo probentur terroria vid.Guid. 
* Pap.confil.x 9 3.cap.fin.de offic. Archidiac.extra. 
4. Relation d'expert a‘cfté de tout temps tenuë pour vn 
moyen certain, pour afleurer les chofes, L. bac ediétali. 6. 
hrs illud. C. de fecund. nupt. A quoy fe conforme l'Ordon- 
nance de Blois, qui veut les parties pouuoir eftre con- 
traintes d'accorder expers: d'autant qu'aux differens, 
fubieéts à l'experience, &c eftimation, eft meilleur que le 
tefmoignage ad la diuerfité des depolitions , qui fe. 
rencontrent fur Îes appretiations des chofes comme 
dit Ranchin, con/il. 11. hib.5. C'eft pourquoy par l'Or- 
donnance de Blois , art. 162. le Roy veut que l’on ne 
2 
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foupçon.l:maiores.C.de Falf-Alexand.confil.vos vol. 6. & qui 
plus cft d'indiquer celuy, qui le luy abaillé, comme dit 
Hippolytwssconfil. s 1 inum. 3 3.De melme celuy,qui fera fai- 
fi des liures heretiques fera tenu denommer celuy , qui 
les luy aura baillez Ranchinsws, fing. fuorum 332: € Archi- 
diac.in can.fin.14.quef.2. n'elt puni ce crime s’il n'y a dol, 
lnec ex:mplum,de fal[. 

4. Celuy, qui a fuborné tefmoings pour depofet faux, 
commet faufleté,& la depolition de vels telmoings ve, 
vaut , quelles excufes qu'ils prennent, Deciss confil. 18 9. 
Na:'a conf. 19S.funtemim focr) criminë , bien feront-ils 
creus contre cux mefmes , & contre les fubornateurs, 
pour cftre punis comme fauflaires, /uliws Clar. in $; falfum, 
verfhic.fubornans.& cit dit in cap.fin.de teShib.cogend.que deux 
tefmoins, qui difent auoir efté corrompus ; & fubornez 
de dire faux,font ereus côtre le fubornateur;pour le fai- 
te condamner, cap.licet de teffib.& ainfr'a elté iugé par at- 
teft de Parisjrapporté par Paponitilt.des faux tefmoings, 
arreft.2. & autres où les faux tefmoins , & les fuborna- 
teurs font condamnez à mort; ss 
5. Plus celuy,qui produit faux tefmoins,commet fauf- 
fetéBald.confil.106.lib. 3. confil, 446. lib, 5. Juliws Clarus, 
ver/ic.producens. | 
6. Tefmoineft dit faux qui dolo malo falfum teflimonium 
dicit,!.1.ff de falf.& elt puni comme homicide. l. 1.17 prepria 
de ficar.mefmés s’il a deposé contre l'honneur ‘d'aucun. 
Asliges (lar.in verbitefhis. | 
7. Fabricans falfaminfrumentum ; Sc eft punÿ à l'arbitre 
_ du luge, & qui s'aide d’vn acte faux eft fauffaire. L. maio- 
rem;C.defalf: pourueu qu'il fceuft la faufleté,autrement 
non,& fetoit moins puni le fçachant, que celuy ; qui au 
roit faite ladite faulleté,Sabiceiin L.fi vieñs.Cide fid.: 7 nffrum. 
num.4.lul.Clar.eodiin terboyurens. 5 20e ue 13 
8.  Ccluy, qui.sage vn Inftrument'aux d'u mS 
è 
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tiels par dol, commet faufleté, de Affiët. decif.4. Jul. Clar. 
cod. in verbo, abradens. de 

9. Plus celuy qui ouure, & decachette les lettres d’au- 
truy,pour y voir les fecrets,8& les communiquer à fa par- 
tie, ou autre à fon preiudice, commet faufleté. Barre. 
in leo, Titio, num. 3.ff. ad municip. & celuy qui falfifie auff 
le feing d’autruy, in {. 1. de falf. Gr ibi Baril. & commet 


faufleré grande. 

10. : C'eft aufli ne grande iniure, que nos fecrets foient 
defcouurerts par'celuy, auquel nous les auons commis, 
L.1.$. jf; qu tabulas, ff. depofiti, & importe qu'ils foient ce- 
lez à tous, l2.C.quand. & quib. lib.10. cr L1.de aliment. pup. 
prafland. LE | 

11. Que fi aucun retient nos pacquets, les ouure, ou les 
baille à autre qu'à celuy où ils vont, ou le teftament, il 
commet fauflèté, leg. fi quis teSlamentum, fed & fi quis, ffad 
L. Aquil. ç ibi gloff: & Bald. in leg. 1.$. qui rationibus, dr $. 
pœne.ff.de fAfreé leg. fi quis aliquids ff.de pœnis vid. Syntagm. 
lib.4 2. cap.3. num.s. 

1 2.Quiempefche quelqu’vn detefter eft fauffaire,/.Pau- 
Les, ff-de falfCorn.conf.s 6.cr 84ih.1. & qui efcrit pour foy 
vn teftaméc ou legat d’autruy,l.1.6.fn.ffcod Juliws Clar.eoa. 
13. Plus qui falfifie mefures 1# infulam deportatur l.penulr.ff. 
cod. & Chaffanee des Iufiices &droiéts d'icclles.Rubr.pr- 
ma,,2 verbo Auditio,de falfificantibus,rum.s 3. 


 14.Plus le Boulanger qui fait faux poids au pain,eft puni 


comme fauffaire,S% fe trouue vn arret de l’an 1418. rap 
porté par Papon, tilt. des chofes publ. arrelt 7. fol. 2 22. 


qu'vn Boulanger fut banni pour cela, UVor. nl. 1 execue- 


tione de execur.ctranfilt.milit.annon.cf in l'ubemin,de erog. 
miliar.annon.hib.12.Cod. | | 
15.Qui forge faufle mônoye,ou qui l’affoiblit,où rongne, 
ft puny de mort comme criminel de leze Majelté, l. 


quicunqff.de falf. Alex.sonfi 21 hb,7me3 Salycersiri l.2.nH. 6. 


Cod, 
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Cod. de falf. @ luliws. Clarus éod. in fin. 

16. Plus celuy qui vfurpe vn autrenom,que le fien lfalfi 
nominis,ff.ad l.Correl, de falf: pourueu que ce f6it par frau- 
de:car fi cela auoit efté faiét par gayeté de cœur, cela nè 
merite peine.{. 1.de mutat nomims.C.& Celiy qui viur- 
pe va tiltre honorable;comme s’il fe dit noble,& ne l’eft 
pas, commet faufleté,l.ees. $.qui fe pro milite ad.1. Côrnel. de 
falf$ L27.ff eod. Et s’ingerer en quelque magiftrat, cela 
cft commettre faufleté fort puniffable,!. 3.6. fin ff. ad L In. 
maieff. Capell. Tilof. decif. 401 

17. Aurefte celuy, qui produit vn aéte faux, encor qu’il 
ne s’en aide, il doit perdre fa caufe auec defpens,Boer, dec. 
291.7wm. 2. & cela s'entend ayant produit acte faux. Bar- 
to. in l. in fraudem, $. quoties. de inre fifci, & ainfi a efté jugé 
à Paris par arreft raporté par Paponarreft j. tiler. de faux 
tefmoins, Zul.Clar.esd.in verb. Item.Mais en ce cas s’il n’y à 
du dol, ains ignorance de celuy,qui aura produit ledit a- 
te;afin de luy garder honneur : le Juge ne le declarera 
faux,ains le declarera nul auec defpés,&améde pour s’en 
eftre aidé,comme fut jugé par l’arreft de Pap6 audit til. 
1 8. Que fi l'6a fouftenu quelque tefmoignage faux,pour 
cela la partie ne decherta de fa caufe, Zuliws Clareod. 

19.  Celuy, qui auoit porté faux tefmoignagé par les 
loix des douze Tables e Saxo Tarpeso deticrebarur', comme 
dite Alexand. NN eapolit. lib. G.cap.s o.& par le droiét du di- 
gefte eft puni de la deportation L. 1.6. pæna,de falf. & par 
l'ordonnance du Roy Francois 1. de l'anis 31. Sera excü- 
fé de faufleté celuy. qui fera fans dol, Socix.snior.confil.3 v. 
num.S8s.liba.& fi la fauffeté ne preiudicie à perlonne l.da- 
us, 7 ibi glof.C.de falf @ Alexana.ronf145.lib.G.nec exem- 
Plum de fai. | ne 
20. L'acte iuré de faux fait ceffer_Îe payement requis, 
le criminel cftant rendu criminel, L.fin.C. 

21. La fcede ne doitellre remile;qui préalablement ne 

7 
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maleficio, $. lonçc.ff.de oblig.l.generali,Cod. de tabul.lib. à 1. 
Luerus.C, de probat. 
24. Queriur fien vn procez ciuil vne piece eft produite 
qu'on arguë de faux , la fauffeté de laquelle demeure ve- 
rifice , fi en ce cas y ayant eu iugement, par lequel euft 
efté ordonné que l'inftance de faux eft jointe au princi- 
pal , on peut juger le procez ciuil, pour le iugement du- 
quel la piece faufle n’eft neceflaire , ains eft fondé fur 
autres p'eces, fans prealablement juger la fauffeté,g-dic, 
qu'ouy, & ne pourta-on faire retracter l'arreft fous ce 
pretexte, guia probandum effet iudicem vJum fuiffe in iudi- 
cando inftrumento fal[o , L. falfam , & lfin. Cod.fi ex falf. iud.l. 
Diuus. C. de re iudic.çf L. qus agnitts, ffde excepr. & ain a e- 
fté iuge Charond. lib.4.cap.2 9.& auiourd’huy qui falñihe 
va acte #0 cadis de iure fuo,luiuant le c.olim de extra,refripr. 
ains eft autrement puny , comme dit Charond. wbi 
 fupra. 
25. On ne doit auoir egard au faux, s’il n’y a du dol 
de la part de celuy qui produit l'acte faux , & fi le de: 
mandeur en faux n’y a nul. interet , ce qui auient s’il 
failoit ordonner la mefme chofe; bien que la piece ne 
fut faufle ; en ce cas doit mettre les parties hors de pro- 
cés pour regard de la faufleté, & ainh a cfté iugé par ar- 
reft,Charond. kb. 4.6. 30. luiuant la loy ec exemplum C. 
ad. Cornel. 
26. Quaritur fi quelqu'vn eftant appellé en reco- 
gnoillance de cedule qui incontinent la fouftient de 
faux , 1 le demandeur doit eftre admis à la verifier, & 
fembleroit qu'ouy fuiuant la derniere . C. de falf vbi peni. 
tusincumbit onus probandi [eripturam , ei qui obulit , G* 
. deinde ei, qui inftrutla in$tantia falfum arguere paratus eff. 
Toutefois il faut confiderer que l’inftance de faux, eft 
preiudiciable à la verification,& ainfi on receuroit l’ac- 
cufé à la iuftification, deuant que verifier le crime, con- 
| | R $ 
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tre l'obferuation de France, & la cedule verifiee le de 
fendeur au principal feroit condäné à garantir par proui- 
fion,l. 2.C.de falf laquelle les Grecs interpretent,que fi le 
procés ciuil a efté premierement intenté ;, & apres la 
preuue faite morande folur, caufa le defendeur propo- 
fc le faux , en ce cas il faut configner , mais non pas lors 
que au commencement de linftance ciuile le defendeur 
allegue le faux & fait inftance , car pour lors le criminel 
fera cefler le procés ciuil.L. vis. Cod.de ordin.cognit. Charond. 
lib. 4.cap.21. | 
27. ExteSlamento quod falfum dicitur legatum preffanduns 
exoblata cautione, vel querendum an debeatur , e [i teStamien- 
sum falfum effe dicatur , ei ramen qui falfum dicir, legatum dan- 
dum non e$l,l. teflament.ff.de petit hered. 

28. Onn’eft receuable à demander prouifion en vertu 
d'vne obligation iugee fauffe , bien que ce foit entre au- 
tres parties , parce que la caufe iugee au principal parie 
except. res imdic. en la prouifion contra eum quiws habet à 
condemn. 8 ain a efté iugc, Charond.lib.6.c.r 41. 

29. Celuy, quia produit va inftrument peut quelque- 
fois, s’il eft produit contre luy , l’impugner de faux , féd 
quando,c quomodo ,vide Gura. Pap.conjil.s o 3. 

30. Siles inftrumens receus par le Notaire condamné 
de faux,ont efté reccus ante condenationem,valent,Rol.in Lin 
exercendss.C.de fid. infirum. Bart. inl. Barbarius , ff. de offic. 
Prator. nec pro vno falfo poffunt cetera irritari, nec vlrerius 
progredi deli£ium , quam fuerit falfitas , > vule per inutile noæ 
vitiatwr. Et vn notaire condamné ne peut eftre foupcon- 
né pour les contraéts precedens , Doélores in L. inbemues. $. 
fane.C. de facrofantt. Ecclef: & in lad teffamentum, $. 1. ff. de 
tefament. cap. fraterritätis, de harer. in 1. fi falfitæ. C. de falf. 
1 fi quis ex argmntariss. $.\.ff.de cdend. * 

31. ‘La faufleté (e commet ou en depofant faux, ou 
en failant acte faux , leg. x 12. Tab, les faux cefmoins 


cfto 
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eftoyent punis de mort , & precipitez du mont Tarpe- 
jan. Aulus Gelllib. 10. cap. 1. vide $. item lex Cernelia. de pu- 
blic.iudic.Inffit. par la Conftitution 22. Cod. adl. Cornel.de 
falfe 
32. Qui depofe faux en grand crime eft puny de mort 
par l’Ordonnance de François I. de Fan 1531. & tous 
ceux qui font conuaincus auoir faiét faufleté , ou porté 
faux tefmoignage font punis de mort,& à efté ainfi iugé, 
Toutesfois , és inftances ciuiles les faux tefmoings fone 
punis plus doucement. Vide Jul. Clarum S$. falfum, & Pa- 
pon,b.2 1.rit.vlrim. Charond. fur la couftume, Lib. 4. cap. 
fin. où il dit le crime du ftellionat eftre efpece de faux: 
mais en France la peine en eft des dommages & in-. 
terefts. | 
33. De l’execution d’vnaéte impugné, & conuaincu 
de faux 1. videtur que les moyens ne doiuent eftre com- 
muniquez, parce qu'on procede criminelement, & 
que le demandeur fe doit infcrire en faux , & l’aéte eft 
remis deuers le Greffe, vide Papon. tiler. de faux, arreft 8. 
A quoy eft conforme l'Ordonnance, tiler. dé la Tuftice 
des Officiers de Prouence, cap. 19. art. 19.. par laquelle 
eft porté que les moyens de faux ne feront communi- 
quez, & ce crime eft attroce , & fubieét à procez extra- 
ordinaire , vide les Ordorinances de l'an 39. & depuis 
qu'il ya infcription en faux, l’inftance eft faite crimi- 
nele , & faudroit communiquer les informations , quia 
qui vult confequens, vult © antecedentes & contra. Au con- 
traire on peut dire que les moyens doiuenteftre com- 
muniquez. Primo, il peut eftre procedé ciuilement & 
criminelement , L. fin. C.de falf. 2. le ftil doit eftre obferué 
G.P.conf.198.c 292. Or en ce Parlement de T holofe, fi 
aux inftances ciuiles vne partie iure vn aéte de faux, il 
eft receu à verifier fes moyens, & la partie fes fouftene- 
mens,iceux verifier, & l’ordonnançe, qui porte que les 
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Nombres,can.numea voluit qu. 1 4.il eft vray que fi le ma- 
ry auoit battu la femmetrop feuerement, cela feroit re- 
uoquéà iniure,car le mary a bien puiflance de corriger, 
& cit prefumé que les battemens ne font que les corre- 
étions,c'elt pourquoy il n'en eft puny , querarement. $, 
atrox de iurei. Apud ?uffin. e Alciat de prefumpr. reg. 1, pre- 
fsmpt.4. Mais ne la peut mutiler,ou mal traiéter;nybat- 
tre auec le bafton.l.conf nfu.S. 1. C. de repud. gloffiin L. fed 
erfi , $.fin.ff. ad l. Aquil. que fi les battemens , ou mal trai- 

. Étemens eftoient trop feueres , elle peut delaïffèr. fon 
mary, qui fera tenu de la nourrir à fes defpens;dotee ; ou 
non dotee,hots de fa maifon, & compagnie , Guid. Pap. 
confil.117.< quel. 439. Cynws , G Dynus , in lquod in v- 
xorem. Cod.de negot. geff. Ce qui ne feroit fi fua culpa mu. 
Lier recederet, comme eft noté in tit.de diuort. in cap. fi- 
grificafti, éinl. quamms, Cod. de legat. parce qu'il eft 
dit in qu.Romants 4. 3. dans Plutarque,que leur puiflance 
eft cgale. | 
3. Femmgmariee par couftume generale de France eft 
exempte de la puiflance du pere. Fab. in 6. 1. ad Trebell, 
& $. 1. quad cum, apnd luffin. 8e fuit lacondition 
du mary , priorémque amittit. l. fœmina. ff. de S:rat. 
l.1.(od.de dignit. € Bald. in. cum quidam de iurifditt.  omn. 
sd. fouftient que la femme noble, qui fera marice à vn 
roturier perd la fplendeur de fa race , & le Bario!. 
#n\l. 1 Cod. de dignitat.& Caffrenfin L. fi. Cod. de verbor. 
fignif. tient que vxor alioqui nobilis per buiufmodi matrime- 
ninm efficitur 1gnobilu,parce que la nobleffe depend du ma- 
ry,& non de la femme,l.fœmine.de fenaronib.cg l.jin.de incel. 
lib. 1 o.Cod.Gd. Pap.confil.217.q.3 99.Vide Tiraquell.rraët, de 
INabil.cap.18. | 
4. C'eft pourquoy les femmes font eftimees de pire can- 
dition en toutes choles que Les hammes, n’eftäs receucs 
aux charges publiques. /. fæmine de reg, iur, & le Poëte 
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Menander difoit eftre contre nature que les femmes cô- 
mandaflent, & les Hebrieux, Romains, Lacedemoniens, 
ny les François ne Font iamais voulu permettre, Diodo- 
se Sicilien 4b. 4. biblioth. hiff. elcrit que Hercule deftruifit 
les Amazones pour eftre chofe môltrueufe que les fem- 
mes commandaflent. 
s- Auf font les femmes tenues de fuyure leurs maris, 
ores qu'il n’euft ny feu, ny lieu , & dc cela tous les Ca- 
noniftes & legiftes font d'accord. Alberic. in l. obférare S. 
proficifci ff.de offic. Proconful.Glof[.in can. vnaqueque 13.qu.1. 
Cardinal.in cap. de illis, de fon/al.Capell.Tolof.decif.86.8& les 
Theologiens aufli font de cet aduis, atteftans ir fsmma, 
que la femme doit (apres Dieu ) honoïcr & reuercr fon 
mary, plus que tous autres, /.1.6. cum autem, de re vxor.aît. 
© L alia caufa..fin.fffolut.marrim. 
6. Or celle-là eft appellee femme, qui a efpoufé mary, 
car difoit Quintilian en fa declaration 4. dixi vxorem effe 
cuis cum vio matrimonium failum eff:qnid amplins? nam ficut 
coitus, atque congrefus, citra ius non éfficeret uxarem, ita Vxor 
citra bec manet. ù 
7. D'ailleurs les femmes font faciles à eftre deceuës & 
trompees,à caule de la fragilité de leur fexe, L.2.6. penulr. 
ff. ad Velleian. L. fi mulier. C.cod. $. quefitum,de equali:. dol. in 
auth. à caufe de leur fragilité. Menander difoit dans Ar- 
nobe, lib. 7. contra £èntes , N'urnquam in,con[ilium mulierem 
admiferis, & eAriflorel. bbr. 9. de animalib. difoit qu’elles 
cfloyent trop mifericotdieufes pour pouuoir iuger, & 
euiter d’eftre deceuêës, & auaricieufes , L. fed erfiego , ff. 
ad Velleian. 8& pour ce elles doiuent eftre priuees de tou- 
tes adminiftrations publiques , comme eft dit en l'Exo- 
de 18. & lEcclefaftique 20. Elles ne peuuent eftre ar- 


_bitres, /. cum Pretor,. non diflinguemus, ff. de recepr. aïbitr. 


Lin muliis, ff. de Slatn.bom. L. cum Pretor. ff. S. fin. de iudic. 
cantua funt 3.qu,7. @ Lfin.Cieod. T'outesfois en Sparte les 
| es femmes 
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femmes gouucernerent entierement les maifons , & en 
public,iugeoient, & decidoient de grands affaires, com- 
me dit Plutarqueen la comparaifon de Numa, & Ly- 
curgue, & les Germains prenoient le confcil. plus ardu 
des femmes, comme dir Cornelins Tacirws de morib. German. 
les Egyptiens, comme dit Polydore Virgile;lb. 8, de In- 
uentione rerum permettoient que les femmes iouyilént-des 
honneurs, & Platon au ÿ. de la Republique vonloit que 
Jes femmes fuflent inftruites au:negoce de la Republi- 
que, & que les affaires de paix, & de guerre leur fuflene 
communiquees. Mais nous les trouuons crop fragiles, 
fuyuant l'opinion d’Ouide «ad Leandrum. 

Wi corpus tenerrs, fic mens infirma puellis, 
: Fortius ingenium fufbicor effe wir. Es 
8. Elle ne doit eftre battuë ny intereflee en fa perfonne, 
ny honneur : car diloitAriftote aux Problemes, /ib. 2.9: 
cap.1 1 .que battre,ou tuer vne.femme;c'eft plus offenfer, 
que de tuer toute autte creature, à caufe qu'elles font 
fans defenfes : C’eft pourquoy Vlyfles dans :Homere, 
ayant tendu l'arc pour decocher contre Heleine;il retira * 
le trait, & s’efcria : Von enim habet viétoria landem : & 
Virgile au 4. de l’Eneide introduit Dido;,qui fe mocque 
de Venus, & de fon fils qui d’auoit bleflé, 8 vaincué de 
J'amour d'Eneas. ne, 
Egregiam vero laudem, € fholia ampla referiis, 
Tuque puerque tuus. 
9. La femme ses intraëtabilis ef, diloit Synefius, epiff. 67. 
toutesfois quand il eft queftion de punir fon forfait, elle 
eft toufiours moins punie que l’homme,quoy que le cri- 
me fuft egal,1.f5 quis in graui,$.agnoftitur, ad Syllanianum, I. 
2.de termino mot. can, indignantur 36. qu.6. & cltant grofle 
ou allaittant, elle n’eft mife à la queftion,!. 3. ff. de pœnss 
e Ælian. var. hifi. lib.s. 
10. Or iaçoit que les biens dotaux de la femme ne puif- 
: ient 
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dress en {es additions fur Speculator. I. ff quis à liberis, 
6.féd fi flius,ff. de liber.agnofc.l. extr.ff.de ventre is poffrmitterd, 
13. La femme dont pendant fa viduité , foit doete , ou 
non, doiteftre nourrie & alimentee des biens de fon 
mary, en fa maifon, ou ailleurs, voire {ile mary meltoit 
mort, & qu’il fut abfent,& eloigné,comme tient Specul. 
lat. ef Loan. Andritit, qui fil: knt legurimi ,  Cynns in I. 
guod in vxorem. C.de negot. cr Gnid. Pap. qu. 541. € 296. 
ILeft vray que les heritiers du mary iouyront du fruiét 
de fon dot pendant ledittemps , enfemble de fon indu- 
ftrie, qu’elle fera tenué d'apporter, & toute fa peine, & 
labeur au profit de la maifon de l’'heritier,Bariol, in 1. ficus 
de oper. libert.c Guid. Pap. q. 196. € ibi Ranchin qu. $07. 
& fera auffi veftue ladire femme pendant fa viduité fui- 
uant fa qualité , & celle du mary, & portee des biens, 
comme dit Bald. in! fin. C. de bon. matern. Angel. in 1. 
decrere, C.ex quib. cauf. infam.irreg. & Aufrere en la de- 
. cif. 396. & les habillemens,qui ont efté donnez, apar- 
tiendront à la femme, s’ils font des communs & de peu 
de prix. Corn.confil. 81. num. 10. Mais file mary luy auoit 
donné habillement precieux elle fera tenue de leur ren- 
dre,parce qu'ils feront eftimez eftre baillez pluftoft pour 
lhonnorer,que pour les donner. l. ornamento. ff de auro ç# 
are.leg. Anfrer.decif.3 30.Toutesfois quelques vns ont te- 
nu que fi la dot n'eftoit payee,les hoirs du mary ne feront 
tenus de nourrir la femme.l.ff cum dotem,S. [in autem. iun£t. 
£lofFfolut.marrim.Bald.in lfin.C.ad Velleian. G Guid. Pap. 
qu.4 3 9.où il eft refolu que fi la femme n’eft dotec , elle 
doit eftre nourrie,voire fi elle plaidoit auec fon maiy. /. 
extranco.ffde ventre in poffefmitrend. Auf la femme riche 
feroit tenué de nourrir {on mari pauure,comme dit Spe. 
culat.in dtit.qui filij fint legit..1.Perfic.Quod fi rmalier locuples, 
Guid.Pap.cod. Hotoman.confil.4 9. 
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14. La femme ne pourra repeter fon dot , s’il confifte 
en deniers auant l’an du dueil d. $. exaétio, L. 1. de re vxor. 


at, Mais s’il eftoit en immeubles, lors exailio huinfnodi 


dot competit viduæ, $latim poff mortem mariti, d. $. exatlio. 
Sauf fi ladiéte vefue prenoit les alimens des biens du 
mary, car les frais du dot, ou defdits biens font compen- 
fez aucc lefdiéts alimens, le furplus feroit à ladite vefue, 
comme dit Bald.in l. dinertio, verfic. fed quere ff. folut. ma- 
trim. & la raifon eft, quia ladiéte vefue euft peu repeter 
fon dot immeuble incontinent apres la mort du mary, 
fans eftre nourrie, Lafon sn d. 1. diuortio. num. 3. 
15. Femme, qui aefté laiflee Dame, maiftrefle, & vfu 
fruétuairefle par fon mary de fes biens, peut iouyr de l’v- 
fufruiét, s’il n’y a d'enfans du mary : autrement non, ains 
fera feulement alimentec, & ainf fe reduifent tels vfu- 
fruits aux feuls alimens, L. 1.$.extrancum de rei vxor. aët, 
€ Chapell. Tholof. quaft. 462. Ces mots neantmoins de 
Dame, Maiftrefle, importent commandement & gou- 
uernement fur fes enfans, Speculat. in $. quod fi aliqmis, qui 
fly fint lecitimi. Cynus in L. 1. C. ff mulier fecnndo nupferit. 
Vide le comment. de lartic. 103. de l'Ordonance d'Or- 
Jeans. | 
16. Au reftc la femme, qui iouyra de l’vfufruié;, doit en 
vfer fagement : car autrement elle feroit priuee,-ou te- 
nuë des deteriorations,l.fn.$.penult.C.de fentent.pal].& fera 
tenu& de porter les charges, & reparer le bien , Guid. 
Pap. qu. 515.1. baëtenues ffde vf. l. idem, $. hares.ffide legarir. 
Chaflan.rubr.des drojéts appartenäs à gens mariez. $. 5. 
in verf. de maintenir en bon & conuenable eftar.fol.6 8. 
17. Elle perdra l'vfufrui fe remariant, L. vnic. Cod. fs 
mulier fècund. nupf. Chaflan. vbi fapra, num. 4. tient que la 
femme ne perd l’vfufruict,de ce qui luy a efte donné par 
le mary, pour s’eftre remariee,bien perd elle la proprie- 
té, Bald. in !. fæmina, C. de ficund. nupr. Ce qui aura 4 
) si 
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s'il n'ya difpofñtion au contraire, & n'y a point d'enfans 
du premier lié. Car la femme fe remariant en fecondes 
nopces tout ce qu’elle aura acquis,foit d'augment, do- 
nations, legats, qu'autres choles venant de fon premier 
mariage, faict retour aux enfans d'iceluy;. famune, c L 
generaliter.C.de fecund.nupt.S.fi vero de nuptan auth. Alexand. 
confil.11 9. vifo procef[u. vel.s. & Oldradus conil. 3 3. @ Guid. 
Pap. confil. 170. Et cela a aufli licu contre le mary qui 
perd aufli toute faueur fe remariant , comme dit Gwd. 
Pap. G annot. Ranchin.qu. 2 18. 8: le Bartole, in l. matreque 
defurit. ad Tertull. & fur lauchétique de defunéte, eod. C. + 
in d. L. fœmine, in $. illud. cr sbi Bartol. Zunéh.S. 1.111. neque 
verum, quod ex dote ejt in auth. collar. 8. 
18. Femmes fe remarians & n'ayans enfans du premier 
lit, auec leurs valets, ou autres d’infime condition, leur 
cit prohibé de faire adcunes donations, où aduantages 
fous pretexte de vente, focieté , ou autre contention, & 
leur eft prohibee toute adminiftration de biens, par l'at- 
ticle 162. des Ordonances de Blois. 
19. Et la femme qui fe proftitue dans l'an du dueil , ou 
fon vefuage, perd fa dot & l’augment , & toutes autres 
donations, cap. plerumque de donat. inter vir. cr vxor. L. con- 
f°nfa C.de repud.Chaffan.vbi G.numi6o.cf feq. Tul.Clar. lib.s. 
$-Suprum,eÿ Lafon.in l.2.ff.flut.marr m.@ Alciat. reg. 3. pre- 
frmpr.9.bien qu'il aye efté iugé au centraire à Bourdeaux, 
cn lan 1604. Raporteur M.Senaut. 
20. D'ailleurs la femme fe remariant fans faire pour- 
uoir de tuteurs à fes enfans, perd la fucceffion, L. commu 
mem, C. ad Tertull.  Guid. Pap. confil.a3. Car regulicre- 
ment la femme eft tenué faire pouruoir de tuteurs fes 
enfans, auant ie remarier, L. 2. in $. item ff. de Jecund. nupt. 
d'autant que c’eftoit l'office de la mere de faire pouruoir 
de tuteurs à fefdits enfans par la loy des 1 2. tables,& par 
le droiét;l.2.c 3.{f. qui perani.tut, quin eff oficium maternum 
S à 
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d. cum 4 matribus. C.eod.ér 1. fin. ff. cod. 11 eft vray que Îa 
mere fera reftituee, f ellé eftoit moindre de 25. ans lors 
du fecond mariage. !. lices 2. C.fi aduerfdetiét. &_en eft ex. 
cufee auffi en autres cas raportez par Guid.Pap. confil.4 3. 
& 179.cela ne s’obferue point à Paris ny à Bourdeaux, 
comme dit Antoine fur lefdiétes loix. 

21. Femmes font tenués porter le dueil pendant la pre- 
miere annce apres la mort du mary, & conuolant à fe- 
condes nopces ne font tenucsbailler cautionsà leurs 
enfans,pour la repetition de la dot , quia fily primi matri- 
monij non habeïtt aliquod ius in dote matru,cavinente, ny le 
fecond mary ne fera tenu s’obliger pour la repetition du 
dot de fa femme, qu'à elle feule , comme dit Bald. confil. 
18. € Boërius en la decif 20. Rubnica,ne fidesuffor dotium 
detur. | ; 

22. Lafemme ne peut s’obliger ny recognoiftre ce 
qu’elle aura receu, fi cela n'eft venu à fon profit.l.2. ff. ad 
Velleiar.l.ficum,l, (s aliquanao, € l. debemus , ad Vellesan. 
Que fi elle cautionoit pour vn moindre , @: post foluendo 
fit , prior debitor non vretur auxilio fenatufc. l.1 2.de minor. 1 5. 


ann ff. 


23. Femme marchande s'oblige , voire par corps, fans 


{on mary,côme le fils de famille,Cartol,s Alexand.é l'afon 
;n L.(i donatione,C.de coll a. säs que par l’aage il foit releué, 

ESSEDISHSONSSESES PER ESS ESRESE) 

Fermes. 

1. g bee baulx faits d’heritages pour temps excedant 
neuf ans contiennenten foy alienation , qui .eft 
tranflation de feigneurie vtile de l’heritage baillé à loyer 
pour temps excedant neufans , fuiuant la difpofition du 
droit Clem. 1.vbi gloff. in verb. ad tempus modicum de reb, 
Ecclefiat. non alienand. cap. ult. ne Pralativices [nas extrau. 
L, fi fdeicominifo,$. Arifto. ff. qui, & a quib. manumil]. |. fin. 
C. de prefcripi.long. temp. Paul, Cafirenf:l.fi fiio. $. fi ver, 
| folne. 
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ff folut, matr.notant Doëtor an l. emptorem. C: de locato. Bac - 
quer in L.Sabinw. .ff. de in diem. Au parlement de Bour- 
deaux, bail à ferme à longues annees n'eft prefumé alie- 
nation. 

2. Ezcalamitez euenuës aux terres on a efgard à la 
fterilité,que le fermier peut preuoir , comme grefles &c 
orages,non à hoftilité, laquelle fera defcharger de la re- 
deuance de cefte annee, fuiuant la loy , ff merces , (.urs 
maiorff.de locar.& ain fe iuge. 

3. Onpourroit demander fi la fterilité eft vn cas for- 
tuit, & valable pour faire defcharger le fermier , & ainft 
a efté iugé aux requettes, l'affaire ayant efté bien debatu 
par les Aduocats. Ou aufliaefté iugé, que le fermier 
doit eftre dechargé pour le cas aduenu au gerbier eftant 
en l’aire,car vn fermier fut admisà verifier, comme le 
foudre eftoit tombé fur vn geibier,& l’auoit bruflé , quis 
Jcilscer res codem modo periura effet apud dominum , quod in- 
telligi debet dummodo culpa non pracefferit , & y ayant eu ap- 
pel , cela fut confirmé par arreft du moisde lanuier 
1598. 

4. Le fermier non vtirur ecd:m prinslegio,quo dominus,quia 
mutata perfona mutatur conditio rei,Guid. Pap. confil. 208. 
3G+vbi vide an arrenta firvendere vel locare. 

s. L’ancienfermicreft preferé au nouueau , pourueu 
qu'il ait bien verfé en la chofe, & qu'il face la mefme 
condition , ainfi a efté ingé par arreft,Papon ,tilt. des 
alienations Ecclefiaftiques , felon la doétrine de Bartole 
L. 1. Cod.de metalllib. 1 1 .qui expreflé. , | 

6. Le locataire finita locatione nc peut eftre chaflé pro- 
pria autoritate, Gaid. Pap. confil. 480.  Imberten fon En- 
chiridion in verb. fermier. fol. 1 $.où il tient que fuiuant 
noftre obferuance prefque toutesles chofes, qui pou- 
uoient eftre faites d'authorité priuee, doiuenteftre faites 
d'authorité de Iuftice, & dit anoir efté ingé par arreft 
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qu’vn locataire feroit reintegré dans la maifon, bier 
qu'il y euft incerpellation de vuider, facit quod noratnr in 
cap. licer Epifcop. de præbend. in 6. 

7. Apres le refus du fermier, le maiftre peut former 
complainte; finon que le fermier declaire ne pretendre 
droit en la pofiellion, ains fouftienne que ha ferme a efté: 
renouuellce, & Imbert dit que nous ne gardons la loy, fi 
quus condiéhoms, Cod.de lpear, 

8. Le fermier qui a mal verfé ne peut eftre chaffé fans 
cognoiflance de caufe, & par fentence, qui declare la 
maluerfation, c.1.6.denique, eÿ ibi Bald. qua fuit caufa bene- 
ficig amurtendi : & faut que le dommage concerne la chofe, 
& non les fruiéts feulement, & qu'il foit accompagné 
de dol, ou de grande negligence, Bald.in Auth, qui rem. 
Con. de facrofanèt. Ecclef. Alexand. confil, x 1 8 in $. vol. vide 
Imbert. dif, loco. | 
9. Bellum inter cafws fortuites eff, l. ex conduëto,$.fi vis tem- 
pellatis, de locat. quod verum eff, nifirempore contraitus bellum 
ee prouders,  Alexand. con(il.x x 2. vol. r. & par ainfr 
es fermiers, 5 per bellum impediti fuerint de iouyr, poterune 
petere reuiffioncm mercedss, |. fi vno, in p'incsp. f. de locat. Boe- - 
rius decif.249. Guid.Pap.qu.6 30. à 

10. On demande fi le fuccefleur d’un benefice eft tenu 
de garder le bail des reuenus faiéts par fon predecefleur : 
& faut diftinguer, où le bail eft fait de chofe apparte- 
nant à {a dignité, comme des diftributions & droicts de- 
ftinez à la dignité du beneñce, le fuccefieur ne fera tent 
de l'entretenir, gloff. in cap. vlr. ne Pralaii vices fnas. Paul. 
{#ffrenf. confil. 2. br. x. Ancharan., conf. 16. Socin. confil. 3 2.. 
Lib. 1. de mefme fi le bail eit faiét de reuenu, qui fe peut 
recueillir chacun an fans labeur, comine des difmes, 
mais s’il eft faiét du reuenu temporel, qui requiert 
grands labeurs & frais, fera entretenu, comme nous li- 


{ons du bail fait pat le Futcur, !. ffsmsele ff. de admini/tr. 
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tutor. @ L. fi fliofama. $. fi vni in quinquenninm , ff [olur mu- 
trim. où çefte queftion fe traicte , A4bb. inc. quarelam. ne 
Pralati vices fuas. Angel. confil. 245.& a cité iuue, Cha- 
rond. lib, 1.cap. 9, fi les peines font deuës ou au Seioneux 
ou au fermier, vide Guid. Pap. confil. 4 1 3. où il en traicte 
amplement. 

11.  Quaritur quel des fermiers doiteftre preferé pour 
auoir l'amende , ou celuy , qui l’eftoit du temps de l'ex- 
cez, & inftance commencee , ou celuy , qui l’eftoit lors 
de la condemnation & amende adiugee , Balde cft d’a- 
uis qu'elle appartient ny à l'vn à l’autre, L. [ed milites, 
$- plane ff. de excufcutor.Pourroit sébler qu’elle appartient 
à celuy , qui eftoit fermier du temps de la condamnation, ë 
Lufufinétu, cr ibi Angel.ff.de vfifruit.la commune opinion 
eft qu’elle appartient au premier.Bala. Alexand. Lafon 
sn l, fin. ff. de surifd. omni. sud. per |. quecumque atliones ff. de 
oblig. aët, & ft is qui puieum fi poflea ffquod vi aut clam, 
facit textus sn l. fin. $. non folum ff.que in fraud.cred. Socin.con- 
fil170. num,.1o.Guid.Pap, dit qu'elle appartient au der- 
nier ; confil. $ 3 $.per text.in [. qui explicandi. Cod. de accuf. le 
mefme faudroit dire fi le Seigneur apres le malefice 
commis vendoit la Seigneurie Vide Boer. decif. $.nurm.10. 
21:22.23 24.26. 
12. Le contrat d’afferme peut eftre cafle s’il y a lefion 
d'outre moitié de iufte prix fuyuät la loy 1.de ref:ind.vend. 
& ainfi a efté iugé en la Cour de Parlement au raport de 
M.Filere en l’au 1 597. 
1 3. Quaritur fi vn locataire , le temps de fon loüage cx- 
ité , ayant continué de refider quelque mois doic payer 
in loüage, il fut ainf iugé au Prefidial le 7. No- 
uembre 1 $96. quia cenfeturrenusata conduibro,l. esem. Cod. 
de locat. cf |. qui à certum ; ff. eod. nife alitir im fcripris con- 
nencum fit ,L. idem querstur , &. impleio. cod.& feiuce ainfr: 
alind forte in pradiis ruflicis, 
| S 4 
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14. Qua tacite obligentur pour le louagé, vide C barond. LB 
8. c. 28. où les habillemens de la femme font exceptez. 
15. Quariur, ficeluy quialoué vne chofe eft receua- 
ble à la retenir apres , fans payer louage , fouftenan 
qu'elle luy appartient en proprieté , dic que s’il appert 
du bail poffc/fonern reilituere debet, |. fi quas conduétiones.Cod 
de locat.l., vli. Cod. de acquir. poffeff. l. ff colonws. Cod. de agricol 
 cenf. lib. 11. & locatio non prodest locatori ad prohandum: 
dorminswm, quia error nullum confenfum habet , nec poruit domi. 
nus rem [4m conducendo dominium transfère , ncc cauf«m 
fe pOTefionis mutare , l. firem, cr L. ad probationem. (cd. di 
locat.Charond.lib.4.cap.40. | 
16. Vide cafus , quibws particularis fuccelfor tenetur Sare 
locationi pradece[foris apud Guid. Pap.confil.1 80. 
17.  Quaeriur fi le contra@ de loüage peut eftre cafe 
fous pretexte de fpectres & efprits, qui vonten vne 
mailon , on alleeue la loy habitatores.$. vlr. ff. locat.ef L. in 
bac. flipul. 28. ffide damn.infeët. Accur(. in l.exemplo S.redhibi- 
rionem.ff.de aët.empt. cé ff merces.S fi vicino.ff.de locat ‘Barr. 
L 8.C. de locat. Vide Li quis aliquid. ff. de pænis.La Cour de 
Parlement de Paris appointa feulement les parties au 
conicil,o1denna que par prouifion le contra tiendroit 
& Charond.traite ceîte queftion doctement au liur. 7. 
chap.2 3 5.11 a efté plaidé vn femblable fait aux reque- 
ftes, mais le demandeur en refcifñon fut feulementad- 
mis à verifier fon fait.Et par arreft general de Bourdeaux 
Je locataire fut receu à verifier les faits. Voyez ceft ar- 
reft en la Conference d'Automne fur ladite loy ka- 
brratores. 
18. Drs meubles portez dans [a maifon loüee vid 
Petr. de Bellapert. Inff. de athenib. $. item Seueriana. & Loan 
Faber ibid. çÿ doitores L isre,  L. legem licet fin qus cauf. 
pign. rl, ceïti iur. C. de locar. Le 17. Septembre 1599. 
fut iugé par arreft donné au rapportde M. de Bônnot, 
que 
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que lexprelle hypotheque de la chofe n'empefche que 
le locataire ne fairtenu de vuider. laques Prate auroit 
loué vneitable d’vne Damoifelle pour crois ans,& auoit 
efté reellement payez auec claufe d'exprefle hypothe- 
que , vn moisapies ladite Damoifelle auroit vendu à 
Ican Viues ledit eftable , Prate fe voyant troublé baille 
requelte en inhibitions , & par iugement de Meflieurs 
des requeftes auroit efté inhibé de le troubler en fa iou- 
y{Tance perdant ledit terme, dequoy autoit appellé, & 
ladite Damoiflelle impetré lettres , pour cftre 1eleuee de 
cefte claufe, difant ne l’auoir entendue, & qu'elle auroit 
protelté deuantle Notaire, & tefmoins , qu’elle n'en- 
tendit preiudicier à la faculté de vendre , & produifoie 
des declarations des tefmoins. On alleguoit qu'elle n'e- 
ftoit reccuable à allevuer ignorance de droict, que omni. 
bus noce; & quant à l'appel les preiugés de Charondas,& 
ce qui eft deduit cy apres enfemble Rebuff.de conSkit.redie. 
£gl.14.num .10. Mais la Cour par fon arreft mit l’apella- 
tion,& ce au neant & ayant efgard aux lettres, ordonne 
que Prate vuideroit & fans defpens. Monfeur d’Ambes 
Confeiller eftanc vn des Iuges,dit que l'affaire auoit efte 
iugé en poinét de droiét,& que telle claufe n'empefche 
que le locataire ne foit tenu de vuider & qu'il y a vn feul 
cas en droit, auquel prohibetur alienatio , quando venditor 
banc legem rei [ue , que vendit, indicit, L. ff condi.ar.ff. de di- 
firaikpign. Maïs toutes autres conuentions afFionem per- 
fonalem tantum fuppeditant , in id,quod interel! ; candem legem 
te$lator res fu pote} imponere; & ledit fieur dir,que telle exe 
prelle hypotheque n’emporte pas plus que la generale, 
& femble qu’elle ne fer, que pour les dommages & in- 
cerefts. Imbert en fon Enchiridion ## ve:bs Achcteur, 
tient que l'acheteur eft tenu garder le contra® d’affer- 
me fi la chofe y eft fpecialement obligee, fécus s'il y a 
que hypotheque generale & dit auoir efté jugé par plu-. 

—_ 
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fieurs Arrefts de Paris. Quelques vns tiennent que l'o: 
bligation generale fuffit Bart. @* Faber in L. emptorem C. 
de locat. Paul Caftien. inl. vi. C. de reb. alien. L'autre & 
meilleure opinion eft fondee fur la L. creditor.$. vit. ff. de 
diffraët.pign.c l.1.C. de necef]. her.snffis. fafon sn L.fiita quis,<. 
ea lege.ff. de verbor oblig. & celuy qui a affermé vne metai- 
rie, & vend des arbres, l'achepteur ne peut coupper les 
atbres,quia non habet ius in folo, Alexand.fmol. con/il.x 1 8. el. 
an |, Domini pradiorum. C. de agric.@ cenf.vide |. circa.C.de lo- 
cat. Papon lb. 1o.tit. 3. art.. Gin primo Notar. tit, 2. cap. 
des loüages. Rebuffe fur lesordonances , sraët, de conflir. 
zedit.art. 1. gl. 4. num. 10. Du Moulin fur la couftume de 
Paris art. 3. conf. 11. Mais fur la queition cy deilus alle- 
guee il a efté iugé que la fpeciale hypotheque n’empef- 
che l’achepteur Vide Char.lib.5.c.2 0.6 lib.6.c.$6.qui tient 
l'opinion d'Imbert , où il dit, que file locataire a auancé 
les deniers, l’achepteur ne peut le contraindre de vuy- 
der:& plufieurs ont cfté de çefte opinion , «1 L. emptorem: 
C.de locat. cr in lx.ffide fuperficier,& qu’il a droit de reten- 
tion ,d’vne taifible hypotheque , Bartel. traicte bien au 
Jong celte queftion , sn 1. fi filiofamil, $. fin. ff. foluro matrim. 
où il apporte pluleurs diftinétions , vide eur locum vbs 
ait, quod fi locator omnia [ua obliganit conduitori,condu£tor po- 
tef} rem retinere inre pignoris. 
i9.Si vn tuteur fans authorité de luftice,ny parens,a ven- 
du vn heritage;,qui eftoit affermé, le fermier pourra alle- 
guer la nullité du contraét & le bail fera entretenu,mais 
file tuteur ou mere à vendu da chofe loüee auec decret, 
ou bien auec l’aduis des parens & profit des mineurs, le- 
dit locataire fera condamné à vuider,& luy faudra payer 
fes dommages , & interelts,Charond. Lb.6.cap 32. 
20. Bien que le locataire s’en aille de la maifon, parce 
qu'elle eft infeétee , routesfois ne peut demander rabais 
du loiage pro raia du temps qu'il a demeuré, s'n'a dr 
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du les clefs,& tiré fes meubles de la maifon, 1. cm plures 
ff locat.cfr l.claubus.ff.de contrah. empt. Panorm. in cap. propier 
de locat. & a cité jugé, toutesfois on alleguoit la loy habr- 
tatores $.fin.locat.& l.1.de migrado,Gl.in lege,$.Domino;ff-locar. 
Gin l.de atate,ffad Tiebell. 
HÉSESSESEPSERPESSTESEREREEEEER 
Fermier du Rey. 

D ak du Roy, s'ils ont beaucoup gaigné, és an- 

nces qu'ils ont tenus les affermes,ils font contraints 
continuer [eur afferme, à mefine prix, fi on ne trouue qui 
en vueille tant bailler,l.1.$.penuls.ffde public. vethig. 
2. Les fermiers du domaine n’ont priuilege de ne payer 
peage,l.locario,ff.de public. Si les Efleus voyent que les mi- 
fes ne font à prix raifonnable, ils peuuent faire tenir la 
chofe fous la main du Roy par l'Ordonnance de Blois, 
sbidem traëfatur, combien de compagnons les fermiers 
doiuent prendre,comme les affermes fe doivent bailler à 
Ja chandelle efteinte, art.70.ne doiuent deliurer les affer 
mes à aucun,qui foit de leurs proches parens. 
3. Tous fermiers du Roy doiuent bailler bonnes & fufä 
fantes cautions;l.locatio,ff.de public. er veétig. & ne doiuent 
eftre admis & receus à prendre afferme nouuelle, qu'ils 
n'ayent fatisfaiét à la precedente, l.locatio,$.allegationss,pro- 
Pter non folutas penfiones veitigalinm conauëbores po[lunt repells 
etiam temmpore conduéhonts nondum expleto, ler. veltigalia, 6.1 
ff de public. vecliga. 
4. Les nobles ne peuuent eftre fermiers,ny aufli les gens 
de gucrre payans folde. Charles V. art. 187. François L. 
att.20.151 7./.fin.C.de locar. Ordonnances de Blois,art.28. 
ny es gens d'Eglife, ny les Officiers du Rov, voy en la 
conference, tit. des aydes. 
$- Le fermier n’a nulle retention pratextu domini du bien 
affcrmé,& ne peut difputer de la pofleffion d’iceluy, fans 


prealable delaïfement,/.f quis conduthonts,C.de locar. 
L 6. Pe: 
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6.Perfonne ne peut eftre conttaint de loüer fon bien , & 
affermer excepté l’Eccleliaftique.l.ne C.cod. Que fi le fer- 
mier prend rien du bien,il commet larrecin,l. fi locatum. 


ffcod. 
SÉSSPHISISESPEPISES 
Fefles & Fertes. 


1. T'Eftes & iours de Dimanches doiuenteftre gardees | 
& obferuees,fans qu’il foit permis de trauailler de 
puis vne minuiét iufques à l’autre,finon que ce foit pour 
efuiter vn manifefte dommage ; ou poflible danger de 
perdre quelque chofe,comme dit Nauarre,cap.1 3.4.1 6. 
GC sn cap.omnes de feriss, l. dies feftos , 5 L. quadraginta. C. 
eod.cap.2 3.Leuit. Il eft dit cy-deflus que la fefte commen- 
ce d’vne minuict à l’autre, toutesfois Siluefter in verb. Do- 
minica.verf. 1. tient que en ce qui touche le ieufne,& ab. 
ftinence de la chair,la fefte commence dés la minuiét de 
la vigile precedente,cap.quoniam de feris | & pour l'office, 
aux vefpres de la veille,quarum vero ad acffationcm ab operi- 
bus feruilibus regulariter incipit à vefpera vigilie ,  terminatur 
sn vefpera fequenti c. eod. cé c.1 .de confecrat. tellement que 
par là il femble que defpuis le Soleil couché l’on peut 
trauailler eftant cela le iour artificiel, &folaire/.1.fff1 quis 
Caut, (s 
2 Oril ya trois fortes de feftes,ou feries, les vnes font 
appellees folemnelles,efquelles ne faut trauailler, com- 
me cf dit au Leuitique c. 23. & font introduites à lhon- 
neur de Dieu,& des SS.cap.conqueltus, 5 l.dies feffos , & in-. 
fticuces & receués par l'Eglife , lefquelles doiuent cftre 
obferuces fous les peines ordinaires , à quoy fert ce qui 
eft dit cy-deffus. 
3. Lesautres dicunsur tenporanee , que funt duorum men 
fium,date pro fruftbus clligendis | ou pour faire vendanges. 
L1.$ 4.ffde feriis,& celles là s’ordonnent,au pluftoft, ou 
au plus tard,felon les regions, pendant lefquelles feries 
Ù " tous 
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tous procez ceflent,finon que les parties s'accordent. !. fé 
in aliqguo,de offic.prefidum.Mais il faut noter que les deffen- 
fes de ne vendenger , ou ordonner les feries ne doiuent 
dependre d'vn feul magiftrat,fans en prendre aduis auec 
information de la commodité,ou incommodité , & ainfi 
fuc ingé par atrelt de Paris l'an 1 $ 34. raporté par Papon 
au tit.des chofes publiques,arreft.13. 

4. Latroifieme forte s'appelle , Repentine , quas Rex aut 
Eraperator inducit propter vicloriam,quam fecit , aut traduthione 
vxorts, vel fili natiuitatem , ou autre chofe deioye fembla- 
bles: in La nullo. C.de feriss, & pendant telles feftes rxl- 
lus potef} ad indicium compelli;fauf fi cependant la chofe 
cftoit periflable,ou pour les caufes criminelles./. 1.2. cr 
3.ff.eod. 

ss Or les iours des feftes ne peuuent eftre faits empri- 
fonnemens,d.l.dies feflos cr L. fin. C.eod. Que fi l’on auoit 
fait execution fur vn debiteur, le toutne pourroit cftre 
caflé à la requefte du debiteur, mais du Procureur du 
Roy,duquel il fe faudroit ayder, commme il eft dit en 
l’arreft 2.rapporté par Papon tit.des fruicts,ou Gid.Pap. 
g.115.Mais fi en iour de fefte vn prifonnier euadoit des 
prifons.il pourroit eftre repris parle Sergent,ou geolier, 
fans enfraindre la fefte,morat.in 1.66 2.6 l.quicurque. C.de 
fêru.fagse.@ ibi,Bald.C’eft pourquoy le fuyard doiteftre re- 
pris en tout temps; tor tit.de effrait. | 
6.Les iours des feftes peuuent eftre executees les fenten- 
ces,& tous autres aétes,où il ne faut point éognôiflance 
de caufe,Gnid.Pap.conf178.nu.7. 6 4.comme auf les ad- 
iournemens peuvent eftre faits en iour ferié , Guid. Pup. 
conf. 37.Propter ferias reperinas lefo datur reflivurio, aon prepter 
folemnes,l.fed fi ferte,ff.ex quib.cauf:manumit.non licer. 
7.Ferie conceptine dicuntur ex Vars. $.que non fun, an- 
nales:erant autem quatuor apud Romanes,les Latines ; Semé- 
tines,& Compitales. Les Latines eftoyent vn facrifice, | 

qui 
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qui fe faifoit fur le mont Alban à Jupiter le Latial, pour 
Ie falut de tout le peuple du nom Latin confederez auec 
les Romains,dont s’appelloit Latial, ex Afacrob.Saturna- 
: Borum,c.1 6. En ces feries n’eftoit sa loifible d'aller à la 


guerre,les Confuls faifoient les facrifices d’vn Taureau, 
& fe faifoit vne diffribution de chair aux habitans du 
Latium, fuyuät vn ancien traicté d'alliance fait auec eux 
parles Confuls Sp. Caff.  Poflumiws anno 260. qui fut 
graué pour vne fouuenance perpetutile,en vne colomne 
de bronze, ex bib. 2. 17. Dionyf. Halic. 4. antiq. Rom. 
eAlbert.lib.14. 6.18. cr Laët. Liz. ci. de falfe relie. 


CPS AIDES AD ORS CPR IS PI OIS PRÉCISE 
| Fiancee. | 
LT À fiancec n’eft point fubieéte à fon fiancé, L. 4. de 
| ire G demon. rl. ea quis ff. ad mun. & n’eft tenue 
le fuyure, ains s’il la rauifloit, & prenoit par force, feroit 
puny capitalement, lunic.C.de rapt. vire. C'eft pourquoy 
lc fancé ne peut la battre, cap.vllrs de rapt.virg À ibi Panor. 

mit. @ Hoffsenf. + 
2. La fiancee ayant receu de fon fiancé bagues & ioyaux;, 
le mariage n’eftant confommé,acquiert tels dons & pre- 
fens, L.1.C. fi re£ler prouincie. 

3. Toutesfois; fi l’vn des fiancez meurt auant les nopces 
ils gaignent, fçauoir le fiancé la dot, & la fiancee l’aug- 
ment, cap.de publ.$. fin. de connerf. coniugatorum, Gr Felin. in 
rub. de ‘fponfalib. & de ceft aduis eft le Bart.ir L. nihil. ff, rer. 
amot. le Balde in L, Deo nobis. de Epifcop. & cleric. é sn l.fin. 
de dot. promiff. Angel. in S. fuerat, de attionib. apud Iuffin. 
num. 24, & ce d'autant que le mariage de parole de 
prefent a toutes les qualitez d'vn mariage confommé, 
quare appellatione vxors venit [ponfa de prefemi,l.chmque pa- 
ter.C. de paët. l. cu fuerir ff. de conditionib. & demonffrat. ca- 
non. fufficiat,cÿ can. renuncsatur.27. quest, 2. G* quis in Sbon- 

| | : fa 
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[a adulterinm, ot in nupta’ vindicatur, L. fi vxor, ff. ad l. In 
Lam. de adnlt. @ lex li, que prohibet marito alienare fun- 
dum doralem, G* in Sbonfa locum babes 1. lex Julia. de fund. 
dotal. 
4. De contraire aduis font Archar. in repetir. cap... verfic. 
quero, de cenfuet. G* Bald. in l. non fepe, de bonts qua liber. 
quia lex qua de matrimonio loquitur deber intelligi de confum- 
mato ; car quand il n’y a que fiançailles, fans conionction 
charnelle, ne peut eftre dit confommé , can. inffiutum, 
6: 1. can. initiantur 21. gu. 1. joint que la dot eft donnee 
propter onera matrimont, quibus cefantibw, nec fufcepiis non 
habere locum tradunt, c. cum ceffante de appellar. € L. 2. ff. de 
denat. | 
$: Aucuns ont penfé que les fiancez pouuoient gaigner, 
fçauoir le fiancé la dot,& la fiancee l’augment à propor- 
tion que pendät les fiançailles ils auront fupporté quel- 
ques charges, pro bac fententia facis L. druoruits , ff. folut. 
matrim, @ L. creditor, $. [iinter maritum. ff. mandari. Mais la 
plus receuë opinion fera que le fiancé, ny la fiancee ne 
gaigneront rien du dot, ny de l’augment auant l’entiere 
confommation du mariage,qui elt les aopces auec la be- 
nediétion canonique;traduétion de l'efpoufee en La mai- 
fon de l’efpoux, & la copulation charnelle, & de ceft a1d- 
uis font Felin.in rubr.de Sfon(al.num. 3. & Salycer. in l.cum te 
de donat. ante nupt. : Boër. in $. 1. ad confnetud. Biturig. dit 
auoir efté ainf iugé par arreft de Paris. | 
6. Que fi l’efpoufee mouroit apres les efpoufailles,mais 
toutesfois auant qu'elle euft efté cognue, l’efpoux gai- 
gneroit lors le dot, & autres donations à caufe des nop- 
ces, quia de proximo cognoftenda pro cognita babetur, |. penul 
tim. de milit. teffament. memes s’il Kauoit tenu à luy, L. 2. 
© L. fi quis. C. de inflitut. & fubllitur. [ab condit. & pourueu 
auffi que la fiancee euft efté menec in domum viri, & que 
la dot eut efté payee, & non autrement, Feb. wbi [upra 
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num.1.® Salycet. in! fi conffante, C. de donat. ante nxpt. facit 
auibentic. [ed qua. C. de pait. conuent. 
7. Or fi la fiancee auoit payé fon dot, & qu’auant les 
nopces le fiancé mouruft, Ê lefdiétes fiançailles eftoiene 
faiétes par parolies de prefent, elle aura l’hypotheque de 
fon doc, auec pareille faueur que la matiere, Felin.in rabr. 
de Spon[. Cynus in L. affiduts, C. qui potiores, 1.1.8. fi ffonfa, ff. 
de prinileg. creditor. | 
SERRES IISSESESE, 
Fideicomms. 
1. F'ldeicommis eft totalement odieux, & n’eft facile- 
ment prefumé, s'il n’eit expreffement ordonné par 
les teftaments,gl.in Lex 1r50.C.de snofficiof. Alexand.confil.17. 
volum. 3. Decims conf. 89.c$ 3 3G: cr sta fauorabilss eff eines in- 
tentio, 7 in duob. contra fideicommiffum iudicandwm eff. Ang. 
sn L. qui Rome 6. duo fratres, ff. de verbor. oblig. Socin.conf.s 13. 
bb. 1. nor. in decif. Rot. 864. duquel fideicommis on peut 
tranfiger & le remettre, /. condisiones, l. proponæs. C. 
de pait. re 
2. fn fideicommiffis autem voluntas teffatoris attendirur,verum 
eft ex conieéturts,|.heredes ad Trebell.Iul.Slar. in $.teflamentum 
queff.76. * 
3. Dies legati, vel fideicommiffi cedit à die mortis teffatoris, I. 
vnic.$.in nouiffimo, de caduc. tellend. GuidP4p.con/il. 1 22. 
4. À fçauoir ( l’heritier, qui eft chargé de rendre l’here- 
dire cft tenu de faire inuentaire,Caffrenf. tient que non,& 
autres i# l.cum tale $. 1. de conditio. «7 demonfrat. parce que 
c'eft au fideicommiffaire de prouuet au temps de la refti- 
tution quels biens il y auoit en l'heritage, parce que c’eft 
le fondement de fon intention, Bald. in conf. 84. lib, 2. & 
autres alleguez pat Crauet.in conf.6 1.num.6. 
s- Ces mots, Vous priant que {1 vous laiflez mes biens à 
quelqu'vn,que ce foit à la charge de porter mon nom & 
armes , n'importent fideicommis , qua fdeicommif]i fub- 
"flan 












 Fidercommis. :28 
fubffantia in arbisrium heredis collata erat ; quod iare fieri non 
debet.Vide kg. L'aulus refponder, &: lurrum 61 .ffde reb.dub. 
Lfideicommiffa,$.quansqnam amem de lee, 1. Charond. lib. 7. ; 
€a .32. L ET RL OA US LOTS 
à Queritur an per claufulam codicillarem teSlamento nulle 
inffisutio dire&a conuertatur in fidsisommiffum , & dicnon con. 
mertisguod vide apud Guillelmum Brenediét.fuse.in rapetit. cap. 
Rainutiusin .verbon cod.1efam.num.245.147-vide ctiam eloff. 
se Lisfla, Ce ad Trchell, vbi etiamdicitur à fubffintis fidecom- 
mifuin consemplarioncsudicis teffatoris quafi tacite repesiinre Âe- . 
bers. RAT ORRUE LE IR OR PO ADS | Ne 
7. Afçauoirfiles bicns fubiects à reftitution , qui ne 
peuuent cftre alienés peuuent eftre confifqnés,& femble 
que norgnia que proinbentur 'alienari per contrallums', probi. 
bcntur esiam Alienari per debinmstextinleg. Imperater.ff. de f- 
deicommiffibert vide Chaffan.au tilt.des enfans de plufieurs 

.Li@s,6, 1vwr0:9.vbi ponit exemplam-mulienés que quamuis pro- 
prer adulterismi prieur doté,non tamen potef} priuari in fecun. 
do mmatrimowio-proprer adulterium , in perniciem filiorum primi 
matrimoni]sgisibus verbi tacite indicatur fideicommiffum,Guid, 


C4 


Pap.coxf 66: VAR RNA: RE h APRES <E 

8 Quarsiér quibes cafibus bona , que fabiacent fubflirurion: 
polfiret alienars cr dic primo polfe alienari ob detem sonftituen- 
dam vel réddendamauthires que:C.c: auth. de refliturionib. S. 
fi vero.ficur etiars ob fponfalstiam largitatem, cr captiuerum re- 
demptianemsd$.coll.8.quam vides quia ibi decidit', quod debeat 
refstuere qui grauatw eff reffisuere,fupererit tempore mortis:vide 
«4 Cafuts quibus.rei fibiacenses reffisnrioni poffunt irreuocabiliter 
alienari,Guid.Pap.confil.6 11. : 7 

9. Fideicommis n’eftcouuert par le pattäge des biens 
qu'a efté entre le frere au preiudice de leurs enfans , Cha- 
rond.lib.9,cap.9. 

to. Le mari initituant fa femme heritiere,& luy recom- 
mandant {es enfans,ne fait pour cela fideicommisd.fidei 
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286 cFdecommis. 
| cammmiffe, $ ira quis de. 3. Tugéen lafatiedé Vradélfy) 
le 22. Januicer 1590. 8e fur party. v'ihfhloit-recèuoir'en 
preuuie l’aifné,de ce que le’ pert aupitchatgé f#femme 
de luy rendre le fideicommis. 5 AN 
A1 Guard confhimarur ir mors beres rogatwi: vidé Gui! 
Pap.confilia 96.0bi deschamfuln dernuéhis derrabedéé ss" à 
12: Quand-quelqu en éfhinfituc, 8 srenéradberenidies 
cela fe doirentendre; fifine.hbèis. aeceflehtynarisémmc 
reliEbäalibers defesife fideiconmmigfi sonssdionè :oenéhite prés 
 datis placuie, quie mins feriphem hais chti smemiebats 
L. cum aus. ff. de condit. cr demon$tr. L. cum acuiif[im. €: 
fideicommif. Gloff + Benédiétand. 1 Rainutlai dé 1} din.in 6. 
ANouell. ts 9: Diu.:c 21 Part 52q aile 3195 JS q 
13: ; Adgäuoir, fi cequieftiluiffé par preeipuvèvndées 
heritierss quielt gteué de-rendre, viene enhare@itution® 
"div quod non, parce que lepreciput n'efticôprins foubs 
le nom-de fucceflion;'#: fi Tnimrjdelegar:s eve fait con 
tre ladoy AMarcellss 6. quidam hbèris ad Thbheliparcer qu'il 
s'entend de portione herediraria; auquel cas precepriones ter. 
Jénturfidecommiffo comprehenfa, vide Charond. lib. 5: vap::3t0. 
il traicte auf cefte queftion , fçauoir fi l’alienation: ftite 
par céläy.qni eftoit prohibéd'aliener , qui Fipnofbit, &c 
faiteàvn ignorant, eft reuécables &cticnt quenon; fn, 
$- de finvreg:2. not. in l. Marcelle; &cves. que ad Trebell. 5 in 
-Lfin.$fin autem [ub conditione: Ce les. Bartoli l: filiusfemnl, 
&- Diws de legnt. 1..Toannes Faber dr princip af remibraahe 
nari lices: *. bee Vos, 188.7 % PT OAV * is : D DR LL 
14: -Rogatus reflimere quicquid'fapererit ;quartam parteni non 
acbet reflituere, Gid. Pap. confil.s 20. "ins rorn 
15. Fideicommiffario competit reivindicatio, prove aliend}a arte 
reStitutionem faëtam veyuel uerbo Guid. Pap.confil Go: : ‘17 
16. Infideicommiffum veniunt que acquirit hercsgrasatus iuve, 
nor fépplementum leatima’; parce que ce droiét n'eft poirit 
fubicét à aucune fubfticution, non: veriuni &-donata, 
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niff expreffe diélum fuerit : veniunt ramen quefira vif. bffinatio. 
vis pupillans, Guid.Pap.con/il.303.: 

17. Option ordonnee par vn teltateur n’a Ra de fidei. 
commis. Vn teftateur laifle vne feigneurie à vn fien pa- 
rent, le pris de la laifler à vn de fes enfans tel qu'il vous 
dra, qui fera tenu de porter le nom & armes; le parent 
decede fans difpofer & fans auoir efleu aucun de: # en- 
fans, les filles difent que cefte terre doibt eftre. diuifee 
comme les autres biens,puis que le pere n’a efleu, c: quo 
cafu téfator dixit fs voluerit hares, nulla (ideicommiffi neceffiras 
eff, L. fideicommiffa,$.quamquam;iugé par arreft general que 
ladite piece feroit egalement diuifec:Charord.lib.8.cap:45. 
où il traicte de la condition de porter le nom êc arcs; 
&c du fideicommis, cé legato optionts. | 
13. De pruhibitione tacitorum fideicommifforum, vide Robert. 
bib.x. cap3. où il traicte cefte queftion : Vnteftateur cons 
mande à fes enfans heritiers de donner à vn preftre, qui 
eftoit le Curé du lieu;trois mille efcus pour:le diftribuer, 
ainfrqu'it luy auoit declaré:les heritiers difoient, fdei- 
commiffums faétum effe in fraudem legis, & que leur maraftre 
auoit induit le teftateur de ce faire, pour luy eftre-ren« 
du, ou à fes enfans; & difoient que le preftre deuoit-ex- 
| “eng caufe du fideicommis. Juge ss DOnIpRE. arret 
| general. : : 
IS ÉSEMS ENS ER RIPIPATEEE RSEERS 
Ait “Fiefs, ventes, @ matiercs féuñales. 
À lf vient de foy & de la fidelitésique le vaflal. doit à à 
| F5 fcigneur > tanqguam cliens, c* lbs ane fonds 
boms, d'où vient ie mot d'hommage. À 

- Fief n’eft autre chofe qu'vn “heritage tenu d'in fai 
gneur à foy & hommage,la vraye, & directe fcigneuie, 
demeurät par deuers le feigneur,& la iouyflance & vtile 
domaine par deuers le vailal, & la propre eflence du fief 
cgnlifte en la preftation de La foy & hommage.  ,:." 
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2.La forme de faire hômage eft,que le valfal s'efkant mis 
à genoux, tefte nué,fans manteau,ceinture,efpec, ny ef. 
pezos,dict ces mots:Sireje deuiens vofire homme de bouche, 
Gr de mains, vous iure , Gr promets foy cr loyauté, de gar- 
der voftre droit # mont potuoir.Somm.rur. 481. 

Si plufieurs Seigneurs pretendent vn fief eftre tena 
d'eux, le vaffal fe doit pouruair par lettres royaux pour 
eftre receu par main fouueraine,en confignät les droicts, 
fi aucuns font deus,& les lettres royaux Dar neceflaires: 
parce que la fentence de prouif6 du iuge ne fexoit fufh- 
fanté pourexépter le vaflal des fruiéts. Iugé par arrelt 
Sum.rnr.48 2 .qui fait métion de quatre fortes d'homma- 
ge:hommage de fief,hommage de feruice , hommage de 
paix:hommage de pleiure:& en quelque forte que le vaf- 
fal fafle foy &chômage à fon Seigneur feodal:la perfonne 
du Roy & Prince eft toufiours exceptec. 

4- Picfliege.qui tient d’vn Seigneur fans moyen , & lic- 
nt,imoiediatement,fans moyen. 

uaritér an ex dihturna penfionum folutione prefumatur 
débers,G- videtur quod fic. 1.quia ex diuturna preffatione vfu- 
varums;prefamitur [ortis cbligatio, |. cums de m rer verfo, ff. de 
finis, sbi Bartol.in l.fi certis.C.de patt. : 

5. Secundo quia ex diuturna prefumitur verustitules lof. in 
d.l.cum de in rem.ver/o.c# probatur per legem fi filims, €. de 
petit.bered.cé per L. qui in aliene, $. fêd fi finon adierit. ff. de ac- 
quir. bered. facit !. fi quis diviurnd. ff. quemadmod.férnit. amitt. 
© quod noratur in cap.1 de reg.sur.extr.gloff. etiam inl. penult. 
C:commun.diurdund. . 
8. | Terrio,vbi on inuenitur lex agri , conffat vetuflatem vicem 
leg obrinere » vi quo din vus fuerit iure , impoliiam feruitu- 
tem habere videatur. leg. 1.6. fin. ff, de aq-pluu. arcend. fa 
‘eit.l. litibus. C. de agricol. cd cenflb. 1o.vide Bald.in leg. fi 
_certs. C. de pait.cfr in l.aduer/nr.C.de vfur.fingulierement 
origomemoriamexceffer:hac eninf conflinti loco habetur. L 
à | hoc iure 
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hoc iuve $. 1. de aqua quotid. € effin. Guid. Pap.poft longam 
conte/fationern  contentionem quefi.40$. concludst nô fufficere 
44nnos ad prefcribenda anruam penfionem,nifi cau[a allegeiur, 
quam tamen probare non cfénecej[e,quia allegata vera prefumi- 
turex diutu'n4 prajlatione:fi antem nulla caufa poffit de 
fequiretur lantumn tempors ; CUius memorsa non exffet videlices 

100.annornm.ou {elon Papon au tilt. des Interdiéts de 80. 
ans ou de 70. et is 
7. Nota eriam que la prefcription de 40.ans auec cau- 
£e bien prouuce et tiltre fufifant.L.liribus. C. de agric. dr 
cenflib.10. Mais fi feulement elle eft fonfere ; ou bien 
conftituce:c'eft au demandeur de faire apparoir qu'elle 
cftfonfiere, autrement fera rachetable:Maisfic'eft va 
Seigneur, qui pretend quelque charge fur fes vaflaux, 
quelle longue pofleffion qu'il allegue,ne fera receuable, 
par ce que ne monftrant tiltre ,il y a prefomption qu'il 
Ja extorquec Charond.li.1.cap.7. | 
8. Les arrerages des rentes volâtes ne peuuent eftre de- 
mandez que de cinq ans par ordonnance du Roy Louys 
12.de lan içuzart.7r. 

9. Par arreft de Tolofe de lan 1 5 18. fut iugé que fa- 
culté de rachepter rories quories eft prefcriptible par 30. 
ans:toutesfois il y a-autre arreft du 10.Mars 1 $$7. don- 
né les chambres aflemblees,par lequel fut dit ; Que fa- 
culté de rachat d'vne rente tories quoties ne fera prefcri- 
pte,voire par 100.an$, Wide Chaffa.tilr.des rentes vendues 
à rachat.$.r.num. 1 1.6 Boër.decif:182.num.1.2. 3. € 4. la 
premiere opinion eft la plus fuiuie & s’obferue à Paris 
& à Bourdeaux. 

10., Solutio sributorum @  funétionum non probar domi. 
niums ,foluentleg. fun£honis , Cod. de donat. An feudum 
prefcribi pofit contra dominum ; vide Chaffan. tilt. des ficfs. 
L. 1. num.13. vbian negans rem effe feudalem prinetur fes 
do. $. 3.num.1, Et comment le Vafhl eft tenu de baillec 
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le denomlbsrement , &.la declaration de ce qu'il tient en 
ficf du Seigneur, cum neque funt telles, neque inffrumenta 
Slandwm.eft fama, eod. Chaflan.. $. 6. in verbo, apres-ledit. 
hommage; num.4.vrde num.s :quomodo per librum cenfualem 
cenfis proberur, num.9. @ 10... : ar ane r 
#1. Le fcigneur n'eft tenu diüifer fa rente deué par in-- 
diuis:ains {e peut tenir à {on cens, & contraindre tel 
qu'il voudra des tenanciers à payer l’entier censl: Æ40f° 
chusinprincip. ff. de iur. ff. innët. cloff. in L. omnes ;cÿ élof. f. 
commun. diuid. Papon tiltr. des droiéts feigneuriaux; art. 
13:finon quele Seigneur l'ayediuifé par la reception des 
portions particulieres par. 30. ans, Charond. fur la cou 
ftume de Paris, Lb.1.cap.37:: : - +, ms 
12. Si par le bail eft porté que la rente ne pourra eftre di- 
uifee,ains payce folidairement, encores bien qu’ellé foit 
payge par portions fans aucune proteftation de diuifer, 
elle n’et pourtant diuifee, parce que diuifion ne peut 
eftre faicte.au preiudice du contraét du bail, J, reos. C. de 
fideiufi Ce qui femble conuenir aux L. L:ber. eod, tit, 6 1. fi 
creditores,C.de paët.l.dini[a.C.de locat. Char.lib.aic. 63. 
1 3.Le droiét d'exiger preftation annuelle, fe prefcrit par 
40. ans;/.cum Ecclefia de ca:f.poffeff.& p'opr.combien que le 
droict ciuil air limité le temps le plus brief.l.cum de in rena 
verf,  ibi glof. & Doëlures ff. de vfur. mais fi les prefcri- 
ptions font adieufes & côtraires au droiét, lots pour pre- 
fcrire eft requis temps immemorial,cap.1.de prafcripr.in 6. 
Papontiltr.des prefcriptionssarreft 3. 
24. Dora inuejliuram »or.effe faciendam ei, qui fidelitatem 
vecufat in veffiura S. fin. lib. 2. fèud. tt, 3. vide ibi glo]. de 
forma fidelirarts : inuefhirura tamen debet pracedere fideliratem 
cap. vtrumi cod. tit. 4. vbi fidelitas mibil aliud eSt ; quam infiu- 
randum , guod à vaf[ailo domine praSlatur, dr nota quod ficut 
vafallus intra anuum inuestituram. petere debet , ira dominuss 
peritam concedere glof.in d.fin.rôt.3.vbi dicitur etiam.fidelira- 
; tn 
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| miss), A refhitisexcommunicato ; fi guider ji- 
debiternon debesur ; er inde qnemembna:contineat fdelitas v1+ 
debicerincolume, feutum, honcflumsurilesfacere poÎfbulesfea quia 
fafficit abSlinèreà male ; nifi fiat quad bonum cffsan 15 auxiliura 
© confilinns waffelius. Domino :preStare .debel;'cap. in epyftola 


: 


cod. tis.6s gr Déminassinuesbaura faita , cr faclitate fubfecu- 
a Leneturin-uacunm i:dncerepoffeffianem:quod fi differaromne on 
vtilitatenmer prafhAbins © mu ve en nc 
15. Nota uaffallém non po]e impanere feruitutem rei feudalr, fs 
tamenmpofitafuerst, oberii vajfallo .fendum tenensis nenrdo 
mino , cuis conditionsm ‘de teriorem facere rion, pool} svap: cu 
de re eod. tit: 8. Wide Panormis, in L. ad andientians dé pra. 
vbi multasde feudo,gr iure emphytensivo queftignes trutiat. 
36: Lei arserages-du eens,au rente fonciere font de pa- 
reille natuge jque les ceris mcfine , où la rente ,.& affe- 
étent-tellemenryle: fonds que pour eux le Seigneur le 
peut faite faifie.,& partant. l'action qui compete cn elt 
pluftofbreelle que perfonnelle:, limperatores ffde pubhéeer. 
velbigal.l.2. 3x C. finecenf. vel rehq. Mafner in 6. 1tem 
dominusdireélusyit. de locat.Parquoy. én telles matieres les 
Glercs fonttennsrefpondte deuant-Je-inve feculier:Que 
fiwne mailon fait rente, le Seigneur. pour les arrerages 
peut fäire faïfirlesañcubles:,.qui fonc en icelle , -&-fera 
preferé àtouteréancier.… + . 

17. Pour le pacte apposé: au bail: qu'à faute. de payer 
Ja rente dans certain temps, le contract loir setolu,-fem- 
ble que.par telle conuention le bail eft refolu 1pf sure fi- 
ne interpellarione , quia non oportet expellare admoniionem, 
fedulroofferre fpontanea voluntaie lege 2. C. de inre empht. 
cap. potust de lacat. G Charon. lib. 2. cap. 27. vbi dies 
flatuta interpellat pro Domino cd emphyteuta expclli potest ni- 
fi celeri fatisfaëtione fibi confiluerit Gigas, in trail. de penfion.q. 
7 7atradit propter connentionem incurrs ipfo inre prinarioné bene- 
ficig au feuds non folura penfions fine vla RTE quie Frs 
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lsgalis non icurriturifine monitione : fed .pœna: .connértiondlis 


non inchrrit monilionem ,'tamen requirivur. fententiadecharas 
toria pœnæipfo ire incurfes@ pars citandeæ eff rghsi Clement | 
me ie vob, constiterie. de. pœnis: La br: Doëtores: 


C Radulphus, Glicer appellare à À: decle ic 
quaff. ER £ din d. leg. 2:Cüdr: deinremphyr:dicis que 
phyieute conceditur “premiffe aiteflatione afferre pecuriams € 
reuerfinis periculner mnimétimere, cé iniglof.ds legs-asetes 
diur melius eff f? authoritate fudicis emphyeuta rep law: 







iders decidit Bartol. in di. ff. 2. Salicetus tener propr anthori 


rate expelli poffe, Fed melius-effe fi autorsr: indicis expellaturs 
Œ diffingut ant contradicit emphyseuta > C non pres eiici pro: 
pri authoritaté, ant non contradicit, cr tporffs 1dem dicitur 
sn glof. c. potuit de locar.melius effe fi authoritate: indicis expel 
latur, in verbo expellst ç in verbo celeri ; dsctnr pole pur- 
£Ari mora intra modicums tempus , quod relinquitur arbitre iu- 
dicis ÿmulii dicunt vfque ad lstis conteflationem, {nnocent, 
in À.c.potuit,cenfèt expeËkandam authoritatensimdicés mo fer dd 
videtur ; tandin durare Emphyteufim, quofque authoritate à 


dicis reféindatur € faus efl f celeriter, à ati: 





vel extra fatisfacièr,& a efté iugé que le-contraékeftrefohx 


à faute de payer,fuiuant la conuention mefme contrer 


heritier, & contre vnceflionnaire Papon tiltre des 
Étiôs refolutiues,arreft 1.c'2.hb.x 2.tir:8.oùil eft dit que 
ofes que le temps foit pailé la priuation n'eft faiéte que 
pat Ia dencgation du tenancier, lequel en offrant peut 


purger fa demeure, & qui pluseft, fi celuy qui a faicle 
pacte defnie, &' par {a conteftation Le cômis eft ouverts . 
& decede auant le Iugement , l'heritier peut offrir ; Lele-, 


ébio. $. neque heredi.f. k nou.aihion.quod notandum. x 

18. Erla peine conuentionnelle n’excede l’intereft, Pa- 
pon, tile, des peines conuentionnelles /àr 3.ri. 9.en cotte. 
plufieurs arrefts,& la demande elt aifemens reccüe con- 
tre la peine conuentionnelle, /uliws Clarus in S.emphyteufins 


quaff, 
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quefl. gvtenet emphyreuram ob vron Yoluræm penfiontms non cade- 
re ipfoure ab'emphireufi : [ed ita déviim , [ff Dominta declaret 
velle locum elle caducirati,  tunc'non requiruur (eritépa in- 
dicis. Vide Affiiét: der:/.1 24. | | 

CASE Fils defamille. 
Y E filsde famille sbligationsbus paris exuisur, fi non fié 
hitesCaffiodorws, lib: 4. variarur. Que s'il auoit cau- 
gonné pout fon pere, il'enferoït reftitué en entier, s'il 
ñ'eltoit {on heritier n’eftant ceniu le fils du delict du pere, 
duquel il ne doit porter la peine comme eft diten Ezc- 
chiel 18. obi filius mon portabit iniquitatem patru, @ pater non 
portabit iniquitatern fil;,ait Denteron.14. Non occidetur sriquit, 
parentes pro filits, nec fit pro patribus, fed vnufquifque pre pec- 
cato fo moriatur.Hierem.s 1.cr 4. Reg.ca.4.Et difoit te Pipe 
Clement IHL.cfcriuant à l'Empereur de Cenftantinople, 
fnnocenters pro nocente capi, quaninmcwmque fit fangusne, vel 
affinirate coniunêtus,non telerét,fi ce n’eft qu'il y fuft obligé 
va pacte expres,l'h.4.de debir, @ vadimonits in legib. Longe- 
ardormm. C'eft pourquoy au rapport de TFacite, bb. 5. 
l'Empereur Tibere, qui fit tuer Seranus & apres fes 
enfans & amis, eft appellé cruel & deteftable , & Ne« 
son ayant fait mourir {es parens: & le peuple d’Athenes 
qui feit mourir Nicocles, Pitocles & Theudipus pour e- 
ftre amis de Photion, comme dit Plutarque en fa vie, 
& Denis le tyran, qui feir mourir les amis de Dion, & 
Alexandre ceux de Parmeñion , comme dit le mefme 
Plutarque.C'eft pourquoy la iuftice diuine différe quel- 
quesfois la punirion des malefces, d'autant qu'aucunne 
doit porter la peine d'autruy. 
2. Filise patris conditionem exfpeëtat L. libres, ff. de finat. & 
filius,  pater eadem perfona cenfeniur, L. fin. C.de impuk: 
Caïtrenf. confl, 1 64.lhb.2.cr ea de caufa , caro filis, efl velu- 
ts Caro patris «la ; ha quidem ut licet _.. nonrsé 
; | $ 
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pere. l. cumsoporter. C. debonsqua lib). guicmd:én laacqui< 
ritur, de açouir. ver. dom.$.xs per gitds perfonabis-acquiriturscé 
Halicarna[.lb.8. amiquis. Romsanarum, didoit que rien .ne 
pouuoit eftre propre au fils, viuanr le pere, ains.que luy. 
fon corps ; indufrie., Sc moyeis-dgmeuroientà l'arbitre 
du perc ; & Diogen. Laertiusigemarque. que.lesenfans 
viuant, lc. pere nauoit auçune, difpoñition .des biens: 
Toutefois le filsauiourd'huy,peut açquorir, s’il eft. gen- 
darme; ou Docteur, paur apres en difpofer à fa volonté, 
L. filiofamil. ff.de collatl.fin.C. de imoffteSf ing leg. penulr.vg 
fin. qui test. fac. pol]. Et peut au acquerir biens. aduenti- 
ces & profectices , ilefkyrayique le pere enaurala dif. 
polition,d. l. cum oportet. Et des biens que le fils.acquiert, 
& peut acquerir s’il meurt fans. enfans , le.pere-en fera - 
lheritier , Bartol. in L. off doiem ff. filur. matrim, L. cumamu- 
lier.C. de donat. ante nupt. il femble equitable qu'auec le 
pere,la mere, & les freres fuccedent à l'enfant-awrh. de- 
fun. C. ad Tertull'vfufruiét neantmoins demeurant tou- 
fieurs au pere; L. fin S. fui autem, cod. vide. Hofvmaun.-con- 
fil. 17. quand le pere fuccede à fon fils auecles autres, il 
. n'a point d’vfufruiét aux portions des autres , comme à 
remarqué Automne.en fa conference {ur le tilt: sde bonis 
qua liberis.. à DH idee ann | 
4. Lefils n’a nul meilleur amy, que le pere, l'amout 
duquel eft fi grand enuers l'enfant , que la loy ne prefu- 
me iamais, qu'il face, rien.qu'àa ion profit, & honneur 
L.cum furigfs. C.de curar. furiof. cd L. fin. C. farnil. erifcund. de . 
forte que tout foupcon de fraude & malice. cefle pour 
| | lere 
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le regard dupere-entoutesactionsLff ve. $. per: LU. dr 
adopt: ll nonfolum$. deuno de rit: nuprècar il it dix zx 2. filsmie 
de pair. potes: Que file iuge doit donner la fentence:cots 
ere le fils, telle:cômele pere voudra, nieftät prefumé-qu'il 
luy procure:mal; que à iufte occafan., &: poursvà ‘pius 
grand bien; donteft excufé le-meurtre Que fait: Brutus 
de fes deux enfans 8e celuy:que Torqnatusifait faite-dis 
fierr,, La. ff deremilir. C'eFpourquoy lc pere ayant tué 
fon fils n'efbfubiet.àl4 peine des parricides, d'autant que 
Ja loy ne prefume iamais qu’il l’aye fait fans iufteicaufe, 
L. r. depariéid-St luy eft donnee püifance de tuer fa fille 
. trouueeem adultere , {. merite ff: de adult. Auf les Egys 
ptiens aurapport de Diodore pour -toutéi peine enfies 
moyenttioisiouts le pere aupresdu corps : du fils ; qu'il 
auoit tuéà tort; & tenoyent pour deteftable, que pour 
la mort dü .fils''on oftaft la vie-à celuy duquel :illa 
tenoit. + LTEN RE àÙ 19:59 TI: 2 Pix ttR 
s. La queftion:ifera , à fçauois fi le fils peut repoufler.la 
force iniufte du pere, par la force, &.s'il eft permisag 
fils de tuer le pere ennemi de la Republique, Barrolus ir 
L. fiaduiterium, Angel. Immo.in Lvinum de verb.obl.Salyces. 
in L. 1. de his qui parentes. G* Panormir, conf104. Lb.x. tien- 
nent que ouy, mais il a efté trouué trop impie , veu que 
ce feroit ouurir la porte au paricide,car difoit Quintilian 
en fa declamation ‘186. ullum rantum fcelus à patre 
adrnitti poteff, quod fit parricidio vindicandum. Que fi le {of- 
dat:qui auoit rompu le fep de vigne de fon Capitaine;le 
voulant frapper, fuft ce mefmes à tort, eftant telle la 
couftume des Romains , que de battre auec des fepsde 
vigne,comme dit Pline auliure.1 2.eftoit mis à mort par 
la loy des armes, L. milites 6. ff vitem, ff. de re milu. le fs 
qui auxoit mis la: main fur fon pere ;, pour quelque 
caufe que ce foit, eft plus puniflable. Car mefme le 
fils ne doit plaider conçre fon pere, /. là nulle, de iudic. 

| | œ l. 
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& Lfinde ir 45 vocand: ny contre autruy fans fon afli- 
ftance. lon jolém, $. necrffitate.de bon.quer.libr. Sauf s’il 
c{temaneipeé.  leg.filio 7.velegat. nom.canear.8c pour fon 
Caftren{e ; ou quafi.(. cum oportet de bon, que liber. Gloffa ire 
can.f Ecclefia 1 3. qu.4. & pour fes alimens. leg. fi quis 4 lis 
beris,de hb.hgnofe.&c en ce cas le fils eft tenu de propofer 
excufe deuant leiuge , & demander congél. r.$1. de le- 
gat: praffand. Mais fi le filseft tuteur pourra conuenir 
fon pere fans l’authorité du iuge , leg.quas filium, de ie ins 
6. Le fils doncques doit tout feruice,obeyffance,& de- 
uoir à {on pere, & le doit nourrir tant qu'il viura,& y eft 
adftreint par lexpres commandemét de Dieu en l'Exod. 
22.au Deut.$.11.8 1 2. En Ezechiel 22. 8 en la loy k- 
berto,de obf.a liberr.praflaselt grauement dit, Perfona , inquis 
patris G patron filie & ‘liberio honefla  fanttafi. voulans 
dire que le fils doit reuerer fainétement & honorer de 
toute obeyflance fon pere. Setreuue desexemples de 
plufeurs enfans qui ont efté mal-heureux pour les indi- 
gnations,des peres, ou leurs malediétions comme Ch3, 
pour n'auoir couuert les hontes de fon pere,a efté le pre- 
mier enfant maudit Genef:7.& le ieune Torquatus eltant 
chaflé de la maifon de fon pere fe tua de regret , comme 
dit Val. Mix. | 
- C’eft pourquoy Platon in lib. de legib. dit qu'il faut 
prendre garde aux malediétions & bencdiétions que 
les peres & meres donnent aux enfans, & n’y a prefque 
_priere que Dieu exauce plas volontiers, que celle du pe- 
re contre fefdiéts enfans. 
7. Auflifont les enfans heritiers de leurs peres , $, 
fant astem d4# hered. qual. cr differ.l.lece de leoit hered.leg. 1. 
da fais ef legit.Et font fauorifez par deflus tous les autres 
à leurs fucceflionsL.umic. $.fin. C. de his qui ant. apert. tab. 
tellement que leur ofter ladite fycceflion elt cruauté. |. 
cu 
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Lcum ratio ff.de bon.damnar. veu que etiam vino patre Do- 
msn.exiffimautur Lin fuis,ff. de liber. pohh. bona. denique pa- 
rentum inter filios Cr filras ab inteflato pre virilibns portionibus 
Fe . snter filsos ff. famil. di age l, 2; … S. C, Or- 


8 Le fils de fimille non plus que le fn n'a puiffance fu 
fa femme , ny fur fesenfans ; ains demeurent foubs la 
puiflance de l’ayeul.ror.stit. quib.mad. par’. potefl. autli les 
fils mefmes {ont toufiours fous la puiflance de leur pere, 
l.pronuntiatio,S. cum pater ff.de verbor.fgnif. faufsen ce qui 
touche le public.l.ilic aquo6. fi. ffad:Treb.C'eft pourquoy 
il ne fe peut marier fans le congé de fon pere.lflins eman- 
cipatus ff.de rit.nupt.$.1.de nupt.d'[. Paulus ff.de flar. homin. 
. Et par l’edit du Roy Henry IIde l'an 1 $ 56. mais lafille 
fe pourra marier apres 25. ans fansie vouloir du pere, 
auth.fed fi poft de inoñcief.teffam.Barral. in 1. obligamus f:de.a- 
“nèg Gr oblig. & Mafue ciltxer des dots & mariage nom- 
IC 13. 
9. Les contraéts du pere &. mao A ne. fout: io 
fans emancipation. Vide paët.Ferrarsenfem se œ ar, 
Anso.Nat.confl.273.Fotoman con/i.7. 
10. Laflle qui voudra fucceder: ab infarsou sont. tæ- 
bles au pere;faut qu'elle rapporte la dot qui luy aura efté 
conitituée par le pere , ou l’ayeul vel ab alio ours agnato, 
nam hoc cafu_parruus prefumitur.doteun dediffe contemplarione 
patrés file, comme dit Castrenfconf. 1 10.5: « Alexandconf. 
17 9.lib. s & telle eft la refolution d'Alexandre, &ée tous 
les doéteurs,in l.quartum ff.adl Falcid.tellement que la fil. 
le voulant fucceder au pee. fera tenuë conferer ce 
qu'elle aurareccu. 
11. Ne feront toutesfois le fils ny lafille tenus d'im- 
puter en leur legitime ,;_ ce que leur pere auoit fourny 
pour leur sedemption,ou pour leurs efludes,& achat : 


diures, Alexand.confl.io2, Alcier. prefumpt. 7. reg. 1. 6 
| Bai. 


298 + Fils de famille. ; 

Baïd.in dliber.ciprus decapt.c pofflim.renerf. =" 1 2 
125% )a queftion feta fa fille a . lors de fes pates 
de mariage ; & renôncé à tous biens paternels, fi elle 
poùrra eftre receue.à demander fupplement de fa legi- 
time, ou fa part de la fucceffion ab inteftat du pere. Sur 
quoy aucufis tiennent qu'elle ferai: réceuë' à demander 
de fupplement de ladite legitime, d. omnimodo. C. de inoffic. 
teffam. en tenant en compte la dot qu'elle aura receue, L 
quonism Nonell. cod. &c; ainf le tient Bald. in c.cum A4.Fer- 
varienf.de confent..fans que ladite quittance la puifle em- 
pefclier; de laquelle: pourra cftre releuec par le Princes. 
caritelles renonciations f#nt contra bonos mores, !, fin. C. de 
pal: paflum quod dotals,C.de çollat.inrerpreres in l.Sipulario, 
ffde verbor:oblig: 8 Ghäffantiler.des fucceffions $.3.ver(ir. 
anmquid. tient contre) telles. quittances; aucc la loy ff 
quando $. cr generaliers'C. de inoffioiof. reflam. D'autant que 
larenonciation’eft à'}4 future: fucceflion & legitime eft 
cäptieule, g#ia medico prefente filits , aut filia pojfet temere 
prissgni fucceff-nirrendnolare , ce que la loyne peut partir 
bi cim, his C, de tranjait. ioint que la fille faifantrelle quit- 
tance n’a peu fçauoir. lé.mal qu’elle :contraétoit, & par 
ainfiñe fera prelamé qu'elleaye quitté ce qu'elle rie fai 
-uoit-pas ; leg: fin. ad Velleian. de forte que ke loy foub: 
uient à cefte facilité , 16. 2. ff. eodem.. mefmeen faueur 
d'vne filleiqui pourraaueir faiét quittance : pour l'a: 
mour‘dumariage : & amitié du mary, qui hty aura ofté 
le iugement de cognoiftre le preiudice qu'elle fe faifoits 
csdefñidi@ malehr.n'eftant rien fi violent que Famout 
d'yne filles. nonimus gb. mod. natural: eficsant fiisur. in - 
auth. & par autres raïfons amences par le Syxr4ç. Gregor. 
bib. 41: cap. 10. car bien que leichap. quamutside paët. in 6. 
#oit au contraire, fi la quittance a efté iuree, & que par 
Jeditlerment toutes exceptions-de la fille foient empef- 
chees; G.P.qn.227. toutesfoiscela s'entend filia congrès 
NEA | CA 


Filsde famille. 94 


ter... 


<.f pari dé fab. Voyez Aurofné fur Li toy pattià gwod do. 
talirC. détollañonitéés , où fi plhietrs bellestemart 
ques, &'Apporte Pluficurs Arfdfts de Paris; Boufdcaux, 
Tholofe;é autres Parlemens'rtaiehatieles reñbniéfations 
des filles: ANT SL a è ‘in NUL HAS ). a top 31115; 
5 Maïs d'autres ot tetit tue: x HE qui’aurà éftittÉ. 8e 
‘renoncé à tous droicts de pere, ñe Pourrirapréseftrètre: 
rcénétdemandet firpphément dé legitime pouñiètrque 
“lors qu'elle quitta-fe pere Iuy ent don cvque Hftémée 
Juy poduvié Apparténir für les-biens qu'il poflédvit lors, 
L:fé g'idhdo.ff.de fee ARE Léa Pal legian focal 
‘Fiônéz Cod. de réndeaniècs-qhé fer LE. Car tv ce Eds 
HllephRétatementesuigrellecs ven quelope. 
“te lüy audit dné eh dét atrairt dqi'effe"euft"peirpre: 
-tendie détepitineen fes biens 4 hat thore lors de ba- 
:Qte quiéranct. Comme la fc meponuoit air Mdirè 
égirimeés biens-i'percqu'apres fondeces; Et K: fi im. 
pb. de colle. br! Voir a fl l'ataneement quilluy ën 
“abrité AnBata hi moe pere elhé ne pourra rien 
Fquéreter aptes abs nilprétérte d'augmentation le- 
fon,vetqueff le pere fat hi ehimurecé; ouù'eufteu 
“d'autres cAfAhs;"qüi étffèhe reñdus la Jééiribe de lheice 
°fit, héindre au Rräottu hé ataefl payé; it vof | 
cpéuirépermlwpelle le firpluspédm£e d'opinion: toutes 
fois de Caftrenf. in leg. in rarone C. ad L. Falcidss& 
“pattänt ellèvner féra recent à demander. faëceffion 
“éc fupplemens, ii qu'elle Le dermandafr par:feñca, 
D 5 | 


où 
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Qu autrement pourueu que [a quittance aye.efké confit 
smée par fermét ex fentenria Dominici à fanéhi Geminiano cr 
eArchid.in c.quamuis paëlum in 6. {uiuie par Gwd. Pap. qu. 
227. par Benedillin c.Rainuties in Pa. dass behqui flsas 
num.182.8c ainli a efté jugé par les arrefts rapportés par 
Pap. rilt.des filles mariees.: fol. 168.Tide Synragina cod. 
Capri. , pitt of à 110 999 INR. 
FI Ne preiudiciera toutefois la quitance de la fille à 
fes enfans, lefquels fleur: mere eft morte agant leur 2- 
yeul.-maternel,aurojent la légitime de leur. chef, & non 
de celuy de leurimere,des-biens,dudit ayeul, nonobftant 
ladite quiétance,comme dit le Barrol.l. qui fuperflies, de 


toirluy fuccederiauec fes autres freres veu ladite quit- 


Papon,: Fe s Ra eu) UCiat” = V eve ss ,.11% es 5h 4 

25%. Sed cuéritur. An hecfilis que retunciauis poffit non ob- 

Pare difla rennuciationce petere id quod paièr amis cousolandao 
nes | #4 
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ad fecunda vota,hoc 61} preprietates coram bonorsm , que ils x 

priore vxore;matre fGilicet eins filse;obuenerat qu'ami proprier- 4= 

tem armitrit per l Jœminesae fécundnupt. Resforreo pole peter 6 

nec enim Tenunciatio ad incofnita trahirur , alqui de TA bonss 

cognitsm non fuerat , la renonciation dencques n'avra lieu 

pour iceux.!. mater.de inoff. teff. L. fin. qui [atifdare cOG Ari y, 

Bart.in autihoc ampli SCA f? fin. C. de fideicommiffGuia." Pap. 

qu. 212$. € Bentdiét.in verbdu,om.1 80. adieËta fit bac 

claufila, & alia qu'acumque caw fa. Guid. Pap.qu.219. Cax 
auffi la tenonciation à la fuccellion nes ACT MERS Ve. 
na materra,vel paterna;l. quicum turoribus, $.1. de'tranfacf, 

Et ayant quitté lcfdits bicns du pere & mere;nes'y en- 

_. ceux des freres,s’ils W'éltoyent morts, Purtél, in L. 
2. $. ‘lud ff.de hared.&ÿ AËiôn. vend. © Guid.Pap. qha- 

fhon.22v. 

16, Fils legataire à la éhirge de ne rien plus demander 

poufra impugner le teftament du pere, s'ila accepté & 

pris legat fans protéftation precedente de démanidèr le 
fupplement.l. ihil inrereff, ff: de innff. vel Ne poutra tou- 
ces feis telle acceptation le priuer ce que d'ailleurs hors 
le teftament il aura fes droits maternels; & de ce qui luy 
aura efté donne par donatioi,ou autrement, far les biens 

du pere. etiamf, cbd. G Bart.in Lt soi iurandi $ fi bberi. f 

de over.dlibert. 

17.T'outesfois flan queftiorde la lecitine du fee orés 

qu'ileuft accepté legat fans condition, il fera receu à de- 

mander le fapplement d’ icelle,argumento LG quando , (. ‘4 

generaliter.C.de inoficiofire/f.g ibi Bald.car bien qu'il ne pro- 
: tefte;la loy luy referue le droiét de nature, Doëtores ibid. cé 
Gnid.Pap g1.93.€ bi Ranchin. 

18. Lefils ayantemployé en habits ,ou autre cquipäge 
necellaire, ce qui aura efté contraint emprunter eft/pac 
yable par le perc.l.peralr.c& antepenulr:ffide in rem ve f 
19. Or film granates fideiceminiffo potest dus qnuertas de 

v 
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ducere , legitimam © Tichellianican, cap. Raïnutius, & cap. 
Rainaldus de telament. cum bac tamem difligéhione, quia aut 
granatus eff pure, 8 tunc detrahit tanium, #lmpe vnamlegiti- 
mam,lex co.C,de fideicommf]l.ex ea fcriptura.$. de teSlam. 
Bartol.sn L quamquam, C. ad, 1. Falcrd.aut [ub condiione, € 
tunc detrahit duas quartaslegitimam & Trebellianicam; n'fi te- 
ffamentum effet nullum , ratione prateritionis , aut om'ffe alie 
cuis folemnitatis, Guid. Pap. quai. $ 2. 53. Toutesfois 
- Fernand mulris ratiomibss banc diflinétionem refellit , é indi- 
Fhncle filiums,fiue pure, fine fub conditione , duas quarts derra- 
here docet in lin quartam,in $. prafat. G (uiacim, lib. 8. Ob- 
féruat. cap, 3. | 
20. Le fils qui aura juré à fon pere de ne contreuenir au 
contenu de {on teftament, ne fera pourtant empeiché de 
demander fa legitime & quarte, quia iuramentum non tra- 
bitur ad incognita, &7 fémper cruilem imterpretationcm admietie, 
ut quis immoderate ledatur,\.fi liberius ff. de oper. libert. Simi. 
liter fi hares fciens facultates teflatoris promittat foluere leçata, id 
intelligiur detraëla- Falcidia ; quia suramentum ins commune 
non tolli, L. [sex falfis. C. de tranfaët, |, fin. C. de non numnerar, 
pecun.  Guid. Pap. quafl,417. A 
21. Le fils auquel le pere aura prohibé par teftament de 
difpofer de fa legitime & Trebellianique, eÿ ne de bonss 
fais quidquam alienaret, etiam pro dote, fi viuo paire id tefa- 
mentuin approbet , adhibito patlo cr iuramento, & poft patrss 
obitum agnofcat eins voluntatem, il ne pourra contreuenir à 
fon ferment,ny aliener rien de fes biens,arg.l. fi quando 6. 

1. 4 contrar'o fenfu de inoff. teffam. Ce nonobitant le fils, 
qui aura l’heredité par Adeicommis,ou atec prohibition 
d’aliener, pourra conftituer fur ladite heredité le maria- 
ue de fes filles f{ non habet vme dotare polir. auth. res que. C. 
communia de lecat.nam bec dos éjt tanquain as alienum teftat.l, 
ji htre fa Trebell.er L. Pater flis,ad l.Falcid.c+ eriam prohibir, 

alien, efl inbon:ff4, contra pasrss dileil,Guid, Pap.qu.196. : 
| - 22Et 








Fils de famille. 303 
22.Et la prohibition faiéte d’aliener l’heredité,qu'il n'ait 
atteint l’aage de 30.ans,fera que le filsne pourra mefme 
aliener la legitime,gura probibitso iffa non cenferur appo/ita in 
grauamen, [ed potins in fanorem, comme dit Ceffr. corfil. 87. 


vol.1. Bart. in l.cum ex filioff.de vulo.& Lafon in L. maln ff. 


de liber. € polth. quoy qu'Aretin. cor/il, 16. pieuue le con- 
traire, Alciat.reg.1. prafumpt.2. num.3. | 

23. Le fils eft toufiours eftimé legitime,quoy que le pere 
& la mere difent au contraire,s’il cft nay pendant le ma- 
riage, comme dit amplement Alciar. reg. :. pefmpr. 37. 
& en la controuerfe le fils pourra eftre maintenu pour 
tel de fes pere, & mere, 8 la controuerfe qu'on luy fera 
{era nulle, Alexand.confil. s 1.hb.1. Decius conhl.5 4. Aic:at, 
prafumpt.$4.  fécundum hoc iudicatum fuit anro 1604.Au- 
tomne fur la loy quia in promincia $. diu.ff. de ritu N'upsiarts, 
en la conference. | | 

24. Les fils aufli engendrez hors le mariage, par le ma- 
riage fubfeqüent font faits legitimes, reqne folum levitimi 
efficinntur ; fed'fnnt in poreflate patris , 1. dini , 1, inbemus. 
$. mibilominus, © l. cum quis , cod. de matural. liber. > 
in auth. quib. mod. eff. legit. vide glof. in 6: v't.de nupr. 
saltit. | 

25. Or le fils qui aura fait des acquifitions viuant le pe- 
re, font communiquees aux freres coheritiers pour eftre 
entr'eux diuilces efgalement, L filie, cÿibi Cynus de cellar, 
gloff. in l.cum oportet, 1 verbo eins fhbilantia, @ ibi Faber, ce? 
DD.C. de bon.que liber. Et le mefme Faber. in $. 1. per quits 
perfona nobis acquiritur , pourueu toutesfois que lefdiéts 
biens n’euflent efté acquis d'aucuns biens ; frui@s, ou 
induftrie que le fils eufteu peculicres, car en ce cas le 
fapport ne pourroit cftre fait, comine dit Cyrus in d. 1. 
cum oportet L. haredes , $. cÿ 1. fi quid ff. furnil. ercifeund. la 
quelle acquifition toutesfois faite de la fubftance du. 
fils, le mefme fils fera tenu.de.la preuuer, À cum multum 
| | N- 2 
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intereft.Cfi quis alteri, vel fibi € Baïrinl. Titium  Ma- 
uinm.S.aitera, ff. ad adminiftr. tutor. çÿ* Guid. Pap. conf. 1,04. 
Car autrement la prefomption fera que le fils, qui aura 
faict les acquitions, viuant Îe pere s'il n'a moyens parti- 
culicres, qu'il les aura faites du bien du pere, mefines s’il 
en auoit eu quelque adimint{tration,commce dit Specxl.ad 
tit. de indic.in $.féquitur videre verf.cum funt duo fraires ; 
Guid.Pap.confil.z6.Et partant. faute de faire ladite preu- 
cue,les acquifitions du fils feront. communicables. Il eft 
vray que le fils fera quitte de communiquer  feulement 
le prix des biens,qu'’il aura achetez , & non le bien mef- 
me,qu'il fe gardera pour l’auoir acheté tirant d'interéfts 
auec le prix fefdits freres.l. fi patruss.C. commun. viriufque 
sndic.facitd. fvnus,S, 1.ff.pro focio. Guide Pap.confil. 104: ,& 
ladite communion aura lieucen .ce.que le fils pourroit a: 
uoir defpendu,à faire baftir en fon fonds dotal , ou autre 
aduentice, Guid.Pap.eod.num4si nt 
26.Et fi le fils,viuant le pere,patevra bona, adminiStrauerit 
apres la mort du:pete,il fera:tenu rendre compte de fon 
adminiftrationg fes freres, encor que-le pere n'en ‘aye 
rien dit #*g./.cum oportet.C.de, bor.qua lib. non toutesfois a- 
ucc tant de rudefle,que feroit vn eftranger.Socin.confi.46. 
part.1. G' confil.1 9 2 num, s-vol.2.tÿ Lafon in. d.I.fr hares, ff. de 
condrr,cauf.data. ee nn à asbl 
27.Le fils qu'il aura cmptuntéargent, eftant en puiffan- 
ce de pere,le pere nefera tenude payer fon debte parle 
Senatufconfulte Macedoniend.1. cf £ot.ff, ad Maced. fait” 
du temps de Véfpalian . en haine & l'yfurier Macedo, 
comme dir Sueronn eims wita.Ox le Macedonien.l.1. tot. 
fad Mared.fait du temps de Vel palian- en haine de Tv- 
furier Macedo, comme dit Suer, in ets vara. Or le Mace- 
donjen aura lieu non feuiement par les enfans de fa- 
mille;mais aufli pour.les nepüeux;.quiauront leur aycul. 
dl. 1. 5 vesbo pojt mariers,l. dis haëce ç7 L. quid cod. pe 
7 : au 
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aufñ lieu pour les.filles d'autant qu'il y a moins de raifon 
de leur prefter qu'aux enfans../. /êd erfipaterfamil. $. hoc 
Senatufconfultum cod. . & ainfi à efté iugé par arrelt de Pa- 
ri le r 3. Decembre 1 $16.rapporté par Papon;tiltre des. 
Mineurs. te de, PR - 
28. Eftà noter que le  Maccdonien defend feulement 
aux: Marchans de prelter argent aufls de funille-, fur 
peine-de perte de leur preft, c'eft pourquoy quand ils 
preftent marchandifes,meubles,ou autre chofe, jis les 
font obliget pourvente,;oulouage, & ledit Maçedonien 
ceflera,s’il n'y a fraudes lquia quo vale. L Julian. $. mmwi, 
€ Lfed fr filius famil, crediderit: toutésfois cefle ordonnan- 
ce ne fe doit pas tant rapporter aux termes,que à l'effect, 
ira ayant fait obligerpour marchandifes ,ou autre 
chofe Le fils de famille, fon contract n’efkrwalable.l./f quis 
paterfamil. verfic. Quodira demum , & ain fut iugé pour 
Corbin,à qui on auoïit prefté vne mule , comme dit Pa- 
pon arreft 1. & feg.tilr. du Macedonien. Et d'autant plus 
aura lieu ceft Edit contre le creditear, file:pere tient fon. 
fils accommodé dc touteschofes ; auquel-cas tout ce qui: 
luy aura efté prefté eft perdu,arg.litem,$. quod dicitur, € 
ibi ol.ffeod. PAR SE de eme Ne 
29. Ceflerale Macedonich :r. Si la. chofe péefice a efté 
conuertic au profit du pete. L. fulranws, Sujin. ff.tod. args'l 
Pomponius ff. de negotiget. 2. G lemprunta efté, employé 
pour marier da fœurdufils debiteur,car lors d'autant que 
c'eft le deuoir du pere de marierlæ fille; Faction::n rem 
verfo aura lieu contre luy.{. fi filiwsfamilias in id acceperit ff. 
ad Maced.2. fi l'empruntaefté fait du mädemen t du pe- 
re,expres,outaifiblei;:ou'qi'il:l'aye agrée.l.fin. Cod. l: 
 Macedoniani,ffeod. fans que-le contraire mandement fer 
uit..l. ftamen eod.4. (i le fils auoit emprunté eftant aux e- 
ftudes, foit qu'il eftudiaft de la volonté du peré , où noft, 
pourueu, que ce qui luy aura efté. preftémrexcede fon 

V ; 
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quartier,ou les faculrez dû pere,l. fin. C. de megot. gefl. &: 1. 
fulianse $. quod dicitur, ff. ad Maced. Car ayant le fils em- 
prunté pour fes neceflitez , le pere y eft tenu, /. penulr.cr 
antepenulr. ff. de in rem uerfo.5. s'il a efté emprunté pour ti- 
rer le pere de prifon, L. 1.$./fi pendeat. ff. ad Maced.6. s’il a 
efté prefté au fils,le creancier le croyant pere de famille, 
car alors le creancier. fera excufé auec lettres du Prince, 
1. penule. eod. & fera ledit enfant .reputé pere de famille, 
s’il negocie, trafique, exerce eftats; ou faiét tous autres 
actes Fa pere, L. 1.07 LZenodorus,C.eod.cf Lh quis paterfamil. 
ff: cod. 7: le Macédonien fera couuert par payement fai& 
apres la mort du pere,/. fed erfi.c duab.fegg.cf l.Iulianus in. 
fine, ff.eod. & par recognoïflance de nouueau dudit debte, 
d.i.Zenodorus. Cieod.8. n'aura lieu pour ceux qui ont bien 
peculier,comme fr Ie fils eft gendarme, Confciller, Ad-. 
nocat , Notaire, ou‘ayant induftrie, ou moyens pour 
paycr:car en ce càs à il fera contraint au payement: 
d. l. x. ç 2. C.cod. vhimo n'aura non plüus de licu fi le fils 
debteur a ew moyens pour payer fes debtes faiéts par 
don, ou autrement, L. féd erfi paterfamil. $. fi ab alio donatum 
ff. eod. ol ne 
30. Le fils mineur s’obligeant pour fon pere prifonnier 
cft releuË:Iugé par arreft du 18. Decembre 1564. quoy 
que s’il refuloit de de pleïger il puille eftre exhercdé, L. er 
cum;de appellat, inauth. col,$. Ne feroit releué fi on failoit 
emologuex en iuftice ladite obligation, par arreft du x 1. 
Auril 1.571.44th. ficaptiui. C. de epifcop. Œ cleric.l..féd & fi 
FF folut. marrim.De forte que la fcmine pleigeant pour fon 
mary, ne s'aydera du: Velleian: Par arreft dw 22. May 
1576. le fils de famille nc'peut renoncer au-Velleian. 
31. Parer pro filofamiliasnon tenetur, nifi in quantum pecnlio 
lavapleratus ef; Brain a efté iugé le 9. Auril 1596. par ar- 
reft de la Cour donné en faueur de Valetté, habitant de 
Tholofe;le fils duquel eftoit detenu prifonnier pour cer 
Er | taine 
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taine volerie, & autre malifiée, Guid. Pap.'en là quett. ç4. 
apporte les cas,in gibus fliusfamilias agir vel fs no fine parris. 
confenfi , qu.41 0. | L en | 
32. Si vnfils de famille eft efleu en quelqué charge , & 
que lepere y prefte confentement , ob #dminiffrationem 
conuensri poterit [.filios,C. dé decurionibus lib. x o. tit:'3 1. ff vero’ 
confenfars non accommodanerit, non tenebitur,nifi peculio tenus, 
€ de in rem verfo, La.c.quod cum eo,c L.fi filins ff.ad municipal. 
Et filius qui neque fucceffit patri, nec quidquam ex eius bonis 
tent , æpaternis creditoribus conueniri non potest : excipitur ta- 
onen primipili l.ulr.C.de primipile. | 
33. Le fils de famille peut difpofer en faueur de fon pe 
re par donation à caufe de mort, lugé par arreft du mois 
d'Oétabre 1594. contre l'opinion de Bartole & la deci-’ 
fion de Guid. Pap. 213. & de Ranchin ‘vide Ludonicur 
Romanum confil. $1 $.quamuis authoritaiem fibi :pfi preftare 
n0n poffir : tæmen fibi spfi confentire,cf ita valet donatio , auto. 
ve patre fibi ipfi faita, & debet in ipf alu donations author: 
rasinteruenire ; vide Bald. int. fi vxor, C. de cond. inferr. 
mais Papon au tit. du droict ,; & eftat des petfonnes, 
cotte des arrefts, par lefquelstelles donations comme 
contraires à la dofition du droiét ont efté declarces 
nulles. UN 7: ons 
34 Quando pairi prohibenda fit a‘hminiffratio bororwm: fi 
li, vide Chafan.intit. Des enfins de plufieurs liéts, 
in verbo ; & legitimè adminiftrateur ; vi raditur noñ ita 
facile remouers Pralatum ab administratione , ac alius ad- 
niniStrator folet remoueri , qu'a Prelatns facit fruëlus firos: 
vide gloff.in L: cum opportet. $. non autem hypothecam. C.de bon. 
qua liber. vbi de patre diffipante bona in verbo non autem,c in 
verbo patria poteflas , vbi traditur bona parris non poffe hy- 
pothece elfe fappofita pro rmala adminffratione ; fed pro alieña- 
tione bonorum , nec poteSl vendere pater fine decreto ; vide 
plura in d; loco. Mer 
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35. Le Macedonien a auf lieu fi on prefte , non de l'ar- 
gent,inais de la marchandife,auec terme & prix acçordé 
L. fihlius familias crediderit ,in princip. quod ita erit, dicen- 
dum (: Ginon fraus,ff. ad Macedon.& ainf fat jugé par arreft 
de Patis 1526. par lequel l'obligation fut caflee,aucc in- 
hibition.aux marchands de leur en prefter ;à peine de 
perte de marchandife, & d ‘amende arbitraire. Papon tit. 
du Macedonien. 

36. Aducrfari tamen videtut ins uCint fi fiant,C. d Mactdo. 
in L.ctfs (iusfamilias , $. res autem, ad ]Macedon. vb; origo 
obligationis potins inSpicierda eff quam titulws aËtionis, & ne 
vaut la renonciation faite par le fils de famille ; comme 
tient Mafuertit. des obligations , parce que le Senatuf- 
confalte eft fair , 22 odium nada vos: à propter bonum pu- 
blicum. 1. 1. flad maced. 
37, Filius familias reëte conueniri parcf ctiarm extra F fi- 
linmfamilias Shcétanses ,patre extra prouincram degente.Capell 
Toiof: decif. 42ybi vide gomodo froninciam contituat,@ quo- 
modo quis disatur abfens à pronincia. Où le pere authorife 
ne faut çurateur , gwibus autem talib. detur curator filiofa- 
milias , voy Papon tit. de l'eftat des perfonnes 4b. 7, tir. 1. 
art. 1, &parile droit pater non habens ufu ufruttum non di- 
citwr Lepirime admrniffrator , gloff. in auth. excipitur. C. de bo- 
ns quediber: eg. dicit Bartol. quid profit emancipatio cr qan- 
do filius effe polfit. in iudicio >; & guando :prefumitur CRANGIPA- 
+4, Ghaflan.tit. desenfans de plufieurs lits 6. 3. vbs 
tradit imdicatum flios in Gallia. fe ir poteffate > Contre 
l'arreft cotté par Papon, quod proprie habet locum in hoc cele- 
br Tolofano Senatu, in quoinre Romano.vrinur. _— Co- . 
gatir paier jilie «hd  confentire captis Pigroribus , ; quibus 
cafil bus confenfis non requiratur in L. cum 7 aon foium, in verbo 
in impouendo. C.de bon. que Liber. 
58. La donation faicte par le au pere fils de famille ,.in 
contraËbt use , cit bonne, fauore matrimonr].-que. fi. 
| vale 
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valeret dotis conffiturio faëta à patre fie , CG non valeret don«-- 
10 faëla jilio , effet ineqnalitas : Quidam dicunt valere corffante 
MAITIMON0 : quia cenfétur donaiio proper nuptias non valere 
folto matrirnonio, quia tunc ef} donatio fimplex. Guid. Pap. 
confil. 145$: & la donation fimple par le moyen du fer- 
ment du pere confirmatur: quis iuramentum facit , vt cejfes 
GEbio iuris cinilis, gr ut vere fins due perfona parer. cÿ filiws,Guid. 
Pap.confil. 146. vb: multade obligarione ; quæ potest cadere 
inter) patrem € filinm. 
39 Le fils de famille habet heredes filios [ues etiam in pro- 
feébinis, cé fibi à patre donatis Guid Pap.quaff147. * 
40: Quoad lucratur patronus ,aduocatus , doëtor,affeffor, eff 
peculinm quafi caffrenfe , dde eo filiusfamilias 1eftari poreff. 
Capell.Tolof.g. 10. eff communis ops sis. | 
41. Profetlitinm eff id quod venit ex parte, vel eius [ublan 
113, quafitum , vel ctiam fi contemplatione patris (ilio daiums 
fit > vel fi ex fruétibus rei , que à patre donata fuit ; Gr: ex quali- 
tate perfonarum prafurmitur quafitum, vel ex re patris, vel ex 
aduentitia fili. Gloff. in l. cum oporter, in verbo, ex eius fub- 
Slantia. C. ds bonis que liber. Idem de profeëkitio peculio tradie 
Bartol. in d. |. cum oportet , fcilicer quicquid occafione patris 
queritur profettitium elfe. 

42: Peculium profeikitium non confertur 4 filio , [ed comme. 
AICATUT ; inter oMnes tAMQHAM TES PATIS , c& heredi:. diui- 
diur ; L. certum. famil. erciféund. L. filie , @ ibi Bartol. cé ir ll 
illud,Cide collat, L . 

43 Res cmpra ex pecunia profeclitie, profetlitia eF, &ne 
peut le fils rien pretendre fur les acquefts, fimoratis fuca 
rit ën domo patris,quia indufiria cum alunemis compenfatur. 

44. Lesfils, qui eft nay.onze mois aptes là mort, ou ab. 
fence’ du mari, n'elt prefumé fon fils. Mouell. de reflitut. 
ca ; que parit vndec, menf. L.filiun f.de bis qui [int fui. Ce 
quicft vray quantàla mort , mais pour l'abfence il y 
peut auoir doute,par ce qu'il elt à prelumer que le mary 

$ 
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foit venu fecrettement voir {a femme , Charond. Som. 
rural. s 39. Au Parlement de Bourdeaux l’on a iugé com- 
me rapporte Automne fur la loy 2. de fisc legit: heredib. 
que l'enfant nay 11. mois apres la mort du teitateur , qui 
l'auoit inftitué heritier , eftoit fon fils. Voyez, Godefroy 
fur l’autheur.de rejlit.qui traite doétemét cefte queition. 
45.  Filius eff porto vifcerum matris, nec mater cenfttur mor- 
tua , aut pater mortuus ; qui fimilem fui relinqun. De forte 
* que les enfans doiuent anoir mefme priuilege,que leurs 
parens , L. eviam filies , ff. folur. matrim.l.afliduas,$.exceptis.C. 
&as potior. in pign. habeant. l.cum acutiffimi, cr de fideicommil. 
Lin fuis ff.de liber.c pofthum. 

46. Il eft certain qu'en teftament romire liberorum eriam 
nepotes continentur & autres defcendansl.fli,,S4.Limffa 201. 
G Lliberorum.2 10.6 verbor. fignif.quia plenius voluntates in- 
terpretantur,l. in teflamento,ff.de reg.iur.mais non pas és con- 
tracts , efquels il faut fuiure les termes des contractans 


& faudroit interpreter contre vn vendeur, L. vereribus ff.de 


paël, ainf a cfte iugé, Charond. lib. 7. cap. 1 30. 
47. Pendant la queftion de filiation on doit adiuger 
penfion aux enfans /. fFinflituta ff. de inf. reffam. & a efté 
iugé par arreft de Paris, Charond.lib. 9. cap.76. 
SESRSDRARSGRS ER ERI ARE DEEE 
1JC. 4 | 
1.# E fermier du fifc ne peuteftre expulfé par celuy, 
qui a acquis heritage apartenant au fic, lequel 
cftoit;baillé à loyer;!.Valer.in fin.ff.de iur.fife.qui eft vn pri- 
uilege du fifc, quia empt. (i{&.1enetur ffare colono. licès emptor 
prinati ab{que paëto non reneatur. l. emptorem C. de locar. Bac- 
quet des droiéts de Iuftice , pag.1 $ 1.#.6.€° 7. 
SSSR EN RNRE RERUSSSERESEREES 
olte. 
I. E°* eft prefumee par les fignes exterieurs,tenant 
propos de furieux, fans dicitier , qui fatua dicit,can. 
| legitimw, 
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kgimus, dif. 95.lex not. in l.quedam ff. de cond. [nflit.c ls qur, 
6.1. € 1b5 Bartol.ff.de curat.C tut.dat. * dici videtnr fariefus, 
non vuls bremp. medico. Alcsat. prefumpt. 38. 

. Platon difoit 9. de Legibus, qu'il faloit punir les fols 
den: à fin qu’ils nemefeiflent ny à {oy, ny à au- 
cruy, & ne font puniffables de ce qu'ils font en leur fu- 
reur, fauf s'ils tuent vn homme libre, auquel cas Platon, 
veut que le fol foit banni deux ans,& qu'’apres il foit mis 
en priton perpctuelle. 

3. Le fol quoy qu'il face nc merite peine, L. infans, ff. ad 
l.Cornel.de Jicar. 6. illud fane de insur.l.diuvs, er Lcongruu ff. de 
off. prefid. quia fatts fuo furore punitur d. 1, diuus, & faut efti- 
mer, que ce qu'il fait eft fait par vn cas ineuitable. £. fin. 
de adminiffr. tutor. cum non intelligat quid agat.S. quid agat, de 
inutilib. fhipulat. & Tiraquell, traét, de pœnts, num. 1 0. tient 
auec les Theologiens, que le fol ne peche pas contre 
Dicu, Clemenr. fi furiofus,de homicid. Julius Clar. lib. 9. $. fin. 
num.G. Syntage. fol.444.num.4. 

4. Furious, qui olim fuit, & hodie prefumitur, cap. f F: n, Gr 1b4 
slof.& Ab. in vli.col.de fuccef[.ab inteStat. gloff. m can. Jud. 3. 
que. 8. Afode;n: in 1. Furiofum.C, qui teffamentum facer. pol]. 
eAlexaud. confil. 41 4. vol, 1, tamen tu limira vt Alsiat. reg.1. 


rafarnpt. 18. 
RÉRIRRRTEITINIEEES PHBSRISSERNET 
Force. 

LEO eft eftimee la plus grande, celle qui prouient 
de la reuerence d'vn perémary;ou fuperieur,& fert 
pour annuller tous aétes qui auront efté faicts;& pour 
eftre reftitué en entier contre ceux, gloffin l. 5, $.quæ once 
randa. ff. quarum rerum aëtio. Bartol. in |. interpofiw. C. de 
tyran. 1. nouiffime, ff. de fal[. sutor. 7 prafertim vbs enormis lafto. 
interuenit. Paul. (ajtrenf. confil. 24. Socin. confil. 1.263, libi:2s: 
Cornaus confil.140. @ 144. 
2. Toutesfois la femme qui demandera d’eftre cfituee 
ous 
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fous pretexte de crainte, ou de reuerence paternelle, où 
maritale,deura monftrer pfo faéto,qu'elle a efté contrain- 
te par force, ou battement, comme eft noté ir l.1. .me- 
turn,ff.quod metus carfa,8 par Boyer decil. 107. 
3. La perfonne où prefemce du mary eft requife en tous 
contracts de fa femme pour leur validité’, & par ainf 
s'il n’eft allegué pour touteforce que la prefence du ma- 
ri,le contract ne fe refcindera; contra mcgtem leots,l. me- 
dica ff.pro focie. D | 
4. Regulierementdontles chofes faictes par force ne 
valét,mc{mes la profeflion monaftique,c. non firm..de reg. 
sur.in 6.Si G quäd le moine auroit bié pris l'habit & l’au- 
roit porté;& demeuré longtemps au monaftere , ladicte 
profefhô ne pourroit pourtât eftre valable.l. quod ab initio 
ffeod.ores qu'il ne fe fuft plaint à téps;attendu qu'a caufe 
de ladiéte force;il fera reftitué..l. 4. ff de annal.except.l. 
Atiilicin.3 s: ff. de féruit. ruff. pre: cap. ex tranfiniffa ; de pra- 
fcript.& 105 Panormit.num.1 3.@ N'auarr.confil. 7. tit. 40. 
de his que vi, metufve canfa fiunt, cr: confil.1. de confeff. tit. 18. 
1! refoult que la profefion monaftique ne vaut mefme 
fi elle eft faite par impreflion, fubornation,refpect,ou 
reuerence Abbatiale,ou paternelle. l’ay veu vn chanoi- 
no de Bourdeaux apres la mort de fon pere ayant verifié 
qu'il luy auoit faiét prendre primum facram contre fa vo- 
lonté, cftre reftitué par refcript du fainét Pere, & depuis 
marié. 08 ni 26 | | 
s:. Ny les payemens;'par force extorquez par vn puif- 
fantne pourront'acquetir aucun droiét, L. fin. $. penulr. ff. 
guod mœtus caufa; Innocent.sn c. fi diligenti de prefcripr. Faber 
& autres,is L.ff vertis annus Cid paël. cÿ in $-æquè,de athonib. 
apud ?ufhin, G Baldiinl:2.C.de fement. Guid.Pap.confil.1 1 8. 
THE CNE CE ET EEE tre 
6. Ne vaudra non plus la confeffion, qui aua efté ex- 
torquee pat force, Comme dit Cymws in l..24C..de dot caut. 
non 


, 
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nen numerat, € in L. ff voluntate eod, Bartolin 1. fi denuntia- 
tio, in L. fi flipnlatus fuero, $. fi tibi nupféro,ff. de verbor.vbli- 
gat-Gnid.Pap.canfil.x à 2. 

7. Que fiaucnn pollede; & continué Ja poitéffion 
long temps par force,& authorité, cela ne reçoit point 
preicription-[wroc.in cap. fi diligeurr,cxtra de preli ript, quia 
vbi aliguid fiers vel preffars prafumitur potins ex rimore,, quam 
ex debito, non fufficit probare 1empus,nifi etiam probeur titulws, 
can.nullas 1.q.1. 
$. Que sl auoit efté pris par l'ennemy quelque chofe, 
& qu'apres ceux du parti contraire la recouuraflent par 
. force,ils feroient tenus la luy rendre. L. /! capiinus,S.expul- 
fus, de captinis, gtia non tam capta, quam reddita dicuntur, 
1. ab boftbus 2.cod.Syntag.de aëlionibrs cap.4.lib.20. 
| SORT PEUR ÉRÉBRÈsS 
.… F0} 
Oy promife doiteftre garde , quia grane eff fidem 
fallere.l. +. f.de conflit.pecun.  élle n'ett faite, par for- 

-ce,comme dit Ciceron:au premier des Offices ; {lis pro- 
amiffis Hand. non cff,qui vi dolove promif: Pourta aufli, eftre 
violec x celuy,qui de fa-part ne l'aura renuëshf connenff 
pro focic.l.vir & vxor.ff. JolurmatrimBodin de repub:f. 508.” 

2. Polybius parlant des Grecs; dit qu'entre les Romains 

il n’y auoit que la parole pour toute afleurance, mais en 
Grece pour cent efcus de preft il faloit dix notdires, & 
dixfeaux, & fi pour cela ils ne reftoient de rompre leur 
foy,/1b.6.de milit.ar. don. Korn. dés. eMarial. lb. à Oo. ds 
grarn.8. 


_—— 


Prafliiert ca Cato quis on bre lander amico, 
V3 potior vita fit tibi fanéta fides. 
SÈ3SE FRDRABREEPARCNNPTIEE ce 
Frere. 
É: IE ee n'eft jamais prefumé hayr fon frere sains 


l'aimer,cap. litterai. C'elt pourquoy l'iniure qui ef 
faire 
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faite à l’vn,eft cenfee faite à l’autre,Lex L.(ornelia,ffide iniu. 
Mais l'iniure qui eft faite par vn frere à l'autre eft dicte 
des plus graues, & des plus irreconciliables, Cyrus, Bald. 
Œ Caffrenf. in L. tum oportet, C. de bon. que liber. cr inter eos 
frcile oritur difc. € pater eos aqualiter tratlare debet 1. fin. $. fin 
au:emeod.cr l.chm pater $. eni£lis,ff.de legat.21.Lucas de Pers:a 
‘in L.cum allegas,de Cafl.pecul.col.2.lib. à 2.C.Corneus confil.1 28. 
 Décius confil.2 $ 0. unde in dubio fit praf. pro ecrnm aqual. I. 
sllud.c Lut liberis.C.de collat. 

2. Or le frere eft tenu de nourrir fa fœur, qui eft pau- 
ure, l.qui filium,ff.vbi pupill éduc. cr eam dotare fi fir ex eodem 
pair: ion fecus,l.cum plures, $. cum tutor, € ibs Glof]. ff. de ad- 


.minijir. tHior. 


FÉSPAIRITITPAITENNSERTERS SRE 
. …Fruilis, vide Benefice. 
À org crques des fruiéts pendant le temps d'eftude 


cft deuë aux perfannes prouuéués en dignité, ou 
autre benefice Ecclefaftique, can. Juper fpecula,de Magifir. 
Mais d'autant que les Canons & Conititutions Ecclefia- 
ftiques, bien qu’élles pour ce regard fuflent faiétes à bô- 
ne fin, neantmoins elles ont efté malicieufement vicices 
‘en ce malheureux fiecle, & font portees à l'abus cômun 
de tout le monde. C’eft pourquoy la Coui de Parlement 
de Tholofc charge ordinairement l’efcholier, qui fe veut 
feruir de fe priuileges de porter atteftation au Chapitre 
de fes efludes, des Regens, & Docteurs, defquels il eft 
auditeur, & promet au Syndic du Chapitre de pourfui- 
urce, & demander le recouuurement deidiéts fruiéts,pris 
par l'efcholier pendant fon eftude, au cas qu'il arriueroit 
qu’il fe mariaft, où ne voudroit faire profeffion Ecclefa- 
fiqué. Vide Mainard, chap.8. du 1.Charond. 67. 68. de 
fon premierlinre.. + ue 
| Gages 
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HATRRIEI PTIT É BUT T OIRPEURER 
Gages, on Hypotheques. 
u D conuention que le creancicr fait auec fon debi- 
teur, que s’il ne paye certain temps, le gage luy 
demeurera, ne vaut, parce que telles pactions font vfu- 
raires,.crediteres, Cac prenorib.l.2. C. fi in eaufind. L. fed c> fi 
propon.ff.de in diem adaiét.!. cum plures, ff. de bon. autor. iudic. 
poffid.vide Bacq. des droiêts de luitice, pag.170. nnm.2 34. 
vbi de pign. contratln. 
2. La vente faite au creancier de lhcritage à luy obligé 
par le debiteur à certain prix, fi dans le temps copuenu 
il ne payoit la debte, fut declaree nulle par arreft de la 
Cour du 1 9. Mars 1559. cité par Papon, Lib. 1 1.tir.3. & 
ordonna ladiéte Cour, que fi dans deux mois le debiteur 
ne payoit,lediét terme pale l'herirage demeureroit ven- 
du au creancier au prix qui. feroit arbitre par les eftima- 
teurs dont les parties conuiendroient, s#xta |. fi fundus, $, 
fin. ff. de pin. l. ul. C. de conrrah. empt. cé L. ul. C. de lege 
commif]. | | 
3. Le creancier ne peut prefcrire le gage, ou hypothe- 
que, parce qu'il poflede pour leur debiteur, L. /f dominrns 
Cide pignorib. l. male agitur.C. de praftripr. 30.vel 40. annor. l, 
pignori.ff.de vfucap. 

Tacite hypotheque cft fans obligation, ny promeffe, 
comme tributs, cens, & autres charges deuës au fei- 
gneur, à caufe de fa feigneurie, L 1. C. 1 gb caufpign. 
ucl hypoth. tac.& telles charges fuyuent le poffcffcur, L.r#. 
peratores,ff.de public.l,3. C.de annoÿ tribu. & 0. fine ctnfa vei 
reg. fund. comp. PRE 
4. Le Roy a aufli tacite hypotheque fur les biens de la 
femme qui s’eft remariec auec celuy,qui terebaiur ex catrfa 
primipil. Eff autem primip. primus Cent, Liurus hb.7. cr Vrger. 
lib.2. € S. qui receuoit les deniers pour payer la compa- 
gnie qu’il menoit, /./atis nonum.Cin qub.caufracit. 
| s- Auf 
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s-  Auffiles biens de celuy , qui a efpousé vne femme 
cutrice de fes enfans fans les auoir fait pouruoir de nou- 
ueaux tuteurs, font tacitement obligez à ladiéte tutélle, 
L. mater C in quib.casf.pignivel bypoth.taci inucita , Cr alla. 
ta. les meubies font aufli sacre obligez pour le loüa 
de la maifon.l. 4. ff. de paël.l,2.3.4.ffin quib. cauf. pign.l. fi 
non induila , 1. ult. C. in quib. carf. pign, celuy qui offte 
obliger fon bien & baïller en hypotheque , encor qu'il 
luy donne expres confentement, fera tenu pour la fraude 
de l’hypotheque, parce que le içachant & ne le contre- 
difant, wderur confentire l..2. C.fialien. res pign. arreft du 
16.Jaou.rs 5%. banc f'andem deber probare qui allegat,l. in 
excepr$.quoties, $.qui dolo,ff.de probat. | 
6. “Aufli celuy qui a efté prefent àvn contrat de con- 
ftitution de rente, & n'a declare J’hypotheque; qu'il à- 
uoit fur les biens de l’obligé, encores qu'ileuft receu le 
contract comme notaire , ou n’y cuit afsifté .que comme 
“parent, ou tefmoing , ne fe pourra preualoir de fon hy- 
potheque precedente pour preferer celuy auquel ladiéte 
rente auroit efté conftituce , dque propter dolurn malum qui 
non ineo ranium ef},qui fallendi canfa obfcure loquit, [éd etiam 
qui infidiosé obfcure aiffimulat , L. ea que commendanai,$. fin. 
ff.de contrabend.empt. Arrelt prononcé en robes rouges du 
21.Mars1çs81. | sn. 

7... En hypotheque generale perfonne n’eft veu côpren- 
dre ce que fpecialement on ne vaudroit engager, comme 
la femme les enfans.l.1.C.queres pion.vel hypoth, 

8... Biens meubles n'ont point de fuite,mais celuy , qui 
les fait premier valablement faific & prendre par cxe- 
cution y ae plus grand droiét , & doiteftre le premier 
payé /. 2. &feq. C. qui pot.in pizn.les autres creanciers 
neantmoins peuuëent requerit lefdi&s meubles eftre 
vendus, à fin que des deniers qui en prouiennent ; on 
paye apres le premier {ailiilanc, fuiuant l’ordre de leur 


oppo 
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oppofition Bacquet des droits de luftice pag.2 91.n.109. 
9. Les maçons,ouuriers, voituriers , & ceux quiont 
conferué les hypotheques font preferables à tous crean- 
ciers, quoy que pofterieurs.l.r. ff. in quib. cauf. pign.vel hy- 
potheca tacit.linterdum ff.qui poriores ; Axreft du 2 3.Decem- 
bre 1 597. 

10. Le locataire d'vne maifon ayant fpeciale hypothe- 
que furicelle pour lentretien de fon contra@& d'affer- 
me,ne peut eftreexpulsé par lacheteur de ladite mai- 
fon,ny par autre:quelque offre qui luy foit faite, que Le 
terme ts par le contract ne foit expiré,ce qu’il n'au- 
soit, s’il n’auoit vne generale hypotheque fur les biens de 
fon locateur.Arreft du 10.lanuier.r $ $ 5 1.ff creditor,$.fir.ff. 
de distraët.pign.notans D Din lemptorem.C.de locat. cr in 1. fr 
fliv famil.$ fi vir in quinquennium.ff.folut. matri. Lafon in leg. 
quoties"oll.2 9.C.de rei vindic. , 
11. Le creancier, qui a fpeciale hypotheque fur a part 
de l’heritage que fon detenteur a par indiuis auec {es 
coheritiers ne peut agir contrele coheritier,à qui le 
bien hypothequé eft efcheu pour fa part : maisfe doit 
addrefler aux biens & heritages aducenus au lot de fon de- 
biteur, lefquels valent autant , que valoient fes portions 
non diuifees: Aufli que le creancier a deu preuoir , qu'il 
faloit quelque iour faire partage,non pas demeurer per- 
petuellement envommunauté.l.}ulianw.<. idem (elfss, ff. 
de aët.empt. nonobftant la difpofition de la loy f confenrts, 
$.fin.ff.quib.mod.pign.l.f fratres.C.comm.utrinfquesnd.l. credir. 
$.poff.dinifionem. ff. qui porior in pign.habearur. & apres plu- 
fieurs difputes,ain@ a efté iugé par arrelt , cité par Bac- 
quet des droits de Juftice pag.239.num.156. 

12. Encor a ait cfté cy deffus dit que bien meuble 
n’a point de fuite:toutcfoisla femme pour fa dot & aug- 
ment eft preferee fur iceux à tout creancier. l. fi proprier. 
f. deiur. dot.linter eos cb glofin verb.Item.hoc accipe inter 

| X 
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non prinsleg.ff.de ve iudic, lin pari ff. de teg. inr.& à la femme 
font preferez les frais funcbres, les Medecins, & Apo- 
thicaires, les loüages, & menucs reparations de la mai- 
{on,& tout premier lés frais de luftice. Que fi le defunct 
qui n'auoit que meuble n'a laiffé aucun heritier, tous 
les autres creanciers vienent en contribution au fol la 
liure (qui eft le cas defconfituie) & n’y a point de prefe- 
rence ny prerogatiue pour quelque caufe que ce foit, 
encor que quelqu'vn des creanciers euft faiét premier 
faifir, leg pro debito. C. de bon. ant iud. poffid. L. fin. ff. de trib. 
ait, $. %5 quoque cui trbutaria, ff.quod cum co, qui in alien. pot. 
Bacquet des droicts de luftice, pag: 284. num.268.271. 
272. @ inueëta, çÿ illata pro locatione domus tacite funt obli- 
gata, l.2. cr Leo inre. ff. in quibus cauf. pign. non autem in pre- 
dio rufhico, nifi exprefse conuentum ; d'autant qu'on fe peut 
pouruoir fur les fruiéts des heritâges bailiez à loüage, 
L.eoiure, rl. in prediss, ff. in quibus cau. pign. l. certi iuris. C. 
de locat. que fi quelque marchandife,ou meuble eft bail- 
_ lé en garde, ou en depot à vn locataire, le proprictaire 
de la maifon les peut faire faifir pour le louage d'icelle. 
ce qu'il faut entendre Pr le temps, & le lieu, qu'ils au- 
roient occupé la maifon, !. huiws,in verbe merces horreorum, 
7. qui potior. in pagn. Bacquet cod. pag. 286. num. 275. 278. 

€ 2180. r.. 
13. De mefmes les meubles de fous-locataire font obli- 
gez au proprietaire pour le loüage de la maifon, ou par- 
tie d'icelle, qu’il tient du principal locataire, L. folutwm. S, 

foluturm, ff. de pign. aët. | 

On demande fi le proprietaire de [a maifon doit eftre 
preferé au creancier , auquel le locataire à baille quel- 
ques meubles en gage ; apres plufieurs raifons d’vne 
part, & d'autre, Bacquettient que non, fuyuant Mafuer 
tit. de oblig. coll, fin. in verbo non autem bona, quedam funt à 
domo extraëla & alibi tranflara : neantmoins fi le locataire 
a tyans 
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atransferé ailleurs fes meubles, le proprietaire fes peut 
faire failir, & fera preferé à tous creanciers,nu. 284.285. 
286.ou bien en s'oppofant fi les creanciers ont fait faifir. 
14. Aufli fi l'on a vendu quelque meuble, & qu’aupara- 
uant qu'il foit payé du prix de la vente‘vn autre le fafle 
faifir pour les debtes de l'acheteur, celuy qui a vendu les 
meubles, en s'oppofant (era touliouts preferé, pour eftre 
payé , ores qu'il foit poltecieurement en hypotheque; 
parce que habet ims in re, & c’elt fon bien, par la raifon 
d'Vipian,fr L. procurat$ plane. ff.de trib.aët. qua res vendita, 
siquit, mon alias diciur elle mea, quemuis mihi vend. nifi are 
foluto, vel fideiuffore dato, vel alias fatuf. Et quand mefmes 
l'acheteur du meuble l'aucoit engagé à vn autre, le ven- 
deur neantmoins.à faute de payement,les peut faire fai- 
fit entre les mains du creancier, & fera preferé pour le 
ptix de la vente audit creancier. Bacquet des droicts de 
luftice, pag.28 9. num.2 84. 

15. Si celuy quiabaillé en emphyteofe vne maifon à 
tacite hypotheque, & preference fur les meubles pour 
les arrerages de a rante fôliere,voyez Bacquet des droits 
de luftice, pag. 292. num.292.où il tient, fi le bail eft per- 
petuel que non ; mais s’il ft de neuf ans,ou au defloubs, 
quod fic : quia emphnt. € fuperfic. dominorum quidem loco ha. 
bentur, [ed reuera funt conduit. > non domini, l. 1. in fin. ff. fi 
ager.vechig.l.3.S. penulr. ff.de oper.nou. nunciat. & routesfois 
plus bas num. 410. il dit que le bailleur'd'heritage eft 
referé a tous creanciers pour'lé payement des arrerages 
de fa rente fonfiere, /. eriam ff. qui potior in pign. in vero, ita 
tanen, ut potior cau{a domins [oli fit, fi non foluarur ei, excipe le 
feigneur cenfer, lequel pour les lots, & ventes eft pre- 
feré au bailleur d’heritage. 
16. On ‘eftime que les biens des receucurs des confi- 
gnations {ont hypothequez à ceux qui ont côfigné entre 
leurs mains, du iour qu'ils ont cfté receus en l’eftat aa 
A 2 
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exemplum primipils, cuius officium erat militibus [ua lepionss fi. 
cndia dinumerare , vel annonam milirarem per capita militum 

disidere, in cuius bonis (ifcus omnibus creditonibus preferebatur 

Lutilitas pubiica,de primipilo Lib. 1.C. 

17. On doute auf fi le tuteur a tacite hypotheque pour 

le reliqua de fon compte fur les biens de fon mineur du 

jour de fa tutele:tout ainfi que le mineur a liypotheque 

dés ledit jour {ur les biens de fon tuteur. 

Bacquet apres auoir allegué les raifons d'vn cofté, & 
d’autre,conclud que non: finon que le tuteur lors de fon 
elcétion eûft requis & fait ordonner par le luge , fuiuant 
l'aduis des parens; que les biens du mineur font declarés; 
affe@es,obligés,& hypotheques au payement deceque: 
le mineur deura au tuteur, par la clofture de fon compte, 
ou autrement,à caufe de fon adminiftration.l.cum oporter. 
Cde bon.que liber.l.pro off.C.de admin.tuter. vide Bacquetdes 
droiéts de Iuft. 345.n.413. | 
18.  Ondemande fi les defpens, dommages & interefts 
qué le creanciera fait pour la pourfuite de fon debte 
il a hypotheque fur les biens de fon debiteur , de. 
més que pour le fort principal, gui accefforsam «fes 
naturam principalis,&c et refolu que non ; mais feulement 
du iour de la fentence & adiudication de decret,Bacquet- 
eod.p.347.n.41 5 .où il eft traiété fort amplement. 
19. Il fautnoter que la reigle gencrale, qui prione/btem: 
pore , potser eff iure ; {e doit entendre quand les creanciers 
hypothecaires ne font plus priuileges les vns que les au- 
tres;car il eft notoire, que le creancier, quia baillé fes 
deniers is reparationem «dificiy, où bien in comparationem 

fundi, 8& qui a ftipulé hypotheque expreflc fur la maifon 

reparee , ou reedifice , ou fur l’heritage acquis de fesde- 

niers,elt preferé à tous autres creanciers.lnterdum;ff. qui 

potior in pign.l,cred.fffi cert.petat.l fin. Cde pign.c& hypoth. 

20. De mefme les creanciers du defunét font preferés, 
aux 
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aux creanciers de l’heritier fur les heritages du defunét, 
& les creanciers de l’heritier font preferés aux creäâciers 
du defunét fur les heritages de l'heritier, & tant ceux 
des meubles qu'immeubles : pourueu que lefdiéts mou- 
bles ne foyent que faifis , & non encor vendus. 
21. Notaque Charondas en la refponce , 202. de fon 
liure 7. raporte que les intereft portent hypoteque 4 die 
contratte obligationts ; parce qu’ils font compris en icelle, 
& viennent en confequence du debte , & dit auoir efté 
ainfi iugé par Arrelt : toutefois en ce Parlement l’on 
tient que les interefts ne portent hypotheque que du 
iour de la condamnation , & fe iuge ainli. Pour les 
defpens il eft certain qu'ils ne portent hypotheque que 
du iout de la condamnation , par l'ordonnance de Mou- 
linsartic.s4. & del’an 1566. Etdefpuis ray apprins 
que les arrerages d'vne rente volente viennent apres, 
tous les creanciers, de mefme que les interefts; ainf 
quefutiugé au mois deFeurier 1593. au rapport 
deMonfieur Malard, & fut partilàla premiere , & 
feconde des Enqueftes & iugé à la grand chambre, telle- 
menc que la loy Luciws , ne s’obferue point. Aufla cité 
iugé à Tholoufe en Arreft 1613.en la caufe de Milanges, 
qu'auoit payé la fomme de huict cens liures d'interefts 
comme caution & fideiuficur , que ladice fomme luy fe- 
roit payce,& leroit mis en rang,& tiédront lieu de prin- 
cipal:mais pour lesinterefts de ladite fomme de hui 
cents liures qu’il difoit auoir empruntee,fut diét qu’il fe- 
roit payé aucc les interelts des autres creanciers , € eft à 
dire, apres le fort principal de tous les crancçiers payé. 
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Greffier. 
1. T- Greffier n’eft qu'Officier , & fimple perfonne, 
ne peut par côfequét faire l'Ofhce de iuge /. certs- 
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iuris efl.C.de ind. & moins de luge, & de Grefhier tous\ens 
 femble, cap. ffatum. de rettor..& ne peut le luge luy come 
mettre l'audition des tefmoins d'vne enqueitescap.prefér- 
tim de teff.ny ne luy peuteftie communiquee la reception 
de ladite enquefte, !. diligenier mand. Car e’elt au iuge, &c' 
nor au Greffier faire les enqueftés,$. hec omnia, &: $- quo- 
nan in auth.de téflibus. coll. 7. l.1eflium, $.sdecque de Lee à 
$. illud ir auth, fauf s'il eft occupé ailleurs,eod. & qu'il fu 
Iuge non delegué: cat il ne pourroit foufdeleguer, d. $. 
sud, vid.Pap.not.2rilt.des enqueftes,fol.r 36. "r 
2. Erreur du Grefher faiét par inaduertance eft excofslf, 
librarius,de fhat.homin.c 1. Imperator,ff. de reg. iur. touresfois 
il fera tenu de la faute de fes Clercs, L. 1. ff conculfio. qu 
imputare fibi debet,quia talem ministerio elegerit 1. fide inftr. JE. 
mandat, Lmagne, ff.deverb. fienif.L'Titium ce Marciumffide: 
admin.tutor.S par l'articl.78.des Ordonnances d'Orleans.. 
3. Le Grefher eft le plus vray & le plus propre infteu-. 
ment dû proces:car il efcrit tous les actes, tant des Juges, 
& Aduüocats, que des parties, & tient lé regiftre de tout 
ce qui fe pafle en preparatoires,infttuétions & iigeméss. 
C'elt pourquoy auant que d’eftre receu il doit eftre-exa 
miné en fa vie, prud’homie, reputation, & aage. Carik, 
doit auoir 2$.ans par FOrdonnance du Roy Eouys XIE 
art.69. de aët.apud }uftin. Ma 
4. Seront auf tenus de feruir leurs greffes en perfonne 
à peine de concullion , s'ils laiflent rien prendre à leurs. 
Clercs, aufquels ils ne doiuent permettre prendre quece 
qui cft taxé , encores qu'il leur foit offert , fur, peinéde 
prifon, & autre punition exemplaire, & au Greffier pi> 
uation de fon office,comme dit Iafon,conf.6 2 lib. r. œeific. * 
non obffar.eriam m propofito, où il eft enioint aufli aux Gref* 
fiers de figner tous aétes, le.prohibant au Clerc fur pei- 
pe de nullité, vide 77. 28. cr 80. artic. des Ordonnances 
d'Orleans, | ‘E 
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DÉFIER SRSHSRHERS PÉBSSEÈUES 
uerre. 
É: Verre quife fait contrele Prince, & contre la 


Republique; eft condamne de tous: mais lors 
qu'il y a guerre entre deux Roys , ou Republiques,ceux 
de chaque partie font appellez ennemis ,/eg fi quis inge- 
nuam. $.fin.l.hoffes, ef ibi Bartol.ff. de capt. | 
2. Que fi quelqu'vn d'vnparty accommode l’autre d’vn 
cheual & d'armes, il fe declare ennemy,& eft puni com- 
me tel, de peine de mort : de mefme celuy,qui enfeigne- 
toit à l'ennemy de faire des nauives ou l’accommoderoit 
de chofes dommageables aupaity , À f.C. de pœnis , Boer. 
decif. 178. oùil eft diét qu’auiourdhuy lon fait payer ran- 
çon, à laquelle on eft tenu depuis qu’on l’a promife,com- 
me dit Bartol. in l. nam cÿ feueriws.ff.de negot.c> Loan. Andr. 
sn Cap. fignificaSti de indie. | 
3. Le bien pris en guerre appartient aux Gendarmes qui 

* Fauront pris. Que file gendarme recouuroit le butin 
pris à ceux defen parti, pour lorsil feroittenu le ren- 
dre à de celuy de fon party : que fi c'eftoit vn prifonnier, 
Prince , ou grand feigneur , ou que la chofe excedait dix 
mille efcus, lors cela appartiendroit au Prince , Boer de- 
cifcad. | 
PRSBESSRRRE SRBPEATES EFPRERSESES 
| Gnet. 

1. P*: l'ordonnance du Roy Loys du mois d’Auril 

1470. & Loys 12. 1504. ileft porte que le fei- 
gneur ne faifant guet ne peut en temps de guerre exiger 
pour fe defendre, fice n’eft pour les chafteaux & villes 
proches des ennemis, limitrophes, & de frontiere, & ne 
font aufli tenus d'y contribuer ceux quine payent que 
cinq fols de taille ou moins les vefues qui n’ont des en 
fans plus aagez que de 18. ans, viuantauec leurs enfans 


orphelins mineurs de 1-5. ans auf. 
| X 





Heritier. 
ERESSREES: 
Heritier. 

1. Eritier auec benefice d’inuentaire a deux priui- 

His premier qu’en fa perfonne n’y a aucune 
confufion de patrimoine, ny des biens, ny extinction d’a- 
étions que l’heritier aucit contre le defunct: neantmoins 
il faut qu’il face furfeoir les iugemens pat luy obtenus 
contre le curateur donné au biens, pour liquider fes 
droits , iufques à ce qu’il aye rendu compte L.fin.$.in com- 
putatione.C.de iur,.delib. 
2. Le fecond priuilege eft, .qu'il n’eft tenu au payement 
des debtes de la fucceflion, que iufques à concugrence 
des biens d'icelle, lefquels les creanciers ou legataires 
du defunét peuuent feulement faire prendre par execu- 
tion , ou faifir fans s'addrefler aux biens , qui appartien- 
nent à l’heritier. 
3. Les raifons pour lefquelles l'heritier par bencfice 
d’inuentaire ne peut repudier l’hercdité, font quia qui fe- 
mel hares extitit, non potef} definere beres: [ed perpeiuo hares 
manet, & ne peut repudier la fucceflion, qu’il a appre- 
hendec fine verbo,fiue faëto , L. @ qui foluendo ff. de hered. in- 
Ftiusnd. Ce qu'on maintient eftre vray, encores que 
lheritier aye reftitué au fideicommiffaire les biens de la 
fucceffion 6. reffitnta, de fideicomm. heredit.infle. ou bien 
que l'hercdité ait efté oftee à l'heritier , cemme indigne, : 
& appliquec au fifc , Leg. ex fatlo $. Iulianws. ff. de vulg. 
pupil fabitis. Ou que lheritier fuft mineur, & euft efté 
releué de ladition de l’heredité faite par fon tuteur ; leg. 
Jed.fiue , $. quod ‘Pomponi:e. ff. de minoribus, laquelle maxi- 
me , encor qu'elle foit entenduë de lheritier fimple 
maieur de 2$5.ans:toutesfoison l’eftend à l'heritier par 
bcrefice d’_uentaire , aufli maieur : cat cefte maxime eft 
gencrale,& indiftince: i] y 3 neantmoins certains cas,e{- 
quels l'heritier par benefice d’inuentaire cft receu à re- 
pudier 
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pudier l’heredité par luy apprehendee , defquels parle 
Bacquet des droiéts de luftice pag. 113. comme auff let- 
tres de relief pourront eftre obtenues parle fimple he- 
ritier, fi par dol, fraude , circonuention & faux donner à 
entédreilaefte induit & perfuadé à fe porter heritier du 


defuné : auparauant la cognoiffance des biens de l'here- 


dité , & pour autres caufes, & raifons portees par la loy 


L qui nondum certus. C. de bered. vel aët. vend. l. ji quis affirma- 


uerit ff. de dolo. l. Iulianws. $. venditer. Gr $. per contrarium , 
ff: de aëtion.empt. 
4: L’heritier en ligne direéte, qui fe porte heritier par 


benefice d’inuentaire n’eft exclus par autre parent qui fe 


porte pour heriter fimple quia hares ins babet in harcditate, 
nempe legitimam, € debitam;neantmoins d'autant que lhe- 
ritier collateral n’a aucun de l’hcredité qui luy eit defe- 
rce:on tient que l'heritier fimple exclud l’heritier par be- 
nefice d’inuentaire,encor que l’heritier fimple ne foit en 
fi proche degré, Arreft du 3. Juillet 1 s 91.Mafuer tilt.des 
fucceflions.Tiraquel in traët.le mort faifit le vif,in 2.part. 
s- Bien et vray que l’heritier par benefice d’inuentaire 
n'eft tenu reftituer l’heredité à l’heritier fimple , qu’il ne 
{oit prealablement remboursé des debtes heïcditaires 
par luy payés,& des frais par luy faicts , L. fin. in verb. now 
aliter poffeffor. C.de petit. hered. 1. cum poife[for. ff. eod. !. fin. $.in 
computatione. C. de iur. delib. Bacquet des droicts de Tuftice 
pag. 115. * 

6. De l’heritier par benefice d'inuentaire , comme il 
fe doit gouuerner & payer les creanciers fuiuant leur 
ordre à peine d'en refpondre ; comment il doit pro- 
ceder à la vente des meubles , voy Charond. in Surme 
rural. pag. 45 2. Chacun des heritiers eft tenu payct les 
debtes du defunct proraa, @* proportione hareditatis , vide 
Bacquet.pag. 23G.num.1 45.148.202.Que fi vn d’iceux eft 
fait non foluable , le creancier ne fe peut addrefler aux 

| X 
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autres heritiers'pour le payement de ladite portion,llegar, 
petit. de legar.2.1.C.ficertum pet.l.ea que.C.de famil. ercifc. 

7. Les charges fonfieres ne fe diuifent entre les heri- 
icrs,ains faut qu’elles foyent payees par celui,qui poffe- 
de le fonds, Bacquet des droicts de luftice eod.n. 1 4 9.2Vo- 
tat, $tella sn L. fi credit. C.de paitis,cum hares ultra port.heredit. 
loco extran.häbeat.l.cum à matre , C. de rei vind. 

8. Parla loy finale C.de iur. delib. l'heritier doit l'in- 
uentaire , incontinent apres le decez du defuntt , fi les 
biens & les heritiers font de mefme Prouince , onbien 
dans l'an , s’ils font de diuerfe Prouince. 

9. Les heritiers du mari font tenus payer les habille- 
mens qu'il aura falu à la vefue pendant l’annee du ducil 
ainfi qu'’ileft decis par Aufrer. Capell. Toiof. quaft. 3 36. 
e Angelum in leg. fed vfusfruilus ; $. dos legata. ff. ad. Falcid. 
Joan. de Imol. ini, fiex re. illud. ff. de Jhipu. féruor. Mais 
les heritiers de la vefue ne doiuent point payer au mary 
les habillemens du dueil quia vir non tenetur ugere vxorem, 
Bacquet des droicts de luft, pag.17 4.7wm.8.eod. 

10. L’heritier par benefice d’inuenraire eft tenu en fon 
nora des defpens efquels il a fuccombé tant en deman- 
dant qu’en defendant , finon que les procédures euflent 
cfté faites du viuant du defun&: car tout ainf qu’il prend 
à fon profit les defpens ; qui luy font adiugez : aufli doit 


il payer en fonnom ceux , efquels il eft condamné de, 


la temerité des parties litigantes : partant n'eft raifonna- 
ble que l’heredité du defun& foit chargee au preiudice 
des creanciers des defpens temerairement faits par vn 
heritier par bencfice d'inuentaire, Bacquet desdroiéts de 


Iuftice pag.174. iumer, 40. vide bic, comment il fe faut 


pouruoir. , 

11. Celuy, quia deftourne, caché , ou latité quelques 

biens meubles, lettres, ou autres d’une heredité , crrmine 

expilate herediratis renetur , finondum adita fit hareditas , 
fiadita 
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fi aditafir, contra eum hares furti agere poteff, 1. 1. ff. de crimine 
expil. hæred. l. 1.C. eod. Ce que n'a lieu contre la veufue du 
defunét;,qui a recelé, caché,& latité, & n’a fait coucher 
en l’inuentaire tous les biens de l’heredité du defunét: 
éd rerurs amotarum proponédaejl.l.vxor ff.de crim.expil. hared. 
leg. aduerfws vxorem C. eod. tellement que les heritiers du 

. defunét ne peuuent pourfuiure la veufue extraordinaire- 
ment, & criminelement, Arreft du 20. luillet 159$. ny 
mefmes la condamner en amande enuers le Roy: & l’a- 
étion rerum amotarum,n'empelche qu’elle n’ait repetition 
de fa dot, conuentions matrimoniales, & payement de 
fon doïaire. Le femblable fe dit du mary, & de lheri- 
tier qui a recclé les biens de la communauté, ou de F'he 
redité du defuné, lefquels pour cela ne font priuez de 
lcurs droiéts. 

12. L’heritier par benefice d’inuentaite , bien qu'il ait 
latité des biens de l’heredité, n’eft pour cela declaré he- 
sitier fimple,ny mefme n’eft priué de fon priüilege:mais 
cft condamné rendre ce qu'il a recelé, & en vne amende 

- couers le Roy, fuyuant la loy rc/criptum ff. de his quibus vs 

indign. L. Paulws ff. ad l. Falcidiam , Bacquet des droiéts de 

Jultice, #4m.64.6r 65. combien que par la loy fus S. licen- 

tia in fin. C. de iure deliber. hares qui aliquid ex berediate fur- 

#ipusts vel celauit, vel amonendum curauit, poStquam fuit con- 

uiètus, in duplum id reflituere ténetur, vel bereditatis quantitati 
computare compellitur. Aufli pat le droiét des Authétiques, 
$- bincnobis de hæred. 65 falf V'heritier qui a recelé, caché, 

&atité les biens de l’heredité, eft priué du droiét de 







non {eulement és biens recelez : mais en tous 
sdelheredité. Bartol. ind. $. hinc. cr Doët. in d, 






 Q  fibi cauit, cÿ hared. [ao cauiffe cenfetur, etiamfi here- 
désmentio nulla faëla fin, L. paëlum ff. de paët. cr omnrs ftipula- 


so (iue dandi 


> {ue faciendi tranfmissisur ad haredes, adeo vt 
lices 
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licet faëli promiffi implementum in tempus mortis promifforis 
collatum fit, non polis impleri à  promiffore, ab  haredibus 
eus cf} smplendum leg. fin.C. de contr flp. so vero etiamfi 
fhipulasors perfona dumtaxat  contrailu comprehenfa fit, ef 
fic taxatiue  ffipulatio concepta frstamen quodlicèt  flipula- 
tor1, eÿ eus hæredi permittitur.l. fi neceffartas, $. de vendenda 
Îde pign.aët. Ce qui doit eftre entendu des enfans & he- 
ritiers defcendans, Bacquet des droicts de luftice pag. 
213.numer.88, € 89. oùildit, que les enfans doiuent 
auoir pareil priuilege que leur pere. Ce qui eftdift cy 
deflus que les heritiers font tenus de payer les debtes 
du defunc® pro rata,cr proportione hereditatis , fe doicen- 
tendre quand les heritiers font pourfuiuis perfonnelle- 
ment. Mais fi les heritiers, ou aucuns d'eux, font pour- 
fuiuis hypothecairement, comme bientenans, c'eft à 
dire , comme detenteur du total , ou de partie des he- 
ritages, quiont appartenu au defunét obligez &“hy- 
pothequez ou debte creé par le defunét , chafcun des 
heritiers efttenu payerletout fauf fon recours con- 
tre les coheritiers : quia hypotheca eff indinidua 1ota in 10 
10, Gtotain qualibet parte ; Cr pignorts poffeffor integrums. 
debitum foluere tenetur aut. fundo obligaro cedere , leo. fin. 
Cod. (ivnus expluribus, leg.rem hereditariam, $. idque pla- 
cebat ; ff.de euit.leg. pignoris. C.de pionor. Et faut entendre 
les mots de la fufdite loy fn. C. (iunus ex pluribus heredi- 
bus ,oùil eft dit foluar, aut cedat, id eff permirtat ut fundus 
cbligatus vendatur, permette, & delaille l'heritage obligé, 
pour cftre fur luy fai, & adiugé par decret: ce quieft 
fi eftroirement obferué , que la condamnation hypo- 
tichaite ne s’eftend que fur les biens du defunét , & 
non fur ceux de l’heritier. Leg. Paulus refpondit , ff. de 
pign. Gluff.in leg. affidurs in verb.licet anteriorss, verlic. etiam 
sn bona. C. quiin pign. Maisla condamnation perfon- 
nelle:que eff pro rata, s'eltend fur tous les biens meubles 
_&c im 
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&immeubles appartenäs à l’heritier,encor qu'ils ne foyée 
pas venus de la {ucceflfon du defunét,Bacquet des droits 
de luftice pag.214 3 num.166. 167. où il dit quelques vns 
eftre d’aduis que la condamnation perfonnelle eft vnie 
auecl'hypothecaire. 

14. On demande fi celuy,qui a emprunté vne fomme 
de deniers, peut obliger,& hypothequer au payement d'i- 
celle les biens de fes heritiers, & ayants caufe. La com- 
imuhe opinion eft;que non,& que telle obligation fe re- 
fouten pure perfonalité,fuiuant la /. 1.C.commun.de leg.in 
vérb: fi tanium earum rerum , que a teffatore adeum peruene- 
runts8c qu'ils ne {ont obligez , ny hypothequez pour le 
debte du defunét. /. rem alienam verf. non eff idem dicendum | 
fe pignorar. aët. l. feruo C. de tefl.man.l.fiféruo.ffqui, & 4° 
quib.fnan.lb.non filicet res aliena legari, Gr vendi pe, tou- 
“téfoiselle ne peuteftre hypothequee quepir le feul 
miltre,& Seigneur d'icelle, d'ailleurs le creancier {çait 
actiuement que fon debiteur n’a aucun droit és biens de 
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fon futur heritier, qui cftincertain. L.anré omnia, ff. de pro- 
batl. que nondum, $. quoddicitur , ff. de pignorib. Au con- 
: tairé les autres tiennent que les heritiers du deffunct 
sel ant porté heritiers fimples , ont taifñblement ap- 


flitum,ff.de man.reft. Ira tenet Baldé « Ang.in l.affiduis.C.qui 
potior.im pign.Et hoc propter coucntionem defuntti, Glof]. marpi- 
nel... Paulusrefjondit ff.de pion. Bacquet eod.num:71 7. 
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ts. L'heritier par bencfice d’inuentaire ne peut pour Îes 
arrerages des rentes conftituces par le defunét eitre exe- 
cuté, finon és biens qui font de la fucceflion, encor que 
fefdits arrerazes {oient efcheus depuis le trefpas d'iceluy 
defunét. Arrelt du $.luin 1 592. Bacquet des droicts de 
 Juftice, pag.26 3. parce qu'il n'eft que comme Curateur, 
ou bien comme Cômillaire eftably aux biens de la fuc- 
ceflion du defunét:&eft comptable d'iceux. 

16. Es pays de droict efcrit la reigle, le mort failit le vif, 
n'eft point vfitee, ains eft neccflaire que l’heritier tefta- 
métaire,ou ab inteftat adeat haredir. & que de fair il fe de- 
clare hcritier, & apprehëde la fuccefho, qui luy eft defc- 
rec; l.c# hered.ff.de acquir.vel amitt.bared.Bacquet des droits 
de Juftice, pag. 3 2 2.num.359.où il declaré ladite reigle. 
17. En France perfonne n’eft contraint d'apprehender 
J’heredite, finon que à la requefte des legataires crean- 
ciers,ou autres y ayät intereft, il fuft tenu de declarer s'il 
la veut apprehender ou repudier, tellement qu’en Fran- 
ce n’y a plus d’heritiers neceflaires, & peut on apprehen- 
der l’heredité quand on voudra, finon qu’il y euft temps 
limité par la couftume,!. fam.rur.herediratem adeundo heres, 
vider? contrax. cum credit. delegatariis defuntti,l.apud Iulian. 
€. fin. G L. fég- ff. ex quib. cauf.in poffeff. eatur, $. hares inflir. 
de oblig.que ex contraët. nafc. eod. 

19. Le 8. Feurier 1604. fut arrefté en vne confultation 
par Meflieurs de Bertier, & de Ferriere, Aduocats de 
Tholofe,1.que l’heritier contractuel, s’il n’a efté inftitué 
in bonis prefentibw de prefentib.bons intelligitur, nifi aliud ati 
fuerit, Glof[. in 1. fin. C. que res pign. d'autant que les inftitu- 
tions contractuelles receuës en France, ne font que des 
donations en faueur de mariage , c retrotrahitur temp 
morts teffantss ad tempus altorum , Fernand. in cap. unic. de 
filirs naris,cap.6. > 7. 2. l'hexitier contractuel, s’il fe con- 
tente des biens que le donateur auoit au temps des pa- 


ctes, 





Heritier. 331 
étes, n’eft tenu que de contribuer aux debtes precedens, 
mais s’il eft initituc# prefenubi,c fuiuris, & veut auoir 
part aux acquefts,doit porter la part aris aliens, non tou- 
cesfois des legats & legitinses.3.que l’heritier côtractuel 
voulant fucceder, & auoir legitime, doit rapporter, nec 
poteft habere portianem femiffis, aut trientss,nifi folus heres vni- 
nerfalis fit,quo cafn ali ibers infltuti in legitima ad particulares 
hæredes non poffunt perere impuiarionem,ani collationem files fiers 
qui contenti effe debent [ua legirima, fecms [5 fint snftituti, Fer- 
nand in d.cap.7.c 8. € 14 cap.10. @in Lin quartam 12. pre- 
fat. ff. adl. Falcia. | 
20. Pater qui inffituit heredem in paëtis matrimonialibus, non 
prohibernr emere, vendere, aut alias contrahere, vt bonus pater- 
familias, & bona fide, Fernand. in d.cap.6. mortuo tamen patre 
reuocantur alienationes per heredem contraélualem, quia paëtis 
vocatus heres fit, retrofingitur tempus mortis ad resnpus patlo- 
rum, arg. l. potior. $. 1. ff. qui portor, G* L. hares quoque, ff. de 
Acquir. hered. © filius repreféntat patrem, qualis fuit tempcre 
pattorum. Fernand. in d. cap. 7. valent tamen alienationes ex 
canfis nece[[arits,cÿ bona fide faite ibid.Fernand. 

21. L’heritier par benefice d'inuentaire payant quelques 
creanciers pofterieurs, fans s’enquerir des preccdens en 
hypotheque eft tenu reftituer la fomme en {on nom pro- 
pre : d'autant que officium fau egreffus eff L. cum poff mortem 
$.1. ff.de adminiffr. c5 peric. tur, & ainfi fut iugé par Arreft 
de Parlement de Paris,le 1 2.Auril 1577. raporté au com- 
mentaire de Mafuer;tilt.des fucceflions, num. 6 3. & 64. 
où il eft dit, que le delay pour faire inuétaire a efté com- 
pté à l'heritier du iour qu'il eft venu à fa cognoïflance,&c 
adition d’heredité. 
22. Les heritiers font tenus de reprendre le proces, & 
payer ce qui fera adiugé pour le deli& & mesfaiét du 
defunct , fi lation auoit efté intentee de fon viuant: 
mais fi elle n’ayoit point efté intentee, renentur tantum in 
_ qhanIum 
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quantum ad es peruenit, L. umic. C.ex deli£t. defunët, l. in bere- 

dem. l. Sabinws, ff. de dolo. Ce qu'il faut entendre in deliéks: 
car in criminibus, le crime eft efteint par la mort,& d’ice- 

_ Juy on ne peut plus faire pourfuite apres le decez de l’ac- 
cufé : toutesfois l'intereft,& pourfuite ciuile n’eft eftein- 
te, & ne peut cftre demandec aux heritiers. Iugé par Ar- 
reft du 13.Mars1563. Smmrur.8 27. 
23. L'heritiet contractuel cft tenu des debtes, ni effeëlu 
bares efl,cÿ loco heredis:licet hares verè non fit, L. fucceffores.ff./o- 
Lut,matrim. Alberic. de Rofat.in !. fin. ff. de donat. inter vir, 8c 
Papon tilt.des telamens, Arret 14: | 
24. Heredis inffitutio fatta in paëtis dotalibus renocari non po- 
teff. Boyer.decif. 204.Auf'er.45 2. Gaid.Pap.confil.1 2 s. Gaber. 
ad 1. de fideic. C. de iranfaël. quod ins Gallss proprium efl: vide 

* Robert. lib.x . cap.1 5. vide plura de l'heritier contraétuel, in 
Enchirid. [rbert.in verb. Ynftitution, fol.71.& 72. 
25. Hareditas efl nomen iuris, € continet debita,cr credita, l. 
baredit, avpellatio de verb. fien. Guid.Pap.confil.460. quamuis 
nomen bona, addatur nomini baredit. Guid.Pap. 46 1. vbi vide 
an aliquis poifit infhitui in re propria,@ dicit,quod non. 
26. Hereds appéllatione omnes fuccelfores continentur, G ideo 
etiam hæredes parti ulares, Guid.Pap.confil. 45 8. vbi an fil, 
beredes particulares faciant deficere fideicommi[um, quaStio dif 
ficilis, hares particularis non ef} nominatim inflitutws, [ed faris fi 
per relationem ; quia paria funt. Guid. Pap. confil.a 59. hares 
particularis facit deficere fideicommiffum. Guid. Pap. confil. 458. 
Nota tamen nomine beredum in vliima voluntate, cé fabfhitu- 
rionc fignificare deféendentes in contraikibus quoflibet fucceffores, 
ita ot etiam afcendentes non faciat deficere fideicommiffum, 
Guid. Pap..confilio. 457. @ 306. fed fi addatur nomen fui, 
refningitur nomen hærcdis, G* nota quod quando ef} mdifferens, 
nomine fuornm hared. intelliguntur ctiam extranei. Guid. Pap. 
confil. 230. | 
27. Herediras delata infcnti negligentia patris ant ani non adita. 


\ 


Sr 2 a me 
ur 


Heritiers, 333 

épfo Élie infante moriente ad proximores tranfmittitur © pa- 
cer cam non occupait iure peculij Guid.Pap.conf. 300. 
28. Quardo duo funtinffituts, vnus quamdiu vixerit, &c 
l’autre apres le deces du premnier,crita videtur incerta injhs- 
tutio,@" fic non valere,valet 1amen dé fumitur pro [ubffitutione, 
Guid,Pap.conf. 38. 

29.  Herediras perpetuoadiri potelf,nifi index diem prafixerit, 
Guid.Pap.confil. 3 32.vide tamen confilio féquenti de repubiica, 
aut ffco herede inflituto,an debeai facerc inuentarium. 

30. Plura de herede Imberten fon Enchiridion in verb, 
heritier, fol, 69.& 70. Si heredes conueniantur, par action 
perfonnelle,chacun eft tenu pour la Cottité,qu’il eft he- 
sitier;f par l’hypothecaire pour le tout:tellement qu’exe- 
cution peut eftre faite pour l’entiere fomme pour les 
biens pofledés par chacun des heritiers fansaucune dif- 
cuffion,fécus s'ils eftoient tiers poflefleurs,& fi la perfon- 
nelle n’eftoit conioincte auecl'hypothequaire ; auquel 
cas difcuffion feroit neceffaire,s 4#1h.hoc fi debit.C.de pign. 
Pap.tilt.des pleiges,& cautions Arreft.25. 

31. Etfi pluriumheredum quidam minores veflinei fuerine 
aduerfus altionem,maior, qui folus heres remanet, ex caufareft- 
tuetur,ad hoc,ut aëtione perfonals pro parte rantum tencatur , Sc 
fera defchargé de l’hypothecaire, en deguerpiffant les 
biens Wide Rober.lib.4.cap.s «vise L. fmeinor,6 1.c5 licum here- 
ditate,ff.de acquir.uel amit.her. 

32. An heres poffit venire contra faélum defun£li, @ vendi- 
care fundum venditum # defunéto contra regulam , quem de eui- 
éione tenet attio,sundem agentem repellit exceprio. vide fupra in 
verbo Euiction, cé Cher.lib.8.cap.s 8. Lb.3.cap.2 9. & Au- 
tomne {ur la loy ff mater C.de rei vind. ÿ | 
33: L’vndesheritiers peut demander tout le debte, L. 
qui repudiantis.ff.de inoff.teft. nifi vnus excludererur prafiripiso- 
ne,alias non,Imbert in Enchirid.in verb.Hcricier,fol.69. 

34, La queftioneft fi celuy des heriticrs oui prelegatur ca- 
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pit vel ex teffamento, vel ex confuetudine, vel in Gallia primo- 
genitws,elt tenu de payer les debtes pro modo emolumenti, an 
Pro hared. portion. vide L. rihil interejt ff. de vfifruëlu. lee. 1. fi 
poflefor.ff.de rei vindic.l. 3.$.hæres ff. commod.l.ex fatto ff.de ha- 
red. inftit, qua videntur velle pro modo emolumenti, finguliere- 
ment quand la chofe eft hypothequee. Pour l'opinion 
contraire, vide l,paëtum.C.de paël. l.\.C.fi cert. petatur. L.1.C. 
de except.l.2.c fin.ff.de herea. aëlion. l. 1. C. fs vnus ex plurib. 
baredib. cr idem eff ateff.preleg.uel a lege capere,vide Leum qui 
ff.de inter.ef relig.c 1.fr arrogator ff.de adop. 

35. eAkiones perlonales non fundum, [éd perfonam heredis [e- 
quuntur, L. 1. 6. fi bares ff.ad Trebell.cf l.fin.f.de contrah.empt. 
nec refert. que la chofe preleguee foit hypothequee, gnia 
hypotheca ef} accefforia tantum obligationis perfonalis, pro pri- 
mogenito refert iudicatum, Robert.lib.4.c.1 1. 

36. Vn creancier , auquel les biens du defunét , qui a 
laiflé plufeurs hypotheques a le chois de fe prendre 
contre tel, ou tels des heritiers que bon luy femblera, 
poutueu qu’ils foient tenanciers des biens hypothequez, 
fans eftre tenu de faire difcuflion contre les autres cohe- 
ritiers de leur quottité hereditaire,comme tient Rebuffe 
fur les Ordonnances, Papon tilt. des pleiges, Arreft 16. 
facit. l'unic.ex multis.de diftrah.pign. & ce qui eft noté in 1.1. 
C.de hered.att. Et licet quilibet heredum teneatur pro parte:por- 
tio tamen cuinflibet manes in toium obligata, Caffrenf. in 1.1, C, 
comm.de legat. 

37. Si vn des heritiers paye vn debte du defunét, & en 
vertu de fa ceffion & tranfport agit par le tout deduite fa 
partie contre l’vn des coheritiers, il le peut faire, & n’eft 
eceuable ledit coheritier , difant qu'on ne luy peut de- 
mander que fa part, Charond. lib.6.cap.r 1. 

33. Hares qui quibufdam legatariis folida legata [oluit, ab 
aliis vetinere non poreff neque ex parie complere teffatoris, fenten- 
tsam, ex parte eam minuere, fed per omnia cam fequi de 
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antb.de bared.c Falcid.S. non autem, collat. 1. #tec potek beres 
© percipsenbibuslites inférre, cr" ab es folu:um repetere,nif: forte in-- 
$Za quedam-caufa boc introduxerit, inopinabils ere alieno appa- 
rente quod minuat fententiam,cÿ locum faciat repetitioni d.anth. 
$. fed neque concedimus, datur aliquando priuilegium heredibus 
quod defnnéto nor Com petebat, co contra * licet reulariter bares 
defunëti prinilegso vtatur. Glof]. in auth. de Ecolef. tit. 6. que 
in qerbo fancimus collat. 9. quamuis hereditas condicillis, neque 
\ dari neque adimi pof[ir, toutesfois par Arreft au rapport de 
M. Malard au mois de lanuier 1 $ 95. l’inftitution faicte 
par le Codicille fut fouftenuc in vim fideicommif[.l.Sceola, 
ad Tiebell. | 
39. Le benefñcé d'inuentaire eft annaï, Lfin.C.de ur. delib. 
n'eft en apres receuable,rifi beneficio rellitritionts,ob minorcem 
gtatem aut aliam iuflams cau[am,Charond.lib.7.cap.77. 
40. La diction taxatiue, comme le vendeur pourra feu- 
lement racheter, non excludit heredem. afon in 1.2.6. item ex 
fatlo,ff.de verb.oblig.l. f paËlum ff. de probat. & celuy qui n’a 
promis euiction,que de fon faiét, fera tenu du faiét de 
celuy, duquel il eft heritier. Paul Caftrenf. in leg.fi feruus.ff. 
de conditt. furt. quia fatlum defuniti, 4 heredis pro uno haben 
tur, Alexander. Imola confil. 1 $. in 2. volum., Imbert. in En- 
chirid. in veibo, Heritier, fol. 70. 
41. L'heritier peut alicner iufques à la legitime,& quar- 
te, !. Marcellus, $.res f.ad Trebelll.alienationes ff.fi famil.ercife. 
L.3.C.communia,de legat.l.diuus ff.de petit.hærea.cf Lait praor, 
f.de éur.delib.auth.res que,C.commun.delegat. 
42. Sçauoir comment fc doiuent payer les debtes par 
les heritiers, lors que l’vn d’iceux prend partie d’iceux 
par preciput , enfemble que ledit preciput n’eft point 
fubject au payement des debtes. Car pour le regard des 
debtes perfonnelles , elles fe doiuent prendre fur les 
meubles & debtes a&ifs du defunét:mais pour les debtes 
scelles, il y a plus de difpute. Car pour ceux qui font 
» à 
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heritiers , & qui fuccedent en quelque chofe par preci- 
put, «dduciturl.1.C. fi cert. petat. vbi hereditaria onera pro he- 
red. portionibus , non pro modo emolamenti ad hercdes pertinent. 
Llicet.L. ea qua ff. famil. hercift. L. credirores , |. in heredir. C.de 
hared.ait d'ailleurs ce qui aduient par preciput n’aduient 
comine portion , ainfi qu'il eft traiété sn L. Afarcell. 6. qui- 
darn liberis fr inl.ica tamen , $. fiprecepns ffa4 Trebell. & 1. 
Tuia ff, ad l.Falcid.l.1.6.fi here ff.ad Trebel. Mais au contraiï- 
re les autres difent que ce font deux heritages , & qu’il 
faut payer fclon la concurrence d’iceux,fuiuantla loy ex 
faito proponchatur, ff. de hered.inftit.faut voir Charond,lb.4. 
c.12.0@ 2 3.refp.é lib.7.c.1 39. 
43. Sçauoir hi vn qui eft heritier particulier en quelque 
chef,ou heritage doit feul payer les dommages, & inte- 
refts,comme fi Le fermier ne peut iouyr, & faut dire que 
celuy feul,qui fuccede audit fiefs doit lesdommages in- 
terefts,parce qu’ils concernent les fonds, & font au lieu 
des fruits:mais les defpés du procés font reputez perfon- 
nels,& debtes mobiliaires , & partant appartiennent à 
l'heritier vniuerfel,Charond,lib.4.c.24. 

44. Sçauoir fi l'argent,qui a efté emprunté par le pere, 
pour payer l'achat d’vn fief, doit eftre payé feulemét pe 
celuy;qui pretend côme fils aifné du defun@, tout le fief, 
sure confuetud.ou s'il doit eftre payé feulement comme vn 
autre pat les heritiers pro portionib. heredit. Charond. le 
tient ainfi Lib. 5 .cap.3 6. où il craiéte doétement cette difh- 
culté par les raisôs de droit,&en fin refout,que celuy,qui 
a ledic fief à caufe de lacouftume , efttenu contribuer, 
d'autant que c’eft vndebte hereditaire , & qu'il faut re- 
chercher la caufe pour laquelle elle a efté contractee , & 
ne faut auoir efgard à l’eftimation des biens aduenus, 
_ ainsaux portions hereditaires,l.heredes,.idem iurss,ff. fai. 

… ercifèd.ex faëlo de hered.inflis.L.x .C.fi cent petar Vide Charend. 
| lace ci, cf 6.1 sed, cr lib,4.c.100. RS 
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45. L'héritier auec benefice d'inuentaire doit impe- 
trer lettres, à ces fins faire drefler l’inuentaire , fans rien 
celer,& fe garder de faire chofe contraire à fon priuile- 
ge autrement les creanciers le prendroiét pour heritier 
fimple.Wide Charondlib.4.c. 43. Et n’eft tenu des promef- 
fes,& obligations de celuy, duquel il eft heritier,ains eft 
tenu comme tierce perfonne l.fcimw.C.de iur.delib. 

46. Quand va lay eft heritier d'vn Ecclefiaftique,l'in- 
uentaire doit eftre fait per indicem fecularem ; quia mutate 
perfona mutatur conditio rei, 7 hereditas poff aditionem repre- 
fentat hercdem.Gnid.Pap.confol.261. 

47.Heres rogatus potef} cogi polfulante fubffiuto inuentarium 
conficere,qui hoc prodef} [abjtituio + non nocet heredi, tamen ne. 

“Jécreta pa.lantur,potelf fieri etiam coram notario prefentib.berede 
[ubflitu:0,c duob. aut tribus cognatis, Sed hoc faciet fidem tan- 
cum inter heredern & fubflitutum , non autem contra credito- 
res , autlegatarios; G* deber fieri fumptibus [abflituti , Guid. 
Pap.confil. 3 $.remitti camen potefl vel à teftatore , vel 4 iudice, 
Guid.Pap.confil.3 $ 2.vide confil.s 71.6 333. vbian Eccle- 
Jia, alie pie domus teneantur facere Inuenrarium & quomo- 
do, intra quod tempus fieri debeat. | 
48.  Qraritur an tefhator poffit remittere ]nuentarum , & 
diciturtribas cafibus non remitts 1. fi teffator voluerit fieri 
2. fi indici videatur. 3. ex confuetudine , Guid. Pap. qua. 
3 $ 2.etf5 reSlaror remiférit fnuentarij confeitionem ; fieri debe- 
bir fi pupillo fs vrile.Bartol in l.confirmando, € L. vulitatem, ff. 
de confir.tuto.quia propter vrtilisatem pupills potef} receds à volun- 
taie defunéti,l.ubs pupilleduc.deb.Bald.in l.nemo potef},ff.de le- 

gat.Specul.tir.de tutel.$.fin.v eric. bac autem norandum,Buigno 
craiété des loix abrogées cap.16. in 4. part. Ranchin en la- 
dite decifion 3 $ 2.Capell Tolof.quaff. 2 8 8.non “oteff remitti in 

p'eindicinm creditorum. d'ulins Clar.fententiar tb. 3.$.testamen- 
turn quafi.s6. nus 
49. De mefme le teftatc-ur ne peut empefcher qüe fon 
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heritier, qui luy fuecedera ab inteftat ne fafe inuentaire 
qui e$t benejcim legis 7 Iuris, Axreft du Parlemét de Tho- 
lofc dans Charond. lib. 9. cap.7 0. 


CRPL SANS DROITS TINIIUININS 
L Homicide. 


1. YF ’Homicide eft puni de moït,cap.iz.Exod.cr 2.Leuit. 
G° Genef. 14. ar Dieu maudit de fa propre bouche 
le meurtrier, Genef. 4. où parlant à Cain, AMaledi£tus, in- 
qait, vagus Cr profugns eris fuper terram, quia vox fanguinum 
frarris tui clamat ad me de terra, & eft receuable qu'il dit en 
ce lieu fnguinum, & non fançuinis, pour fignifier que le 
meurtrier n’eft point coulpable d’vn homme, qu'il aura 
tue : mais de tous ceux, qui pourroient naiitre de luy, & 
la punition du meurtre femble eftre referuce à Dieu, 
quand il dit Apocalyp{.6 vids anima interfe£torum claman- 
2es ad Deum : vfquequo,Domine,non das indicinm,c vindicas 
fençuinem noftrum de inserfe£toribus noftris, qui [unt in terris. 
Le meurtrier eft digne de mort, ot. tit. ad I. Cornel.de ficar. 
car la cruauté de ce crime eft fi grande, qu’apres la mort 
Je meurtri en crie vengeance. C'elt pourquoy on a ac- 
couftumé de faire pafler par deflus le corps mort plu- 
fieurs perfonnes pour defcouurir le meurtrier:ayant efté 
veu que le corps feigne, comme efcrit Boyer, dec:f.19. 
Fippolyr. in prax. criminali $.diligenter. 
2. L'enfant qui a tué fon pere eft puniflable : parce 
qu'il force la nature. Anciennement les legiflateurs 
n'auoient faiét loy contre les parricides, d'autant que, 
comme il eft efcrit dans Plurarque , il ne leur fembloit 
croyable, quil fe peuft iamais tr ouuer enfant, qui tuaft 
fon pere, ou fa mcre:& le premier qui tua fon pere à 
Rome, fut Zinius Hojlilins, comme dit. Plutarque. Mais 
du temos du Triumurat vn certain Malleolus, comme 
dit Cic, fe trouuaauoi meurtr i {1 mere, contre lequel 
comme 
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comme efcrit Florus lib.1 8 .epirom.fut faite 8e appiiquee la 
loy , par laquelle il fut mis dans vn fac de cuir auec vn 
chien,vn finge, vne vipere, & vn coq; & ainfi coufu fut 
jetté dans la riuicre : de laquelle punition fait mention 
Modefhinus in l.pœn. de parricid. &: L. vnic. de his qui parent. 
vit, non qu'elle fe pratiquaft de fon temps, & en parle 
encor Valer. Max. lib. 1. cap.1 Junenal Satir.8. Calins Rho- 
diginus lib. 1.cap.11. Cic.pro Roftio Amerino. 

3. Les Egyptiens auoyent en telle deteftation le parrici- 
de, comme cfcrit Diod. Sicilien en fon hiftoire li. 2. que 
celuy qui en eftoit foupçonné eftoit battu de cannes fort 
aigues , iufques à ne laifler aucune peau : & apres eftoit 


ietté {ur des longues & poignantes cfpines, où apres a- 


uoir longuement langui,il eftoit bruflé. 

4. Les premiers hommes n’auoyent point d'honneur 
ny vertu plus grande, ce leur fembloit:, que de meurtrir 
& voler les hommes;comme dit Thucydiae, Cafar & 
Plutarque. | : 

s Homicide de foy-mefime eft vn crime capital ,. & 
puniflable fur le corps mort par priuition de fepul- 
ture, & execution du corps mort, qui cit misen vn gi- 
bet , & par confifcation de fes biens , felon la couftume 
des lieux , leur teftament demeurant nul, Leg. fs quis filio 
exhcredato, $.procrm , ff. de imsunét. reput. Er bereditlus in 
cap. Rainutius , in verbo moyiuo teftatore , rum. 48. Gr: 56. où 
il eft dit que la femme ne fera tenué de porter le dueil de 


fon mari , qui s’eft meurcri foymefme L. liberorum,$.non fe- 


Leni.ff. de bis quibus ut indign. Ariftote apres auoir longue- 
ment recherché sil fe peut faire qu'vn homme fe puifle 
mesfaire , & fi cel: peur eftre fait de gré,.ou par neccfl- 
té, conclud qu’! ya tonfiouis du crime. Mais Platon au 
9. dialogue de leg. ait, Que Iugerons nous de celuy,qui 
s'eit occis:ficcla ef anenu à quelqu’vn qui fe {oit tué 
fans eftre reduit à pauureté, necellité, ou autres accidens 
Y 4 
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ineuitables, comme s’il eft tombé en infamie, que tout 
homme d'honneur doit craindre plus que la mort, Dieu 
fçait , dit-il, de quelle forte il faut purger ce mesfait,que 
fes parens confultent qu’en fecret il foit enfeucly en lieu 
efloigné & non cognu , non frequenté, fans y laiffer ap- 
es de fepulture,d’où lon puifle prendre cognoif- 

ance de luy, ny de fes armes. 

6.  Siquis tamen tedio vel impatientia doloris , vel alio mo- 
do finiuerit vitam , fuccefforem habet. Autom. refcripfit. 1. 
quirei, $.fi quis tedio, ff.de bon eor.qui ante [en.L.in fraudem. ff. 
de iur.fifci.Et bien que celui,qui attéte vn meurtre ne foit 
puni, r5/5 fequatur effeilus.Spec.l. x .de accuf.$.1.num.2. Alex. 
cowfil, 15. lb. 1. confi, 1 40. num. 1.Boerius decif. 31 6.num. 
6. Iwi.Clar. praël.criminal.$.fin. lb. $. quest. 95. Toutesfois 
feipfum volens occidere punitur pœna capirali,l. fi quis aliquia <. 
1.ff.de pen. Œ Jul. Clar.eod.quafl.6S. 

7. Or fur l'ordonnance d'vn homicide de foy mefme, 
Vpian. in I. fi quis S.propr. ff. de iniuff. rupr. diftingue en qua. 
tre fortes les homicides. La premiere, fi c'eit vn prifon- 
nier atteint de crime capital , qui meritaft confifcation 
de corps, & de biens, fi celuy-là fe precipite , & tue, le 
corps, dit-il fera puny & mis au gibet,& les biens feront 
confifquez : !. 3.de bon cor. qui ante fent. cÿ-c.l. in fraud. $. eius 
bona ff.de iure ft. Celte peine aura lieu contre ceux , qui 
fe feront precipitez , encor qu’ils ne foient prifonniers, 
pourueu qu'ils foyent accufez & chargez d'vn forfaie 
capital , & nommement fi le meurtri eftoit accufé d’he- 
relic,leze maiefté,ou faufle mônoye:mais fi le crime 1'e- 
ftoit capi'al ils feroyent punis de confifcations des biens. 
ains appartiendront à leurs heritiers par teftament,ou ab 
inteftat d.L. 3.6 Leiss milites,ff.de mir. tefl. d. l. in faud.ff, 
de inr fife.c L1. vli.C.de bon. cor. qui fibi mort. confciu. 

8. Le fecond cas cit, fi aucun fafché de viure eftant re- 
duit à pauureté, ou autre mifcre,fe tue. 
9. Le 
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9. Le troificme, fi par quelque grande frayeur, ou dou- 
leur de maladie auçun s'eft precipité. Or en ces trois 
cas derniers il n’y a point confifcation de biens, & en- 
cor de ceux là, il n’y a que letroilieme cas, qui aye in- 
demnité de fupplice de corps, car il cft plein de commi- 
feration, !. 1.C.debon eor. qui fibi mortem confèin. Er le fe- 
cond, & le quatrieme font inhumains, contre Ditu , & 
la loy qui prohibe le meurtre. C’eft pourquoy ils feront 
priuez de fepulture, car il eft ditin can plac:2 59.5. cex 
parte de fepul, qui n’eft loifible d'enterrer au cimetiere 
le corps de celuy , qui s’eft precipité , ou de faire priere 
pour luy , d'autant qu'ayant forbait contre foy mcfme, 
contre les preceptes de charité , il n’auroit voulu efpar- 
gner vn autre qui a commis double homicide du corps, 
. & de l'ame, comme Cic. in fommo Scip. Platon, Ariftote, 
Jul. Clar.vbs fup. 
10. La queftion fera fi vn prifonnier s’eft meurtri foy- 
mefme fans caufe apparente , & que l'on luy vucille 
confifquer corps & biens , fi les heritiers feront receus à 
iuftifier le meurtri, & faire paroiftre de fon innocence, 
il faut voir l'Empereur Pius in eodem l. 3. 4. fin. Et fi celuy, 
qui fe precipires’eft tué de fureur , ou de douleur, il fera 
rendu pour eftre enfeueli, & ainfi fut iugé par Acref du 
grand Confeil, en l'an 1 $ 51. rapporté par Papontilc. de 
ceux qui fe font precipitez, Arreft 2. & par autte Arreft 
de Tholofe de l'an 1582,au 14.1anuier rapporté par Cha- 
rond, en fes Refp.ch.r1 5. 
11. Et faut noter que quand quelqu'vn fe treuue preci- 
pité,le luge luy doit faire le proces,appeller les heritiers 
à fon de trômpe , ou auecvn curateur au corps, & s'il 
fe verifie auec eux que le precipité s’eft tué pour euiter 
la main du Bourreau , il fera condamné à cftre pendu, & 
fes biens confifquez, Que fi par fureur , ou douleur de 
maladie cela eft arriué, il ne fera ny pendu ny priué 
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de fepulture L. sn fraudem, $. eius bona ff.de iur.fifc. dx. 
1. 3. ff. de bon. cor.qui ante fent.vide Papon not.2.fol.471. 
12, Homicide qui attenté,& qui n’eft forti à effect n’eft 
puny de peine de mort, toutesfois cela s'entend fi l’atten- 
taftn'eft fait contre le Prince , car en ce cas s’il a efté at- 
tenté contre le Magiftrat exerçant fon office , qui repre- 
fente fa perfonne du Prince, L. quifquis ad I. Ia. Maieft.& 
pour vne trahifon la volonté eft punie , comme fi l’effeét 
s’en fuit enfuiui , {. fi quis non dicam, C. de Epifi. cler can. 
furtum 14. 9.6.6 l. 11. qui cum telo. C. ad. Cornel. de ficar. 
qui vaut que celuy , qui aura attenté vn meurtre, foit pu- 
ni comme homicide, nommement s’il n’a tenu à luy que 
homicide n’euft efté fait, L. 1,6. qui puero. ff. de extraord. 
crim. vbi perfeëto flagino punirur canite , imperfeito depor:atur, 
& ainfi a efté iuge par Arreft de Paris, ray porté par 
Papon tilt.des meffaits & delits, Arreft 1. & 3. 

13. VnGentil-homme parent de Madame de Cler- 
mont, le 1. de May 579. lafcha fon piftolet à la tefte 
de Monfieur Vicholet Doéteur ; & Aduocat , qui paf- 
{oit deuant le logis de Clermont , il fut pris par les Ca- 
_pitouls,; & le lendemain ayant euoqué l'inftänce en la 
Cour,à caufe de fa qualité,le proces luy fut fait fur l’heu- 
re, & condamné d’auoir la tefte tranchee , ce qui fut fait 
& cxecuté le iour mefme, bien qu'il ne l’euft que blelé 
& cn guerit parapres. | 

14.  Aufli ceux qui ont preparé & donné le-poifon 
font punis comme homicides , bien que la mort ne s’en 
enfuiue , qui in atrocioribus deliëhs nuda voluntas , Ji aliquo 
effeilu extrinfeca detegatur , punitur , ac fi euentus perfeitus ef- 
fer, d.I. fi quis non dicam, & l. vrac. de rapt.ÿ lprafents,C. qus 
ad Ecclef. | 

15. L'ontient que d'vn crime leger, l'eflay, l'attentat, 
& l'intention n’eft punie, Li$.;.fuod quifque ruris in alter 
Flatsss , auf à la rccoulk d’vn prifonnier faifi d'authorité 
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de Iuftice. Car bien que ceux qui auront attenté ayent 
efté empefchez, feront neantmoins punis capitalement, 
Bartol. in L. generale . 1. ff. de calum. & celuy, qui auroit 
attenté de cognoiltre vne fille,ores qu’elle ne foit d'aage, 
bien qu'il n'eut rien peuft faire, toutesfois la peine y fera 
capitale. L. ff quis non dicam C. de Epife. @ Cleric. & Fab: 
tient qu’ils font pendus en France, bien que la Loy 
quis aliquid $. nondum viri potentes, ff.de pæn. vueille que la 
punition ne foir plus feuere, que de la galere,l. fi fiuprum. 
ff. de iniur. Ainfi a efté iugé à Grenoble par vn Arrefl ra- 
porté par Papon, tiler.des mesfaiéts & delicts, Arreft 4. 
& me fouuient qu'en cefte ville de Tholofe,en l'an rs 91. 
par Arreft vn Coufturier de la ville d'Aux, pour mefme 
forfait fut pendu. 

16. Le feruiteur, qui tue fon maiftre doit eftre bruflé 
fuyuant le droit, /. capitalium $. igni. ff. de pœnis, quia de- 
bet cuftodiam eriam cum periculo capitis. L. 1. ad Sylan.com- 
me auffi ceux qui baillent moyens, armes, & induftries 
pour faire le meurtre, font punis capitalement, /. fi 
ante dixerunt, 6. 1lli qui, & ceux qui en tumulte feront 
homicide, comme fi plufñeurs s'entrebattent, & que de 
tous vn fe trouue meurtri, ou bleflé, tous feront tenus : 
folidairement, L. vulgari $. pœna, de furtis L. (i plures ff. de in- 
iur. ores qu'il n’y en ait qu'vn peut eftre qui aye donné 
le coup, s’il n'eft defcouuert qui aura faiét l'excez 
tous en feront tenus, /. fin. ff. ad L. Cornelism de | ficar. 
lib. 3. ad L. Jul. de vi l.item mala. $. 1. € L. tem qualitum, ad 
l. Aquil. 

17. Qui mandato alterius bomicidinm fecerit, ou qui le man- 
de faire tous deux font coulpables de mort, quia in deli- 
Es non habet locum euittio, l.crimen primum. ff. de pœnis, fs 
que le fcruiteur ayant tué quelqu’vn du mandement de 
fon maiftre,elt tenu aucc fon maïftre, /. feruus non in 
omnibns, ff. deahonb. quoy que quelquesfois le feruiteur 
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ne {oit fi puniffable, fi par neceflité il a obey commet- 
tant le crime pour fon maiftre.l.fi féruws Cad l.Iul. vi pu- 
blic.er Lx .de excufff.ad Syllan.Toutesfois homicide dicuntur, 
qui inbente Principe velmagifratu gladio vtuntur,can.nolit.2 3. 
quaff. 1. can. de occid. 2 3.qu. 5 .l. non videtur , .fn.l:damnum, 
de reg.iur. & fi quelqu'vn mande battre vnautre, & que 
des battemens it meurc,l’vn &e l'autre feront tenus, c.fin. 
de homicid.in G. 

28. Le meurtre,qui aura cfté fait par le fol pendant fa 
folie,n’eft puniffable.l.congrust,cfl.diuns.ff.de offprafid. Quia 
affitto non eff danda affiétio , @ que furiofs fais fuo furore 
pletbitur.lpenulr. $. 1 ff. ad Pomp. de parricid. cf quia furiofis 
mente  fenfn caret,l.furiofus C.qui teflam fac.pol]. & quamuis 
#niHYiam patiantur tamen alios iniuriis afficere non dicuntur,l.il- 
lud,ff.de iniur.dcan.illud. 1 0.9.5.Mais fi la folie eftoit fimu- 
le, & feinte,cela n’auroit lieu.l. obfécrare ad L. curat. furioft 
ny fi le meurtre eftoit fait par le fol,qui auroit dilucida in 
terualla.d I, dinus,de offic. Prafid. | 
19. Si quelqu’vn tue celuy qui venoit les defpartir,fe 
defendant contre celuy , qui l’aflailloit , il fera excusé 
de meurtre, Decius in l. ut vim ff de inff.c iur.quia animo 
tantum defendendi contra aggrefirem pugnabat.l. Fulcinius, 6. 
quod [i aduerfam ff.que in fraud.cred.l. cr filios $.licet. ff. folue. 
natr. De forte qu’en ce cas, il eft prefumé côtre le meur- 
cri, & luy fera imputé, quia non debuit fe interponere per mo- 
dur per quem defenfio redderetur debilior,Glofin l.culpa carer.ff. 
de reg sur, Alciat.reg.3.prefumpt.3 9. 

20. Nc fera tenu d'homicide celuy, qui percufforem ad fè 
Venientem gladio repulerit,quia defenf. proprie falutis in nullo 
Peccare videtur l.2.c L.fi ut allega.C.ad l.Cornél.de ficcar.quod 
enims fi defend,canfa facit,infte facere viderur Lvnio ffde iufl. gr 
iur.& à ce fe rapportent les vers d'Ouide: 

Judice m: fraus eff conce[[1 repellere faudem, 
ÆAimaque in armaos famere inra finnnt. | 
77 
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Jus gentium vhique terrarum hoc fhatuit sut in difirimine vi. 
te L'ceres aduerfarium necare cap.ins gentium diff. 1. Cic, of- 
ficahinc prouerbiwm  formice [ram quog'ie inef]e bilem, cd mi- 
nutiffima quoque antmalia iniuriam lacef]ita vliione repellere. 
Ce qui aura lieu fi l’on meurtrit en defendant fon bien, 
in cap.de homicid. Ce qui s'entend sure pofitino. Mais fans 
doute celuy quitue en defendant fon honneur eft excu- 
sé, Interpretes in Liuffa ff.de manumiffvind.c li(fi ff.de his que 
VE Melufque. 
21.  Celuy qui defendant fa femme.fes freres, fes en- 
fans,ou parens, voire vn eftranger feroit meurtre, feroit 
excusé,Zul.Clar.eod.n.3.e Alciat.confil.47 s .@Felin.c.3.4e bo- 
miciden.s. 
22. Sianimonon nocendi aliquis quempiam interfecerit, rve- 
miffa ef} culpa vbi nulle nocendi voluntas apparet , fi quidem 
contrahitur crimen [i nocends voluntas intercedat.l1.ad l. Cor- 
nel.de ficar. l.1.$.dium,c linfans ff.eod.c Lrefpiciendum $.fin. 
fF.de pœnts.c& cap.cum voluntate de [ent.excom. 
25. Ccluy quifera venuauec aduantage eft eltimé 
l'agerefleur.Faber in ins autem gentium, desire nat. gent. . 
d cruil.apud fultin.& de là vient, que celuy qui tue lag- 
greffeur eft fans peine, de forte que fi celuy qui a efté 
aggrellcur fe trouue meurtri fera prefumé contre luy. L. 
3. 6. cum igitur ff. de vi cé vi arrhata c.cum in prafentia de pro- 
bat. Toutesfois celuy qui fouftiendra auoir meurtri fon 
corps defendant le doit preuuer, autrement il fera puny, 
comme dit Bartolinl. Aurelius , $. item delib. legat. € 
Alciat.prefumpt.3 9.veg. 3. Et vn quereleux ordinaire elt 
toufiours prefumé auoir prouoqué & eftre l’aggreffeur, 
Cardin Clement.in quaf.3 3.de homicid.&c celuy qui et plus 
adroit aux armes,& plus robufte que l'autre,comme dit 
(epola confil. 38. 
24. Si deux fe rencontrans en melime temps, & que tour 
deux fe tuent,il eft prefumé pour tous les deux, & font 

abloults 





346 Homicide. 

abfoults communement L.fcientiam,$.cum. armentis ff. ad 
Aquil, Quoy que Balde 1bidem, tienne le contraire, @ in 
d, C, vim vi. 

25. Si vn fergent conftituant vn homme prifonnier eft 
tué, il ne fera tenu du meurtre, Zul. Clar, in $. homicidinm 
én fine in verbo funt etiam,cf $.fin.quaf}.28.lege dnodecim tabu- 
larum, N'otturnum furem occidere licet, diurnum vero fi telo fe 
defendat, & ainfi le refoult Bald. in 1. fi vr allegas. C. de ficar. 
Gin auth. [id omnino. C. ne vxor pro marito, face Li feruus C. 
de bis qui ad Ecclefcconfug. 

26. Toutesfois cela s'entend s’il n’y a point de dol. Car 
fous ombre du mandement on ne pourra point frapper 
ou tuer, feulement pourra-on repoufler la refiftance, 
{molin confenfu, $. fin. ff. de appellat. Que s’il n’appert de la 
refftance, & de l'effort, le fergent fera puni d’auoir frap- 
pé,; outué, Bald.in l.1.C.vim vi, Alexand.in addit, ad Bald. 
en Lfin.C.de exhib.reis. 

27. Qui frappe d'vn petit coufteau n'eft prefumé homi- 
cide,car il eft toufiours prefumé pour le moindre delic, 
Bald.in l.fin.B.de adilit. edit. Alciat. pref6. 

28. Les femmes, qui fe font auorter par force, vel per 
Laftiniam,vt extrinfeca,\G improuifa, font dignes de mort, c. 
dicet ex Litteris de homicid. 

29. Et celuy,qui par fortilege fait mourir, ou auorter, /. 


penult.de malef.c mathem.can.nec mirum 16. quel. s. $. item 
dex Cornel.de ficar. }afin. de public. indic. plus ef} veneno occid. 


quam gladio,l.1.C.de malef. cÿ mathem. & faut noter que la 
peine de l’homicide fera feulement contre celuy qui aura 
prouoqué auortement, lors que partus ef? inanimatw, la 
peine ne fera telle,ny la puniti6 fi grande, fauf fi la fem- 
me s’eftoit faite auorter ayant pris argét.lors elle mour- 
ra,l. Cicero ff. de pœnis. B.in l.dinuus de extraord. crim. ou fi c’e- 
ftoit en haine du mary, pour empefcher qu’il n’euft fuc- 
cefleur,/./f mulier.ff.de ficar,cÿ d.l.Cicero. 

30. L'Eccle 
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30. L'Eccleliaftique, qui fait meurtre eft irregulier, cæp. 
excepiis, de hom:cid. auf fi le meurtre eftoit fait en cas de 
neceflité en fe defendant Clem.in $.1.de bemicid.ou par cas 
fortuit, Æloflienf. in fumn.tir.ie homicia.S.pæna. 
31. Pour abfoudre vn homicide, foit lay,ou Ecclefiafti- 
que;faut qu'il aye lettres de grace du Prince;l.renelar.ç 1, 
DD. fratres de pœnrs,l.x.<. nn.ff.de qu. 8 ainfi eft dit par les 
Ordonnances, où il eft defendu de les prendre, ny des 
Gouuerneurs,ny d’autres,que du Roy,ou de la Chancel- 
lerie, lefquelles feront refulces 1. aux empoifonneurs & 
meurtriers de magiftrats,l.qui/quu,$.deniq. C. ad. {nl. ma- 
sefl.2. proditorib.patriæ lminsme ff.de relig.eÿ fumpt. funer. 3. sis 
qui b:4 vensales codicill. impetr.l.3. in fin.d* 1.7. C. fi fepe refiit. 
in intrgr. prelland.tellement que Zmpetratio venie pro fecundo 
himicidio non valet , (5 non fit mentio de ven:a data pro priore 
l.2. C.de Epifcop. audient. Gr ibs Barol. n'm.2. 0.1 2. 4. ei qui 
smounitatis obiinende $Pe homicid.commif. c. fin. de smmwnir. 
accsfat. . 
32. L'homicide d’vne femme eft plus capital, que d'vn 
homme,commedit Ariftote en fes Problemes, l.b.2 9.cap. 
11. mais fi vne femme fe trouue meurtrie au liét,auquel 
elle eftoit couchec auec fon mary, la prefomjition fera 
contre le mary, comme il a efté dit cy deflüs, & l'homi- 
cide eft plus deteftable entre le mary & la femme, que 
autrement. C’eft pourquoy celuy, qui aura meutri fon 
compagnon eft digne du dernier fupplice, L.fin.C.de ficar. 
G Faber. in $. alia, num. 4. dit que le meurtre fait par M 
mary de {a femme eft plus atroce que le paricide, cap. ad- 
mouere 31.quast. 2. Gloff. in cap. Deuter. diff. 8 9. ef eloff. in 
cap. placuit 2 3.q.où eft efctite la peine des maris qui tuent 
leurs femmes. 
33. L’homicide duquel n’appert que par conieétures, fi 
elles font violentes & indabitables, 1 le preuenu côfeile 
auoir faict le meurtre, & qu'il n'y ait point d’autres 
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tefmoins que fa corfcflion , n’eft puniflable Bartol. in 1. 
Anrelius S.s'em fac lib.legat. 

34.  Sile pere,ou le marituent fa femme,ou la fille en 
adultere,cela eft pardonné propter iuffum dolorem 1. mariro, 
G L.pater d: atult.Iul.Clar.cod. ou pour cuiter le rauiffemét 
de fa femme ou d'vne vierge.l.unic.$. sec igitur de rap. vig. 
& ainfi l’homicide commis par Oreftes, qui tua le pail- 
Jard auec fa fille,;comme dit Demofthene contre Arift. 
fut excusé,& celuy d'Horace,qui tua fa fœur,coimme dit 
Tite Liue,& Denis Halicarnafle. | 
35.  Homicide commis de propos deliberé eft plus pu- 
niflable que tout autre:c'eft pourquoy tels homicides ne 
peuuét iouyr de lettres de grace. Zal.Clar.in 6.herñicid.n.8. 
&l'homicide fait de guet à pens eft irremiflible c.2.de ho- 
micid.& par l'ordonnance du Roy François I.tilt. des vo- 
leurs,8c du Roy Henry 2.du 1$.Iuin 1547. des affaflins 
ils font roüés. R 

BPTSSTITONIEESNNRRIRTENE 
Honneurs, @ droicts Seigneuriaux. 
1. L_: Seigneur hautiufticier doit auoit fiege au lieu 
le plus honnorable,& eminent de l'Eghife, baftie 
au dedäs de fa luftice;,loit Prieuré, Cure,;ou Chapelle, & 
eftant troublé peut former complainte en cas de faifine, 
& nouuellcté. La prémiere raifon eft. Que minor maiori 
cedere debet,qui gerit magi[fratum preferrs debet ei, qui dignita- 
ten non eff confecutus, Que digmiores in altiori loco federe de- 
ent, Roma in ladés publicrs Scipio fub[ellia Senatorum à plebe 
diffinxerat, tellement que qui fibi locum vfurpat facrilegij 
veus efl,l1.c 2.vt dign.ord. feru.lib. x 2.Clfin.ff.de alb. fcrib.ca. 
1.de maior.cé obed. 
2. En fecond lieu pour droits honorifiques, comme 
d'aller le premier à l'offrande , & autres preeminences 
en l’Eglife,on peut former complainte,;comme il eft am- 
plement traiété par Faber. sn G.retinende infiit, deinterd.eé 
latè 
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Larë per Dionyfium Pontanum in confuet. Blafenf. art. $. in 
glof. nobilium, & principalement quand le Seigneur eft 
patron & fondateur de l'Eglife , parce qu'en donnant 
le lieu pour baftir ladiéte Églife, il s’eft retenu droit cn 
icclle de preeminence, & d'aller le premier à la proccf. 
fion Bariol. in La.$.per banc ff.de vei vindic. can. pi mentis 
16.q"af.7.  ” | 

3. Au contraire on peut dire que édes facre, & Deo di. 
cate dinin: iris fun',ideo humani iuris elfe defierunt , in nul- 
Lives bonis effe dicuntur à nulloque pofitentur , & le lieu eftant 
hors de profanité, &à Dieu confacré le Scigneuür n’y a que 
voir, can.nuili licear 1 2.9.2.can.faturam Ecclefiam 1 2.quajt.r. 
cap fin.deregiur.extra.$.nullius, cr $.facra de rerum diuif.apud. 
Austin.2.vbr non ef} proprietas 1bs nulla ef prffeffio.l. vlr. ff. que- 
sum bonorum. 3 Laicis non licet in remplis fedes hibere 4.1 de vit. 
 honef.clenic.extra L.nemo Apoltolo‘um , c& ibi Accurhu: C. 
de facro[anit.Ecilef.4. és Eghfes il faut eftre en toute fim- 
plicité,non pas auec orgueil, &c preeminence:fur cefte 
difpute Bacquet traité des droiéts de Juftice cite vn Ar- 
reft p.16 5.166.par lequel le Seigneur & patron eft main- 
tenu en la polfeffion & iouyllance des honneurs & pre- 
mier fiege par luy pretendu en l'Eglife , nonobftant fes 
raifons. | 

4. Les acquereurs du domaine du Roy , n’eftans Sci- 
gneurs incommutables, ains à temps feulement ,& iuf- 
ques auiour du rachat , qui eft perpetuel, ne peuuent 
mettre leurs armoiries és Égliles fituees au dedans des 
hautes luftices par eux acquifes du Roy,lugé par Arteft, 
Bacquet rod.p.167.num.1 1. ; 

s- Aufliles gentils-hommes,qui fontrefidenceen vn 
lieu,pour cela ne peuuent auoir prefeance en l’Eglife du 
lieu,iugé. lez. Septembre 1 $56.contre deux Gentils: 
hommes condamnez à l’amende , à caufe du debar 
par eux fait pour la prefeance en l'Eglife : & ordon- 
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né, que le banc duquel eftoit queftion feroit mis hors 
de l’Églife, & que le dernier venu ne pourroit prendre 
place au deflus du premier venu. Bacquet au lieu fus al- 
legué, où il conclud , qu’il n’y a que le haut lufticier, & 
le patron de PEglile, qui y ayent droicts honorifiquesen 
icclle, & y puiflent mettre leurs armoiries, tiltres, & 
ceintures funebres, n’eftant permis ny aux bienfaéteurs, 
nyäautre Ju ce Loit, d’vfer de tel droiét, 
6. Ez cas fuidiéts le meilleur eft de venir par requefte 
prefentee au luge, pour eftre conferué en fes droiéts ho- 
norifiques, & non former complaintes, ou venir par 
action petitoire. 
7. Le 9. de Ianuier 1 597. fut plaidé à la grande Cham- 
bre vne requefte prefentee par vn nommé Caubere luge 
de Nebozan, tendant à ce que inhibitions & deffences 
fuflent faites aux Confuls de la ville de fainét Gaudens 
de le troubler en la prefeance, & à ce que la Cour or- 
donnaft que ledit luge precederoit lefdits Confuls en 
toutes deliberations & aflemblees fut reprefenté le de- 
gré, & capacité du luge, & la vilité de fes Confuls, fut 
dit vn femblable reglement auoir efté donné entre le 
Lieutenant du luge Royal de Comenge,au fiege de Mu- 
ret, & les Confuls dudit lieu 1594. fut aufli reprefenté 
que les Confuls ne font Magiftrats, ains Officiers muni- 
cipaux pour les affaires de la Police : fut aufli allegué 
que les Confuls preftent le ferment entre les mains du- 
dit Luge,& rendent compte deuant luy. Du cofté deidits 
Confuls fut allegué que les Confuls font en polleffion 
immemoriale de preceder ledit Iuge, & qu'il eft feule- 
ment Juge ordinaire,que les appellations ne reflortiflent 
en la Cour. Ett auffi refpondu que l’Arreft fufdit ny au- 
tres alleguez par ledit luge ne peuuent venir en confi- 
deration , parce qu’il y a diuerfité de circonftances, non 
enim authoritatib. nec exemple,féd raronib.indicandum. 

8. Et 
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8. Et partant qu'il {emble, ffandum effe confuetudini, fans 
rien innoucr pour ne renuer{er le reglement des villes,& 
n'’eftre caufe de procez. Mais d'autre part,il eftdit.que les , 
Roys par leurs Ordonnances ont ofté la iurifdiction des 
caufes ciuiles aux Confuls,parce que le plus fouuent ce 
font gens ignorans,& mechaniques,& que le reglement 
fait pour les Juges Royaux, qui precedent les Confuls 
des villes,doit feruir pour les autres luges. 

9. La Cour ordonna que Île luge precederoit lefdiéts 
Confuls en toutes affemblees , aufquels eft inhibé de le 
troubler en la jouyffance des honneurs & prerogatiues, 
à peine de cinq cens efcus. 

10. 1n inferendo honore confideratur x. perfona cui defertur, 
items origo, poftremo faculsates, vt iniunélo muneri fufficere po[- 
fint,l.honores,$.de honoribus.ff.de munerib.ehonorib. 
11.e/4d fabeunda munera digniffimi meritis G facultatib. eli. ” 
gantur, ne forte tales nominentur, qui funétiones publicas non 
émplere poffint l. ad fubeunda. C. de decurionib. id. 12.0, 1 C 
de muner. L. patrimonial. | , 

12. Toutes brigues foit pour obtenir ou pour fuit les 
honneurs, font prohibees par les Ordonnances de Blois, 
att. 36 3.vide Durer: fur ledict article. 

13. Quandoplures funt cinfäem dignitatis, prior ef? in hone- 
re, qui prior dignitatem meruit, l. 1.C. de (or fulib. 7 non fpar- 
gend. ab his lib. 1 2, Sit igitur fedes prior ante proucélis locus con- 
SPeëkior decernendi, loquendique facultas antiquior, cui eff Sflen- 
dor adepti magifiratus vetuflior l. fin. C. de perfeët. prater. fine 
vrbi, lb. x 2. tit. 4. textus etiam preclarus in l. 1. C. de papof. 
facr. cubic. eod. tit. $. c nota facrilegy reum elfe, qui indchitums 
Lib loçum vfurpaucritlib.s. vt ordo dig. fer.eod. lib. tis.8. 
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k 9. Jls rendent aufli compte deuant le luge lay,bien que 
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BRPRSSSANDSRE PIS ERBRPES ONDES 
Hofpitaux. | 

2 HSE ne peuuent cftre gouuernez par Gen- 
tils hommes, Officiers,ny Ecclefaftiques, Blois 

aft.6s. | | x 

2. Hofpitaux ont priuileges Ecclefiaftiques.l. omnia C. 

de Epifcop.@ cleric.c Bartol. 


1 3 Il yade deux fortes d’'hofpitaux , les vns du tout 
| profanes gon fubiects à l’Euefque , où nefe fait aucun 
| feruice diuin , & ne iouyflent des priuileges Ecclefafti- 
: ques Zadoc, Damhoud.lib.parinm in verbo bofpitalia. Les au- 
- tres font confacrez,& ceux-là en iouyflent, Gabriclbib.6. 


tit. de pia caufa,num.4.Syntagma iuris in verbo hofpirale. 

4. Le reuenu des hofpitaux ne doit eftre employé à 

autre vlage, qu'à ce que le fondateur aura ordonné, cap. 

ga contingit,de religio[-dom:b. j | 

s+. Les adminiftrateurs doiuent eftre prudens , & de 
bonne renommee , dc. $.ur antem,c'eft pourquoy ancien- 
nement leregime d’iceux appartenoiït aux Ecclefiafti- 
ques,quand ils eftoient fans auarice, Duret fur ladiéte 
ordonnance. . 

6. Les Officiers du Roy doiuent paî ladiéte ordonnan- 
ce faire inuentaire, contenant vn abregé des tiltres , & 
defcription du reuenu , qui fera eñregiftré au prochain 
greffe royal,fur lequel font dreflez les comptes. 

7. Toutes prefomptions ont lieu contre les admini- 
ftrateurs, & on iuge que l’accroiflement de leur fortune 
procede du reuenu, tout ainfi que du fils dé famille, . de 
la femme,& de la concubine,Bartol. L. erfi inftrumenta. C. 
de fidinffrument. lib. o. = M 

8. Les hofpitaliers font comparez auxtuteurs, Zodoc. 
Damhod.in verbo Orphanatrophi c, quantum contingit $.vt au. 
tem de relig.dom.in CI. | 


CS 
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Tes Canoniftes tiennent que pardeuant l’Euefque Durec [ 
au lieu fus allegué. 
10. De fauore hofpitalis G- pie caufe,vide Robert.lib.4.cap.2. 
bi de donatione omnium bonorum faêta hofpitali,vide cap.con- 
tingit,de rel sl Chopin.lib.2.de facr,polit.c.G.n.18. 
11. Les hofpitaux doiuenteftre adminiftrez par per- 
fonnes foluables.layes,& fubiectes à rendre compte. 
RP PÉRÉESRRSETIPEBRR ES ED EBR ES 
Hofles, Hoffeliers. 
r. HS poureftrepayez de ce que les logez au- 
sont defpendu en leurs hofteleries peuuent rete- 
nir leurs cheuaux ,marchandiles , & autre equipage, 
pro iufla tamen mercede, Bald. in L. certum de locat. 7 con- 
du£f. coll, 2. ff. de commod. non proiniufla mercede : car lors 
condiit.indcbiri erit vel a£tione |. 1.ff. de conditt.ex leg. com- 
metient Rebuff. in hoc tit. in verbo, contrainsà payer. 
Et pour faire ladite paye ils n'en pourront prendre ou- 
tre la taxe ordinaire. L. pretia rerum ff.ad l. Falcid.Rebuff.in 
Lunic.de fent.qua pro eo quod interefl. 
2. Leshoftes eguipa’artur naur.caup.{lab. publicanis,les 
ventes fontiniultes communement , cÿ ideo ad fimilitudi- 
nem vfuratiorfm tenentur , Bald.in ldiffointx.C'de condiit. 
in LA ffinaut.caup.flab. | 
3. Les hoftes depuis qu'ils ont mis lenfeigne font te- 
nus loger les paflans.leg. 1.6 fin.ffnant.caup.jtabul, Les a- 
yant logez,eux,& ce qu'ils apportent, doiuent eftre con- 
feruez& gardez par l'hofte,qui en doit ref ôdre./.de quib. 
ff.delegib.cé cap.dile£h de sppell.facit lex prima in fin. ibs ; net 
repellere poffint ffinaut.caup.flab. 
4. Seront toutesfois excufez les hoftes, fi le logis cftoit 
pris Bart.in d.l.1. ff. furii aduerf naut.caup.flab. & fi ceux 
qui veulent loger eftoient perfonnes bannies, & gens 
de mauuaile vie, ou rioteux. L.ffcumvenerit ffpro focio € 
Fin. incap. nibil de praféripr. 1. 1. 2. ff. cod. dé ibs 
Z 3 
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Bartol. & par l’article 102. de l'Ordônance d'Orleans,é 
bi gloff. auii hotte ne feroit tenu s’il ignoroit la qualité 
vicieufe de celuy qu’il auroit logé, Bartel. in L. cmnes de 
agricui. çÿ cenf. lib. 11.C. & le premier venu ne pourra 
eftre mis hors par d’autres,d.l.1.1# {in.quia mcelior eff conditio 
occupants, cap. {1 duo de procurat. in 6. Sauf s’il eftoit Am- 
bafladeur du Roy, ou par luy deputé, ou bien quelque 
Eucfque,arg.linbemus,de facrof.Ecclef: 

s- Et à la venuc d'vn Roy, ou d'vne grande armee vn 
ehafcun eft tenu loger;l.1 .@ 2.de metall.c& epidemit.lib. 1 2, 
Cod.cy ibi Bart.fallii.in C lericis,qui non tenentur excipere hofpi- 
tes,d.1.1.C,de Epifcop.& Cler. : 

6. Et fera priué l’hofte du priuilege d’hoftelier s’il refu- 
fe de loger les palfans.l.1.@ fin.ffinaut.caup.flab. Chaan. 
des Iuftices & droiéts d'icelle, Gloff. in verb. Huifliers, & 
Sergens, in vebo, Additio, num.48. 

7. L’hofte eft tenu de defendre les logez, alioquin tenetur, 
ot occafto delingi:ena tollatur, can. quod ait 1 4. diff. & can. of- 
ferchat 2. gu.7. Cat fi lhofte eft tenu de rendre, & confer- 
uer les chofes, qui ont efté portees en fon hoftelerie, à 
plus forte raifon fera-il tenu de conferuer les perfonnes, 
L nauta,in fine, l. licer. $. in faëlum, c l. debet ff. naut.caup. 
ffab. | 

8 L’hofte eft prelumé auoir receu & pris en garde, ce 
qui aura efté appoité dans l’hoftelerie, & par ain s’il fe 
pe:d, il en fera tenu,/.r. nawr. caup.flab.c lvnic.verf.caupo 
Pfsrr.adue fau bien qu'il die,qu’il auroit receu le logé 
gratuitement , & que fes hardes ne luy auroient etté 
monftrees. Car nonobftant ce il fera tenu, encor que le 
mal fuft fait par les feruiteurs dudict hofîte, L. fin. ff. eod. 
il a protefté qu’il ne luy vouloit demeurer refpondant, 
fi rien fe pérdoit én forr hoftelcrie, mais qu'il le fer- 
raft, d, L. fini, $. item fi predixeri. I ne fera tenu fi p:r for- 
ce de voleurs, pirates, ou par feu, l'hoftelerie cftoit 


prinfe, 
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prinfe,volee,ou brulce. L. 3. $. idem Labeo, c S.idem erit 
eod.Ne fi le larcin auoit efté fait par d’autres logez, veu 
qu'il a efté contraint les loger, finon qu'il fceut qu'ils e- 
ftoient de mauuaile vie, & qu'il les logeaft pour fon 
profit, côme s’il logeoit des maquereaux & putains pour 
y attirer {es hoftes. /.qui adulterium C.de adulrer. Alexand. 
sn L. ficum dotem $.1.ff.folur.matrim. $. fin.de ficier. apud Ju- 
flin.Ne fi l’hofte auoit baillé coffie,chambre, & les clefs, 
pour mettre les hardes,& que apres fe treuuent perduës, 
il eft vray que fi l'hofte eft mal famé il en fera tenu. 
L. femper $.hoc.isterdiéte ff.quod vi,ant clam,@ L.3. Sfriuffa ff. 
depofit. 

9. Mais fi les logez eftoient treuuez paillardant auec 
leurs hoftefles, ils feroienttenus comme violateurs du 
droit d’hofpitalité. C’elt pourquoy l'Empereur Aurelius 
en fait demembrer quelques vns attachez à deux arbres 
courbez. | 
10. L'hofte efttenu detout ce que ceux qu'’if loge par- 
tent en fa maifon, finon qu’il leur baïlle chambre auec 
Ja clef, que s’il reprend la clef, il eft toufiours tenu de ce 
quieft dedans ladite chambre. Que fi on y eft entré 
par trous, l'hofte n'eft tenu , fieft bien fi par la porte, 
ou par la fenetre, finon qu'on euft auffi bien defrobé 
l’hofte, que les autres. Et fi quelqu’vn permet qu'vn au- 
tre couche en fa chambre, pour eftre venu auccque l::y, 
s’il commet larcin, l’hoîfte n’eft. point tenu Som.rur.373. 
& 375. TRE 
1 .La queftioneft,fi vn voiturier atriuät à vn logis,;aucc 
vne charretre de marchädife. däs des facs qu'il laifle à la 
cour du logis, fans autremet rié dire à l’hofte, fi quelqu'vn 
defrobe quelque chofe, s’il en refpondra:l’hoftclier dit /é 
2ibil [al.fore recep.& partät qu’il n’en efttenu fuiuanr le dit, 
 naur.cau.flab.artédu qu'il n'a rié prisen garde.2.qu'il n'eft 
en dol,ni fraude,& que le larcin n'a efté fair par aucun de 
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fa maifon. Mais au contraire cit dit , g#od hoc ipfo , quod in 
cauponam merces illate funt , videntur G cauponam omnium 
cuilod'am recepife , vt putat Charondas lib. 6. cap. 31. pour 
euiter les frandes & pour le bien public. 

12. Ecle mefme Charondas cçotte vn Arreft dé Tho- 
lofe lib. 7. cap.72.où [a queftion eftoit que la chambrie- 
re de l’hoftc auoit fait coucher auec vn qui eftoic logé 
vn autre incogneu,qui l’auoit defrobé,l’'hofte fut ablous, 
_ 13. Eft defendu aux Cabaretiers de loger gens fans aueu 
plus d’vne nuict à peine des Galeres, de Blois art. 360. 
14 Les tauernes ont pris naïflance du luxe & fainean- 
tife du peuple, Rhodiginws lib. 20.cap. 14. 

15. Les Cabaretier$ font tenus de refpondre des che- 
uaux mis en l’eftable, & de la valife en l'eftat qu'ils lent 
receuc, & la rendant ouuerte ou decoufuë le voyager 
fera creu à fon ferment: font aufli tenus des fautes de 
leurs domeftiques , & aufli par l'ordonnance d'Orleans 
at. 105$, gens fans aueu ne doiuent etre par eux receus, 
& ne peuuent faire aucunes acquifitions pour debtes de 
defpenfe de bouche, & tels contracts font nuls par les 
ordonn. de Blois art.361. Peuuent prendre gages de ceux, 
qui refufent payer , & les defpens de Fhoftelage font 
preferez à tous autres creanciers.Bart.in l. çf ita,$.ait.Pra- 
tor,;Naut, cap.  flabnl. & Duret fur ledic article. 
PÉPSDSDÉSIHIPS SHOP ENDÉPPENS 

° Hypotheque. FT 0 

1 De on fpeciale fur quelque fonds eft priui- 
| legec en cela,que celuy la ne fera tenu de faire 
difcuffion fur l’autre bien du dcbiteur , quoy qu'il luy 
foit indiqué , 1. 3. de diftr. pign. |. licer,cÿ l.penul.. fem quib. 
caf: piyn. vel bypoth. Ny ne faudra appeller Fheritier de 
l'executé, car autrement il n’y auroit point de difference 
entre l'hypotheque gencrale & la fpeciale ,comme il y 


a /.cff 


bd 
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a,!. eff différentia.f.n qu:b.caufpign.racit.contrab.£ L.1.C. cod. 
€ L. quarmuis.C.de fign. 
2. Et le vendeur , qui aura hypotheque fur le fonds ven- 
du,auec la claufe de precaire,fans faire difcuflion, ny fai- 
re appeller l’heritier du debireur ,il pourra faire execu- 
tion {ur le fonds, e Alexand ef Ie fon in L. extnssde aca-pof[eff. 
$.f5 quis in fraud. de aët.apnd Isfhin. L. c'editoves de pign. Guid. 
Pap qu. 431nu.1 1. d confil. 109. Gibi gl. & lPAxreft 9.de 
Papon des hypotheques. 


3. Hypothecaria attio in rem, cèm fit vealis, feguitur poffefferem, 


l. pignoris ff. cr C.de pignorb. 1. fi fundus $. in vindicanae ff. 
de pren. 

4. En concurrence de creanciers l'action hypothecaire 
eft preferable à la perfonnelle, Leos C. qui potioresscar l'hy- 
potheque compete contre tous les creançiers ; quemai- 
ncdum dominia verums cum onere sranfeunt. l. tradirio, de acqu. 
rer. domin. L, alicnatio de verb. fignif. € perfonalis aël'o non {e- 
guitar fundi poffeforem;l.fin.de contrah.empt. ff<r lex. $.f beres 
ff. ad Trebell, | 

s. Que fi l’action hypothecaire eft coniointe aucc la 
perfonnelle , & que le creancier agifle contreles leri- 
tiers de fon debiteur, s’il les aétionne par la perfonnelle, 
chacun fera tenu pro rata; mais fi par l’hypothecaire tous 
y feront tenus folidairement,l.unins ex multis,C.de diffrail. 
pig. & ainfi a efté iugé par Arreft rapporté par Papon 
tit. des hypotheques Arreft. 5. 


6. Sitout vn fonds eft hypothequé par exprés,& que par 


apres il foit diuifé entre plufieurs , le creancier fera exe- 
cution fur celuy que bon luy femblera, comme, chafaue 
partie luy cftant obliger, L. d bitores.C.de pign.l.3.5 foi 
gnori ff. famil.srcifcund. çÿ Rebuff, de conflit.redir.gl. 8, art, y, 

num. 43. on: 

7. Si vn maïftre a prefté LEs fruicts pour enfemencer les 

terres de fa metairie;il fera preferé à tous creancicers pre- 

| | ARE. 
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cedens & priuiligez, are. interdum ff. qui potier. in pign.hab. 
Car comme celuy, qui emprunte pour là reedification 
d'vne maifon, elt preferé à tous ayans hypotheque fur la. 
dite mailon,l.creditor.ff.fi cert.pes.é |. dandum cÿ L. 105.C.qui 
potior. De mefine celuy qui aura prefté pour enfemencer 
fera preferé à tous autres fur les fruiéts,/.6. ffad exh.b.d.l. 
interdum 1. fe ff. qui porior. & par la eit defrogé à la re- 
gle , qui prior ef? tempore ; poticr est iure. 
8. Deux ayant hypotheque fur mefme bien,fpeciale,ou 
gencrale , & tous deux y ayans fait execution ,ou l'vn 
deux & l’autre fe foit oppolé , celuy qui fera dernier en 
hypotheque , voyant qu'il ne pourra etre preferé , fera 
receu à offrir de payer l’autre , & qui luy cede fon droit, 
ou bien que l’autre luy paye, & il luy cedera le fien,'./6- 
cundis C.de pign.l. 1. fin.C.de bis qui in prior. cred.loc.fcied. 
L. prior, $.1.C.qui porier, | 
9. Mais fi le creancier , qui a hipotheque fur vn fonds 
iouyt d’iceluy fans decret , ou vente. il fera tenu de pre- 
compter les fruicts , car pignws rmanet in dornie d brtoris, 
L quifortmitis ff. de pienorar. aët.ideoque quicquid ex re pignora- 
ta percipit crediori deb'tum ext:nuat L. refc'iprum ff. de di- 
ffrail. pign. 
10. Diflolutiond’hyporheque eft faite 1. par confente- 
ment , ou par paétion contraire. / foluicur.ff.quib.mod.pron. 
vel hypotheca foi. qusa n'hil 1am naturale eff, quam quod con: 
nenium e$t vi contraria conuenrione diffoluatur , |. nihil tam na- 
turale.ff.de reg. iur. 2. folrtur folutione, hoc ejt vera , 7 natural 
‘numerarione, |. folurtim ff.de (olur.cÿ L. tem liberatur,qu'b. mod. 
ign. vel. hypoth-c. foin. 3.accepratione , hoc eFE magr:a 14 qua- 
dam folutione d. 1. folutum in tin. cr $. per acceptilationem quib. 
mod. toll. obi1g. ap. Iushn, 4. ftifdatsone,ve! [arisfaëhione, con- 
féntiente creditore, L.f5 rem $. onnr: ff. de pion. atl. quia also 
inuito alsad pro alio folui non poicii. oblarione, & Configrrar10- 
nel, fn, de lnir. pion. ffG. quardo pigni:s fub haïta fifco . 
ACT 4 
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. hitur, foiente creditere, € non repugnante renunciare videtur L 
fi bypothecas, C.de remiff. pign. € L. fi eo tempore. C. eod. tamen 
[3 debisor pignus, aut hypoihecam vendiderit prafènte, & non 
contradicente creditore ,iurs fuo renunciare non videtur ; qui4 
fciebat sus fuum durare l.debsiorem, C. de pignorib. [éd fi vends- 
tioni fefe fubfcripferir, & a voulu eftre tefmoin fans auoir 
protefté, ou s'eftre oppolé, 544 fuum amittit, L. [5 ait. $. non 
videtur eod. l. creditor de reg. iur. L. (in.C.de remif[. pign.  glo[. 
in L. Caiva de pignoratit! aët, Voyez Automne fur lefdiétes 

loix qui traite celte queftion 7. fi le creancier confent à 
Ja vente de bien, qui luy eft hypothequé il fera le der- 
nier,encore que le debiteur achetaft fon bien, /. fin. C. de 
remif]. pign. Et ainfi a efté iugé par Arreft rapporté par 
Papon, til. des hypotheques, Arreft 1 o. 8. liberatur etiam 
pignus iureiurande , l. fi deferente, ff. quib. mod. pign. vel 
bypotb. | 
11. Remiffo principali extinguitur accefforinm, comme qui 
cancelle l'inftrument de debte, l'on recouure le gage, &c 
qui cancelle pour le principal, cancelle pour la caution, 
L.creditum.C.de remif[ pien.dummodo fit vtilis remiffio. L. dibitor. 
C. eod. | 
12. La queftion eff, fi le creancier, qui a fpeciale & gene- 
rale hypotheque, eft tenu premierement s’addrefler fur 
les heritages à luy obligez fpecialement, & les difcuter, 
1. 2. ff qui porior in pign. cl. 2. C. de pignoribws , femblenc 
contraires. Monlieur le Prefdent le Maiftre au traité 
des criees faiét vne diftinéti6, pour le regard'du débiteur 
"le creancier peut indifféremment s’adrefler fur tous fes 
biens, tant generalement , que fpecialement hypothe- 
quez. Mais fi la caufe eft entre creanciers, qu’il faut que 
le precedent creancier difcute premierement les herita- 
ges à luy fpecialement obligez,Arreft du 10.Aouft 1558. 
& 16. Decembre 1 $ 60. Si toutesfois au contraét y auoit 
claufe, fans que l’hypotheque generale defroge à la 
| : fpecia 
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fpeciale,ne la fpeciale à la generale:ains que toutes deux 
fortent leur effe@,en ce cas le precedent creancier ne fe- 
roit tenu difcuter la fpeciale hypotheque,& ainli le tient 
Paulus Cajlrenf.con(10 3.lib. 3. 


eux. 


1. | Pas dehazard , de carte ou dés,font prohibés de 
tout droit,comme dit Alex.intir. C. de alce lufu 
alcator:bus L. adigere.ff. de patr. cap.Suggeflum. cap. ne mins. 
ib5. Panorm.de appell. C'eft pourquoy Horat. epiff.penu. 
Lib. 1. Ludus énim £enuit trepidum certamen @ iram. & Iu- 
uenal.Sat.14. Si damno{a femel inuat alea , ledit @ habes. Et 
auparauant Platon i# Phedon. auoit dit, que l’inuention 
du ieu venoit d’vn diable’, qu'ilappelle Theuth, qui le 
manda à Thamus Roy d'Egypte. C'eft pourquoy Sara 
femme du ieune Tobie difoit , Tob.3. Nunquam concupiui 
Virum  mundam feruabo animam ab omni concupifcentia, 
nURGUAM Cum rudentibns me mifcui. 
2. Aufli les Theologicns Canoniftestiennent qu'il n’eft 
pas permis de faire des cartes,ny gagner {a vie par le ieu, 
ny par autres chofes femblables, comme efcrit Henry de 
Torpis in fuo praceptorio. precepr. 7.de là vient qu'il eft dit 
C.S.diff.3 5. in can.inter dileétos, de excel]. pralat. que celuy 
peche mortellement qui ioue notable fomme de fon bié, 
Et fi el ioieur eft beneficié, qu’il foit priué de fon benc- 
fice:argumento car.non oframus 14.9.2. & par la conftitu- 
tion de Iuftin.en la Nouuelle 2 3.il eft prohibé à tous E- 
uefques & Ecclefaltiques de ioüer.Geg.Synrag.lib. 3 9. 


: Celuy qui donne occalon de ioüer peche auffi , 4rgw- 


mento Ciens-n1.c sb glprinil. Et celuy mefme qui regarde 


le ieu authiniérdicimus,C, de epife. cr cleric.éf cap. cher. de 
» . 
vir. ex honor.cierie, 


4:Celuy qui ioüera auec.va enfant de famille ou es 
| c 
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du 25.ans & qui le gaignera, doit reftituer ce qu’il aura 
gaigné Bald.in rubr.de condiét.ob turp. caufam cap. cleric. cé 
sh Andreas de vita @ honor. cleric. Mclme fi lc ieu a efté 
fait par celuy qui le deuoit prohiber. Aug.in verbo ludus, 
cé argum.glofe Clem. de priuil. Car en cecy cft confidera- 
ble la perfonne de celuy qui ioue. 
s- Que fi celuy qui ioüera a donné occafion à vn mineur 
de perdre,il fera reftitué,& l'argent rendu , par l’ordon- 
nance de Moulins lan 1566.art. $ 9.1. fi quis l. quod fi mi- 
nor,in verbo omni modo.ff.de minor. 
6. Comme aufli fi aucun a incité à iouer par menace ou 
en mefprifant celuy qui n’ofera ioüer,fera fubicét à refti- 
tution argumento tit.ff.quod metus cauft, D. Thomas 1.1. q. 
32. Abbas in vit.de is qui vid.fup.in verbo,Debiteurs. 
9.Le ieu eft licite & tolerable fi l’on ioüe auec gens d'à- 
ge & fi iuris en temps & lieu,pourueu que le tout fe fa- 
ce fans tromperie,car aucc ces conditions il eff licité. Et 
les philofophes,comme Arift.S.Thom.2. 2.9. 65 le met- 
tent au rang des vertus,pourueu que le ieu foit fait pour 
ne languir,il fera permis. l.quod ix conuiuio ff. de aleatorib. 
cum gl. Lfi tibi $.1.fquarum rer.aët. Mais tels ieux font en- 
tendus non pas ieux de hazard,comme aux cartes, dés, 
tarots: Mais les ieux d'exercices defquels parle Cic.1. offic. 
Ludo & ioco,inquit,uti quidem licet , ut fomno;cæteris paribus. 
a fi grauibw cateri[que rebws farisfecerimm:& vels jeux font 
tolerez & permis pour l’exercice,fans qu’encor l'on puif- 
fe ioüer plus haut d'vnefcu.L.alear.C.de relig, & fampr. fun. 
& d’iceux entend parler Martial epigr.47.lib. 1 4. quand il 
dit. 
Ite procul, Iuuenes:mittis mibi conuenit ata:: 
Folle decet pucros lndere.folle fenes. 
| Jeno 


362 gnorance. Ingrat. 
RRBRRIITTETES DRPHRNE IPRRNIEEES 


Ignorance. | 





g Les proprij faëti non admittitur, cum non liteat pro- 
prinm faËlum ignorare, cap. nec exCommunicato, $. non ex- 
communicationi,de refcrip.facit lex qui[quis,C.de refcind.vendit. 
niff probabilem caulam ignor. babuerit,can. inielleét, 34.qu.x1.c5 
2.47g.can. fi quis a fimonsaco 2. qu. 
2. Tonorantia feu error in alieno faëto tolerabilis ef, fi non fr 
craffa vel fapina ignorantia,ca.qui ex diuints çÿ* humanis 12.qu. 
2. facit (anon quod dici 1 6. diff. & D. Ambrofius traitat hanc 
matersam in can. $. notandum qu. 4. que fi quelqu'vn auoit 
porté marchandife prohibsæ en quelque lieu , ignorant 
la prohibition, il n’y feroit tenu, quia ignorantia etiam in 
deliéhs excufat a pœna, cum ceffet dolus, lputator ff. adul. aquil. 
&'S. }em fi putator, inflir. eod. cap. ex caufis, de odio. Guid. 
Pap.qu.1 99.vid. fupra,Edicks. 
3. Lgnorantia iuris,tam naturalis,quam canonici, neminem ex- 
cufat. Gloffa in c.1.in verbo cumitaque 2 8.diff.fallnt in ignoran- 
= #ia probabilisut notat Gloffarecepta $.fin.clem.7.de bered. 
4. Lgnorantia iuris nec mulieri prodeff in agnofcenda bonor. pof- 
fefione, l..qui admitt. ad bon. pol]. fi potuit confulere peritiores L. 
vtilis $. (in. qui admitt.in bon. poffef].L. fi emancipatws, C. de iu- 
ris, G° fatli ignor. $S 
Ingrat. 


1. | fee non dicitur moraliter viuere;l. fin. C.de inoffic.te- 
| Slam.ef ingratus ef} qui diffimulat ; ingratior, qui non red- 
dit ; ingratiffimus,qui oblitsu effidifoit Seneque,lib.3.de benef. 
fi lingratitude eft vn vice inhumain, Pañorm.addit. de do- 
nat. Claud. Cefar, in vita eius apad Sueton. ingratos liberos 
de quibus patroni querebantur in feruitutems reuocauit,l.[i manu- 
mif. Gr L fin. de Liber. CT corum, G° Athenans aduerfus ingra- 
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tos animo conffituerat exilium ut docet Valer. Max.lib. PE PR 
2. Il acfté permis aux peres de desheriter les enfans 
ingrats & les priuer des biens qui leurs font deubs pat 
droiét de nature , & aufquels ils font quaf feigneurs vi- 

- uant le perc;l.in fuis,ff.de br p'hu. voire 5” qrarts liberis 
poffunt sarentes alimenr. denegare,i. fi qurs à liberss, 6. tem 1- 
dex ff. de agnofc. c& alindu libers. Noire eMANC:patus proper 
ingratituäinem eft remis en la puiflance paternelle, L. wnic. 
Cod.te ingratl:b.& fain& Chryfoftome au Pfalme 1 16 dit 
que les enfans pour l'ingratitude, quoy que cmancipez, 
font remis en la puiflance paternelle. 

3. Auffi les enfans ingrats eftoient lapidez par la loy de 
Dieu, au Deuter. 21. les Epyptiens faifoient mourir les 
enfans ingrats, Xenophon, lb. 2. de geffre. & la donation 
‘eft auffi reuoquee, rot.'ir, de reu.don. il eft vray que l’ingra- 
titude peut cftre remife par conuention & pacte au fils, 
au vaflal,& à tout autre, l.fin.de renoc.den. Lin pfi,C. fam. 
herc. arg. l.4.de adim. leg bien que par paëte fait, l'ingrati- 

_ tude future fut remife,ne feroit bon, quia induceret ad de- 

linquendum,arg.l.fi vnins,S sllud nulla ratione,ff.de pat. 
4. L'ingratitude fera remie, fi apres icelle le fils fait vn 
notable feruice au pere,comme dit Bald.L.liberr,C.de inoff. 
teffam. & Talon in Lex hoc iure ff. de inff.c> iure,l.non folum, [. 
fvnw,$.ante indicem,ff.eod.Benedic. in verbo eodem tefam.nu. 
34.40.@ 41. dit que l'enfant ne peut eftre exhcredé pour 
lingratitude, f pœænitentiam deliéti egerit,@ Deo fi parri fatis- 
fecerit bac per ingrefum religionis ingratitadine fe Purgare,c eo 
filuus non potelt exheredari. | | 





SÉPPHÉRSEFRPEND 
Infinuation. 

LY Es infinuations font introduites en faueur des 

| Jcreancicrs, lefquels ignorants les donations faites 

par les donateurs auparauant leurs contraës , çon- 


tractoient 
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tractoyent de bonne foy auec eux & eftoyent fraudes 
de leurs débtes, ordonnance de Moulins de l'an 1566. 
Auparauant laquelle les donations ne pouuoyent eftre 
debatues par les donateurs, ny par leurs heritiers,fuiuant 
la loy cm profitearis C.de reuocand.donat.l.fi credit.C. de [èruo 
ign.dao)l-ft quis argent, 6. fin. C.donat. € ad exemplum 
vendit.7ust.eod.Ny depuis par le donateur ;, attendu que 
l'ordonnance de Moulins ne parle que des heritiers , Ar- 
reft folemnel du 24.May 158 1.Bacquet des droits de Iu- 
ftice paë.327.num.36 S.êc 369. 
2. Il fufht que les donations foyent infinuees par le don- 
nant,ou par le donataire,parce que comme ileft dit,tel- : 
les infinuations ne font introduites, fi ce n'eft afin qu'on 
puille auoir cognoiflance , & que feurementon puifle 
contacter auec les donateurs eod.num.37 2. 
3. Par la difpofñtion du droit les mineurs ne font fub- 
jets aux infinuations.l.minor:b. C. de dohat, ante nupr.l. fin. 
& jirnil mods, C. de iure dor. |. fancimws, S.alixs C. de donat. 
lequel priuilege n'eft point abrogé par les ordonnances, 
ny pareillement les Eglifes, hofpitaux, monafteres & 
Communautés ecclefiaftiques, encotes qu'elles exce- 
dent la fomme de soo.efeus, quia pari pal] ambilare di. 
cuntur (ap. © cap.auditis ex r.de refhitu. in integr. & ont 
mefime priuilege que les mineurs 6. fancimus de non alie- 
nand.vel permut.reb.Ecclef'En troiliémic lien les donations 
faictes par le Roy ou parla Royne ne font fübicétes à 
infinuation, de quelle fomme & valeur qu'elles foyent 
Lilud,C. de facrof Ecclef:'. fancimus,$. except:s auth.iten € 
à prinatis, C. de donat. Toutesfois le plus feur eft de faire 
infinuer lefdiétes donations faiétes aux vns & aux autres 
eod.nu. 37 3.375. 376. 
4. Ileftaufli refolu que les donationsfaiétes en faueur 
de mariage par le futeur cfpoux à la femme inferces au 


contract de mariage, font pures & fimpies , &c mutuel- 
les 
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les & reciproques : parcillement celles qui Font fai. 
étes par le mary à la femme pendant leur mariage. , foit 

ar don mutuel ou autrement,ne peuuent, à faute d’infi- 
nuati6,eftre debatues ny par le maiy ny par fes heritiers: 
mais {1 font bien parles creanciers du mary: faufà la 
femme fon recours contreles heritiers du mary, num, 
37 9.eod. num. 377. 379 | 
se De mefme les donations faiêtes à Ia femme par vn 
eftranger en faueur de mariage ne font fubieétes à infi- 
nuation pour le regard du donateur ou de fon heritage, 
auth.eo decurf. in verbo, etiam ab alio detur. C. de donar. pro= 
pter nupt.Ce qu’il faut entendre feulement des donations 
faiétes en faueur de mariage. Car fi on donne à vne 
femme âgce de 25. ans pendant {a viduité , ou pendant 
qu’elle a efté coniointe par mariage , fi la donation n’a 
efté infinuce elle eft nulle ; tant pour le regard du mary 
que.pour le regard de la femme;laquelle aura 56 recours 
contre l’heritier de fon mary,ou bié lheritier de la fenr- 
me contre le mary furuiuant, par la fante & negligence 
duquel la donation n’a efté infinuee,eod, 378 
6. Tellement que la femme incentinent apres la difle- 
lution de mariage & mort de fon mary doibt faire infi- 
nuer tant fon contraét de Mariage , que don mutuel : & 
demander la deliurance des chofes dônees:num 380. Ce 
qui n'eft neceflaire pour le regard de l’augment:Dawure- | 
nim doti contemplatione,nec eff fponfalitia largitas,fed eff dotali- 
- tinm,de quo in cap.plerumque, cf in c.nuper de donat.inter wir. 
€ Vxorem EXT PAG. 3 3 2.N11Mm-.38 2. | 
7. Toutes donations doncques doiuent eftre infi- “ .” 
nuces , horfmis les fufdiétes , fçauoiren la luitice Ro- ‘ ” 
yale ordinaire de la demeure du donateurEtfila do- 
nation eft reciproque , cs iuftices Royales de la demecu- 
re des deux centraétans, parce qu'ils font tous deux 
donateurs: en chacun des fieges ordinaires de l'aflicre 
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des chofes donnees,la donation demeurera nulle;pour le 


zégaid des heritages dont la donation n'aura efté infinuee 


—°4 


en la luftice Royale ordinaire de l'afliete d’iceux. 

8. Que fi on faifoit infinuer és Cours & lurifdiétions 
du Seigneur haut lufticier, la donation feroit nulle, & 
pour le regard du domicile, il fufht d’infinuer au domi- 
cile du donnant, finon que la donation fuft reciproque, 
comme il a efté dit. 

g. Il faut aufli que l’infinuation foit faiéte aux fieges 
particuliers & ordinaires du domicile des parties , s’en- 
tend Royaux, à fin que plus facilementon aye cognoif- 
fance des donations : & non feulement au domicile des 
parties, mais aufli au particulier fiege des heritages don- 
nez ; autrement elles feront nulles, ed. pag. 339. num. 
397. | 

10. Toutes donations donc, de quelque valeur qu’elles 
foient, doibuent eftre infinuees , voire mefme les dons 
mutuels, & donations de fimple vlufruié : contre la loy 
fancimus <. fin. Cod. de denat. par laquelle, donatio annua ad 
ouam faila que quotannis legitimum modum , id eff quin- 
gentos aureos non excedit , infinuatione non indiget , numero 


399. er | 
11. Toutesfois le don de fimple vfufruiét pour nourri: 


* ture & aliment, comme de pere à l'enfant , eft tant fauo- 


rable, qu’on pourroit fouftenir que par faute d'infinua- 
tion il ne feroit nul,rad. | 
12. Quand la chofe donnee a efté pofledee par plus de 
dix ans, on peut verifier par tefmoins la donation, & ne 
peut eftre debatue par faute d’infinuation, art. du 19. Ian- 
uier is72. 
13. Aufli la donation faicte de certains meubles feule- 
ment,comme des meubles qui font en vne maifon aflife 
entel lieu, n’eft fubiecte’ à infinuation, parce que les 
meubles n’ont point d'afficte, & fe peuuent se 
d'vn 
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d’vn lieu à autre. Eten France ne font fucceptibles d’hy- 
potheque : ce qui eft autrement de la donation de l'Vni- 
werfité des meubles:car elle<it fubieéte à infinuation,!. f; 
quis argenium:$.fed fi quis vninerfraiis,C.de donationibus, 
14. Sila donation eft tant de quelques meubles que de 
quelques heritages, la donati6 fera declaree bonne pour 
ke regard des heritages, par faute d'inhinuation,/./2ncimses 
À. (quid autem, fupra Cod. de donat. qua vrile per inuule non 
debet vitiari,la.S.fed [1 mihi ff.de mé à 
15. Queritur, Si la donation d’vne fomme de deniers à 
prendre fur tousies biens d’vn hommeelt fubiecte à in< 
finuation: il eft certain que fi le donatairene pretend au- 
cun droiét d'hypotheque fur les heritages demeurez 
apres la mort du donateur, mais pretend feulement fe 
payer fur les meubles, ke defaut de l’infinuation ne luy 
peut eftre abieété: mais fi fait bien s’il pretond ladite hy- 

potheque,parce qu'en France ladite infinuation n'eft au- 
cunement requile:pour deniers ou meubles donnez,ains 
fculement d'immeuble, de quelque valeur qu’il doit, eod. 
P-341."um.404. r. TE 0 
16. Bien que toute donation , foit mutuelle, onereufe, 
ou remuneratoire, ou autre; doibue «ftre infinuee dans 
les 4. mois, par l'ordonnance à conter du iour & datte 
de ladite donation, toutesfois: il femble que quand la 
donation aefté infinuee du viuant du donant & du de: 
nataire, cftant en pleine fanté, & de leur mutuel con- 
fentement, telle donation doibt fublifter., & ne doibt 
eftre debatue, ny par le donant, ny par fon heritier , Ar- 
reft folemnel du 27. May 158 3. parce que ce n'eft que 
yne nouuclle donation, & renvuuellement de celle qui 
auroit efté auparauant faicte : ioinét que: l'infinwation 
n'eft pas de l’'effence de la donation, ains vn aéte extrin- 
feque introduit feulement en faueur des creanciers: Et 
à tout euenement telle donation ne peut eftre debatue 
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que par le creancier precedent l'infinuation. 

1 7. Et cela eft veritable, finon qu’au temps de l’infinua- 
tion la donation ne [e peut faire par le donnant au dona- 
taire,eod pag 34 2.num.4 5.0 406. Toutefois il faut regar- 
der fi la donation de laquelle cit queftion, encore qu Pel- 
le foit coiceue en forme dg donation, entre vifs ,. n’eft 
point vue donition pour caufe de mort, l'effect & exe- 
cutian de laquelle eit conferee apres la mort da donnät, 
ou fi le defunét ne s’ett point deffaifi des chofes donnees, 
&e ayt retenu la libre dilpoftion d'iccile,ou fi celles cho- 
{es ont efté donnees foubs côdition incertaine,& fi le do- 
natäire {uruit le donnant, ou bien fiia donation a efté 
faite pat vn homme, ou par vne femme.eftant malade, 
ou s’il y a au’re prefomption & coniecture adnotee par 
Bald.in l.1.0.de ire dotis, Bart.in Lque dote, fffoluro marri- 
monw,d'autant que fuyuañt les ordonnances, & difpoli- 
tion du droiét commun, 

18... Les donations pour caufe de mort ne sou fubicctes 
à infinyation,l.fn,C, de:donat. canfamorus,parce-que les a- 
tes de derniere volonté font libres & ambulatoires. 

19. Auf fi lc. donatairé decéde auparauant le donateur, 
ladicte donation: demeute fans effcét././s morris caufa res do- 
na, leg.que mortis canfa ff. de donat,cañf.mort leg. non omnis f. 
f'cért. peratur. & fi la donation eftait entre vifs ; le don- 
nant ne pourroit empelcher l’infinuation cod.pag, 3 43.nu. 
406.47 407. 

20. Toutes donations doiuent eftreinfinuces de quelle 
forte, & qualité qu'elles foyent , dans quatre mois par 
l'ordonnance de moulins, atic.ÿ 8. & par celle du Roy 
François premier , l'an 1 539. artic. 1 32. & par celle de 
Henry IL. Ce-qui auoit auparauant elté ordonné par 
l'Empereur, in: leg, fancimas ,C.de donar. in l, data. eod. 
& l'infinuacion defdites donations a lieu non feulement 
entre les eftrangers:mais aufli encre les proches parens, 

comme 
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comme dit Baldé 5 dl. data. La raifon des infinuations 
eft dans l'ordonnance de Moulins, afin d’euiter les frau- 
des,qui pouuoient eftre commifes és donations, & ainfi 
l'entend Deciw conf.41 3.& afin que le donnant puifle de- 
liberer s’il doit faire ladite donation, que alogmn non eff 
perfetta donaticttextus cf in auth.de appell. pol! principimm ver- 
ficuliliceat coll.4.& aufli afin que la volonté du douataire 
foit monftree,{.de plus petit. 

21. L'infinuation doit eftre faite aux Greffes ordinaires 
Royaux;'où les biens font aflis, & où les parties derneu- 
rent ; que {1 le donateur mouroit dans les quatre mois, 
l'infinuation pourra cftre faite fuiuant l'ordonnance de- 
Moulins. | 
22. Or la dortion infinuee dans Ie temps prefx la chafe 
donnce demeurera à l’heritier du donataire arg.l. 1.Cod. 
de cad.tollend. Et ne peut eftre renoncé à l’infinuation:gni 
legs inducenti foiémnirenunc.nor.licet À. nero poreflff.de leg. 1.1. 
CG Rebuff.rraët.de donat.nfinuandoleff x.nurn. 3 $ &ÿ 41.ramen 
y eftant renoncé auec ferment waler,l.fi quis pro ecff.at fide- 
30]. Guid.Pap.quañ, 3 $ 0. & Kebuÿf. eod. 
1 3.Qui plus eft l'ordonnance oblige de faire les infinua- 
tions deuant les luges Royaux,où font les biens aflis. ..: 
24./nhnnason:s ait::s confenfsm donaroris reguirit , € ndicis\ 
p'afentiam recipientis ipfam donationem,l.fecundum.C. de donat. 
#4 infinuatio debet fieri coram indice ,requiri per donaterem ipfum 
comme dit Socin.conf.48."m.8. | 
25. Au reîle donario ad pias caufas , nec in redemptionem * 
captinorum n'a beloin d'infinuation ; leg. fi suis pro redem- 
tione. Cod. &'e donation bus in fin.gleff. 1."0m.36.€ -7, Pius 
n’a befoin d’infinuation la donation faiéte en f.ueur de 
dol, leg.firS. … Cod.de sur. dot. cr Lfin.C.de donatwn.b, ane 
Anuttias, hoc fauore d'rre conffriutum eft, ficu:.muite alia l Le 
1. ff. folut matrim. Oxes que par l'oidonnanee il foi dit 
que toutes donations feront infinuees, denariencs jirofier 
a 3 
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nuptis,n'ont befoin d’infinuation,comme dit eft,n'eftant 
moins fauoribles que le dot, d. L. fin. C. de donar.ante nupt.. 
G° nibil dijtat à dote,auth.eod. Rebuff.evd. num. 19. G: 20. ny 
la donation faite par le Roy, !. illud.C.de facrof. Eccle, Re- 
buffs eod.num.2 z.ny la donation remuneratoire & mutuel. 
le,l.fi parer in fine,l. Attiliw, & ibi glof..ff. de donat.er L. fin. €, 
de ir.dor. ny les donations faites en teflament, gwia dona- 
tionis nomine non venit teffamesntum,l. alicnanium, 6. fin. ff.de 
verb. fignif.Rebuff.um. 26. 

26. La donation caufa mor'is, n’a befoin d’eftre infinues.. 
L.fin.Co1.de donat.cafmorr. Gui. Pap. quel. 61 0. ny la do- 
nation des meubles, /. firem ff. de acquir. pol]. Rebuff. num. 
29, ny la donation faicte deuant le luge, qwia ex eo videtur 
safinuata, lL.omnium C, de téflament. br Doétores, fancimw. 
C.de donat. Alexand. conf. 120. vol. 3. ny les donations reci- 
proques, amth.de decnrf# C. de donat ante nupt. routesfois 
quelques vns ont tenu le contraire, i» l. Aquil ff.de donat. 
 Alexand.loc.cit. Rebuff.rod.num. . | 

27. D'ailleurs il faut que les donations foient infinuees 
és iurifdictions ordinaires, & ce de mot à mot;”am fi 
aliquod verbum omiffi:m effet, s'il eftoit fubftantiel, linfr- 
nuation ne vaudroit rien, L. edira omnino. C. de edendo, & 
fiut que l’infinuation fe face en iugement, Rebrff. ed. 
gloff.s. nnm.r. er 8. & n'eit befoin de faire deux infinua- 
tions : car il fufit de Les faire, où les biens font aflis, Re- 
buff cod. num.6. ; 

28. Le moindre de vingt cinq ans fera releués'il n'a fait 
infinuer la donation, Aiexander confil.6 $. vol.G. cf Rebuff. 
éod. arr. 1. La confcffion de l’infinuation ne fait point de 
foy, ains il faut qu'il apparoifle par elcriture, Faber. in l, 
fin.$.1.Cod.de donarionib.ante nupt.Rebub.eod.num.4. 

29 Tandem donatw fine infinnations annullatur 1. lancimus 
ne pronrio, C.de donat, ante nupr. fi bien que les effcéts de 
la dotiation font pris de l'infinuation. Car {1 auant lin- 
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finuation le donateur dône à vn autre qui aura infinué,la 
premiere donati6 ne vaudra rien, & à la feconde acquer- 
ra la chofe donnee.l.gnoties C. de rei vindic.ainfi les fruiéts 
de la chofe donnee ne font point au donataire auant l'in- 
finvation, c4p.ad diffoluendum,cap.de defponfat. * impub. &c 
la vente &  hypotheque de la chofe donnee deuant l’infi- 
nuation eft bonne, ZBarr.& Bald.in L.2.C. de refcind. vendit. 
Rebuffeod.gloff7 8.cx r'2. | 
30. Diuerfes chofes en vne donation , afifes .en diuer- 
fes iurifdiétions, diserfis iurs{ditFionibus recognofcuniur,l.fan- . 
cimus S.f quis de denat. I. f plures, L. ædiles, de edilitio ‘edif. l': 

chèm plures de editionib. |. [re debrmw.C.de verb.oblig. in bac 
facratiffima,C.de donarion:b.Charond.lib.4.refpont.s. 
CHSOBS EMPIRE ES SES PAS RES 
Interefis. 
1. P‘: le droit Ciuil & Canon, & par lés ordonnan- 
ces Royaux , ileft prohibé de prendre intereft, 
& tous interc{ts conuentionnels font prohibés , & n'eft 
permis ny loilible de prendre rien par deflusce qui a 
cfté prefté, L. regaffi &. fi tibi 1 0. ff.de reb. credit. &C bien que 
pat la loy ciuile il fuft permis , wfuras flipulari, cela n'eft 
pas toutcfois permis parles conftitutions canoniques,f. 
quoniam 47. 1. qu'a in omnib. de vfuris, & la gloffe & les in- 
terpretes fur la loy 1 .de. famma Trinit. 
2. Les Canoniftes ad tir,de vfuris, & par les ordon- 
nances de nas Roys , les vfures conuentionnelles ex 
mutuo ne font point receues : il eft vray que l'on adiuge 
les interefts aux crediteurs depuis que les debiteurs 
ont cité apelés en caule , non tanqwam vuras , féd pro ee 
quod intereff credstoris , pecuniam {na die no ele folutam. 
Car comme dit le Iurifconfulte sn l. cm quidam, de vfu- 
s Ts: Wfhra non propter lucrum ; (êd proprer moram foluentium 
intelliguniur,8& par ainfi il faut faire vne folution certaine 
que cout Contraét de preft contenant pag d'vfure 
| a 4 
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par deffüus le fort , eft vfuraire & imputable fur le fort 
principal. 
3. , Vn Marchand en l'an 1561. ayant promis de pa- 
yer les interefts au denier dix, à quoy il fut condamné 
par fentence dont il y a appel, & eft remonftré que 
c'eft contre l'ordonnance d'Orfeans , qui prohibe pren- 
dre intereft qu’au denier douze entre marchans , l'appe- 
lé dit que les interefts font ftipuks auant l’ordonan- 
ce. Par Arreft de la Cour fut condamné à payer la fom- 
meauec les intesefts , au denicr douze , en mettant 
l'appel au neant, le 2. iour de Decembre 1558. ce mo- 
tif de l’Arteft eftoit la qualité de marchand , entre lef- 
quels sllud quod ante eff confideratur: voyez fur &e fub- 
ietke fieur Automne fur la loy vnique de fententits qua pra 
eo , au Code & fur les tilcres de furis, au Digefte, & au 
Code ,oùil traite dotement en quels cas les interefts 
font permis en France. | 
LÉ DRSSSSESESHSSS ESRI ESSEREÉES 
DR a di. 1niures. 
_23..X Niures font faites direétement ou indireétement, 
, A comme difoit Ciceron au :. des Ofhces : directe- 
ment quand nous mefmes fommes iniuriés , offenfés 
ou outragés indireétement, quand nolftre femme , nos 
enfans,feruiteursou noftre famille font iniuriés,comme 
il eft dit en la loy premiere, ff. de iniuriu. 
2. Quand on bat aucun de noftre famille , ou noftre 
beftail par dol, lors il nous eft permis agir per e Aqui+ 
liam , où par l’action d'iniures , leg. qui feraum ff. de aët. 
cr oblig. & les iniures verbales font quand on nous diffa- 
me de parole, ou libelles, ou quand on iniurie vn mort, 
d.l.de sriur. 
3.Qr touchant l’iniure reelle,fi aucun nous fait domma- 
ge aëtucl, l’on en paurfuit la reparation,ex L. Aguilia,pat 
laquelle on retient leftimation de la perte ou dom- 
| mage 
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mage fouffert ,L. {éd € fi. ffaa l. Aqwil. Et iniare reelle, 


comme de battre, frapper,ou violer, 'ou prendre paï for- 
ce , laquelle iniure et deteftable & puniflable auec def. 
pens , dommages & interefts. Et f de celleiniure reeile 
s'enfuit meurtre, côme fi aucun eftant bleffé meurt dans 
l'an, felon la conftitution des Lombards. celuy qui iura 
bleflé eft tenu d’homicide, Et quelques Docteurs ont te- 
nu, que { dans trois ans le bleflé mouroit,on pourroit a- 
gir d’homicide. Glofa sn l.1.de emendat. feruorum c. in yerbs 
de fponfalibus. 
4. Toutesfois Vipian nl. ai lex, f.ad 1. Aquil. & Zuliws ire 
l. ita vulneratus , $. «ffimatio eod. difent qu'il ne faut qu’vn 
an, in c. 2.de cleric.percuf]is,dit qu'il fufht 8. mois. 
s+ Mais il faut que vulaus fit lethale morriferum. Ce qui 
fe preuue par la relation des Chirurgiens.l./émel.de re me- 
litari ; lib. 1 2.Cod. € cap fignihicalli , G° cap. exbibira,de bemi- 
cid. de forte que file Chirurgien rapporte que la playe 
eft mortelle , & qu'apres le bleffé meurt, il fera prefumé 
n'eflre mort d'autre ineonuenient , ou faute de gou- 
uernement,comme dit ?ob. de Bolonis in pratlica crimirali 
ñ. 1 30. Et fait-on diftinétion du lieu où la playe aura cfté 
faiéte felon Hipocrate,hb.de vulneribus. Cax fi c'eft à la te- 
fte ou au corps ; le danger eft plus grand, Synrag. lib. 38. 
num. 18.6 feg. Et celte iniure reelle s'entend quand on 
pouflc autruy , ou l'on entre pat force en fa mawon /. lex 
Cornel. de iniur.l, preror edixit,7.$.fi mibi plures, eo. l'autre eft 
d'oflence honoraire , comme d’attenter {ur la chafteré 
d'vne fille ou femme, ou de corrompie nos feruiteurs, 
la reparation de laquelle-ne compete auf d.!.2ffxc imnr. 
1.2.6. 8.eod. ; | 
6. Oren tante forte d’iniures l’atrocité d'icelles pro- 
cede de la qualité de l'iniure faite à la perfonne , & du 
lieu où elle aura efte faicte L. præ'o: ait , mperaior de rare. 
pour la qualité de l'iniure elle fera dicte atroce felon la 
| A 5 
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grandeur de la playe., comme d’auoir coupé les iartets, 
mutilé & creué l'œil , quomam vulneris multuudo atrocita- 
tem facit ; @ crtiam locus veluti oculo percuffo in L. vulneris 
ff. cod. la perfonne de l'iniuriant on liniurié aggraue 
aufli l'iniure crefcit enim contumelia ex perfona cius ; qui 
facit contumeliam |. fi vnus 17. . quedam iniurie ff. eod. Et 
la peine eft plus grande , guoniam atrox fit iniuria ex 
qualira e perfonarum $. pœn. ausem deiniur. fn$tit. où il eft 
colligé que l’iniure et plus atroce quand elle eft faite 
aux parents & par confequent plus puniflable 6. ariox. 
cod. €ÿ l. pretor $. fin. ff. eod. Ainf qui maudit le nom 
de Dicu eft lapidé Leuit. 44. Et qui maudit fon pere ou 
fa mere ou l’affenfe , doibt mourir ex cod.cap. 21. (f can. 
caterum 86. distinétione. 
7.  Aufli qui iniurie le magiftrat eft plus puniffable 
que s'il iniurioit quelque autre , car il commet crime 
de leze maicfté , l, quifquis , Cod. ad l, Iul. maiel. à quoy 
feruent les Arrelts 6.7. & 9, de Pap. tilt. des iniures &c 
Theodofins Gottor. Rex , comme dit Cafliodore bb. 1. 
Variar. epiff. 27.6 31. difoit qu'il n’eltoit licite de tou- 
cher à perfonne du magiftrat; ny luy parler irreuerem- 
ment , Synrag. lib. 3. cap. 3. pourle temps fi vn iour 
folemnel; & pour le lieu, fi en public,en l'Eglife,en luge- 
ment ou en prefence d’vn magiftrat l'iniure eft faicte,elle 
{era plus atroce & plus fenerement punie , d. L. prator ait: 
in fin. C'eft pourquoy Quintilian lib G. cap. 1. difoic 
que l’atrocité de l’iniure auoit des incirconftäces qui l’ac- 
compagnent , grauss iniuriæ verborum verberibus æquipa- 
ratur, Et ceux qui auront vendu & achepé tel libelles, 
L. lex. Cornelia ff. de iniuriis, L. lin. Cod. Theodof. Ceux, qui a- 
yant trouué tels libelles ne les ont rompus: ains les pu- 
blient, font aufli puniffables , L. vric.Cod.de famo/.l:bellican. 
1. 5. g.1. Et la deffenic d’vn tel crime,n’eft par procureur 
receuë, L. penuli. $. ad crimen d-public iudic.cap. veniens de 
| | AGccHf. 
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accn/Rot.g.48 $ Et les Romains,côme dit Seneque , vou- 
Joyent que tous liures , peintures & autres efcriprs diffa- 
mäts fufsét bruflés par Arreft du Senat.Prifcius poéte fuc 
côdamné à la mort pour auoir faiét vn libelle côtre Dio- 
nyfus,comme dit Dion Callius lb. s 8.hiffor. Rom. & Fho- 
trides Creuenfis , pour auoir efcrit vn libelle contre Ptolo- 
mee fut mis dans vn vale,& ietté dans la mer comme dit 
Achenee,lib.» 4.oymnofofphiffon,& par les loix des 12. tab. 
fut dit , fiquis maledicus 1 quemquam fcriberet carmen, aut 
vltimo afficeretur fupplicio; vt teffatur Cicero de repub.dr 4-14fe. 
Eftant telle iniure plus que toutes autres puniflable, 
glofé Bart.in l.fi quando de bonis vacantib. lib. 3. C.cÿ 1bi Lo- 
anna.de platea,@ Eucas de penna. 

8. C’eft auffiiniure lors que on faiét callinary à celuy 
qui efpoufe vne veufue : car quoy qu'aucuns ayent efti- 
mé que c’eftoit vn ieu de pafletemps, ne meritant peine 
ny nom d'iniure;,toutesfois cé fit contra bonos mores,celuy 
qui s'affemble ou participe au callinary, fait iniure au 
mary, & comme dit Faber, in 6. iniur. de imiur. ajud Juff. 
auth. babsta, verfic. nec ob alterius, C. ne filius pro paire. Lucas 
de penna in verb.errat de caStrenf. penul, lib.1 0. Cod. & Boyer 
confil. 7. num. 3. Et nommement à Tholofe, comme dit 
e Aufrer.cap. Tol.qu.440. tient que, quoy que la couftume 
foit telle de faire callinary à celuy qui efpoufera vne 
vefue, neantmoins il fera tenu d'abus d'iniures, quoniams 
smprobi mores non excufant ab iniur:a argumento au:h. habita, 
$. penulr. ne filius patre. Car toutes fecondes nopces font 
permiles,cap. penul. cé fin.de fecund.nupt. 
9. Le nom de Callinary femble venir des fauts & 
bruits que les Chorybandes failoient à leurs nopces, & 
prefque en toutes leurs aétions : cat callinary fe faiét en 
la maifon des mariez, en faifant force bruit de cloches & 
autres chofes, par lefquelles lefdiéts mariez font mole- 
itez, felon Strabon lib. 10. ceux qui font des fauts 
x 
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& bruits fort appellez Chorybantes, de ce l’on peut a: 
uoir prins le nom de Callinary. 
Arduaiam dudum refonat tinnitibus Ida, 
Tutus vtingenti vagiat ore puer. 
10. Ettels ieux de Callinary reffemblent aux ieux def- 
quels parle Zuliws Pollux onomaff.li.S.de ludis fimpofiac. auf 
quels leurs enfans aflemblés faifoient du bruit auec les 
mains & les doigts, &auec des clochetes. C'eft pour- 
quoy à caufe de l’ennuy ou fafcherie qu’ils donnent aux 
mariés,ils font tenus de l’iniure,& par Les loix des Lom- 
bards lib.1.in L.fin. de inuriis font condamnés à l’amende 
pour l’importunité & fcandale qu'ils donnent. Et fi en- 
cor en la prefence d’autres ils parloyent d’vn autre & di- 
foyent,fcachant qu’il y a eu quelque putain en {a race,8&c 
les fiens ont quelque infamie ou vice. Ie n’ay pas de pu- 
tains en ma race , ie n’ay jamais efté condamne de tel 
& tel vice, ny iamais ie n’ay efté trouué en larrecin ny 
autres femblables choles , celaeft iniarier,comme dit. 
Lucas de Penna , lerrat verfi@ poiquam autem ae cajtrenf. 
pecul. lib.12.Cod.ç> Bartain Lapud Labeonem $. cui non fine, 
ff.de ininr.e Ang. in l.veliem ffcodem. oùil ne repute iniu- 
re fi aucun en la prefence d'autruy pourfaire honteà 
quelqu'vn. le te plains de.ce que tuas cfté condamné 
pour telle chofe, ou que l’ont'aye trouué en tel for faiét. 
Boyer.conf. à.n.1 4.67 16. où il eft dit qu'on ne peut demä- 
der reparation d’iniures, pourueu que l’on ne cognoille 
de qui l’on parle,ou que l’iniuriät ne le nomme que par 
indicc,quoniam non ejt de quo ours loguatur, fed in quem inten-.. 
tio dirigatur , comme eft dit par le Iurifcon{ulte + lL.cum 
pater,$.donat.ff.de lega:.2. 
11. Et liniureeit plus grande qu'vn homme appelle 
cocu vn autre, Fab.in $.pater de ininr. Bart.Bald.c Cafhrenf. 
Taf.Alex. in 1. 3.ff. de liber.cÿ polt.c> Sl'cer.n1.fi non conui- 
uij,de iniur.Cod. cr Alex. inl.inrpia, ffdelegir. & ce d'au- 
tant 
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tant que ceftc iniure rend infame les femmes , & peut 
troublerde mariage,$.lud quoque adicimus,de its qûi IMQrE= 
diuntur ad appelle Aug. Arctin.de iniur apud Iuffia.c 4b- 
bas Smiculss in cap.frr.eod. 
12. Enfaictd'iniures il faut toufours aduifer l’inten- 
tion : car fi quelqu’vnen fe jouant auoit raillé ou dit pa- 
roles fafcheufes,cela ne fera reuoqué à iniure. / f; non con- 
uit11,Cod. de iniurirs Lb,8.$.quare, $. staque cod. ff. CL. eum 
qu nocentem. 
13. Lapeine regulierement de l'iniure eft arbitraire, 
snfceëla fait perfinarum qualitateS. qui fimmam , eo In. 
fr. Et quelquefois la peine eftoit de Taillon , comme 
dit Gelliws lib.2.cap.. laquelle n'eft receuë auiourd’huy. L 
pœna autem,de iniur.eod. Mais Solon, comme dit Piutar- 
que cn fa vie, n’a voulu qu'aucun enduralt l’'iniure d’au- 
truy, ains a voulu que chacun defendift & pourfuiuilt 
J'iniure faicté,comme citant contraire à la charité, com- 
me dit Ifocrate, Orar. de Regno cé Cic.1. off. d'autant que 
J'iniure qui eft faiéte à autruy ne doibt eftre tolerec..l.que 
eos, ffcommunia;ains on doit pourfuiure la vindiéte pat 
deuant le Juge Cic.co.quoniam iniuria baber obligationem ex 
del. $.1. deobl.que ex diliéto naftuntur,eÿ Plaic in lib. 1 in 
Hipptamenon vel de mendacio fi. cé in lib 24.c 34. de leoib. 
dit queiniurier autruy valefacere ef}, noninisriari, bene: 
quamobrem qui iniuriatur ; iniuffus € ante alios omnes ef mi- 
fer: miferior autem fipœnas iniuriarum non luat. Honoran- 
dus certe iniuriaror,qui verbo nec alios id facere patitur ; lau- 
dabilior ef, Car il n’éft permis à perfonne de fc ioüer 
d’autruy en faié ny paroie:car 1l emporte à vn chafcun 
de conferuer fon honneur & demander reparation,com- 
me dit l'Ecclefaftiquecap.4.crudelis enim qui fu:m famarn 
contemnit,can.ftols1 2.9. 1. € ficut lux oculorwm lerificat ani. 
mam, [ic bona fama impinguat ofa;comme eft diten l'Eccle, 
faftique d.ca, Bonum enim nemen carnis ipfa visa eff !. ifh qui. 
der 
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dem,de eo quod metus caufa: Igitur fama necc]aria eff, can. non 
 funt andiendi 1 1. quaft.\. Canendnm enim ejt non folum ne in- 
cidamws in crimen, [éd etiam crimints ant noxie fujpicienem,di- 
foit Cefar en la repudiation de fa femme, Plaurus in Am- 
phytrione, Ego fi enihi bonam famam feruaffe,d'ues ero:cÿ melius 
eff bonum nomen quam mulia diuitie, Proue:b. 12. Si aucun 
nous a iniurié, la reparation eft neceflaire, voire fi on irà- 
iurie yn deffunét, il nous eft permis de demander repa- 
ration de fon iniure, celte ation eftant hercditaire, L. 1. 
f cod. 

1 4. Et l’iniure qui eft faite à nos parents eft eftimee fai- 
te à nous-mefmes, L.ex Cornel.ff.de iniur. L1.$.expetat ff.e0od. 
De forte que la vindiéte nous appartient, L. fi quidem ff. de 
eo quod merus caufi cg L. 2. 3.ff. de Liber. cauf. Et de fait 
l'iniure faite à vn fiere eft faite à l’autre. 

1$. Siaucun appelle baftard, 4nimo imiuriandi, celuy qui 
le fera,ou qui dira quelque autreiniure,ores qu’elle foit 
de chofe certainie.il fera puniffable, & tenu à reparation, 
Leur qui nocentem infamauit ff. de iniur. er Faber in $. 1. de 
éninrits Hoffienfis, & DD. in cap. fi calpa cod. quoniam igitur 
iniuria ex animo facientis deprehenditur, l. illud relatum ff. de 
sniur. 

16. Toutesfois fi lon diloit cela pour caufe profita- 
ble comme pour l'exclurre de quelque-heredité ou au- 
trement, cela ne feroitiniure. Æoffenf. fumma de imiur. 
$. contra quem verfic. quod fi voce, Guid. Pap. qu. 214. où 
fi l'on deferoit quelqu'vn de crime qui importaft au pu- 
blic, comme dit ful. Clar. an $. iniur. verfic. item quere. 
mais il faut que Îe deferé foît apres preuué; car fi ce 
n'eftoit pas ctime, comme fi l’on appelloit boiteux, ou 
borgne celuy qui le feroit, cela ne feroit l’iniurier, vtr eo- 
dem Bart. in l.eum qu nocentem, ff. de pœnis, € Boer. quaff.4. 
num, 20. Et l'ininre diéte en plaidant, quoy que la chofe 
foit veritable, doit eftre reuoquee, cr: L. eum qui nocentem, 
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ff. de iniur. comme fut dit par Arreft raporté par Papon, 
tiltr. Desiniures verbales, Arreft r. 
17. Comme aufli fien plaidant l'on iniurie Île Iuge, l’on 
eft tenu à reparation & amende, comme aufli fur iugé 
par Arr. 2. audit tiltr. Et l'iniure plaidee par l’Aduocat 
eftant aduoüee par la partie efmende en l’Arr. 5. à 200. 
liures, au lieu que fi elle n'euft efté aueree par la partie, 
les paroles n’euflent efté que rayces, encore qu’elles enf- 
fent efté diées par efcrit,côme fut iugé par l’Atr:12.eod. 
18. L’iniure faicte par libelles eft plus grande que tou- 
. tes autres, cum confulio faëta fit, G queniam dintius in con- 
SPeëtu heminum efl : vocis enrm facile obliniféimur, at litrera 
fcripta manet, n'eftant rien plus fafcheux que cela,coômme 
difoit Ciceron, Phil'ppic. 3. @ Tufeul.1. C'elt pourquoy 
qui par libelles infames a efcrit contre autruy et tenu 
de l'iniure, . sniuriam, de iniur, inffit, & par l'Ordonnance 
de Moulins,art.71. Tels qui efcrident contre autruy font 
puniflables , $. qui inuidia eod. Et n'elt eftimec iniure ce 
qui fe faiét & diét entre proches parents, L. veflem fordi. 
dam ff. eod. parce qu’il n’eft pas prefumé qu’vn parent de- 
tracte de l’autre, veu que luy-mefme en feroit offenfé. 
C’eft pourquoy il faudra iuger l’intention,laquelle fe co- 
gnoiftra par les paroles & faicts, /. quod, Labeo ff de fup- 
pell. L. de detrab. ff. de infhit. cap. fignificafhi. de homicid. cr L. 3. 
Cod.de ficariss. 


Que fi quelqu'vn auoït dit quelque iniure eftant en 


cholere, il ne {era puniffable, L. quicquid de reg. sur. l, (5 non 
conuinci $. fin. de inimr. attendu que primi morws nen funt in 
poteflate hominie. Mefmement fi l’on s’en repent, can. fi 
quis iratus 1. quaft.3. Toutesfois cela r'eft veritable, com- 
me dit Julius Clar. in $. ininria in fin. il eft vray que la pu- 
nition en fera moindre. Et fi quelqu’vn ayant iniurié, 
puis apres s’en repent , & fe dedife de liniure, vrum | 
fi cela l’excufera, il eft dit que non, {uliws Clar. cod. Mef- 
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mement file public y eftoitintereflé , comme dit Poly 
bius lib.4.bifor. Lprator.S.fin.de iminr. Ÿ $.atrox,apud fuft.de 
éniur. 

20. Mais quand quelqu'vnainiurié vnautre, & qu’a- 
pres il ne veut fouftenir l'iniure , ains il ditqu'il eftime 
homme de bien,il y eft receu, fans qu’il foit condamné 
nyenamende honorable ny pecuniaire , ny qu’il en- 
coure infamie ob lubricum linqua ff.ad Jul. Maieft. Lqui in- 
im. ff.de inrur. parce qu’il fufht pour prouuer qu’il n’y a 
point d’iniure que l'on declare & que lon s’en repente 
à. !, Cynus in d.l. ff non conuicy. Cär par telle declaration il 
donne à entendre ladiéte iniure auoir efté faicte hors fa 
volonté,auquel cas il ne merite peine Goff. C. d.l. 1. C, 
de ficarin:Et deura cftre creu l’accufé par ferment de n’a. 
uoir iniurié de volonté, /nroc.in c.querelam de elett.quoniam 
cx its que dependent ex animo flatur iuramd.inter cmnes,S.reëté 
 ffide furr.G. P.g.123. 

21. Ilelt vray qu'il fera condamné aux defpens de l'in- 
ftance,côme fut iugé par l’Ar.de Pap.1 3.tilr. des iniures. 
22.  fmiuariam remitteus cenfitur in perpetuum eam remittere, 
non ad teraprs $.fin. G* ibi glofa de insur. Et ininria non di. 
ciur quod ad fui iuris confirmationë pratenditur.l.1 .$.1.fi quad. 
panper.feciffe dic.G.P.g.45.n.1. 

22 Orlesiniures & les actions par plufieurs moyens 
ceffent. 1. quandonaura fatisfaiétala peine ordon- 
nee par le Juge $.in femma,deiniur.InSlit.l.7. Codeod. c 
! fin.ffead. 1. quand on aura reparé l'iniure par reparation, 
ou bien quand les pärties fe’ {ont recencilices.Car il eft 
prefumé auñli que l'iniure eft fatisfaicte , quoniam fatisfa- 
ého folutionts inftar eff,l.{lutionts.ff.de filur. cl. omnes de pœ- 
mis Cod. 3.par la moït de l’iniuric l'iniure eft remile ; quo- 
niam mors omnia foluit $.deinceps,de iniur.in auth.C'eft à dire, 
fi l'a@i6 n’eftoit intentee auant Îz decés, gwoniam iniuria- 
uns aËtjo in bonts noffris ef} Linisr.aët.de iniur. ffantequam pro- 
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pofita firnonvranfit ad haredes.S.{i haredes de perpei<f temp.aët. 
nec haredi nec in hercd.datur,niji lire conteftaia,dit la loy imtur. 
de iniur ff.c L.1..pen.cf ff. de priuatis deleëtis,4. vel expreffe 
velracite remittituriespreffe per paëtumn L.fi tibs 10.6. 1. de pattis 
€ L. non folum ff. de iniuris, vel fupplicationtbus vel per preces, 
can. fic ille 24. a. 4. Tacite remitiusr diffimulatione, ut fi flatim 
gui patitur ad animum non reuocauit cum pojfi,non agat, cen(e- 
sur remififfe L.fi nen conuicij.ff.de iniwr.c bi Salicer l.non folum 
2.604, Cat dans l’an telle action le prefcrit. €. mutuelle- 
ment iniures fe compenfent nam dolo eludi compenfars 
placuit L. domum.ff.de contrah.empr.l. fi ambo de compenfationi- 
bus parie enim delicla mutra compenfatione tolluntur; TDider 
vxor; ff. foluto.matrimorio. l. 1 97.ff.de reginr. & ainl le tient 
Zoannes de Bolonts in praëlica criminali,in verbo proprio, nume- 
70.16. 

24. Cequialicuindeleéhis priuatis , & nonen ceax qui 
mettent peyne,& correction publique.l.2.6.fi publice. lfisr. 
F'adl.lul.de adult. ny lors qu'on agit criminellement 9s0- 
niam corporalis vel conmiualis non copenfatur, l. 2.6. ff pr blico ff. 
de adult. Arifl, $. Ethic. traët. 3. difoit que celuy là eftoit 
fat, 8 de peu d’efprit qui negligeoit les iniures: & Sue- 
tone en Vefpalian dit que cet Empereur dit:au Seat - 
qu'il nc faut iniurier aucun. | RC 
25. Mais qu'il eftoit ford lourd de rciniutier." Et: n’a 
toufiours lieu non plus Patrocité en la compénfation 
d’iniures : car chafcun peut à part,fclon l’atrocité , pour- 
fuiure la fienne,où diuers droit fera ordonné, felon 
que l’vne fera plus grande que l’autre ;ou que l'vne 
‘aura plus d'apparence que l’autre, comme dit Specul. 
tit, de accuf. verfic. quod fivocans te. Ang. inl. vi um ff 
de injfit. * iur. 7 Panorm.in capir. cum te, def nt. @ rc ind. 
aum. 26. Mais fi l’iniure repoufle liniure, Laeft exempt 
de peine & d'action , /, 7. $. cum aricter. ff. fi fami. fire 
- fec,. diçat, leg, (rex plagis. $. tabernarime ff. ad leg squier. 
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L. ur vim ff. de iuff.  iur. pugnandum ef, inquit, Quint. lib.x. 
de bello Macedon. interdum non quoniam velis ; [ed quéniam 
ho/iis cogit,paurueu qu’on n’excede le moyen de la deffen- 
fe ; veu qu’anciennement fion faifoit vne iniure plus 
forte qu’elle n’eftoit receué, s'en pouuant pañler, lors alia 
sniuria potins quam defenfio ej}, ut ait, Panormt. in d.cap. cum 
te, de fentent. @ re indic, num. 213. C'elt pourquoy difoit 
Paul, in l, fcientia $. cum aliter ad 1. Aquiliam iniuriam fi ali- 
te? quis enadere non poffit , violentiarmn enim quis ex contumelia 
Patiatur, atque Ita VIM EXPHÇHATE NON VELAIUT, L. alimenta &. 1. 
f. de Lib. hominib. exhib. quis enim impetum concirati Sfirius 
ferar? Prouerb.27: 

26. Celuy qui endure vne iniure n’eftant curieux & foi- 
gneux de {a reparation, eft tenu pour perdu & diflolu, 
inquit Seneca lib. 2.ad Seuerum, in fapientem non cadit iniuria. 
ininriam poteft accipere [ine aliquo detrimento, vel dignitatis,yel 
corports; vel rerum extra nobis pofitarum. £ 

Etdit-Plaute in moffellar. Ego fi mihi bonam fimam fer- 

tale, fatero diues. Et Platon in Memnone Athents graue 
periculéfum fuile tradit quempiam iniuria afficere  hominum 
fama Attrahere, T'outesfois pour paroles iniurieufes & le- 
geres on: n'y doibt proceder aigrement , mefme quand 
celuy qui les a proferees ne les veut fouftenir, ains offre 
faire déclaration, qu’il eftime homme de bien & d’hon- 
neur celuy qui fe plaint. 
27. Si vne perfonne eft notoirement diffamee du blafme 
qu'on luy reproche, elle peut le prendre à iniure;çcomme 
fi c'eftoit vne putain publique, Arreft du 23. lanuier 
1557. vide fimm. rur. 716, où il tient que la loy em qui 
nocentem ff. de iriwriss, n'elt guerce en vfage. 

Siquis per locum percutiat aliquem, aut ludendi gratia, aut 
dum certat,ininriarum non teneur L. 1llud relatum in fin. ff 
hoc tit. 

.28.. Si férnws féruo faceret inis:riam, perinde agerdum si à afi 
mino 
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domine feciffet Î. cum qui nocentem ff. ed. 
29. Sipercuf]us bibir,vel comedit Slarim cum percuffore, ipfe non 
poteft agere. poflea aëbione iniuriæruan L. non folum . 1. hec tit. 
fic non videinr inuria fatla, vel cenfetur rer] a: volenti enim 
non firininria LA. ff. hoc tie. $. wfque adeo iriurians palin deber 
fsam iniuriam efhimare $.pœna,'n|hirchoc nt.quam «ffimationem 
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1. Omine inflrumentorum, onentend toute forte d’ef- 
criture, gl us canfa inftrui poreët, l. @ de fid. instra 
mentorum : les vns font priucz, les autres publics. Les 
priuez ne font foy que centre ceux qui les ontefcrk, 
parce que perfonne ne peut venir contre {a propre con- 
fcflion , rècognoiflance, & declaration, !. in/hrumento, L. 
rationes;lexemplo.Cod.d: probat. l.fides, Cod.de fde inftrumenr. 
auth.contra qui proprium.l.cencraliter,Cod.de non xumer.pecun. 
1.fin.Cod.de conneniend. fifci debit. 
2. Des exceptions apud doélores ini. admonendi fa ae inreiur. 
Guid. Pap. confil. 441. 
3. Celuy qui fe fert d’vn-inftrument foux se serie 
doit eftre condamné comme fauflaire : mais s’il defifte, 
fera feulement condamné és defpens, dommages, & in- 
térelts, L. penulr. Cod. de probat. Rebuff. in conlir. reg. sxaËtat. 
de materia po. 
4. Efcritures contraices fe deftruifent re, L 
fcripture Cod.de fide inffrument.cap imputari,rod. 
s- Pour la perte des inftruments il fauc fuyure le droi& 
François : car s’il eft queftien de chofe qui n'excede la: 
fomime de 100. liures, fuffit de pretuer par tefmoins Île 
debte, ou chofe qu'on pretend, encor qu'on ne verifie 
la perte. de l'inftrument : mais s’il eft queftion de chofe 
B 8e 2 
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excedant la fomme de 100. liures, il faut verifier la per- 
te de l'inftrument, & ce qu'il contenoit, L. refhium, in fin. 
Cod. de teshih. & à ce eft conforme l’'Ordonnance de Mou- 
lins, art. 54. 
6. Si celuy qui a exhibé vne fois l'original ne peut plus 
le reprefenter pour eftre perdu, & s’en purge par fer- 
ment, il {era excufe de l'exhiber. Et routesfois la copie 
collationnee par deuant le Juge & fon Grefhier,ou par le 
mefme Notaire, qui a.faict l'inftrument, fera quelque- 
fois preuue, Lulr.Cod.de fid.inffrum. dd. in anth. [1 quis in als- 
quo Cod.de edendo.c.penulr.c vlt.cod. 
7. Inftrament produict par l’vne des parties, l’autre fe 
peut ayder djiceluy, comme eftant commun à la caufe, 
quelque proteftation que le produifant ayt faiéte de ne 
produire qu’à {on intention, parce qu'en le produifant 
il eft eftimé approuuer tout ce qui eft contenu en iceluy, 
encor qu’il luy foit preiudiciable. Felin in cap.venerabilis 
de except. c dd. adl.1.<. edi£hones, € l. edita Cod. de edenco 
Panorm. in cap.caufam.c.veniens de tefhib. Pap.tit.des inftru- 
ments, Art.7. & 9. 
$. Si la partie veut produire vn inftrument pour s'en 
feruir, il faut qu’elle produife l’original,fi ce n’eft que la 
copie eult cfté collationnee aucc la partie aduerfe pre- 
{ente, ou fon procureur,ou icelle fufhfamment appellee. 
Doëtores in auth. [i quis in alsquo, de edendc Guid. Pap. con. 
471, Quintil, Lib. $. infbeétio 1pfa fepe falfum deprehendit, 
alioqui déprehendi coarçuig. potef}, c traditur c. de literis, rc, 
feq. de fid. inffrum. l. 2... infpeétio ff. quemadmod. 1eSlament. 
apert. 
TE faut noter que toute rature ne rend l’inftrumét fuf- 
pe& de faux, mefmemenñt quandelle n’eft en lieu &en- 
droiét effentiel & fufpeét, d.c.ex literis vbi Abbas cap. inter 
dileétos de fide in Mument.vide Mafuer.& S peculator. . 
10. Le çontract qui eft debatu doibteftre execute 6 
| prouifion 
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ptouifion en baillant caution,vr nor.in . 2 :Cod.de falf. > in 
cfufcitata de in Inegrum reMiruend. {inon que l’on fouftien- 
ne que celuy quiaaliené neftoit en fon bon fens, Barr. 
in l. babent Cod. de facrofanét. Ecclef Imber', in Enchirid. vid. 

_ Contrat. 
Pour l’expedition des actes le Notaire eftant ne 
dé Gil Pap.qu.2. dit qu il faut premierement que celuy 
qui expedie foit commis par le Juge ordinaite à la colla- 
tion, autrement l’expedition faicte fans commiflion, #on 
facit fidem, dr non creditur afferenti fe commiffr:m, idem author. 
gu.404. Ce. qhoniam contra falfum, de probat. auh. fi quis in 
aliquo Cod. de edendn : de bac materia Guid. Pap. quoque qu. 
191.582.1infin. € 128.2. Et fi l’expedition eft faicte 
pendant le proces, doibe eftre faiéte d’authorité du luge 
où le proces cft pendant, L.2. Cod. de edendo. 3. faut que a 
partie foit appellee, /. de vnoquoque de re indic. e% noratur'in 
cap.cum tabellio Cod.de fide inffrurnentorum. 
12. Sideux Notaires ont receu vn contract, l’expedition 
faicte pe vn d’iceux eft bonne, & executoire, pourueu 
Won face promprement apparoir que la notte principa- 
ee F1 de deux, L, ques Cud. ad |. Cornei. de f«1fis 6. fi 
Jerd rMOTiANt HT, in autw, de (ide irffrurn.$.alter: snflit.de inutilb. 
pal, des bus receus par deux Notaires, vid. Guid. 
Ps D.qu12 2 2.vbi multa. 
13. On ne peut eftre receu à declarer v adte cum res non 
eff in inteoro l. quod fi minor &. non me l eribe l. vit. 
Cod. - derepud. bered. Et fingulicrement quand il s ‘agit de 
yement faiét en deduétion, 1.4, Cod. de non ru. pecun, 
14. Inftrument à la rigueur tient lieu de caufe iugce 
fuyuant la refolution de tous les decifionnaires, & mef- 
me par le ftyle de France, Boer.decif. bu sum.6, Guia.Pap. 
decif. 11% 
15. Si inffrumento venditionis auod hdi fit dicatur faëtas 
faille Jabhaltariones ; an flandum [ir inffrumento. Er dicimr 
| è Bb 3 
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quod non, quià inffrumentum nou probat, nifi ea qua faëla fue 
gunt tempore celebrati in$fiumentr, ç not. per Innoc. ir c.quo- 
miam contra falfim. extra. de probar. non creditur referenti, 
auf confiet de relato amih. fi quis in aliquo. Cod. de edendo, Bart. 
#n |. quod in libellum Cod. de fide inftrument. ib.x 0. Aduerfari 
Viderur loptinsa Cod. de contrah. é committ. flip. l{cinduns 
de verb.obligat. 
16. Queritur, s'il faut adioufler foy.à al addition fie par 
le Notaire au marge, lors que les tefmoins dient qu'ils 
n’enent ouy parler. Et femble que fi le Notaire l’a fignee 
qu'il y faut adioufter foy,parce qu'il n’eft à prefumer que 
le Notaire aye efcrit faux, Bald. in l. noffram Cod.de tejtam.. 
in rubr:Cod. de fide inffrum. in 1. Labeo . 1. de paëtis. 
Et y a prefomption que le teftateur s’eft corrigé, v+ nor. 
in l.f8 librarise de reg. imr. vid. Bari. in l. non folum $. fed ut 
probars,de noui per. nuntiat. Ludouic.Rom.in Lilla de veib. ele 
Felin in cex literis de fide inffrument. | 
1 7. Mais fi c'eft apres la mort du Notaire, qi ne se peut 
defendre; &:eft aylé à corrompre Les tefmoings, L. te/tium 
Cod, detefhb. il faut dire que telle addition ne fai fo; 
attendu qu'elle n’eft fignee ny du tettareur ny des ref: 
moines, & que le Notaire à la fin n'en fait mentions 
ce Alex.in L. fi vnus Cod. de teftam. & les Docteurs 
reprouuent fort telles additions , Bart. in L. imperator de 
Statu hominumÿBald. in d. l. noffram.Decius in d. 1. fi librariuss 
Et la-de vo (its des tefmoings qui difent n'en auoir ouÿ: 
parler, renc énbnon feulement nulle, mais aufli fauiles 
L.inbemus Cod.de teffan:. Ex nc faut difputer s'il faut adiou- 
fter plas:de, foy au Notaire qu'aux tefmoings, parce) 
qu'ils ontelté à pprouuez, lege reffsbus  lege 16fium Cod. 
de téffibus. Et touliours on eft receu à faire preuue contre 
vnacte, L. 1. C3 plus valet quod agitur !. ignoramus, Cod. de 
donar:l. cum prebus. Cod.'de probar L illicrias $. verütas ff. dé 
off. Per id. l, quoies $, fed fi non, de hercd. sb cf L. colore 
Cod. 
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Cod. de téStam. Charond. lb. 5. c. 48. 
18. Inslsumentum faciens mentinem alterius , fiid non 
proferatur , non facit fidem auth. vi fponfal. largit. $. € 
hoc infiper collat. 9. vid. Gloffa ‘bi in verbo d'cummento, 
c in verbo legibus , non etiam probat exemplum , [ed 
authenticum inStrumentum 1 probatorias Cod. de dinerf: offi. lib. 
12. Cod. vid. oloff. | 
19. Seriprw a prinata non facit fidem , quia iniquum eff , ut 
fab propris anotationis manu vuufquifque fi ibs faciar débitorem, 
L. (im. Cod. de conueniend. fifci debit. lb. 10. € L. exemplo Cod. 
de fid. inffrum. libri 1amen rationum mercaorum ff lits admi- 
niculis adiunentur fidem faciunt,Gu'd.pap.g.440. 
20.  Parordonnance de Blois art. 165$. le Notaire doic | 
requerir les parties ‘s'ils fçauetit: figner ou marquet 
& faire mention en fon aéte de Ja refponfe à peine denul- 
lité,& d'amende arbitraire, & par Part. 166. il doit appe- 
Jer deux te{moings qui feachent figner. 
21. Par ordonnance de Moulins art. 54. on n'eft téce- 
uable à verifier faiéts qui font contraires à la teneur du 
contra®.,s’il s’: agit de fomme extedant 100. liures, Arreft 
du penulr. de Decembre 1568;cité par Charond.”  : 
22. Toutefois fifans alleçier exception de ladite or- 
donnance les parties font appointees contraires ; ON i'ÿ 
peut reucnir, parce que les fins de non reccuoit demeu- 
rent couuertes,& ainli a efté jugé eômme dit Charond.” 
23 Il fe pratique auf que celuyÿ qui allègue faicts 
contre vn contract, le baille à iurer oua croire., aut erir 
Surare aut iuramenium drferre deber. Totiefois le mefme 
Charond. lb. 4, c. 676: tient que dcpuis Îc contraire 
ait cfté fouuent iugé. Et que l'appointement. de corn- 
trarieté, ny les preuuces faictes à luitte ne: conurent 
l'exception de ladite ordonnance ,-& que la cour n'a 
aucun efgard aufdites À ages ; foit que ladite OT= 


sn 
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pour le bien public, & pour l’abreuiation des procés , ês 
par confequent on n’y peut deroger : le mefme faut dire 
de l'efcriture priuec fi elle a elté fignec &recogneuë, 
parce que telle recognoiffance fait qu'elle a mefme 
force que l'acte du Notaire leg. Publia $. fin.ff. drpofus 
Charond. lb. 6. c. 28. des refponces, cite vn Atreft par 
lequel on et receu par tefmoins contre ladite ordonnan- 
ce à verifier le payement de la fomme de 200. liures, ce 
qui eit raifonnable quand auec les cefimoins il y a d’au- 
tres adminicules ; comme en ce fait auquel y a quit- 
tance minutee par le cierc d’vn Notaire,mais non fignee 
vid verb.Tefmoings. 
24. Charond:h£.7.c. 41,dit vne femme auoir elté receuë 
à verifier par tefmoins Lx fraude commile par fon mary 
en leur contract de mariage, quoy qu’elle euft approuué 
les autres chefs, gwi4 non deber vule per inntile witiari. 
2$. Et faut noter que ledit article. $4. prohibant de 
receuoir aucune preuue par tcfmoins , outre le con- 
tenu, au contract , où fur ce qui fcroit allegué auoiz 
elté conuenu auant le contract , lors & depuis elt li- 
mité pour le fait de fraude, à la preuue de laquelle par- 
cefmoins peuuent eftre receus tant les contraétans 
que tiers y ayans intereft , ainf qu'a eité iugé pat. 
plufieurs arrelts de Paris. Charond. hb. 7. capit. 1 87.8 
dit auffi que fi on veuc verifier par tefmoins vne con- 
uention de chofe excedant 100. liures, fila partie ne 
contefte pas ladite conuention ; mais dit que laduer. 
faire n'y lacisfaié , en ce cas la preuue par tefmoins n’eft 
receué. Charond. /. 7. cap. 210. Et nota aufli qu’on n'eft 
recell à piouuer par . quand il eft queftion de 
tradition de quelque chofe, bien que la valeur d’icelle 
excede la formme de 190. hures : car l'ordonnance parle 
feulement des conuentions. Charond. encotte plufeurs 
Arrefts lib, 7. cap. 226. 

: 26, Quaritur 
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26. Quaeritur files menaces faites par vri feigneur à va 
fien vaflal-en temps de trouble font fufhfantes pour 
faire cafler-vn.contraétde vente faiéte au fauory du fei- 
gneur. Et femble qu'ouy; /, met#m Cod.de irs qua vi met. ” 
cauf: fiunts lfulcimus $: x. ex quib.canf: in poffeff.ea. L.1 .Cod. 
Ji quis imberar.maled.f; p.Cod.de iis que mers caufa.car quand 
celuy qui.faiét les menaces a puiflance de les executer, 
huinfinodi merus non eff reuerentialis, fed suflss timor. L'3.6. 
oncrande ffiquar.ter. aët, non detur. Abbas intap. fin. de ap- 
pell. Bartol. inde pupillo: $. fi quis ipfi praesor ff. de oper. noui 
nunciar. vid. l, plerumque ff. de inre doris; Charondas; {.'$: 
Cap. 49. ; | > L'h 
27. L'atteftation d'vn Notaire portant qu'il a receu va 

_telacte deuant tefmoins, ne faiét point de foy en iuge- 
ment ; & fi on veut arguer l’inftrument de faux, il faut 
exhiber le protocole, Guid. Pap.quest.o. 

.28. 1n amiquis inffrumentis verba narratina plenam fidem 
faciunt. DD. in L.optimam Cod. de contrab. cr committ. ffipl. 
€ l.2.de verb.oblig. cap.quoniam,extra de probai. Boerins decsf. 
285. vid, c. peruenit, de cmpt. antiqua infirumenta geminata; 
€ fi alias non probarent, probant. Bald. Lafon, Salycer, & Ale- 
xander in |, cum aliquis, de iure deliberandi. Florsanus in b sn 
fnalib. ff. finiumreound. Aretin. confil. 42.textws 9.in c. cums 
caufa ; de probat: Gloffa in c. cum olim de cenfibu:, é* verba 
enunciatoria incidenter probata in aliquo inflrumento fidem fa- 

Sriunt regulariter,e Alex. confil.7 s. € fama que nen probat nife 
fémiplene : de antiquo tamen plene probat. Innoc. in cap.veniers 
de verb. fignific. Bald. in auth. quas aîtiones, Aretin. conf. 37: 
 Alexand. conf. 75. E. 
29. Si l'inftrument n'a point de datte du iour, guæ- 

ritur an valeat,  diflinguitur, an fi contratlw de ne- 
gotio quod requirat fcripturam, © nihil valet. Gnid. Pap. 
quaf}. $ 82. vbi vide que fint negotia que fcripturam défi- 
éerent. br 4 à 
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30. Faulle caufe rend tous actes contraéts & tefta- 
ments nuls vide Duret & fur l'ordonnance de Blois ,. art. 
35 3. quile tient ainfi , auec Aymon corfil. 317.num.103. 
214.252. videleg.fitam avçuffi ff; de: feruitut. & 1. fanci- 
mus Cod. de donat. Imbert en fon Enchirid. in verbo infti- 
tution d’heritier.fol. 7 2. 

31. Pour fçauoir fi l'extrait d’vninftrument fait foy, 
vid. l. chirographis ff. de adminiftratione tuiorum &* authent. 
fratrum filig. $. slud. quoque collar. 9. n'eftant impugné de 
faux, l'original ne doit eftre remis, {. wlr,Cod. de fide instru- 
mentorum. vide Authentic. de tabellionibus .collat. 4. Boerins 
decif:1 54. | 
32. Initrumentum ex parte vitiofum totum dicitur falfum. 
Speculator tit. de inffrument. edit. $. anfirumintum verficulo, 
quod fi aliquod per. c, -pura 3.q. 9.0 6. qui ad facras 9. diflin, 
Chone , Bartolus in L. quiex falfis Cod. de tranfaétionbis. faicie 
caput fraternitatis , extra de hareticis , [ounnes de Ferra in Jus 
prathiqua in forma products inflrumenti $. appareant elfe iu- 
ffa , dicit inffrumentum non polfeeffe pro parie verum, & 
parte falfum. Innocentins in d. cap. fraternitatis » © C. cum 
Toannes, extra de fide inStrumentorum : maxime quando faif tas 
eff circa [ubffantialia ; argumento l.d.c.qui ad facras. 

33. Liure de raifon ne fait foy, Guido Papa q. 441. 
Boerius decifio. 105. moins s’il eft informe /. 3. Cod.de ediëlo 
Dissi e Adriani tollendo. 

34 Tous contraéts & actes, bien que nuls , doiueñt 
etre caflés par letures , d'autant que les Roys ne font 
fubicéts aux loix Romaines. Ce quis'entend des nulli- 
tés introduites par le droit , & non par les ordonnan- 
ces , ou couftumes,leiquelles produilfent leur effect fans 
Joueres, Imbert sn verbo contraéts, & enfesinftit. foren- 
feshib, 1.tit.3. 

35: Contrads vlrsites & contraires à: la couftume 
font cafleés fans lettres. 


36. Con 
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36. Contraéts ne peuuent outrepaffer la volonté & l’in- 
tencion des contractans, facir lex, ibi Baït.in |. 1. [1 quis, 
boc interdiélo ff. de interrogatoriis al. hinc ilud tanium jra- 
fériptum quantum poffef{um. Imbert in Enchirid. in verbo, 
Actes, fol. 7. & 8. routesfois fouuent on faiét incidem- 
ment quelque chofe outre l'intention, vid. [. ft 15 qui, $. 
vlt. ff. commoedati. 

37. Qui donne l’inftrument du debtc donne la debte, 
là. Cod. de donationibm. Toutesfois Iafon in [, Labeo ff, de 
paëhis, Gin !. illam C.de collat. tient que qui baille Pinftru- 
ment de debte ne tranfpoite le debte, ains la faculté de 


‘Fexiger, s'il n’appert de l’intention de donner ce qui fe. 


peut recueillir de la qualité de la perfonne, fi elle eft 
propre pour exigcr, Imbert, sn Enchridio, in verbo. Ayant 
receu, fol. G. | 

38. Actes produits en vne caufe feruent en l’autre, en- 
tre mefmes parties. Ce qu’il faut entendre de casfa cinuli: 
car en caule criminelle on n’y adioufteroit entierement 
foy,parce qu'on y doibt apporter plus de circonfpection, 
Imberc in Enchiridio in ve. bo, Actes.folio 6,& 7. 

39. Inftrumens publics, & authentiques, font parfaiéte 
foy, aufquels il faut s’arrefter , ou les iurer de faux, L. fin. 
de (ide inftrum. lin donatione, C. de donat. & par l'Ordon- 
nance du Roy Charles VIIL. 1437. Bartol. cr Cynss, L. 2. 
quand. téflam, aperiant. Car l’inftrument doit rem manife- 
flam facere, & d'auantage quand il eft accompagné de fer. 
mens & foy, #ift alind prober ,quam qued in co consineiur, l. ad 
probationem Dominy,C.de probartontb. 

40. Ilfy aplus grande preuue que célle d’vn inftru- 
ment public, Cap. cum dileëti in verbo exreriore infirumento= 
rumyde donation. €ÿ ibt Panormi. Chaflinee des. Iuftices 
d.7.in glof. fufhfammenc preuue , num 20.4 aI, Zajon ire 


L.1.de nou. oper. nunciat. cr Felin. in cap. licer caufam;, extra, de | 


probatio. 
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41. Il efttoufours prefumé pour l'inftrument, /. cms 
C. de pribationb. Alexand. confil. 134. 123: @ 53. vol.3.6* 
e Andr, confil. 43. & confil. $. lib. 1. quia inffrumenta hbabent 
in fe probationem probatam, |. minor inquit vigintiquinque an- 
nts , ffs de minorib. Bald. in L. quoties. C. de indic. € Socin. 
quafl. 266, Si bien que fi vn tefmoin difoit n’auoir efté 
ainfi contraété, comme il eft en l’inftrument;il fera plus 
creu à linftrument, comme eft difputé par Baril. 
Imola in |. 2.<. [ed fi negçot. ff. quomodo teStamenta aperianr. 
Comme aufli le Notaire fera plus creu, afhrmane l'in- 
ftrument veritable , que les tefmoins qui le nient du 
moins en l'action ciuile : car en la criminelle, il fe prend 
autrement. Specul. in tit. de teSfib, $. 1. verfic. [éd pone, Abb. 
@ Felin. in cap.cum caufam, de tefhbus Al-xand. confil. 74. 
volumin, 1. Ce qui s'entend fi le Notaire n’eftoit feul, 
comme dit 4bk. in d.cap.cums caufam vide Alciat. prefumpr. 
13, 760.3 
42. Inftrumens anciens, encor qu’ils ne foyent fignez 
par les Notaires , font neantmoins bons & authenti- 
ques, auth. ad hocde fd. inStrum, cap. cum caufs, de probat. 
AVar. confil. 2 3 5. & les actes authentiques, & la preuue 
de l'antiquité fe fait auec peu de chofe ; ramen quandles 
inftrumens'ne font fignez par les Notaires ne font par- 
“faicte foy ; bien font-ils quelque prefomption ; attendu 
qu’anciennement l’on n’obleruoit aux inftrumens au- 
cune forme publique , !. cenfum, de probarromb. € d. cap. 
cm caufam, eod. Maluer. fol. 3 5 9. & 360. Il eft vray que 
Salycet.in l.exemplo C. de probation. & Boyer decil.2$. tien- 
nentque les inftrumens, voire les terriers font foy con- 
tre ceux qui l'ont recozneu, iaçoit que regulierement le 
terrier ne face point de foy, L nelim. C. de tefhim La. 
fed @ fi mihi ff de verb. obligarinib. bien qu'aucunsrien- 
nent que les inftrumens & tertiers anciens non fienez 
preuuenc rei domimiwm, l. folemuib. C. àe rei vindicat Lf. 
œ, Paire, 





Inflrumens. 293 
parre.C.de athionib.empt.i.fi funétiones,de donatienib. I. fi forma, 
6. fiego,de cen/ib. 

4 3. Les extraicts d’vn inftrument ne font foy, fi la partie 
n’a cfté appellce, cap. caufa de fid. instrument. {auf fi l'ori- 
ginal s’eftoit perdu : car lors feroit foy, /.fi quis argentaris, 
$. Praetor. ait, ff. de edend. | 
44. Solemnitez requifes en l’inftrument y eftant obmi- 
fes, fielles font petites, ne font confderables, L. 1. 6. fin. 
ff.de ventre infhiciend. Bart. in l.1.ff.de Liber. & poflh.c Felin. 
in Cap. cum dileélus, de refcript. num. 7. toutesfois l'inftru- 
ment qui eft faic, contra formam fib$fantialem 4 lege, prafu- 
mitur non valere, d. cap. cum dilellw, ny qui font faiéts pre- 
ter formam, cep. prudentiam de offic. deg. Et les inftrumens 
qui font inualides ne produilent aucun cffeét. Que fi en 
vertu d’iceux l’on auoit poffedé vn bien, telle polleflion 
ne pourroit prefcrire, ny donner aucun droiét, cap. ve- 
niens de tranfait. & cap. ai decimam, de rejiir. ffourar. Que fi 
l’on demandoit quelque chole en vertu d’vn inftrument, . 
qui ne fuit pas faiét, mais qu'apres on le ff faire, cela ne 
vaudroit que comme fi l’on auoit fpolié quelqu’vn, & 
qu'apres on luy fcit faire inftrument de vente a tel, que 
l’on pretendroit auoir droit à la chofe, 4rifforL.fi funa.ff. 
de fund. num.1 0. | 
45. Narratiues en l’inftrument ne font point de foy, ny 
ne nuilent qu'aux feuls contraéts;car vn tiers qui ne fera 
nommé,ny ne peut acquerir droict par iceluy,nc receura 
incommodité, l.autumant.C.de contrab.cÿ commut. fhipular. 1. 
fi flipulatio,$.alteri, de verb.oblig. l. quamuis de aëlion. cr oblig, 
cap. fi Papa de priuil. in 6. c. cum iniuria, de offic. delcgar. l. fi 
fenctiones.C.de donat. P anorm.c. Abbarse de verborum fignif. 
C'eft pourquoy fi aucun fe veut ayder d'vninftrument, 
contre celuy qui y fera nommé, ne vaut rien, l, quamcun- 
que.ff. de oblig.  atlion. I. fi num. $. ante omnia jf. de paët. 
c.alier.per alier.de regulsurin 6. | 
| | 46. L'in 
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46. L'inftrument perdu la teneur fe peut prouver, awb. 
[5 quis in aliquamn de fid. inffrum. + Atla perdita teSles probari 
pollunt, cap. ficut de fèntent.&r re iudic. Vn inftrument eftant 
perdu, la partic aduerfe eft contrainéte de bailler copie 
du fien, qui feruira d'original, Berrol. in auth. fi quis inali- 
g'io. C. de edend. Vn qui n’eftoit lors de l'inftrument, & 
ÿ a neantmoins intercft, peut faire ouyr pat ferment les 
contraétans, & tefmoins fur la verité de l’aéte. are. $. 
nobis, auth. de haredib. c Falcid.in inuentario fatto abféntibus 
degatariie, il faut que les parties fignent les actes, /. ficur 6. 
non videtur.ff.qu1b.mod.p'gn.l. 3. quod cum eo, l, a teflimonio,de 
teflib. 
47. Omiffio d ei facit wt non valeat inffrum. glof[.in l.1 4. cdi. 
tiones,de cdend.authent.vt propr.nomin. Imper.coil.s . 
BSESPESEES DÉRSESEISESES SEBSSERES 
Îmges. 
£. N iour Antisonus demandoit à fon frere qu'il 
Juy iugeaft vn fien procés à yeux clos, il refpon- 
dit, mais bien au milieu de la place à la veuê de tout le 
monde, pour ne faire tort à perfonne , comme dit Plu- 
tarque en fes apophthegmes ; eftant certain que beneno- 
lentie amores fun ad iudici1 corrumpenda, Ciceron 3. de ami- 
citia : fi omnia inquit, facsenda funt que amici vellent, tales non 
fant amicitie, [ed coniurativnes : à ce propos eft notable Île 
dire d’Atiftote Erhic. 2. quand il dit que les Iuges qui 
fonc appellez pour adminiftrer la Republique , doivent 
eftre prudens en ce qu’ils font, & doiuenteftre doctes 
pour entendre ce qu’ils iugent, & ne doibt fe fouuenit 
le Tuge en iugeant de l’amy,ny de la chofe chatoüilleufe, 
ny mefme le doibt voir, afin que la prefence ne luy of- 
fufque la raifon. Nunguam, inquir Arifieteles, debet (fier: iu- 
dicium in confÿEtu obieëhi deleétabilis, a gx:0 abffinere debent 
sudices. Ce qui fut auffi pernicieux aux Troyens, qui à 
| vouiu 
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vo ilurent rendre Héleinc aux Grecs & ce pour l’auoir 
veuc -.!le, d’où vint leur ruine, felon Homcre. 

2. Ne peuvent eftre iuges les non experimentez, $. 1. de 
indic. in autb.chm experientia [it rerum magiffra, cap. que fir,de 
eleëtin 6. Hyppolitws de Marfilia. 
3. Ny les ignorans, 6.1. de sndic. in auth. quia es lbs 
iudicare non ex arbirrio, [ed fcurdum leges, lnemo de féntent. 
interlocut. Cod. ideo peritia eff illis receffaria,c.1. & 2. difl.quia 
propter imperitiam remonentur ab officio cap. fin.de atate C gua- 
lriate, num imperiiia efl mater omnium errorum C. fi laicws 93. 
CG ininfluie, vt ai Terentiui in adelph. Homine imperio nun- 
q''arm quid ininffius, qui nibil, nifs quod ipfe facit , relum 
utat. 
4. Ce que confirme S. Auguftin, lib.9.cap.G. de ciuitate Dei. 
Ny ceux qui ne font verlez en la praétique, quia prathca 
MAQNAM affert vtiliratem, cum rerum mag ifira d.c.de elcét. in 6. 
 c. cupientes,e0d. c.{fatim, de refcripr. & Hyppolit. de Marfi il. 
eod. & Plato,lib.3.de repub. difoit que les Iuges doinéc cftre 
non mois experimentez que les Medecins. | 
s+ Ne peuuent cftre Iuges les fourds & muets de natu- 
re, l.cum prætor f. de indic. l. fed Ÿ de recept. aïbitr. oporiet 
7udices litigantes exaudire : vnde à verbo condisionts dicitur au- 
dientia, l,nulli €. de indie. Ce qui s'entend {1 omnino von 
audistit L. 8... furdin ff ad Syllan. Que fi la furdeffe luy 
vient eftant luge,il ne fera ofté de fon eftat,ains luy fera 
baillé coadiuteur;,rap.fin.de cler.agr.can. de tota 7.quast.x, & 
iouyra de l'honneur & dignité de Peftat, argument legrs, 
fed addes &. fin. ff. loca’i. 
6. Le muet aufli ne peut eftre luge, L. cum preor de indic, 
€ I. fêd erfi, de recepi. arbirr. quia fudicc mm oportet interrogatio- 
nibus merita car: farum explorare, toto tir. de interrrgatorits aël. 
€ propria voce debèt proferre fertentiarr, l. fin.ie finrent. breni- 
log. Pa. 


7. Furiofin non poreff efe Iudex, à. 1 CHR3 Pralor ; quis 


pro 
LU 
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pro abfente & égnorinte habernr, L, 1. 6. fed fariofs, ff. de « 
quir. pole].  l.Iulianw ff.de recept. arb. cÿ furor eff ment:; 4d 
ernnia cecitas. Cic.3.tufcul. Quod ef} intelligendum quad fu- 
ror eff perpetuw. Cat s'il y a interualle il peut iuge,{.0 iure 
ff. de re sud. féd fi perpetuws furor [ir, dignitas rerinetur, ex datur 
coadiuior, l.qui furor ff, de flatu hominum. Pupillus nec sinpuber 
poteff ele ludex, l. cum lex Julia, de recept. axb, l. ad remp. de 
nunersbus G honorb. C'eft pourquoy Flaccws CG Lalins 
Mutiws eltans Confuls à Rome, fut ordonné qu'aucun 
ne pourroit cftre luge qu'il ne fuft de fens fort meur, 
comme dit Tite Liue, Uib.10. decad, 6. Dionyfius Iralicus 
dit qu'à Rome iadis n'eftoit receu aucun luge qu'il n'euft 
go.an:. C'eft pourquoy les premiers luges n'eftoient ap- 
pcliez Senateurs en Plutarque ## Romulo, l. femper, de iure 
smimun. l, ut gradatim de muner. G honor. L1.de albo fcribendo. 
Lycurgus ordonna que les Juges auroient so. ans pour 
le moins,comme dit Plutarque en fa vie. 

8. Confilia autem inuenum c7 impuberum, {ont eftimé nuls, 
guia indicio carent,d.l.cum prator,& L. fin. ffrem pupilli [aluam 
fore, L. 1. $. impuberi ffde falfis. Aonerur idem perniciofum effe 
eorum iudicium recipere ab ipfis minoribus, l. ad Rempub. ff. de 
minoribrs. facit caput.12.3. Regum,c.2.lib. Paralip.c cap:. ils 
nc peuuent feruir, à peine peuuent-ils gouucrner les au- 
tres,cap. Indeorum de atate € qualitate. 

9. Les Romains afin d’accouftumer la ieuneffe au iuge- 
ment,les amenoient ag Senat iufques au temps de Papy- 
rius,Gcll.in noël. Attic.@ Macrob.lhib.10. faturn. 

10. Mais on dit que ou à caufe du mandement du Prin- 
ce, € propter pennuriam hominum l'on admet aux Iudica- 
tures les moindres de 25. ans, pourueu qu'ils en ayent 
plus de 15. /.quoniam,ff.de indic.c.cum viginti,de offic. &* pote- 
Sfate indic.deleg.l.nam fecundum,de decurionibus, L, 2.<. fin. de 
inre immunit. 

11. L'aueugle ue peut citre luge, /, 1.$. quamuis de po- 
| Sul, 
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flul.mais il peut eftre appelc au iugement. Il y a eu autre 
fois d’aueugles qui ont haranguéen public, comme Ap- 
pius Clodius ur 17 1. 2.6. is ciuile de origine iur. @ Gloffa 
eÆlius Probws ,in Tymoleonte , dit que Tymolcon eftoit 
aueugle & prononçoit & iugeoit de tous affaires. 

12. Ceux quiont diuers eftats & iudicatures non indi- 
cant ,; Liniws decad. 3. lib. 9. où il dit , qu’apres la mort de 
Decennius preteur , fut arrefté qu'aucun ne pourroït te- 
nir deux Me, de iudicature : fic enim faciliws ecpediuntur 
negotia Reipub. cum fingula (ingulis commirtuntur , comme 
dit Ariftote 4. poliric. can. 1. diff. 89. nemo duorumofficia 
vfarpare debet , cum [ciat vnum fufficere , l. nemo C. de accef[i. 
2. de except. lib. 12.C. 

13. Les femmes ne peuuenteftre juges d. l. cum pre- 
tor. $.moribus ff. de indic. cap. mulierum 22.e0d.l. fin. C. de” 
- arbitr. bien qu’elles puiffent auoir des feigneuries où il y 

aura des juges, d. L. fin. | 
14. Ne pourra eftre iuge celuy qui fera demis de fon 
office à caufe de fes mesfaiéts, d. L. cum pretor cé: 1. 2. de fe- 
nat. ff. d. L. fin. esd.ff. ad l. Iul. repetund. Car difoit Ciceron 
pro Cluentio, magiffratibus turp. iudicio condemnatis ad nul. 
lum honorem © surifditlionem aditws patet lib. 1. de onfam. 
lib. 10. C. @ 1. 2. de dignitat. eut milites ,de re. militars, #ifi 
motus ab ordinein integrum reffitutw fit , dl. 2. de fenar. vel 
motws ad Remp. diël.l. 3.$. imperator ff. de decurionib. quia 
pœna G* infamia aStimantsr polf remiflionem 1. 1. dr 2. de its 
qui in exilium miffi funt. Cod. f5 quis in reatu eff , non poteff 
promoueri ad officium iudices , car eftant vn iuge preuenu de 
quelque crime ne peut faire aucun acte en la luftice, cap. 
fin. de verb. fignific. C'eft pourquoy la feule preuention 
*_ empefche la promotion à la iudicature d./.18.dereis fipul. 
Lb.20. Cod. Car il eft vray que fi le iuge eftoit accufe feu- 
lement il retient la dignité pendant laccufation ; I. liber- 
tu $.que ob ff.ad municipales. 
Cc 
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15. Le pauure ne peut eftre luge, ff alij reperiantur idonei 
faculté fid. referipto de munenb..e honor. Cequi auoit 
lieu entre les Romains, lors que l’on prenoit les Magi- 
ftrats du rang des nobles. Plutarque i# Solone.Car depuis 
que les offices ont efté donnez parles Princes;ils n’y ont 
pas faict difference, L.1.ffadl.Iul.de ambitu. 
16, Les Preftres ne peuuent eftre luges, L. di/finguantur, 
$facerdores,de recept: arbisris ff.de excufar. muner. Sauf en cas 
où ils peuuent prendre cognoiffance, 1or. tit. de epifc. au- 
dientia. Quint. ib. x.cap..6. difoit que trois chofes font à 
craindre en toutes inftances: De mettre les iigemens du 
fubiedt du proces à fa partie,fans auoir faiét preuuede fa 
religion : De donner à fa partie option de luge:D'accep- 
ter pour Juge celuy qui aura efté aduocat de partie ad- 
ucrte, L. pretor ff. de iuri[4. omninm ind. cap. fin. de appell. car. 
flatutusn ef}. 2 .qu.6. ainfi Le Tuge ne peut côfeiller la partie, 
l.confiliarij,de offic.acceff.efr in 1. fin . | 
17. Le luge, qui s’ingeréde fon authorité en l'exercice 
de Magiftrar, eft puniflable, L. 3. 6. fin. ff. ad L.Iul:voire s'il 
fait quelque procedure en fa charge extraordinaire- 
ment, fans mandement du Prince ou Superieur, commet 
faufleté, L. qui nominis, ff. de falfis, cr Guid. Pap:qu.2 9. Car 
commeiln'y a que les feuls Princes qui puiffent donner 
les iudicatures, celuy qui s'ingere eft puniflable, comme 
dit Chaffän. tiler. des iuftices & droits d’icelles , Rwbric. 


1.57 verb. Adäitio. ; 
18. La vie du Magiftrat doibt cftre examinee auant que 
d’eitre appellé par l’'Grdonnance de Solon. PEL 


19. Les Officiers eftoient deuant & apres examinezen 
leur vie, comme dit Demofth. in orat. de falf. leg. ef contr. 
Tym. C'eft'pourquoy| l'Empereur Seuere faifoit publier 
par affiches le nomde celuy.qu'il vouloit promouuoit 
en quelquegouucrnement , ou à quelque magiftrature, 
permettant à chacun de l’acculer, fur peine touresfais À 

3 4 





luges. 399 
la vie au calomniateur:&c ores que par lettres de chafque 
Magiftrat, le Roy doit eftre afleuré de Îa doétrine & in- 
tegrité de celuy, auquel il donne l’eftat, neantmoins le 
Magiftrat fouuerain n’y a point efgard. On faiét enque- 
fte,& on l'examine. Car le Roy pretend qu’il foit tell. 
gradatim,de munerib.@ Baldus in Lpro [cripto;l.fi contrarims cr 
Annocent. in cap. faper litteras de refenpr. in fexto. Et ainfi 
s'obferuoit au cemps de Thcodoric, Roy des Gots, le- 
quel,commedit Cafliodore, efcriuant au Senat Romain, 
pour receuoir vn Senateur;diloit, admittendo ad Senatum, 
CXAMINATL COge. 

20. luges doiuent eftre obeys & refpeétez en leur com- 
mandement,commc dit Ouid. Aferamorph.r. | 
INec Iudex inrba timebar. 

Judicis ora fui. 

Et Martial. ad Sempronium: 
Nec minus attonitus vox celebratä reis. % 
Cicer: pro Quintio : Magniudo , inquit , pericali farime 
timore hominem afficit, quod uno iudicio de fortunis omnibuu 
decernat : & partant les luges doiuent eftre refpectez &c 
obeys, /. preinr, &. ait ff. de nou. oper, nuntiat. |. cum 
feruo $. cum prator, ff ad Trebell. Car ce qui eft fait dur 
mandement du Magiftrat eft fans dol , l. non ordinemde: 
reg. iur. C'eft pourquoy Platon difoit qu'il falloit obeyr 
à ce que le Magiftrat commande, @ Cic. pro Cluentio,. 
cr in lib. de lepib. difoit qu’il falloit obeyr au mande- 
ment & oppolitions des Tribuns, quoy qu'ils fuflent 
iniuftes. Ce que les Romains faifoient ancienne- 
ment auec tel refpeét & honneur, qu'vn Romain fut 
degradé du tiltre de Bourgeois, pour auoir refpiré & 
baillé trop haut en la prefence des Cenfeurs, comme 
dit Valerius Maximus lib. 2. les Cenfeurs faifoient re- 
cherche & perquifitien de ceux qui eftoient mariez 
aucc vn interrogatoire, quieltoit, r4, Er tn animi rui fen- 
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semis Vxorem babes, vn refpondit, Habeo quidenr;, fed non ex 
animitus fententia , parce qu’il eftoit amoureux de fa fem- 
me. Vn autre eftant interrogé pourquey fon cheual e- 
ftoit fi maigre, & luy eftoit fi gras? Parce que,dit-il, ie me 
penfe moy mefme,Gel.lib.4.c.10. Vn autre,;nommé Ver- 
dius,fut tué pour ne s’eftre leué lors qu’on pañloit deuant 
luy , comme dit Plutarque en la vie de Draco. Eten la 
ville de Sparte les Roys fe leuoyent deuant leur magi- 
ftrats : les Sphores,ou l’vn d'iceux y cftant appelé y alloit 
à grande courfe. Plutarque au traiété pour ceux qui ma- 
nient affiires d'Eftar, voire le pere doibt honorer {on fils 
magiftrat. Valer. lib. 1. cap. 2. & defaict Valentin x tir. de 
quajtur. cé magiffrat. offic. lib. 12. Cod. appelle facrilege de 
ne faire honneur au magiftrat. Et les Arcopagites defen- 
doyent de rire deuant les magiftrats, commedit eÆ/chy- 
nes contræ Symmachum. Car le Roy lofaphat difoit , par- 
lant des Tuges qu’il auoit creés. hb.3. Paralip.cap. 1 9. que 
les iugemens des iuges ne font point iugemens des hom- 
mes, mais de Dieu.Ec autant en eft dit au Deuteron.& au 
liurc de la Sapience cap. 16.aux Romains cap. 13. can.qui 
culpat.13.qualt.1.é can.prodeff.2 3.q.5. 
22, . De forte que Sencque au liure qu'ila fait de morte 
Clauai Cefaris , parlant des Roys & des iuges, difoit que 
Principes @° indices iuffitia @ pietate fiunt dy. Aufli font les 
iuges eftimés & mis au rang des nobles , & comme tels 
exempts des charges & collectes Bart. in L. medios ff. de 
profefonbus & medic. l. 12. cé l.1.de diglib.r. Cod. Bart. in l. 
Judeos cod. 7 
23. Iln’eft licite iniurier fans encourir crime de leze 
maielté vn magiftrat , bb. 1.c 3. ad Jul. mail. Faberin 
l. quanquam eodem. Conflan. in verb. operofam , dd. in. fina. 
de decurionib. lb. 10. Cod. > sn auth. qui funt rebell. Cax le 
crime commiscontre la perfonne du magiftrat accroift 
l'indignité , aufli la loy publiee pour la feureté du ma- 
giftrat 
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giftrat s'appeloit Æoratia , de facro. magiflrat, comme dit 
Linmws lib. 3. decad. 1.@ Halicarnaflem lib. 5. Et la loy 
eftoit en ces termes : Qui turbarit plebem ædibus indicib. ro- 
nerit eius caput fous facr..vn effe : Familia ad edem Cereris li- 
beriliberaque manu to. Et pour cefte caufe Dieu parlant à 
Samuel : Ce n'eft pas toy, mais moy,que l'on mefprife:& 
non {eulement eftoyent punis capitalement ceux qui ou- 
trageoient les juges: mais aufli ceux qui ne les defen- 
doyent eftans iniuriés. Car Neron quefteur fut empri- 
fonné par lule Cæfar, pour auGir fouffert qu'vn magi- 
ftrac à luy fuperieur fuft outragé en fa prefence. Sueron.sn 
CIM VILE, CAP. 17. 

24.  Ccluy toutesfois ne feroit püiry qui auroit offenfé 
le magiftrac s’il eftoit deguifé d’habits , ou s’ileftoit of- 
fenlé la nuit , courant les rues , comme dit Greliss d’vn 
Anlus Hojhiliss edile , qui fut griefuement bleffé de nuict 
à la porte d’vne courtifane , dequoy s’eftant plaint en fut 
mocquié. 
25. Vn Tribun ayant attente fur l'honneur d'vne fille, 
ot refert Valer. Maxim.lib.10.fut prins par le Triumuir, & 
puny comme Efclaue. | 
26.  Solon pérmit de tuer le magiftrat qui feroit trou- 
ué yure , & feroit puny capitalement s’il comimettoit a- 
dultere aucc la prifonniere , awth. multo magm Cod. de [a- 
crofe Eccl. Faber. in S.item Iulia lex de public. indic. glof.in 1. 
$. lud (od. de facrofarétis eccl. & auth.nouo iure Cod.de cuftod. 
reorum Boer.decif.3 17. | 
27.  Doibt aufli le juge auoir vne honnefte grauité & 
ne doit raualler fa function & authorité, {. prouincialib. 
cum feq.ff. fi cert.pet. 
28. luge doibc adminiftrer iuftice iuftement mefme 
aux criminels : car comme il doibt apporter diligence 
à la punition des crimes L. conuenit ff. de offic. prefid. il 
doibt abfoudre ou condamner les prifonniers LI. 1. Cod. 
| Ce 3 
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de cuflod. reorum. que s’il eftoit fommé de iuger, & quil 
ne le vouluft faire, ou qu'il alleguaft extraordinairemét, 
Ie iugement ou proces, il en perd la iurifdiétion & co- 
gnoiffance, auth. flatuimus Cod. de epifc. cr Clerc. quia fecit 
litem [nam $. 1. de aët. inffit. Gr in L.dies cautione S.1n em ff.de 
damno infeit 1. filifamil. $. fin. de indicib. l. Iulia. de iurifauët,. 
donc fi l'affaire eft vuidable fur le champ, il faut que le 
Iuge le vuide, fans Le mettre au confcil, cap.f5 velit,de dolo 
Œ contumacia. Car il eft.ditin L. /cis à quo ff. vti in polfeffion. 
legat. conflat modo agendurm eff, fi l'on allegue fins de non 
receuoir, que l'Ordonnance de Blois commande vuider 
fur le champ, que dicuntur peremptorie excepriones , cum 
attionem perimant, L peremptorias Cod. de fentent. refcind. non 
poteff contrahere lites ad longinqua examina, iudicis negotium 
eff lites examinare 7 dirimere , l, quidam exiffimarunt Ïf. fi 
cerium pet. Et ne doibuent en chofes de peu ordonner 
de bailler par efcrit, Rebuff. au commencement fur 
les Ordonnances,num.8 s. & par les Ordonnances d'Ox- 
Jeans, art.s 7. & de Blois, art.157. auth. nifi breuiores Cod. 
de fenient, comme aufi les affaires des pauures mife- 
rables & pelerins, & le Iuge les doibt toft depefcher, 
Bald. in l.1. ven poffeff. legat. l.1. Cod. de quib. cauf. 
& s’il eftoit queftion d’vn cheual qui fe pourroit man- 
ger pendant le temps du proces, ou fi la chofe plaidee 
eftoit de peu de valeur, ne valant les frais, Bartol. in 
L. 2. ff. de re iudic. in 1. fi prius ff. de nou. oper. nunitiat. € 
L. 1. ff. de glande legenda. ou fi le bled duquel feroit le 
pioces eftoit couppe, /. fi vfufr. @ Bald.in I. liberti Cod. de 
oper, Lbert. & doibt par rapport prononcer fentence de- 
finitiuc, anec fept opinans à peine de nullité, L. fs quis, in 
auth. de profef[. cr medic. lib. 2. Cod. L. duos trib. ff. de re indic. 
& par les Ordonnances, #ifi effet bominum penuria, l. ur 
gradatim $. quoties ff. de muner:b. > honor. & ayant efté vn 
affaire ingee par arbitrage, il n'en peut prendre CRE | 
ance, 
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fance , ny leiuger , L. intereff L. propter $. & fi qud, 
de indic. index enim non debet fe in caufan intermitere 
vtraque parte filente, comme dit Bart. conf. 49. lib. 2. Car 
le procés a efté iugé par accord, /. non minorem Cod. de 
tranfathonib. 

29. Le iuge iure de garder les ordonnances, & s’il 
paile par des icelles il eft noté d’infamie, comme par- 
jure. can. infames 21.q. $. Ny ne peut diminuer la peine 
de la loy /. peulr, ff. de iniuft, aët. l. vnica de fentint. que 
pro co quod interest,Cod. l placuitde indic. f.Ce qui s'entend 
des inferieurs , comme eft remarqué :# l.indices de indicus: 
tamen pat l'ordonnance du Roy Francois les iuges fui- 
uant les occurrences peuuent moderer le droiét & les 
ordonnances : ainfi fe faifoit à Rome, comme dit Cicer. 
in pretura vrbana , Gelliws lib. 16. ce qui a lieu au magi- 
ftrat fouuerain, quem neque gratia; neque feueritatis exper- 
tem effe par eff. Tacir.lib. 1 .annal. | 

30. Leiuge doibt iuger fécundèm allegata Œ probata, 
L. sllicitum $. veritas ff. de offic. prafidis, & en fes iuge- 
ments il ne faut qu'il s’arrefte à ce q'il fçait , ains à l'ef- 
preuue. Car bien qu’il fçache la chofe comme elle eft, 
fi elle eft prouuee autrement, il faut iuger felon la preu- 
ue d, L. 1llicitas. I eft vray'que sx L.ff irruprrone $. fin.fffinirum 
regund. il eft dit que le Iuge ayant veu commettre vn 
crime, fe peut referuer pour eftre tefmoin, & non au- 
trement. ; 

31. Le iuge eft tenu de refpondre de fa charge , com- 
me f? minus 1doneum iutorcm pupillis dederit [ire fatrsdaito- 
ne aut (ideiuffione, que foluendo fir , l. Lucins Tusv . in 
teffamento ff. de adm.tut, ou s'il a baillé curateur infol- 
uable Il. 1. de conueniend , m :giffrar. ff. G* Cod. ou baillé la 
creance de quelque chofe fans caution , awth. ue fp- 
plet, de precib. mper. of. cl, cm offendimur. Et s'ils baillent 
les affermes du Roy fans caution fufffante , comme 
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a eftéiugé par diuers Arrefts rapportés aux-loix abro- 
gées, hb.1.cap.1. Mais fi le Iuge auoit receu cautions fuf- 
fifantes, ores qu'ils deuiennent infoluables, ne feroit te- 
nu , guia non tenetur futuros cafns pupillis aliifque praflare d. 
[. quo ad haredem $. fi magiffrat. fauf fi dolo malo, fraude aut 
Lara culpa communicatur , & pour le mal iugé aucun iuge 
n’efktenu. En quoy le ciltre de pœna iudic. qui male indica- 
mit eft abrogé en France,attendu que les procés font fon- 
dés fur l'animofité des parties. Auffi le Iuge ne peut voir 
quelquefois que bien peu de la verité, L. probandum 6. fine 
Cod. de indic.cap.calumniam,de pœnis. Bien eft vray que Ca- 
is in L, fin.ff. de var. Gr extravrd. leg. dit que le Luge foit pu- 
ny pour {a faute faiétc par l'imprudence, per actionem in 
faélum,auquel cas aura fait Lirem fuam, & le Juge ignorant 
s’il y a de la coulpe,f. fi rudex I. fin. de var.érextraord.cognit. 
1.5 quis fundum $. Celfus f.locari. 
32. Le luge doit donner & prononcer la fentenceés 
lieux ordonnés pour exercer luftice , en la prefence 
de fes ofhciers, autrement il ne fait rien qui vaille; 
l. cum fent. de fent. inier loc. cap. Epiftopatus $ 9.7.6 priuato- 
vum confenfus non facit iudicinm |. priuatorum , fauf s'il aefté 
contefté deuant vn luge. 
33  luges ne doiuent eftre corrompus. Syllanus Iuge 
fat efcorché tout vif du mandement du Roy Camby- 
fes , & fa peau mile en la Chaire iudiciaire, Heredor. lib. 
s. & tous iuges corrompus par argent font punis ca- 
pitalement , comme ceux qui derobent argent ;, ou 
autre chofe, du Prince. Faberin $. ste lex Iulsa de publi. 
indic. 
34 La iurifdiétion appronuee du luge foit inferieure 
ou egale , nepeutcftre declinee, L. fi quis in confcribendo 
Cod. de paëkis , er L. 1. e5 Lerecepeum ff. de iuri[dict. 
35. lugesegausen iurifdiétion n'ontrien à voir l'vn 
Qur l'autre, qui par in parem non habet imperium l. ille à 
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quo $. intereff ad Trebell. l. 3.$. fin. x l. 4.de recep.arb.ff. Ce 
qui diloic Cic- ad Auic.l.apud.de manumiff.vindiéta cf l'minor 
de minorib.Bochorus. 
36. Les iuges nedoiuent iuger par faueur. Plutarque 
dic que la deelle Ifis enuoya au Roy d'Egypte vn afpic, 
lequel il mettoit à l’entour de fa cefte ; luy faifant ombre, 
afin qu’il iugeaft iuftement: & l'Empereur Tybere,com. 
me dit Sueton. in eius vita cap. 3 3. eftoit fi foigneux de la 
bonne renommec & iuftice, que /f quem reorum lapfam 
gratia rumor effet, fubitus aderat index ani è plan, aut e quafto- 
ris Tribunali legum ef religionis, @ noxe admoueret. Ne- 
ron en Tacite lib. 16. fe fafche de ce que le Senat luy. 
adiuge la viétoire en la poëfie , fans examiner les merites 
des autres. . 
37. Les iuges & magiftrats iurent à l’entree de leur 
adminiftration. Etainf les Roys d'Egypte, dit Plutar- 
que en fes apophtheg. fuyuant vne ancienne couftume 
de leur pays faifoyent iurer les iuges, quandil les in- 
ftalloyent en leurs offices , quand bien le Roy leur com- 
manderoit de iuger iniuftement ,ilsnele feroient pas. - 
Etc les magiftrats Romains iuroyent l’obferuation des 
loix. De facon que Flacus ayant efté creé Edile, & ne 
pouuant iurer par ce qu'ileftoit fiamen dialis , à qui il 
cftoit defendu de iurer , demanda qu'il fuft abfous de 
prefter le ferment , neantmoins il fut'ordonné qu’il 
bailleroit vn autre qui iureroic poor luy : quoy veu, les 
Tribuns ordonnerent qu'il en fuit tout de mefme , com- 
me s’il auoit iuré, kb. 2. decad. 4. Mais apres que la ville 
fut regie par l'Empereur ,on commença à prefter fer- 
ment à leur obeiffance : apres le decés de Cæfar Augu- 
Fe » Sextus Pompeius fut le premier qui iura pour Ty- 
ere. 
38. Le premier & principal fleuron de la Couronne 
des Roys à France cit la iuftice, par le moyen de la- 
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quelle ils font conferuez aux grands eftats, à eux côm= 
mis,maintiennent en paix,vnion & concorde leurs pcu- 
ples & fubiects, les faifant paifiblement iouir des heri- 
tages & biens qui iuftement leur appartiennent , & les 
* defendent contre la force , oppreflion & violence des 
mefchants, qui eft la fin & le vray but de l’eftabliflement 
de tous Empires, Royaumes & Principautés.C’eft pour-/ 
quoy ceux qui l’adminiftrent doiuent cftre fort foi- 
gneux du bien public: par les ordonnances Royaux il 
aut que ceux qui veulent eftre iuges ayent attaint pour 
le moins l’aage de 25. ans. Non inuenem , [ed fenem bonum 
ee indicem fenbit Plato 3. de Republica. Et quoy que les 
femmes ne puiflenc faire office de iuge ; on trouue 
neantmoins dans les annales de France que la Contefle 
de Flandre fe feroit trouuee auec les autres Pairs 
au jugement de Robert conte d'Artois , en la pre 
! fence du Roy ;, lan131ç./ed que raro accidunt non fa- 
faciunt ius. ; 
39. Les luges par les Princes, ou pour vne Cour fouue- 
raine peuuent eftre delegués auec pouuoir de iuger, 
mais l’inferieur magiltrat ne peut deleguer , finon pour 
l'inftruétion , & non pour le Jugement , qui doit demeu= 
rer deuers luy , axth. apud eloquentiffimum Cod. de fid. in- 
ffrum. parce qu’il ne peut ny ne doit transferer la iurif- 
diétion à vn autre. LATE 
40... Que fi le delegant vient à deccder , le delegué ne 
laifle pas de pañler outreen fa delegation. vid. text. & 
£loff. in L. qua , e& ibi Bart. ff. de sursjd. omn.iud. Gr cap. re- 
las. @ feq.cum gloff.c 1bi Panvrmit.extra de offic. deleg. 

41. Le luge delegué ne peut mettre àexecution la fen- 
tence par luy donnce , parce qu’il ne peut que ce que la 
commiflion luy donne de pouuoir , /. 4 dino Po ff. de re 
sndic. c.de caufis,extr. de offic. d:leg. 

42. Juge Royal ne peut eftre de‘titué que pour crime: 

mais 
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mais les luges Seigneuriaux font reuocables & refti- 
tuables, à la volonté du Seigneur, finon qu'ils en euflent 
efté pourueus par remuneration & recompence de fer- 
uice, comme porte l'Edict de Rouflillon 1,64. vd. 
farm. rur. 

43: De la peine du luge qui auroit mal iugé, faut voir 
FOrdonnance de Philippe le Bel, & Charles VII. & 
VIIL. le iugement de T ybere contre P.Seruilius apud Ta- 
cit. lib. 4. annal. & ce que Lampridius efcrit d'Alexandre 
Seuere,adde l.fin.Cod.de pœna indicis qui male iudicauit. 

4. Si quelqu’vn peut eftre contrainét d’eftre Juge con- 
tre {a volonté, vide !. munerum $. iudicands neceffitas ff. de 
munerib. @ honorib. Innoc. c. quia cun£tis in princ. mag. gloffa 
de concef. preb. lib. 6. Mafuer des luges, & de leurs Iurif- 
dictions. | 
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1.-FOut luge ordinaire doibt cognoiftie des caufes 
qui font de fa Iurifdiétion, fauf à fe pouruoir À la 
partie par les voyes ordinaires de recufation ou d'appel, 
& font reprouuees les voyes extraordinaires d’euocation 
ou d'attribution de Iurifdiétion à autre luge, Louys XIL 
de l'an 1510. art.39. François I. 1535.c.8. art.3. Arr. du 
10. Septembre 15 1 5. Il faut excepter les caufes des priui- 
legiez qui ont Commitrimw, Et parce que les Iurifditiôs 
font patrimoniales en France, quelque fubmiflion que 
les parties ayent fait à 1: Iuftice Royale. 
2. Les luges dés Seigneurs hauts Iufticiers ; peuuent 
cognoiftre des executions , proces, & differents pour 
obligations, & contraéts päflez foubs feel Royal, Arreft 
pour Monfieur de Neuers, cité par Char6d.en la Somme 


sur. 661.Bacquet c.8.des droiéts de luftice,p.29.& 30. 
3. Le 
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3. Le luge qui a iurifdiétion Royale peut bannir hors 
du Royaume;& celuy qui l'a feigneuriale, hors de la fei- 
gncuric , Charond. Somm. rural, 660. vide hic les cas de 
iurifdiétion Royale. 

4. eÆ principe omnes iurifAiibionnm rinuls procedunt , ficut 
ommnia flurnina per meatus terræ fluunt 4 mari, Gad mare 
vefiount, Azo in fumma de iurifd. omnium iudic. Aufi l’on 
ditcommunement que omnia funt principis quantum ad 
suri(ditlionem l. bene à Zenone , vbi gloffa in verbo omnia C. 
de quad. prefcript. Bacquet des droiéts de iuftice. cap. 4. 
& par ainf plulieurs font d’aduis qu'aucun feigneur ne 
pes pretendre droit de iuftice foit haulte , moyenne ou 

affe fans tiltre particulier , conccflion du Roy & de fes 

predecefleurs Roys de France, tellement que vhicunque 
fie queftio de iuri[iËtione fendo vel cenfu,voffeffor tenetur oflen- 
dere titulum , [ine aëtor fine veus fit cap.unc quid fit inueftin- 
rain v/ib. feud. not. Bart. in l. 2. C. quomodo & quando iudex. 
Alex. confil. 1 2 9.in 1.volum. 

sg. Lors qu’vne prouince eft controuerfee par le Procu- 
reur du Roy.pédant le debat elle doit eftre exercee foubs 
]a main du Roy , guia quando iuri[diétio e$E in manu regia,eft 
propria in nature & fubftantia fua vel in effe fuo,cum Rex de iu- 
re commun: fundaius [it in omni surifdittione textus in fhlo 
Parlamenti 151.de cafu nouitatis 10. 

6. Pour le regard de montrer tiltre,il eft refolu que Île 
droit de iuftice fe peut verifier par tefmoins & par pof- 
{effion immemoriale contre le Roy cwm émsrmemorialis pof- 
feffio habeat vim tituls cé iuris conftiturs l.hoc iure6 duilus aqua 
ff. de aqua quorid. er afliu. L. fi arbiter , ff. de probat. par actes 
de foy & hommage par adueus & denombrement. Bac- 
quet des droicts de iuftice c.f. R 

7.  Qwerturli en donation, vente ou efchange fait par 
le Royd'vn fief ou feigneuric , le droit de iuftice y 
eft comprins, Bacquet apres auoir monftré plufieurs 


. opi 
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opinions contraires , refoult que fi elle eft fsicte en ces 
termes; Aucc fes appartenances & dependances, raifons 
& actions , & que de tout temps & ancienneté la luftice 
a efté vnie au ficf donné , & que le donataire a iouy de 
Ja iuftice depuis la donation à luy faicte , qu'ileft certain 
que tout droit de iuftice eft comprins en celle dona- 
tion hors mis le cas de rellort par appel. Que fi le Roy a 
fimplement donné vendu , ou changé , la iuftice n’y cft 
aucunement comprife, lettres patentes contenant de- 
claration des cas Royaux, Bacg. traët. des droits de iu- 
ftice 18. 
8 Le luge d’Eglife cognoit de 4. caufes à l'encontre 
des laics : dont les deux font criminelles, qui font Simo- 
nie & Herefie ; & les autres deux ciuiles,qui font Difmes 
& Mariages. Et fœdere matrimonÿ debet pure ; nude €. fim- 
pliciter cognofcere , fi la promefle du mariage eft nulle ou 
valable; parcillement doibt cognoiftre purement & fim- 
lement de la diflolution ou nullité du mariage pour le 
regard du eorps , & fic de feparatione 1hori , & non de la 
feparation des biens ou conuentions matrimoriales, ny 
adiuger prouifion de viure , ny condamner en domma- 
ges & intérefts. Pour lefquelles chofes les parties fe doi- 
uent retirer au Juge lay. Arr.du 11.Feurier 1 555. & 13. 
Octobre 1 556. 8e autges cités par Bacquet loco cir. pa. 2 3. 
€ Lcap.fignificat & lc.de prudentia, de donat. inter vir. vx. 
ne font obferuez en France. 
9. Leluge d'Eglife ne peut decerner citation ny moni- 
tion contre le. luge lay , ny contre la partie ciuile à faute 
d’enuoyer les charges & information deuers luy,ou pour 
fe faire rendre le prifonnier. Arr.du 9.Feurier 1583. 
10. Les Juges hauts iufliciers ne peuuent prendre co- 
gnoiffance des fautes que les cfhcicrs Royaux foyent no- 
taires , fergens ou autres pourroyent commettre en l’e- 
xercice de leurs offices , au dedans du deftroit, fins & 
limices 
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limites des En hauts lufticiers: mais s'ils preten- 


denc qu'ayant failly, s’en doiuent plaindre au prochain 
Juge Royal, pour en faire la luftice, Bacquet des droids 
de Iuitice, v.2ç.in fin. @ p.37 2. num.8. 

11. Quelque precife & fpeciale fubmiffion de Iurifdi- 
tion que les contraétäs puiflent faire, quoy qu'ils foient 
de Senelchaullees Royales, & qu'ils fe foient fubmis à 
vne de mefme Royale, ils feront toufiours renuoyez de- 
uant leur luge naturel, & competant, qui eft le Juge du 
domicile ; ce que le Procureur du Roy doibt requerir, 
mefme quand les parties ne le voudroient. 

1 2.Si le fubieét fe foubmet à la lurifdiétion de la Senef- 
chauilee, en laquelle il eft demeurant, au preiudice du 
Seigneur, fi le Scigneur ne le vendique, le Juge Royal 
cognoiltra de la caufe, & ne pourïa le defendeur de- 
mander fon renuoy, mais fi fera s’il n’eft demeurant 
en ladicte Senefchauflec , quelque fubmiflion qu'il aye 
faite ; & [era renuoyé deuant le Juge de fon domicile, 
& tel renuoy, requis a le Sergent iufticier , doibt 
etre faiét auant la caufe conteftee, comme les fins d'in- 
competence. Bald. in cap. 1. de fend. Marchie. in-oftb. 
end. | 

fé La Iurifdiétion des Iuges & Confuls marchands 
n’eft que du faiét de marchandifeg & entre marchands 
faifans mefme train de marchandife ; non pas qu'vn maf- 
fon qui atrauaillé pour vn Bourgeois de Paris le puifle 
faire conuenir deuant les Iuges & Confuls dudit Paris, 
ny vn Marchand drapier vn payeur d’vne compagnie 
d'hommes d’armes, pour auoir payement de la mar- 
chandife à luy vendue. Arreft $. du 15. & 22. Mars 
1564. 

14. La rciele, A6lor forum vei fequitur, a tellement lieu 
en France, que ny le legataire,ny la veufue, ny le crean- 
cier ne peuuent conuenit les heritiers de leurs debiteurs 

| autre 
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autre part, que par deuant le Iuge du domicile, où lef- 
diéts hericiers font leur demeure, fauf s'ils ont procedé 
par faifie. Bacquet des droiéts de luftice, p.35. 
15. Le fcigneur iufticier n'eft receuable appellant reé/s 
via de l’oétroy de la commiflion demandee du luge Ro- 
yal, au reffort duquel eft afife la haute luftice, par la- 
quelle eft mandé adiourner par deuant le Iuge Royal-vn 
fubiect du haut iufticier. 
16. Mais le haut iufticier eft tenu comparoir deuant le 
Juge Royal,& requerir fon fubiect & iulticiable. Arreft 
du 26. Januier 1552. conforme à la difpoftion du droit, 
in L, fiquis aliena, in verbo , 7n ims vocats venant, prulepia 
fua allegaturi ff. de iudic. € in L. de iure, in verbo, Prefidum 
prouinciarum cognitie ef ff. ad municipal. loco cipato, pag. so. 
Et le fubicét, qui eft adiourné en perfonne ; doibt com- 
paroir en perfonne, & ne;peut decliner la lurifdiétion 
du Juge Royal, fi le feigneur ne le vendique, finon qu'il 
fuft adiourné par deuant vn Iuge Royal, au reffort du- 
quel il fut demeurät, neantmoins il doibt toufiours com- 
paroir,pour demander {on renuoy. 
17. Le hautiufticier ne peut exiger fourches patibulaï- 
res, ny les faire recdifier apres l'an & iour qu'elles font 
tombees,fans congé du Roy, Bacq.eod. pag.s 1. Le mefme 
doibt eftre entendu pour les pilloris, efchelles, ou po- 
teaux à mettre carcans. Quod erettio furcarum fie fignum 
meri impery ; @* quando eas erigere vel refcere liceat, inconfulto 
principe, vide Cha]. tit. de if. | 
18. Par l'Ordonnance de Charles IX. publiee en la 
Cour le 1 9. Decembre 1 564. eft porté qu'ez lieux où la 
Juftice eft exercee en commun foubs fon authorité, & 
le nom d’aucuns feigneurs fes fubicéts , n’y aura d'o- 
refnauant qu'vn luge pour l'exercice de la Iurifdi- 
étion totale du lieu , lequel y fera commis alternatiue- 
ment de 3, ans en 3.ans, ou par le Roy, ou par celuy qui 
aura 
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aura pottion de la dite iuftice. Mais il faut noter que 
celuy qui fera pourueu par le Roy ,cognoiftra feul des 
cas Royaux, execution des Arrefts de la Cour, & fenten- 
ces des iuges Royaux, lettres obtenues en Chancellerie 
& mandement du gouuernement de la prouince, foie 
qu’il foit és annees de fon exercice , ou non , fans que le 
iuge des confeigneurs , pendant le temps de fon exerci- 
ce ,en puifle aucunement cognoiftre Arr. du 14. May 
156$. É 
19. Le feigneur qui a que iuftice en fa terre iufques 
à 60. fouls, n’a que baffe iuftice , & fon iuge ne peut co- 
gnoiftre finon des matieres ciuiles entre fes fubiects 
qui n’excedent la fomme de 60. fouls parifis , & des de- 
liéts dont l'amende eft de 6. fouls parifis & au defloubs, 
… enfemble des cas qui font declarés au 1 8. 19. artic. de la 
p. 4-Des droicts deiuftice, Bach. * | 
20. Lesinfticiers Royaux font iufticiables en tous cas 
des feigneurs hauts iufticiers, finon quand il eft queftion 
de leurs offices,eod.pag. 37 3.num.9. 
21. Ontient que pour le fait de la police chafque haut 
ou moyen iufticier en a cognoiflance au dedans des fins 
_& limites de fa iuftice , & le iuge royal en cognoift par 
preuention mefme quand c’eft en mefme ville. Et le fei- 
gneur iufticier ne peut vendiquer fon fubiet & iufticia- 
ble, eftant adiourné pour fait de police par deuant le iu- 
ge Royal. 
22. Delinquentem coram iudice [ub quo deliqnit , poteff perfe- 
qui quocumque vadat ex quo cHpit_eum feqni in [ao territorio, 
Lquid ait lex, ff.de adulter. & ibs Bald. 
:23. Saife des biens faicte d’authorité du iugé d’Egli- 
fe, enfemble la fequeftration,eft abufiue Chop.lib.2.cap.1. 
num. 2. @: 3. Et l’emprifonnement aufli eft abufif, f- 
non que le clerc preuenu 2 fit in pretorio epifcop. 
god. num 3. par ordonnance de l'an 1 512. art. 45. afligna- 
tion 
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tion donnee au lay, fans exprimer la caufe,& abufiue,& 
par Arreft la procedure faiéte deuant vn iuge d’Epglife à 
la pourfuite d'yne femme , qui accufoit vnlay fupri, es 
de dote, de parin alendo,sgebar,fux diéte abufiue, C hop.lib, 
2.de facra polit.nu.4.24. 

24. Eta efté iugé y auoir abüs, fi leiuge d’'Eglile co- 
gnoift des difmes qu’on allegue auoir efté infeodees par 
le Roy ou autre,& fi on foufticnt profanas ef[e, € clientela- 
ri ire poffider:. F 
25. Etbien que leiuge d’Eglife aye donné fentence 
femblable & du confentement des parties prins cognoif." 
fance, celte volontaire conteftation ne eouure l'abus, 8 
telles fentences , aurmguam tranfierunt in rem iudicaram, s’il 
eft trouué y auoir abus , ainfi qu’il a efté fouuent iugé 
<omme rapporte Chop.vbi fupra, nu.s. _ 
26. Le iuge d'Eglile ne cognoift de petitionibwes in rem qnia 
res funt profani iris. Faber.$.s11em Seruiana,de aët, Mafuer.tir. 
de indic.ç corum iurifd. Axreft. cotté.par Gallus.g.4 5. 
27. Reparation d’Eglife appartient au iuge Royal , os 
refert idem Gall.qu.12 $5.293.@ 383. & mefme entre Eccle- 
fiaftique le iuge Royal cognoilt de l’eftimation des repa- 
rations, Gallus quafl. 187.C.2 91. 
28. Sile clerc vendeur cft aligné deuant le iuge Ro- 
yal en affiftance de caufe il ne peut decliner, Bald. sn li.r. 
Cod.vbi in rem.aët.@ Pangrm.in cap.vlrim. de empt. & vendie. 
Chop. vhi fupra numero. 6. ‘Tout ce qui eft dit cy deflus 
doit eftre limité, parce que fi l’Eglife a iarifdi@ion pro- 
fane annexee , peut exercer toutes actions reelles, 
quia licet exerceatur nomine Epifcopi , profana tamen rermanet: 
#4 Herbipolenfés Epifcopi Orieñtalis Francie Duces appcllan- 
tur ,munere Pepini G Caroli magni , qui apofholicis Zacharie 
au$bicus Epifcopatus ducatum connexum effe voluerunt. Era 
toute iurifdiétion , hic, tritum  Herbipolenfis [ola enfe iu- 
dicat! De mefme l’Archeuefque de Rheims eft Duc, & 
,. Dd 
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comme tel a faculté d’eflire les Efcheuins, fi les Elc- 
teurs ne font d'accord, & à toute aurre lurifdiétié tem- 
porelle. Ce qui eft approuué par Arreft de Patis Chop. 
Lib,2.ca.x .num.7. Ainl lEucfque de Lyon Comte atoute 
lurifdition temporeile,ex Phi'ipp.4.cuu icillts TEQUS,C babet 
12 Gallia primatum, C Cadurcenfis cpif-opms babe comitarum, 
viie Kut. dec!f, S40. de paëlis, in ant\quis, G Theodoret. Ec- 
clef hiftor. lib. 2. cap. 30. refert Jar bum quendam fuiffe vifi- 
bits, fine An'iochie Nrçdane cpifcog mc principem. 

29. Par l'Ordonnance de l'an 15; 9.art.49. on n'eft point 
_receu au petitoire que la fentence du poflefloire ne foit 
executce, tant pour le principal, que dommages & inte- 
rcits. Et a efté iugé que le luge d'Eglife, qui auoit pro- 
cedé auant que les defpens euflent cité payc, auoit abu- 
fé, bien qu'on remôttraft differre fumptus ab eo quod interef}, 
nec damns normnine fignificari Baldin L. 1.C.unde vi,c. in noffra, 
de ininrits cy argumento legis quibus diebus $.1. ff. de condit. cé 
demonftrat.l. 3.de damno infeito, © Gloff.in c.2. in verb.damnis 
€ insurits, de offic. ordin, G Lius alimeniorum, ff. vbi pupillus 
duc. Chopenum.1 3, 

30. Le luge d'Eglife cognoilt de felo fœdere matrimoni, G 
non de dotis reflitutione, & fi vn lay eftoit afligné, @: caufa 
doris , fans faire mention du mariage, la citation feroit 
abufiue. Chepin. num.1 4. 

31. Si vn crime a efté commis in via pblica,qui eft dans 
la lurifdiction du Seigneur, la cognoillance en appar- 
tient au Roy, quia via publica regia ef}, @ in tutela Regi. 
Au contraire faut dire que fi l'excez a efte faict intra cep- 
11, © in atrio templi, quod tricenorum palluum conftar, cenfetur 
Ecclefiaflic: iuris ; can. [i quid antiquitas, can. [1 quis in atrio, 
12. guaff.4. Et ainfi a cflé jugé fouuent,Chopir.lib. à. cap.2. 
num.12. À 

32. Semble que pism lesatum, c: faccrdotis honorarium, foiït 
de la cognoiffance du luge d'Eglile, ex Panormit. in c.cum 
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fx generale de for.comper. Gleff. m c. reliéuni,  c fi haredes de 
tejtam. Gr ibs Panormit. Au contraite il faut dire, mercedem 
etiam pro culin diuino mert profanum ele, & par ainfi la co- 
gnoiflance contre le lay en appartient au luge Royal: &- 
ainfia efté jugé par Arieft de Paris, Chop. hb. 2. Ca.2. IV:ff 
sudex Ecclefie dicar fe litem dirimere fecundim laudabiiern 
confuetudinem, Et depuis ledit Arreft par l'Ordonnance 
de l’an1$ 3 9. toute cognoïiflance contre le Lay a cité pro- 
hibee. | | 
33. Les Roys ont par ptivilege donné la Iuiifdiétion 
temporelle à plufieurs Eglifes de ce Royaume; comme 
Louys VII. à l'Abbaye de fain@& Denys, & par Ordon- 
nance de Philippe IV. de Panr 247. faut qu’elle foit ce. 
xercee par perionnes lays, & Chop.2.de facr. poli. CAP. 2. 
fur la fin en cotte plufieurs Arreits. : 
34. Le iugc d’Eglile peut condamner en amende ## pio® 


vfws, aùtrement fi la condamration eft fimple ; elle eft 


abuliue, guia Ecclefia fiftum non 7 hab. CPE lib, 2: 2. Cap. 2 
NHMO. 
35- Nota que lors que le Preftre cf renuoyé pour Île 
crime d'vfure, il ne peut eftre eflargi fans ouyt'le Pro- 
cureur du Roy, & y auroit abus, Choppin. lib. 2.n4m.17. 
œ $. 
36. Le iuge d'Eglifc peut condäner le cler à la queftion, 

quia Shècies eff probañonis vtrique foro communis, cap. nraues sd 
nf Fab. in l.milites ff. de iurifd.cmnium iaic. Gall. qu.2 
Chop.lib.2.c.3.num. 10 

37. Par ordonnances les Iuges Royaux cognoillent de 
toutes controuerfes profanes concernant l'Eglife, -& 

ar ainfi de la reparation,Ordonnance de l'an 15 36. art. 
9. de l’'Ediét de Cremieu,de la reddition des contes con- 
tre les Marguilliers. Et a efté iugé que le iuge d’Eglife, 
qui en auoit cogneu, auoit abufé, Choppin. lib. 2.: L' i, 
num.7. À 8. 
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33 Anciennement les Ecclefiaftiques entreprenoyent 
fouuent fur les iuges Royaux , à quoy a cfté pourueu par 
les ordonnances de l'an 1529. art.1. & 2.& appel com- 
me d'abus. 
39 La cognoiflance des actions pures perfonnelles en- 
tre les laics,eft interdiéte aux iuges d’'Eglife. | 
40. Etdes matieres reelles ils n’en peuuent auoir co- 
gnoiflance mefme entre Eccleliaftiques Fab. $. item Ser- 
uiana infhit. de aitio. Mufuer. tivut.de indic.vide lrepetira Cod. 
de epifcop. £ cleric, & parainfi ne cognoiflent de la da- 
tion de Tutelle , confeflion d’inuentaire, ny reddition 
de conte , non pas mefme de l’inuentaire des biens d’vn 
deffunét preftre Videl. Paulus refp. ff.de haredir. cr Life. ff. 
de iure fifci. 
41.  Ecclefia non habet territorium. Monfieur le maiftre au 
traicté des appellations comme d'abus, & eiws audieniia 
pretorium non egredituretiam inter clericos. Et les iuges d'E- 
life ne peuuent faire prendre aucun prifonnier hors 
Fenélos de leur pretoire, parce qu’il n’eft permis d’entre- 
prendre fur le territoire d’autruy /.vle. ff.deiuri[a.ff. cap. ex 
parte de ve:b.fignif. Bart.inLfi cni $.fin.de accu[.:Bald. in l.ficut 
6. Arifo.fffi feruitus vindicetur.Ce qui a efté iugé Charond. 
fur la couftume bib.4.c.2. S 
42. Lesiuges Ecclefaftiques ne peuuent faire execu- 
tion de leur authorité fur les biens temporels , ains doi- 
uent implorer le iuge feculier ; quia Ecclefia eff in Republ. 
comme dit Opratuws Mileuitenus à qua defcendi cr féruari de. 
bet cap.1 .de offic.o"din.can.admini[fratores, 3 3.qu.5.S& par or- 
donnance de Melun art, 24.eft enioint aux iuges royaux 
de prefter ayde & fecours pour l'execution des fentences 
des Ecclefñaftiques , & defendu de rien entreprendre fur 
icelles , fauf aux parties de fe pouruoir par appel comme 
d'abus. Charond. vb; [ur ra. 
43. Les peines de l'Eplife font 1.l'excommunication.qui 
ne 
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ne fe doibt ordonner legerement , ny pour debte pecu- 
niaire,qu'apres la difcution faicte d’authorité de iuge Ro. 
yal. 2.le dernier fupplice de l’Eglife eft degradation des 
Ecclefiaftiques, apres laquelle font deliurés au iuge Ro- 
yal, pour eftre punis criminellement. Charond. 

44. Crimen vfurarum videtur pertinere ad cognitionem Eccle. 
fiaflici indicis,ex cu.difbendiof[um de iudic.in clement.Et Papon. 
allegat. 57.7 5.6 c.a.1.de vfur. Panorm.in c.cim fit generale,de 
foro competenti. Regre ; vero Furifdittionis effe videtur quod vfa- 
rario commercio cuilrs politia corrumpiiur. “Dicendum tamen 
mixtum effe,id eff Ecele(iafticum, fi in Sacerdotem : Regium vero 
[Fin laicum fuerit inffituta accufario. Panorm. in 6. cap.cum fit 
generale, de foro compet. dd. in cap. pot miférabile ; de vfur. Et 
a efté jugé. Chop. bb.2.c.2. | 
- 45.  Ecclefiaflicus index habet vocationem , at man inicétio 
etiam in poffefforem Ecclefiaflicum , regi\magiflratw eSt, Rece- 
ptum enim fundos Gallie vninéffos regia manu gubernari. ex l, 
2. ff.de orio.iur. 
46. Leiuge d'Eelife ne peut faifr le fonds, fequeftrer, 
ny mettre en polleffion, Bald.in ca. fignificafli de offic. deleg. 
quia quiterritorium nullum babet,mirrere in po[[effionemn non pe- 
teff, Linbere cauere ff.le iur.omni.indic. Rebuffin $. 1 .de reg. ad 
pralat. nominaris , & par plufieurs aArrefts telles faifies fai- 
‘  étes d’authorité de iuge d’Eglife , mefme des biens d’E- 
glife, on efté iugées abufiues,comme aufli les emprifon- 
nemens , #if clericus rews in pratorio fuerit deprehenfus vid. fu- 
- pra Chp.lib.1.cap.2. num. 
47. Ila efté di& cy deflus qu’vn iuge d’Eglife peut 
condamner vn clerc prifonnier à la queftion, quia Decies 
. protationi:toutefois fi elle auoïit efté trop cruellement ad- 
miniftree,& trop retiree contre le droit François, le pri- 
fonnier feroit bien receu d'en appeller comme d'abus. 
Arreft de Thoulofe.Charond. vb: fupra. 
48. 1l y a des crimes defquels cognoifttant le iuge 
Dd ; 
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Royal que le iuge d’'Eglife : 1. du fcandale fai dans l'E- 
ghile, 2 d'vfures, 3.d’excez contre vn Preftre, 4. de biga- 
mie : mais a prefent le feul iuge Royal en a la cognoif- 
fance, ainh qu'il a eftédit; & ne peut le iuge d'Eglife 
condamner aux Galleres : car telles condamnations pat 
le juge d’Eglile feroient abuliues. 

49. Concef[a omnimodo iurifdithione merum imperinm atque 
mixtum conceÎfim videtur Bald. in L. placer C. de pedan. sudi- 
cib.Conra. praëlic.quefl.cap. 1. Ferrar. in forma libelli ferui.con- 
fe]. doëtores in clement. 1. in verbo omnimodo de foro compet. 
Charondas fur la couftume,lib.4.c. s. tient qu’on ne peut 
rapporter, #erum imperium mmixtum  iurif-ichonem des 
Romains à la diuifion de la Tuftice de France,qui eft hau- 
te,moyenne,baffc,& cenferc:parce qu’en plufeurs lieux 
le moyen iufticier cognoift des homicides,&8z autres gra- 
ues crimes. Ce que ne faifoic 244 mixtum imperium tantum 
babebat, Er le mefme Charond.dit que la iurifdi@ti6 eftoit 
feulement des a@ions ciuiles. En fin il tient que le plus 
commun viage cit que le haut iufticier cognoift des 
grandes affures, & deliéts, qui meritent grande peine. 
Et le moyen des caufes ciuiles & legers delits. 714 venet 
foannes Longoual. a4 l. imperium & Specul. 11. de turifdiët. 
emmumn iudic. Toann. Fab. $. 1n$Eit. quib. mod. i:4 patrie potcff. 
foluitur, tient que le moyen peut bannir, & eHafuer &. 
item [cienñdurm de indic. dit qu'il appartient à la haute lu- 
ftice. 
so. De Ecclefiaffica & Regia iurifdittione, vide multa apu4 
Rob rt.l1b.x .cap.6. où eft rapporté qu'vn Preftre qui cftoit 
accufé d’empoifonnement, fut renuoyé à l’Eueique, à La 
charge que le iuge Royal feroit toufours prefent à la fa- 

on des procés. 

st. Il faut obferuer que les Prefidiaux, iuges en dernier 
reflort de toutes chofes,que sncidenter occxrrunt in caufis de 
quibus ils iugent au dernier chef de l'Ediét, comme s’il 


eft 
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‘ Le 
queftion de recufation. Ec leo. Mars 1597. vn certain 


.quieftoit appellant de ce que les prelidiaux n'auoyenr 


admis vne recufation,fut dit non receuable en l'audience, 
& le 9 luillet vn qui éftoit appellät de ce que les prefdi- 
aux ne lauoyent receu aiurer de fiux,quelque appointe- 
ment eu droict {ur la reception de quelques reproches, 
recorder aduocat au Parlemét de Tholofe;,dilcit qu’eftät 
quefti6 de faufleté,les prefidiaux ne l’auoiét peu juger au 
prefidial;mais Ferriere aduocat plaidät pour Faget procu- 
reur au Senefchal l’appelät,fut n6 reccuable auec‘defpés. 


Legitime. Ce 
1 S; la fille eftant dotée par fon pere,& ayant receu vn 
D legat qui luy eftoit laiffe à la charge de ne rieu plus 
demander par fon droit de legitime peut demander fup- 
plement , ayant fait la quittance fuiuant la teneur du te- 
ftament, s’il y a ftatut & couftume,comme à Tholofe,fcin- 
ble qu'eile n’eft receuable,& que le ftarut eft iafte & le- 
gitime,comme il eft remarqué par Benedét.inc.Renutius in 
verb.duas habens filias numi.1s S.& partant faut s'arrefter à 
la couftume L.de quibs ef 1. diutvrns ff. de legibus eltant a p- 
prouuec par le plus docte de la prouince ve notre. piu- 
dentiam in princip. de offic. deleg. 
Et tout ainfi que par le ftatut & couftume on peut de- 
ferer la fucceflion aux enfans & prochains Bald. in l, cums 
Ariemid.C.ve poffef. legal. À plus forte raifon'fera fauora- 
ble le ftarut contenant exclufion des filles marices dotees 
par le pere,c.quamais de pailis in 6. Bald.c Lafiin l. [1 quando 
$lluc.C.de inoffic.reflam. Alexn l, rarione 2. adl.Falc:. Lafon 
in L. lfipul, hoc noao ranc. ff de vexb. nblig. Brer. ‘ef 1 4: La 
raifon eft prinfe de l’incertitrde de l’eusnemenc dr. C. de 
pait, ifipater puclle, C, de inoffissteir. TL 
D 4 
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3. Il eft certain file pere augmentera ou diminuer 
de facultés ayant le temps de fon deces ,& parainfi ne 
fe peut dire lelce sempore mortis , ains faut confiderer le 
temps du mariage, eAlexand.con/il.1 S1.lb.$.lacin auth.no- 
uifjuno num,1 o.C. de inoff. tel. Molin. conf. 55. où il alle- 
gue plufieurs Arrefts de la Cour de Parlement de Paris. 
Et la fin de non receuoir eft plus pertinente de là prohi- 
bition faicte en leguant & quitance faicte, fuiuant le- 
dit teftament, & partant ne peut demander fupplement, 
veu la louable prohibition du ftatut & du teftareur, 
& la reception du legat, quieft beaucoup plus con- 
fiderable que fi la prohibition eftoit fimple , $. fan&if- 
fônas auth. de fan£hif]. epifc. l.2.C.de vfucap. pro empr. fuyuant 
l'intelleét de Bart. in l. filius fam. $. dini de leg. 1. & inl. Te- 
tia Seio $.. fin. de leg. 2. Car ce qui eft dit in 6.ce- 
terum ,in auth. vt cum de appel. ‘a lieu quand le pere eft 
contrainc® par le droiét commun de laifler la legitime au 
fils , s'il n'y a pas de ftatut au contraire, par lequel eft 
derogé au droit, d.l. de quibus in fine. G #:gloff. in verbo 
de:og.de legsb.Lereptilia in priu.Bald.C.de conf.princ. 

4-Par le ftatut la legitime n’eft point deuë à la fille dotee, 
d'autant qu’elle ne peut fueceder ab inteftat,effant dit, 
nullum hbabere ad bona paierna regreffum , la legitime eftanc 
portion de la fucceffion ab sntejtar, l.cum querstur ff. detnoff. 
toft. Angel.confil. 1 © $.quod incipit Slatuto cauerur Bald. al 
in L. Gallus $.e5 quid [i tantum de liber.espofth.idem ‘Bald. in L. 
masimum vitm C, de liber. prater.dilent que la fille qui ne 
peut fucceder ab intefat, ne peur demander legitime Barr. 
in trait.ininortrat.confil, à tient que les religieux qui ne fuc- 
cedent pas,n'ont pas de legitime,& lestext.des Lomns mo- 
do él. férnus C.de inoffreflam. n'ont point de licu lors qu'il 
ya ftacut,Cyus in L fanciin. C. de nupt. Bart.rn l, Tirio.cent$- 
genero meo ff.de condit, c demonft. Baldiin d.l.[imus,@ in lf6 
d-funct.de {his leair. a: 

s. D'auan 
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g. D'auantage celuy qui eft tenu fe contenter d’vnle- 
gat, acceptant le legat per relarwonem ad teffamenitum , ne* 
peut demander fupplement de legitime, comme decide 
Guid. Pap. confil. 20 2.nwm.x. per text. in capit.officiy de 1eftam. 
cr in L, fi quando $. fin. Gr in l. parentib. $. fin. Cod. de inoff. reff. 
Car le teftateur voulant que le fils fe contente , uderur 
rogare refiduus  remittere per fidei commiffum ex L.. peto im 
pr. d. leg. 2. Etne peut en ce cas efbre reftitué coin: 
me moindre , quia vfus eff iure maioris nec lefus credstuy 
qui sure commun vticar leg. fin. Cod. dereffis. in integer, € L. 
verumi S. item non refluuitur © feg. fF-de minorib. Bal. ir 
beg, fin. Cod. de pait. Roman. in leg. qui fuperfitis de acquir.he 
red. Fernand. in 2.prafat. leg. in quariam num, 12. vltimo, 
conclud à plus forte raifon ayant tranfigé & contracté 
enfemble auec fon mary Gr Pap. confil. 93.decide le 
contraire , fuyuant laquelle decibon le fils, encor qu'il 
recoinc le legat fait à la charge de ne rien plus deman- 
der fans rien protelter , ne fe depart pour cela du droit 
du fupplement , quia lex fine ulla protestarione hocilli faris. 
referuat,cum nullum onus recipiat. 4 
6.  Queritur fi la legitime peut eftre chargee &, dimi- 
nuee par la couftume, Er dicitur qu'ouy, Bald. in capit.2.$. 
mulier GS. fils}, fi de feud. fuccel]. fuerit controuerf: per. c.x de. 
fl. natur. Angel, in 1. Papinianus $. quarta ff. de inoff. teff. 
in L, fi quando Cod. eod. Et parce qu'en fief il faut fuiure Là 
couftume du lieu oùils font aflis ; Fab. > Bacquet in lcun- 
étos populos Cod. de [armima Trinit. C'eft pourquoy fipar la 
couftume du lieu les fiefs font referués aux aïfnés ; les 
puifnés ne pourront pretédre rien par la legitime,quand 
bien n'y auroit d’autres biens;parce qu'ils demeurentaux 
aifnés par droiét de primogeniture;qui eft plus ancien 
quéla legitime.vid.Bart.in l.{uus quoque ff.de inoff.iefl. din L. 
subemus Cod. ad Trebell. 
7. Quand il y a biens en diuers lieux, pour le paye- 
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ment de Ja legitime il faut fuiure la couftume du lieu où 
‘ils font aflis,fcauoir au pays de droitefcrit,fuyuant l’auth. 
nouiffima. Et en pays couftumier fuyuant la couftume, 
text. in l. certarum ff. de teflam. milir. VPapon tilt.des tefta- 
ments, Art. 2. 

8. Les frais faits par le frere pour fon frere émpurantur 
slli in legitimam Fab. in $. item inter inflit. de obligat: que qua- 
fiex comraët.nafc. Mais ce que le pere a dependu pour les 
eftudes de fon fils #0» imputantur l. que pater ff. fami. hercift. 
plufieurs tiennent Bartin 1. 1.$.nec caffrenf ff. de collar. bon. 
Bald. in 1. 1. fffolut.matrimon. Pan l.f; donatarius Cod.de collat. 
que les liures doibucnt eftre imputés. Zmbert. in Enchirid. 
sn verha frais fol. 78. | 

9. Filius cui pro legitima pecunia relitla eff , potelf eam dimit- 
tere , res hareditarias petere:non omnem de fingulis reb.propter 
incommodam feparationem, Paul. Cailrenf. in l, fimus Cod. de 
inoff.te/. Et le fupplement peritur prins ab herede & difcuffio-. 
ne faila etiam à legataris pores Bart.  Paulus Caëtren|.in L. 
sn quartam ff. adl. Falcid. & in L. in {idescommiffariam. ff. ad 
Trebel.fapplementum ramen repletur in pecunia,quia accelforinm 
féquitur principale , Gnid. Pap. conf. 487. 

10. Praflatur eriam lecitima in pecunia pour, conferuer les 
dignités idem Guid.pap. conf. ibid. 

11.Quaritur an frutlus afendentibus imputentur in leçitimam, 
Gr rene Guid. Pap.confil.477. impntari per text. in. Papinia- 
nus $.fe conditioni ff. de inoff.teftam.1bi generalirer fru£bus impu. 
tantur à qua generalirate excipiuntur Liberi primi gradus vid.que 
notantur in l. fideicommifariam.Cod. ad Trebel. 

12. Afcendentes habent leciimam in bonis defcendentium 
pollunt petere fupplemenium , l.omni modo iunéta golf. Cod. de 
moff. ceft. nec poteft opponi granamen aliquod ut feniit. gloffa 
in L.quoniam prioribus Cod. cod. C ingitit Guid. Pap. indica- 
tur. 

13. Quaïta fémper intelligitur deduito are alieno & funeris 
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impenfis | Papinianus $.quarta autem ffde inoffic.teff. Dora 
quartam ilbain dici debitumm auth.de trente Gr femiij. $.1.collar. 
7. vbi gloffa in verbo debitum, non nafitur querela ame adiiam 
bercditatem d. l. Papinianus . fi condirioni. 

: 4. Quod fil'us 4 patre inter vinos accepit ; imputatur 1. cumque 

(in. ffad l.Falcidrexr. in l.1.6.fi parens Gb. Bartol ff; quis 4 
RE manumif. @ pecunia data altari cum filsa ingrediteer 
monasterium, imputatur ad [imiliiudinem dotis, que imputatur, 
L.quoniam N'ouell.Cod.de inoff.tefiam. Sed vbffatl. fi grande . 
generaliter eod. vbi di Hi quod diclum eff, fi Shecralirer di- 


Clum fuerit. 
15. Les filles dotces qui ont renoncé, & les enfans auf 


qui fe contentent des aduantages, & ont renoncé facine 
partem, quamuis non admittantur ad partem , mais la part 
de exheres, des bannis à perpetuité, c ferui pœnx faëti, 
item les Religieux, Profez, & Religieules, nec faciune 
partem , nec admitt. Jugé par! Arreft general. Charond. 

traicte cefte queltion, b.8.cap.27.vid. Guid.Pap.cenf.29$. 

598. $99. 

16. Queritur, fi vn perce : ayant donné à vn de fesenfans 
en faueur de mariage , la moitié de tous &'chafcun fes 
biens, & apres vel le refte de fefdicts biens, fi les au- 
tresenfans pourront demander leur legitime fur la moi- 
tic donnec,& c!t refolu au Parlement de Tholofe, qu'ils 
auront leur legitime des biens de ladiéte donation,com- 
me inofhcieufe,quia faris eff fi ex pofi fait i incffciofa, Goff. in 
{. 1. conf.6. Cod.de inoffh ic.donat.quod etiam tenct Paul.Caflienf. 
in d. 1. Cod. de inofiic. dorat. num.9. Et {emble qu'il fe peut 
colliger du texte de l'auth. vnde Ji parens Cod. de sncfjc, 
2eff. bis verbis, tant babes ex hercditate pareina quantum 
Porerat ante donatiorem deberi, facit 1. bac auiital &. fi 
antem bis verbis, cui minor pertio vliima voluntase dereliéte 


fuerir. 


17.La legitime ou fopplement d’icelle fe doibt demander 
primo 
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primo aux heritiers & fubfidiairement aux donataires en- 
tre vifs. Arreft du 14. Maïs 1592. Quantaux lcgatai- 
res Charond , in fômm. rur. 6210. eft d'aduis qu’on fe peut 
direétement adreffer à eux comme aux heritiers , parce 
que les legats font partie de l'heredité , .omni modo Cod. 
de inoffic. teflamen. quoy que Boyer. decifion. 145.6 Guid, 
Pap. confil. 81. foyent d’aduis contraire, encor que le pe- 
re ou la mere puiflent aduantager l’vn de fes enfans plus 
que l’autre, c'eft à la charge de la legitime. Arreft du 27. 
Mars 1 558. | ji 
18. Queritur , fila fille qui apsomis renoncer ir contra- 
Élu matrimonÿ aux biens paternels & maternels peut de- 
mander fupplement de legitime , il eft refolu qu’elle le 
peut , quia alind eff promittere de non renuntiando aut venden- 
do, aliud vendete, aliud renuntiare,text.in l. 1.6 ibi Ang. Cod. 
… de paël. pign. Paul.CaStr.confil.94. Glofa.in 1. Titius ff.de pion. 
ait. Bart. inl. [ÿ pupillws ff.adl. Falcid. cé in lfina. $. fi empter 
Codice. commun.de leg. 2. quia quamuts aëlu renunisalfet bonis 
paiernts © maternis , non prohibetur perere fupplementurn > que 
rentntiatio non comprehendit legitimam ,textus in L:fi quando 
$.gencralirer Codice. de inoffic. seffa. Et qui promifit rennntiare, 
non promi(it renuntiare non iurato, quia de eo non fuit cegitatum 
L. ad audientiam , quod metws cauf. < quamus cum inramento 
renuntial[et , non ramen comprehenderetur legitima , nifs de ea 
nominatin diftum fuiller , quia iuramentum non habet vim ex- 
prefi , vbi eff defeëlus fubflantie & confenfus , fed vbi defeitus 
felenniratés , @ invamentum vltra confenfum non fe extendir, 
e Abbas in cap. cum contingit , text. in l.fima. Codice. de non 
numera. pecun, Gin L. fina. ff. qui faïifd. ceg. cr in fi libertus 
suranerit ff. de oper.hber.cap. veniens @ÿ cap. ad noffram de inre- 
ir, fuse Boer.decif.3. parte. 
19.  Fruêlus legitime debentur à die mortis patris ef matris. 
l auth.nouiffima. Codice.de inoffic. re/tamen.cfr ibi dd. L. Papinia- 
n44 $.unäe Ji quis eod.glof.!.is fideicommiffaria gloff. 2. in Le +: 
VEUVE le 
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Trebell. eriam fi fiutlus fu'ffent cor fumprti ab bavede bona fide, 
Bart.in knon eff Ced.famil.ercifc.Boer.decif.z.vbitenet dotem le. 
£itima minorem eÎfe non poffe. 
20. Legitimu est loco alimentor:.m , plurimum tamen d'ffrunr, 
Fernana.n ca.2.prafat.ad lin gartam ff.id L. Falcrd. alimentæ 
enim fpurio ince/fur fo (ilio éebentur,non autem legitima. 
21. Legitimetitamen per fibfiquens mairimeninm , ut fi in te 
ffameno leg irimi vocatr,vel {1 digerit fe velle eos legitimars a prin- 
cipe, habent legitimam ix bonts patrts , [ec fi fuerint legitimaii 
mortuo paire, Fernand.d. loc. n'fi iufferir pater in teflam. | 
22. Lepereinftitue fon fils ,luy Ébititue & le prohi- 
be de difpofer de fa Icgitime & Trebellianique , & de 
rien aliener , eriam do:is caufa , le fils inftitué viuant le 
pere , accepte celte inftitution , & iure obferuer le con- 
tenu dudit teftament , marie apres le deceds de ton pe- 
re vne fienne fille , à la quelle conftitue dot , & decede 
fans payer delaiflant vn fien fils fubftitué , lequel oppo- 
feau mary, qui veuteftre payé du dot, la volonté de 
l'ayeul , Quaritur fi le fils , contre telle difpofition & fer- 
ment, peut difpofer de fa legitime , @ guarta, & dicitur 
non pofle 2. file pere a peu prohiber d'aliener , ou du 
moins fi l’heritier ayant idré ,la fille eft empefchee de 
demander fon dot, & dit qu’elle le peut demander fur 
les biens fubieéts à reftitution , n’en y ayant point d’au- 
tres. Guidon, Pap.confil.96. Bart. in l.pater filium ff.de rnrffir. 
teflamen. Aù duobus fratribus exiflentibus ,extraneo inftitu-_ 
to legitimam maris effe tertiam tertie. toutesfois on dit auoit 
efté jugé dinerfement. Il a efté aufli jugé qu’vn pere 
pendant fa vie ne peut eftre contraint rien donner à fon 
fils , & le fils a efté condamné weniam deprgcari remerarie 
l'té, lequel prenoit pretexte de ce que le pere auoit don- 
né fix cents cfcus à vne fienne fœur , & autant à vn fien 
frere vide Roberi. lib. 3. cap. G. vbi de aqualitate inter filios 
feruands. | 

23.LA 


416 Lesitime. 
23. La legitime fe peut prendre fur les biens que le de- 
funét eftoit tenu par le teftament de {on feu pere rendre 
à fon premier fils,guia contemplatione fili datum prefumur, 
Ldoterm quam ff. de coll. Charana. lib. 9. cap. 721. & y a Arreft 
de Tholofe : videtur tamen diffinguendum fecunaum , 1. qui 
turclarn ff. de teffam. tut. 
24. Quand Pon demande fur quels bien$ fe prend"la 
lecitime , on ne regarde pas quels biens a eu le pere, 
mais quels il a laiflé, & non queis alienez. Ce quiMfe 
doibt entendre des alienarions faictes à tiltre oncreux, 
comme neutres, & femblables, vr or. Doëtores in 6. rem ff 
quis init. de at. Et en toutes les ventes faut qu'ilappa- 
toifle de numeration. Car fi le contract portoit fimpie 
confeflion, & eftoit excefliue, l’achepteur deuroirfae 
apparoir du payement, autrement la vente feroitreuo- 
quec iufques à concurrence de la legitime commefai- 
éte en fraude, hib.1.c& 1bi. Bartol. Bala. Cod. fi in fraud. pa- 
iren. De mefme fi le pere par fon teftament feconfefloit 
debteur de quelque grofle fomme, telle confeffionn'ap- 
paroïffant de numeration, ne pourroit preiudicier aux 
lezitimes : car fe feroit vn chemin pour frauder lesen- 
fans, Zafon in auth. unde fi parens Cod. de inoffic. reff. maïs 
les alienations faiétesatiltre lucratif, de quib.in I. 
lsratinas , Cod. de impof. defcript. lucr, lib. 10. ne diminue 
‘la legitime : car les biens font eftimez, eu efgard àce 
qu’ils valoient auant telles alienations, & ce qui defaut 
cit diftraict des biens donnez, ot notatur in d, auth. undeufi 
parens toto tit. (od. de inoff. donat. çÿ tit. de immenf. dont. 
auth. coll. 7. Soit que les donations foient faiétes vn 
des enfans, ou à vn eftranger, L. 1. € ibi doftores Cod: de 
in0f. donar. cÿ 1. fi toties eod. eft refolu que la dot, attendu 
qu'elle eft conitituee pour fupporter les charges, n’eft 
titre lucratif, ains eft cenfee tiltre oncreux, /. 1. Cod. de 
snpof. tu8 defcript, n'eft (ubicé® à telle reuocation. Bart. in 
Lfin. 
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L. fr. 5. ff a ficere ff. que in frandem credit. item in |. Manive 
$ - bus de leg.2. Lafon. in $. T1em Ji quis, de attiomib. Et ainfi 
cé iugé par Ârreft de Tholofe au mois d'Aouft, pro- 
“oncé en robbes rouges,les freres demandant retranche- 
ment de la dot conftituec à leur fœur.par leur pere,parce 
qu'ils auoicnt efté fraudez en la legitime, qu'il neretoit 
ricn pour eux : neantmoins fut dit n'y auoir lieu de re- 
tranchement. | 
2$ Sivn pere faiét diuerfes donations en diuers temps, 
& la legitinie cft feulcment diminuce par Ja derniere, 
quæritur {1 routes font reuoquecs , pro raïa, ou la dernicre 
feulement. Et faut diftinguer que fi les premiers eftoient 
irreuocables, & auoient effcét incontinent , ne peuuent 
eftre reuoquez : Mais fi c'eftoient donations à caufe de 
mort faiétes à femme ou enfans, qui deuoient eftre 
confirmez par mort, font reuoquez pro rata, qui cod. 1em- 
pore conficiuntur, Bart. in L. 1. Cod. de inoffic. donat. aligrando 
confia. tempus immenfe donations. Bart. cod. num. vide in qua 
differant & confentiant legitime que debentur deferdentibus, 
ea qua relinqui debet afcendentib. apud Fernandum in 1.cap, 2. 
prafat. Primo liber: derrabunt auas quartas, parentes vero non: 
Libers non inputant in Trebell. fiuétus, parentes fic &c. aréla est 
ficut deféendentism Fernand. e. 2.2. prafat. in fin. Li dr nor 
eff autta:ef} autim leguima tertia pars corum que grtis habirurus 
effet ab inteslato, non tertia pars . defuniti, quod dicitur 
quan do filij legitimi rantum fuccedut ab inteffato,non ramen non 
babent legitimam Fernand. in c, 2:2. prefat.in lin quartam ef 
guota bonorii non bereditatis,c priuss foluitur quam legata fidei- 
cormmifla preflentur,  fpettlantur bona quefunt tempore morris. 
Auger po'eff auËlo patrimonio pofl mortem patris, Fernand. cod. 
26. Legitime qui eft laiflee sure inflitutionis,elt plus hono- 
rable & plus vtile que toute autre : guia repudiante barcde 
inffituto bereditas accrefcit ei qui inffitutus fuit in legitima, 
non autem ci cui per legatum relitla e$t, quia harede Fes 
sante 
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diante deficiunt legata tot. tir. fi quis omiff. canf. tel. facitles x. 
$. fiex fund.ff.de hered.inffitut. Panormir.in cap. Renatiws x 
gloffa in verbo relinquere extr.de teflars. 
27.  Legitima debeturiure naturali, comme ayant efté fub- 
rogee au lieu des aliments.{. cm ratio ff.ae bon. damn. facit 
$. 1. infitut. de ivre nar. & les teftaments font diéts inoffi- 
cieux , comme faiéts contre l'office paternel & inftiné& 
naturel. Quidenim, dit Ciceron ad Heren, tam a Pietaie 
alienum quam qui heros proprios hoc ef fua ibfius velnt viftera, 
negligere facit. $.x.inffit. de inoff.reffarn. cr ta:-en per exhareda- 
tionem, que iuris ciilis eff, tolls potef} , quamuts ius naturale per 
cinile tolls non pof]ir. 
28. Mais fi l'exheredation eft fondee fur l’ingratitude, 
laquelle viole mefine le droit de nature , fçauoir lobe:if- 
säce,que naturellemét les enfäs doiuét !. 2.ff. ie inff.c sure. 
29. Multi tenent filie exclufe per ffatutum aut per renuncia- 
tiorem non deberi legitimam , etiam fi nihil acceperit Guid. Pap. 
con/.16 $.Fernand.in tit.x .2.prefat.ad l. in quartam ffadl.Fal- 
cid.cerfent diflinguendum, aut filia excluditur nulla re data, aut 
refruara , 7 perere poteft legirimam , quia exclufio nullius mo- 
menti ef intelligitur : fi autem per flatutum © exflantibus ma[- 
culis aliqa pecunia reféruata ; que ad legitimam plus minufve 
accedat nihil ultra eam petere poteff , filia mortua viuo parre ne- 
gr ex ca legitimarn petere poffient , (i nibil ad filios ex fubflan- 
a paterna tranfmif. 2.fi fuperuixit , non quia 4 perfona maris 
exclnduntur. 3.quande filia que dotem acceperit fuperuixit,nepo- 
tes nibil petere poffunt. 4. mortua filia que dotem acceperit amie 
mortem patrts | nepotes ex ca legitimam petere poffunt , ex fenten- 
tia mulrorum. Contrarium tenet dr confirmat Fernand.in cap. 1 . 
2.prifar.ad lin qua’tam. ffadl. Falcid. vbinepotes € pronepo- 
tes fiblats intermedia perfona legitimam babent , fecus (1 faperui- 
It, LaltWs UM. 146 IS. 
30. Le 18. May.1601.fut refolu à Tholofcen vne conful- 
tation,que fi lafille,qui à renôcé predeccde au pere,nepos 
ex 
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exealegitimam petere porc? aut fapplementum. Ainfi le tient 
Bensdiét. in cap. Renutiws,in verbo duas haben: filias.num. 2 S 2. 
283. Ferrand. lin quartnm , fur la fin. Ety a Arr. dans 
Papontilr. des filles mariees : fur cefte queftion neant- 
moins les intérpretes sn diuerfas feniemrias trabuniur. Car 
iky en a plufeurs qui tiennent le nepueu en deuoir eftre 
entierement forclos , & a efté ainfi iouuent ingé par les 
Cours fouueraines : mais l'opinion contraire eft la plus 
fuiuie , &la micux fondee enrailon , tellement que 
nonobftant toute quittance faite par la mere pre- 
decedec à l'ayeul , #epos ture proprio poteft petere legiti- 
man , Bald. in l. final, Codice. de paët. Bartolms.  Immola 
in L. qui fuperffities ff. de acquir. beredit. Paul. (affrenf. in 1. 
paëlum quod dorali. de collat. Codice. & a efté obferué par 
Imbert #9 Enchir in verbo, fille. Et cefte opinion peut eftre 
confirmee parplufieurs raifons,1.que la quittance & fer- 
ment faiék par la mere eft perfonnel,c> 514 cum perfona ex- 
tingwitur. 2. le nepueu qui a furuefcu à layeul eft auffi 
proche que le fils, & partant cfoal en affection, & luy 
eft deuë par le mefme droit , ÆVepoes pof parentum obi- 
sum cenfeniur filir, difoit Philon le Tuif» legatione ad Ga- 
sum. C'eft pourquoy l:x que loquitur de filio, babet locum 
in nepotel. filium ff. ad Macedon. (FI. fin. Codice commu. 
ni virinfque ind.l. fin. Codice de natur.liber. [.1. Cod. de condit. 
inflitat. 3. la quittance faite par la fille du viuant de fon 
pere eft inualide , comme faite par crainte & reueren- 
_ce paternelle /. 1. $. guæonerande , ff quar. rer. a£lio. non de. 
tur, @ velle non creditur qui obfequitur imperio paris vel 

domini L. velle ff. de reg. iur non ergo preffat impedimentum 
quod de iure non fortitur effetlum. ioint que telle quittan- 
ce cit contra bonos mores | comme faite de hæreditate 
viuentts L. qui fuperflirss ff. de acquir. haredir. L. paËtum auod 
dotali Coaice.de paËlis : nec obffat caput quamurs , de paëtis, 
in Jexto, parce qu’il eft parlé de celle gme congrscmier 
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dotata fuerat, & pat plufeurs Arrefts telles renonciations 
ont efté caflees.4. Ce que la fille a receu viuant fon pere . 
pour fon dot,ne peut eflre tenu pour legitime, parce que 
vinentts nulla eff herediras, C legitima non debetur filio vino 
patre, licum quaritur Cod.de inoff. tefl. & partant non poreff re- 
nunciari antequam debeatur. Et ce que la fille a eceu vin 
patre, eff loco alimentorum. Toutesfois il a cité iugé au con- 
traire, parce que la fille renonçant, ou eftant exclufe du 
dot qui luy a efté baillé, ne peut rien tranfmettre à fes 
enfans de ladiéte fucceflion, d'autant qu'elle leur en a 
ofte l'efperance, & à cfté fatisfaiéte de fa part hercditai- 
re, pat le moyen du dot receu. Ludouic. Romanws in d. L, 
qui faperfhitss, Decius in d. L. pattum quod dotali, c als in dc. 
quamuis, Charond. lib.s, c. 2. 

31. Qui inwentarium non fecit, non priuatur iure nature auth, 
de bared. & Falcid. S. fi vero non fecerit coll.x . in gloffverfic. cr 
hoc dicimus, in verbo lucrari, prinatur tamen lucro Falcidie, 
tenctar de [uo complere legatarios fidei commiffarios, licèt pure 
fubjlantia morientis tranfcendat menfrram legatorum datio, d.S. 
fi vero non feceritl.fin.&.licentia C.de iure deb. 

32. An filius heres ex paËtis matrimonij in media habeat lepiti. 
miminélia, Fernand. in c. 10. traët. ad c. vnic. de filirs naris 
d'ffinguit , Aut alij filij beredes funt in re vniuerfali, @ tunc 
bares, vel donatarius ex paëtis nibil pro legitima confequitur,nifi 
sam portioncan conferat,auth.ex teflam.Cod.de collat.quia eorum 
que in paëls matrimon:) dantur,éfr collatio fiers debet,l.quoniam 
ANVonell.Cod. de inoffic.teff. quia non eët fimplex donatio que non 
confertur nifi ditlum fuerit Gloffa in d. autb. ex teStamento, aut 
filiws que mediam ex paikis corfequitur , folus inflitutus haves 
nulumque ex aliis filiis, cr coheredem habet, [ed funt parncula- 
es hæredes in legitima : tunc hic cum aliis legitimam ex refiduo 
peter, & perinde atque fi pater heredem aliquem extranenm in 
to10 patrimonio feciffer, neque tenchitur conferre fratribus qui he- 
redes vnine/fales non funt, neque patrem repraféntant, cum pre 
quota 
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gaota bonorum fuccedant dunraxat. Eff enim legitima quota bo- 
norum. Bartolus G Bald. in l. quoties Cod. de baredibus infti. 
tuendis item deciditur quando vnws filiws teflamento voratur ha- 
res vnuerfalis, vt in numero librorum habeniur, @ ad partem 
admittatur, eadem diffinétio affertur c. 8. bac eod. traët. vbi lo- 
qustur de primogensto vniuerfals harcde inflituto, qui Portionem 
legitimam confcquitur, idem deciditur 2. prefat.ad lin quartam 
c.nu.7.foilicer flium inffiutum in [erniffe numero liberoriteffe,c+ 
legitimsam confequi ex alio femifle allegatur lex ab hominibre 6. fi 
a Tirio de leg.x. hoc tenet Paul.Caffrenf. in auth:ntica noui[]ima, 
c Bart.in $.1.de triente Œ femifféshaber itaque femiffem vt ba- 
res, vel ut donatarins, © vnicam ut fliws, neque ali] conquers 
poffant, ques legitima contentos cJfe oporiet , extraneo harede in. 
Slituto aut donatario. Et ratio eff,quia collatio ab berede, fit iis 
qui fecum ficcedunt,nec licet filies qui haredes non funt imputari, 
aut conferre petere, quod not. propter authentic. ex teflament.que 
generaliter datorum collationem fieri dicit. 


| Legs. 

1. PpAr la loy in legaris, vit. Cod. de vfur. &r fruët. leg. les 
EL fruiéts de la chofe leguee ne font deubs que du iour 
de la conteftation en caufe, & non du iour de la mort, 
d'autant que les legs doiuent eftre demandez par le lea- 
taire, !.1 .Cod.eod.tit.l.quefitven $.vlt.de leg. 

Toutesfois par Arreît du mois de luin, 1563. a efté 
jugé le contraire fur vne rente leguee, les arrerages de 
: laquelle auroient efté adiugés au legatairc du iour de la : 
mort du teftateur, encor qu’il n’en euft demandé la deli. 
urance plus de 4.ans apres la mortduditteftateur. 

2. Le legat eft deu encore que la chofe aye efté alience 

par le teitateur, niff animo adimendi alienauerit, ou bien 

qu'il aye eu la volanté de reuoquer ledit lagat, L.fidei com- 

#ifla $. fi reves [ua ff. de leg. 3. vid. 1. qui polf rs Cod. de 
: € 2 
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leg. dr L.s.de leg.x.rem legatam de adim.lep.S.fi rem [nam €: $. 
fi ques anallis, nffir. de leg. 
3. Lelegat portant charge de viduité à la vefue ne 
Jaifle d’eftre deu encor qu’elle fe remarie Bacquer. traët. ç. 
31. Et autres eftiment l’auth. cus relitlum,par laquelle les 
L2. @ 3. Codice. de vidu. induët. ioll. font abrogees n’eftre 
obferuce en France. Charond. dit auoir efté iugé le con- 
traire Som.rut.608. 
4. On peut leguer à celuy qui n’eftencore en nature , cô- 
me à celuy qui naiftra de tel & de telle,guia alieno poffhumo 
legar: poteh ;l.penult.ff.de leg.1.contre le $. alien pofth. imff.eod. 
s.  Quaritur, fi le pere a donné en mariage à fa file ce 
qu’il luy auoit legué par teftament , fi elle peut eftre pa- 
yce de tel legat /. Hilia Cod. de leg. 1. dit que non. Et la glo- 
{e diftingue fin Sfecie vel in quantitate , quia ft in quaniitate, 
videtur geminatum legatum ; modo probet filia ira volniffe pa- 
trem: Non autem fic facile in fpecie vid. d.glof]. 
6. EnFrancelelegataire ne peut agir petitoirement ou 
hypothecairement contre le tiers detenteur de l'heritage 
qui luy a éfté legué , aliené par l'heritier qu'au prealable 
il n’ayt eu la deliurance de fon legs: auec l’heritier : vid. 
Bacq.des droits de iuftice.pag, 36.au comm. à 
7. Nyaufliiln’eft permis au legataire de fon authori- 
té priuee postes chofe mobiliaire qui luy a cfté le- 
se , ou bien de fon authorité priuce entrer en poflef- 
ion & ioüiflance de l’heritage qui luy aura elté legué, fi 
le teftateur ne l’auoit ainfi voulu & ordonné par {on te- 
ftament , auquel cas le confentement de l’heritier n'eft 
requis, Bacquet des droits de iultice p. 36.où les lieux de 
droit font allegués. | 
8 Les fruits de la chofe leguee incontinent apres le 
deceds du teftateur appartiennent au leparaire , parce 
que l’hcritier deflors a fceu par le teftament lefdites cho- 
fes ne luy appartenir , tellement qu'auec bonne foy il ne 
| peut 
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peut pretendre les fraiéts d’icelles luy appartenir , L bone 
fide: $. in contrariwm ff. de acg.rer. dornin. 1. qui [cit $. bone fidei 
Î- de vfur.$.fi quus à non domino; de rer. autres lieux cités pat 
Bacq. d.!.pag. 36. | 
9. L'aétion hypotecaire baillee au legataire contre 
l'heritier eft indiuilible 8 par Arr. du 24. luillet 1565. 
vn heritier eft condamné perfonnellement pour vntiers, 
& hypotecairement pour le tout, payer les legs conte- 
nus en va teftament , Bacq.des droits de iuftice pag. 17. 
Vbi contra, vid.pag. 24 3inbt, 12 2 
10. Legatarius vniverffratis fine omnium bonorum , aut cer. 
t& paris binorum , p. dimidie. vertiæ-aut quarte , ant ceriige- 
aeris bonorurs p. m.bilium aut'acqu'fivorum pro herede habe- . 
tur. & doitcontribuer au-päyément des debtes mobri- 
liaires , S&immobiliaires ,toùt ainfi que l’vn desheti- 
tiers , /. mulierbona ff. de iwré dos limpari ff. de regu. sur. 1. 
fin. ff: de wfafruët. leg. Lex: faêle ff. de ha’edir, saffitur. life cer 
tarum $.1:ff. de veflamen: milir: fecus dicendurm'in legara- 
150 certs-corporis ; velcerià qhantit Ati ; vel: cerra ‘portions par- 
ticularis rérum fingularum-, qui nulle modo teneur “credito- 
ribw4 quocunque tüulo hiwfinodi particularis portiorelinqua- 
tar, Ençore que la chofe leguce fuft fpecialément obli- 
gee & äffignee au payement des debtes, tellement 
que le. legataire particulier n'efl tenu ‘fmon:des char- 
ges anciennes & rentes fonlieres,. defquellcs'eft char: 
gé l’heritage qui luy ‘a éfté legué, fi autrement: n'eft 
porté par le teftament: ce qui a lieu , encore que lé 
legataire fceuft les chofesà-luy leguceseltre affignees 
au payement des debtes & rentes conftituces ; L.1.$. he- 
res ff. ad Trebell. l,æris alieni. Codice.de donat.S' [iquis vna, 
de fideicomm. hered. infhiut. Etqui plus eft , le Tegataire de 
l'heritage particulier #on teneturffare colono , & pet ex- 
pulfer le fermier du donateur ou teftateur , en le t:m- 
bourfant de {es i.beurs & femences, tout ainfi qu'vn 

| so Ee. 3 


$ 





434 Legs. 


acheteur, Lribil proponi $.fin.de le.r.l.arbores $.1.. ff.de vfafr. 
gloffin L.emptorem in verbo;colono, Cod.de locato. Que diéta funt 
de legatarointellige dr de donasario, Bacq. des droicts de Iu- 
ftice, pag.209. nnm.76. | 

11. Legato bonorum mobilium € immobilium, non comprehen 
duntu: nomina,uid.fpr. in verbo. Piens. 

12. 11 faut noter qu'entre le legataire ou donataire vni- 
ucrfel,& le deffunét,n’y a aucune confufion de patrimo- 
nie;ny de debtes non plus qu’en vn heritier par beneñce 
d'inuentaire.Et les creanciers du deffin@ pour le paye- 
ment de leur debtes,ne peuuent faire faifix finon les biés, 
qui ont efté dônez ou leguez audit donataire ou legataire 
vniuerfel,n6 pas les biés.qui d’aillears leur appartiennét, 
Arreft pour Môfeur de Guile legataire vniuerfel de feu 
Môfieur le Cardinal de Lorraine fon oncle, côforme à la 
difpoltion du droiét,lrulier ff.de iure dotis L. fin. ff. de vfufr. 
£loïf.in l.ærts aliens C.de dont. Ce qu'il faut entendre, pour- 
ueu que-de leur authorité fans inuéraire, ils ne fe foient 
cmparez des biens à eux Jeguez ou donnez,auquel çasils 
feroierñt tenus de toutes les débtes du defunét, comme 
l’heritier fimple. Bacq:des droiéts de Iuftice, pag. 2 3 3.nu. 
138.1 39. Et quoy qu’ils ne foient que legataires ou do- 
nataires des meubles du defunct, ils contribüét non feu- 
lement aux debtres perfonnelles & mobiliaires, comme 
fomme de deniers, grains, & autres chofes, qui font re- 
butez meubles : mais aufli aux debres reelles & immo- 
FE rentes conftituees par le defunét ou do- 
nataire par luy prefix,ou penfon de religieules.Bacg.eod. 
pag.234.num.140, Et ce au pro rata des biens,que chafcun 
a aman:dlé des biens du defunét. 

13. {nr adempbrione lecarorum diffinquendum eff , aut enim 
an'e perfeélum teSlamenturn volu:s aumere teilator,  potuit, 
nista volunrare,fire vlla folennirate,l.f ta fcriptum, ff de leg. 1. 
an! pot perfeëlum reSlamentum , Gr tanta videtur requiri f6- 
l'mnitas in adsmendis legatis , ananta adhibita fuit in 1pfe 
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 teflamento, féilicet alind folemne tffamentum, l'heredes palam 
$. (? quid put ff. de trflam. tarnen probabiliws viderur etiam 
Pole adimi, falrem ope exceprionis ; cod ciis coram 5. test 
bus faëtis , 1:'quia quantum ad legata codiciliis ef} folem- 
ms voluntas , inflir. de adim. leg. $. 1. fucit. !. harecdtas 
ff € Cod. de its quib. ut indign. 2. quia etwm tacita volun- 
taie reuocantur legata l. alumne $. Seia $. de adim. leg. imo 
erfs res legata donara fuerit , lices donurio mon valeat , racite 
ademptum videtur legatum !. legatum $. pa'er cod. cr l. etfs 
transferam eod. imo nuda voluntas fufficere videtnr in L. rem le - 
gatam,cod. cd nuda voluntate adimi legæa traditur in 1. 3. 6. 
non folum ff. cod. © fola pœnitentia probata in 1. fidei comnif- 
fum Cod. de fide, comm. cr bi Ï Bart. quem tamen vrd. é in. 
datum Cod.de leg. lheredes $.fi quid poft &: Paul.Cast.in if 
de locis qui videtur requirere quinque tefles;vtreuocctur legarurn. 
14. © An legatum adempium fpeiter ad bæredem vel ad jides 
comm'Q]um vid Guid. Pap. conf. 484. dr conf. 48 3. 
15. Legara non d-beniur non adita hereditate Guid. Pap. 
conjil. 604. forte fecus ex auth.ex caufà ; legatariw potef} pro- 
Pria authoritate accipere pof]-ffionem , [; hoc nolnerit teffator qui 
qui rem poffidebat , Guid.Pap. conf.6Go 9. 
16. Vnteftateur legue certaine fomme à prendre fur 
certain fien debiteur de plus grande fomme, le legataire 
demande la fomme à l'heritier qui dir qu'il luy cedera 
lobligation iufques à concurrence;le legataire dit que 
l'obligation re luy a efté leguce ; & qu’il le doibt payer. 
C'eft la difpute qui eit traiétee s1/. quidara teffamento 
de leg. 1. lPaulo Camillacho , 6.fin. de leg. 4 vid. !. Lu= 
cum $.Cinibus,de leg.1.par Arreft l'heritier a efté condam- 
né payer Charond. bb. 7 c. 125. | 
17. inlegaiis cf fides comm Îfis fruêlus & vfure pol lits 
conteflationem non dien mortis debentur , lege. an legarrs 
vlr. 1. Codice. de vfur. & fruit. leg. quemquam gloffæ 
fn diélé, L, in verbo contefla deberi à tepore more 
Ece 4 





436 Legs. 

dicatur, idem ctiam çgloffa in d.L. vlr.in verbo conteflationem, 
le Vendredÿ 7. Auril, 1567.les interefts furent adiugés 
par meflieurs des requeftes, feulement depuis lintrodu- 
tion de l'inftance. L'aduocat plaidoit pour l'heritier, 
alleguoit la d.!. idem, quod tamen intellisendum.fi isftam cau- 
far liigandi heres non babeat l, aduerfws Cod. eod, & le 19. 
May 1 $ 97. fut donné vn autre iugement aux requeftes, 
par lequel vn heritier fur condamné à payer le legat 
auec les interefts au depier vingt. Ileltvray que c'eftoit 
vn legat qui tenoit lieu de legitime, & croy que la con- 
damnation fut depuis le deces, parce que legisimia debetur 
cum fiuttibus. RC 

18. Queritur, ft quid alicui reliétum fuerit [ab conditione, fi nup- 
tids contræheret, aut haberet liberos,ç is ingrediaiur monallers. 
#n ; quid iuru? dicitur condstiones inual'das, & pro nom fcripris 

efe,auth. de fanébiff. epifc. $.fed ef hoc , collar. 9. & gloffa bi in 
_ verbo féder.c. x .in prafentia de probat.extr.idem fi quis pure relin- 
quens ,oneres eos fubflitutione aut vestiturione, [nb vna harum 
cona tionum d.$.fèd = hoc;monafterium ei habeiur pro filio. 
Zia ut paren:es excludat d.. facir L. 2.$.libers ff, ad Tertyll glof- 
{a in d$.in verbe conditionibus,eé an verbo intrauerit monafters- 
um.viaS.fi qua mulier, eod. vbidicitur monasterinm fuccedere fi- 
lios non habenti,fi vero liberos habeat legitimam partem monafte- 
rio eÎfe fernandam. ’ 

19  Sile maryeft foluable , on peut demander qu'il 
foit tenu de bailler caution pour le Legat fait à fa femme, 
ou que largent foit mis en fonds & le 8. Aouft 1 598. 
fut iugé que Le legat ferois mis encre les mains d'vn mar- 
chand pour eltre imis en fonds , fi mieux le mary n'ai- 
moit bailler caution , & ce pat iugement prefidial, con- 
damnäc:lheritier aux incérefts & defpens depuis l'intro- 
duétion de !” 5 ftance, > bec forie maic qu'a iujram caufam li- 
tib.ndi babuerr. 
20. Quaritur,fi le legataire peut agir folidairement pos 
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le payement du legat , & femble qu’il fufht que chacun 
des heritiers offre fa part,& qu'il ne puille eftre condam- 
né pour le toutl.1.6.vlit.Cod.commun.de leg.maïs au contrai- 
re on allegue les hyporheques que lelegataire a fur les 
biens du defunét,des debtes duquel les hetitiers font te- 
nus {olidairement /,mulier qui porior. ainlh a efté iugé àb. 
G.cap. 3 3. | + 
21. Quaritur, & le legat qu'vn pere naturel fait à fon ba, 
ftard,à la charge & condition de n’en difpoler qu'il n'euft 
attaint l’aage de 2 5. ans. eft conditionnel, & fi decedant 
deuant l’aage , le Ray , comme fuccedant aù baltard , le 
doit auoir,ou l’heritier du teftateur.Pour l’heritier on dit 
sntercedere legatum, fi 15 cui legatum e$t decefferit pendente con- 
dirione , nec, ad heredem tranfimnrts , L. fi in fingulos ff. de ann. 
Leg.Lintercedir.ff.de candit. cé demonftrat.l. neceffario ff. de peri. 
G° comm. rei vend. l.fi Sthicum de verb. oblig.l: vni.$ cr cum 
GS. quod fic de caduc. toll. 2.la mefme claufe dencle 
pouuoir aliener le rend conditionnel}. ficus. $. 1. |. {5 Titie 
$. quando dies legati cedat. l. non pusabam ff. de cond de 
mon/fr.Et en matiere de conditions, voltntaitem porius gam 
verba oportet confsderare,l.pater ff.d: condir. eidem. L. quib.diebws 
$. quadam Tirio ff. eodem,facst 1. & poil lirem $. 1.ff. famil. 
berifc. & L..vxvri ff. de vfufr. leg. Toutefois il a efté ngé qüe 
le Roy,;comme {on heritier le debuoit auoit /. /i po/t diem, 
ff. quando dues legar. Et la claufe du temps eften faueur da 
legataire,& n'empefche que le legat ne luy foit acquis,l. 
Firmio $.1 . eod.& ainfi a elté iugé par Arr.folcmnel de Pa- 
ris.Charondas.ib.7. cap. 8. | 
22. Epifcopus non poreff mutare legatum in aliquem 
piam caufam :; nec Papa porelfate ordinaria , nifi sufle 
caufa Jnbeffer. e Abfiluta tamen poteffare porcfl. Guid. Pap. 
confil.s sG.Non pote etiam fieri ifta conuerfio per lecatum de la- 
tere, [ed folum per Papam de plenitudine pote$tatis, cÿ nihil ope- 
ratur confenfus. | touts, 
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baredis ; quia non agitur de eius vrilitate, fede de implenda vo- 
luntate defunéits , [1 tamen legatio non pote deputari ad vfum 
defhinatnm in alium connerti porérit , etiam per inferiorem ; vt 
per Epifcopum. Capel. Tholof. decif. 26. - 
23. De legato conditionali vide Aufrerium decif. 18 3. vbs 
dicitur claufnlam generalem non derogare fpeciali conditieni, 
& adfcribi & adimi poffunt. Tellement que file teftateur 
qui a legué vne piece à la charge de payer le debte payé 
par luy mefme , apres le debte cenfemr ademiffe condit’o- 
nem ;  integrum legatum deberur. Charond. bib.:9 cap. 69. 
ali plerique. 
24. Vnteftateurlegue cent efcus pour entretenir vn 
predicateur qui fera efleu par l’Euefque auec laduis 8 
confentement du chapitre , & d’vne femme, qui eftoit 
_heritiere : l’Euefque dit qu’il n’eft tenu de prendre aduis 
de fa femme , quia huius eff conditio @ contra bonos mores 
Ecclefiaxeÿ ita pro nulla habetur, & ainfi fat iugé , Cha- 
rondas hib.7.c. 227. 
25. Queritur filelegs, Lego Tuie centum , pour la ma- 
rier,clle decedant auant fe marier,appartient à l'heritier 
de la legateretic? Quidam volunt remanere apna heredem 
teSlatoris, ex 1. Tiiio centum $. Tirio genero ff. de condir.  de- 
mon$rat. vbi gloff.c& in l.teffamento.2. eod. tit. c& l. 1. Cid. de 
inSlit & fubfhr. fub modo faët. Toutefois l'affirmatiue eft 
plus probable,par ce que celte propolition ( Pour,) ”0- 
dum qnidem inducit, non condit. L. ft quis pro redempt.Coi. de 
donat. facit lex fi fundum $. ulianum eÿ |, fs Titio de leg. 1. 
1. 1.Cod.de his qua fub mod. Car telle claufe impulfiue n’eft 
conditionnelle ains declaratiue de la volonté du tefta- 
teur. Et quand bien elle feroit finale n’auroit effeét de 
condition d. $.Julianus facit filiofam. $. fi € L. jcqx. ff. de do- 
Bar. Et in dubio prefwmitur caufa impuifina. &c'ain a elté 
iugé Charond 4b. 7. cap. 78.& y a Arreft dans Papon, 
ile. des legs particuliers, Arreft 1. & dernier. 
| 26,5: 
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26. Silegentur filie cenium , finupferis, 50. fi religsonems 
fuerit ingre[a, cenium debentur, quia conditio, ranquare tu: pus 
resicitur. Ejf autem turpis, quia eff impeditina vite contcmpla- 
tinæ, Paal. Caftrenf: in amth. nifi rogati Cod. ad Trebell. ç> in 
1. Tirio centum ff. de condit € demensir. Boer. deci[. 3. num. 1 4. 
CG 13. dicit maiorem dotem conffunendam marisandis qua 
religiofis mulieribus. Guid. Pap. conf. 196. tient que onera 
bereditaria ut debita funeris impenfa € _alimenta vidue dix. 
duntur imer heredem  fideicommiffarium pro raie : fed 
legata 4 fideicommiffario in folidum  preftamiur, de qua 
dubito. 
27. Per denationem dotis non exting. legat. teffam. precedent: 
relilum Bart. in l. Luciws, de leg. 2. Benedi£i. in verbo, dotem, 
L.Crediror $.f inter ff.mandati Charond.lib.8. c.17. 
28. Momina continentur verbo mobilium, mais pat le legat 
des meubles qui font en euidence en la maifon les debtes 
ne font çomprifes, Charond. lib.8. cap. 1 8. vid. fupra ver- 
bum. Biens, vbi contra. 
29. Legatim pium Ecclefie v.g. vel pauperibws faëtum,n’em- 
pefche quin debeatur legitima, vel parentibus in bonss filij, vel 
filits in benis parentum auh. fi qua mulier Cod.de facrof. Ecclef 
G can. fin. 27. confil. 4. @ cap. 1. de tefament. in 6. Arreft 
rapporté par Robert, lib.1.c.1. 
30. 1n legato alimentorum, fi Yvfufruié de tous les biens 
ne fufht,l'heritier n’eft tenu de védre la propricté, Cha- 
rond. lib. 9. cap.48. 
31. Delegato vestinm que fant pour l’vfage de la femme, 
Charond. lib.8. c. 19. Au legat d’vne boutique n’eft com- 
prins le liure iournalier,Charond. lib. 9. c.2 2. 
32. Teflator partem domus cuinfdam quam polidebat , nec 
diui{a legauir, perchat legatariw,vt dinidereiur fumpribus ha- 
redis, heres contra argumenio, l, fi probaium communi diuid. 
€ L. communi 6. fin. ff. eod. © 114 indicaiwm pro hercde 
refert Robert. lib. 3. cap. 10. vbi sradis etiam indicatum, 
que 
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que fi l'Eglife paye rien au feigneur pour l’amortille- 
ment de chofe leguee hares id preStare debet , quia alioquin 
babere non licerer. ( | 
33. Silegeturommbm Ecclefiafficis non parochialib.es capel. 
le collegiatorum parrem habchunt , quia capelle nomine Ecclefia 
continetur,quod verum in caufa fauorabili,alias fècues. 
34. Silegerur Ecclefie fantte Marie cum [int plures, debetur 
paupensori G cateris paribus locus eff gratific. epifcopi (i fimplici- 
ter legetur Ecclef.debetur parrochiali. Capell. Thai #7: 
35. Si legatum fuit conuentibms Tholofe ,  poltea Ecclefits, 
connentus non habebunt partem in d.legato Eccle.decif:s8. 
36.  Legat faict à vne fille, payable quand elle fera ma- 
rice ; ou quand elle fe mariera, eft put , @ tranfmittitur ad 
bæredes , quamuis decedat ante nuptias , quia dies folutionis 
tantum differtur. Et fielle fe faict. religieule , debetur mo- 
nafterio , quia loco marits ef. Etainf a efté jugé en faueur 
d'vne veufue , à laqueïle fon mary auoit donné vne fom- 
me quand elle fe marieroit , & depuis s’eftoit mife dans 
vn conuent , le legat fut adiugé audit conuent par Ar- 
reft donné le moys de May. 1601. au profit de quelques 
religicufes d’Alby , defquelles Monfeur Vertier eftoit 
aduocat , on ne faict point de difhculté que tel legat ne 
foit deu aux heritiers de la fille, rex. in Lex his Cod.quando 
dies leg.ced. nec eriim conditionale legatum ; ut diflum eff, feà fo- 
lutio dilata fuir. “+ | 
37.  Sivxorirelinquatur, vt [i domina & vfufruiluaria ; ali- 
menta ténium ills debeniur filiis fais heredibws inffiturts. Idem f; 
relinquatur vfwsfr. fecws fi extranei heredes 1nfluinantur gloff. in 
auth.hoc loc. Cod.f fécundo nupfer.mulier. Anfrer.Capell. Thulof: 
decif. 46 2. quam tu confule , éé vide. 7: 
38. ?n legate faëto parperibm , le parent du defunct doit 
cftre preferé aux pauures cftrangers, s’ileft aufli pauure 
qu'eux ;gloffin cap.2.de fepuir.& can. SG.difhinét. Bald.sn L. x: 
Codice, de facrof. Ecclef. Et a efté iugé le parent prealable- 
ment 
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ment purgé par ferment fur la pauureté. Imbert en fon 
Enchirid. ## ver. Claule, de conjtitur.fol. 36. 

39.  Legat fair, lors qu'on fe mariera, fi ante on meurt, 
vtrom valeat, @ tranfinittatur hereds leçatary, vel bares leg an- 
ti legatumretineat ? videtur quod [ic ; quaji fub conditione reli- 
étum : mecnon videtur tranfr.ififfle attionem ad hærcdem , que 
non adueniente conditione competebat,Glo[].1. feruw ffad Trebel. 
L. cum te(fator.ex manumif]is ieffamenio, l.Tuio certum, lquibus 
diebw $.2.decondit.c demonir. !.fi cui leo. eod. L. fancimws. 
de nupti#;car encore que la folution du payemét foit feu- 
lement differce adtempus nuptiarum , & que legatum pu- 
rum elfe videatur ; toutefois quia collatio d'ffertir in diem cer- 
tum , lequel pro conditione habetur l.diu. inrereff, de condit. 
dernonftr. il femble que le legat foit conditionel. Charond. 
lib. 7. cap. 18. 1 y a Arreft de Tholofe de l'an 15 94. fui- 
uant l’aduis de la loy fancimus. Cod.de nuptits : il eft route- 
fois au contraire, guia legatum purum eff; folurio folwm in 
tempus dilata nupriarum , quod legatum condisionale non reddie 
text. eff in l.ex bus verbis, Cod. quand.dies legat. cet. Arreft de 
Pan 1602. au mois de Juillet, & à la premicre des enaue- 
ftes ; mefmes que la dilation du payement ne rend le le- 
gat conditionel, & n’empefche la tranfmiffon, L. fsrmo, <. 


pater,l.fi cfufiuëlu, quand. dies legat.ced. 

 BEBSRSPESRENMISTRSEPENIHEDEUET HER 
| Los ç> Ventes. 

1. D: vente faiéte à pacte de rachapt font deubs lots 


& ventes, comme auffi de l'Emphytenfe baillee 
à longues annees, venduë par l'Emphytheote. Bacquet 
des droits de iuftice 73. parce que les contracts de vente 
& reuente font purs, fimples & parfaiéts , encore que /#b 
conditione puiflent eftre refouls. 
2. Lots & ventes font deubs du iour que le contrat 
de vente cft pailé , & non du iour de la tradition: encor 


que 
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que le prix de la chofe vendue n’aye efté paye, & que les 
contrahants fe foient departis volontairement du con- 
tract,iugé par Arrelt,finon que la vente fuit faicte foubs 
claufe refolutiue d’icelle: car en ce cas, fi les contraétans 
fe font departis de la vendition, le Seigneur ne peut pre- 
tendre aucun droict, iugé par autre Arreft. Le fembla- 
ble cft d'vn contraét de vente refcindé par iugement, 
pour caufc neceflaire, comme par dol du vendeur. Car 
en ce cas aufli le Seigneur ne peut pretendre droiét.Som. 
trur.427. a & b. 
3. Si vn creancier qui prend des biens de fon debiteur 
en payement , fuyuant l'eftimation qui eft faiéte par ex- 
pres, doibt payer de fes deniers les lots & ventes, ou 
bien s’il peut prendre d’autres biens, pour le renbourfe- 
ment defdiéts lots & ventes. Et femble qu’ils doibuent 
cftre payez des deniers du creancier,1.quia in foluium da- 
re,vendere ef, Lfin. ff. quib. ex cauf. in pol]. eat. lv. çÿ L. iris ff. 
pro empr. Bart.in l.1. 6. cum pradium ff. de pignorib. Et ideo re 
in folntuns, vel x indice data euiëta, datur viilis attio ex empto, 
Leleganter in principio ff. de pign. aët. quia datio in felutum 
vicem venditionis obtinet, l. fi predium Cod. de eutét. facir. L, 
Libera Cod. de [ent. quod eff intelligendum, quando res pro quan- 
titate data ef} : non autem [5 fhecies pro Sbecie : tunc en:m da- 
tur aëtio prafcriptis verbis, vel atho qua antea competebat 
 Gloffa in d. L. eleganter,@ in d. L. predium Bartol. in l. iris eff. 
matio, ff. pro emptore vb: affimationem, l. facere venditiorem, 
probat textus in L. fÿpropter res ff. rer. amor. Ce fondement 
cftant pofé s’enfuyt que celuy qui reçoit en payement, 
eftant vrayement achepteur,doibt payer les lots & ven- 
tes, /. fin. Cod.de iur. emphyr. ioint pour vn 3. que c'eft vne 
charge reelle, & partant fuyt la chofe, inter emptorem ff.de 
pacs. 
4  D'vne donation de tous & chafcun les biens, à la 
charge de payer les debtes, ne font deubs lots & es 
à ien 
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bien qu'il y euft couftume,que des donations l’on payaft 
lots & ventes: la raifon eft,que cefte donation faiéte à la 
charge de payer les debtes, eit comme vne derniere di- 
fpoñition & teftament, & ainfi a efté iugé par Arret en 
luillet, l'an 1594. : 

s- Par Arreit general de la Cour de Parlement de Tho- 
lofe prononcé en robbe rouge par Monlieur de la Ter- 
rafle, a eftc iugé ex omni permuratione deberi landimia, dr fi 
bd fu pret:j, auec diftinétion que fi les deux pieces cf- 
changecs,font dans le terroir d’vn mefme Seigneur,chaf- 
cun des permutants payera la moitié des lots & ventes, 
& s'ils font en terroir de diuers Seigneurs , chafcun 
paycra parenticr. Vn des fondemens eftoit qu'en la loy 
derniere , Cod. de sur. emphit. dicitur diberi quinquagcfima 
pretij aut effimationis, loci 2. qu'ils font deubs par le droiét 
d'inueftiture ; qui eft aufli bien in permutarione, que in. 
emptione. INouus enim poffeffer debet apprcbari. Ce qu'il faut 
entendre s’il n’y a couftume au contraire, ainfi qu'il fut 
dit par ledit fieur Prefident. Et la raifon de cefte diftin- 
étion eft, quia ex permuralone debentur landimia, que fimilis 
eff emprioni. In empi'one auiem aliud res, aliud preisum : fic fin- 
£endum in permut.aliam rem elfe loco pretij, aliam loco re: Guid. 
Pap. con/. 92. 5 
G. Quaritur, < An ex contraëlu inito cum minore qui in inte- 
grum eff reflitutus , debeatur laudimia. 1] faut noter que le 
24. Auril, 1 578. Monfeur Siron rapporteur, & Mon- 
fieur Topini6 cotrepartiteur fut donné Arrelt,les cham- 
bres affemblees, par lequel fut iugé pour l’affirmatiue, 
dequoy plufieurs eftoient esbahis, d'autant que le con- 
tract eftoit nul, comme fait contre la teneur de... 
Cod. de reb. minorum , fine decret. non alien. Et les lots ne 
font deubs ob laborem inuefhiture , [ed in recognitionrm 
démicilij : a efté die qu’on s’eftoit fondé fur A paye- 
ment defdicts lots que l’achepteur auoit defia fait, 
inter 
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interpretant la theorique. Ex contraëtu nullo non deberi 
landimia, habere locur quando foluta non fun: : quod confirma- 
turi. ft mminor. À. de doli mali co metres excepr.vii. Guid. Pap. 
conf. 590. bi de commiffo @ contraëlu nullo , des droicts [ei. 
gneutiaux, lib.1 3.tit. 1 3. Arrelt. | 
7. Quaritur, fi de ce qui eft baillé en recompenfe pour 
autre chofe , qui auoit efté venduë, quiacité cuincee, 
font deubs lots & ventes ? Et feimble qu'ouy , 944 cf da- 
tie in. folatum voluntaire. 2. qu’elle ef faiéte en fornse de 
tranfaction , & que Retraiét auroit lieu , comme tien- 
nent cous ceux qui ont efcripr du Retraiét: la raifon eft, 
uia litis affimatio firilis eff emptioni L. liris ff. pro cmpt. & L. 
féd erfileg. $. fi les ff de public. Tyraq. en fon liure de Re- 
traiét. Et partant en font deubs lots & ventes , comme 
d'vne vendition , ainfi comme tiennent tous les practi- 
ciens François. Chaflan. tile. de main morte. $. 10. Corn. 
confi.160. Maïs au contraire le defendeur dit, que ce n’eft 
qu'vne fubrogation d’vne chofe au lieu d’vne autre , de 
laquelle ayant efté acheptee & defpuis euincee , il auoit 
payé les lots, & que ce feroit tirer deux droits d’vne 
mefme chole, Charondas tient que la caufc du defen- 
deur eft equitable. | 
8. Si apres que quelqu’vn a achepté vn me & en 
a payé les lots & ventes, & prins inueftiture,le feigneur 
vend fon fief, & apres cefte vente de la feigneurie , l'a- 
chepteur de l’heritage paye quelque fomme au vendeur, 
pour le fapplement du iufte prix des biens vendus , que- 
ritur à qui doiuent eftre payés les lôts & ventes pour la 
fomme du fupplement. Etdit qu'ils font deubs au fci- 
gneur qui eft à prefent ; parce que c’eft vn nouueau con- 
tract, & non vnaccefloire du premier; & qu'il eft vo- 
Jontaire. L. paifa connenta ff. de contrah. empt. Chatond. lib. 6. 


cap. 67. ; 
9. Quaritur , lors que"quelqu'vn vend vn heritage, 


auçc 
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auec faculté de le pouuoir retirer dans certain temps, 
v. g. dans trois ans , à qui font deubs les lots, ou à ce- 
luy qui eftoit feigneur lors de la vente , ou à celuy 
qui eftfeigneur lors que le temps cft expiré : & ils 
font deubs à celuy qui cftoit feigneur au temps dela 
vente , g#ia pura Gr perfeéla venditio ef}, gta tantam fub con- 
ditione refoluitur , Gf'utlu facit emprorss G ufhcapio prace- 
dit , CG patlum baiufmods vendirionts caï:fa jt, nempe fivelie 
fendum imeptum effe l.1. 3. 6. dein dicm adicitione L 1. 
c 2. del. commiff. © patlum défYetrauendendo modws eft non 
conditio : Modus autem puram reddit obligationem ; ur 11 |. 
commffaria. Charond. 7. cap. So. Erinomnbus in quib. ex 
contratlu igitur tempus Contrathyss infbcitur l. fi filismfam. de 
verb. oblig. cl. qua legata 18. cl. fèg.de reg.iur.l.2.id gtioque 
ff. de collar. bon. L. 1. $. biduum ff. quando appellandum fit. Et 
paélum vedh'biionts non facit contrallum conditionalem : [ed 
efficit ut refoluatur [ub condirione, > ita iudicat Robert. lib. 
3.4.1 8.vbi fuse de contractu condirionals. Secus in multa pecu- 
niaria, que venit ex delifto:hac enim debctur colonc temports fen- 
tentis, non delith:quia ins omne ex fententia venir, vide Robert. 
10. Quaritur, fi vne chofe ne pouuant eftre diuifec en. 
ere les coheritiers ,eft licite & mile au plus offrait, & 
adiugee à vn coheritier , fi lots font deubs. Et dicitur non 
debers , parce que telle vente eft neceflaire , & tient lieu 
d'execution, fuyuant le 6. firnilie inflit. de offic. imd. Et ain- 
fiacftéiugé. Autre chofe feroit fi ellc auoit volontaire- 
ment achepté le droit de fon coheritier, Charond. Gb. 7. 
cap. 204. lequel traiéte cefte queftion au tiltre des cen- 
fiues , art. 79. &rient le mefme ixxral. ad officium Cod. 
commun dimid..eadem interneniunt ,in(luur. de offic. vid. 
Mafuer. tit. de empt. & vendir. Barr.inl. ideo ff.de condit. 
Perte lb. 3.Cod.de iure emphit.Guid. Pap.decif.48 le mef- 
me fera fi la vente fe fait entie les coheritiers {ans decret, 
pouxrueu qu'il n’y aytautre-partaue , & ie : (erue de 
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partage, UE traditur in L. in communi $. fi debiror ff. comm. 
diuid, | 
11. De donation foit pure ou onereufe, ne font deubs les 
lots, Speculrit.de locat.$.nunc aliquafinon qu'elle foft fimu- 
lee,quia tunc mutatur natura donationis,comme il eft traicté 
in L. vbs ia donatuy ff. de donat.caufa mort. partant de la do- 
nation faicte en faueur de mariage ne font deubs, bien 
que la chofe foit eftimee ; parce que l'intention n’a efté 
de vendre, & que leftimation ne fert que de declara- 
tion de la ho donnce, & ainfi a efté iugé par Arreft 
cotté par Papon, tilt. des droiéts feigneuriaux. 
12. Toutesfois il femble qu’on ne iugeroit de mefme en 
ce Parlement, veu Arr. general cy deuant cotté parlant 
de l’efchange, fuyuant lequel femble que roties debentur 
lasdimia quoties dominium trasfertur. Et notez que ce qu’on 
baille pour le prix promis en mariage,s’appelloit ancien- 
nement mort gaige, Charond. tilt. des cens, art.76. par 
la couftumede Paris. 
1 3. S5 fundus vendatur cum frutlibus, debentur laudimia etiam 
pro fruilibus:du Moulin 6.1 3.conf1 7.5 s.eloff.3. er $. 58. 
fur l’ancienne couftume de Paris. Secws Ji féparatim fru£lus 
vendantur. 
14. Pour fçauoir fi d’vn contraét d'engagement font 
deubs lots faut diftingucr:car s’il y a faute parfaicte,bien 
qu'il yaye vn contraét d’afferme du mefme iour, qui 
faict prefumer que ce n'eft qu'vn engagement ou rente 
conftituce, toutesfois feront deubs. 1. parce que le pre- 
miet contract les acquiert, 2. qu'en prenant l’afferme il 
commence du iour romine emptoris, & l'en accorde vray 
feigneur, vt eff in L. quod. ff. de acquir. vel amitt. poffeff. Et la 
grace & condition de le pouuoir retirer, n'empefche 
que l’achepteur ne foit vray feigneur, L. non ideo ff. de ei 
vindic. l. qui hibebat $. 1. de leg. 3. Mais fi c'eft vn vray 
engagement, éomme d'heritage baillé par ie debiteur 
L iufques 
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jufques au payement, font deubs lots, pignoratitia énims 
repeti poref}, L refcriptum ff. de defiraët. pignor. © L. fi pecuniams 
ff. de pignor. aët. poifeffionem enim tarsum rcëtiws pignoris loco. 
non quod poffeffor fit : poflidet enim nomine dibitorts, l. fienaum 
$. dcbitor ff. qui fatifa. cog. l.1. 6. per férnum, & L. qui pignori 
ff. de acquir. pol]. l. cum nor Jimi C. de prafcript. 30. vel 40 
ann. 
15. Lots font de droict, quinqragefina pars pretij, L vks.C. 
de iure emyhyt. Et ne font deubs pour la claufe de confti.. 
eut, s’il n’y a rcelle tradition, Fab. in $. 2.in$tér. de «mpt. 
vends Guid.Pap.confil.101. Tyraq. trait. de conflir. dit qu’en 
France ils font deubs incontinent apres que la vente eft 
faicte, fans claufe de conftitut, vid. !mbert. in Enchrrid. in 
verbo, Lots,ventes, fol.8. cr 82. 
16. De la vente faite auec faculté de rachapt font deubs 
lots , parce qu'elle eft pe bien que #efoluatur 
fub conditione, l. 2. & L vbi autem ff. de in diem adicët. Ti- 
raq. traite celle queftion, tiltr. du Retraict conuention- 
nel, $.6. g'of. 2. Et ailleurs dit que la vente eft parfai- 
te, auff toft qu'elle eft accordee, & fi le vendeur vend 
lc droiét de rachapt au mefme achepteur, ou autre, les 
lots ne peuuent eftre deubs que pour le prix du rachapt. 
Si toutesfois la vente eftoit conditionnelle, comme s’il 
ne me paye dans tel temps, ne feront deubs lots, finon 
au cas que la piece deineurait au creancier à faute de 
payement, & à efté jugé qu'on ne doibt lots que 
pour le prix dudit rachapt. Pap. tiltre des droiéts fei- 
gneuriaux, vid. Charond. au tiltre des cenlues, art. 76. 
facit. . fs pro fundo Cod. de tranfaët. 1. ft auie ff. ad |. Fal- 
cid, & qu'il ne foit befoin que le feigneur atten- 
de la tradition, & deflaifine, faut noter que la loy, 
neceffario f.de peric. rei vend. & L inter partrem ff. dé contrah. 
empt. Tiraq. au lieu cotté, tient qu'il s'obferue en 
France ainfi : mais s'il n'y auoit que pourparlé nc 
A: 
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{eroit deubs lots , files parties departent commu confen- 
fa de la vente font deubs lots & ventes : mais fi elle elt 
cafce ne feront deubs, & pourront eftre repetcés , Cha- 
rond, vb: fupra. è 
17.  L'achepteur ayant payé les lots , les biens achcp- 
tés font mis à la requefte des creanciers en diültribution, 
faufque où le feigneur rende lefdicts lots payés, ou met- 
tre en fon lieu celuy qui les auroit payés, ceflat enim cauf- 
fa:& la vente,eftant caffce elt trouuee non aduenué : vid. 
Lcum autem $.lulianus,eÿ Lfaila ff.de adi!it. edilto. 
18. Lots payés pour vne vente caflee à caufe de mino- 
tité ou autre nullité qui rend le contraét fans aucun ef- 
fe, Guid.Pap.confil.1 26.Tyrag.c Loann.Fab.l.1.Cod.quando 
Liceat ab empt. reced. Mais pour la repetition il eft fort dou- 
teux , 9414 ab eo qui fuurn accepit non ditur repetitio Î. repetitio 
Cod.de conditt.indeb: On pourroit alleguer la reigle, Due 
lucratiue non occurrunt in eadem caufa. Et n’eft raifonnable 
que le feigneur s’enrichifle ex damno emptoris… 
19. Autre chofe feroit fi volontairement s’en departoit: 
çar feroyent deux lots ; parce que font deux contraéts fe- 
parés, facit l.(fauieffadl.Falcid.Charond.tit.de cenf. art.7 9. 
20. Exre feudali landimes non deberi vid. Guidon. Pap.conf. 
415. Ecbienque les lots & ventes foyent acquis à l'v- 
fufructuaire;tamen dire£lus dr proprictaris landare deber. 
21. Si auant la tradition reelle les parties fe defpartent 
du contra, le {eigneur ne peut rien demander Fab. in . 
1.inffitut. daempt. G: vend. G inl. 1. Cod. quando liceat ab 
empt.reced. parce que les lots font deubs pour la muta- 
tion d'homme, & prinfe de pofleffion, eftant loifible aux 
paies auant la tradition en defpartir du contra@, quel- 
le claufe qu'ily puiffe' auoir de conftitut precaire , ou 
retention d'yfufruiét ; qui n’a effect d’actuelle poflcfhion, 
ains eft reputec ciuiletradition. Mafuer tient le contrai- 


: se tilt, de Retraiét , 6. /1em pene emptor , vid. Molin. $. 1 3. 
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& 55. confier. Charond. fur la couftume Lib. 2.6. ç. où il 
tient n'eftre deubs lots. | | 
22.  L'achepteur aucc pa@e de redimer doibt lots,mais 
non le vendeur, reprenant {on bien en vertu de pacte de 
rachapt, Boer. decif, 18.2. Charond. {ur la couftumebb.2. 
Cap. 26. où il tient que le vendeur reprenant fon bien ne 
doit nouueaux lots , gmamuis paëlum appolitum fuerit ex in- 
ternalle : quia noua traditio non vider, L. paita conuenta ff de 
conirab. enpr. Mis le feigneur aura lots de l’achepteur, 
bien que la reuente foit toft faicte , quia fufficit rem tradi- 
tam C7 emptorcm pof]:{forem faëlum , parce que la vente eft 
pure, & le feul rachept defpend de condition. Charond. 


vbi fupra. 
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IP Ocaror horrcorum horreario conduëlors de rebws furto 
Lee renctar praflare : preflat enim leuiffimam culpa 
lege gai mercedem ff. hoc tit. Horreis enim effraëits € expoliatis, 
locator cuffod:am non preflat , nec teneur nifi[pecialiter ci cujto- 
diam repromiferit , quia diligentiffima cuflodia effraËluram caue- 

re potuit L. 4. Cod.eod.l.$. er 7. fflocati. 
2. Les maifons qui font infeftecs d'efprits, comme lu- 
tins , le locataire en pourra demander la refolution de 
fon contract de loiage , à caufe de la peur & iufte crain- 
te qu'il aura defdics efprits, comme eft decidé en la loy 
babitatores ff. loc. interrogatus sinquit , fs timoris Caufa remi- 
graffet » deberet mercedem ,nec ne ? refpondit surifconfulrss , fi 
casfa fret cur periculum timeret ; quamuis periculum non fuif. 
[et ; debere ; l. in bac flip. de damno infetlo, (rinffus metus cau- 
Jam migrandi prabuerit , ceffat flipulatio de damno infeéto : & 
le mefme eft rapporté in l. fiquis féruo ff. ad L. Aquil. fi 
quis iuffo metu ne ad fe peruensres ignts qui extinélws ; ceffat le- 
Le Aliquie atlio, Voy le fieur Automne r] la loy habi- 
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zatores, ent la conference du droiét François. « dis 
3. Or les Iurifconfultes remarquent en ces efpeces que 
iuffus metus fuerir, quamuis vere periculum non fuerir, & de- 
meure refolu qu'il n'y a plus grande crainte que celle 
d'efprits. Car Pline le ieune, epi/f.2 1. conte cefte prodi- 
gieufe, hiftoire du Philofophe Athenee, qui fut fi con- 
ftant que d'attendre les efprits de la maïfon d’Athenes, 
en laquelle plufeuts auant luy eftoient morts de peur, 
il la loüa ayant veu au cartel du louage qu’elle fe laifloic 
à bon marché, à caufe de la frequentation des efprits. 
Sur quoy eft à noter que file proprietaire loüe fa mai-- 
{on fregquentee des efprits, & qu'il le die, il ne fe- 
ra tenu de refcinder ledit contraét de loliage, S. 4u- 
guffin. ib. de cura pro mortuis, dit que l'apparition des ef- 
prits fe faict veritablement, & qu’il y a de la faute de ne 
le croire. ne 

4. Le locataire qui demeure en la maifon apres le ter- 
me du loüage expiré, elt prefumé qu’il luy a reloüé la- 
diéte chofe pour mefme temps, condition , & prix, L. le- 
gen, © l rerminw. C. locati,l.item queritur. $. qui implero, 
© L. qui ad certum ff. locari, & s'il ne rend la chofe loüee 
au terme, il eft tenu au loüage, L. videamis $. vaum, cl. 
f5 ques $. qui féruum ff. cod. Alcraï. reg. 2. prefumpt. 17. file 
locataire ne iouyfloit point, & que le trouble aduint à 
caufe du locateur; il ne feroit teuu payer, L. fi impruden- 
tam addis, $. fed ex condnit. ff. eod. [1 «dhuc locatie durat $. 
fin. initit. cod. e$ Boer. quaft. 1 3. Et le mailtre & heritier 
polledent leur bien par le moyen du locataire ou fer- 
mier, A peregre . referre.que omnem domnini, |. fi quis conditio- 
ni, 106 Bart. Are. B«ld. Sal. C. loc. in poff:ffianem rei lo- 
catæ dehet rellituere, > Alex. in l. commodare ff. commuduati. 
Il y aura vnautre cas de refolution de loüage, le te bail- 
lea baftir vne maifon dans 6. mois, à la charge que fi el- 
le n'eftoit faiéte au temps, tu me rendras mes dominages 
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& intercit & feras l’œuure par vnautre /. infélam .in 
operis ff. eod. où l'œuure que le maïiftre auoit loué n’eft 
fini pour n'auoir acheué dans le temps:il eft vray que le 
temps fera eftimé , s'il eftoit fufhfanc , cela regarde le 
prix fait /. item $. fiin L. operis ff. locaus : où il eft per- 
mis au maiftre de s’adrefler à vn autre: fi celuy. qui 2- 
uoit prins fon œuure ne la Iuy acheue dans le temps, 
cela rompra le loiüage, & f1la maifon fe confomme 
par le feu de cas fortuits , fans coulpe precedente du. 
locateur, où des fiens, L. ff quis fundum . 1. locati. ou fi le 
locataire auoit prins la maifon à la charge de n’y tenir 
du feu , foin, ou paille L. videamus . fin. ff. locati. mais 
autrement le locataire fera tenu de payer la maifon qui 
{e bruflera pendant fon loüage , 4 /. videamus in praprio 
fupra.Cas fortuit. ET 
s. Lefion de moitié de iufte prix ne donne occafion 
de refcinder vn loüage L. fi#s qui conduxerit nummo vro 
ff. locari. Car fi r'ay loué pour dix efcus ce qui en vaut 
s o.ccla feroit cftimé donation pluftoft que louage, ores 
que le loüage doiue confifteren prix, & faut que le 
loüage foit raifonnable , & aye apparence de recompen- 
{e : coutefois la lefion ne feroit pas confideree: comme 
en l’achapt : car oftee la fraude , ileft permis de pren- 
dre le loüage beaucoup moins, qu'il nc vaut leg. ‘tem 
ff pretium S. lin. ff. end. Aucun loüage ne fe rompt par le- 
fion & deception de iufle prix. | | 
6. le locataire ne peut eftre forty par force ny fans au- 
thorité de Iuftice de la chofe loüee , L. fin. ff. de res vend.l. 
fine poffeff.C. de probat + Baïtol. in Lcreditor , de pign. 
7. Toutesfois fi le locataire ne payoït point, il ne pour. 
roit cftre expellé!. «de Cod. locati. Ale. conf. 106. wol. 3. 
Et ainfi fut iugé par l’Arreft 6. rapporté par Pap:hoc ir. 
& la fommation doibt preceder ;, & que cclaloit fait 
fans fcandale. | | 
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8 Des casfourtuitsés loiages quand le locaire en ef 
ablent , faprain verbo , Cas fortuit. 
9. Il eft vray que fi tous les fruits fe perdoient entiere- 
ment par tempelte, inondation, ou autre ineuitable cas, 
fans dol du locataire , lors le louage ceffe, & l'inftru- 
ment d’affermer eft cancellé qguontam fi quid corruerit aut 
perierit , vt nufquam fit damne eft domini L. ex.conduëlo 6. 
fed cr fi ff. locati L. 1. Cod. de iure emphir.l. domins: ff. de cow- 
trah.empt. 
10.‘ Prix fait d'ouurage qu’vn maïftre maflon ou char- 
pentier prend à faire d'vne maïfon ou d’autre chofe, l’o- 
bligatié qu'il fai de faire la maifon eft vn loüage de {6 
œuure, tellement qu'il fera tenu de la paracheuer dans 
le temps conuenu , à peine detous defpens , dom- 
mages & intercfts : & s’il aduient cas fortuit auant 
qu’il foit paracheué , il fera fur l’ouurier , & n’en fera 
dechargé que l’ouurage ne foit receu par le maiftre , /. 
opus quod auerfione ff. locati cÿ in L. qui infulam $. fin. eod. 
Mais file maiftre prend la befongne ou à iournees, ou à 
canes , parce que ce qu'il fait fe peut voir & reuoir 
tous les iours, s’il fe ruine c’eft fur le maiïftre & non 
fur louurier L.f prinfquam ff.eod. Et d'ailleurs fi l’ouurier 
n'a fai la maïfon fuyuant qu’il auoit conuenu , à faute 
de n’auoir fceu ny entendu fon meftier ,il eft tenu de fa 
coulpe & faute,l.f? quis fundum $. Celfus Lfi merces $. qui 
calumniam ff. locati. Toutesfois fi tel ouurier fait tout 
ce que tout autre euft fceu faire, & que la faute vienne 
du bois, de la pierre , ou des materiaux baillés , L. item 
quæritur eodem. | 
11. Le maiftre & locateur eft tenu de fa coulpe auf 
bien que le locataire, L. fed etfi quiliber eod. comme s’il a 
Joüé vn grenier ou chambre dans fa maifon,il faut qu'il 
tienne couuerte la maiïfon , & en bon eftat , afin 
que les chofes mifes dans le grenier ne fe gaftent 
l.dominus 
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L. dominus borreorum ff. locar: L. 1. eod. C. Ne fera toutefois 
tenu fi par fracture ou force lefdicts greniers ou maga- 
finseftoyent ouuerts ,l. emptor in verfic. cederer Cod. cod 
Car celuy qui a loüé fon fonds ou maifon ne permet- 
tant iouyr, le locataire eft tenu aux dommages & inte- 
relts. 

12 Le locateur eft preferé à tout autre au loüage, mef- 
me du bien commun du moindre : ou de l'Eglile , L. con- 
gruit , de locat pred.ciil.lib. 1 1 . Cod. 

13. Lelocataire recouurera ce qu'il aura vtilement 
employé & neceflairement en la chofe louce ; L.f7. ffle- 
cati l. 33. cod. € l. habitator de rei vend. Les fruiéts creus 
& augmentés au fonds loué ou arrenté font tacite- 
ment hypothequés aux locateurs pour le prix du loi- 
age. Ce qui ne fera pour le beftail, charrettes ou autres 

chofes meubles,s’il n'y a exprefle hypotheque.l. item quis 
de paëtis € Lin pred ruflic.fflocati. & ne feruiroit encor 

la generale hypotheque de tous biés,fi elle n’eft fpecia- 
le , comme dit Bart. & Faber sn l.emptor C.loc. 

14.  Toutesfois auiourdhuy tous meubles apportés en 

Ja maïlon font hypotheques tacitement , fiquele lo- 

cateur a droit de retention des meubles, liures d’efco- 

lier , cheuaux d’eftable , marchandife de boutique & 
autres chofes Lin pretiis ff.de pign. I:f.& Fab. item Seria- 
nawoire les meubles des clers & preltres pour les loüa- 

ges peuuent eftre faifis,à caufe que pour el loge ily a 
priuilege réel fur les meubles du locataire L. eff diligentia 
ff. in quid. cauf. p'gr.vel hypot. tac.contrah.lcerti sur, dot. Cod. 
locati.Et ainfi a efté iugé par l'arr.de Pap.$.en ce tiltre,& 

par le 4.les meubles du locataire decedé,encor qu'ils ne 
fuflent fiens,font vendus pour le lotiage. 

15. Le locataire peut refoudre le loüage auant le ter- 
me 1. fi le locataire ne le paye de deux ans, L. quaro $.inter 
locar. flocati & L. cum domini $ 9.604. 1. Si pour caufe non 
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preuuc auparauant le locateur eft contraint reprendre 
fa mailon, auquel cas le locataire n'aura aucun domma- 
ge ny interelt L. «des eoñem. l, emptore cod. GI. 1. %. quod 
aulen de faperficie. Toutefois il a elté autrement iugé 
par Arreft de Paris l'an1s 22.par Pap.boc tit. Arreft 7. Et 
eftexcepte fi par ruine de la maifon il failloit ofter le lo- 
cataire , & lors ilfera rembourlé pro rata , l. uno anno 
6. fi vhicunque ff. eod. comme aufli eft excepté fi le 
Joüage cftoit de long temps , comme de dix ans, l. #.f. 
de apr. vetlig.Et ain a elté iugé comme cit rapporté au 
2. & 3. Arreft de Papon, tilt. de loüage. Et fur cecy 
faut noter que fi le locataire auoit fait pacte lors du 
Joüage , que pour aucune neceflité ne prendra fa mai- 
fon , en ce cas y ayant renoncé ne rompra le louage |. 
féis à quo. fin. SL. 2. ff. nein poffef]. leg. 3.pout baftirne- 
cellairement , comme s’il falloit demolir la maifon d.L. 
ade ef L. fi quis infulam eod. 4. quand le locataire verfe mal 
en la chofe loüce d. L. «de gr 1. fi merces $.rondu£lor $.culpæ 
sod. comme y tenir bourdeau, berlain, ieux, mauuaifes 
compagnies & autres femblables,ou y faisät chofe dom- 
mageable au baftiment,/.videamus eo4.s. 
16.  Siceluy qui n’auoit que l’vfufruict du fonds loüé, 
auoit faict le lotiage, mourant dans le temps, le louage 
cefle , n’eftant tenu l’heritier de le faire iouyr , non 
plus que fi la maifon s’eftoit bruflec L. fi quis domum $. 
fi ff. locari. ou fi vel locataire auoit fait la reparation, 
ne larepetera s’il fcauoit que fon conducteur n'’eftoit 
que vfufruétuaire,6.le locataire fortira de la maifon fi 
le proprietaire en a fait vente: car toute vente rompt 
loüage , L. empiorem Cod. locati cl. fr merces $. qui fandism 
ff. cod. Sauf fi le locataire s’eltoit fait obliger & hy- 
pothequer expreflement au locatcur la chole louee, 
comme dit Bart. & Faber.:# l.emprorem. Un Guid. Pap.corfil. 
480. Barr. in L. fi filsnsf, marin. ffolur.matr. Et Alexen- 
acy 
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der cofx1 8.8 ainfi a efté iugé par Arr.r. de Pap. hoc si.7. 


fi la chofe eft donnee ou leguce, rompt le loüage, [. fun 
dum ff. locati. Il eft vray que le locataire aura action pour 
fon intereft contre l’heritier, eod.Guid.Pap.9.48. l'heritier 
fera tenu de faire valoir le loü1ge, car la pofleflion du 
fonds loüé paffe à luy,l.viam veritaris (od.locati. 
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Maiffres. 
2 Aïftres, chefs de familles, capitaines, ou autres, 


font tenus des malefices de ceux qui verfent 
mal fous eux, & de leur mandement. Car le maiftre eft 
eftimé faire ce dequoy il donne charge à fon feruiteur, 
ou procureur, /. certa 6.1. ds procurai. cap. fi mulicris de fen- 
1ent.CXCOMMUNICALIONL« 
2. Le maiftre fera tenu de la negociation, contract, 
ou autres a&es, que fera fon feruiteur, ou que le ferui-: 
teur, ou inftituteur fera en fon nom, quia fibi foli imputa- 
tur qui fibi talem elegerit, L. fideiuff.ff mandati, € ibi doëbores, 
l. magna. ff. de verb. figmif. cé Bart. in L. [5 Tirium c Meuinm 
f. de administr. mt. Encore feroit excepté fi les inftitu- 
teurs auoient obligé leur maiftre de chofe qui ne fuft 
du negoce d’infticuteur, L, 19. 6. fin.ff. de inflit. att. C'eft 
pourquoy le maïftre ne fera pas tenu des actions 
des fiens, & le pere de famille eft tenu de refpondre. 
de fes domeftiques,le greffier ou procureur de fon clerc, 
le capitaine de fon foldat, le threforier de fon commis, 
le feigneur officier de fes iufticiers, fi de leur mande- 
ment ont faict faute : fi à leur defceu ils ne feront te- 
nus que quafi de malefice, & non de malcfice foimel: 
feront quittes en reprefentans leurs feruiteurs. Mais 
fi lefdiéts domeltiques n’eftoient foluables de payer 
l'intereft ciuil, le maiftre en ce cas en refpondrait. 
Er telle eft la doctrine d’Vlpian, ir L. 1. bec autrm fa- 
cultas , fe [5 famil, fi : fera aufli tenu le maitre du 
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bœuf qui aura offensé de fa corne , du chien qui aura 
mordu , ou befte qui aura apporté dommage, too tit. fi 
quadrnpes pauperiem feciffe d'catur.infhir.$. ceterum © roro tir. 
de noxal. ait. Faber L.[i feruus (od. eod. Cat il eft dit en 
l'Exode ce qui eft tran{cript s cap.ferit.4.de iniur.eÿ damn. 
dato. 

3. Que fi de propos deliberé tu as mis ton beftail 
dans mon fonds, s’il l'a gafté , tu ne feras quitte en me 
quittant la beite pour le dommage , ains feras tenu de 
tout le dommage L. fi feruus fciente domino de noxal. aët. 
mais fi fans ton 208 le dommage a efté fait, tu feras 
quitte en laiffant la befte c. cod. où la reigle du domma- 
ge eft exacte, par laquelle on peut faifit le beftail qui 
a fa: le dommage , & contraindre Ie maiïftre de le r1- 
chepter,& payer ledit dommage , ou la laifler & quit- 
ter pour iceluy. 1. Si du mandement du maiftre la be- 
fe a faict le dommage ; lors le maitre eft tenu en tout 
L. 2.6. 1. de noxal, aël, fans qu'il foit quitte en laiffant la 
beftel. 3. cl. 2. «dl. Aquil 2. fien pallant la befte à 
faiét le dommage fans le fceu & confentement du mai- 
ftrc il payera le dommage apres que le beltail a efté 
recogneu , ou laiflera la befte cap. (in.dsiniur. € damn.… 
dat. 3. de propos deliberé tu le fais repaiftre & endom- 
mager mon bien, ne feras quitte en defaduoiiant ledit 
beftail , ledit dommage fera fur luy, file baftail n’e- 
ftoit fufhifant d. 1. 1. de nox aët. ores que tu n’ayes de gré 
& par mefgarde fait donner le diét dommage , l'ayant 
veu & le pouuant empcfcher & ne l'as faiét,en ce cas tu 
ne feras proprement tenu d’iceluy ex maleficio , 1. 3: ff. de 
noxal. aël, vb; aliud eff effe authorem , aliud pari delinquere 
innéta l.21 $.qui non prohibet eod. 

4. Le maiftre fera tenu d'indemnifer le feruiteur qu’il 
mandera en quelque part , ores qu'au dit voyage il euft 
efté prisénier par les ennemis,ou s’il a efté volé,s’il n’y a 
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padion exprefle L. inter caufzs $.non omnia ffmandati. Mais 
cela n'eft reçeu ny gardé ex wibani:ate comme dit la glof- 
fe s4 dl. inter. auf il eft là parlé d'vm Ambafladeur , & 
non d’vn Seruiteur , lequel trauaille pour fon maitre, & 
luy faifant feruice fera redimé & des interells , & de ce 
qui luy aduiendra en fon voyage, Barr. in di. fi feru. ff. de 
fur. Bald.in l,quorism facinera Cod.ad !.Lul.de vi pub.c> Fe- 
lin.in cap.1.détefhb. Et c’eft la difpute lez fi us certa $. nunc 
videndum ff commodati & ibi gloffa. 

s. Que s’ileit rien donné au feruiteur ,ambaflideur 
ou delegué par le prince ou autre , à qui la delegation 
eftoit faicte , cela luy eft acquis L.ff verbo S.item ff.filut.ma- 
trim. Alexand.in L.fi plures $.in arrogato ff.de vulg. Alciat pre- 
fumrt. 12.reg.1. 

6. Les maiftres doiuent eftre moderés & fagesen 
leurs corrections , ou s’il mefaduient aux feruitcurs , ils 
font tenus du dommage L.1.. fin.adl. Aquil.l.item queritur 
ff locati , eftant certain que bien que les maiftres ayent 
puiffance de corriger leurs feruiteurs & difciples awrh. 
habita ne fil. pro patr. Toutefois cela ne s'entend que lege- 
rement & non iufques à la mort mutilation ou autre in- 
conuenient de mauuais traictement /. preceptorts ff. adl, 
A quil, gloffeod. L2.ff de his qui fant fui vel.al.iur. ldiuus 
f offic.prafid.in fin. 

7: Les domeftiques iouüiflent du priuilege des mai- 
ftres Barr. @ Bald.inl.2. Cod. de Epifc. & clericis les Be- 
deaux des vniuerfités , les ofhcicrs d'vn corps axtb. habuæ 
ne fil. pro patr. 

8. Le maitre quiaura prins vn ouurage à faire ne {e- 
ra quitte de fon imperfection s'il l'a faict faire à vn au- 
tre : car il ya toufiours difference d’ouuriers !. çuod fivno 
de in diem additt. Et foit que celuy qui aura faiét ladiéte 
befongne l’ayt fait mefchante , ou que le maiftre mefme 
l’aye faiéte, la doibt reparer, L.fn. fflocats Gr ibi gloffa lirem 
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queritur. $.fi quam ffcod.cé 1.fi fermws $.fi calicem ffad 1. Aquil. 
dixi in verbo, Loüage. | 
9. Meftier de Marefchal, & autres, qui par leur bruit 
cmpefchent les gens d’eftude, font contraints fortir de 
leurs boutiques, & iaçoit qu'ils fuflent appellants de la 
{entence, feront neantmoins executez, Bald. ini. vnic. 
Cod. fi momenianea pofff]. fuer. appell. Alexand. in addir. ad 
Bart. in L vnica de Stud. vrb, Ram. lib. 1 1. Cod. commedit 
Rebufe, tiltr. des priuileges fcholaftiques, ix verbo, fêxe 
um priuilegium. 
10. Il eft prohibe aux maiftres faire aucun banquet lors 
de leur maiftrife, ny receuoir aucun falaire pour icelle: 
à peine de cent fouls par Ordonnance du Roy François 
I. de l'an 1539. commentec par Rebuff. Et eft enioint 
aux mailtres de receuoir à la maiftrife celuy qui les en 
priera incontinent apres le chef d'œuure: que fi aucun 
auoit efté receu maiftre fans chef d'œuure, ne iouyroit 
des priuileges de la maiftrife,l.urica de athler.lib.1 2.Cod.g 
Archidiac.in can.de quib.37 diff. 
11. Si les commis ou facteurs qui ont charge de leurs 
debtes ou marchandifes font payez, ores qu'ils foient 
moindres,non ef locus reflitutionis,l. [5 quis vxori,ubi Immola 
banc qu'tratat. ff.de furtis. Et a efté iugé, vide Charend. aux 
refponfes,Uib.4.fol. 3 10. Si eft aufli tenu le facteur du deb- 
te par luy receu, Charond.eod.cap.s 9. fol.28 1. 
DÉRÈ0 DOS BD D PPS PAS PIS D RDIPISOIERS 
Marchands. 
1. Archands doibuent auoit leur liure de raifon, 
net,non biff,& intelligible,ainfi que les Notai- 
res. $. ill, cum feq. de tabell. in auth. lefquels liures eftans 
faits en Ja forme qu'il faut, comme eft dit cy dellus, & 
contenant datte & recepte, font pleine foy, L. in/frumente 
Cod.de proba:. €; l.‘ationes, eod. @ Bart. in L. quedam $. necef- 
farios ff. de edendo, & Balde, rubr. de fide inflrument. Cax 
bien 
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bien que l’efcripture ne fafle point foy,n’eftant aduoüec, 
ny recogneué, d, l. raones, €ÿ Lexemplo, de probat.ut d:x5 1m 
verbo, Cedules. 

2. Toutesfois le liure de raifon d’vn marchand fera foy, 
pourueu qu'il foit accompagné de plufeurs adminicu- 
les, 1. vr mercator fit legalis er 1alis reputatw:, Bartol. in Lad. 
monendi ff. de imreivr. çÿ L. nuda ff. de donat. 2. [; mercator [ua 
manu [cripturam fcripferir,l.generaliter, Cod. de non numerai.pc- 
un. 3. Sispfc mercator veriatem [cribere confueuir, L. vel vni- 
ner forium f.de pignorat. aët, lqui femif[:m ff.de vfu c.4. Si cau- 
[am in perfona fubiunxerts, Bald. in 4.1. inftrumenta Cod. de 
probar.cÿ L. cum in debito S. fin. eod. $. Si aliquid in eo libro con- 
era fe feripferit, Lpubliciin fin. ff depoñti, L. quetam $. immuni- 
tati ff. de edendo,6. Si ex vifibilibms circunjtantiis poflit prafims 
effe verum quicquid fcriptum reperitur, comme dit Guid. Pap. 
quafl. 441. 

3. Bien qu’il yaye eu autresfois controuerfe entre les 
interpretes, {1 en quelque cas il falloit adioufter foy aux 
liures des marchands, Boer. decif. 105. Guid. Pap. qu.441. 
Aafr. qu. 996. Bald. in Rubr. de fid. inslrument. Toutesfois 
auioutd’huy on iuge felon le droiét efcript, in L rarones, 
€ l. exemplo Cod. de probat. qu'en aucun cas nemo poref? fibi 
dcbiterem facere propria manu, mefme fi le debiteur fçauoit 
efcrire qui euft peu faire la Cedule, L. fi cum feripfjt:. Cod. 
de admin. tut. 

4. Toutesfois le feul liure de raifon ne fait point foy 
eftant vne efcripture priuee en faueur du marchand, 
L.item L. exemplo Cod. de non numerat. pec. Faber, Aretin, & 
Aulus Gell. in 1. publ. Cod. depofiti, 7 Boer. decif. 105. ou 
Guid. Pap. & par Rebuff tiltre des chyrograph. & {ced. 
num.1 9. Il eft refolu que le liure de raifon ne fait point 
de foy contre le debiteur', Bien contre le marchand qui 
J'aura efcript, mefme au profit du fic. cap. inter chartnlas, 
de conuent. fifc. 

s. Toutes 
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s. Toutefoiss’il y a couftume au contraire, il Sy at- 
reftera , comme dit Baldeir rubr.de inffrumentorum, co- 
lnmna antepenul. ou fi les adminicules defus dits accom- 
pagnent les diétes circonftances s’il ne fait parfaite 
foy , toutefois en fupplement le ferment pourra eftre 
différé en faueur du liure Bart. in l. admonendi ff. de iureiur. 
Boer. vb: fapra, Gr licet tabelle diurne non faciant fidem, tamen 
féreferantur ad inSfrument : propter hanc relationem , facinnt 
plenam fidem binc fit vt rationem fécunda pars edi debear, 
que ad infirumentum aliquod pertinet , |. arocntarios $. eod. f. 
de cdendo. oo 
6. Marchands doibuent cftre ronds & auoir bonne 
foy en leurs actions , Bartolws in]. Quint eMinutius ff. 
mandat , vhiinter mercatores oritur aëtio ex modo peëki, c 
Gaiïd. Pap.confil.10 3.num.4. De forte que files marchands 
preuoyant la fterilité font amas de bled, vin & autres 
telles chofes pour le vendre à plus haut pfix ; eftant par 
ce moyen caule d’vne plus grande cherté , outre que ce 
faifant ils commettent aéte de cruauté. Ceque Ari- 
ftote a detefté en {es politiques, Hib. 1.16 3. pechent mor- 
tellement, & font puniflables , & tenus reftituer. car. 
quicunque 14. quaft. 4. Panormit. in cap. 1. ne cleric. vel mo- 
nach. Et Naïarr, tit.de emptione  venditio. 3. Cax les mar- 
chandifes defquelles la vie defpend, doiuent auoir iu- 
fte taxe ,n’eftant permis d’en prendre dauantage , fur 
la peine de la perte d’icelles par les ordonnances de 
Louys & de François premier , de l'an 1519. 1532. 
1539. &1$40. $. rot. tir. ad l. Jul. de annon. Ancien- 
nement à Rome auoyent foin qu'on ne fift fraudeen 
vendant, acheptant ou recelanr, pour procurer quelque 
fterilité : & furent appellés Euelque, defquels Æ47cad. 
acir mentionem in l. 1.S. item Epifc.ff. de munerib. 7 hono- 
rib. & auoyent foing de tous viures , & faifoyent vendre 
à prix raifonnable : Pracrant ; inquit Arcad. pani. é sr 
robes, 
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rebus , que mutatum populss quotidsanum vilum faggeranr. 
Ecle Preuoit de la ville auoit charge de mettre taxe à 
la chair, & la faire entretenir : Cura carnis , omnes , in- 
quit Vlpianus in1.1.6. carnts de officio prafids Ut 11540 prero 

rabeatur 4d prefeiluram MmCarm perianet , c in l 1. de ept- 
fcop. audient. Les Empereurs Valent, & Valentinian, 
commanderent aux Gouuerneurs d'Oiient prendre gar- 
de que les viures ne fuflent vendus à prix exceflif , & 
que le peuple fuft foulagé en fes necellités. Si donc 
quelque marchand , qui a fon grenier & caue plein, 
cefule vendre à iufte prix, attendant plus grande cher- 
té, la loy anncnam de exiraord. crimine. le note comme 
defraudateur du viure , & fera contraint par la luftice 
d'ouurir fescaues & greniers, & d'en vendre au prix 
qui fera taxé pat la rigueur de la loy ff ad. Julian. de 
ann. voire fi aucun marchand commet fraudeou abus 
au reiglement de la vente des viures , vn chacun du peu- 
ple s'en peut plaindre, mefme les femmes font receuës 
à faire telles plaintes, encore que au sefte elles foyent 
incapables d’accufcr L. fin. de adminiffrat. rerum ad cuit. 
pertinent. Sera encor puniflable le marchand ex d. 1. Ju. 
lian. de ann. S'il eft aflocié aucc d’autres , & on faict 
coniutation de ne vendre les viures qu'à leur appetit, 
& au prix entre eux propolc , /. 2. de ad. Iulian. de anr. 
Bien faut-il que la taxedes viures {oit faite commune- 
ment, felon le temps & la faifon : car autrement il n’y fe- 
ra obey, L. fin.de ann. l.decuriones,de adminiftr.rerum ad ci- 
uit. pertinent. 

6. Marchand qui faitamas de bié pour le reuendre, 
eft eftimé vfurier,fraudateur & diflipateur de viures.Car 
il eft prohibé par les anciennes ordonnances de Char- 
les cap. 125. faire amas de blé, fur peine de la perte d'i- 
ceux, & autre punition. Es ex decreto Iuly Pap. apud 
Bencaud. cap. 125.tels trafics de bled,vin, huile,& autres 
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chofes,fcruant à la vie des hommes,font reprouuez com- 
me vluraires,comme dit S. Hierofme, can. omnes diff. 47. 
C can. quoniam\1$. g".4. turpe lucrum fequitur, quod emir, vt 
plus vendat. can. quicunque eodem. C’eft pourquoy celuy 
qui a achepté du ble,& apres le prefte aux pauures,com- 
me il vaudra en May, d'autant que le plus fouuentil en 
retire le double de la valeur de ce qu’il prefte, cela eft 
vne vfure, comme dit Zmmola conjil. 1 5. Ce qui s'entend 
fi la liberté de payer le bled au debiteur luy eftoit oftec, 
cap. in ciuit. de vfur. @ Archidiac. in can. ft ques clericus 1 3. 
qu.s. & N'atta con/il.3 56. pro C7 contra. 
9. Marchand qui vend en deftail auec faufle mefure ou 
faux poids, eft puniffable de la peine des galeres, ou re- 
. legation, !, annonam ff.de extraordin. crimimb. c5 L. penult.ad 

I. Lul. de falfis, le condamne au double, fauf fi luy-mefme 
auoit corrompu & falfifié la mefure : car alors il doibe 
eftre banny. 
10. Marchand n’eft reftitué en entier pretendanteftre lefé 
en la vente des marchandifes, L.r.Cod.qui & adu. quorum, 
cr ibi Bart, vid. in verbo, Reftitutions. 
11. Ne peuuent exercer l'office de marchandife les clercs 
ou Ecclefaftiques, r#bric. ne cleric. vel monach.can.1 4.qu.4. 
Gr can, negotiatorem 88.dift. Er Aufrer. in ffylo Parlam. Âr- 
reft 18 3. > Paul.2. ad Timoth. nemo, inquit, militans impli- 
cat fe negotits fecularibus.2.les Gentils-hommes ne peuuent 
faire office de marchand, L. nobiliores Cod. de commerc. & 
merc. alioquin amitiunt nobiliratem. Il cft vray que le Gentil- 
homme pourroit eftre par lettres reftitué, L. irgeninm ff.de 
Statu hominure, & Ioannes Faber in. falfo. €. de prefcripr. 4. 
les officiers Royaux ne peuuent faire office de mar- 
chands comme les Confeillers du grand Confeil, Con- 
feillers de Parlement,Maiftres des Comptes,Threforiers 
& Procureurs Generaux, fur peine de pesdre leur mar- 
chandile, Rebuff. en ladite Ordonnance. 

| 12. Mar 
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12. Marchand n’eft reftitué par minorité s’il a emprunté 
marchandile pour la reuendre, !. quod fi minor .1. cr l.nom 
omnia ff. de nund. comme la femme marchande ne l'eft 
aufli, vide Chaffan. tiltre des gens mariez, in textn, Si elle 
n’eft marchande. 
13. Marchands vendans en deftail, comme Drappiers, 
Apothicaires, Boulengers, & autres, faut qu'ils deman- 
dent payement des marchandifes dans fix mois du pre- 
mier prelt, ou ouurage, lefquels paflez ne font receus à 
demander par l'Ordonnance du Roy Louys XII. arr. 
68. Rebuff. {auf s’il y auoit Arreft de compte : car lors l’a- 
&tion ne fe prefcript que par trente ans, L.omnes l. funt 
de prafcript. 30. vel 40. ann. ou s’il y auoit cedule, ou let- 
tres mifliues, portant la deliurance, ou debte de la mar- 
chandife, ou ouurage, Rebuff. Gloffa 20. numero 7. l. ma- 
gnam, Cod. de contrah. ffipulat.l. fine mora ff. de vfur. Re- 
buff. eodem Gloffa 12. Surquoy vne feule interpella- 
tion fuffit, Bartol. in L. fi finita $. Julia ff. de damno in- 
feëto. Gloffa in cap. fi Epifcopus 18. diff. ou fommation iu- 
diciaire faiéte dans le temps, argumenta leges nam fi 
pot defe£lum de iniufl. rupt. teflam. doëtores in 1. poft tres ff. 
fi quis cautionib. Rebuff. eodem Gloffa vltim. ou fi le debi- 
teur fçait & confefle deuoir le debte : car lors eums 
mala fide prafcribere non poteft, cap. vigilant,  c. fin. de 
praferipr. 1] ne pourroit oppofer la prefcription defdiéts 
fix mois, c'eft pourquoy il eft confeflé par Felin. in cap. 
fin. de prafcript. G Bald. confil. 1 84. volum. $. à l'Aduocat 
{ub pœna maleditlionts aterne, de confciller la partie 
payer, bien que la siens Pi foit pañfee, s’il fçait qu'il 
doibt. Plus la prefcription n’a lieu fi l'on a faiét pacte 
auec le creancier, pourra eftre toufiours conuenu apres 
le temps, L. quod fi nolit $. éod. quia ita ff. de adelitio ediéto 
Kebuff. cod. numero 6. Plus fi le debiteur auoit payé depuis 
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Ja prefcription , ilne pourroit le repctet L. naturaliter de 
condition. sndebitr. Rcb:ff. eod. numero 7. Il elt vray que s'il 
n'eftoit payé que d'vne partie, l'autre partie feroit pref- 
cripte L. que de toia ff. de rei vindic. Plus fi le debiteur 
a iuré de payer , ledit ferment perpetuat attioneml. nam 
poñca $. fiis qui, de sureiur. Plus fi la chofe preftee eftoit 
je ae encorc en nature ; & fe peut recouurer, la prefcription 
Qt ne courroit ,argumento legise Aurelie $.fin. de lib. lege. !. 
‘ gresfratres ff. de paëtis e Alexand. confil. 45. volum. 1. ér von- 
fil. 170. volum.2. Rcbuff.codem numcro 2. Plus fi le debiteur 
à confefle la debte, lors il ne fe peut ayder de la prefcrip- 
tion /. 1. ff. de confef]. cap. quia plerique de immunitat. Ecclef. 
Rebuff. eodem numero 1 2. Plus fi le debiteur aduouë la de- 
mande , quia tunc poteft condamnari po# fex menfes leg. 4.S. 
hoc auiem ff. de damn. infeët. cÿ l. vninerfal. de precib. imperat. 
offer. Rebuff. eodem numero 14. Plus fi le debiteur auoit 
baillé caution dans les fix mois, Bart.in l. cum qui pro 
re0. ff. de folut. Salicet. in L. fin. $. imo. Codice de prafcript. 30. 
vel 40.ann. Plus fientre le creancicr & le debiteur y a 
pacte portant terme de ce qu'il a prins : car lors la pre- 
fcription n’auroit lieu L. /emper de regul.iur. Rebuff. codem 
numero 19. Plus file creancier a efté empefché par ma- 
Jadie ,ou autre inconuenient, de demander fon debte 
dans les fix mois , quia non valents agere non currit preferip- 
10 1, 1.Codice. de ann.exccpt.c Alex. confil. 6 vol. 6. Que fi 
la prefcription n’eftoit alleguee en la premiere inftance, 
elle le pourra eftre en l'appel ; /. per banc Cod. de temp. ap- 
pellar, maxime impetrando litteras ut probeiur , in L. peremptorss 

(od.fént.refcindi non pole. | 
14.  Sçauoir fi les marchands peuuent eftrecontrainéts 
exhiber leurs marchandifes ou liures de railons. Au- 
cuns ont tenu que non, g#ia fecreta patrimonty noffri pandi 
zon debent quod illa celari melivs fit, quam refirari, L.2. Cod. de 
Lim.pupill. praff.l. 2. Cod.quomodo @ quib. lib. ox en la diui- 
bon 
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fion des biens d’une hercdité en l’exacte recherche il faut 
pluftof croire à fon ferment, que de faire voir Le tout en 
public , quod durum fit, ait imperator rei familiaris publicario- 
ne paupertatem deregi , vel inuidiams parari Bart. @* Bald. in d. 
l.de alim,oupill, prafi. Loannes de Platea in d.l 2.quomodo 


guando lib. x 2. eod. quod fi litigantes contra pupillum pérant fibi 


offendi inuentarium bonorums pupilli, ad id tutor non teneiur ;ne 


fecreta patrimont pupilli publice manifeffentur , 8 encôré par 
la loy neminem rerum maxime edere quod conira fe facit'; [ed 
quod egit probationem habebat, idque minus effe l.1. l.qui accufa- 
re Cod.de edendi l.cogi Cod. de perit. berediratis &° l'nimis graue 
Cod. de te/l. Loint que par vn ferment le marchand peut 
decider le fai , apres lequélne fe peut rien faire ;l. non 


erit $. dato ff.de rewr.cum not.in ladmouendi ff. eodem & in L. 3. Netuenre 


Cod. cod, mais au contraire [es raifons font deshonneîtes 


és loix qui ne s’eftendent ailleurs l. cum pater $. dulciffinis 
de leg.2.çar regulierementen tous cas où de droit; inuen: 


taires & defcriprions des biens ont accouftumé- eftre 
faits, on publie les fecrets & facultéssqui fai qu'en eft 
tenu montrer les liures deraifon &c autres actes. Cyr. 
Bart. Baid.er 7 2[on in Lx. Cod.de édendo Alex.!. fin.eod. °° Fe- 
lin.in cap.1.de probat.vide PArrelt 179, des aydes. : 

15. Celuylà eft proprement reputé marchand qui fait 
trafic ordinaire de quelque marchandile /.1.ianéta vloffa in 
verbe Omnes jf.de iribat aitllegarts feruis ; vhi Bart. ér'alij in- 
terpretes de legar. 3. Ce qu'il faut entendre de marchandife 
licite, ur conflat in L.1. ff de his quib.ut indien. Aufr. & 1. 1.6. 
illicitarum ff.de public. 

16. Des marchands & rmarchandifes l’vfage eft fort 
neceflaire pour les commodités de la vie humaine ; Plaro 
in dialogo 2. de Republ.Cic.lib. 2.offic: & autres, & pour cefte 
caule les marchés & foires ont'efté inuentés &cftablis 
en pluficurs villes &-prouinces auec grands priuileges, 
franchiles, & imraunités {vnic.Co.de nundin. 
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17. Les Seigneurs lufticiers, ou feodaux, ne peuuent 
auoir foire, ou marché en leurs terres, ny leuer aucun 
droict fur les marchandifes, qui feront venduës au de- 
dans de leur luftice, fiefs, ou feigneuries,fans permiffion 
du Roy, ?. 1. ff. de nundimss, l. unic. C. de nund. @ mer. Bac- 
quet des droicts de luitice, p2g.409. num.x. Et ceux qui 
ont droict de foire, peuuent tirer profit & loüage de tou- 
tes les places efquelles le iour de la foire on vend mar- 
chandife, num,3.eodem. 

28, Pour les droits de foires & marchez, vid. Chopp. fus 
les commentaires de la couftume d’Aniou, lib. 1.cap.34. 


DÉS ES TORRES ESS HIESISE À 


nr dt \. | Mariage. 


ME ne fouffie qu’vn chef, L. pronnntiario, ff. de 
VAverb. fignific. En mariage doibteftre vne perpe- 
tuelle paix & amitié. Les anciens Grecs mettoient l’ima- 
ge de Venus au milieu de celle de Mercure, voulans en- 
tendre qu'entre les mariez doibt eftre vne perpetuelle 
amitié & concorde, comme la conionction de l’homme 
& de la femme, au rapport d’Auicenne eft la plus digne, 
fainéte,& eftroiéte conionction & Liaifon d’amitié,com- 
me dit aufli Profpere, lib. 4. € 3. 
Omnis amor magnus, [éd in apto coniuge masor, 
Hanç V'enw vt viuas ventilat ipfa face. 

2. En l'Empire des Grecs, comme dit Euripide, fut or- 
donné qu’au iour des nopces il n’y auroit point aucune 
mufiqueny violons, difant que les nopces eftoient aflez 
ioyeules d’elles-mefmes :mais que la mufique feroit em- 
ployee; lors que les mariez feroient en difcorde, afin de 
les remettre en leur debuoir par Fharmonie des inftru- 
ments. Ariftote 8. Eihicor. Armicitia, inqué, viri ad vxorem 
ef} fiderum quedam excellentia, & aux politiques, Coringum 
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affeilio omnes omnium amores exuperat, Cic. 4.Tufcul. omni- 
bus ait animi perturbatiombus nulla ef} vehementior quam ea 
que ex coniugali amore comtrahitur , nec magis furio[a quam 
que ad res vencreas rapit affeékio comme dit Platon 3. de 
republ. Et diloit Antipater dans Stobee , omnes affeéhiones 
vinculnm conugale continer. Aufli entre les matiés toutes 
chofes font communes, non folum opes € liberi., verum 
etiam animi 7 corpora ,ex Platone, lib. 3. de repub. ita, ve 
nec duo fint, (ed una caro Matth. cap. 1 9. Tertull. appelle 
cefte conionction des mariés irdiniduum vite vfum. C'elt 
pourquoy il eft dit en la fainété efcriture , ÆAlligatus 
es vxori, nols quarere folutionem, au Deuteronome 14 cum 
acceperit homo vxorem ; non accedat ad bellum , neque ei 
quicquam neceffitatis iniungatur publice, fed vacabit abjque 
culpa domi fue. Et les Atheniens , comme dit Rhodigins:s 
lib. 28. cap. 23. recommandoient fur tout l’vnion des ma- 
riés qui eft faicte à l’intétion d’auoir profperité & pofte- 
rité, laquelle vnion apporte grande feureté ex Eurip. frée 
Leyion yire ru owrnpie, 8 ray pur œpès avdbeg ui diualanse.Fwlict. 
tatem qua fuprema exi{fimo concors marito mulier ubi degit fu. 
3. Ancienement auant Moyle & la loy receuc il 
eftoit permis fe marier à qui l’on vouloit car. 1. 4. x. 
mais depuis pat la loy diuine & par les conftitutions 
canoniques,& loix ciuiles,il a efté prohibé de contracter 
mariage, finon auec ceitaine forme & auec certaines 
perfonnes : & retranche les degrés de parentele , & 
confanguinité, gui contra efficere aufus fuerit, pœna irro- 
gata calligatur ; quin & facerdos , vt quiindebiris @r illicitis 
rebus operam preftiierit , pœnas iuxta ea que fuper hac re ca- 
nonibus cauta fan: lnant , l. cum inhibitio de clandef. defpenf. 
conforme à l'ordonnance de Blois, article 40. Il a efté 
diét que le confentement du pere, ou mere; ou tuteur, 
doibt preccder au mariage , ce qui s'entend par le 
droit canon ex officio non ex neceflirare, comme il eft 
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dit par la glofe i# canone fufficiat 27. q. 2. cat fi l'enfantfe 
marie fäs le vouloir du pere pourueu que le preftre l'aye 
conioint comme eft dit cy dellus,le mariage fera bon & 
indifloluble, quia quod Deus coniurxit homo non feparet 
Math. cs. @ c. 19. loint que ## its que ad facramenta 
pertinent non confiderainr patria poteffas |. fin. de mdic. in fex- 
to, il eft di&t que l'enfant & autres qui auront afhifé à 
faire lediét mariage feront punis felon les ordonnances 
des lieux comme en France, par l'Edit du Roy Henry 2. 

publié le 6. Mars 1556. 
4.  Lesenfans qui auront contracté mariage clande- 
ftin contre le gré , vouloir & confentement de leur pe- 
re , mere ou tuteur, & à leur defceu, peuuent eftre 
exheredés & declarés incapables de tous profits du 
mariage , & cela eft tiré de la conftitution de Iuftin. de 
rapt. mulier. que rapt. mulier. in auth. comme aufli veut 
que tous les enfans & tous ceux qui auront procuré à 
tels mariages, donné ayde, fecours & confeil en i- 
ceux , foyent punis felon l'exigence du cas quieft la 
mort, comme eft dit en l’article 42. des ordonnances de 
Bloys files enfans font moindres l. 1.6. cf quidem de 
captu virinum @ .ffemum ipfi cod. la fubornation elt 
auffi punie, & ceft edit demeure confirmé par plu- 
fieurs Arrefts, non que pour celale mariage ayt efté 
defaiét ; car ledit ne touche pas la validité du ma- 
riage , ains punir la faute des contractans. Bien eft vray 
w’en l'article 40. des ordonnances de Blois ilcft pro- 
hibé de paler outre aufdiéts mariages desenfans de 
famille,s’ils ne voyent leurs parents, ou ne leur appért 
de leur confentement : Car fans lediét conlentement le 
mariage feroit claudeftin. Or ledit eft fondé fur vue 
bonne raifon. Car fainét Paul ad Corinihios leur deffend 
tel mariage clandefin,leur remonftrant qu'il fe fauc 
matier du confentement du pere. Ce qui eft or- 
| / | donné 
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ordonné aufli au 28.& 29 du genef. @ Zudicum cap 1 2. 
cr 13. où Samfon prie fon pere de luy vouloir bailler en 
mariage certaine fille: & Tertulian efcriuant à fa femme 
Juy dit: Croy , dit-il, qu'il n'ya nation fur la terre qui 
doibue fouffir que les enfans fe marient ‘fans le con- 
fentement de leur parents. Er Euripid.en fon Andtoma- 
che fai parier Hermizon pourfuiuie par Orettes : Ce 
n’eft à moy, dit elle ,à quitute dois addrefler , mais à 
mon pere , pour me marier. Et Pline 4 Panegyricis, qui 
dit, me marier eft à la volonté de mon pere ; carie n'aÿ 
aucune chofc à faire, parce qu'il me commandera , 
fnfhn. in L. vnica $. oporter Cod. de raptn virginnm. I] faut 
dit-il,que celuy qui a volonté d'efpoufer vne fille, qu'el- 
le foic libre , & que l’on la face Hbremgené pourchafler, 
guia matrimonia debent effe libera ; cap: chm litreris de fponf* 
Card. in cap. chm Abbas, de co qui metus caufa , ne pouuant 
eftre dit mariage celuy qui fe fait par force , comme dit 
Boyer confil.10. numero 37. Œ fég.& qu'on s'addrefle, fclon 
les loix & anciennes couftumes , au pere & mere, au- 
tres fes parents pour l'efpoufer:car autrement le maria- 
ge ne feroit legitime. 
5. Eft à noter que le confentement de la mere eft ne- 
ceflaire, s’il n’y a de pere, laquelle mere, fi elle eff, 
peut marier fes enfans auec le confentement des pa- 
rents, & géns honneftes : maiss'il y atutcurs ou cura- 
teurs, it faut de necefité que la mere les y appelle pour 
la validité du mariage L. quoniam de rit nuptiarum 3 & pat 
l'arcicie 41. 42. & autres des ordorinances de Bloys. Car 
il eft aufli ordonné que le tureur ne marie les pupils 
fans laffiftance de leurs parentsen Particle 43 :Orle 
droit de marier le fils ou fille eft nommément au pere 
Lin coniunétione ff. de nup:.in uerba Dot. Et fi le pere de- 
faut, à la mere,auec l’aduis des plus proches parents: fur 
quoy eft à noter ce que dit Tire liue lb. +. decad, 1. 
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qu'il fe treuua vne mere à Rome, laquelle vouloit tna- 
rie {a fille à vn noble , & ayant demandé confentement 
au tuteur il le refufa , difant qu'il l’auoit promife à vn 
plebeien plus riche. Sur quoy ne s’eftant peu accorder, 
par fentence da iuge il fut dit, que le droit de marier 
eftoit à la mere & non au tuteur, & qu'en ceftuy-cy il 
prefteroit confentement : de quoy femble parler la loy 
1,Cod. de nupt. 

6. Ne fe pourront donc marier les enfans fans le con- 
fentement de leurs parents ou tuteurs fur peyne d’en- 
courir la peine de l'Ediét du Roy, fauf fi la fille auoit paf- 
sé l’aage de vingtcinq ans 4#th. fed fi poff de inoffic.reft. Bar- 
tole #7 L. obligamus de aët, cr obligat. Papon tiltre des ma- 
riages 24.13. 

7. Ne fera aufli valable le mariage contracté auec vn 
moindre de 14. ans & vne moindre de 1 2. cap. 2. toro 
tit. de fponfimpub. {auf pour quelque vrgente neceflité & 
commodité publique , comme elt dic ir d. cap. 2. &* ibi 
gloffa. Bien pourront eftre valables les fiançailles & pro- 
mefles L. oblig. de authorit. tur. l. quamuis $. enfans ff. de ac- 
qmir. poffef. & en quel age qu’elles foyent faiétes, pour- 
ueu que ce foit apres 7. ans. Il eft vray qu'elles ne peu- 
uent eftre confirmees deuant l’aage de 1 2. ans parles 
filles , & par les enfans 24. $.1.de nupr.apud Inflin. Harme- 
nop. lib.4.c.1. 

8. Ileft defendu aux femmes veufues fe marier à per- 
fonnes viles, abiectes & indignes de leur qualité, com- 
me à leurs valets, ou fi elles ont enfans du premier li&, 
clles font priuces de tous les aduantages de leurs pre- 
mieres nopces & de tous autres dons, & contracts faits 
auec telles gens & indignes perfonnes foyent nuls, & 
ncantmoins leur cft interdict le gouucrnement & ad- 
miniftration de leurs propres biens par l'ordonnance du 
Roy Henry III.Blois 182. 
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9. Le pere retenant la fille qu’il auoit mariee faiét iniure 
à fon mary, & ne peut la retenir ;ains pourra eftre con- 
ucnu : hoc enim iure vrimur ne bene concordantia marrimonia 
sure patrie potellatis imrbentur,dit Vlpian,lib. x . in fine de liber. 
exhered. Etcft certain que la puiflance du pere ne s’en- 
tend que fur les termes du mariage, il ne peut vier d’au- 
thorité pour retenir fa fille marice : que s’il le fai&, il 
fera contraint de la rendre.l.2.cf fin. eodem,fauf fans qu'il 
puifle oppoler exception de mauuais mefnage, ou mau- 
uais traiCtement, ny procurer diuorce : car il eft dit aux 
lieux alleguez, que bien que la fille doiue feruice au pe- 
re, & qu'elle demeure en fa puiflance, que toutesfois la 
eur ape maritale eft plus grande, qui la contraint d’a- 

andonner fon pere & fa mere, fon indultrie & acquifi- 
tion eftant au mary. 

10. Le mary qui aura faict plulieurs defpens en la mala- 
die de fa femme non dotec, n’en repete rien, qwia cenfén- 
tur id feciffe pietate quadam © affellu maritali, l. quod in vxo- 
rem;Cod.de negotits geflts. 
11. Si quelqu’vn par teftament legue à Marie cent efcus, 
à la charge de ne fe remarier auec lean, telle condiion 
n'empefche point que le legat ne foit bon, /. hures mews ff. 
de condi£t, @ demonftr. Au contraire fi le legat luy eft faiét 
afin qu’elle efpoufe Jean, il eft bon & deu, L.Tiio centum, 
codem. 

12. Or les-mariages font interdiéts, primo auec les en- 
fans, capite litteras, € capire acceffit de defponf. impub. capite 
inuents de Sfonf. can. :3.gu.2. Et celuy-là ef dit enfant;,qui 
eft moindre de 7.ans, linfanti eodem de iure de lib.2. Entre 
les impuberes, affauoit la femme deuant 1 1.ans,& l’hom- 
me deuant 14. /. minor ff. de ritu nuptiarum. Platon vouloit 
que l’homme euft 2 $. ans, & la femme 28. auant que fe 
marier.3. Par la loy Papia eft determiné le temps auquel 
on peut, & ne peut, fe remarier, & par icelle eft porté 
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que l’homme qui aura atteint 60. ans & la femme so: 
ne fe peut marier fancimws de nupt. Et la, railon de ce eft 
tiree d’Ariftotce , qui dit que l’hemme n'engendre plus 
apres 70.ans, ny la femme que iufques à $0./. ff mar, 
de leg. hared. 4. Ne peut contracter vn mariage legiti- 
me vnchaîtré du tout, /. 2.de frigid. çr mal:fic. L [ed eff 
quafiturn $. (padonem rl. fiferua $. finali ff. de sure dot. Que 
fi la femme auoit fceu comme celuy là qu'elle pren- 
dra pour mary eftoit chaftré ,ellene pourra deman- 
der diuorce fans le confentement du mary , cap. confülra- 
tiones de frpid. & mileficiarts, $. les maleficiés par noüeurs 
ou lieurs d’aiguillettes ne peuuent fe marier, quoy que 
au Chap. # quis polihumos , de frig. é maleñc. le diuorce 
pour cela ne foitinterdit. Toutefois auiourd’huy il eft 
ordonné que fi malefice dure plusde.3. ans , fera per- 
mis demander le diuorce , L. sn caufis , cÿ auth. hodie Cod. de 
repud. 6. Si la femme a fa partie naturelle eftroiéte qu'on 
ne la puille cognoiftre , n’eft femme legitime de celuy 
qui n'en peut iouïr , encore qu’elle foit apte à vn autre: 
fur quoy fe pourra obtenir diuorce cap. frateraitatis , de 
frigid.  malefir. pourueu qu'ils ayent contraété igno- 
rant le defaut d. capite confilratio. 7. Sila femme igno- 
roit que fon efpoux fuft ladre , elle pourroit demander 
diuorce. 8. Auec vn furieux le mariage eit illicite, bien 
que fes enfans fe peuuent marier fans fon confente- 
ment , L. fifariofi, de nupt. $. virum de nupt.. ri just 
- mian. 9. Le tuteur ou curateur ne peut efpoufer ou faire 
efpoufer à fes enfans fa pupille ou adulte , /. sssior de fpunf. 
L fituior aut curator. de interd. matrimon. l.oratio , de Sbonf. 
fauffi le pere de la pupille l'auroit ordonné ,ou fi en 
fon viuant lauoit arrefté /. Tor. vel curator , de riru nupt. 
L quipupillam [am ff. ie adulr. ou hiie Prince par lettres 
patciites l’auoit ainfi ordonné, & oétroyé d.l. fi rutor, 
te] mariage {croit bon, !, {5 paris tus , de snterditl. marri- 
P0tit}s 
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monij, l. penulr.$. [éd + fi filiwfaril. de ritu nuptiar. 1. libcreum 
eod. Ce qui s'entend encor des enfans : car ils peuuent tai- 
re le mariage de icur fille auec le pupille ;car le pupille 
cftanc en liberte fe peut marier, d.L. libertm $. ina: & L 
curatorem de uterdiét. matrimony , pourucu qu'il interuier.- 
ne force l. 1. 6.erff quidem de rap:. wirg. 1 0. Si le mariage eft 
fait par force , eftinualable , can. cm locum , de #fonf. 
Sauf s'ils fe reconcilient : toutes paétions & promef- 
fes faites par force ne valent, fauf apres la cognoiffan- 
ce charnelle, cap. confalrations de fbonf. Et de tous droits 
eft defendu de contracter mariage auec vne femme ef- 
poufec ou fiancec de parole de prefent auec vn autre, 
comme eft diten fainét Matthieu cap. 2. Quiconque 
dit-il, laiflera fa femme pour en efpoufer vne autre , eft 
adulcerc cap. accepishi de fponf. Et Claud. Cæfar ayant par 
ignorance efpoufé Valeria Meffalina , & ayant recogncu 
depuis qu’elle eftoit efpoufec à Silius, la fift pun:r com- 
me adultere , rendit fon dor, & protefta de fon innocen- 
ce , L. denique , de sure dot. 11. S'il y a proces de quelque 
. mariage on ne peut contraéter pendant iceluy, ou fi pen- 
dant le proces auoit efté faicte prohibition de fe marier, 
cap. pol} appellationem $. arpellatione 2. quaft. 6. pourueu que 
la caufe du proces foit vraye, non perpetuclle:mais tem- 
porelle, cap.ex lsreris de matrim. cont'ah. conrinter. Ecilefie, 
qui auoyent confpiré contre la vie du mary ou femme, 
ils feront punis aigrement. Mais s'il n° a confpiration, 
n'eft le mariage repouué. 

13. Sil’vndes deux a fait profeflion ou vœu de reli- 
gion, ne peuuent contracter ny accomplir le mariage 
cap. Venient , qui matrimontmm contrahere poffunt. Maisilva 
deux fortes de vœux , l’vn folemnel, l'autre fimple: le fo- 
lemnel cft, qui par mefme moyen eft executé : & celuy 
là à caufe de la profeffion cft incapable de fe marier , & 
sil contraétoit & accomplifloit martage , il feroit adul- . 
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gere, can. fs nupferit 28. dislinét. & faudroit neceflairement 
retourner au cloiftre, !. ficut de reg. le fimple , c'eft quand 
il n'a point prins habit, ou n’a continué ny faiét profef- 
fion de religion. Mais fi quelqu’vn a voüé faire profef. 
fion de religion, & qu’il fc remarie, le mariage pourra 
cftre valable, encor que tels vœus deullent eftre accom- 
plis. | | 
Si au contract de mariage eft conuenu que le premier 
fils defcendant d’iceluy fera heritier de tous les biens 
defdiéts mariez, queritur fi le pere contraint aliener lef- 
dicts biens, fi le fils heritier peut reuoquer telles aliena- 
tions faictes par le perce? Refp. Que le pere viuant il ne 
peut: parce que tel pate n'a point d'effect, »1f£ pot mor- 
tem patris donantis, vel inflitnentis : nec vlum dominium 
tranflatura fuit vi paëli in filium doenatarinm : [ed remanfit 
penes patrems, qui licet [it filio obligatws , non probibetur alie- 
nare, argumento legis ca lege Cod. de conditt. ob caufam, 
argumento hberedis qui grauatus eff per fideicommiffum , in 
diem incertum, vel fub conditione : nam interim alienare po- 
2eff, L. fin. $. fin. Cod. de commun. delegat. de là s'enfuyuent 
trois conclufions. 1. Que les acheteurs gaignent les 
fruicts , puis que l’alienation a efté bonne & valable. 
2. Que fi les creanciers du pere,qui a donné, fontexecu- 
tion {ur lefdiéts biens, le fils donataire ou contractant fe 
peut oppofer à ladiéte execution. 3. Si le fils venoit à 
predeceder fon pere, comfirmaretur alienatio , nec reuocari 
pollers argument legis cum vi ff. de vfucap. mais apres le 
deceds du pere, s’il peut reuoquer lefdictes alienations. 
quia dominium penes eurs cenfetur perpetuo remanfife, 1. fin. 
€. fin autem , Cod. communia de legatis : ideoque obligatio que 
faperuenit non potuit iws illud quelitum conuentionc auferre, 
L. quafitum ff. de feru. export. Et ne luy peut eftre obiecté 
que comme heritier de fon pere il doibt eftre tenu de 
fon fait: car il n’eft pas heritier ex reflamento, fed ex 
conuen 
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connentiome,que alienare proiber. Toutesfois il y a plufieurs 

cas efquéls telles alienations font valables, primo pour 

marier {es filles, & pour legitimer fes autres enfans, 

2. pour defengager fa confcience, & faire {fatisfaétion, 

l où il powroiteftre tenu ex del lo. auth. res qua, commu- 
ni4, de legat. 3. pour fe redimer de la punition corporelle 

d'vn forfaict, quia licer vricuique quacunque ratio’ ce fangui- 

nom funum redimere,l. 1. des qui fibs moriem corfererunt: 

mais {1 les biens eftoient confifquez, le fils {e pourroit 

oppofer ; quia 1Îliws caufa pracej:1 caufam ([@:, l. qui pignws, 

- qui por. in pignor. Toutesfois il ne iouyioit du bien 
tant que le pere viuroit, finon apres ia moit nacurelle 

d'iceluy , comme aduicnt quand le pere eft banny ou 

mis aux galeres, L. flatuit Florus, $. Corneho, Felin. f. 

de sure fifci lege cum pater $. hareditatem ff. de legat. 2. 
4. Quand telles alienations font faiétes pour augmen- 

ter le bien au profit de fes enfans. $. pour fubuenir 

aux neceflitez, nourriture, ou entretenement de {oy, 

& de fa famille, ou fes enfans, felon fon eftat, hoc 
eff enim prinsleginm donantium multo magis tefiantium , ne 
egeant, © ne liberalirate fua inopes fiant, |. exharedatum 
in (in. ff: de re iudic. En fomme en vertu de tels paétes 
faicts en faueur des enfans defcendant du mariage , le 
pere contractant ne peut aliener ou difpofer des biens 
donnez en faueur & profit des enfans, & il y a plu- 
fleurs autres cas cottez #7 d. auth, res que. La queition 
ef, fi le fils contractuel lheritier par paétes, peut apres 
eftre charge par le teftament du perc de fubftitution 
ou fideicommis efdiéts biens donnez? Refhond , que 
non. 1. Si cela eftoit permis au pere fe departir du con- 
tenu és paétes de mariage, @ auferre filio vtilitarem pa- 
élo quafitum contra quafium feru. expert. & ce qu'il ne 
pouuoit faire directement il le feroit indirectement 
contra l,fslicet.oporiet $.1. de tntorib. dr curatorib. dand. ab his. 
13.2. G)414 
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13. 2 Quia perfeéta donatio conditiones pofiea non recipit, 
L pefeila C. de donationib. que fub modo. 3. que les biens 
donnés fänt extra caujam bonorum patris donantis, ideo non 
poffunt fideicommiffo oncrari L. fequens qua$to , de legat. 1.1. 
coberedi $. cum filiæ ff. de vulgar. ce papil, L. fe arrogaror de 
adnpr. Erces biens ne vienent point ex fola prouident:a 
paris » fed emnium pacifcentium tam Linea paterns , quam 
materne. Adde, quod 4 pluribus «À conceffum, non potest ab 
ono rolli, L. alind, de folut. Et hanc fententiam fequuur ‘Boe- 
vis, quell. 200. capell. Tholof. d. 45 3. Bien auroïit Leu 
Ja fubititution & fideicommis du pere contre fon fils 
heritier contractuel s’ille chargeoit de rendre l’heredité 
mourant fans enfans à vn de fes enfans auquel casffan- 
dum ellet fideicommiffo, & ne pourroit ledit enfant difpo- 
fer au nom d’autres ,ou en faueur de fa femme,finon des 
quartes , legitime ou Trebellianique. Car par tel fidei- 
commis ny luy ; ny fes enfans ne s’en penuent dire in- 
terelfés & les biens font conferuez in familis, inter 
liberos patris difponentis dr liberalitatem faam exercentis arg. l. 
n. $. filie mea de legat.s.vbi filia potef} per fdeicommif{um gra- 
uari in dote , cum excedit lecirimam , idque fab ea conditione, 
fi fine liberis decedat : joint que les contractans n'auoyent 
point penfé aux enfans L. talis &.fin ff.de paëtis, l. cum auus, 
l.cim acutiffimi, Cod. de Édeicommif]. 
14. Quaritur, file fils heritier par lefdi&s pactes de 
mariage meurt auant le pere ; qui luy auoit donné fes 
biens , fi au pere retournent lefdicts biens donnez ; ou 
aux hcritiers du fils, comme feroit fa mere? Refpond, 
que c'eft au pere: car par la mort du filsil eft faiét libre, 
our difpofer des biens qu'il luy auoit donné quia infli- 
tutio fatla de filio premortuo ; fit quafi caduca ,l. 1.6. pro 1. 
de caduc. ‘ollend. ius enim filio quelitnm in diem incertum 
competrhat , @ ideo tranfmit'ere non potuit ad fuccedentes 
d. 1.1.6.fin autem fab condit. joint que le fils eftoit appellé 
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par les paëtes fub conditione primogeniture , que debuit «def 
fe; quaïtas enim non adi:éla verbo , fecundum tempws intelli- 
girur , leg. Tuius de milir. teffamentoleg. in deliëkis $. fi extra- 
neus , de noxal, aflione. Et cela cft textuellement decis in L. 
2. de bonts que liberis , finon que tel fils laïffaft des enfans 
à luy furuiuants : in eos enim s:s: fuuan tranfmitieret inre fui- 
tauis , Lvnica Cod.de iis qui ante apert. tabal. que quidemtranf. 
miffio cedit à die paiti € connentionis matrimonialis , Decius 
confil. Sauf que s’il eftoit faiét mention des mafles , m5hil 
tranfiniteretur in filias leg. qui filiab. delep x. . 

15. Et nota que file fils premier ne meurt apres le pe- 
ce, filio mafculo reliéto debet filius mafulo fecundo geniro prafer- 
ri, fi virique [it habilis , quamdin erunt maftuli in primo eradu, 
[eu linea faccedent ss deficientibus venient mafculi in [ecun- 
do, € fic deinceps in infinium , quafi per quoddam Ediflum 
faccefformm , or ait Bald. in leg. fi ex prafat. Cod. de fideicomim, 
Et ne pourra eftre obicétee prefcription guantumurs lon- 
£ifimi temporis à ceux du fecond degré , parce que penden- 
te conditione, & auant que le droit de fubftitution leur 
fuft ouuert , ils n’ont peu agir, ideoque non habuit locum 
prafcriptioleg. 2. Cod. de ann. excepr. Et combien qu'il n'y 
euft vocation exprelle de mafles, finen #7 primo gradu : ta- 
men in ea tacitamente disporentium omnes mafculi deftenden- 
tes vocati cenfentur v{que ad quartum gradum, @ excludunt 
flias c ommes alias mulieres : & de cecy y a Arreft de Tho- 
lofe de lanissr. e | 

16.  Eftant le fils premier appellé par les pates, il fem- 
ble que les autres freres auront la legitime en corps he- 
reditairc , leg. fcimus . repletiowem , Cod. de inoffic.teflamento, 
par vfage commun cela n’a lieu és mailons de grande 
dignité, Comtés, Duchés, Marquifats on Baronnies,afin 
qu’en les diuifantelles ne viennent à fe demembrer: 
Nam Reipublice interet farmiliarum dignirates cenferuari leg. 


1.6. quamurs ff. de ventre inSbic. leg. fiper flat. Codice de. 
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quest. Etnota qued in computanda legiima aliorum libero- 
ram, ce premier fils {era au nombre des enfans, fans qu'il 
foit tenu conferer : quia eff hares vniuer[alis,& fes freresne 
font que particuliers fuccefleurs : quia legitimy eff quarta 

bonorum. 
17. Si par les paëtes de mariage eft conuenu que lvn des 
enfans defcendant d’iceluy tel qui fera nommé, & efleu 
par le pere, fera donataire ou heritier vniuerfel. Querirur 
primo, Si en ayant nommé vn, ledit pere peut marier, & 
en nommer vn autre? Refp. Que ouy : ce qui eft decis, 
textuellement, #7 L.cum potefl.S.hæreditatem de legat.21. joint 
que telle efleétion fe peut faire en teftament, er fic in aëlu 
variabil:  reiterabili d.$.bereditatem, in illis verbis, nec fidei- 
commiffi conditionem ante mortem fily beredis exiftere. Et com- 
bien que ces termes d’eflection, que fit in teflamento, c'elt 
de mefme que les pactes & conuentions de mariage, qui 
n'ont cffect qu’apres la mort des contracans, & en cela 
tiennent de la nature du teftament. ec obJfat lex fécundi 
6. Stichum de legat.1 .l. flatu liber 6. fin. de legat. 1. € L. apud 
Aufdium de opt. leg. Car elles parlent de optione rerum tes 
Slamenio relËlarum v.g. cum teftator ita legauit, vtrum beres 
meus volet, auquel cas heres cum femel elegeret mutare fen- 
tentiam , non potef} quia difpofitio flatim fortita eSf effetlum. 
Autre chofe en l’eflection de la perfonne d’vn des en- 
fans : car apres en auoir nommé vn, il pourroit mourir, 
& rendre vaine l'efleétion : & partant elle eft reuoca- 
ble, & cela eft veritable , que le perc peut varier, encor 
qu'il cuft fait eflection & nomination en contra, | 
Alexand, in L. cum paterS. a filie, de leg. 2. Doëtores in L. post 
mortem C. de fideicommifl. Et tout ainfi que telle efle- 
étion fe peut faire auec deux tefmoings, aufli fe peut 
reuoquer , (affrenf. d. leg. vnum ex familia, & d. $. à 

lia. 

18. Queritur, fi le pere qui doibt faire eflection rie | 
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feurs enfans, & décede fans en auoir nommé aueun, & 
fans difpolition,à qui viendroient les biens donnez: Ref. 
à tous les enfans egalement, s'ils font de la qualité portee 
par les paëtes de mariage, d, l. unwm ex familia S. r0g0, cr 1. 
chm pater, de leg. 2. comme s’il eit parlé des mafles feule- 
ment, {i generalement des enfans, à tous tant fils que fil- 
les, pourueu qu'ils foient viuants au temps du deccds du 
pere. Car s’il y en auoit de predecedez au pere,& qu'euf- 
fent laiflé des enfans, les enfans ne pourroient rien pre- 
tendre par droiét de tran{miflion,argumento legis cum pater. 
$.hæreditatcm. 

19. left vray qu'ayant fait teftament le pere en genc- 
ral, & ayant en iceluy fai vn de fes enfans heririer, ce- 
fteinftitution fera prife pour nomination és biens def- 
diéts pactes ; voire quand il n’y auroit qu'vn legar, par 
lequel les biens fuflent legué ; 4. !. num ex familia; <. fi de 
Falcidia ibs fatis eris vni reliquiffe $. (ed fi duos, ex S. féd fi vro, 
 ibi Caffrenf. | 

20. Et fi le pere ayant plufñeurs enfans par lefdicts pa- 
étes pouuoit cflire vn d'iceux il en eflifoit deux, ou diui- 
foit le bien à tous, cela feroit bon : texr. in l. unum ex fa- 
milia $. fi duos , Car foit qu’il laifle à vn fcul , à plufieurs, 
ou à tous, il fatisfaict à la volonté des contra“tans, 
qui a cfté de conferuer biens en la perfonneides en- 
fans dudi& mariage, finon qu'il fuft expreffemént die 
qu'il efliroit vn des enfans feulement , ou bien qu'ils 
euflent declaré la volonté eftre que les biens fuffent 
conferuez en leur entier, & fans eftre diuilez : car 
alors le pere n’en pourroit eflire & nommer qu'vn. 
Mais fi le pere viuant vn de fes enfans meurt, reliéto filio, 
4 (ilins fine nepos poterit eligi , negleëhs flis pri gradw, 
cum tamen nepos liberorum appellatione veniat, & non «x 
matrimonio defcendat leg. liberorum de verborum figrificar. 
Bald. in leg. 2, Cod. de condit. indebit, Refpon!. quod non 
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quandin fuperfunt Liber: primi gradmw qui eligi pofunt , atgu- 
mento diét. l. cum pater S.hæreditatem , viriles autem inter cos 
fieri , qui eo tempore vixerint cl. hæres. finali ff. ad Trebellia- 
num ,ibi, Ex caterts autem cognatis , fi nepotes fuperel[ent, non 
reile mulierem elefluram © l. peto$. final: ff. de leg. 2. ébi pro- 
ximus quifque primo loco videtur inuitatus l. cumita 6. in fi 
deicommif]. ff. codem dr d. l. cum pater $. ait pero marite : Gr L. 
fin. de verb. fignificar. & per not.inl. Gallws 6. 1. de liber. &° 
 pojlhum. Ex quibus colligitur ordinem charitatis  affettio- 
mis inter huiufmodi perfonas obféruandum elfe , quia fi liberi pai- 
mi gradus mortui cent , CG exflarent nepotes , ex its tunc vnum 
eligere poteft parems , vel uno ex filis fuperlfite , faculias cligendi 
nepotes fublata. 
24. Etne pourra le pere faire ou commettre ladiéte no- 
mination à fon heritier, comme s’il faiét heritier autre 
que fes enfans,& qu'il luy commette le droit d'eflire,qwia 
non eff tranfmiffibilss habendi facultas neque hereds competit |. 
fin. initio ff.de verb. oblig, cohæred. enim perfona faculias cligend 
L. fi fipularus fuerit l. fi quis arbitratus de werb, oblig.l.fin.$.1 de 
offic. @* poteff.iud.delèg. 
22. Toutefois telle nomination fe peut bien faire par 
procureur, à ce fpecialement fondé. d.L. fi fhipulatw, fi 
par les pactes eft dit que les biens viennent au premier 
defcendant de ce mariage, habile qu’il foit, ou autre,tel 
qui feraefleu, vrrëm fi celuy qui eft chargé de rendre 
lefdiéks biens peut faire election de ces perfonnages , ou 
bien s’il eft tenu rendreau premier nommé , ou à tous? 
duos calus ex:ftrno , aut non coniunite perfons hertdi , aut inter 
eos cadit ordo affeétionts vel charitarts ; quod accidit , v. g. cum 
onape-fona alteram excluderet ab inteftato, Bartole ,in d. I, 
Galles $. 1. vs fiita dicas vol, perueniant bona ad filium & 
[u0s yaut ad filiam primo naram , * ex ea defendentes , boc 
cufa mon comperit elcétio , wec fecundo poterit admitii , [éd 
ponimses , #s faulicet qus abinteffato füucceÏurus effet , argumento 
legss 
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legis cum pater ,$. atepeto, de leg. 2. ibs non effe daiam ele- 
toner , fed ordine fcientie effe datam fubjfiutionem , Refprd. 
Nam vocatio fecunda videinr (alla fub conditione vulgarts 
fabffitutionss , fi primus non faccedat , quis non potuerir aut 
voluerit ; perinde primo exiftente fécundus excluduwr. l. poft 
aditam Codice. de impub. alind cxemplum ordinatæ affections 
 charitatis ef} , fi agatur de reffituendo liberis mafeulis aur fe 
minis. Dam chum paËkis id agatur vt conféruarentur bona in 
agnatione , mafculus praferendus ideoque fêcundo genitws exclu- 
det filiam Pr'imogenitam ; cafn quo primogenitus paëtis vocaretur 
ibi Faber $. caterkm , de legit. agnat. Juccel. Guid. Pap.quafi. 
$06. Alindexemplum. Sirefftuenda [unt bona primogenito: 
gam primogenitus per dileéles cenfetur vt pote qui pracedit atate 
 confilio & morbws. 

23. Si par pactes de mariage eft donné à vn des enfans 
vne partie des biens , comme la moitié, queriur, fi ce fils 
peut rien demander en l’autre moitié, au cas qu'il yait 
d'autres enfans dudiét mariage , qui foyent heritiers ex 
teflamento , aut ab intef?ato ? Refbond. difinguendum effe , où 
ces enfans font inftitués heritiers vniuerfels, ou non; 
s’il le font auec luy , il ne peut rien demander, ny la le- 
gitime,finon qu’il vueille conferer fa part & moitié don- 
nee auth. ex reffamento Codice. de collat. hec erim que in con- 
trailu matrimoniy dantur in collationem veniant , |. qui nouel. 
le Cod.de inoffic. Mais fi le fils eft feul inftitué heritier vni- 
ucr{el , & les autres particuliers en leurs legitimes , lors 
il peut fur la moitié non donnce demander fa legiti- 
me auec fes freres ,fans qu'il foit tenu conferer , veu 
qu'ilne font point fes coheritiers , & ne reprefentent 
point le perc , quoniam pro quota bonorum tantim fuc- 
cedunt, Glegitima eff quart ; bonorum.  Bartelus  Bald. 
leg. quoties de heredibus inflitar. Cag il eft certain qu'vn fils 
heritier vniuerfel eft congé … Rnb defdicts enfans 
sa computanda leginma cf parte facit & admitiitur ir par- 
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tem l. in quarta, vhi hac duo docentur. Et en faifant conte & 
eftimation , cefte moitié donnee doibt venir en blot 
auec les autres biens du pere, auth. fr parens Cod. de 
inoffic. tefamento. Ce qui doibt eftre entendu quand c’eft 
le fils à qui le pere en donne la moitié des biens, & 
ue fes freres demandent la legitime. Autre chofe feroit 
â c'eftoit le nepueu : auquel l'ayeul auroit faiét telle do- 
nation en contract de mariage: car lors il ne feroit tenu 
de mettre en blot ladite moitié donnee, ains l'auroit par 
precipur. 54 
> 24. Le fils donataire de la moitié des biens ne pourra re- 
uoquer les alienations faiétes par fon pere, pourueu que 
alia dimidia patri fuperit tempore mortis, |. non amplius $. cum 
bonorum ff. de lega. 1. not. in L. ff quis argentum de donat.Guid. 
Pap.qu.602.Et cela eft fans difhculté quand il n’y a qu’vn 
donataire,& le fils feul heritier, /°d quid, s'il y a plufieurs 
autres-enfans,qui demandent leurs legitimes;tant fur les 
biens donnez que non dônez, & le donataire veut auois 
, la moitié en vertu de fes paétes, & les achetepteurs fou- 
ftiennent les acquifitions'faictes fur l’autre moitié dit 
refolutiue, qu'en ce conflit faut bailler la legitime aux au- 
tres enfans fur le bien que le pere auoitautempsdefon * 
deccds, fans y comprendre les biens auparauant vendus, 
& fur le furplus, la moitié doibt eftre baillee au fils do- 
nataire, auquel n'a peu eftre faiét preiudice par les alie- 
nations du perce. 
25. Si danses pates de mariage eft faite fuübflitution, 
difant que f le premier fils qui eft heritier ou donataire 
meurt fansenfans, les biens dinnez viennent au 2, du 2. 
deçedant fans enfans, au 3. telle fubftitution eft fidei- 
commiflaire, & par verru d’icelle, les biens donnez, ad- 
uenantic cas d’icelle p:enedu premier au 2.maisen 
cela cit differente late”: fengaire , que l'heritier chargé 
de reftitution n’eftant heritier, ne peut diftraire la Tre- 
: bclliani 
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bellianique Bald.in rubric.de reuocand.its que C.item celte 
fubftitution conuentionnelle tranfinitiitur ‘in heredem fub« 
fistuis, [i is pendente condition fideicommiffi decefferit $. de con. 
ditinali , de verb. obligat. Balde in leg. quoties ; de donat. 
que fub modo, teflamentaria authentica trarfmitritur leg. 
vaica $. (in autem Cod. de caduc. tollend. nifi ad l- 
beros. 

26.  Sed anceps eff quaffio an fubffsutus tantum poffir fpem 
fabilitutionis in heredem extraneum tranfmutere , comme fi 
le fecond fils fubititué meurt fans enfans & faict heritie- 
re fa femme, & aduient aufli que le premier meurt fans 
enfans , ayant faict heritiere fa femme, laquelle de ces 
deux fera preferce , il femble prima fronte que la femme 
du premier doibue eftre preferee,veu que l'intention des 
contractans eltoit telle , que le premier comme aifné 
fuc libre pour difpofer , toutefois la rigueur de la difpo- 
fition aflifte la femme du 2.qui eftoit appelé fab condirione 
fi primus decederet fine liberis, laquelle eftant aduenue a fait 
lieu à la fubftitution au profit de l’heritier du 2. fubiti- 
tué par vertu de la tranfmifion. 
27. Autre queftion rerento eodem themate : De ce maria- 
ge il ya trois enfans, le 2.meurt le premier,rehélis liberss, 
le premier vient apres à deceder fans enfans,queritur qu'is 
admittatur ad fideicommiffum ? les enfans du 2. ou 3. fils 
Refpond , que lesenfans du 2. parce que la difpofition 
eftoit contraétuelle , & de fa nature tranfmiflible 4. $. 
ex connentiona/i. Joint que per filiorum exiflentiam [ecundus 
cenfetur viuere cÿ effe in rerum natura, l.finali ff de rmpb. idee 
conditio quia terrim vocatur videtur defeciffe , & les contra- 
tans qui plus ayment le 2. que le 3.font prefumés auoir 
auffi plus aymé les enfans d’iceluy argumente legs cum 
auus @ leg. cum acuuffimi: Maisfila fubfticution eftoit 
teftamentaire le doute feroit plus grand en faueur 
du troificime , & encor plus grand fi la fubftitation 
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cftoit inter extraneos , de quibus Ripainl. Centurio, numero 
1 5 1.Dec.confil.4 27.qui le tient pour le 3.& dit telle eftre 
la commune opinion. 

28. Item les alienations faictes par le premier fils char- 
gé de reftitution peuuent eftre reuoquees par le 2. quia 
iuccedé en vertu de la fubftitution. Refpond. , que fi 
clles n'excedent fa legitime, elles ne peuuent eftre reuo- 
quees ,. Marcel. $.res que ad. Trebel. Encore que le pe- 
re cuft prohibé l’alienation des biens iufques à certain 
temps:Car telle prohibition ne peut lier ny greuer le fils 
en {a Icgitime 4 q#40mne grauamen reicitur, cum n5 à tefle- 
core ; [ed à lége filims illam conféquatur 1. ft arrogato ff. de 
adopt. Mais fi telles alienations excedent la legitime , fi 
elles font faictes pour les debtes contraétees auant le 
mariage,& pour caufe neccflaire ne feront reuoquees r. 
Luen'o legs filinsfam. $. domini de leg. 1. quia bona paitis 
conce[]a inielliguntur deduëto eve alieno 1. Jublignatum $.bona 
À. de verb. fignificat. item fi elles font faites pour la refti- 
tution & payement du dot, que la femme du premier 
fils luy auoit appotté, mefme depuis le mariage contra- 
@é, auquel a efté faite la donnation & fubititution, 
Guth.1es que communia de legat. Caffrenf. L mulier. $. cum 
Proponetur ad Trebell. Autre chofe feroit pour l’augmene 
du dot, comme en la couftume de Tolofe : Caren ce- 
la le fubftitué feroit preferé à la femme !. aÎfiduns qui por. 
118 Pig 

29. Si la fubftitution eft faiéte foubs termes fi le 
premier fils n'eftoit habile, ou meurt fans enfans, 
que les biens viennent au 2. Querimr , comme fe 
doibt entendre cefte inhabilité : Refp. quelle fe peut en- 
tendre diucrfement ixfpeéla conrrahentium veluneare à 
fcauoir ingrat enuers celuy qui afaic la donation, s’il 
elt atteint & conuaincu de crime de leze maiefté diuine 
où humaine,s’il ft cocubinaire public,s’il eft froid & in. 
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habile à engendrer , & conferuer la maifon & famille: 
mais pour eftre preftre, & par confequent ne pouuoir 
faire enfans legitimes , cela ne le rend pas inhabile qu’il 
ne puifle iouyr defdiéts biens durant fa vie , & en faire à 
fon plafir , comme vn bon pere de famille, fauf qu'apres 
fon deceds ils viennent au fubftitué. 

30. Autre queftion, fi par contraét de mariage eft dit 
que le pere donne au premier fils ou autre defcendant 
dudit matiage. Et de ce mariage naiflent deux ou | Si | 
fieur enfans, & par apres le perce vade vie à trefpas, 
fans auoir fait aucune declaration , queritur à qui 
appartiendra ladite donation , au premier feul , où à 
tous enfemble ? Refpond, au premier feul: & la raifon, 
par ce que la donation pour le refpect d’iceluy eft pu- 
re, & pour le refpect des autres, eft conditionnele, 
laquelle condition n'eftoit point aduenue, d'autant 
que le perc n’a pas declaré qu'il aymaft mieux l’vn des 
autres , @ fic quia deficit conditio, nunquam ceflit aur venit 
dies obligationis L. cedere de verb. fienific. ideo tota donatie per- 
ucnit ad primogenitum l. 2. in gloff. in verboadeas, cl. qui 
Libero cum 1bi not.ff. fi par hered. per. I feroit autre chofe s’il 
auoit donné au premier ou autres defcendants dudict 
mariage : cat tous les enfans fuccedéront efgalement 
per texium , in L. cum quidam ff de levar. 2. & l. vrrum .cum 
guidam de reb. dub.ef: l. cum pater $.penuit. de legat. 1. $. Guid. 
Pap.confil.s o$ .nota que cecy eit contre l'opinion d’Albe- 
ric. noté cy deuant g. 9. | 

31. Et fi ledit mary donne par le contraét de mariage 
par preciput & aduantage au premierné vn chaftcau 
ou rente,& dudit mariage eft procrée vne fille & apres 
vnfils , & apres vn'autre fils , & fille , gwerirur à qui ap- 
partiendra ceft aduantage , à la fille qui eft l’aifnée , ou 
au fils qui eft le fecond ? Refpond,que c’eft au fils , idque 
ex préfumpta volumate contrahentinm ; quia maftulos predi- 
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Lexiffe cenfetur ex confuctudine : car on n’a pas accouftumé 
de faire tels aduantages aux filles , argumento legis 1.6. 1. 
defeud. fuccef[. & bien que mafculus fermo etiam fœmini- 
nus comprehendat. L. slla verba$. pueri de verbor. fignific. 
cela n'a point de lieu, fi de contraria voluntate appareat I. 
Lacius $. quafinm de legat. 3. par ainli s'il y a prefomp- 
tion de contraire volonté .; comme en ce cas en fa- 
ueur des mafles qui prediéli cenfentur. Et mefimes entre 
nobles le fils doibt eftre preferé aroumento leois fi ferums 
plurim. S. {inde leg.x. cl. fi fuerit , de verb. dub.Guid. Pap.q. 
06. 
… Encores que les mariages doibuent eftre libres 
fuyuant la loy libera matrimonia , fi eft-ce que les fian- 
çailles eftant faictes entre deux qui ont promis ma- 
riage , ils ne fe peuuent facilement difloudre fi ce n’eft 
par mutuel confentement des deux: & fil'vn d’iceux 
refufe de paracheuer ledit mariage ,ileft pourfuiuy en 
cour d'Eglife pour celebrer le mariage, & quelquefois 
y eft contrainét par les cenfures de l'Eglife , can. literis 
de fponfalib. Bacquet des droits de luftice-p. 34. nume- 
ro 331. Et encor qu'il fut ordonné par le iuge d’E- 
glife que les fancces feroient deliurees de leur promet- 
fes , & fe pourroient maricr ailleurs, fi cft-ce que ce- 
luy qui auroit voulu entretenir la promeile pourroit 
auoir action par deuñt le iuge feculier, pour fes domma- 
mages & intercfts , il fe trouue diuers Arreits fur cefte 
queftion, voyez Automne en fa conference fur le tiltre 
de fponfalib. 
33. Ily a deux fortes de fiançailles,les vnes par parol- 
les de prefent que diffolui non poffunt ,  propius ad mairi- 
monium accedunt ç. 2.6. 21 de fo fic matrim. les aucres fe 
font per verba de fuiuro, defquelles par mutuel confente- 
: ment on fe peut departir, L1.Cod.de fjon.. Etles fiançaii- 
les par parolles de prefent ont telle force qu’elles font 
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preferables à vn mariage fubfequent,d.c.15. c 30. > vir. 
cod. de fponfal. & par l'Ordonnance de Henry 111. 1579. 
art. 44. Il eft defendu à tous Notaires de receuoir aucu- 
nes promefles de mariage par paroles de prefent, fur pei- 
ne de punition corporelle. 

34. Pendant l'abfence du mary la femme ne fe peut re- 
marier : finon qu'il ayt preuue de fa mort, Mouell.7.ut li- 
ceat marri @ auie S. quod autem N'ouella Leonis 3 3. can. in 
prafentia de fponfalib. Ny mefme quand il auroit demeuré 
20. ans ou plus abfent, Arreft du 29. lanuier 1557. Et la 
mort fe doibt prouuer par tefmoings qui certainement 
en depofent,ou par grandes & manifeftes prefomptions, 
can.vlr.S fi autem ut licet non conteff. 
35. Les caufes de difloudre vn mariage comme im- 
puiflance, fi elle n'eft apparente, & qu'il y ayc quelque 
doubte, on doibt attendre trois ans: mais fi elle eft eui- 
dente & indubitable,le mariage fera diflolu,claudabilem, 
cs. vit. de frig. G malefic. Nouell. 2 1.de nupr. c. diffrahurs- 
tur, L. in caufis & auth. fed hodie Cod. de repud. Arreft du 10. 
Januier 1 $87. Ce qu’il faut entendre quand telle impuil- 
fance a precedé le mariage : non fi elle eft furuenue de. 
puis les debauches du mary & de la femme, elles indui- 
{ent feparation de biens, quelquesfois de liét : mais non 
pas de mariage,ny mefme par adultere,ex Trid.feff: 2 4.0.7. 
Sainét Paul en la premiere aux Corinch. 7. cela arriue, 
aut ex fauitia, aut longe abfentia mariti, l'on adiuge à la fem 
me fa dot & augment, & quelquesfois penfon. Arreft 
du 12. Decembre 1 576. des 20.de Mars, & Decembre 
1593. Etautres citez par Charond. 734.11 fumma rur. Et 
aufl fi le mary mafle, vratur fubitantia, fus, uxor potef} pe- 
lere dotcm etiam conflante matrimonio, l. fi confiante ff. folur. 
Matrim, loannes Andreas 1irulo de donat, inter virum © vx0e 
rem, (. lit. | 
36. Des enfans d’yn mariage feparé, € «pad quem 
eAUCari 
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educari debeant;faut voir l’authentique fipater , Cod, dir. 
fac.apud.qui liber.educ.deb.& la Somme rur. 731. 

37. Conuentions oppofees aux contraéts de mariage 
n'obligent pas neceflairement l’vn & l’autre des contra- 
étants y parfaire le mariage,& voit on.bien fouuent que 
les fiancees ne paruiennent au mariage , 4ly desbonfata 
renunciare conditions poteft , Gr ali nubere non probibetur ; imo 
licet pænitere , comme la loy premiere de fhonf. € arrhss, 
parce que periculofim effet ducere eum quam quis odis habet c. 
2.de fbonf.& matrim. extr. 

38. Etceluy quiapaffé contraét de mariage ne pe 
perdre que les Arres qu’il a baillees , ou bien celles qu’il 
arcceués auec autant qu'elles peuuent valoir ,oule 
quadruple s’il eftoit ainfi conuenu, #0" poteft alia pæ- 
na adici enfuiuant la loy finale Codice de onu. Et 
defaiét fi au contract de mariage les contraétans,ou bien 
leurs peres & meres ont conuenu de quelque peine 
pecuniaire contre celuy quine voudroit acheuer le ma- 
riage , cefte peine ne fe peut demander, quia libera de- 
bent efe matrimonia , nec vinculo pœne aftringi poflunt les. 
Titia ff. de verb. obligatio.leg. 1.Codice de inutilibus ftipul. cap. 
gemina > cap.requifiuit de Sbonfalibus cd: matrim.extra, præmio 
allici pofumus ad matrimonsa , non ab eis pœna deterreri , cf 
certa lege inuitari poffumus ad matrimonium : libertas autem eli- 
gendi matrimoniy pœnæ mets auferrinon debet. Que fi ie 
Jegue centefcusà Titius s’il efpoufe ma niepce. le le- 
gat eft bon : mais fiie luy legue centefcus au cas qu'il 
n’efpoufe ma niepce , le legat ne vaut, leg. Tirie cen'um ff. 
de condit. > demonffrat. L. legatum Cod. de conditiowibus incert. 
Bacquet des droit de iuftice pag. 313. num. 329.oùilen 
raporte deux Arrefts. 

39.  Aufli de mefme on ne peut impofer peine , afin 
qu'on ne {e marie point, & qu'onfe conticnne en viduité 
& Cclibat : de lorte que le mary ayant legué ou donné à 
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fa femme , ou la femme , au mary , auec condition de vi- 
duité , ou vn teftateur à vn autre, nonobitant cefte pro- 
hibition , s’ils conuolent à fecondes nopces , ou celuy à 
qui le tettateur a prohibé fe marier, ils iouyront du legat 
quia viduitas indics vel iniungi non porejf : publics enim inte- 
refl SRempublicam hominibus legitime progenitis auger: leg.am- 
biguitates cr Leg. finali € !. cum ira Lrgatum e5 leg. hoc modo ff. 
de condition. & demonftrat. ce qui elt aufli gardé és fecon- 
des nopces fuyuantle confeil de l’Apoître , & non felon 
l'authentique cui reliétum Codice.de indiét.sndiu. toll. partant 
par le teftament il ne faut pas donner à l’homime ou à la 
femme , au cas qu’elle ne fe remarie point , ou fi elle ne 
fe remarie point : mais luy fau donner fimplement & 
purement vn heritage , ou certaine penfion par an, pour 
la nourrir & entretenir , pendant qu’elle fera en viduité: 
es fi elle fe remarie , elle ne iouyra plus du legat. Et ce 
uyuant la glofe & Bartole in d.l.finali Cod. de indi£t. indiu, 
Et bien que le teftateur ne puifle prohiber fe marier,tou- 
tefois il peut vallablement prohiber que l’on nc fe marie 
à certaines perfonnes qu’il nommera : & fien ce cas on 
fe marie contre fa prohibition , on fera priué du legar d. 
L. cum ita legatum ff. de conditionib. G demonffr. Bacquet des 
droits de lultice, pag. 3 33. 
40. La femme qui par longues annees cohabite auec 
quelqu'vn quilatenoit pour femme, &ena eu des en- 
fans,peut apres le deceds d’iceluy demander douaire cou- 
fumier, bien qu’elle ne monftre contrat de mariage ny 
qu'elle n'aye efté efpoulee en l'Eglife, Charond.hb. 2.cap. 
32. Où il dit auoir cité iugé que fes enifans peuuent fucce- 
der lib.4.cap.41 5. Lon n'oblerue plus ce deflus. Automne 
fur le tilcre de rite nupriarum. 
41. Si vn mariage eft contraété publiquement & fans 
contradiétion de perfonne , & apres il foit diflolu par 
confanguinité ou autrement, il eft certain que les enfans 
| qui 
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qui feront nez au parauant la fentence de diflolution fe- 
ront legitimes, & pourront fucceder à leur pere & mere 
ab inteftat, c. cum inter, extr. qui filiy [int legitimi : mais non 
apres la fentence, par l'Ordonnance de Blois,article 44. 
il eft defendu aux Notaires dc receuoit aucunes promel- 
{es de prefent. 
42. Deux matiez qui n’auoient pas d’enfans fe font 
don mutuel, à la charge que'le furuiuant ne fe remariera 
point: le mary decedé la femme fe remarie : elle deman- 
de le don: on luy oppofe la condition : elle refpond, 
conditionem viduitatts reïiciendam, par Arreft de Paris, pro- 
noncé en robbes rouges, elle eft priuee du don, en de- 
faut d’auoir obey à la condition. Ce qui femble eftre 
contre la liberté de mariage, Charond. bb. 8. cap. 89. où 
il cite de tres-beaux lieux pour la liberté du mariage. 
Vide fapra verbum Legat. Vide Robert.de conditione nubendi, 
Lib. 2. cap.7. 
43. Le mariage fubfequent rend capable de toute fuc- 
ceflion, & fait legitimes les enfans qui auparauant ice- 
luy eftoient baftards, c. tanta c. 1. € ex tenore qui filij fint 
legitimi S. fin. Inflit. de nupt. authentic. quibus modis natur. 
effic. legst. S. fi quis igitur dotales, l. cum quis Cod. de natural. 
liber. De forte que le premier né legitimé par fubfequent 
mariage retient droict d'aifnefle, Andreas in regula fine 
calpa, de regul. iur. in fexto. Et ainf le tient le comment. 
de Mafuer, tiltr. des fuccefl. #umero $. Et dit auoir efté 
iugé par Arreft de Paris : Vide Tyraquell. de iure primo geni- 
ture. Eccela cit vray, dit Maluer, quand le mary & la 
femme ont procedé de bonne foy, & ignoré l’empef- 
_chement, ou fi tels enfans ne font nez d’adultere, ou au- 
tre conjonction illicite, lefquels par fubfequent maria- 
ge ne peuuent eftre legitimez, auth. quib. modis mater. ef. 
$. fin. 
44. Quaeritur fi grid relinquatur [«b conditione matrimon:], & 
COnIT4 
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contrabere nolit ss cui reli£lum eff, nibilominus legatum confe- 
guatur, G quidem [1 sta relinquatur : fi Tirio nupferir , [ ho- 
nefle Titio peffit nubere, dubium non «ff quim ni parherit 
conditions , excludatur à legato : fi vero nupriis indignus fit 
Titiws , dicendum polfe eam benefcio legis cuilibet nubere, ef 
confequs legatum : textus ef? in l. cum ira legatum G2. ff. 
de condit. 5 deronfirat. imo fi ia veliélam fuerit : Trio 
5 non nupferir, G ea effet Titia, que alibi facile nuptias 
non poffit innenire, interprerandum valere legatum, € refin- 
di conditionem frandende legis gratia afcriptam , € legem 
fcbolis precreande caufa laram adimendam inserpretatione 
texius in |. boc modo 6 3. cedem. bis enim duobws cafibus indu- 
CitUY Viduitas tacite conditio antcm viduitatis oppofi'a le- 
gato reftinditur, lege fed [1 $. vltim. eodem, vbi çlof. 1 61. 
tit. e0. 

45. Si quis duobm relinquatur fub condiuione nuptiarum, 
deficiat conditio per cafum ÿ1 altero eorumcontingente, deficit in 
viroque legatum: fi vero alter nubere nolit, eixs portio ft inu- 
tilis : fed paratus nubere partem legati confequitur , textus in 
l.tefamento ff. de condit.  demenfir. vide glof]. in verbo, con- 
ditione, vide etiam in l. muliers 7 3. eod. conditionem fi nupferit 
refcindi, nec impedire legatum : [ed qui ita iure fheciali admirri- 
tur, non babet ius accifcendi, vid. l. 1. 2. Cod. de inflit. 
fubftit. in quibus dicitur parendum effe conditioni nuptiarum. 
11 faut noter qu'il y a vne Ordonnance qui defcend aux 
femmes illuftres, les mariages auec perfonnes viles & 
abieétes, comme valets, facir. l. 6. emancipatus ff. de bonor. 
poffelf. contra tab. cl. 3. Cod. de nupr, vide infra, verbum 
Nobles. 
46. Toutesfois f? patrana effet ignobilis, luy eftoit per- 
mis de fe pouuoir remarier auec fon affranchy, de 
mefme la fille d'vn Senateur que corpore queflum fece- 
yat , vel artem ludicram exercuerat , vel publico sdicio con- 
demnata fuerat : neque enim ei honos feratur, que Je in 
| tanIum 
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santa [eclus deduxerit , c’eft ce qui eft dit L. rogatus 6. ma- 
trimonÿ ff. de manumniff. vindiéf.é L. in filio $. sgnominiofum ff. 
de rite nupt. € in l. fulia ff. eodem. T'outesfois les loix per- 
mettent aux filles des Senateurs fe marier auec les ple- 
beicns, bien qu'ils ne foyent de mefme qualité. fæmine 
Lui. ffde fenat.& L.1.Cod.de dignit. lib. 3. Cod. Et le droit 
canon : lequel en ce fait elt entierement fuiuy, n’y fai 
aucunc difference. 

47. Et faut noter que le pere eft tenu doter fa fille qui 
fe marie fans fan confentement , bien qu'ellefe marie 
auec vnindigne de fa qualité, comme eft noté. sn cam.ac- 
cedentes de procuratorib. in L. 1. folut. matrim. [afon in autb. 
erfi post (od. de inoff. teffam. parce qu'elle ne peut eftre 
exheredee pour cefte caufe 6. caufas , ut cum, de appellar. 
vide gloffam in l.f quis à liberis $.fi quis ex his ff.de liber. agnot. 
Et c'eft vne reigle que nonnunquam locum babet priuationis 
nifi lex exprefle dicat, $. cum igitur, ver/ic. ficut ein patris , de 
non elig. 2. nubent. in auth.gloffx in c.vlt.de iure patron. Balde 
confil. 6. lib.1. in auth. exteslamenta de fecundis nuptiis.a- 
fon iml.illam Cod. de collat. La feule tacicurnité peut fer- 
uir de confentement au mariage /. Paulus refpondet ffrem 
ratam haberi & l. de-quibus ff. de legib. Deciws confil. 206. 
Baldis in d. auth.ex teSlamento @ Alexander in conjil. 67. 
bib. 2. Bart. in l.eum qui ff. de flatn hominum , Robert. lib. 2. 
c. 9. Ain le confentement du fils peut faire cefler les 
peines qui font induites aux chofes qui conuolent en 
fecondes nopces , parce qu’elles font introduites en fa- . 
ueur des enfans du premicr Li€t 6. r. in verbo computantur, 
de non eligend. fecund. nubent. in auth. vbi e Ang.G* in lemater 
Cod. adTicebel. Stephanus Bcrtrandus in confil. 175. lib, 2. 
Lafor il. 2. Cod. de fecundis nupriis. Etla railon eft, par- 
ce que chafcun pent renoncer à fon droit L. ff quis mn 
corfcribendo Ced. de paëtis. Ce qui cft dit là haut que le 
baftard legitimé par mariage fubfequent fuccede 
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& iouit du droit d’ainefle ne fe doibt entendre , encore 
qu'ilyayteu mariage au milieu , où il faut noter que 
l'enfant né d’vne concubine , laquelle le pere auroit ef- 
poufee apres la mort de fa femme legitime, fuccede auec 
l'enfant de ladicte femme legitime. Toutesfois l'enfant 
de ladiéte femme legitime doibteftre preferé au droit 
d’ainelle, Somm. rur. $ 44. 

48. Vn Gentil-homme ayant liberalement efleué vn 
fien filsbaftard , le marie auec vne Damoifelle , & l’ap- 
pelle fimplement fon fils , luy donne vne piece, le le 
fait plufieurs conuentions , apres fon pere decedé la 
veufue veut que fes enfans fuccedent à l’ayeul , comme 
defcendant de l’aifné:le tuteur luy oppofe, que fon feu 
mary cftoit baftard ,elle replique que le pere l’auoit 
appellé fon fils, qu’il l’auoit efleué comme legitime, 
demandeentout cas qu'onluy face valoir fes conuen- 
tions ,par Arreftelle cft deboutec de la fucccflion , & 
ordonné qu'il fera fatisfaiét aux conuentions. Cha- 
rond. lib. 8.cap. 31. Et le mefme Charond.en la Somm. 
rur. pag. 546. dit que fi le pere en fraude , comme 
pour marier plus aduantageufement , a taifé la condi- 
tion de fon fils baftard , & ayant des enfans d'vne fem- 
me legitime., il decede, & pareillement le baftard , ayant 
auffi laiflé des enfans de la femme qu'il a efpoufee , en- 
cor que les enfans du baftard ne fuccetent à : leur 
ayeul, neantmoins feront les enfans du defuné pere 
condamnés és dommages & intercfts des enfans dudi& 
baftard, eftimés à là valeur de la portion que leur pere 
euft eu és biens de leur ayeul , s’il euft cflé leoitime. Ro- 
bert. cap. 1 8.1.2. d 

49. : sd tutorem > curatoren, veleius filinm cd pupil- 
Lam , vel adultum matrimoniura contræhi non porel leg. 1 .Codice 
de interdi£t. matrimo. inter tut. cé pupill. iure 1amen caroni- 
co contrailum buiufinodi matrimoninm tenet Gloffa in diët, l.x. 
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curator tamen adulto fao pupillans rite nuptui collocare potef}, 1. 
curatorem Cod. eodem. Vide ibi gloff. 1. fi patris Cod. cod. in qua 
definitur intra quod'tempus filius Curatorrs, aut Tutorts poffit 
ducere vxorem pupillam. Nota infamem efle rutorem propter 
buiufinods nuptias ; quia hac coniunttione fraudem adminifira- 
tionts tegere laborauit, @ dos data per condilioncm repets po- 
teff, l. fr rutor Cod. coder, l. fin. in qua etfi cadem fit aqualitas 
in Fe tutore, non tamen sde is vel ratio differentie.  Qroties 
tabuie nuptiales proferuntur , licet alia folemnia deficianr, les 
enfans font maintenus par prouifion , plerique exs$t:mant 
ex fola annuli datione maïrimonim probari, Doëlores in cap. 
ex litterss de Sbonfalib. amicorum prefentia € deduttionem in 
domum. Decius confil. 1 $ 3. Oidrad. confil. 256. Et a efté iu- 
é-qu’il fuffit pour la fucceflion des enfans, que le pere 
| É aye aduoïez pour fes enfans en iugement, Robert.lib. 2. 
Cap.17. @ 18. 
so. Que ditta funt de conditione non nubendi, hodie corri- 
guntur per authenticam cui reliflum Cod. de inditla vinditta 
tollenda, quia mulier petere rel\Ëfum intra annum non potelf, poff 
annum quidem petere legatums poteft : ed primo cauere debet de 
fhituendo, fi nupferit, 5 contrats nuprits res iudicatur cum 
fruêtibus ; > fic non reicitur hodie conditso viduitatis : quod ve- 
rum el} in vidua, non autem in virgine, qua etfi nubat reliltum 
legarum peter : vide Bariolum sn d. authent. & in 1, fig. bi 
ctsain Paul, Caffr. vide verbum Legat. 
s 1: Vn quidam defirant {e marier auec vne fienne amie 
folicite fa femme, & luy faiét accorder qu’ils font pa- 
rents.: ce qu'il verifie, par fentence ils font feparez: le 
mefme cft ordonné par autre fentence : la femme fe 
plaint de la fraude de fon mary, lequel apres fe remarie 
auec fon amie : apres fon deceds il y a proces entre vn 
enfant de ce mariage, & vn nepueu du mary, qui dit que 
le mariage cftoit illegitime, parce que cefte feconde 
femme a fçeu la fraude, c bona vel mala fides infpicitur tem- 
pore 
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pore contraëtus matrimeniÿ, c. fin. $. ff quis vero, de clandeff. de. 
fhonfar. le fils dit que la fraude n’eft verifice,& qu'elle ne 
peut cftre prefumee, le fils eft maintenu, Hb.8.cap.2. où il 
dit que les enfans nez des nopces clädeflines faccedent, 
où il apporte encore d'autre cas. 
s2. Vn ieune homme faict l'amour à vne fille, à la- 
quelle le pere ne veut conftituer que mille efcus : & le 
pere du ieune homme n’y veut confentit s’il ne confti- 
tue deux mille efcus, ledit fils eipris d'amour, fait vne 
promefle à fon futur beau pere de ne luy demander que 
mille efcus , moyennant laquelle promefle le contract 
eft paflé auec tous les parents, & la conftitution de deux 
mille efcus faiéte. Apres le gendre demande les deux 
mille efcus, & impetre lettres pour eftre releué de ladi- 
te promelle, comme frauduleufe extorquee par force 
d'amour, le beau pere eft condamné. Charond. 4.8. cap. 
33.de la force d'amour. Le mefme eft traiété par Robert. 
l.1.c4.2. auec beaucoup d’eloquence;,ubi ait clundefhinas re- 
promiffiones extra contrallum matrimoni] fatlas imprcbari, cr 
pro nullis haberi. | | 
53. Quaritur quibus afficiantur pœnss qui illicitas contrabunt 
nuptia. Sciendum fi filios ex prioribs, 7 legitimis nHptits non 
habuerunt rebus omnibus fais priuar, eafque erario afignari eo 
quod dum licuerit nuptias facere legitimas contra leges amaue- 
vint, G confuderint quidem fébolem. auih. de incefhis nupriis 
collat. 2. $. idque fieri ipfo iure, Gr fine fententia, ut gloffa ib in 
verbo, imminere. Si vero habeant ex lesitimis nuptits filios nepo- 
tes, aut vlterins patris fupplicio fient potellatis [nas Gr Slatim ac- 
cipient patrés fucceffionem, eum tamen paient, & ei nece]aria 
prabebunt : quia licet impius, Gr legum contempter fit,tamen pa- 
ter eff,d.auth.$. fi vero. | 
54. Sed queritur an [tiens tantum, aut etram 1gn0rans punia- 
sur, @ vide gloffam in verbo licuerit ; que tradit faiki quidem 
ionorantiam omnino excufaresinris vero _— noces, L. <iror 
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G leg. iuris ignorantia ff. de inris © fatti ignorantia , é Tunis 
Ciuilss 1gnorantia omnino excufat , non autem iris gentium; vi- 
de gloffam vb fupra , @ mulier quidem non nifi [ciens damna- 
ta cont'axerit nupiias ; punitur ; imo nec vir d.auth. $. 1. ver- 
bo mulier quogue , fi leger fêtens banc neglexerit. Hac tamen 
eff d'fferentia inter virum gÿ mulierem , quod mulier prafima- 
Lu ignorare nil contrarinm probetur : VEr VEro prefumatur fire, 
l.reo.ff.de iuris 3° faëh ignorantia. 
ss. Les conuentions appolces au contract de maria. 
gc ne peuuent eftre alrerees , changees ny reuoquees 
apres ny pendant le mariage. Charondas libro 8.cap.32.c 
cap. 36. Robert. lib. 4.cap. 1.rerum ind.vbi fuse Faber ad leg:m 
de fideicommiffo, Codice de tranfait.Boerims decifio.204./Aufrer. 
confil. 4 $ 2. Guid. Pap.confil. 105. AMafirer. tiltre de focieté, 
Benediët. in verbo dansle Teltament. Tellement qu’en 
France inftitution d’heritier faicte par contract de maria- 
ge eft valable, Charond.libro 8.caprie 3 9.à Bourdeaux elle 
a lieu feulement entre nobles. 
$6. Queriur, Siles enfans nés de mariage contradé 
publiquement ertre perfonnes qui eftoit en degré pro- 
hibé par le droit Canon, font legitimes , ie dis qu’ouy, 
d'autant que le mariage folemnel fans oppofñtion mon- 
ftre l'erreur des contractans, qui les rend excufables, 
commetient Bartole sn leg. finali ff de condir. fine caufa, 
suxta legem que in prouincia $. dinss ff. de ritu nupr. facit lex. 
olrim. eodem titulo , veu que l'erreur eft de toutes parts, les 
enfans font legitimes comme cit traité capite 2. & pe- 
nuliion. qui filisy funt legirimi per sloffam in leg. qui contra. Co- 
dice de incek. nupt. cap. perlarrim qui fily fent legirimi rc. per 
venerabilem enders ; + Ablas in ditf. capite. perlatum € le. fi 
adslierium , cum incelit ad! ulram de adul. auth. de incalt. 
nup. (h:rondas libro G. capite so. dide Bart. inl. eum qui ff. de 
flan bominum ; übitradit quod licet cauffa matrimoninm im- 
pedsens cefft vel difhenfatio féperneniat fily ante nati non [uns 
degitimi 
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…legitimi : quia non retrotrahiur effeitus ; quantum ad legirima- 
tionem liberorum ante natorum , quod tamen aliter fir per fubfe- | 
quens matrimonium, vt fupra ditlum eff. Bien que le mariage 
{oit inceftueux , & que les difpenfes ne foyent trouuees 
valables, toutesfois les donations ont efté iugees bonnes 
par Arreft donné en Robbes rouges : le motif fut le long 
temps du mariage , & l’excufe fondee fur les difpenfes. 
Charondas lib.7.cap. 8 1. & Automne fur la loy qua in pro- 
uincia ff.de rits nuptiarum. 

57. Par l'ordonnance de Bloys article 42. toutes fub- 
rogations de fils ou filles moindres de 2 5. ans foubs pre- 
texte de mariage fans le confentement des parents, & 
tuteurs, enfemble ceux qui auront participé au rapt 
par confeil , confort ou autrement font punis de mort, 
nonobftant Île confertemenc defdiéts mineurs fubor- 
nés leg. unic.$. € fi quidem de Codice de rapt. vire. Et ledit 
confentement ne fert, parce que la Republique eft 
offenfee , enfemble les parents, c’eft contre le Canon 
leg. illa 27. confil. 2. vide Bartolws in auih. de rapiu mulierum 
d leg.1. Codice fi reblor prouincre , & Duret fur ledict arti- 
cle , & par l'article 43. de la mefme ordonnance eft def: 
fendu aux tuteurs d'accorder mariages des mineurs fans 
le confentement des proches parents à peine de punition 
exemplaire. Duret, & par l'article 44. eft deffeñdu à 
peine de punition corporelle de receuoir aucune pro- 
melle de mariage par paroles de prefent. Duret fur le- 
dict article apporte la difference qu'il y a entre les pa- 
toles de prefent & de futur ; & ditque les paroles de 
prefent tiennent fans cohabitation , & par l’article 28r. 
de la mefme ordonnance eft defendu à tous Gentils« 
hommes de contraindre leurs fubiects de donner en ma- 
riage leurs filles ou niepces à leurs feruiteurs , fur peine 
d'eitre priués du droit de nobleffe , & punis comme coul- 
pables du rapt. vid. bic Durer : & tels contracts fon£ 
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nuls, ipfoiure. Voyez le traiété de Monfieur le Prefident 
le Maïftre , #7 raptus cum rapta reile contrahant matrimo- 
ninm. 
58. Ponafides vnius coningum fufficit ad liberorum legitima- 
tionem, c. referente, Cÿ c. ex tenore extra qui filij funt legitimi, 
vide Corraf, fur l'Arreft de Martin Guerre. 
52 VnPreftre efpoufe femme, poff ess obitum, fratres di- 
cebant filios incafiuofos fuiffe, filij allegant sgnorantiam matris, 
G frandem frarrum patris, qui difoient, efle notoriwm , que 
feur pere eftoit Preftre,d'autant qu’il auoit efté Recteur, 
& publiquement fai la charge , par Arreft les enfans 
furent maintenus pat prouifion, Robert. lib. 2. cap. 1 8. Zu- 
Sin. en lauthent. praterea Cod. vnde vir. & vxor. noùs a 
fort bien apprins en quelle recommandation nous de- 
uons auoir la femme, gue aternam mortui mariti memoriam 
colens amorem mutuum perpetna viduitatis caflitate repender, 
en luy confignät, fi læborer inopia, certaine partie des biens 
de fon feu mary. Aufli les anciens François, voyant que 
les femmes vefues n’auoient aucun droiét de fucceflion, 
ar leurs loix iugerent eftre raifonnable de foulager & 
irioe r à la pauureté d’icelles, par le moyen d’vne par- 
tic des biens de leur mary, #wpte à maritis folatia, x vite 
fubfidia recipiunt : at cum vidue relitle funt, aquiffimum vide. 
tur 1015 tum maxime pronidere cum amico coninçgum f[nb/idio 
deféiute externa legum ope € alieno anxilio indigent. Ce n'eft 
pas donc fans caufe que la Cour de Parlement de Paris 
pat Arreft du 13. Decembre 1427. iugea que les fem- 
mes veufues, de toutes fortes d'artifans pouuoient tenir 
boutique, faire, & exercer l’ofhice de leurs marys par 
feruiteurs. propres à leur art, Etiam in is artificus in 
quibus nallus pifi probatus, cr idoneus, * mrarus admiti filer, 
@ indicatum fuit par autre fuyuaut, donné aux grands 
iours tenus à Moulins, le 9. Octobre 1 $ 40. fut interpre- 
té de la voufue, que gandet primlegio maris defunit:, L. 4. 
C.de 
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C.de filétiariis Lin fériniis militantes C.de proxim.facr. fer. 
En ce qu’elle peut librement tenir boutique pour faire 
les barbes feulement fuyuant les Ediéts & ordonnances 
du meftier,& pour l’art de chyrurgie, playes ouuertes & 
meurtrifleurestauquel cas pour faire penfer & medica- 
menter les bleflés, {Gt tenus icelles veufues appeller au- 
cun des maïftres iurez. Nous pourrons adioufter que le 
21. Januier 1 $75$. furent élues à la Cour de Parle- 
ment lettres patentes du Roy,contenant que de chafcun 
meftier fubicct à chef d'œuure & examen foubs les limi- 
tations requifes par monfieur Durand aduocat du Roy, 
excepté des quatre iurés, en feroiét receus deux, fans faire 
chef-d'œuure en chafcune ville iuree. 
60. Lraitimaelt exheredationis caufa , cum contrahendo fili 
matrimonio neçleëtus eff patris confenfus Nouella x 5 .ut cum de 
appellat. Et regia Henrici I[.confhtutio confirmauit. Cum enim 
lex de matrimonio féruatis iuris praceptis celebrando agit, hoc pri. 
mum defiderat , ut contrabendis nuptis parentum confenfis ac- 
cedat [. 2. ff. de ritu: nupt. l.nec filins Cod.de nupr. Nam nec in 
terris ait Tenullianus lib.2. ad vicer. fly fine confenf4 patrum 
rie sure nubent.Et Apuleiss l:bi1.de afin aur.impares nuptia, 


inquii, cé prætcrea in villa fine teflibus cf patre non confenrieme 


faite, legitimenon poffunt videri,ac per hoc fpurius ifle nafcerur. 
Et canonifle prafértiam parentum poltulante publica honestate 
adhiberi monent in can. honorantur 32.9. 2.Et par ainf le 
pere peutexhereder fes enfans :en cecas, mefme les 
filles qui n’ont point pañle l’aage de 2$ ans; ainfi qu'il 
a cité iuge le 1 2. May 1606. pat Arreft general à la fefte 
de Pentecofte , prononcé par monfeur le Prefident de 
Montraue contre vne nommée Perrette ,; qui s’eftoit 
marice auec vn foldat contre la volonté de fon pere, 
mefme contre les inbibitions par iceluy faiétes en vertu 
d'vne requeite d’authorité de la Cour : lJadiéte 
Perrette n'ayant que 22. ans , & fi ordonna la Cour par 
| lt 4 
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lediét Arreft qu'vn nommé Bonnet vicaire,qui les auoit 
cfpoufés ainfi clandeftinement feroit adiourné en per- 
fonne,comme ayant adheré & confenty au rapt & mari- 
age clandeftin, & fitinhibitions & defenfes à tous Cu- 
rés & Reéteurs d’efpoufer d'ores en auant des enfans de 
famille fans le confentement de leurs parents. 





Mary © femme, 


1. L: Mary eft mailtre 8& adminiftrateur des biens de 
fa femme, & peut pourfuiure les droits d’icelle de 
fa plaine authorité,ne luy eftant interdiét que l'alienati- 
on ou obligation de fes propres hetitages,fans le con- 
fentemét d’elle,ideo ?afon l.fin.C.de inve emphyreut.1enet quod 
emphyteuta vxoris qui prinaretur iure [uo, [i alienaret fine licetia 
domini , G* denunciet marita fufficit ac fs demunciaret vxors. 
2. An maritus [ir procurator vel curator vxoris,vide Ioann.Fab. 
in L.maritus Cod.qui dare tut. vel curat.cÿ fi fecerit expenfas liti- 
gando prove mulieris ; au recuperare poffit;vide enndem tenen- 
, tem quod non |. qued in vxorem Cod.de negot.geflis. 
« 2. Pour mort ciuile,pour abfence à caufe de debtes,pour 
! mauuais mefnage , c pro feuitia mariti,|a femme peut de- 
+ mander feparation des biens d’auec luy, & fe faire adiu- 
| ga fon dot,augment & autres conuentions matrimonia- 
les de quo hic vid. Bacquet des droits de iuftice pag. 1 28. 
vide verbum, Mariage. 

4. Que file mary eft abfent , il faut qu’il foit pourucu 
de curateur à fes biens contre lequel la femme peut dref- 
{er fes aétions,Bacquet eod. 

s. Sile pere & mere du mary , ou autres font obligés 
à la reftitution du dot, douaire & conuentions matrimo- 
hiales de la femme, on Îles fera adiourner pour aflifter 

au” 
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au proces de feparation,on Icquerra que la fentence qui 
interuiendra foit executoire contre eux , & par mefme 
moyen eft neceflaire sômer les creanciers du mary qu'ils 
ayent à aflifter au procés,&c qu'ils foyent nommé dans la 
fentence comme parties,afin qu'ils ne la puillent debatre 
de collufion,eftant dônee auec eux, Arreft du 7.Iuin.15 91. 
Et pendant l’inftance de feparation deuant le luge ordi- 
naire , ou par appel deuolus en la cour , à caufe des ou- 
trages faiéts par le mary àla femme,le mary ne peut 
faire citer la femme par deuant l'ofhcial in caufa adhafio- , 
mis, de l’ottroy de telle citation, & de la procedure faiéte . 
fur icelle , n’eftant que pour empefcher la reftitution de 
dot , & conucntions matrimoniales adiugees à la fem- 
me par la fentence de feparation. Bacquet des droits de: 
iuftice 130. des feparations eft traité 57 can. lsrieris in: 
fine @ cap.tranfmifla de refhitut. fpoliar. in antig. 

6. Crainte & force maritale, bien & deuement verifiee 
empefche la prefcription de 20. & 30.ans:& fufñat pour, 
faire cafler les côtraéts par elle pafls. Bacquet des droits, 
de iuftice, pag. 2 37. numero 78. Que la femme non rene, 
sur ex deliflo mariti, vide fupra verbum,Fifc. 
7. Femme mariee, ou non mariee,;ou vefue eftant va- 
 Jablament obligee par corps au payement de quelque* 
fomme de deniers , peut eftre emprilonnee à faute de 
payement , & doibttenir prifon iufques à plain paye- € 
ment : aufh ies femmes pour crimes & dcliéts par elles 
commis tiennent prifon , nonobftant la conftitution dei 
l'Empereur luftinian , qui prohibe d’emprifonner les 
femmes , foit pour debtes ciuiles,ou pour crimes par el- 
les commis, in . neceffarium ot nulli indic. liceat babere loci , 
feruatorem in autb.Et auth.hedie nono iure Cod.de cuftod.reorum | 
Et quand vne femme s'oblige par corps il eft befoing la | 
faire renoncer à l’authentique /£4 hodie Cod. de cuffodreor 
vide infra werbum, Prifon. 
LE 
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8 Le mary decedé, qui doibt payer les habits du ducil 

à La veufue vide fupra verbum,Heritier. 
9. Communauté de biens introduite par la couftume 
du lieu où les mariés cnt contracté mariage , foit ta- 
cite ou exprefle ,eft continuee, encor que les mariés 
aillent demeurer en pays de droit efcript ou autre lieu, 
où telle communauté n’eft point receué, quia mutatio 
domscily non mumeratur inter modos diffoluende focietatis, 
_& ne peut muer , changer , ny rompre les conuentions 
exprefles ou tacites, ny difloudre le droit de commu- 
nauté acquis à gens mariés dés lors de leur mariage par 
le moyen de la couftume introduifant communauté 
| de biens entre eux du iour de leurs efpoufailles & bene- 
diétion nuptiale. Que fi par La tranflacion de domicile 
(la communauté eftoit diflolue , le mary fe pourroit 
grandement aduantager au preiudice de fa femme, ioint 
duc / poft contrallum matrmoninm maritus mutauerit do- 
micilium ; attenditur confuetudo domicil tempore contrailus, 
14 non loci: ins quo diffoluitur matrimonium, quia’ debet in. 
p pic locus in quo inita fui obligario, non :ubi recepit purifica- 
tionem,comime dit Panormit. cap.1.cav. fin.extr. de fhonfic 
matrim, |. exigere dote in fecunda partel. fivxorff de indic. 
wide Bacq. des droits deiuftice p.206. numero 66. 67. d 
* 68... x 5} cas se sergé 
; l 10.. De mefme fi ceux qui font mariez en-pays de droit 
efcript, & où la communauté de biens n’a point de lieu 
} entre mary & femme vont demeurer en pays où telle 
communauté a lieu , ladite communauté ne peut auoir 
lieu cod. num.6 9. : | | 
11,  Querunt, i gens mariésen pays de droit efcript 
{ viennent demeurer en pays couftumier , peuuent con- 
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uenir & accorder qu'il y aura communauté de biens 


entre eux, Bacq. loco cit. numero 7 3. tient que non; parce 
qu’il faut inujolablement garder les conuentions ma- 
| trimoniales, 
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trimoniales , fans que depuis le mariage confommé on # 
les puifle reformer, innouer, changer, augmenter, où di- 
minuer;& ce pour vn bien public,afin d'euiter querelles, , 
différents, & debats, qui furuiendroient entre le mary,8c 
la femme, pour le faire aduantager par l’'vn d'eux, Arr, * 
du 19. May 1 549. } 
12. Quand vn homme demeurant à Parisfe va marier ® 
à Lyon, & ameine fa femme à Paris, il y a communau- ‘ 
té de biens entre eux, au contraire quand celuy qui de- @ 

° 
{ 





meure à Lyon fe va marier à Paris, & de mefme ameine 
fa femme à Lyon, il n'y a point de communauté, parce 
que le mariage eft cenfé, & reputé pluftoft con- 
ommé, & parfait au domicile du mary, lequel { 


Ja femme eft tenue de’ fuyure , que non pas au do- , 


 & deftination des parties, Panormit. capite 1. de Sfonf. & 


micile de la femme, mefme fuyuant la vraye intention, 

\ 
mairim. Bart. in lege multos populos cellat. 1 9. Cod. de fumma 
Trinitate, finon qu'entre les parties il ne fuft autrement 
conuenu , Bacquet des droiéts de Iuftice, pagina 108. 
numer. 74. 


9 13. Femme s’eftant obligée auec fon mary, ou aucc or 
. / ° 2 . 
# autre fans auoir renoncé au Velleian, & à l’authentique, 72 


né en cod ee 


| 
u 


fi qua mulier,teneiur tantum quatenus in rem cius verfum eff, 
du Moulin , tratlatn commerciorum de vfur. quaftione 38. 
vide l'Arreft cotté en la page 226. des droicts de lu- 
ftice. | us 
14. Et ficlle a cautionné fon mary ou autre fansre- Goma 
noncer au Velleian, & à ladiéte auth. quoy que ce fait, # 
ordinairement telle caution ne vaut, encore bien que la #4 
claufe foit inferee en l'acte, qu’elle auroit faié les re- C 
nonciations requifes, finon que ce fuit pour tirer fon A D 
mary de prifon, auquel cas fans renonciation elle de- 

meure valablement obligce,/.penult. cr vlr, Cod. ad Vellei. 


Bacquet des droicts de luitice, pag. 228. mu.122.vid.p.229. 
| 230, 
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*230.231.60dem. Oùil cit decidé que le mary & femme 
k communs en biens ayant emprunté par fimple cedule 
. la fomme de 400. efçus pour {uruenir à leurs affaires, & 
tous deux figné ladicte cedule apres la diffolution du ma- 
triage & communauté des biens, le mary n'eft tenu que 
pour la moitie de la fomme, parce que la caufe par la- 
quelle on pouuoit agir pour Le tout contre luy,ceflc.Mou- 
Lin srailaru de vfur.quafl. 18.num. 188.291. 
Dis. Qurcquid mulier acquirit pendente matrimonio , ex bonis 
marits prafumiur acquifitum, ut [cribit Salicer.in L.fi mater Cod, 


* de contrah. empi. argumentol. quintus L. fi Sfonfus S. circa ff. de 
donat.inter vir. > vxor. Leg. fi non verum Cud.rodem vnde apud 
 Plantum fic fribitur. 
| Nam peculs probums nibil babsre adderet 
Clams viro : é* quod habet partim ei haud crnmiodi eff, 
| | Quin vero aut fubtrahat, autjlupro inuenerit, 


Hoc viri cenfeo effe omne , quicqnid tuurn ef. 
16.  Coniuges contrabere non prombentur L. autem $. fi uxor à 
marito ff.de donat.snier vir.cr vxo.Lfin.ff. de in rem verfi. 
17. La femme par la venerable couftumc de France eft 
en fa puiffance du mary. Et ne peut contracter fans puif- 


- 


%, fance d’iceluy, comme il apert par tous les couftumiers, 4 


& notamment Beir. au $. 4. des droits & eltats des per- 
fonnes Tyraq.in 1. legum connubialium Fab. in $. 1 .ad Terrall. 
partant ne peut contraéter ny eftre en jugement , ny 
par mefme moyen compromettre, attendu que arbirria 

reg A4 inffar iudiciornm redaita. 
sw 18. Lesbiens de la femme ayant efté decretés pour 
f ®® les debtes du mary pendantle mariage, la femme renon- 
. Gant à la communauté peut demander caflation dudit 


D sad Decret. Que fi on allegue qu’il y a vntaifible confente- ? 


ment, attendu qu’elle fe pouuoit oppofer , & prefenter 
requefte pour eftre authorifee , ur traétatur in l. 1.f.fcientia 
f: de tribut. aët. Gr leg. 1. $. voluntatem ff. foluto marrim. faut 


refpon 
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refpondre qu’elle n’a osé contredire pour la crainte ma- 
ritale ot noratur in d. $. voluntatem cf 1x !. [i cum dotem $. eo 
autems tempore ff. folut. mairim.Charond. lib.6.cap.17. 


DERPEUPRIBUIESENSS FAIRE RENEERES 


Medecns. 


A Edici cum «gro non contrahunt pendente infirmitate 

l.medix, ff.de var. dr extraord.condit.Hyppol.in Lleve 
6. conStitutum ff. de ficar.quia femper promittere couëtus infirmi- 
1e préfumirur. Ce qui a lieu aufli és Chirurg.que dit AÆ4arh. 
de affl.q.123.comme a efté iugé en la caufe d’vn qui fe fai- 
foit promettre cent efcus pour guerir la pefte,la taxe du- 
quel fuft moderce par Arreft à trente efcus, comme dit 
Rebuff. sraûf. de refcind. contraët in prefat. numero 29. & 30. 
De forte que le Medecin ou Chirurgien qui fe feront fait 
- vendre ou donner au malade pendant la maladie, le tout 
eft nul /.3.f.de var. cé extraord.cognit Lillicitas ff.de offic.pre- 
fid.L.fr per impreffionem Cod. quod metus cau(x, cr imperat. Va- 
lent.in L. Archiat.de profeff.medic. Cod.ait pari fe medicos pot:ffi- 
mu publices capere que fani cfferunt non ea que perichtamies 
pro falute promittunr Bien feront les medecins fauorifés fur 
tout pour eftre payez de leurs falaires & vacations L.r.6. 
Zedicorum de var.cÿ extraord.cognit. Car pat Arrelt du 1 9. 
Auril1560. fut dit que le falaire des medecins & les me- 
dicaments des apothicaires feroyent payes auec pareille 
faueur que les frais funebres : fur quoy eft alleguee la loy 
in reSfituendo de petit. hæred. où les medicaments & ferui- 
ces faiéts au malade defunét font mis en premier rang. 
Compenfatio ei (inquit) haberwr quod te in rnorbi s-firmitate 
eroganeris , d’où vient que tels medicaments & falaites 
font preferés au dot. 6. de pign. aît. Et ce d'autant que 
l’eftat du medecin & apothicaireelt public , & font te. 
nus feruir & fecourir les malades, ne s’en pouuant ex- 
cufer;n’eftans reçeuables à demander payement qu'apres 


la mert 
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la mort,ou fanté du malade. C’eft pourquoÿ il ef raifon- 
nable de les priuilegier, L. in archiat. de profe[f. | 

2. Le Medccin qui aura vne fois guery vne maladie en- 
treprinfc,& en aura cfté payé,fi le malade tombe en mef- 
me maladie, il ne fera tenu, s’il ne veut penfer le mala- 
de, in L. 67. ff. lecati, quoy que mefme aucuns ayent tenu 
le contraire. S’il fe trouue aucun bleflé, & qu'il foit vif 
té par vn doéte & approuué Mcdecin, ou Chirurgien,& 
que par eux foit dit la playe eftre mortelle, ou non, il le 
faut croire, L. femel, de re militars, lib. 3 1. Cod. c% Bariol. in 
L. 1. ff. de ventre infbic. voire à vn Mcdecin s'il n’y ena 
d’autres. Partok in d. l. 1. numero 4. pourueu qu'il n’euft 
efté fuborné ny fufpet. Caren matiere de telles vifites 
& relations, il y faut bien prendre garde, [. fin. de ficar. 
comme gwod relatum ef} femel à medicis vulnus non fuiffe le- 
thale, hoc cfficit vt fi potes vulneratus moriatur, prefimitur 
mortuus ex cuva non adbhibita, vel mala cuftodia, l. quod fi nolit 
$.fi mancipium ff.de adilitio edilo,vel ex caufs vulneratil.quod 


ff nolit. eodem. | 
3. Ne co les Soufdiacres, Diacres,ny Preftres, ch:- 
aurgicam artem exercere que incifionem, vel aduflioncm inducis 
capite 3. C* Cap. fentent. ne clerici, vel monachi, ny 'les Reli- 
gieux auf, L. tua nos, de homicid. 

4. Medecin hazardeux eft digne de peine s’il a commis 
faute, L. illicitas $. ficut in medico de offic. prafid. nemo non affe- 
Etare debet in quo fit, vel intelligere debet faam infirmitatem, 
vel imperitiam periculofam ali fore, L. idem iuris $. mulionem. ff. 
ad L. aquiliam, fi medicus imperite [eruum [ecuerit,vel cx locato, 
uel ex aquilia, competere aËhonem ait L. que ait. $. fin. ff. ad. 
aquil. @ $.imperitiam, GS. ficut eod. apad luffinianum. De 
forte que le Medecin, Chirurgien,ou autre, qui aura efté 
enuoyé pour la guerifon de quelquvn, fi pour eftre trop 
hazardeux, ou ignorant, il mefaduient au malade, il {era 


tenu, dl. qua aël. ff. ad L aquil. Soit qu'il ayt entrepris la 
guerifon 
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guerifon fous efperance de recompence, ou gratuite- 
ment, l.idem iuris ff.ad l.acquil. Et fera tenu le Medecin s’il 
a delaïffé à fecourir le malade depuis qu’il aura entrepris 
s’il eft mefaduenu, d. L. idem inris ff. ad 1. aquil. Et la raiïfon 
eft, qu'il s'eftoit peu excufer,de venir : mais eftant venu, 
& ayant entrepris de guerir,il eftoit tenu de paracheuer: 
Et faut icy noter que le Medecin, Chyrurgien, Cha- 
ftreur,Marefchal, rabilleur de rupturce,ou tels autres,qui 
font profeflion expreffe de tels aits, fi par faute de fça- 
uoir, ou par ignorance ont failly en leur art, ils font re- 
fponfables de leur coulpe,& intereft du malade,d’autant 
que, comme dit Celfies in L.fiquis findum $. Celfus ff. locati, 
à ceux qui fe nomment maiftres :mperitie culpa annume- 
randa eff L. imperitie de regul. iur. Et ne {e pourront exculer 
tels Medecins, ou Chirurgiens de la fragilité des hômes, 
d.Lillicitas $. ficut in medico. Car bien qu'ils ne foient tenus 
de refpondre du fuccez des maladies, y ayant employé le 
debuoir & l’art, neantmoins ce qui fera mefaduenu par 
Ja faute,ou ignorance, ne fera impuny. Et leur doibt DE. 
fir d’auoir bien veillé à leurs malades, des evenements 
defquelsils ne peuuét eftre recherchez s'ils ont bien ver- 
fé,veu que l’art ne rend toufiours la fanté du maladeains 
Je plus fouuent le mal obtient contre l'ait. Ce que dit 
Ouidetinrerdum plus valet arte malum. 


PRÉSERRRE SCOROROERERERS EMSERSEES 
Menbles. | 


1. Eubles pretieux font cftimez immeubles , capit. 

M 1. de his que fiunt à pralaris fine confen[. capit. ibid. 
Panormitanus, d'où vient que la lefion a lieu en la vente 
du meuble pretieux , fupra in verbo, Achapt. Argent 
deftiné #7 emptionem pradiorum , ef reputé immeuble, 


l, quod ergo $. de contrah, empt. de mefme les pr 
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du dot que le mary eft chargé de mettre en fonds d. ! 
- quod ergo $.ufüfr.cfr L.a dino Pio $.fin.ff.de re indic.doëtores.in 1. 
fepe fed & fi.de legat1.e ibi. afon. d’autres tiennnent qu'il 
eft toufiours meuble, d'autät que le pere de famille peut 
conuertir vne chofe en vn autre vfage qu’elle n’eftoit de. 
fignee, Llegatum de adminiflrat. rerum ad ciustatem pertinent. 
@ lemunws de leg.3.Bariol. in L. liberto, e l.Luciw ff.de annuis 
legatis,pour preuue de quoy le dernier Arreit;tiltre des 
chofes immeubles,eft allegué en Papon:& pour l'autre !. 
3,codem.par l'art. 90.de la couftume de Paris,quia licet ter- 
tinm çenus bonort efficiant,tamen quia funt perfonales attiones, 
creditoris perfonæ ita coberet ut ab eo euelli nequeant ; |. pro fücio 
l.4.Tuberionis K.in papillo & $. quod ergo ff. de pecul. par Arr. 
du 6.luin.156 9. däs Bacquet:tilt.des deliurances chap. 3. 
2. Soubs le nom de meubles font comprins les debtes 
actifs Perrus de Ferraxis in forma libelli in a£hione reali,in verbo 
verficul. Quoy que Bartole sn moment de verb fion:fic.tien- 
ne que foubs le nom de meubles les debtes,noms & adi. 
ons ne font comprins, #0 gsrod fit tertia queda bonora fpecies 
L.a dino P:0 $.fnper re ff.de reindic.fupra im verbo,Legat. 

3: Meubles prins de la femme par le Mary outre le dor, 
en ayant efté achepté fonds, lediét fonds eft hypothequé 
pour elle l.vxor marir. de donat.inter wir. vxor.Et les meu- 
bles tenus à la maifon du mary font cenfés fiens /. fi ergo 
f. de inre dotiums. 

4. Meubles n’ont point de fuite en hypotheque,;quand 
il font hors de la'puiffance du debiteur : Vide Cuiac.fur la 
loy ff domiriium Cod. de pignonb.c hypoth. 


BARSSHRIPES PEHSPIPRESSÉRESESRPRSES 
Mineur. 


ï. Incur ne peut contracter fans laffiftance & au. 
thorité de fon Tuteur ou curateur,ou mere Tu- 
tricc 
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trice L. ff curatcrem habens 1. deinintegr. reffit. @ 1. 1.c tore 
tint. ff. de authori, cr corfenfu tut. où s'il contracte ou s'o- 
blige, le tout eft nul & caflable par le droit /eg.1.c la 
praior S. (in.ff.de minoribus € 1. fi minor.de verb.cblig. cl. ma. 

“gs puto 6. non poff. de reb. eorum qui fab.tur. vel curat. [int mef- 
me s’il faict fa condition pire, ou fi ce quiluy aura efté 


baillé ou contracté ne s'eft conuerty en {es vlages lunic. 
Codice fi aduerf. cred.l.contra iur.ff.de pa:i.'Bartol.in Li guidem 
Codice de prad.c> rebus minor. car auili c’eft vne giande nui- 
lite d’auoir agi contre vn moindre fans auoir efté pour- 
ueu de curateur. L.aéta ferre iud.leg. vifcodem qui dare tur.leg. 
quod ppilla Cod.de condiét. indebiri L. non dominies Cod. ue pro- 
cura. lfur:ofo ff de re indic. 
2. Et non plus le payement qui auroitefle fai au 
moindre ou pupille fera vallable fans l'affiftance du tu- 
teur ou curateur ; & s’il auoit ioüé ou mal employé fon 
"argent, le debiteur feroit tenu le payer derechef, leg.inui- 
to $.1.de fol. Xl eft vray que fi v/xs fit iure communi, nen reffi- 
tuitur L. penult. cé fin. Codice fi aducrfus vendir. Et fi le con- 
tra@ luy eft fauorable & vtile d. l.non co minw ff.de procur. 
Œ l.fariofe…….é Li2. ffde negot. gef.Si que fi lezé il veuloit 
demander refcifion de contract aucc le moindre, il le 
pourroit , comme dit Rebuff. ritur. de refcif. contraët, n18- 
mero G. 7 9. 
3. Les contraéts qui auront efté fai@s par le moindre 
aucc l’afliftance de fes proches parens feront bons , nie 
forte alienatio fiat , car non prefumitur per metum tamiraxiffe qui 
contraïcit internenicntibæs affiribus G conjanguiners fuis leg. 
contradittionem que din Cod. de tranfatt. Et bi doëlores Bald. 
L. Polla Cod. de his quibus ut indig. doétores’ in c«p. can fom ma. 
trimonij , de offic.de ler. Baïtolws in l. frater a fratre , de condi£t. 
indeb. 7 Deciss confil.2 31. 219. Alciar.prafumpt. 2. reg.s. 
Ext reftirué le moindre contre la vente de fon bien ur di- 
xiin verse , Achapt, 
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4. Que fi le moindre auoit vendu fon bien, quoy qu'à 
infte prix, & prins l'argent,s’il a efté conuerti & employé 
en mauuais vfage, la vente fera refcindee, L. fi quis cum ff. 
pro emphyt. Et en ce cas le contract fera refcindé auec let- 
tres Roÿaux,fans nul autre prix, fi le tout a efté bié con- 
fumé,argamento legis male C.de rei vindic. Toutesfois s’il eft 
cogrieu que tout ou en quelque partie a efté employé au 
profit des moindres, l’achepteur recouurera ce en quoy, 
locupletior faitses eff, l'vnica C.de vfircap. pre empr. Gr cap. quod 
in quibufdam,de fideir:ff. mefme s’il auoit faiét efchange, & 
qu'il en demandaft la refcifion, il fera tenu de rendre ce 
qu'il aura prins, comme a efté iugé par Arrelt 4. des 
moindres, rappotté par ii | 
s- Refte que le moindre fera reftitué de tous contracts, 
aufquels il a efté deceu, toto tir. ff. de minorib. c+ rubric.Cod, 
de in mieg. refhit. où Balde dit que le moindre doibt expri- 
inér deceptum fuifle malo aduerfari), alias non andiri deber, Ne 
luy pourra preiudicier fi eftant maieur il reçoit partie de 
la fomme de la vente qu'il aura faiéte.Çar par là il ne ra- 
tific pas, ains il fe garde de {ouffir moindre intereft, L. 
debiqueS. ficut, verfic. [&io ff. de minerib. Arreft s. de Papon, 
tiltre des mincurs. 
6. Le moindre ne peut s'obliger comme caution, pour 
aucun, Ut fapra in verbo, caution : & fera reftitué ayant 
refpondu d'vn dot,ou s’il l’a conftitué:car il ne peut don- 
ner dot,ny autre chofe, in l.2.C.fi aduerf.cred. duquel parle 
 Ciceron pro Flacco, ny ne peut s'obliger pour la reititu- 
tion, L. nemo Cod. de leoit. tutel. Et ne peut s'obliger pour 
tirex fon perc de prifon, quoy que ce foit vn debuoir na- 
æturel, que s'il s’eftoir obligé, il fera reftitué, L. 1. Cod. de 
filiofam. mine leo. fi captiut $. filia, de patria potef. Cod. L. fs 
quis liber. ff.1e liber. agneft.tor. Et ainfi s'eft iogé par Arreft 
2. tiltre des mineurs en Papon. : 
7, Le bien meuble du moindre doïbt eftre vendu pour 
la 
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la commodité d’iceluy : mais les immeubles doivent 
eftre conferuez, L. mayis puto ff. de rebus ecrum. Et la railon 
cft, in L, lex que tutores $. nec vero Cod. de admiriffrat. tur. les 
maifons des predecefleurs doïuent eftre conferuces aux 
mineurs, afin qu’ils voyent leurs images,& imitent leurs 
vertus. 

8. Sera reftitué le moindre, bien qu'il n'aye propofé fes 
exceptions,ab imitio litis,l,2. Cod. fentent. refird. non puff. 1. +. 
C.ae iuris vel faëti sgnorantia.Nommement feront relti.uez 
les moindres s'ils ont fait acte d'hericier de leur pere ou 
autre,& feront receus à repudier ou s’abftenir, Le 1.Cod. 
fi. minor. ab harcd. abji lege fi. de repnd. hered. 

9. Le moindre ne peut faire teftament codicille ou autre 
donation, au profit de fon tuteur ou curateur, par lOr- 
donnance du Roy François IT. art.r 31. & par celle d'Or- 
Jcans art. 10 3. conforme à la difpofition du droict, in tr. 
 pupill $. item ff. de autb. preff. vide L. 1. & ibi doiirres C. 
de adminiffrat.tut. l. lex que tutores, l.jurcres, vel curatores, co- 
dem, € L. fi res pupillares. C. qui petant. tur. vel curat. 

10. Moindre eft reftitué contre fon creancier, & fa cau- 
tion propre. Mais non la caution, fi le creancier fcachant 
Ja minorité,csn fidem non haberet pro eo fideiufferit. 

11. Le moindre n’eft eftimé moins fub:ect à eftre deceu 
pour eftre marié, l.1.qui  aduerfis quos C. vid. 1.1. num.ff. 
L.2. de in integ. reifit. l.1 2. C.de admm'nifirar. tu’. 
12. Tout ce que les mineurs font n’eft fubicét à refcifion, 
n1/3 capii CŸ circonuenti fint, l.nam poileaquam . ft minor. ff. 
de inveiur. l.non omnia 44. ff. de minor. Ce qui fe daibten- 
tendre non feulement s'ils ont perdu : mais aufli s'ils ont 
laiffé de saigner, d. lege. non omnia. 

33. Que fi le contraët porte perte au mineur il pourra 
eftre releué parce qu’il luy eft plus feur & plus vile de 
n'eftre pas obligé, lege ait prator 7. $. non folum 4. lege gro 
fi minor.24. lverum ff.de mino. | : 
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14. Quoy que Je bien du mineur ayt efté vendu par de- 

cret aucc l’authorité de fon tuteur, s’il y a vn grand pre- 

iudice , il fera reftivué leg. 47. ff. de minorib. vide Bacquet 

des droits de iuftice p.1 35.numero 74. Auiourd’huy en 

France le mineur peut eftre reftitué contre le pere & me- 

re, contre lctexte delaloy 2. qui aduerfis quos integr. 

refht. mais que ce {oit dans dix ans apres la raiorité. 

15. Sile mineurs s’eft dit maieur il faut diftinguer s’il 

auoit apparence de maieur, & que par dolil fe {oit dit 

tel,ou s’il n'apparoifloit mineur,& que celuy auec lequel 

il auroit contracté l’auroit induit à fe dire maieur pour 
le preuucr il ne pourra eftre reftitué , s’il n’appert de fon 
dol, & s’il appert euidamment de fon dol,il fera reftitué. 
Jugé par Arreft du 14, luin & 14. Septembre 1 $ 44. mi- 
neur nc peut cftre releué de la tranfaétion qu'il a faicte 
à caufe de crime, Arreft du 2.Decembre 1581. 

16. Le mineur peut eftre reftitué contre vn Arreff, leg. 
minor G Jeg.de minorib,l.uliim.de in integr. reffitut. finon que 
fon tuteur ou curateur ayt amplement defendu fa caufe. 
Le fideiaffeur du mineur ne peut eftre reltitué s’il n’y a 
autre caufe que la minorité : mais file mineur a efté cit- 
conuenu par celuy auec lequel il a contracté , le fideiuf- 
feur fera reftituél.1.c# 2.Cod.de fideiuf[. minor. Et faut faire 
difference des exceptions qui font coherentes à la per- 
fonne, fuyuant la diftinétion de la loy 7.deexcept. celuy 
auf qui s’oblige pour vn mineur ; penfant qu'il fuft ma- 
icur deuroit cfère reftitué argwmento legis Titius ff.de fideiulf. 
mineuyg eftant énofhce, l'exercice duquel requiert ma- 
jorité peut eftre reltitué, L.1. Cod.qui Gr aduerfquos, Arret. 
du 21. Decembre 1574. 

17. Ee bencñce d’aage faict cefler la tutelle, & s'il ya 
bail fait des biens du mineur auec claufe tant que la tu- 
ecile dureta , celuy qui a obtenu lediét benefrce le fera 
reloudie, &.r'entrera en iouiflance de fes heritages. 
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Atreft du 3. luillet 1574. Auf il ne fera receuable à fai- 
re cafler la tranfaétion qu’il auroit faiéte depurs lediét 
bencefice obtenu, auec fon tuteur, fur les debats du con- 
te rendu , parce qu'il n’eft queftion que du meuble. 
18. Les ordonnances generales qui concernent les he- 
ritages & choies reelles , ligant minoresl. fifine $. Lucims S. 
de admäniffrat.tur.cap.conflitut. de reffuut.in imtegr.extra. Tou- 
tefois il ne font point fubieéts à faire infinuer les dona- 
tions qui leur font faites , quoy que l'ordonnance de 
Moulin foit generale Bacq.des droits de iuftice #um. 37 3. 
où il eft declaré commeils fe doibuent pouruoir. 19. Vn 
mineur ne {e peut faire releuer de fa piefcriprion de 20. 
ans qui a couru contre luy en matiere decrime. Arrelt 
du 1.de Mars 1602. Pel. 3 1 4. neantmoins par autre Ar- 
reft vn mineur eft relcué & receu apres 20. ans à deman- 
der la reparation ciuile Pel. 46 3. depuis il a eflé ingé au 
contraire , comme dit Automne fur la loy querela , en fa 
conference du droit françois. 


ERP MIDIOPEPRPPTEPEREEPENEEE 


Monitions. 


1.FyOur obtenir monitions du luge Ecclefaftique , il 
Pix auoit la permiflion du juge lay par deuant le- 
quel le procés cft pendant , encor qu'il n'y ayt contefta- 
tion en caufe,, & eniccile on pofera tous faiéts encore 
qu'ils excedent cent liures ; pourueu qu’il foit queftion 
de do! , fraude , laceration, ou fubftraétion de contrelet- 
tres, reccllement de biens, & autres faicts frauduleux. 
2. Etladiétc monition doibt eftre conceuë en termes 
gencraux ; fans fcandale > ny abus,fans denomination 
d'aucunes perfonnes , & y faut mettre vn quidam , ou vn 
certain perlonnage,;non pas vfer de demonftration & de- 
fignation de la perfonne, entre laquelle . monition ç{t 
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obtenue, quia vice nominis fangitur;afin qu'il ne puifle eftre 
facilement cogneu : que s’il eftoit nommé par nom & 
furnom, /.f; nominatim ff.de condit. 7 demonfiret. l. cerium.ff, 
ff cert. petat. la monition feroit nulle. Arreft du 7. luillet 
I $ 90.cité par Bacquet traicté des droits de luftice,pag. 
24. parlant d’vne monition obtenue contre vn contract 
pallé par deuant Notaires, portant tous les deniers auoir 
efte payez, & nombrez. 


PRESS RS IPHDE PRE TETE PÉIDTIS POND DIE 
Moines. 


1. Oines ne peuuent quitter le monaftere & cloi- 
ftre fans lacence de leur Abbé, comme dit Sulp. 
Seuer. sn wiia D. Martini lib. 3. Et fain€t Hicrofme en plu- 
fieurs endroiéts, Cafodore en l’hiftoire tripartie, Hb:r. 
cap.2..& fainét Gregoire oper. lib.1. cap.167. le feul Abbé 
a cognoiflance de leurs crimes,affaiires,& punitios,Guia. 
Pap.qu.s $9. Matth. de Aff.declam. 1 So. cap.de flat.monach. 
bois in cap. cim ad Ecclefiam, de offic. ordin, Fclin. in cap. 
pasoralis de ordin. T'anormit. ecdem. Boer. decif.17$. InaCar- 
notenfrs epiflola 138. 120.c cap.fin. Autres ont tenu que 
la punition des fautes des moines appartient au dioce- 
fain sn cap.de pcrfina 4. qu. 2. € ibi gloff: dottores in cap. cum 
contingat de foro comper. 
2. 11 eft vray qu'ils ne pourroient eftre recherchez pour 
les fautes faictes auant qu’entrer au monaltere par leur 
Abbe ny autre, can.sdmonere.25.qu.2.c Panormt. in c.cm 
Ecclefias de offic.ordin. Par Arreft de Tholofe, l'an 1 $6o. au 
mois de Iuin deux Religieux, fans eftre degradez furent 
mis à quatre quartiers pour auoir tué leur Prieur. Bien 
peuuent, les Abbez priuer les moines du chœur & du 
pain ordinaire, & peuuent les emprilonner dans leur 
prilon, qui font appellez Decanices in lege 3. Cod. de 
haïcticis , in auth. canfas de Epifcop. & cleric. in nouell. 
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Juin. 73. per Tertull. in cuflodiaria in lib. ad AAart. Cr ad 
nerfs }udeos cap.4. 
3. Les moines peuuent aétionner & appeller en iuftice 
pour caule & pour criminelle deuant lAbbe leur iuge 
ordinaire , argwmento legs 1. de precib. imperar.  linocent. 
in cap. infiguante , qui cleric. vel MonACH.CAp. monach. de $taru 
monach. 
4. Moincentranten religion peut donner ores qu'il 
foitmoindre: mais fortant du monaftere la donation fe- 
ra reuoquee s'il veut. | 
s- Moines ne peuuenttenir benefices autres que regu- 
licrs cap. cum fe , de prebendis in fexto & pour les pouuoit 
tenir il faut qu'ils foyent expres,& non tacites profes du 
monaltere Clement. in ag. $. ceterum verlic. fane , de flatu 
monach. Et ainfi fut iugé par Arreft 6. rapporté par Pa- 
pon tiltre de capacité, laquelle profeflion ne peut eftre 
faite auant l'an de l’approbation & par le Concile de 
Trente feff.2 $.& par l'ordonnance de Blois article 28. 
car autrement ladiéte profeffion & promotion à aucun 
bencfice ne vaudroit rien, cap. offic de elctlis,Faicte auant 
l'aage de 16. ans ne vaudra,pourroit ledit moine l'ayant 
faiéte auparauant repcter toutes donnations, & tout ce 
qu'il auroit fait feroit annulié par le texte de ladiéte 
ordonnance , qui deroge à celle d'Orleans , article 19. 
qui vouloit que la profeflion ne fe fit pas par les 
mañles auant 25. ans & par lesfiles à moins de 
vingt ans. & que toutes donnations & teltiments 
faicts auparauant fuflent authent. ny la profeffion fai- 
te par force , crainte, reuerence, ne vaudra vt dixs fu 
pra in verbo, Forces. | 
6. Moine depuis la profeflion n’acquieft rien pour foy 
par indultrie, bien faict , ou difpofñition d’autrny, ains 
acquiert le tout au monaftere cap. requifiri de elcétis in 
fexto not. in leg. filio ff. de condit. Gr demonffrationibu:, 
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Cornel. conjil, 272. lib. 3. cr Sofin. confil.28 3. lib.2. & cenfil. 
245.1. 3.604, [ul. Clar in cap. TeStimentum cap.30.car côme 
le fils n'acquiert rien que au: pere : de mcfme le moine, 
qui eft comparé au fils & au ferf, comme dit Benedit. in 
cap. Renntius in verbo [; abfque liberis moreremmr numero 80. 
c 81. ne peut acquerir que pout le monaftere, n'ayant 
ny vouloir ny puillance finon autant que l'Abbé luy en 
donnera , non plus que le fils ou le ferf L. ff quis mihi S. 


… suffum de acquir. hsredit. vid. can. non dicatis. 12 qu. 1. non 


h 


pour rene mais pour vendre & conuertir Pargent 
pour leurs neceflités Pap. nota 1. fol. Goo. contra l.iam C. 
de facofantlis ecclef. Bartol. 7 Alexander in l. apud Iulia- 
nm. fin. de leg. 1. Que s'ilsne trouuent achepteurs ils 
en vuideront leurs mains , Panormitanus cap. recolentes de 
flatu monachorum. 

7. Les moines ne peuuenttefter apres la profcfion , f: 
font bien auparauant , 6. dlud de monach. in auth. Bart.in 
ai1h.ft qua mulier Cod.de facrof. Ecclefiis numero 7.G.Lul. (la- 
vus codem numero 28. 

8. Oranc'ennement par la prinfe de l’habit les biens 
eftoient acquis au monaftere, & le monaftere fuccedoit 


au moine en fes biens, auth. isgreffi c& auth. fequ. de facro- 


_ fanils Ecclefié,ce qui n’eft auiourd’huy obferué & ne fuc- 


cedent, Aafuer rubrica de fuccel]. $. item pro con/uetuaine, 
cr Benedic. ir cap. Renut. in veïbo  VXorem numero 295$. 
732. Rebuffproæmio conffitutiontm reg. Gloffa numero 
21. ny le moine auffi efiät profez, ne fuccede ab inteftat 
à aucun des fiens ny le monaftere pour luy côtre la loy. 


Deo....…. nobis de epifecp.  cleric. & l'authent. »nihi rega- 


li ad Trebeli. ne peut rien prendre ab inteftat , Be- 
nedilt. eod. niume2r0 1220. voire Ice moine qui aura quit- 
té l’habit apres la profeflion, ne pourra rentref en 
fes biens qu'il auoit quittés ou perdus par ladite pro- 
felion Reouf. eod. numero 24. Et ratio’ e$t quia reli- 
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giofs pro mortuis babentur d. |. DRo nobis $. 1. cap. ficue 
nonnulli 10.gq. 1. c'elt poutquoy le moine ne peut e- 
ftre pretcrit fécundum Benediët. vbs [upra numero 226. Et 
ne peuuent prétendre aucun droit ou legitime és 
bicns paternels ny autres eodem numero 14. Il eft vray 
que fi quelqu’vn auoit lvfufruiét en quelque bien ,ou 
auoit quelque conftitution de penfien il ne la perdra 
fe faifant moine, ny lors de la profeflion s'il n’en difpo- 
fe : Ains il en iouira durant fa vie Bart. in d. auth. ingref- 
fi» de facrof. Ecclefis @ Guid. Pap. g.428.ou fi l'on a faict 
vn legat à vn qui fe feroit moine ou Ecclefaftique, il eft 
prefumé eftre faiét à luy, & non à l'Eglife , Bart in L. fin.ff. 
de reb. dub.vide fupra Ecclcfaftique, & Alciat regul. 2.pre- 
fump.18. 

9. Le moines indicis non auditur can. placuit 2. q. 7. 

ny ne peut eftre procureur rifi de fententia [us fuperierss, 

clem, religiofis de procurat. ny ne peut eftre tuteur finon 

aucc licence de l'Abbé cap. 2. de 1effam. in fexto : tamen 

fratres minores cum licentia non poflunt , Baldus confil. 31 3. 

Alex.8.volum.s .S Soncin.confil.9 9.vol. 3.ny ne peuuét eftre 

arbitres ny donner fentence arbitrale fecundum Roman. 

confil. 409. €@* Felin. in cap. decernimus de id. Iaf.inl, pare 
 furiefo ff. de ir qui fun fui vel alien. iur ce qui à lieu 

contre les freres mineurs Clement. exin. vide fupra 

Medecin. | 

10. Le chapitre qui eft affemblé à fon de cloche & denë 

forme , ce que par le chapitre fera arreté, fera ferme Sa 
vallable cap. 1.de his que finnt 4 mairre parte cap. comme (À 

leur refolution touche les reparations & l'vtilité de leug 

monaltcre , & biens,cap.fin. codem. 

11. Mais file pere fubftitue deux de fes enfans, fi l’vn 

d'iceux fe fait moine , vrofés ou preftte , s’il peut au 


preiudjce de ladite fubltitution , veu que ilne pourra 
apres auoir cnfans legitimes,difpofer de fa part des biés : 
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Sur quoy il y a deux opinions : l’vne que par laditg 
profeflion ou preftrife les moines ou preftres ne meurent 
pas fans enfans, & partant ladite condition ne leur 
\pourra eftre obieétce cap. in prefentia de probar. € ibi gloffa 
| Abbas 7 lanormit. auth. mai rogati Cod. ad Trebell. ç> ibi 
£loffa Bart. Ioint que le monaftere tient lieu de fils. c. 
sn prafentia de probat. Beneditt. in verb. fi abfque liberis nu- 
mero 8 5. Gnid. Pap.g. 478. Maluer tilt.des fucceflions #u- 
mero $7. vide ad longum Mantic.lib. s tit. 7.nu.6. 18.6 
C. 9.nH.34. 
| 12. L'autre opinion eft, que cela eft vray , fi par le te- 
| ftament il eft inftitué amplement, que lors que le moi- 
| ne ou preltre , difpofant des biens de ladite preftrife ou 
: monachat, failoit defhaillir ladite condition ff fine libe- 
rt : mais fi par le teftament il appert que le teftateur ayt 
voulu le contraire, ladiéte fubititution ne s’eftaint point 
là : comme il eft dit , ff fine liberis mafiulis 3 où , ex 
…— Matrimonio procreatts , lots la condition ne fe perd par la 
…—  profeflion du preftre & moine, ain l’autre fubititué ac- 
— quiert à foy les biens, Afantic. cod. lib. 2.cap. 3 4.Et de ce- 
— fte opinion font Balde in [. fiira quis ,$. fin delegat. 2. Sa- 
— dicer. in authentica niff roganti ad Trebell. Hoflienfs & ?oan- 
nes «Andreas in cap. Renutiws de teflam G Synagma à. cap. 
3. numero 8. fol. $65. 
13. Si vn moyne eft inftitué heritier & qu'il luy ait efté 
baillé vn fubititue vulgaire, file moine ne prend point 
lheredité , le couuent fera ‘prefere au fubftitué exers- 
‘plo patris , nam monachus in adeunda haercditate arbirriurn 
non ex [ua caufa ,cum velle vel nolle non habent : fed ex illirs 
quem vice Dei fupra caput fuum pofuit , CG cuins imperio [è 
fubiecit voluntate dependet , aroumento capitrs 27. fe religiofss 
de eleët, in fexto cr cap. cum ad snonafterinm ; de Sfaiu mona- 
ghorum. Si toutefois il decede auant prendre l’heredité 
le fubftitué fera prefcré , quia bac ss non habens-monachs, 
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vt point hareditatem non aditam tranfmitiere in mona- 
$Jerium. 

14. L'Abbé fuccedant à fon Religieux, non eff hares, [id 
Jucceffor bonorum eiss enim bona ivre peculij occpat, L. 2. ff. de 
Caffrenf. peculio, L. fer C. commun. de fuccef. in cap. elum,de 
pruas. Telle fucceflion eft appellee main morte, & n'eft 
cenuc au payement des debtes, L. tutoris Cod. ad 1, Iul.de vi 
public. L. inter eos $.fin. ffde fideinff. I] peut neantmoins con- 
clure en cas de fañie & nullité de Cène lugé aux re- 
queftes du Palais, le 21.May 1584. confirmé par Arr.du 
1. luin 1585. pour Le conuent de fainct Martin, Bacquet 
traicté des desherances, sumero 12. € feg. | 
15. Si les Religieux ou Religieufes ont faiét auparauant 
laage de 16. ans profeflion, ils peuuent difpofer de leurs 
biens, tant e{cheuz qu’à efcheoir, felon qu’il eft contenu 
en ceft art. confirmé par Arreft de la Cour, du 9. Ianuier 
1585. entre Iean Rhitor, Claude l'Efcuyer,& Anthoine 
Rolle, Nou.7 0. per fuliani,@ Leonis 6. ; 

16. La preuuc de profeflion de vœu monachal fera re- 
ceuc par lettres,& non par tefmoings, wide [. 1. Cod.de fide 
snfbrument. L.fi in poffe].Cod.de probationibus, lvidua qu. 1. cap. 
omnes 27. GH.1. 

17. L'auth. smgreffine s’obferue en France, comme nous 
auons dict cy deflus, ains les biens de celuy qui.fe faiék 
Religieux appartiennét à fes heritiers legicimes, s’il n’en 
a auparauant difpofé fuyuant les Ordonnances. Mafuer 
cilcre des fucceflions. Benediét. in cap. Renutins.Imbert. Ré- 
bnff. vide Clement. exim. de paradifi Gr verbo. figmif. où l'on 
fouftienc les Religieux mandians du tout incapables des 
biens immeubles. ; 

18. Toutesfois par Arreft de Paris prononcé en robbes 
rouges, le 14. Aouft 1584. vn legat de certaine rente 
faict par vfufruiét parla mere à fon fils Cordelier, fut 


declaré bon. Etle femblable a cité iugé par autres Ar- 
refts, 
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refts,eftant queftion de legats faicts pour feruices diuins, 


Charond. lib. cap. 10. & bien qu'il foit vray que les reli- 
gicux de fainct François ne peuuent auoir rien de parti- 
culier ny de commun, Propter votum Paupertats ; Toute. 
- fois leur pere fpirituel en peut auoir , c officio indicis fai 
re pourfuittes, de peur qu'ils ne meurent de faim. 

19. Poffant monachi in te(lamento in contraëtu ef : fed 
telimonium ferre non pofunt fine licentia Jperioris ; Guido 
Pap. conf. $ 13. comme auf peuuent eltre executeurs 
teftamentaires shidem  fatis eff fi inrent ad petlus., Gui- 
do, Pap. confil. G1 ÿ- #20 poffunt eÎle in indicio , Capell. Tholof: 
‘decif, 20. | 

20. Monachus fine monalterio caret vita »Strifts folus fe- 
dere debet , c& officio vacare , can. Placuit 16. qn.1 vide quis pof 
it punire monachum delisquentem, an abbas, an epifcopus Guid 
Pap.çonfil, s s o.vbi crimina difhinguit confil. s 63. 

21+ Monachws tranfiens fine L'centia ad latiorem religionem, 
non eff apoffata Proprie, Capell Tholofdecif16. 

22. Les re.igieux mendians peuuent aliener fans obfer- 
uer les folemnités : mais non pas les nonnains, Pa pon de 
alien. Eccleflib, 1 tit, 3. Arreft,7. les chofes qui font dans 
l'enclos du conuent en font exceptees, Arreft.8. 

23. Qui dant fe & [ua monafieria ; non mutato babitu, 
207 funt religiofi [ed fécularibus aqhiparantur. Capell. Tiolofde- 
Cf.8. id addirionibys. Idem dicédum in recloribus hoSbitalium 
anentibss in Propriètate & coniugio vide decif. 9. de facerdote 
ES [ua dante non murato babitu. 

24. Le moine n'ayant point fai@ profcffion quel long 
temps qu'il ayt porté l'habit peut fucceder, parce que la 
taifible profefon ne fuit pour le faire declarer reli.. 
gicux, Clement, ne in agro $. Caterum verfic. Jane de flatn mo- 
zach. mais fi apres la profeffion ny luy ny léconuent ne 
fuccedent. 

25+ Toutefois les religicux profés ont efté fouuent re- 
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ceus à demänder de certaines fommes aux heritiers de 
leurs parents pour continuer leurs eftudes, laquelle leur 
a efté adiugee officio iudicis : cat fembloit qu'ils n’auoyent 
action Charond. hb.1.cap.661. Robert. lib.4. cap. 3.vbifu:à 
G°1bi tamen tradit faiffe iudicatum par Arreft generalmone- 
Sterium captre pol]e penfionem monacho legatam loco alimento- 
rum: videibimonachos non pole fuccedere neque fingularer 
neque alirer. Et ne peuuent faire profeffion qu'ils n’ayent 
16:ans accomplis par l'ordonnance de Blois art. 28. wi- 
de Duret. | | 
26. Les religicufes lefquelles fans difpence du Pape 
legitimement publiee & emologuee fe font deuoilees 
ont efté founent condamnees à reprendre l’habit & ren- 
uoyees en leur religion ou autre , fans pouuoir venir a la 
fucceffion de leurs parents à caufe de la profeflion , ny 
iouyr de leurs penfons finon qu’elles fufent retournecs 
en religion, mais fi elles ont obtenu refcript,lequel auec 
cognoïfance de caufe & auec ceux qu'il failloit appeler 
acfté interiné , elles feront bien receuables à deman- 
der partage des fucceflions & biens : mais fans ledié& 
refcript , aucuns iuges n’y peuuent toucher:le mef- 
me fe doit obferuer pour des religieux profés. Charon- 
das. lib.7.cap.108. 

27. Quaritur, files Cordeliers font capables de fucce- 
der à l'Eucfque qui a efté profés de leur ordre,& femble 
que le Conuent n’eft recepuable à demander la fuccef- 
fon. 1. D'autant qu'ils font religieux mendians & par- 
tant incapables de toutes fucceflions par la couftume 
& Arrefts, 2. Pour le vœu de pauureté autrement , eorum 
profeffo & defiderium d:fcreparent , comme dit Saluian, 
par tel vœu ils font incapables de rien pofleder en com- 
munnyenparticulier can. cum ad -monafferium de ffatu 
monachorum , canone duo fant can, non dicatu 1 0. queflio. 3. 
Que fi ils ne peuuent fucceder à leurs parens, parce 
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qu'ils ont tacitement renoncé, moins pourrônt ils eftre 
heritiers des eftrangers, 4. Que lors du deceds les Reli- 
gieux eftoient fui iris & Re par la dignité de la 
reigle & obeyflance, & qu'il'ne 
… Religieux fubiec euft foubs Juy tout vn diocele, /. fin. 
Cod. de legit. tut. l.qwidam confulebant ff. de re indie. cloffa iun- 
élo textu in eap. Iudaorum de ataie cÿ aqualit. prefic. fac auth. 
fed Epifcopatus C. de epifc. cr cleric. |. non diffinguemie S. [à- 
cerdotie de recip. arbitr. @° can. flatutum 18. quaff.1. can. his 
rebtor defertis 4 3. diffintt. cam, hoc tentum can. > quid, & can. 
aifirandi 13, qu. 1. tit. de peculio clericorum extr. gloff. in cap. 2. 
Gin cap. Renutiws, cé sbs Benedict, in verbo cÿ vxor. numero 
220. Jodnnes Gallus quaff. 1 12.65 Faber. in &. is vero, infiit. 
de rerum dinif. Dilent aufli qu’en France les bencficiers 
font viufruicticrs, & difpofent des fruits comme leur 
femble, & les tranfimettent oannes Gallus quafl. 16. Les 
Religieux allegoient qu'ils eftoient comparez aux ferfs, 
L. facrofanita Cod. de epifi. & clericis, & qu'ils acquicrent au 
monaftere. 2. que la dignité ne les defcharge de la reigle, 
can. de monachis 16. quaft.1. finon qu'il fuft exempté par le 
Pape, cap. fi abbatem cap. ff religiof.de ele£ionib. in fexto Lafon. 
in auth. ingreffi.Cod.de epifcop: cd cleric.cap. 2. ne cleric. vel mo- 
nach. in fexto Diuus Thomas 2. 2. dit qu’il y a difference de 
l'emancipation de la puiffance paternelle d’auec la regu- 
liere, & difent que le Canon Saturum n'clt point receu 
en France, vide Aufrer. decif. 39. vide can. de lapfis 16. 
quaff.v. RES | 
28. Toutesfois par Arret de Paris eu aduis des cham- 
bres des Religieux, furent diéts nun recepuables, c'eftoit 
lEuéfque de Chalons, Charond, lib. 7. cap.1 27. par Art- 
reft nrononcé en robbes rouges, la fucceffion d’vn Euel- 
que qui auoit eflé de l’ordre des mandians, fut adiugce 
aux prâches parents, Robert. lib. 4. cap. 3. 
29. pnd e Æzyptios facerdotum agros immunes faiffe legi- 
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mus,en la Genelc,cap.47. neque permiffa Artaxerxes, vt quis 
vllum Leuitico ordini tributum imponerer,Efdras,lib.x 1. cap.7. 
39. Dionyfins Halicarnaffeus, au liure 2. dit que Romulus 
ordonna, ot facerdores 4 militaribus officirs caterifque muneri- 
bus, praltationibus publicis immunes, cr liberi cflent. 

31. Druies olim apud nos in Gallia omnium nurnerum ac tri 
butorum vacationem habuerunr. 
32. La Cour par Arreft du 27.Iuin 1$69.declara exempts 
des tailles & contributiôs les Religieux du conuent des 
Carmes de la ville de Carcaflonne;le Syndic de laquelle 
les vouloit contraindre à payer les charges ordinaires de 
ladicte ville. 
33. Vnautre femblable Arreft fut donné pour les Reli- 
* gieux de noftre Dame de la Mercy,en la ville de Haulte- 
Riue,du 19.Mars,1 37 3.contre le Syndic de la ville. 
34. Le Syndic de Tholofe voulant faire payer tailiesou 
contribution aux Dames Religieufes de faincte Claire, 
la Cour par Arreft l’onziefme Mars 15 7 2.les declara im- 
munes & exemptes. 
CRRSTITES STENITO MES TTITITPEENS 
Mort, 
1 F À mort met fin à toutes chofes, $. deinceps de nupr. 
inffrt. d'où vient que le beneficié par {a mort perd 
tout l'vfufruiét, cap.2. cr fin. de locat. Clement.1. de reb. Ec- 
clef: non alien. car beneficia tantum ad vita conceduntur, fans 
qu'il foit licite d’en difpofer, cap.1. de prab. quia mors [epa- 
rat Corpus © animam, l. mater Cod. de irffit. & fabfhit. mors 
féruituri praponenda, comme dit Cic. cffic.r. & en la Phil- 
lipp. 1 0. mors pœnarum fuprema. 
2. Aucun n'eft prefumé mort pendant 100.ans, s'il 
n'appert du contraire, l. vfusfruihw f. de vfifruilu, L. fin. de 
facref: Ecclef: ou Part, & autres, deélores in l. 2. &. fi dubite- 
tur ff. quemadmodum tellamenta aper. Alexand. coil. 27. 
volum. 7. & Ranchin fur le chapitre Remnriws, dans le 
| Bene 
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Benediéti c. communia fuo numero 28. treuuent que les 
textes cités ne difent finon qu'il eft prefumé vi. 
urciufques à 100. ans. fi Le fubftitué void celuy au- 
quel il eft fubftitué ne reuenir dans quinze ou vingt 
ans il peut demander Îe bien: voyez Automne en la con- 
ferance fur la loy fancimus , au tiltre de facrof: Ecclef. Que 
s’il eftoit empefché, ce fcroit à qui voudroit prendre le 
bien de preuuer que l’abfent viuoit , & non au fubfti- 
tué : & de ceftc opinion eft Cornelims confil. 208.vol. 3. 
confil. 120. vol. 1. Etle mefme Bart. !. 2. ff. fol. dit que f£ 
quis olim probauit fe habere filios , non prefumuntur poft alr- 
quod tempws vinere ,nifi probetur : G* idem tenuit L. duos S. 
cum bello ff. de reb. dub. d'où l'on collige celuy là eftre 
mort qu'on a veu entrer en bataille ou eftre alléà vn 
alfault & n’en reuenir pas : Car la prefomption eft;que 
veu le hafard qui fe treuüe en tels lieux, qu’il eft mort, 
s’il n’en reuicnt auec les autres. Et lors fes heritiers fe 
euuent faifir de la fucceflion, comme difent « 4ngel. c 
mmola in d.1..2.$.f; drbiretur ff. quemadmodum teffament4 


aper.@ Deciws confil.s 75. Natal conf. 241. 


3. Sideuxoupluficurs meurent en mefme temps par 
quelque ruine ou inondation ; celuy fera prefumé mort 
le premier qui cftoit plus foible, fecundum Oidradam in 
L. hs qui ff..de donat, caufs mortis | Automne fur le tiltre de 
reb. dub. s 
BESRRER ERTRNTSENDITINETTTBEE) 
Neceffité. 
1. Eccflité,difoit Ariftote, eft mere des faufles ver- 
eus, & fait mefme des faux miracles. Et Platon 
difoit que la loy de neceffité cftoit fi dure que les 
dieux mefme n’y péuuent refifter,& Eripid. in antiq. 
dvd y x 7 xt Tri Verora roy ru Ù 
2.  Fauendumeff ci qui e$t in necelitate, lfideiuffor $.f recef- 
Je eïs ff. qui fatsfdare cogantur neccllité n'efpargne aucune 
) | condition 
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condition ny qualité de perfonnes ; diff. $. deconfécrarie. 
& necefliré n’a point de loy , quiu quod non ei lege licrruns 
neceffiras facit licitum;,capite, qui non eff,de reg. iuris. 
3. Celuy qui en neceflité permet ou fair quelque con- 
£ffion,cela ne luy nuit ; comme vn mary,qui,pour auoir 
vne femme , contraint de neccflité promet donner ou 
confelle auoir receu la dot.Guid, Pap.confil.1 1 2. 
PRES BRPSEMESENENTENLUSERES EHESS 
ANepueu, 
1.» TEpueux & arriere-nepueux fuccedét aux ayeuls & 
Nautres afcendans, ou ont la legitime fur leur bien, 
comme dit Bartole 1» leg. hberorm, ff. de rerum © verbornm 
fignific. Guid. Pap. conf. 104.vb5 etiain appellarione lherorums 
continentur nepotes ditf.l.lLiberormm. comme auf l'aycu! auec 
l'ayeule fuccedent à leurs nepueux #athentica, defisrrclo Ce. 
ad Tertull.  Hofhienfis in fumina de fucceffionc ‘ab inrrefrarc : fi 
tamen filius decefferit faperflite paire , fuccedis fimui cum auo 
auia ,auth.4.ceffanite, Cod.de legit.hærcaibus, dummodo pater qui 
fupere/h,(it vtrinque conmnêlus , comme dit Cyrus in d.aub. 
defunilo,& Guid. Pap.con/fil.1 67. 
2. Necpueux des freres font reculés & plus eflongnés 
d'vn degré que les enfans des freres ; & par ainfr aux 
biens du frere mort ils ne peuuent fucceder, ains s’accor- 
deront les freres & nepueux fils du frere, non les arricre- 
nepueux fils du fils du frere , comme tient Cynxs in aue- 
thentica.namque,in fine Cod. communia de fucceffiomb. c Toan- 
nes Faber in authent. pol fiarres, in verbo,'îlios. Cod.de legir. he 
re 1. Guid Pap.confil.1 s 9. 
3. Dot conftitué à la niepce par l’ayeul cft prefumé 
conftitué en contemplation du fils , !.dedr, ffde coilarsonib. 
Et partant la niepce fera tenue la computer en legitime 
du pere, Alexand.in l, 17.quartam ff adlesem Falcidian , 
Ang. 28. /Âlciat.reg.x prefumpr.1 7. 
4. Alendi funt nepotes omnes ab ano non 4 matre , que #à 
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fecundæs nuptias conuolat, gloffa e5 doëlores in 1. 1. vbi pupilli - 
edac. çÿ L. fin. de contraët. iudic. € Boer. confil.x 17. num. 15. 
où les alimés des nepueux ne font repetez par les ayeuls, 
AUM.4. 1 2. 16pos grauatus wfliutione hareditaits, duas quar- 
tas dettabir, auf bien que le fils propre, Benedit. in cap. 
reg. in c. Raynutiw,de tefhb. & peut le nepueu fucceder 
au pete cn fa legitime, nonobftant que fa mere aye quit- 
té, vide fupra, Fils. $. Le nepueu poterit rumpere teffamentums 
praterits, quia preteritio dicitur fieri in defcendentibw <ÿ af 
cendentibus, vt exhæredatio:quia fuccedunt fibi inuicem. Et par 
ainf les nepucux ne doibuent eftre preterits, L.1. . fin. de 
libent.preieit.& S:pothum.de exheredat.quia fublatis patribus, 
post telamentum qus agnaftuntur auo primum, gradum tenent, 
. comme dit Vipian,#t.2 3.de forte que l’ayeul eft tenu les 
exhereder,ou les inftituer;/. Gallws.ff.de Liber. pofihum. 


ÉPPÉBSESIES DR PPHE SE SPAS 
A obles. 


1 f Es nobles font plus citoyens'que les roturiers 
| Preis dit Ariftote en {es Topiques, de mefme 
ue l’habitant en la ville eft toufiours plus que le pay-. 

bo, & doiuent eftre fauorifez en leurs priuileges & pre- 

- rogatiucs, fans qu’il leur foit faiéte iniure : Car diloit 

Ciccron, ix orat. pro Publ. Sextio,omnes,inquit, fémper nobili- 

tati fanimus,quia utile ef? Reipublice nobiles etiam dignos maio- 

ribus fuis elfe, quia valet apud nos clarorum bominum [ênex re- 
fpiblica,merirorum memoria ctiam mortuorum. 

2. Or sobilitas ex diniriss cr virtutibes pradecefforum proccdit, 

&c fe preuue par là, comme dit Atiftote 3. politicorum, cd 

Barbaii's in L. fi certu, au Code de paëkis, pour prouuer la 

nobleffe de quelqu'vn ne pouuant prouuer par acte, il 

fufc qu'elle Loit prouuee, Gr voce cr fama @ communi exi- 
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flimatione,excedant toutesfois la memoire des hommes. 
Bartole,sr l.fr vr proponts,de dignir.hiber.1 2.Cod. € in 1. proui- 
dendum, Cod.de pofihumis, © Guid Pap. confil. 1 17. Mais la 
vraye nobleile eft celle que ex virture procedir, non ex fortu- 
na, comme difent les Philofophes, & illa «jf qua animum 
moribus ornat,de qua in cap.vencrabili:,de prebendss,cfr ib1 Ho- 
fhenfis. Bien font appellez communement nobles, qui ex: 
genere nobils defcendunt, ur ait Andraas fup.confilie s7. numero 
2. G mobiles e$t, ait Arifloteles 4. politicorum, qui ex fançuine 
claro defcendit, çÿ nobilsras eft virtus, cr dinitie ansiqua, (elon 
le mefme Ariftote, Lib. 2. Rethoricorum, ubs etiam nobiliras 
eff maiorum daritas 7 honorabilitas primogenitorum,que rendit 
in virtntem generss, Baldus in 1. fnals Cod. de ferurt. A 
nobilitws, inquit, e$E quadam dignitas deriuata 4 parentibus. 
(ertum enims eff quod potentior forma eff qnam materia ; cum 
forma fit agens, materia patiens, @ omne agens nabilius [it pa- 
. tente. C'elt pourquoy non valet flatuium quod quis de ma- 
tre nobsli, vel sgnobili natus nobilis aut ignobilis cenfeatur, Bart. 
inl, exemplo, C. de decur. Et cefte noblefle a cfté appellec 
politique & ciuile,de laquelle fait mention l'Empereur, 
in L. 1. Cod. de dignit. 1 2. qui prend fon commencement 
a virtute, & reçoit la dignité & authorité du Prince, /. ” 
Imperator Cod. de decurionibus, & telle noblefle fans vertu 
ne {croit , rien veu que la noblefe de la vertu eft rouf- 
jours preferce à la noblefle de fang , & de nom, & de 
vertu, / pronunciatum 6. fin. ff. de verborum fignific. qui ex eo 
quod baberent qualitatem poliquam per principaimm tenentes, 
vel populum quis extra plebeios acceprus eff, Caftrenfis l. quorics 
Cod. vbi fenatus, vel clariffimi, > Immola in cap. > multa, de 
prabend.cs Soncin. confil. 1 46.diloit encor que pour fc dire 
noble il faut que celuy foit nobilis natalibus hominum luce 
confpicuus, G diucs patrimonio, lenobiliores, Cod.de commerc.cr 
mercaoribus, Andreas confilio $7. velurnine 2. 
3. Fougesfois ces crois là ne fe rencontrent pas ordinai- 
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rement en vh noble à [a fois, comime dit Bartole in leg. 1. 
Cod. de dignitat. lib. à 2, dicitur eriam nobilis qus fecundum loci 
nobilitatem nobilrs reputatur , comme dit Bartole eodem, er 1. 
*vnica de mulieriblib.10. (od.c Caftrenf. confil. 116. 

4. Or l'on prouuc aufli la noblefle par neuf moyens, ex 
fapientia aut alia virtute : ex dignitate : ex comitatu :ex Bari- 
mia vel dominio : ex militia : ex nobilitate proseni:orum : ex dius- 
tits maxime vetuflis : ex loco , cum ex vrbe fplendida oriundi : cr 
ex communi opinione , comme eft remarqué par Lucas de 
Penna ## l.mulseres de dignit.lib.22. | 

s. Celuy quife dit noble,& ne left pas, sncidit in crimen 
falfi, comme dit Bartole 1x l. fin. de dipnitatibws libro 12. cé 
sdem de Doflore , Comite, À pre © ANotar:o , comme dit 
Chaaneus de falf. G Bartolws in leg. reddarur de profefe. 
medic. Libro 1 0. Codice prohiboit à tous d’entreprendre de 
faire monnoye , drefler foires ny marchés, ny viurper 
le ciltre de noble, fans efcript du Prince : & le Roy par . 
l'Edi@ du 20. Iuin 1576. le prohibe expreflement , auec 
commandement d'informer de telle faculté ; que fi le ro- 
turier achetoit vn fief, cela ne l’annobliroit pas, L. inffir. 
de edilitio ediélo, ç> Lucas de Penna in l. cum neque , de incolis 
libro 10, Cod. de | 

6. Toutefois en Bretagne le fief noble anoblit le rotu- 
rier , ce qui s'entend du fief de dignité , comme Duché, 
Principauté, Magiftrat, Comté, & non la Baronie, com- 
me dit Lucas de Penna L. mulires, de dignitatib. lib. 12. leg. 
querts, de natalibus refhituendis. | 
7. Les nobles font communement moins punis que 
les roturiers , cap. in. de pœnis , ita ut crimina nobilium faci- 
lives occulientur, Lucas de Pennain l.vulnera Cod. àe drenita- 
tibur, au defertur potims nobili quam alieri , © ei creditur: 
vtrum auter grains puniatur , facit.leg. nemo Codice de furn- 
ma Tiinitare. C7 ibi  Baldus : itèm in beneficiis magis ef} proui- 

derdum nobilirati , cap. de multa cr prabend. cÿ in cap. cum 
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vefcind, > sn cap.cion flatuimus, de maïoritate © obedienstia , ex 
l.focietas, (. focieras, ff. pro focio , * quantum ad pronifioncmn be- 
nefcioram non ef} opus, nec requiritur vt nobilis fit. Felin.ix cap. 
cum adeo de refcript. > Bartolus conf: 4.volum.2. C'£A pour. 
quoy les nobles iouïflent des meilleurs priuileges, com- 
me eft dit cy deflus,& ne pe point tailles en certains 


lieux:toutefois en France les tailles y font reglses,K par- 
tant ils y font tenus, s'ils tie nent biens rotur.ers. 

8. Mais celuy peyd leciltre & priuilege de noblefle, 
Prime, Qui exerce artsmechaniques , Baldw in L. no- 
Liliores , Codi. de commerciis Gr mercatoribus ler. 1. $. ff. de 
muneribws cÿ honoribuleg. milites 2. Codice locati de re milita- 
ri, Li 2. Guid, Pap.confil. 217.6 4. 1 96. Secundo, Celuy 
qui tombe en extreme paunrete perd le luftre de noble{- 
fe , Soncin confil. 1 46. quia , inquit, nobilis dicisur effe cui af]i- 
flunt Progenitorwm viriutes , dinitie  facultates, rextus 1n ditf. 
leg. nobiliores de commerc.  mercatanbiu. Terno, Perd le til- 
tre de noblefle le pariute ,le traittre, le faux teimoiïn, 
l'herctique, & celuy qui delinque en fon office , Felin. in 
Cap. paltoralis, de officio delegati. Er Lucas de Penra, in leg. 1. 
de dignitatibus lib. 1 2. Codice Quarro, La femme noble 
qui efpoule vn roturier eft ignoble, & tenuë aux char- 
gcs defquelles fon premier l’exemptoit , leg. fæmine<. 1. 
ff. de fenatorib : voire quand elle feroit vefue , elle ne 
peut reprendre fa premiere nobleflc fe remariant auec 
vnnoble, Bartole #7 repert. les. 1. de dicnitatibw libro 12. 
Codice er 1. mulieres codem. Eftant certain que la femme re- 
tient la qualité du mary d. Lfœmine , Codice de ingenuis ma- 
numif]is , où Balde fouftient que #ulier inzenua, qua fe vili- 
bin maritis fociat , perdit generu Sflendorem , la nobleffe 
venant du pere & non de la mere, les. liberos $. de féna- 
tonibas , € ibi Bartolus. Et comme dit Tite Liue, Hb.10. 
Dirgirem  Auli filiam aut patriciam Volumnerio plebeso mix- 
am matrona Jacris pudicitie fubmoncrunt , Lai defiiffer 
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effe patricia où au contraire la femme toturiere s'anoblie 
efpoufant vn noble, Guid. Pap. confil.2 17.qu.37 9.Et pen- 
dant fa viduité retiét la noblefle,l.cume,C.de nupriss,viuät 
honneftement;l.gusi adulterium,in fine Cod.de adulteriis. . 
9. Ne perdra le tiltre de noblelle celuy qui cutiuera 
fes biens de fes mains propres, comme dit Specul. ri. de 
éleric. coning. c. +0. Guid.Pap. qu.3 92. facit textus canonis 
nunquam, de confecrat. diff. s.imo sflud eft landabile, © ab 
antiquis probatum, iuxta illud Perfij. | 
Quem trepida ante boues diétatwra induit vxor, 
Et ina aratra domum liétor tulit. 
10. Mais le Gentil-homme qui exercuerit ouuertement 
l'office de marchand, d’apothicaire,de banquier, de pro- 
cureur en vue Cour, & autres, tel perdroit le nom, & 
priuilege de noble , Balde :# cap. tran/miffa, de ele£tione, l. 
penult. Cod. de cohort. lb. 2. Lx. de excufar. lib. 10. |. ne quis, 
de dignitat. lib. 12. Gr Specul. tit. de cleric. coniugatts, vide 
Alcsatum, lib. de prafumpt.reg. 1. prefampt. 48. Entre lef- 
quels arts mecaniques n’eft point l’eltat d'aduocat, il re- 
tient toufiours fa noblefle, in 1. fancimus, cl. aduocati, C. 
de adnocatis dinerforum iudicum. Et ain fut iugé par Arreft 
de Paris 154$. rapporté par Papon, tiltre des tailles, Ar- 
reft 22. 
11. L'annobliffement du pete fai& par le Roy par pa- 
tentes deuëément verifiees, s'entend aux enfans nez au- 
parauant, Axreft du trefiefme Septembre 1 577. fuy- 
uant l'opinion de Varro de Beneficits, lib. 2. cap.7.Tyraquell. 
de nobilib. cap. 15. | 
12. La queftion fi les baftards des nobles font nobles 
eft difputee par. Tyraquell. lb. de nobil'bus cap. 1 5. & deci- 
dee par FEdiét du Roy du mois de Mars 1600.art.26.pa 
lequel eft porté qu'il faut qu'ils ayent lettres d'annoblif- 
fement verifices, le Bret, plaidoyé 35. 
13. Les nobles ne doibuent exercer trafic, furquoy 
l'exemple 
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l'exéple de Theophile Zonoras eft notable, lequel ayant 
veu arriuer au port de Conftantinople vn nauire «har- 
gé de marchandife, fe mocquant de l’Imperatrice, luy 
dit, Dieu m'a fait Empereur , & tu me veux faire mari- 
nier: tu doibs fçauoir que là marchandife & erañc eft at- : 
tribuce aux hômes priués,afin qu'ils en puiflent fuftentcer 
& tolerer leur vie, & fouflenir les charges de noftre 
Empire : voyés Sum. rur. 408. | 
14. Aero fibi affumere debet dipnitatem, aut ncbilitatem: 
mecef]e e$ enim ut per alium conferainr, cé fibi affumis incidit 
in crimen fulfi vel tenetur in lege Lulia maïeftatts. 
15. De ce qui touche la noblefle, Dide multa apud 
Guid. Pap. confilio 88. cr de eo qui fibs affumit dignisatem, con- 
fio 98. de eo qui fe doëtorem aicv:, cum non fi, confilio 2 94. € 
391. vbi de nobili qui exercet mercimonium, Cr ideo amnitist pri- 
uilegium nobilium, Duret fur l’article de Blois 256. & l’ar- 
ticle 257. où il eft defendu à peine d'amende arbitraire 
à toute perfonne d’vfurper fauilement le tiltre de noble, 
ou efquier, & de poiter armoiries tymbrces. Et faut no- 
ter que par Arreft de la Cour du mois de Septembre 
15 98. au rapport de Monlieur le Compte, au profit de 
Môfieur d’Etemines, fut inhibé à vn qui fe difoit efquier, 
& fieur de quelque fien moulin, de prendre delormais 
tel tiltre. | 
16. Le mefme Duret fur l’article 262. dit que les nobles 
doibuent eftre doctes, & peuuent eltre iuges, Dide legem 
fi certi iuris Cod. de iudicicis, © 1. militem Cod. Àe procurat. 
legem fcimus,Cod.de iure deuberandi. 
ÉSEETIRES POPATTNS TIR SURISEITS 
| Nominations. Fe 
I. Ofminations des graduez nommez, font intro- 
duiétes en faueur des efcholiers, € vr prouidea- 
tur Ecclefis de viris Ltreratts, cap. cum eo, de cleét, in ffxto, 
ut pol firdinm alique munere doneniur in Et Es 
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tam labormm quam bonorum expenforum in ffudio, ot motatur #5 
in authemica, habite; Cod. ne flius pro parre ,  vt panperi- 
bus fcholaribus, qui nullum ant miswm [ifficiens beneficium 
funt adepti, prduideatur,S. fi quis de collar. in prag. Et ut vr- 
bes regns tencantur cr foueans $. ile placuit, codem. Et ne pre- 
texiu beneficiorum fuorum cogantur deferere ffudium , 5 circa 
alia vigilare, vi dicitur in proæmio concordatorum. 

2. Sont aufli introduiétes les nominations de l'an 
14 34.entre le Pape & Charles feptiefme Roy de Fran- 
ce, comme elt dit in proæmio pragmatice fantlionu : mais 
depuis en l'an 2 516. furent côfirmees entre le pape Leon 

_&leRoy Francois premier , commeeit porté par le 
concordat. Et Rebufle traétatu nominationnum quall. 2. 
neminatio autem ef} quodd-fn ius legitime qualihcato be- 
neficis eodem tempore praffita vacantia perendi competens. 
Et font les nominations des gradués graces expecta- 
tiues , gloffa in $. tem qui vulitates , de collatiomb. in 
pragmaïica fantlione ; que le Pape oétroye aux pauures 
en faueur de leurs eftudes. Mais auiourd’huy en Fran- 
ce patla prouidence de nos Roys , & confentement 
des Papes, elt accordé aux vniuerfités de France pro- 
mouuoir aux bencfices ceux qui auront bien cftudié, 
& feront gradués, nommés, & acquierent droit de 
collation in pragmatica fanitions , & Rebuffe tratlain 
nominauonum q.4. numer.z. Le droi&æ de nommer ap- 
partient aux vniuerfitez, defquelles on prend degré & 
nomination apres, comme elt dit sr . prefarique gra- 
duari,de collasionib. in concordat. 

4.. Peuuent citre nommés par lefdictes vniuerfitez 
Primo, les Clercs tonfurés : Secundo , les nés de lezi- 
time mariape , & difpenfés , s’il y a defaut : Terrio, 
ceux qui font d'age competant pour feruir le-benefice: 
Quaïto , ceux quifant bien morigenés & non vitieux .& 
faut qu'ils foyert natifs de ce Royaume de France, 
14710 
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Quinto faut quils ayent eftudié & obtenu le degre er 
vne vaiuerfité fgmeufe par ordre, & non per faltum, 
comme eftamplement refolu & porté au texte de la 
pragmatique fanétion, & du concordat . reneanimr $. no- 
uerunt, G $. preterea, Cr $. volumus, de collatio. in conco; late. 
$-1tem placait infuper de collationib. in pragmatica fanitione, 
où toutes parties font requifes auant fedire capables 
d'obtenir les nominations , pourfuiure & obtenir les 
fruicts d'icelle. 
$- Sera aufli repouflé de ladicte nomination celuy qui 
auroitautre bencfice vallant deux cents efcus : car telle 
grace procedant de la nomination eft fondee {ur la pau- 
urete des gradués,qui ont bien eftudié & defpenda pour 
ee fairc,ayant merité d’eftre honorez & fauoriiez deidi. 
étes nominations,8& afin que pout la pauureté ils ne 
foyent contrainéts de mendier, & qu’'auec l'honneur & 
doëtrine ils puiflent viure honneftement, ce qu'ils fe- 
roient auec deux centsefeus, & moins, auquel moins le 
viure dudit benefice fera reiglé, comme cf dit in $.volu- 
mus, de collationib.in concordato. Et fera tenu le gradué faire 
mention en la nomination du benefice ou des benefices 
qu'ilaura de leur grandeur, qualité & reuenu d.6.volmws 
6. Il eft vray que s’il auoit vn beneficelitioieux ,il ne 
feroit point tenu le nommer , Gloffa in Clementina vnica. 
de fèquestr. poffeff. Encor qu'il euft la gecreence : veu qu'il 
ne iouift que comme depofitaire de iuftice : autre chofe 
feroit s’il iouifloit ou par force ou fans tiltre. Papon no- 
ce 3. cilt. & folio 141. & 143. 
7. I faut que les gradués nommés ayent efludié auant- 
prendre leurs degrez parle temps competent & limi- 
té , comme eft dit in €. praterea, de collar. in concordato. 
comme en thcolagie pour eftre bachelier faut auoir 
auoir eftudié fix ans complets & continuels,& hour la Ji- 
cence & doétoral fept ans. Et de mefme eft reglé en KR 
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medecine, pour la philofophie il faut auoir eftudié cinq 
ans, & obtenu le degré de maiftre Ex arts ou licencié. 
Mais les efcholiers nobles ne peuuent prendre degré de 
bachelier dans trois ans, au droiét canon, & ciuil feule- 
ment, pourueu qu'ils foient nobles ; ex viroque parente, 
comme eft dit, in d..praterea Ji ex vtroque parente nobiles 
trienninm decernimus. 
8. Le graduée qui voudra eftre infinué & nommé, faut 
qu'il monftre le temps qu'il a eftudié en chafque faculté, 
& afin d’ofter tout doubte, il doibt dans le iour qu'il a 
commencé à eftudier fe faire matriculer, comme dit la, 
glole, in 6. item quod ad caufas cÿ tollat.in prabmatica fanttio- 
ne: Toutesfois auiourd’huy cela ne s’obferue;ains encore 
qu'il n’apparoifle de la matricule, la nomination ne de- 
laiflera d'eftre bonne, pourueu qu’il aye efté attefté du 
temps & de l’eftude, qui fe doibt prendre de la faculté 
ou de l’vniuerfité. Et de ladicte atteftation fera faite 
mention au degré $. prefati 2. de collat. in concordato 1. du 
degré &'nomination, faut qu’il en appatoiffe par lettres 
patentes & authentiques de l’vniuerlité, cap. primo nomi- 
» nati: çar le feul tefmoignage ne fufhroit pas,us in d.cap.r. 
numero 7. @° 8. dicitur. Et faut que lefdiétes lettres foient 
cfcriptes par le Secretaire de l’yniuerfité, Guid. Pap.175. 
dd. cap. 10. numero 20. @ féquenti, cat autrement ne fer- 
uiroient point : Et encor le feul degré ne fufhroit fi l’on 
ne produit l’atteftation du temps de l’eftude, qnia 44 vir- 
tutem requiritur vtrumque elfe verum, l. [5 heredi plures, ff. de 
conditionib" infhisutionum capit. 2. @* cap. inter de refcripres, 
& cela eft refolu, ## d. . prafatique graduati 2, € . tenca- 
tur de collat. in concordato. 
9. Il faut que les lettres de nomination faflent men- 
tion du degré & de la preuue de l’eftude & des nomi- 
nations depefchez auec la datte du iour & du mois, 
pour monitrer fien chacune ladite nomination a efté 
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faiéte, & afin quéde plufieurs nommez on voye Le pre. 
micr $. Saruimus in concordato de collat. - cap. finali de con 
Suetudine in fexto, ç canone finali 16. dif. Pourra toutes. 
fois eftre prouuee l'infinuation auoir efté faite par tef- 
moings, ores qu’il foit dit qu’il le faut monftrer par lec- 
tres & actes : car tantum valet alws fine [criptura quantum 
fcriptura , L. paëtumi quod fide bona Cod. de paëïlis,  parem 
vim habent tefes ac inffrumenta, l. in exercenda Cod. de fide 
in/frumentorum, de forte qu'il faut monftrer du degré par 
lettres patentes &. authentiques , non pas de l’infinua- 
tion, qui {e pourra prouuer par tefmoings, comme 
dit Rebuffe, sn d. .teneatur , quia in alternatints eff eleëkio 
debitoris, & comme dit in 4. queff. nominationnm par Re- 
bufte. 
10. Par la nomination des graduez tous collateurs or- 
dinaires, font chargez de pouruoir les graduez des pre- 
miers benefces vaquants foubs leur collation iufques à 
Ja fomme de deux cents efcus. 
11. Il faut que le gradué face mention en fes nomina- 
tions s’il a auËun sans de fa qualité & grandeur, 
ou s'il eft en dignité , ou charge, & s'il requiert refi- 
dence , ou s’il a annexe confderable ou accefloire &. 
item quod vninerfali, de collationibus in pragmatica fanitio- 
ne ,ad mores, cr prafcript. cap. cum illis, de prebendis in fex- 
to, in primo , clementina 1. eodem , @ cap. finali, de clericis 
non refidentib. @ decifione Rota in antiq. 257.202. 610. 
& Rebuffe rraétaru nominationum cap. 9. numero 45. & [c- 
gent. Et par les Ordonnances Royaux, tiltre des gra- 
duez, article 7. & faut que le benefice foic exprimé ipe- 
cialement, & non generalement, auec toutes kes par- 
ties de la dignité, chargees, annexces & autres chofes, 
ot vult Rebuffus vbs fupra clementia finali, de officio ordinar. 
Et Felin. és cap. in noffra, de vefer. Toutesfois le con- 


. Cordat ne dit point qu’il faille faire aucune mention 
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des bencfices ny d’autres chofes que de la valeur d’iceux, 
d.$. volumus de collarionsb. 
12. De forte qu'ayant cfté fait & publié le concordat 
depuis la pragmatique fanétion , & ne difant point qu’il 
falle au gradué qu'il exprime les qualités , il s'enfuit que 
cela eft rafé , a:gwminto legts de prerio.ff. de publ. Rebuffe vbi 
fapra numero 47.faict doubte en la refelution de la valeur, 
qualité, charge , dignité & autres chofes du beneñce, vie 
de Paponem,nota 3.fol. 143. 
| 33, Or prefuppofé queles nominations des gradués 
__ fefont par les vniuerfitez fans y appeler ny ouyr les col- 
À lateu ‘s,chargez d’icelle, comme il eit dit cy deflus,il faue 
neccilairement, pour les aduertir & initruire defdiétes 
nominations , que le gradué infinue {es nominations 
iufques à ce qu'il aura efté pourueu chacun an fuffifam- 
ment,en temps de carcfme, par perfonnesou procureurs 
fondés expreflement en cefte forte. 1. ira trouuer le pre- 
lat collateur , ordinaire, ou patron eccieliaftique, auquel 
fa nomination s’addrefle , ou à fon vicaire s’il cft abfent 
auec vn notaire & deux tefmoings non fufpects, ny do: 
meitiques , parlant à luy & à fon vicaire, luy infinuera, 
fignifiera ou dira fon nom & cognom , & fa qualité de 
noblefle , luy monftrera l’atreftation d'’icelle , & fes let- 
tres de degrés ceftimoniales du temps de fon eftude & 
nomination faicte par lvniuerlité , addrellante audit 
collateur ou vicaire , pour le tout eftre apres collation- 
né, verifié &enregiftré 6. farm, de collat. in prapmati. 
ca fanchiune..tencetur ,eodem in concordat. clementina. caufa, 
de eleët, cap. cum perfona , de opim. in fex0.e Rebuff. in dit, <. 
iCnEAlIUT. 
14. Mais file gradué apres auoir cfté nommé par les 
vniuerfitez n'a en carefme peu infinuer , & a cflé con- 
trainét d'infinuer au mois d'Octobre, & qu'il aduienne 
qu'en Januier fuyuant vacque vn bencfce, il —_ 
ni au 
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qu'ilne peut y pretendre en vertu de fes nominations, 
veu que par le concordar, sn dit, $.tenearur , il etc dit que 
c'eft au carefme qu'il faut infinuer €: sn 2. qualf. om: 14- 
tionwm pat Rebuñe. Toutesfois l'infinuation {e peux fai- 
re en tous les mois de l'annee , pourueu que l'on ne laif- 
fe puis apres d’infinuer au carefme. Et fi depuis j'infi- 
nuation le benefice vacque, pourueu que la nomination 
foit auant la vacation, le gradué l'obtiendra, comme fut 
ügé par Arreft de Paris au mois de Iuin 1545. qui eft le 
premier au tiltre des uradués, recucillis de Papor, Eftant 
faite en carefme l'infinuation defdiéts aëtes , cela fufhe, 
& en moins de trente ans ne fe prefcrit ladiéte inli- 
fuation ,Rebufle traélain nominationem quai. 14. numero 
11.0. 1.ff.de nund. cf ibi gloffa , & par l'arret 4. tilcre des 
gradués,& Duarenus libro x. traélatu beneficiorum capite $. ce 
qui s'entend, fi le gradué n'auoit fait infinuer dans 
vingt ans, que l'infinuation qu'il auta faiéte en tous lef- 
diéts actes, luy feruira pour s’en ayder iufques à trente 
ans,ores qu'il fe trouue Arreft contraire,comme il a efié 
iugé par ledit Arreft de Papon eodem, Arreft 1.3.8 4."Et 
bien qu'il femble que le gradué foit tenu d'infinuer 
tous les ans en carefme, toutcfois pourueu que l’on aye 
infinué dans dix ans , il {uffit pour obtenir bencfice vac- 
quant au mois des gradués, Rebufic rrattatu nomirario- 
vum , quéffione 14. numero 10. Ileft vray que fi de plu- 
fieurs gradués qui font infinués il s'en treuue vn qui 
n'aye infinué en carefme , ou avant la vacation, il ne 
pourra pretendre ……. ditf. 6.reneatur,in verbo. co anne, quo 
p'afatam infinuationem omiférit , petere non pol, ‘hi Re- 
buff. Et de plufieurs concurrents , le plus ancien gradué 
emporte, ores que le plus icune euft pluftoft efté infi- 
nué, K requis, Arret premict esdem : mais il faut que la- 
dicte infinuation {e faile toutes {olemnités gardees: caï 
s'il ya omiflion, n'operetoit rien, comme cft noté is dit. 

6.omiferit 
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$. omiferit id eff non fecerit.!. de pupillo 8. fi & qui & glofla f. 
de nous operss nunciatior:e, |. 1. Cod. quando non pen. paëtib. 
petens,b. acrefc. vel fecerit. fed non rite ac debite, gloffa ibi, faut 
que le gradué infinue donc vne fois dans les fix ans, & 
fuffit ; ve vale Rebuffus trallatu 14. qunumero 11 5. il eft 
vray qu'il la faut retirer en trois cas, primo fi en la pre- 
miere infinuation y auoit quelque defaut, quia quod 
nullum e5t , babetur ac [5 fatium non effet, lquories ffqui fatifc 
dare cogantur. Rebuffe eod. numero 116. Secondement ex 
noua cauffa, comme fi le collateur auoit perdu les lettres 
de nomination infinuez, l. ff quis ex argenivris $. fin. 
@ feq. de cdendo. Tertio, quand plufieurs fe trouuerent & 
rencontrerent graduez, nommez foubs mefmes colla- 
teurs, lors afin‘que chafcun an on fe trouue auoir infi- 
nué, il faut infinuer tous les ans, d.$. reneatur, Or le gra- 
* _ dué nommé ne peut pretendre au benefice, finon aux 
vacquants par mort : car s'il vaquoit au mois des gra- 
duez nommez, ou fimples, par refignation, il n’y a rien, 
$+ item quod omnia, de collat. in pragmatica fanttione. Papon, 
nota3.fol.146. | 

xs. Et les collateurs ordinaires & patrons Ecclefiafti- 
ques; ont licence de preferer aux mois des graduez,pour- 
ueu que ceux qui font requis foient graduez, & ayent 
deuëment infinué;,$. 1./fatuimm: mais cela s'entend des 
graduez fimples, & non des graduez nommez, qui font 
les mois de Januier & luillet, il les faut bailler au: pre- 
mier gradué qui eft nommé, Rebuffe sraêlatu de nomina. 
tionbus, quafl. 21. numero 3. G 4. Il eft autrement des gra- 
duez fimples, aufquels Îes mois d'Oétobre, & d’Auril 
font affectez : car le collateur peut gratifier vn defdiéts 
graduez nommez, le premier emporte fans aduifer la 
prerogatiue du degré,felon Île concordat, id d.S. flatuimus, 
par la raifon de la loy, arrimfque ff. de requl. iris cap. qui 

Pr'or,rodem , in fexto. 

11, Cum 
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11. Cum aliquis eff cligendus , duæ pattes corum quibut comperit 
im eligend prafentes ejfe debent,+ abfentia paucorum, fine nece[- 
faria, fine fortuua non debilirabit quod à maore parte ordinis 
fuerit falubrser conftituium , cum due partes totius curie iwflas 
exbibeant, l.nominationum ff.de munersbus 5 honeribus. 

22. Digniffimi menitis Gr facultanibus eligendi funt, ne tales 
forte nominensur, qui funélionem :mplere non pof[int, l. ad fub- 
eunda ff. de muneribus 7 hononibus. 
13. AVota elcétionem fiers a clero folito more, & fécundum vetu- 
Slam confuetudinem fie dolo cr fraude, 1. probatorias C. de di 
nerf. lib.12. 
14. /n mortui ant reieëti locum is poti[fimum defhinetur, cui me- 
rirorum adffipulantur infignia,l. 1.C.de diner.offic.hb.1 2. 
ES ERA TERSE GERERS ERREURS 
AN opces. 
1. PA: l'article 182.des Ordonnances de Blois,les fem- 
À mesquiayantenfans fe remarient à perfonnes indi- 
gnes de leur qualité, ne peuuent rien donner à leurs fe- 
conds maris, & tels contraéts font declarez nuls, & de- 
puis la conuétion de tel mariage leur font interdiéts tels 
contraéts,;auec toutes perfônes, par lefquelles leur patri- 
moine peut eftre diminué, Duret fur lediét article. 
2. Dons doibuent eftre retranchez à proportion du don 
* fai à l’vn des enfans, & le droit d’aincfle attribué par 
Ja couftume n'y eft compris, Charond. lib.4.cap.s 9. 
3. Le fecond mary cftant inftitué heritier, & chargé de 
rendre aux enfans du fecond lié, les enfans du premier 
li& ne peuuent demander aucun retranchement, parce 
que la mere pouuoit inftituer les enfans du fecond lit, 
& le mary pere euft eu les fruicts. 
4. L'Ediét des fecondes nopces a lieu aufli bien en la 
donation mutuelle, qu’en la pure & fimple, parce q@il 
‘ eft general; & faut regarder la difpofition : & a efté ain- 
fi iugé par Arret folemnel ; combien que plulieurs 
j Docteurs 
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docteurs tiennent le contraire , volunt enims legem femine 
de fécandis nuptiis non habere locum in onerofis contrattbu: 
ex bis verbrs legis) magnifica libertatis premio. Et quia dona- 
«io reciproca non el} proprie donatio L. 1.ff. de donat. l. qued 
autem $. fi vir.ff, de donationibus inter vir. «> vxor. L. fd 
fi. confaluit. ff. de petitione herediati. Le mefme eft 
 diétdés paétés qui fe font , w+ fuperfles mille lucremr, vo- 
dunt enim lucrum illud effe precipuurs , nec filiis conféruan- 
dum : quia non eff ex mera liberalitate acquifitum : [ed quia 
*antundem fuerat [nb ea conditione promiffum , |. ff pater puel- 
Le, & ibi Paulus Caftrenfis dé inofficiofo testamento , 1, 1. C od. 
de pallis , Bart. confilio 175. Et par cefte raifon donaïtore- 
muneratoria won comprehenderetur ; quia non ef} mera libe- 
galitas, L. fi quis pro vxore. $.1. in fine. ff. de donationibus! in- 
ser virum € vxorem, foannes de Garonib. in [. fœmina. 
con/il. 2. quaff. 30. 31. 33. idem dicendum putant de dona- 
tionibus ob caufam , [cilicet non effe filiis confernandam , quia 
cf potins quedam permutario, l. Attilius regulus. ff. de dona- 
_tionib. G* sura loquentia de fimplici donatione ob caufam do- 
ationem excluduot : glofa in authentica ex teffamento. Cod. 
de collationbus , & in l. fin. Cod de reuocandis donationi- 
bus ; filicer quatenus donatio refpondet caufe : nam in exceffa 
pura reputatur donatio L. ff fponfm $. circa. ff. de donation: 
© bis inter vitum € vxorem. Ex bis etiam infertur donaruns 
a ruSlico nobili, vel à fêne adolefcentule, quia fuit donatum 
ex caufa fécundum Bartolum  alios in L. fi voluntate, Cod. 
de dotis promif. & in L. fi dinovtio ff. de verb. obligationib. 
Balde in !. 2.6. fin: ff. fi certum petatur , idem fi vxor inffi- 
ctuat matuum ea lege , vt affumatnomen € arma paris [is 
fus farilie : quia fuit inftitutus ob caufam , L. hoc vere . 
finali, ff de danationib. Toannes de Garonibus vbi frpra ; num. 
MC 35. \ 
5. Omnis confeffia faëta à marito qui dotem non accepit,cÿ 1a- 
men confef{us eff fe acèepiffe.que habes vim lecati,vel jar 
\ debet 
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debit referuari filnis primi matrimoni; , Joannes de Garroïibus 
vb: fupra , num.36. 

6. ÆEmptaab ri pendente marrsmomio referuantur filiss: 
quia prafumitur v: accepif]e  emiffe ex pecunua mariti ; leg. 
Quintus ff. de donationbus snter virum GC vxorem. lee. etiam 
Codice eodem. ce qui a lieu pour recouurer l'argent f£dres 
acguiritur vxori L. mulinm Codice fi quis alieri vel jibi fub alte- 
rius nomine, C non competit mario allo in rem ,nifiin Jxbfi- 
dinm lég.vxor marito ff. eodem Baldus oonfil. 67. fed pecunia re- 
féruatur flus primi matrimony : quia prefumitur donata à. leg. 
Quintus , 514 dicendum de pecunia eorum que mulier ante an- 
num luËtus emit. Baldus in leg. cum opertet: in principio , de bo- 
nis qualiberis, Zoannes de Garrombus , vbi vide de legao fa. 
Co ob féruitia an debeat referuari numero 38. mulier non amit- 
tit vfamfuêlum fimpliciter fib: reliélum per fecundas nuptias, 
fecus (î relëlus fuerit quoufque vidualem thorum cuffodie. 
rit, Bartolus cf alyin authentica hoc lucrum , idem fi rcli. 
lus fnerit quoad vxor vixerit, G cum filius permanferit , ca 
enim ca/u per tran/itum ad fecunda vota amitrit vfwmfru£hum 
L. qui concubinam $. vxori de legat. 3.1. fi quis ita legauerit ff. 
de con d'ét. demonffrat. leg. ceterum . quid ergo vid'i« ff. de v fx 
C habitations : vidg verbum , Mariage, c- verbum Legat. Er 
ratio quare amittatur vfnsfruitus quia fifbcila faëta ejt per [2- 
cundas nuptias Lex que rutoris Cod.de adminilir :t.tutorrm, in. 
dicatum fuit Arreft de Paris, Afarrem per fécundas nuptius 
non prinari vfufrnétu fimpliciter relilo nec educatione filicrurn, 
de hoc vliimo dubito an obferuetur in hoc fenatn Tolofino , in qwo 
inre Romano vtimwr , G matres fuccedunt filiis per Tertullia- 
num quod non fit in patria confnetudinaria : vide Roberium lib. 
1. cap. vlrimo , vb multa de fécundis nuptiis 5 de amore mairis 

- sn filios. 

7. Queritur file retrenchement porté par PEdi& des 
fecondes nopces, & par la loy bac ediffali a licu , lors 


que le mary ouÎa femme gaignent le . id die 
mA 
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ex flatuto, comme à Tholofe, [a femme eftant de- 
cedee par ftatut le mary gaigne la dot, & le mary dece- 
dant la femme gaigne l'augment PS eft la moitié 


moins, en plufieurs lieux le tiers de dot. Ilaefté iugé 
en ces termes : feu Monfeur Roffel Docteur Regent à 
Tholofe auoit efté marié en premieres nopces auec 
Damoyfelle l'Efclargie, duquel mariage font iflus 'Mar- 
tin Roflel. 11 fc mariéen fecondes nopces auec Mada- 
moylelle de Nupces, à laquelle eft conftituee en dot 
cinq mille liures , autant en auoit la premiere, tou- 
tes deux filles de Confeiller de la Cour de Par- 
lement de Tholofe, pour la repetition de laquelle 
fomme & augment faiét execution, les creanciers s'op- 

ofent, enfemble lediét Martin Roflel heritier au 
are d’inuentaire pour la dot de fa feu mere : ils 
font mis en rang, & ladicte de Nupces eft colloquee 
en fon lieu, pour fon augment , comme preferable à 

lufieuts creanciers crées apres la datte de fon con- 
tract de mariage: Roflel dit que fi fa maraftre gaigne 
rien, que le retranchement porté par le droict & ordon- 
nances doibt auoir lieu , attendu qu’il n’y a rien que la 
dot de feu fa mere, ladite de Nupces fouftient que non, 
primo ; parce que le retranchement ne peut auoir effect 
jufques apres le decez. Or en ce casil ne peut rien pren- 
dre que tous les creanciers ne foient payez, parce que 
la legitime e$? quota bonorum , non quota hereditatss : bona 
autem non intelignntur nifi\deduËto re alieno. Secundo, dit 
que cm quid relinquitur contra legem bac editali, fed que 
pro non fcripits habentur, augent hareditatem, L. vnica Cod. de 
caducts tollendis, c> toto titulo ff. de hrs que.pro non fcriptis ba 
dentur. Tertio, dit, ff vnico vincentem, crc. Car ladiéte 
de Nupces cft preferee à plufcurs creanciers, com- 
me premicre en datte. Car l'argument eft mis en 
fon rang. Or les creanciers font preferables audi 
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Roflef, parce qu'il ne peut pretendre aucun droiét és 
biens de fon pere, que tous les cieäâciers ne loient payer. 
Quarto, dit qu'elle ne prend point ledit augment pour 
donation ou autre exprelle volonté de feu for. mary:ains 
ex beneficio Staturi, € legis municipalis dudiét Tholofe, & 
par confequent ledit retranchement ne peut auoir lieu, 
attendu que c’eft vne loy fpeciale : qwod enim ex lege da- 
tum ef} lucrum , pruatus auferre mods omnibus non valebir, 
authentica de nupiiis, 6. fe bac quidem, collarione 1. Roflel 
refpond que combien qu'il n'aye peu intenter action 
pour demander lediét retranchement qu'apres le decez, 
Tamen adueniente condiione retrahitur, au iour du con- 
tract, depuis lequel lediét retranchement a eu lieu, & 
les biens luy ont efté acquis par la loy, & qu’il retranche 
fuyuant ladite loy à fa maraître, & de là s’enfuyt qu'il 
retorque l’aétion, fi winco vinceniem t« , contre les crean- 
ciers: car puifque lediét Roflel furmonte la maraftre, 
& qu’elle eft preferce aux dits creanciers, ledié&t Rof- 
{el leur fera preferé. Terno pro non fcripro eft pour le re- 
gard de la femme & non point le fils, auquel le re- 
tranchement eft acquis par la loy. Au quatric{me atti- 
cle peut etre refpondu que c’eit vne donation, qwia ab 
initio ledit 4. Rolfel portuit alirer contrahere, vel non contra- 
here , au preiudice de fon fils : poruit enim renuntiare 
Satuto : fed cum non fecerit lucrum (fatuti, donafle videiur, 
parce qu’il s'eft fubmis au ftatut. Monfieur le premier 
Prefident refpondit ce qui eit dit, in L. Codicillis $. matre 
ff. de legatis 2. vbi probibitus alienare an cerss perfonis, pro- 
bibetur etiam ire legitimo ad cateras transfrre, par Ârreft 
general, prononcé le 13. Septembre ; fut dit que la- 
dicte veufue eftant mife au fixiefme lieu , où les crean- 
ciers payez elle pourroit auoir Icdit augment, ledit re- 
tranchemét auroit lieu s’il y auoit des biens de refte pour 
ledit Rofel. Ce qui auroit aufi bien licu G le mary 
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ex flatuto, comme à Tholofe, Ia femme eftant de- 
cedee par ftatut le mary gaigne la dot, & Ie mary dece- 
dant la femme gaigne l'augment, qui eft la moitié 
moins, en plufieurs lieux le tiers de dot. 1laefté iugé 
en ces termes : feu Monfieur Roffel Docteur Regent à 
Tholofe auoit efté marié en premieres nopces auec 
Damoyfelle l'Efclargie, duquel mariage font iflus'Mar- 
tin. Roffel. 11 fe marié en fecondes nopces auec Mada- 
moylelle de Nupces, à laquelle eft conftituee en dot 
cinq mille liures , autant en auoic la premiere, tou- 
tes deux filles de Confeiller de la Cour de Par- 
Jement de Tholofe, pour la repetition de laquelle 
fomme & augment faiét execution, les creanciers s’op- 
ofent, enfemble lediét Martin Roflel heritier au 
re d’inuentaire pour la dot de fa feu mere : ils 
font mis en rang, & ladiéte de Nupces eft colloquee 
en fon lieu, pour fon augment , comme preferable à 
pluficeurs creanciers crées apres la datte de fon con- 
tract de mariage: Roflel dit que fi fa maraftre gaigne 
rien, que le retranchement porté par le droiét & ordon- 
nances doibt auoir lieu , attendu qu’il n’y a rien que la 
dot de feu fa mere, ladicte de Nupces fouftient que non, 
primo ; parce que le retranchement ne peut auoir effect 
iufques apres le decez. Or en ce casil ne peut rien pren- 
dre que tous les creanciers ne foient payez, parce que 
la legitime e$7 quota bonorum , non quota hareditatss : bona 
autem non intelignntur nifi\deduËto &re alieno. Secundo, dit 
que cém quid relsnquitur contra legem bac ediétali, féd que 
pro non fcripits habentur, augent hareditatem, l. vnica Cod. de 
caducis tollendis, cÿ toto titulo ff. de his que pro non fcriptis ba- 
dentur. Tertio, dit, ff vnico vincentem, crc. Car ladicte 
de Nupces eft preferee à plufeurs creanciers, com- 
me premicre en datte. Car l'argument eft mis en 
fon rang. Or les creanciers font preferables audi 


Rofe! 





Nopces. 543 
Rofel, parce qu'il ne peut pretendre aucun droiét és 
biens de fon pere, que tous les creäciers ne loient payer. 
Quarto, dit qu’elle ne prend point ledit augment pour 
donation ou autre expreile volonté de feu for, mary:ains 
ex beneficio Statuts, cr legis municipalis dudiét Tholofe, & 
par confequent ledit retranchement ne peut auoir lieu, 
attendu que c’eft vne loy fpeciale : qwod enim ex lege da- 
eum ef lucrum , priuatus auferre modis omnibus non valebit, 
authentica de nupiis, 6. féa bac quidem, collatione 1. Roflel 
refpond que combien qu’il n’aye peu intenter action 
pour demander ledict retranchement qu'apres le decez, 
Tamen adueniente conditione retrahitur , au iour du con- 
tract, depuis lequel Iediét retranchement à eu lieus & 
les biens luy ont efté acquis par la loy, & qu’il retranche 
fuyuant ladite loy à fa maraftre, & de là s’'enfuyt qu'il. 
retorque l’aétion, fi vinco vinceniem te, contre les crean- 
cicrs: car puifque ledit Roflel furmonte la maraître, 
& qu’elle eft preferce aux diéts creanciers, lediét Rof- 
fel leur fera preferé. Terno pro non feripro eft pour le re- 
gard de la femme & non point le fils, auquel le re- 
tranchement eft acquis par la loy. Au quatric{me atti- 
cle peut eltre refpondu que c’eft vne donation, quia ab 
initio ledit 4. Roflel portuit alirer contrahere, vel non contra- 
here , au preiudice de fon fils : poruit enim renuntiare 
flatuto :fed cum non fecerit lucrum [fatuti, donaffe videtur, 
parce qu'il s'eft fubmis au ftatut. Monlieur le premier 
Prefdent refpondit ce qui eft die, s# L Codicills $. matre 
ff: de legatis 2. vbi prohibiws alienare in cerns perfonis, pro- 
hibetur etiam sure legitimo ad cateras transfirre, par Ârreft 
general, prononcé le 13. Septembre ; fut dit que la- 
diéte veufue eftant mife au fixiefme lieu , où les crean- 
ciers payez elle pourroit auoir Icdit augment, ledit re- 
tranchemét auroit lieu s’il y auoit des biens de refte pour 
ledit Roflel. Ce qui auroit aufli bien lieu f le mary 
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‘gaignoit par le predeceds de fa femme ; ainfi que fut dit 
en paflant par ledit fieur Prefident. Et rota que la femme 
eft toufiours mife en rang pour l'augment,fuyuant la dat- 
te du contract de mariage, contre les fecondes nopces : à 
ce propos Sainct Anbroife dit Lb.6. h:xameron,mutato con- 
cubitu parentes deprauantur , pralaits filits poflerioris copule: 
negleilis autem his qnicx priore [ant progeniti. 
8. Queritur, fi la femme fe remariant doit eftre priuee 
des gains nuptiaux qu’elle a faiét aucc fon premier ma- 
ry, & faut noter qu'il y a trois cas efquels elle eft priuee: 
Primo , quand elle fe remarie intra annum lu£kws : Secundo, 
quand elle malnerfe dans Je mefme temps, ir L. femine C. 
eodem , vbi mulier que poli annum luëlws , relitta affeéhione filio- 
run prions matrimont, nkpfit fecundo marito, lxcrum illud 
nupriale de quo in di£ta leg. fœmine , non potel} mulier aut mari. 
tus ad fécundas conuolans vota;vni ex prioris matrimon:] liberis 
relinquere, fed amnibus aqualirer :diffribuitur , anthentica lu- 
crum Codice codems, vide authenticam [ed € fi quis, codem, que 
difficillima eff ; in gloffa dicitur paria.effe initio multos filios 
extare , velex poft failo omnes decedere : 5d pracipue ck/lodien- 
dum, ut ex quocunque coningio fu{cepti fil patrurn [uorum (pon- 
falitiar retineant faculrates , l.cum ls Cod. eodem : l’Edidt des 
: fecondes nopces elt conforme à la loy hac ediélali , Cha- 
rond. hb.7:c.205. 
9.  Mulier que ad fècunda vota non migrauit, potef} transfer- 
ve lucra nuptialia non tantum in filios , [éd in extraneas per/o- 
#4s, ot pote dominain L. generaliter .finali Cod. eodem vide fusè 
de pos mulierum que ad fecundas nuprias vencrunt ante tem- 
pus luëbus ix authentica de nuptiis $. prima [5 quidem collat. 4. 
Faut noter que la femme fe remariant dans l’an du dueil 
. neperd rien, Bartole in leg. decreto Codice ex quibus cau- 
fs. loamnes Andreas in capite poffeffor de regul. iuvis. in fexto, 
Guidon, Pap. confil. 120. n#wmero 1. Papon Atreft 8.tiltre 
des 2. nopces , toutefois fi ia femme qui fe remarie dans 
| l'an 
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l'an lors du fecond mariage eft moindre de vingt cinq 
ans ne doibt cftre priuce des gains fuptiaux, par A glo- 
fes & texte de la loy finale Cod. fi aduerfws delitf, de la loy 
penultieme C.de hrs qui notantur infamia |.1. in fine C. de fsl- 
fa moneta. Et telle eft la refolution des maiftres. Secundo: 
n'eft priuable fi elle fe marie du confentement des enfäns *. 
du premier lié , gloffa in verbo copulantur $. fécundo , de non 
eligendis fecundo nubentibus in auth. Rom. confil. 219. Deciws 
confi lio 206.Capol.cautel.;3 $.Franc. Ripa in | fœmine. PBaldne 
in sois ex teffamento, Cod. de fecunds nuprits. 
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L faut que le notaire efcriue fes actes en bon & net 

papier, & quil tienne fon protocole en bon or- 
dre, par Ordonnances d'Orleans , art: 84. conformeà 
Ja nouuelle de Iuftin. de ebillisnibne $. illud leg. generaliter 
cum gloffa de tabéllionibws libro 1 0. Et comme ileft rapporté 
par Faber in. nihil autem inflitutio. de teflimentis ordinan- 
dis, & par Balde in |. contraëtus àe fide injfrumentorum Cod. 
& faut que le notaire ayt vintcinq ans & qu'il foit ex- 
perimenté & homme de bien , article 8 3. de ladicte or- 
donnance d'Orleans ; car s’il faifoit quelque notable fau- 
te par ignorance , coulpe & fraude, il feroit tenu dudiét 
dommage & intereft , capite finali de iniurits € 105 e Abbas 
: ee f. de masiftrat. @ Bariolws in (inali de liberis exhiben- 

. Et faut qu'il enregiftre tous les actes , & figne le re- 
. par lcdiét article 83. & faut qu'il le face fi figner 
aux parties & tefmoings,fur peine de nullité dudiét con- 
tract : il fera mention aufG s'ils ne fçauent figner , & de 
la requifition , qui leur a efté faiéte , article 8. de la- 
dite Ordonnance & article 165. de l'Ordonance de 
Bloys: comme auff des aétes qu'il prendra fera , men- 
tion auffi de la parroïlle, maifon & du temps, & de 
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l'heure qu’ils feront tenus par article de l’Ordonnance 
de Blois, & y mettra le nom du Roy regnant, auec fes 
tiltres: de toutes folemnitez eft faiét mention , 57 d. L 
generaliter,  ibi cloffa. Et encor faut qu’ils efcriuent les 
actes en la prefence des parties, & qu'il ke recite, L. y de 
leg. 3. € Guia. Papsquafl. 1 9. numere 5. & qu'apres il les 
fafle figner, L. Lucius Titiws, ff. de milit. teflamente, le out à 
_ peine de nullité, vs #otatur in L. contraët, ff.de fide inffrumen- 
sorum, & par Bartole, i 1. fideicommiffa $. 1. de legatis 3. 
ibi glofa, & les Arrefts 11.8 12. de Papon, tiltre des 
Notaires. | | 
2. Les Notaires auant ladite Ordonnance d’Orleans ne 
faifoient figner aucun contract aux tefmoings, & d’au- 
tant que les Ordonnances n’ont nul effe& qu'a l'aduenir, 
& non au palfé, s’il s'en trouue nul fignez de tefmoings, 
& de Notaire feront nuls, L. legis eodem de legatis,c cap.2. 
cum gloffa de conffitat. Mais fi lefdiéts actes n'eftoient fi- 
gnez par lediét Notaire & tefmoings, fuyuant lefdiétes 
Ordonnances, depuis celles d'Orleans, qui furent faiétes 
en l'an r$36. 
3. Notaire qui retenant ou expediant vn contract faiét 
vnrenuoy, fans faire figner les parties, ny luy-mefme 
figne, le renuoy ou guidon ne fera point de foy, finon 
qu'il fuft inferé au fonds du contraét , auant les feings, 
Bart. s1 l. asuus $. item ad leg. Cornel. de Falcid. & Alexander 
de }mnla. in 1. fin. Cod. de teffamentis;l.1.$. c% ideo,cf 1b5 Bar- 
tolus ce Baldes ff. de its que in teflamento delentur cap. cum ve- 
. nerabilés, de religiofis domibus, G° leg. fin. Cod. de editlo D. 
ce Adriani. A 
4. Le Notaire doibt retenir tes contraéts fans rayeures, 
vide fapra in verbo, Contraét. Car telles abreuiations ne 
font point foy, Bald. & Cynws in leg. contratlus de fide ins 
Srumentornm, fauf fi abreuiation n’importoit, comme 
dit Cynsss codem,  Gusdo Papa,quafione 19. pourueu aufli 
ue que 
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que les claufes foient apres entenduës en l’expedié, & 
que les abreuiations foient ordinaires, & entenduës par 
les parties & tefmoings : car lors le Notaire eft creu aux 
extentions defdictes claufes,l.decurio eodë de falfis, & l'Arr. 
10. tiltre des Notaires, n’eftant iamais prefumé qu'vn 
Notaire aye efcript plus qu'il n’a efté diét, leg. féiendum ff. 
de verb. oblig. 

5: Notaire qui retient inftrument prohibé par l'Eglife, 
eft puny de bannifflement irreuocable,l.fancimw,de facro- 
fanëbs Ecclefiss, & retenant contract reprouué du droit, 
comme de fymonie, coniuration, ou vure, & autre, eft 
priué de fon office.l.inbemus $. æconomus eodem.& le poing 
luy doibt eftre couppé felon le chapitre premier &. fi qus 
de probib. feud. alien. fans que aucune ignorance le puifle 
excufer, veu qu'il eft tenu de fçauoir ce qui eft de fon de- 
uoir, leg. generale‘ de tabellion. Cod. lib. 10. & l'Aireft 8. de 
Papon;tiltre des Notaires, où l’on eft feulement condam- 
né à l'amende pecuniaire. : 

La rudefle de l’efcriture ou autres telles legeres fautes 
des Notaires ne vitient pas l’acte,l.fin.Cod.de fideiuffor:bus, 
 ibi glofa; & Bald. in d. l. Imperator de flatu hominum, cr 
Chaffaneus, tiltre des fucceflions, $. 3.5 verbo, par droict 
d'inftitution. 

6. Le Notaire qui a fait faute vne fois ne peut apres 
eftre Notaire, ny s’il a efté priué de fon office , n’y peut 
eftre remis,cap.2.de poteltar. pralat. cr ibs gloffa. fauf en cer- 
tains cas rapportez par Felin. cap. finitis de herericis. Ne fe- 
ront pourtant eftimez ny cenfez faulx les autres actes 
défdiéts Notaires pour vn acte faulx qu'il aura com- 
mis, Zuo, Abbas, Immola, @ Felin., in d. finir:s fafon in 
L. fi ex falf. Cod. de tranfattiomib. où auffi eft dit que bien 
que le Notaire qui aura efté condamné comme fauf- 
faire, ne puifle apres retenir autres actes : toutesfois 
les precedents font valables, & ne peunent par lüy 
Mm #4 
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eftre expediés, Bartole ix L. reffamentum $. 1. de teffamentis, 
fafon in le. Barbarius Philippus ff. de officro prærorts verficula: 
inxta prafentem materiam de notario, e Alciat. regula 1.prafum- 
p'ione 7. numero 4. Que fi quelque acte eftoit impugné 
de faux , le notaire fera tenu de rapporter fon protocole 
pour en faire la verification, Bartole in Lfin. Cod.fide inftru- 
mentorum c$ l. vi. l. de falfS. illad in authentica © tabelliones 
cÿ 1bi gloff: & Guid. Papa quaflione 1 9.num.s voire fi le no- 
taire eftoit affigné pour remettre la cede & l’inftrument 
pour la verification du contract ,ilne peut refufer fur 
peine de tous defpends , dommages & interefts. Bien que 
le iuge fuft fimple fergeant ou notaire, d'autant qu'eftant 
le proces pendant il faut obeir.Et encore qu'il fuit eftran- 
ger peut eftre declaré contumax comme dit Balde. ## leg. 
sarifdiétione omni:m indicum,que fi le notaire deinioit auoic 
reçeu l'inftrument,feroit noté comme fauilaire, L. eus qui 
celauit C. de falfis. | | 
7. Les protocoles du notaire doiuent demeurer peres 
beredem notarÿ Felin. in cap. cum per tabellion-m de fide inffru- 
mertorum. Toutesfois par l'ordonnance d'Orleans article 
84. ILeft dit qu’apres Îe decés du notaire il fera fai in- 
uentaire des regiftres par les iugesordinaires des lieux,Sc 
feront mis au greffe pour eftre expediés & le falaire moi- 
tié à l’hexitier, moitié au grefherice qui ne s’obferue pas, 
mais le protocole demeure à l'heritier pour la validité 
des exceptions , s’il n’eft notaire il peut bailler les actes 
qui font valables pourueu qu’en premier lieu ils foyene 
expediés à la requifition de la partie , fécundo, que le iuge 
l'aye ordonné , tertio , qu'vn autre notaire l’ayt expedié, 
quar'o, qu'ils foient expedics fidellement, gin:0,en forme 
authentique, fxro,que ceux qui ont intereft y foyent ap- 
pelés comm: et dit 5 canone charte quallione 9. €& 13 ca. ste 
curn aslethi de confirmatione vulir. vel inutilir. € Guid. Pap. 
quajtion. 2. Mais fi le collationaire treuue que l'acte que 
l'on 
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* l'on faiét expedier n’eft en bonne forme, il ne le doibrex- 
pedier, ny s’il y a interdiét,comme a cité iugé par Arreft 
23. de Papon. 
s. Il eft toufiours prefumé que le notaire a bien exer- 
cé fa charge s'il n ‘apert du contraire cap. ad audientiam de 
prafcript. @ L. fi quis decurio Codice. de fal(is , & que ce qu'ila 
efcrit en l’acte auoit elté prefcript de la volonté des par- 
tics , Balde in leg. errores , de teftumengis + Roms, conjil. 1 “A 
Quoy que le notaire fuftidiot & ignorant, Bartole sr ! 
qui fily ff. de tellamento tutorum , car il eft pluftoft prefumé 
erreuren l'acte du notoire que faufleté. Bariolus in L. que- 
ties $. féd fi notarines ff. de haredibus inffituendis © leg. libera- 
tiorws de regulis iuris. Ets'ily a quelque mot ambigu en 
Faéte le notaire fera creu en fon interpretation comme 
tient Alexandre confilio 146. volumine. $. Que fi les vef- 
moings diloient auoir efté autrement arrefté qu'il n’a efté 
efcript, il eft plus prefumé pour l’aéte de notaire & de. 
fa declaration que pour la declaration des tefmoings 
Felyn. in cap. cum caufam de teStibus leg. cum precibus Cod. 
de probationibus leg. 1. fimenfor falfim “modum dixerit | in 
proœrmo d'gefforum cé Guidon. Papa , confi L 119. #umero 1. 
où il eft monftré qu’ il eft pluftoft creu à l'ae & difpo- 
ficion du notaire qu'aux tefmoings , Alciat reeula fepima 
p'afsmprione 13. 
9. L'office du notaire eftoit anciennement vil: L verbis 
Codice de decurionibus ; Toutesfois auiourd’huy il eftau 
rang des honneftes 1m quiatranfmifit in : beciale nomen of- 
ici, tum quia datur à principe, & auff à caufe que leurs aétes 
font vriles & neceflaires à la Republique /. 1. Codice de 
manda!. princip. / 
10. Le notaire ne pent ny ne doibt monftrer _ fecrets 
du contract à vn aut'e , fans mandement du inge ou con- 
fentement de la partic:car autrement ce feroit “prodition 
ffaris Species leg. fi f quis ex argentarits 6. pertinere ff. de 
Mm 5 
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edendo, facit lex 1. de falf. Bien a efté iugé par l'Arreft 9: 
des Notaires dans Papon, que celuy qui aura intereft en 
l'acte Je pourra demander,mais par Juftice,d.lege fi quis ex 
A'pentATISS. 
11. Le Notaire ne peut contraindre aucune des parties 
leuer l’acte qu'il aura retenu, comme fut iugé par l’Ar- 
reft dernier eodem, & par lOrdonnance d'Orleans, arti- 
cle 85. où auf il eft enioint au Notaire de prendre fa- 
laire moderé, e 4 ngelus in |. final: $. ut autem de re militari, 
bb.10.{Bien@ontraindra la partie qui l’auroit commandé 
de groffer l'acte s’il le luy laïfle par apres en main, Bar- 
tole, s# L. non aliter ff.de adoprion. c* Aretinus in $. cum autem 
cod. apud Iuffinianum. Sauf fi la partie eftoit fi pauure 
qu'elle n'euft le moyen de payer, auquel cas le iuge luy 
fera deliurer fon argent, Gloffa in verbo gratis de mandat. 
princip. | 
12. Le Notaire ne peut refufer retenir l’aéte duquel il 
fera fommé pourueu qu’il ne foi prohibé ny reprouué, 
autrement {era priué de fon office comme l’hofte qui re- 
fafe le logis,kcomme tient Matthieu de Affliét, in conflirur. 
regni Cicslie, que incipit vos noftri in 3. not. Chaflaneus des 
Juftices in $. Meflieurs, ##mero 4. 8. 
13. Notaires ne peuuent prendre actes publiez fur pei- 
ne de nullité en autre lieu que où ils font Notaires, 
comme tient Æofienfis in cap.cum Petrus Tabellio de fide in- 
frumentorum. Bocrius quaffione 242. numero 4. & aufli eft 
jugé par Arreft 2. tiltre des Notaires dans Papon,& Au- 
tomne en fon cômentaire fur Imbert, snfhitut. forenf. lib.1. 
chapitre premier. Et ne peuuent prendre pour compa- 
gnons les Notaires pour efcrire leurs actes, & eftre No- 
taires auec eux par focieté,comme le pere,le fils, l'oncle, 
le frere, le nepueu,ie beauperc,& le gendre, pour obuier 
aux fraudes que l’on pourroit faire {ur cela, comme fue 
iugé par l'Arreft 14. du Papon. 
14, Par 
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14. Par l'Ordonnance de Louys XIT. 1510. article 65. 
& de François premier 15 3 $. cap.x 9. art.12. font faiétes 
deffenfes à rous Notaires de receuoir aucuns contraéts 
illicites fur peine de priuation de leurs offices , & d'2- 
. mende arbitraire, vide legem iubemus $. œconomis Cod. de 
facrofanéhis Ecclefiis, l. generali de rabellionib. Gnid.Papa, con 
fil.118. 6 433. Arreft du mois de Iuin 1562. donné con 
tre vn Notaire, par lequel il auroit efté fufpendu cinq 
ans de fon office, & condamné pour auoir paflé vn con- 
tract notoirement vfuraire, Charondas, Sum.rur.644. 
15. Il n’eft loifible au Notaire Royal d'exercer fon off- 
ce en la terre du Seigneur qui a droict de tabellionnage, 
à caufe du preiudice qu’il feroit audit Seigneur , Joannes 
Faber ad titulum inflitutionnm de Ariliano iuiore, & iuge 
par Arreît du penultieme luillet 1 $43. Bacquet sraélars 
des droicts de luftice, capite 2 5. numero 26. 27. excep- 
té en deux cas, #u#mero 28. finon que ce foit du gré &c 
_ confentement des Seigneurs. Au Roy feul appartient de 
creer, criger, & inftituer Notaires, Ordonnance de Phi- 
lippe le Bel, article 20. Sauf fi les Seigneurs ont droiét 
de tabelliônage,auquel cas ils peuuent creer tabellions. 
16. Quand au falaire des Notaires ils ont efté reglez à la 
raifon de ce que les Grefhers peuuent prendre, à fçauoir 
feize fouls parifis pour peau, & deux tournois pour 
feuilles de papier. 

17. Poteflas creandi notarios, tabelliones, vel'aËluaries ad im= 
Peratorem, fine regem pertiner, |. atluarios de numerariis, atlua- 
ris, G chartnlariis, lsb.12. Cod. $. fi vero preter bac. de tabel- 
lionibus in anihenticis, can. cap. per venerabilem extra qui fil 
fini legitimi, notat Innocentius in cap. cum per tabell, extra de 
fide snffrumentorum, Speculator in titulo de inffrument. edit. 6. 
reflat. verfic. fed quis potef} facere tabelliones , Bacquet des 
droicts de Iluftice, PAg.3 5 9. nnm,1. 2. 

28. Quand vn Notaire eftranger comme du Roy d'Ef- 
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paigne ou du Prince de Sauoye inftrumente en France, 
ou bien notaire de fcigneur hors les terres du’ feigneur 
par lequel il cit inftitué , tels actes font du tout nuls: 
Bartole 57 1. 2.ff. de officio proconfalis c$ leg.coll. c Speculat. in 
titulo de imférument. edit. $. rejlat verficulo quid{fi quis non eft 
no'arins, vide Bacquet des droits de iultice p. 366. nume- 
TO 30.31. & 34. : | 
39. Leiuge du feigneur ne peut prendre cognoiffance 
de ce que le notaire Royal a inftrumenté dans la terre 
dudit feigneur , ains faut que le feigneur fe retire au plus 
proche iuge royal. 


BEI DLHÉPINIPERDIPONTOÈDENPNT DE 
Obligations. 


I. O Bligation de deux ou plufieurs ayant promis en- 
femble l’vn pour l’autre de payer vne mefme 
fomme , encores que ces termes ne foyent en l'obliga- 
tion , & chafcun d’eux feul & pour le tout , fans diuifion 
ny diiculion de debte , toutefois ils font obligés folidai- 
rement , parce que lon doibt auoir plus egard au fai 
qu'aux parolles. lugé par Arret de Paris du 19. luillet 
1 $ 90. cité par Charondas en la fomme rurale pag. 148. 
Mais celuy qui eft pourfuiuy & execute pour toute la 
debte peut fommer fes coobligés, parce qu'ils peuuent 
allegucr payements ou autres exceptions contre le crean- 
cier , Chaondas 317. eodem. | 
2. Neantmoins Bacquet ciltre des droits deiuftice p. 
269. tient qu'vne obligation joit de vendition , de loca- 
tion, preft, ou rente, ou pour autre chofe contraétee par 
plufeurs perfonnes n'elt point folidaire , & lvn n'eft 
point tenu pour l’autre, ti ce mot ét folidum chacun 
d'eux vn feui & pour le tout ielt porté par. l'obliga- 
tion lreos $. cn tabuiis fre ducbus veis 1. [5 aon finguir ên foli- 
dti Codice fi certum petainr. eacox que plufieurs fe foyent 
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folidairement obligés : il y a diuifion entre eux & faut 
faire difcuflion, fi les contraétants n’ont expreflement re- 
noncé au bencfñce de diuifion , ordre dedioit , & de dif- 
cuffion authentica hoc ira , Cod. de duobus , reis , vbs gloffa leg. 
reite Cod, de fideiufforibus. 

3.  Ets’il n'ya qu'vn principalement obligé , auquel la 
fomme a efté baillee,& par mefme contract plufeursi in- 
teruiennent qui fe conftituent folidairement principaux 
debiteurs & payeurs , gniexpremiffores vocamur , d'autant 
qu'ils ne font que fimples fideiufleurs , ils auront le be- 
nefice de difcuffion pour le regard du principal obligé & 
encor le benefice de diuifion entre eux, fi parexpresils 
n'ont renoncé au bencfice de dilononre de droitt,& 
difcuflion : comme ils peuuent librement faire , Gloffa :# 
d.authentica hoc ita, cr in titulo de fid.c mandat. in autheniic, 
vbi gloffa in verbo,acceda : Molinaus traitatu de vfuris & con- 
#6 7: 
. Mais quand plufeurs font obligez,& quand chaf, un 
a He fa part de la fomime empruntec,ils font taciremét 
obligez à Îe garantir l’vn l’autre, quia in quantum pecuniæ 
ad eos perenis , funt rei debendi, c æque principaliter obli ivati 
creditori ; > in quantum pecunis non pernenit ad eos fire in- 
uicem fideinffores, cr 1deo mandati vel negotiorum goftorum ace- 
re poffunt lvsr vxori $.fin. vb: glof]. mag. ÿ- ad Vélleian. l. reos vbi 
Bart ff.de duob.ress. 
s. De mefme les coheritiers,les compagnons & aflociés 
ont leur recours les vns contre les autres,fro rata port'onts 
L2.Cod.de eui£tionib.l.fi fratres Cod.communia vtrinfque indici, 
le femblable n’eft pas des cautions , encores qu’elles 
foyent obligees folidairement : vide fupra verbum ; Cau- 
tion. | 
6. Quand /'vndes coobligezeftfaiét non foluable, la 
perte tombe fur tous les autres obligez in €. ff plures in- 
frtntionibus de fdeiufforibns ; ditta anthentica hoc ita, Dao 
duobws 
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duobus reis,cinfmods enim ef} natura obligationis pluriums reoyrums 
debends vt inter eos commune [it percuinm, vt adnotauit Stella 
én L. ficreditores Cod. de païtis, Bacquet eod. pag. 176. nnmero 
243. 
7. Si vn creancier ayant pluficurs obligez d’vn mefme 
debte reçoit partie de la debte de l’un d'iceux, payant 
exprefflement pout foy-mefme,on ne luy peut demander 
la part des autres, ny à chafcun que fa contingente por- 
tion : c’eft la decifion de Ia loy f creditores Cod. de paëtis, 
fondez far les mots, pro fa perfona, & parce moyen elle 
p'eft contraire aux autres loix, qui font la loy reos Cod. de 
iafforibus, & la loy inter $. 1. codem, lefquelles veulent 
que celuy des obligez qui a payé vne partie, parce qu'il 
les fautentendre au cas que le creancier ne l’ayt receu 
particulierement pour fa perfonne, & en fon nom,Cha- 
rondas , i# fumma rurali 304. mais le tout defpend de la 
forme de la quittance faicte par le creancier, de qua vide 
Bacquet,codem,pag.176. numero 144.14 $. & Robert, libre 
4 Capste 7. 
8. Ileft dit cy deffus que nulle obligation n’eft foli- 
daire, fi les contraétans n'ont expreflement renoncé au 
beneñce de diuilon , ordre de droict & de difcuffion, 
neantmoins quatre marchands ayant achepté quelque 
marchandife d’vn autre , & enfemble faiét vne cedule 
foufcripte de leurs mains, par laquelle ils promettoient 
payer au vendeur l’vn pour l’autre la fomme de 1270. 
liures dans trois mois, par Arreft du 19. luillet 1 5 90. 
canfirmatif de la fentence du Preuoft de Paris, font con- 
damnez folidairement l'vn pour l'autre, & vn feul pour 
le tout au payement de ladiéte femme, encor qu'ils 
n’euffent renoncé au benefice fufdict. La raifon eft, par- 
ce qu'entre marchands ces mots l’vn pour l’autre em- 
portent folidité fans s’arrefter aux fubtilitez & formali- 
tez du droict, que fi ces mots l'vn pour l’autre n’euflent 
cfté 





Obligations. 
efté en la cedule,& que purement & fimplement lefdiéts 
marchands fe fuflent obligez, la debte euft efté diuifce 
entre eux, Bacquet codem p.278. numero 148. ce qu'il faut 
entendre de marchands qui ne font point aflociez : car 
eftant aflociez l’vn d’entre eux, acheptant marchandife, 
ou bien empruntant deniers par cedules ou obligations, 
omnes in folidum tenentur,fiue prefentes fine abfentes, fine fcien- 
tes, fiue ignorantes:cenfentur enim inuicem exercirores, vel snifi- 
tutores, vel prapofiti, vel magifr:,l.1.Cod.de duob.reis,Cuiacius 
ad Africanum in L. vir vxors $.uir. ff. ad Vellesanum, idque ne 
in plures aduerfarios creditor diflingnatur, & cum nullis Liigare 
cogatur. Et cela eft certain en France entre les marchands 
aflociez, de quelque negociation que ce foit, volontaire, 
ou autre, Bartole in L.eadem, confit. 7. ff. de duobus reis, & 
Balde in 1. cum te, Cod. fi cerium peratur, L. iufhiffime $. propo- 
nitur ff. de adilirio ediéto, l. 1. in fine,  tribes fequentibw ff. 
de exeroitoria aëlione, L. sure prouifum, Fabr. lib. 1 1. Cod. Que 
fi deux marchands empruntent 600. efcus,a rendre dans 
fix mois, & que l'obligation porte aflociez; ils font foli- 
dairement obligez. 

9. Le femblable doibt eftre dit des banquiers, de plu- 
fieurs tuteurs,& plufeurs fequeftres, des Confuls, Mar- 
guilliers, Magiftrars, & Officiers, qui omnes in folidum te- 
zentur, cum in folidum eis commilfa fit admimiffratio. Et faut 
noter que vni corum reête foluitur, finon qu'il y euft Rece- 
ueur deftiné pour prendre les deniers,auquel cas il feroit 
befoing de payer au Reccueur. 
10. Enfin il eft certain qu'entre Marchands aflociez, 
ou folidairement obligez , ou refpondants les vns pour 
les autres, il n’y a point de diuifon ny difcuflion, & 
ue chafcun eft tenu principalement, & folidairement, 
fuyuantle $. final. de fideiufforibus, in authentica, vbi glofa, 
guam fequitur Bartolus in diéo loco, collarione 1 1. Et de fai, 
in guria mercatorum negotia deciduninr ex aquo © bono, non 
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obferuatis apicibus fine fabi:litatibus inris ; comme dit Barto- 
lc,mn L. fideinffores $. quadam ff.mandati & Balde in 1. fi pro es 
Cod.erd. Or il et certain que exceptions,difcuflions & di- 
uih6s fént de apicibus sur vt tratlat Ludouicus Roman. confi- 
Lio 4 30. gloffa in L. mancipiumn in verbo, aëtw.ff.de euittionb. 
Bacquet des droïéts de Iuftice pag.279.num.249.2$0.251. 
2 $2.où il cft dit auoir efté iugé par Arreft du fecond Tuil- 
let 1591. que les heritiers des marchands aflociez obli- 
gez purement & fimplement ne font folidairement obli- 
gez par la mott:la caufe de la folidité eft oftec ; qui eft la 
focieté. | 
11. Quand quelqu’vn s'eft obligé payer , aa cas que le 
debiteur ne paye , il ne faut point de difcuifion , ains fuf- 
fit d’auoir fommé &r interpellé le debitenr à fon domi- 
_cille , de payer la fomme deuc, & en refus de payement, 
faire condimner celuy qui s’eft obligé audiét cas , parce 
que c’eft vne principale obligation , faite foubs condi- 
tion aduenue felon le texte formel. ir lfeiuffor obligar: S. 
final de fideiufforib. | 
12. Que fi quelqu’vn s'eft conftitué principal debiteur 
&en fon nom propre, fans auoir renoncé au benefce 
de difcuffion, il fe pourra ayder dudit benefice. Parormi- 
zanus in cap. peruenit ; exrra de fidewfforibus , numero G. (j fide- 
suffor, inquitym fideinbendo conftstuat fe principalem pagatoïem, 
füccedit mhilominres beneficinm authentice, prefente , nifi ille be- 
neficio renuntiauit , 1. final: Cod.de conffuuta pecunia : quando 
enim aliquis conuenitur ex faëto vel'obligationc alterius , fiue fit 
fideinffor interceffor, fponfor,aut mawdator, ille priss conuenien- 
dus ef propter quem alter conuenitur, ot ait Bartolus in l.ctm in 
plures $. veflimente ff. locati. Ioann. Faber prefente , Cod. de fi- 
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23. Simihic Titioemofundum , Tuius ef fuperfines 
mihitotss fundus quaritur leg. fundus ille ff. de contrahenda 
emprionc, Pideibi glofam quiames iatereff alism focium non 
Po habere, 
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babere ,  venditorts totum funduim cr non partes vendere , ne 
incidat in comæunionem L. {i non fortem $. fi certum ff; de condi- 
élione indebti, in lucratiuis Slipulatio valet tanium pre parte fhi- 
pulantis, G nibil ei accrefiit , leg. fi mihi G Tirio 1x. ff, de ver- 
brun obligat. vide leger uxorem 39.6. Agriplagam € legem 
3. Et quanao res dintdi non poteit etiam in contraët bis eff us 
acrefcendi, combien qe le profit puille eftre diuilè , Jeg. 

comm. liberro ff.de bons liberorum |. quedam ff. familie ercifcur- 

*_ del.fi duo parroni ff.de iureinrando, Imbert in Enchirid.in ver 

bo, Tranfport folio 10. 
14. Charondas tient qu’en Bien rapportant le 6.cum #“l- 
la, & le $. quod feré de la loy feptiefme ff de paëtis. Et con- 
fiderant tout ce qui eft traicte ff. de verborum cbligationibus 
 C. de contrahenda © committenda [fipulatione , on ne trou- 
uera que pour la validité .de la ftipulation foit requis y 
a oir canfe pour laquelle elle foit faicte , & partant la 
faut eltimer vallable, eriæm ff [ir line caufa ; pour l'autliori- 
té que,le droit ciuil luy attribuc, iwxra $.item:nobis, iniffitu- 
tionibws per quas perfonas nobis acquiritur,finon qw'il y euft du 
dol de la part du ftipulant, comme s’il audit faiét faire 
ftipulation foubs pretexte de prefter argent ;, éf-ir4 deber 
sntelligi diélu &. circa. Et hac eff opinio Fulgofijin l.generaliter 
Cod. de non numerata pecunia; fommarural.841. 


PRBTITIPEPIPINIIIN ENTER ES 
Oblations ,Offrandes.. 


1. Es oblations & offrandescommencerent defia du 
temps de Cain au Genefe 4. Et les offrandes pro- 
prement fonttoutes chofes que de proprits @ cunétis rebues 
Ecclefie offerumnr.Il y a difpute pour fçauoir & telles abla- 
tions doiuent eftre neceflairement faites au curé & re- 
éteur en la parroifle. Et plufeurs tiennent qu'il y a plu-. 
fieurs cas efquels neceflairement on eft tenu d'offrir au 
preftre , Primo pour la conferuation & entretenement 
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de quelque couftume folemnelle, cap. 4d ÆApoflolicam, de 
Symon. par tequel licer Epifcapo loci veritate cognita eos com- 
pefcere qui malitiose nituntur landabilem confuetudinem immu- 
tare. Secundo on y eft tenu neceflairement, aufli en con- 
fideration de la neceflité extreme du cuté, guia non tene- 
tur fuis militare Shipendiis, L. cum ex officio, de prefcriptionibss. 
Elles font neceflaires aux principales feftes de l'annee, 
& mefmement wbi Ecilefia non habet prediales decimas C. 
omnis Chrifidius, de confecrat. diflintt, 1. vbi dicitur ad mi[° 
frum [ilemnia femper aliquid effe offerendum. Quano elles 
font deuêës lors que par teftament on y eft obligé, & le 
curé ou recteur de Îa paroifle {e peut feruir d'iceluy, 
pour y contraindre les heritiers, C. mulls 1 2. quaff. 1. C. 
voluntas, «ÿ Cod. qui oblationes 1 31. quef. 2. Quinto, vbi 
non folnuntur primitie, tum quia in locum carum fuccedunt 
oblationes neceflarie C. Jlatuimus 16. quest. 1. Et de fait 
ancieniement perfonne n’ofoit approcher d’vn Pro- 
phete, comme il eft dit: au premier des Rois, chapitre, 
neufic{me. 
2. Maisil faut fçauoir la couftume des lieux qui veut 
que les perfonnes laics reçoyuent les offrandes, eft bon- 
ne & valable. LU | 
3. Ileft certain que telle couftume ne doibteftre aucu- 
nement obferuce, parce que les decimes & oblations 
font de mefme nature,C.quamuis de decimis. Or eft-il que 
toutes perfonnes laics font ‘incapables de l’vn, & par 
confequent de l’autre, nulla enim eff de rebus Ecclefiafhicis 
eis attribut poteffas cap. bene quidem $ dis. Toutesfois De- 
cius en fon confeil r48. confirme telle couftume eftre 
bonne & fouftenable,pour les offrandes qui fe reçcoiuent 
aux oratoires & petites Egliles, toutesfois l'incapacité 
des fufdiétes perfonnes faict que la premicre opinion eft 
mcilleure, argument legis quanto, confuet. & qui plus eft 
J'Euefque mefme ne peur pas permettre à vn lay de re- 
çcuoir 
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ceuoir [a moitié ou aütre partie des oblations : cap. fi quis 
bafilicam, de confecrati. diflinit. 1. L 

4: Et toutes les offrandes qui font faiétes à certaine ima- 
ge de l'Eglife, font aufli deués au curé & recteur d'icelle, 
Panormiranss in capte dilettus, collar. 3. verfic.1.cap. quamuis 
eod. Toutesfois le reéteur de ladiéte Eglife doibt em- 
ployer telles offrandes à la reparation de l’Eglife. Or l'E- 
 mefque l'y doibtcontraindre : & fi tel image eft transferé 
d'vn lieu en autre,de mefmes les offrandes faites def puis 
Je jour de celte tranflation font deués au curé de f'Eglife 
où elle eft transferee. 


BOIRE SR PRRRIBESSEERERSES 
Officiers. 


1.Y Es Officiers des Seigneurs peuuent eftre reuoquez 
LL. deftituez au plaifir des Seigneurs, lefquels doi- 
ucnt commettre perfonnes fuffifantes & capables pour 
finceremét adminiftrer iuftice à leurs fubieéts, ainf qu'il 
eft porté par edit publié en la Cour, le dixneufiefme 
Decembre 1 5 54. lequel eft eftroiétement gardé. 
2. Maisles Officiers Royaux ne peuuent eftre deftituez 
que par mort, relignation ou par crime. Bacquet des 
droiéts de luftice,pag.1 5 o.num.2. 3. Et fi le Roy donne 
ou aliene quelque Seigneurie, le donataire ne peut defti. 
cucr les officiers inftituez par le Roy. Bacquet cod. 
3. Lesofficiers royaux ne peuuent former complainte 
de maintenuë eftant troublez en leurs offices, ains fe 
doibuent pouruoir par oppofition, q#ia nullum iws nec do- 
mninium babent in iurifdi£tione officio,vel dignitaie,nulläque pof 
feffionem:fed habent nudum vumexercitinm G admiriffrarionc. 
Gr omne ius,dominit, G° pofeffio refrdet penes principe, vel alium 
dominiti,cuiss nomine inrifdi£ho,dignitas,eÿ officium exercemur, 
l, 1 .ff.de officio sinus cui radata eff iurifdithio, Baldus in c.cum voie 
finum,in fine eollas. x verficulo, quero que atas de officio delegati, 
| Nn 2 
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extra Alciat. lib, paradox. 2.6.6. 

4. Cequielt dit cy deffus que les fcigneurs iufticiers 
peuuent reuoquer &. deftituer leurs ofhciers de leurs 
charges & ofhcesia leur plaifir & volonté, n'a lieu , fi 
les dicts officiers ont efté pourueus pour recompence de 
feruice ou autre tiltre oncreux, Arreft du 26. Ianuier 
1562. ce qui a lieu non feulement pour le regard du {ci- 
gneur qui a pourueu lefdiéts officiers , & de {on heritier: 
mais auffi pour le regard du fuccelleur , fingulier Arret 
du 22. Mars 1565. 

s. Le femblableeft obferué aux benefices , Euefchés, 
Abbayes, prieurés ou commanderies, quand l'officier 
a efté pourueu en recompence des bons & agieables fer- 
uices faiéts pour la pourfuite, & conferuation du do- 
maine & tempbrel du benefice, car ainfi faut que foyent 
claufees les lettres de prouifion , & non point pour les 
feruices faiéts à la pourfuite du domaine & temporel du 
benefice:car en ce cas le feruice eft perfonnel, & ne paf- 
fe pas la perfonne, mais en l’autre il eft reel, & n'ya lieu 
de deftitution , mefmes en la perfonne d’vn iuge qui a 
cfté dix ans en l'exercice de fon office, Arreft du 1 $.luil- 
Jet 1588. | 

6. Le Tuteur ne peut deftituer les officiers de fon pu- 
pil de quelque fiçon qu’ils foyent pourueus, n’y aufli lv- 
fufructuaire,Bacquet des droits de iuftice p.1 $ 3. sum. 1 4. 
7. Etne fuffit que les prouifions d’vn fee obtenu par 
recompence de feruice on face mention en termes gene- 
aux , comme en faueur des bons & agreables feruices 
qu'il nous a faits : car cela n’eft fuffifant pour vntiltre 
remuneratoire:mais il eft befoin que lefdictes prouifions 
portent, ces mots en recompence ou en remuneration 
des bons & agreables feruices qu'il nous à cy deuant 
faits , & le meilleur feroit d'en fpecifier quelqu’vn. 

ë. Et pour déftituer honneftement & fans note d’infa- 

mie 
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mie fon officier , tel feigneur dcibt dire’ qu'il fe conten- 
te du feruice que lediét ofhcier luy a fait cy deuant ; au- 
trement ignominse caufa deffiturus cerfererur L. 2:$. emmtinis 

+ ff de his qui notantur infamia. 7 TT Es 
9. Vnaduocat du Roy refione fon office à fon gendre, 
& fe faiét prettre , & laifle du tout l'exercice au refigna- 
taire , qui decede, l'office eft impetré comme vacquant, 
le refignant s’oppofe, l'impetrant dic qu'il n’eft recéua- 
ble , parce qu’ilen auoit long temps auparauant quitté 
l'exercice , & qu'ilne le pouuoit exercer , à caufe qu'il 
eltoit preftre, & ne pouuoit conclurre à peine de mort. 
Par Arreft fut dit que ledit refignant dentéuteroit adué- 
cat du Roy : mais qu'il le refigneroit dans quatte mois 
Fauc noter qu'il y auoit condition de furuiuance. Cha- 
rondas Hb. 7.c. 149. RP: nt 
10. ZVora neminem officium college vfurpare debere, ne açant 
euniti qued finpulis credebatur , l.quicunque Cod. de executonib. 
G exaëlor. lib. 1 1. tit. 6 3. par Ordonnance d'Orleans aïti- 
31. 11 éft defendu de tenir deux offices, quand ils font 
tous deux gagés du public , & ne font incorporés, Barto- 
le lplacer 2. leltura numero 1 9. de facrofanttis Ecclifis, Mais’ 
deux dignités fans adminiftration, comme docteur &c: 
efcuyer, font compatibles , Bartolé in L. is quidemi Cod. qui 
#ilitar.poffunt &f L. 1. Cod. de prapof. agent. lib. 1 2 vide Rebuf- 

Ju de diSbenfaron. ad plura benefcia folio 367. € de vicario 
cpifcopinumero 34. fol.$ 3. ditt.l.is quidem L.hemo Cod.de a[fcf 

foribus & l.quifquis Cod. de pofful. Duret fur lOrdonnance 
de Blois, article 1 12.& r à 3. par léfquels eft defendu aux’ 
officiers du Roy prendre charges d'affaires d'autre fei- 
gneur : voyez l’article 169. Dore 
11. Pour fçauoir fi vnofficier peut feruir par vn fub- 
ftitut , faut faire cefte diftinétion,, fuyuänt les reigles de 
Bartole , qu'en tous cas où l'indufttie n’a efté confide- 
rce, cft loifible choïifir va fubititut: mais quand l'indu- 
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ftrie de fa perfonne eft choific, non : le premier cas fe 
doibt entendre, pourueu qu’il choififle perfonne qui ap- 
proche de fes merites : le fecond , pourueu qu'il ne foit 
appellé à plus vrgent affaire, Bartole in L.1. Ced.de prepof. 
Lib.1 2. vide Syntagma iris, fol.47 4. collatione 2. Et comme 
celuy qui fert par fubftitut, eft refponfable de fes fautes, 
vide Bartelum in L. 1. € 21. Cod.de condiéf. in pablic. borr.cé in 
L, nullas 1. c@ L neminem Cod. de decurionib. lib. 10. s 

12. Le Juge eft refponfablc des fautes de fon affeffeur, 
Syrtagrna in verboaffeffores,collar. 1. fol.s 9. Duret, fur l’arti- 
cle 273. de FOrdonnanee de Blois. 

13. Celuy quieft pourueu d’vn office par le Roy pour, 
fe pouuoir dire bien inftitué, doibt auoir trois chofes. 
principales ; les lettres du Prince & du Seigneur qui le 
veut pouruoir. Secondement, la reception, qwia dignita- 
sem quis dicitur habere, Gr die acceptionss. Tertio exercitinm of- 
fie : & tel exercice fe fait preffire iuramento, anthentica ut 
indices, fine guoque fuffragio, $. fi vero S. fi igitur, Gin $. opor- 
2ebit. Bartol. Paul, cr Calfrenfis, Immola,Soncin, in l Publius 
ff. de condir. > demenftrat. vide Boer.en la pag.1 49.1 56. & 
decif. fegu. vbi receptio faëti <{?, on antem iuris. Ce qui fert 
pour monftrer que l'exercice en la charge ou en l'office 
cft necellaire pourfe dire bien pourueu d'iceluy. Vn 
Huiflier ayant efté pourucu d’vn office de la Senefchauf- 
fec,ayant efté receu par Monfieur Ambroife, Mailtre des 
Requeftes à Paris, & s’eftant ingeré en l’exercice de fa 
charge, il auoit eu oppofition à la prouifion, fur ce auffi 
qu'il auroit elté receu fans faire enquefte, par Arreft, 
donné en l'audience; {ans auoir efgard à l'oppofition.fut 
dit que l’'Huiflier feroit le ferméc & l'enquefte en tel cas 
requile au lieu de {on exercice : & çe fait iouyroit de 
fon office,& fans defpens. 

14. Le mefme iour fut declaré vn fubftitut d'vn aduocat 
du Roy auoir efté bien & deuément deftitué ; pour cer- 

tains 
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tains crimes qui luy cftoient impoféz:& à caufe defquels 
le fieur aduocat auoit pourueu vn autre, y ayant aufl 
lettres en oppofition contre la nouuelle prouifon, faicte 
au fecond fubititué par le fieur Aduocat du Roy. 


RHRSDIDITIRDITSRSARTIE LORD TE 
Paix. | 


1. P Ax in Republ. eff tranquilla libertas, Ciceron en: fa 
Philippique 14, les Grecs à Athenes reprochoient 
aux Ephores qu'ils ne traiétoient iamais de la paix qu’en 
robbes noires, c’eft à dite,lors que toutes chofes eftoient. 
defefperees & perdues,& au côtraire les Romains auant 
commencer vne gucrre voyoient les ennemis, donnoiéc: 
ordre au falut du public:les Romains au rapport de Vi- 
truue lors qu’ils baftifloient leurs edifices outre La mani: 
fature de dehors auoient accouftumé de mettre en chaf- 
que cifeau de pierre des fucilles & rameaux d’oliuier, 
pour monftrer que c’eft peu des murailles des villes ou 
des maifons, fi au dedans n’habite la paix,quieft la prin- 
cipale partie qui entretient les Republiques. 
2.  Et'non fans grand myftere fuft ordonné à Rome par 
le. Senat que les temples de Vulcan & Mars feroient 
toufiours baftis hors les murailles de la ville; comme 
eftants dieux pleins de foudre & guerre, & que le temple 
de concorde fuit toufiours és lieux plus acceflibles de la 
cite. ‘ os 5 © 6 pepe 
3. Alexandre le Grand auoitefté peint auec vn foudre 
en la main, armé de toutes pieces; pour monftrer qu'il: 
. auoit efté vn grand Dieu de guerre, ce tableau fut reiet- 
té d'vn certain temple comme proicét de diuifion. 
4: Etletableau de Paufanias auquel eftoient depcintes 
deux femmes; l'vne profternce cn tetre :eflsanglaps 
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l'autre, fuft monftré aù peuple & leur fut dir que c'eitois 
la paix qui eftrangloit la guerre. 

s- Ileft dit dans Ifayc de la paix,O quam fhecsofi pedes nux- 
tiantium pacem,nunciantinm bona cr falutem. 

6. La paix nefe fçauroit achepter trop cherement voire 
ne feroit aflez acheptee du prix que le Roy Antiochus 
l’achepta aux Romains comme dit Tite Liue 8. decad.4, 
douze mille taléts antiques , qui font en noftre monnoye 
neuf milliqns d’or , & cinq cents quaräâte mille boifleaux 
de froment. : 1 
7. Iln’y a rien qui monftre plus clairement le bien de 
la paix que le feu , parce que comme de luy font faictes 
toutes chofes felon l'opinion des Soroaftres, voire eftant 
le prince de tous les elements côme celuy qui eft le plus 
pur & qui a {on lieu par dellus tous les autres felon He- 
rachite, ainfi de la paix tout heur & felicité naïft vid. 
Matb.hifi.hb. rinarr d. | | 


DRRRSRRITANIARPRSPIRSRENIENNES 

| Re  Parinre. 
1. PyAriure eft puny diuerfement ot eff periurws fuper con 
Pr G* tanc punitur  infamis afficstur 1. fi quis maior 
Coa.de tranfathionibus:aut inferendo teftimonium publics capira- 
lis insdicry cr turc castigatur fimilitudine fupplicij 1.1. $. 1. ff. de 
ficc.c.Rex 2 3.quaftione $. > bi gloff. tient que tel pariure 
doibt mourir, tous notaires fauflaires & autres faulx ref- 
moings conuaincus par Ediét du Roy François premier 
de l’an 1 $ 34. doiuent eftre condamnés à la mort , dont 
il y a en Papon plufieurs Arrefts libro 22. tiltre 13. Car il 
n'yacrime plus deteftable mefme:entre princes que le 
pariure eltdeteftable , ainfi l’atheifme qui ne croit point 
en Dieu ne l’offenle pas, & comme la foy eft le fondeinét. 
& l’appuÿ de la iuftice fur laquelle font fondés toutes 
Republiques;alliances & focierés des hommes, tels par- 
. | iures 
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iures font punis le plus fouuent. Lyfander qui fe vantoit 
de tromper les orands par ferment, & les enfans aux ofle- 
Jecs, fut puny comme il fe lit en fa vie dans Plutarque. 

2. Or le pariure ne doibreftre creu en tefmoignage cap. 
licet cr caer. 1effamentum de teffamentis , quia femel periurres 
prefumitur facere perinrium can.paruuli € can.litteras 2 2. que- 
fhione $ .vnde qui femel fuit periurss perdit officium probands Al- 
csat.requla 3.prefumpi.1 o. 

3. Le pariure peuteftre recherché apres le fermét, qmiæ 
dolum commifit in aduerfarium : ce qui fera autrement /fiin- 
quiratur de religionis ratione l.de periurio ff. de crimine fleLiona- 
tus co Faber & Bald.inl, 2. {od. de rebus crediris, & le iuge 
d’Eglife peut impofer peine au pariure cap. cum fit , de foro 
compet.comme eft dit aux decifions Capell. Tholof. quaslie- 
ne 17: 

4. Toutesfois il y a Arrefts diuers fur la queftion s’il eft 
permis rechercher le pariure,veu qu’apres le ferment la 
peine eft laiflee à Dieu /.2.Cod.de ireinr. lediét Papon li. 
9.1i1.6.en rapporte deux Arrefts l’vn fac relaxé & l’autre 
condamné. | 

5. Aucuns difent que le pariure n’infame pas,veu qu'il 
n'eft point tenu entre les cas .1. de his qui notaniur infa- 
mia:&c ain letient la glofie {.Luciws eodem & a' efé iugé 
par Arreft de Paris qu'vn crimineux de pariure fut receu 
au meftier de tondeur de draÿ ; l’on l'empefchoit à caufe 
dudit pariure. | 
6; Mais quoy que die Papon tout pariure cft infame & 
bien qu'vn pariure puifle eftre receu en l'exercice d'vn 
" art mechanique,il ne s'enfuit pas qu’il ne foit infame: eat 
il ne pourroit eftre receu Magiftrat,luge, ou en antre di- 
gnité, veu qu'il fant faire enquefte ou atteltation de vie 
& mœurs fuyuant l'ordonnance. 
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rpôres de biens entre freres ou coheritiers doibt 
eftre fai par l’aifné, & le choix appartiendra au 
puifné, & ainfi s’obferue communement en France, 
comme dit Guid.Pap.quaft.189.@ Benediit.in cap. Renutius 
verbo in eodem teflamento, numero 20, aufli eft-il dit par S. 
Auguftin, lib.16. de cinitate Dei, cap.2. maior diuidat, minor 
eligat, id ef iunior : il eft vray que le partage doibteftre 
fai@, confenfn haredum, 1. fin, fi. famil. bercifcunde, cr lminor 
Cod. comm. din. ou bien peut eftre fai felon que le tefta- 
teur l’aura ordonné.à quoy il faut s’arrelter, L. quories eod. 
toutesfois les tiltres & documents de la famille demeu- 
reront toufiours és mains du plus ancien, L. fin. ff. de fide 
snfirumentorum, & Guid. Pap. dicta, quafi. numero 1. 11 cf 
vray que cela ne s’obferue pas toufours:ains le plus fou- 
uent les ciltres font retenus és mains du plus commode 
aux parties, /. ç. Cod. communia .uirinfque indici], & tels le- 
ront inuentoriez, & fera prins caution de les pouuoir 
auoir quand il fera neccflaire, Accurle, L. fi que funt ff. fa- 
milsæ bercifc.où lefdiéts tiltres doibuent eftre mis és mains 
de celuy qui eft heritier de fa plus grande partie,ou bail- 
lez entre les mains d’vn tiers, ou és archifues publics, ce 
que le luge peut ordonner d'office, d. L. fi que funt, mais 
bien qu'ordinairement le partage du bien entre freres fc 
fafle par l’aifné : toutesfois fi à caufe de ce il y a procez, 
le Juge peut ordonner que le partage fera faict par arbi- 
tres, Innocent, d. cap. 10. de parroch. dr Lafon, in L. 3. com- 

munia de legatis Ranchin in annon Guid.Pap.qu.189. 
2. Siaucun eft lezé ou deceu au partage, il fera reftitué, 
suffis de caufis, l. maioribus Cod. communta vtrinfque iudicif, 
not, in |. mater C. familie herci[c. l. fimaior Cod. communi dini- 
dindo Rebuff. traitatu de re(cind. consraët. gloffa 1 5. rum.26. 
| | Et ainfi 


mn 2er ee en 


Partage. 67 
Et ainfi a efté iugé par Arreft rapporté par Papon, tiltre 
des partages, Arreft 6. Mais il faut noter que la lefion 
d'un quart fuffir, ainf le tienc Acçurfe, & les couftumes 
de France, in d. L. maioribus Rebuff. Japra numero 10.5 17. 
où il dit que l’on peut eftre reftitué par lettres Royaux 
contre le partage,vb lefionem,fauf contre celuy qui auroit 
cfté fait par fon tuteur, Philipp. franc. in rubrica de appel- 
lationibus, vide Papon not.2.fol.126. Moins contte vn ma- 
ieur fi la diuifion eft faiéte ne peut eftre caflee, qua cam 
inter frates, d focios dinidatur bereditas plerumaque traffigendi 
caufa exeo animointelligitur, L. qui Roma <. finali ff. de verb. 
oblig. L. cum putarem ff. familie hercifcunde, ayant le partage 
force de tranfaction il ne peut eftre refcindé, L. fi Lseciss 6. 
fin. ff. ad Trebell. 
3. Le moindre ne peut prouoquer à partage Île maieur, 
L.sinter eos penulr. de rebus minorum, verbo fine decreto, ny le 
tuteur ou curateur, /. penulr. eod. cr L. 7. de rebus eorum, fi 
fait bien le maieur peut demander le partage au moin- 
dre, & fera apres eftre faict contrainét & obligé le tenir, 
L.1. 7 2. de funito dotal. l.1. Cod. eodem, L. [5 inter eos Cod.com- 
mMmAnA Vtrinfque indicij. 
4. Toutesfois {ile mineur auoit efté lezé ou deceu, il 
feroit reftitué, d. l. maiores Cod. communia vtrinfque iudicsj, 
ny l'Eglife ne peut aufli prouoquer à diuifion, bien peut 
eftre prouoquee, L. subemws Cod. de facrofanths Ecclef. gloff- 
sn |. communione, Cod.commun: diuidundo. 
5- Or ceux qui ont biens en commun quels qu'ils 
foient, peuucnsdemander le paitage contre leur com- 
pagnon, L. penuliima ff. communs dinidund, l.hered. ff. fami- 
Lie hercifiunde , n’eftant aucun tenu de demander en 
communauté de biens, L. final: Cod.communs dinidunde, L. fs 
non fortem $. ff certum ff. de condisione indebiri, & peut eftre 
intentce l’action de djuifion , communi diuidundo, qui eft 


des chofes particulieres cémunion, ou tiltre particulier, . 
où 
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ou farilie hercifcunde qui eft de heredirate qui eft acqnile 
” Communement par fucceffion legitime ou par teftamént 
entre freres ou autres /. 2.ff. familie bercfeunde contre ce- 
luy qui iouyt par celuy qui ne iouyt pas leg. 1. 3. fami- 
lie fecunde. 
6. Le partage des biens lorsqu'ils ne fe peuuent diui- 
fer commodement le iuge & arbitre ex bono ef: eguo or- 
donneront que l'vn prendra tout, ou que fi plufieurs 
fonds ne fe peuuent defpartir efsalement que l’vnre- 
compenfe en deniers l’autre felon Feftimation quien 
aura efté faicte L. fi familie hercift. £: l.ad offic.(.communi di. 
aidundo , 8 lors que les biens ne fe peuuent diuifer com- 
modement l’on vient à licitation , fçauoir que les biens 
font entre les partageurs eftimés, & celuy qui plus l’en- 
cherit le prend pour foy & rembourfe les autres, qui eft 
vne praétique qui tend à paix & efgalité $. quedam atkio 
de at. 1.6.fi familia cum $.feq.de officio iudicis in diét. l.maior $. 
arbiter famil. herci[c.l. 3.finiurs regundorum. 
7. Mais fi les freres ne veulent prendre cefte praétique 
Ja licitation fe fera en laquelle les eftrangers feront re- 
ceus pour cherir comme dit Balde in L.ad officinm communi 
dinidundo , pourueu que les eftrangers veuillent donner 
du fonds licite la es » Balde cod. @ Iafon in. quedam 
de aîtion, empt.apud Iuffinianum. | 
8. En matiere de partages la garantie de l’vn à l’autre 
a lieu L.irem quamuis $.finals ff. communi diuidundo, fi enim res 
Vni eustle fit cateri ei pro parte tenentur . fifraires l. x. Codice 
communiA vrrinfque iudici. Et de fait le prtage qui aura 
efté fait entre freres aflociez ou autres fi vne piece eft 
euincée à l’vn, les autres luy doiuent garantir quisiu- 
dicium familie hercifcunde eft bone fidei L. non ne 
Cod. familie bercifeunde 1. beredes &. penult. codem , meme fi 
le partage a efté faiét d’authorité deiuftice. Mais fi le 
pere auoit diuifé les biens l'euiction ne feroit deuë leg. 
| qua 
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que pater eodem l.cem pater $.euitlis de legats.1. Et ne fe pre- 
fcript l’action de diuifer ny la lefion d’icelle que par tren- 
fe ans leg. 3.6 in qu'hws can. laf.long. temp. prafcripti $.ad bac 
verba nemo itaque C. de ann.excepr. 

9. Enpartagetoutes chofes comme biens , meubles, 
beftail & aétions doiuent eftre diuifces efgalement y 
ayant efgard à la valeur , eftimation & bonté des chofes 
& non à la quantité L. fi maior in fine communi diuidundo leg. 
pofl dums Cod. de suris € faths ignorantia , & les deïpends d’vn 
partage font payez efgalement ores qu'vn eult refufc lau.. 
cre pourfuiuy gleffa in 1.f irruptione $. ad officium ff. finium re- 
gundorum Leos $.1. C.de apell. & ainfi fut iugé par Arreft de 
Bordeaux J'an 1587. 

10. Le fils qui aura acquis du viuant du pere fera tenu 
apres fon deceds le mettre au blot de lheredité pour les 
partages vide fupra, Fils. 

11. Des biens qui feront diuifez entre freres ou autres 
le feigneur ne pourra pretendre droit de prelatio,ny par 
le droit de lignage ny pourra le plus proche le pretendre 
Chaïfan. fur les couftumes de Bourgongne tiltre de con- 
tract @ $. 1. verfic.suem in dinifione , gtia diuifio nullums tribuit 
‘14 nouam feà conftitutum disfinguit l.2.communi dinidundo. 
12. Sile pere qui n’a rien que meubles & acquetsles 
donne à.vn de fes enfans ils viennent en partage, Cha- 
rondas en fes refponfes lb. 6.145. 
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D caen vtrum fuêlus pertineant ad maritum 
 wecne diflinguit Bariolus in leg. finali adlrg. Falcid. 
ant tales fruêlus exiant & debent mulieri reflius arcnmento 
legs féipulants de donationibus inter virum ç vxorem , ant 
funt confumprii G tunc maritws eos percepir contra volmn- 
salem vxons © reilituends fént argumento legis de his, de 
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donationibus inter Dirum Cr -vxorem, ant eotum a imatio, ant 
percepit voluntate vxoris, G turc aut funt fruélus induffriales, 
cr non reftitnèndi argumento legis finalis, Cod.de paëtis conuëtis 
que de vfuris pecunie verba facit, aut funt naturales,  tunc Ji 
(ant magna quaniitatis refinendi [ant quantum ex his locuple- 
tior faËtus maritus, aut funt exigui, G* non funt relituendi, ita 
Bartelus, G Guido Papa, qualt. 46 8. Philipp. Corneus, conjil. 
12 9.d'fhingart fruëlus extantes fine naturales, fie fint induffria- 
Les ee reflituendos uxori, aut heredibus eius, confumptos in com - 
—_ saunem vfam familie non effe reffituendos dilta I. finals de pattis 
connentis, at [5 confumpti probentur in rem propris mariti veluts 
quod maritus fuerit dines ex cuius bonis famili4 ali potuiffe con- 
fat proculdubio ce reflituendos, aut eorum æflimawonem Rar- 
chin. in add. ad diélam quefl.468. c argumento legis [1 fruilus 
Cod.de donat.inter virum @ vxorem que de fruétibus rerum do- 
talium loquitur ab vxore perceptis conflante matrim. vira con- 
fentiente, | 


Peage. 


T7. pis doibt eftre payé par les paflagers fans y eftre 
appellez ny fommeez, quia fêire debent fe tener, L. f- 
nali, @ ibi Bartolus ff.de public. nifj effet noniter inffisutum:car 
en ce cas on feroit excufé fi on pañloit fans payer,comme 
_ dit Balde, in L. leges ffde legibus, & Guid. Pap. confil. 195. & 
199. Et la raifon eft quia qui tenetur aliquid fub pœna facere 
in culpa es}, fi non adhibeat diligentiam;ut llud facere poffit,cap... 
ad falfariorum de crimine falfi,@* non eff [ine dolo qui non adfert 
 inquirit vbi fiant bulete quas tenctur habere, l. dolus ff. man 
dati, L.finali ff.de inflitia,@ sure,l.1.de nautico fœnore. 
2. Le droit de peage eft odieux, @ 4 ivre communi repro- 
Data fans exaftiones, pour le pouuoir exiger il faut ne 
oit 
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foit prouué par tiltre, /.hoc sus $.duêlus, ff. de aqua quotid:a- 
na, cap.fuper quibufilam S.vltim.de verborum fignificatione, par 
couftume immemoriale, gue vim conceffionrs obtineat, |. ve. 
éhigalia de verborum figrificatione : pourueu encores que ce 
tiltre, & cefte longuc prefcription foit iulte & Eye 
ble,& qu’elle ne foit point violente ny clandeftine,com- 
me dit Gwigo Papa;confilio $ 6. numero 1. € 33. confil.xs o. 
Et ne peut aucun Seigneur inftituer ou fonder peage fans 
l’authorité & lettres patentes du Prince fouuerain, ou 
autrement, perpetuo exilio damnabitur 1. fin. C. nonar, vettig. 
cenff. non pol]. Cr iure canonico; et puny par excommunica- 
tion, can, fi quis Romipet.1 4. quait.3. 

3. Or les peages ont eflé introduits pour iufte & rai- 
fonnable caufe pleine de bonne foy, & fans contrainte 

ar les fouuerains, & afin que les chemins & ports fuf- 
fent feparez, Hoffienfis in fumma ter, de cenfibus, $.ex quibus 
cau(is $.exathones Faber in 1.1. Cod.non veitig. dr car. car au- 
trement le Prince ne peut ny ne doibt ordonner ny con- 
ceder peage, comme il eft dit par Guido Papa, confilio 65. 
nnmero 3, EE 
4. Celuy qui aura affèrmé le peage d’vn lieu où il fçait, 
ou fçauoit que l’incurfion des ennemis y eftoit iournel- 
lement prefente ne pourra demander rabais du prix de 
larrentement pour la non iouyflance caufee par les en- 
nemis, iuxta text. in 6. publico,eÿ in auth.de mandat.principis, 
où eft alleguec lex ex conduëto S.f5 vis, c& ibi Bartol. ff. locati; 
fed melins in 1, fi quis domum $.finali ff.eodem quia quod euenire 
potef} perfpicere debit. | | 
5. Les efmendes pour auoir rompu le peage de celuy qui 
eft condamné font au fermier, l.f quis Cod.de veélig.eÿ com- 
if. car le fermier tient du lieu du fifc. Balde in cap.de cog. 
feud,l.creditor,ffde attione empii. 
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LÉ Seigneur qui prend peage elttenu entretenir le 
pont detoutes reparations, & n'eft receuable à 
quitter au Roy ledit pont & droit de peage à caufe des 
grandes reparations qu’il conuient faire en iceluy;,ou pat 
ce qu'il conuient le baftir à neuf eftant tombé par inon- 
dations d'eaux , d'autant que ledit Seigneur a contrae 
auec le Roy , duquel contract il ne peut pas fe refilier & 
s’en defifter.Bacquet des droits de iuftice pag.405.nu.27. 


28. 
EBÉRÉSERS PÉDRSBCENEENISFIHIBEE 


Pecune non nombree. 


-L "Exception de pecune non nombree a efté ancien- 
nement fort fauorable ‘iufques : à charger le crean- 
cier de preuuér d’auoir conté& déliuré les deniers eon- 
tenus en fon teftament ou cédule ;:& le debiteur auoit 
cinq ans pour propoler ladicte exception,comme eft de- 
claré au code Theodofian;in L: umica, ff certum petatur cé $. 
1. D. literarum obligationibus apud fufhinianum. 

. Maisauiourd'huy telle excepti6 eft reftrainéte à deux 
ans Ç.1.de oblig.literarum apud Tuflinianum cr 1.contralibus,de 
non numerata pecunia, & la loy charge le éteancier de faire 
foy,ou preuuer là numeration de la peçune qu'il pretend 
auoir contenus en fon inftrumét,où la reellenumeration 
n'y eft point fufhläte,la feule côfeffion fuffit audit inftru- 
metit auât les deux ans finis,l.fi excautione,C. de dot.caut. 
non numer.cat il et bien vray que le debiteur par fon con- 
tra @ confcffion eft obligé ciniliter ante biennium: fd 
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naturaliter poli biennium , ditlo $. de literaram obligationrbws, 
vnde ante ditlum tempws non parit atlionem crediori : féd ex- 
ceptionem content: Cr verbo non auditur nifs atatis aut obféruan- 
tie caufa leg. in contraitibus 1 6 & Codice de non numerata pecu= 
nia : [i vero proponitur ad temps non numeratæ pecumæexceptio . 
debet probare creditor numcratur fwifle ditl. leg. fiex caurione. 
car autrement il fera protedé en la cancellation du deb- 
cc. leg. quafi,Codice codem;leg. finali (od. de condictione , &ÿ lege 
cum c& foluta., Codice de condiélionc indebiti , leg. fi quis poff 
Cod.de bonorum conferwat. Et la raifon fera tiré de ce qu'aux 
contracts qui re contrabuntur , fr res non interuenerit , nullius 
fant momenti leg. ragafliS. fi bi ff. de rebus creditis. De forte 
que fi l'on veut qu’il foit adioulté foy à l'acte, il faut que 
la preuue y foitnombrec quia non creditur numeraffe nifi 
probetur leg. 1. Codice de non numerata pecunia:, & de la qu’il 
ne fufht diét. leg. in contrailibus , quiz nullum facit nnmera- 
tio non fcniptura leg. 2. ff. ficertum petatur Gr leg. 1. Codice de 
dot.cauf4. 
3. Mais comme le creancier fera tenu prouuer auoir 
conté la pecune, le debiteur luy oppolera ne fuy auoit 
eftc baillee , quoy qu’il aye extorqué de luy l'obligation, 
de mefme fi le creancier auoit fait defa main quittan- 
ce & confenty par icelle à la cancellation de l'inftrument 
de fon debiteur , & que neantmoins il n’euft pas receu 
fon debte , il auroittrente iours entiers pour luy oppo- 
fer que fon debte ne luy auoit pas efté payé, que ladiéte 
quittance luy auoit efté extorquee, foubs promefle de 
payement de L. in contraël. $. fuper cetera. Cod. de non nume- 
7ala pecUn Aa. ne 
4. Toutesfois auiourd’huy cefte exception dure 30. 
ans & en tous contraéts doibt eftre adioufté foy , & 
toufiours aufli cefte exception exorbitante eft contraire 
à La bonne foy, d'autant qu'il ne doiceltre permis à vn 
homme de fe dementir foy mefme & qu'il eit plus 
Oo 
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eftrange de croire ce qu’il dit en fe dementant & defad- 
uoüant ce qu'auparauant il auoit dit, promis d’efcrire, fi- 
gné de fa main : de forte que cefte exception n’a pas efte 
ieccuë par les Empereurs, que par la furprife, & impor- 
tunité,comme luftin. donne aflez à entendre, leg. genera- 
liter de non numerata pecunia, en ces mots, nimis in aignum 
ef? proprio teflimonio refiffere, leo. Jecuritatibus de apachrs psbli- 
cis, lb. 2. Cod. & ne vouloit pour luy, ny pour affaires de 
fa mailon,telles exceptions eftre praétiquee contre quit- 
tance, & toutes autres faufletez qui font baillecs par nos 
gens, n’entendôs & defendons que l'on s'ayde de deniers 
non nombrez,& auparauant luftin. Theodof.& Valentin 
l'auroient ordonné, ainfi comme eft contenu en leur loy 
| femel fecuritatem eodem, ç7 Zeno tmmperaLor in L. omneés, de p'a- 
, fcripe. & partant cefte exception, quoy que receué apres 
deux ans en France eft de mauuais exemple, & de pire 
confcquence, comme dit vn nouueau autheur, 5# ditla 
les. generaliier. | 
s- Or ceux qui ne fe peuuent ayder de cefte exception 
de pecune non nombree,font ceux qui fe conftituent de- 
biteurs au nom d’autruy, leg. fruffra Cod. de non numerata 
pecunia ? qUAmUts hec exceptio, qua competit reo competit, € fi- 
deirffori, l.1 2. Cod. eod. Plus in inffrumento fecuritatis difpoli- 
tionts rerum certarum, vel pecunis, n'eft obiicee ladite exce- 
ption, ny quando publicus officialis fatetur [e recepiffe publicas 
funétiohes d. leg. in contrathibus $. quoniam, verficulo idecque 
eodem, Plus, quando procurator fifi rerum venditarum pretis 
fe recepiffe fériptura profitetur, leg. emnes $. finali Cod. quad. ex- 
cept. Plus, in caufa tranfathionis quoque ceffabit, leg. 2. Cod. de 
non numerata pecunia. Plus, fi quis parters pecune quam nu- 
meratam fuife negat perfoluerit, l. 4. Cod. codem. Plus, fi qui 
creditor nffeneret fe pecuniam foluife ob cuiws petitionem debrtor 
obiicit exceptionem non numerate pecuniæ potef} probari vfque ad 
trigintA annos, nec es nocebis affeneratio nec exceptio, illa lrge af 
| [eueratre 
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Æueratto Cod. codem. 

6. Le creancier a eftc contraint deiurer, nonobftant {es 
deux ans pailez {ur cefte exception par l’Arreit 20. de Pa. 
pon, tiltre des fcrments. Voyez cequitit efcripten la 
conference du droiét François, {ur le tilère de #07 mume- 
YaA1A pecumia. 
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ep ont efté par les anciens & modernes legifla- 
teurs ordonnces, ad emendaiionem c% correélionem bo. 
ninum,qui horum exemplo delinquere poffunr,comme dit De- 
mofthene, c& Piaio in Gorçia, lib. 34. cé Aulms Géllives, hb.G. 
cap.14. @ L. fi pœænam ff.de pœnts, lib. 1. de su$£, snie, & car. 
quidem finceritas, & afin de retenir les bons, parce que 
Oderunt peccare mali formidine pœne. 
,  Oderunt peccare boni virtutis amore. 
Et vi ceteri deterreantur, & que le crimineux feruc d’ex- 
emple au public,& que de la mort de ceux qui n’ont ia- 


. mais voulu profiter àpas vnen la Republique, on en 


puifle tirer quelque enfeignement. Seneca de ira lib. 6. 
cap.16. RUE 

2. Entre les peynes les vnes font criminelles, les autres 
ciuiles. Sunt alinnde pendentes ex caufa criminss. Et enco- 
re de la peyne ciuileen y a de trois fortes, connentionalrs, 
legalis, Gr iudicialis la conuentionnele cft quand l'on 
s'oblige à quelque peyne à faute de n’auoir faiét quel- 
que payement,œuure ou autre chofe dans certain temps 
& pour certaine caufe, & s'appelle demni emergenti: € 
lucri ceffantts efhimatio , l, in 1lla Jhpulatione, & leg. fr ira 
Slipulatw , de verborum obligation be , faute que cefle 


, peyne foit certaine entre les contraétans , leg. ftipwlagio 


$. alteri ff. codem, comme quand on {ce foubmet aux def- 
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perds, dommages & interefts de payer dans certain 
temps /rg. cum frumentum Codice de vfur. G leg. cum aliquss, 
ed.1l y a aufli autre exemple de cefte peyne ciuile;quand 
elle cit prie exlege contratins , comme à faute d’auoir re- 
couuré le gage qui eft perdu, qe compromÎfis accedunt #1 
capite délits arbisr. Gr pœne 1ffæ in connentione appofire & pe- 
tita rations files non chferwata pra$latur vfura rationc more ; le- 
ge qui fine ; ff. de negeris geflis c leg. cum quidam $. cum pu- 
p'llus ff. de vfur:. | 
3.  Poœna legalis ciuilis eff, quando lege pœna imponitur pecu- 
niaria pro reparation damni , cuiufmodi [int ille quas per aëtio- 
nes pœnales perfcquimur ciuiliter , et(i ex crimine defcendunt, vt 
06 tripli, quadrupli,ut $.quadrupli,$.omnes antem, de aëlio- 
nibus, comme de effufis & creditis , fufpenfis & eicéhis, L. fi vero 
6. pretor ff. de bis qui deiecerust & cffud. ferus corrupni Gr fini- 
les $. pœnales ; de aétionibus vel ob contumaciam |. vnica Codice 
fe guess ines dc. qui proprie pœnam dics auiumat.  Alciat. libro 1. 
parat. cap. 2. | | 
4. Paœnaindicialis eriam legalis effe potef} pecuniaria à indice 
probata ,interdum 4 indice decreta L. x. ff. fi quis ins dic. & dit 
mulia pecuñiaris videtur pæna adiudicata parti pro damno, non 
autem ea que pro reparatione criminis publici fifco adindicari fo- 
ler 1 & celte peine n’infame point {. €. ex quibus canfis srro- 
gatur infamia @ l.1.C.demod. mulit, 
5: La peyne criminelle cit, que pro criminibus imponitur 
& font diuerfes & diuerfement côftituces & appliquees, 
quelquefois corporellement , autresfois pecuniairement 
Leg. 1. de pœnis , & des criminels les vns font capitaux; 
les autres non , auffi des peynes les vnes font capitales 
leg. 2. de public. indiciis & les autres non; & celles là font 
pecuniaires,ou qui donnent quelque correétion,comme 
dit Innocent & Felin in capite guaïiter de pœn. il YA trois 
peynes qui font capitales, qui font mort, ge triphi- 
2er mflguur leg. aut damnum $. vitam L. capitalium ff. de ee 
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metal l. quidam laut damnum, .inter,de pœnis dicf. lquidam. 
Ecs'il y a quatre non capitales, la relegation /. relegarum 
Ÿ. de incerdi£t,cÿ L. 2. ff.de public. smdicus : l'infamie dièt. laut 
damnum L, fi i quté force $. finali cr L. fequent. fi de pænis:intere(f 
autem Reipublic. deliéta punir:  leg.ita vulneratus ad lrgem aqui- 
diam leg. fi logis $.2. de md. cr leg. in delstlis $. cum deminus 
f de noxalibies aéliombus. E:  pœnas ob maleficia folui magna 
ratio fuañet leg. fi a $. finali ff.de saffrumentoruem : car difoit 
Theodoricus dans Cafliodore ; libro 3,variarwm epiftela 31 
Emendario malarum rerum nos delcëtat. ç> Cicero Virrina Fi 
quantam babes iscunditatem in improbis 7 audacibus cum fa 
na afficit cr lic:ntia conficuta ef. Et eftenioint aux iuges de 
ne laifler les vices impunis, mais de les punir lee. per 
omnes Codice de d-finforibss ciniratum ne facilitas venie incen- 
dium trib4at delinquendi capite ad clericorum $.1.de vita 
honeslate clericorum : qu'a impunitas magna ef} peccandi illece- 
bra, Ciceron. pro Mione ia m:tn pœnæ fataruns eff ne 
quis temere dd delinquendum profiliat leg. fr operis Codice 
de pœn. 

- 6. La peyne du pere ne pañle pas au fils , vide fupra ver- 
bum, Debiteur,faufpour la Sodomie, Genef, 9. 
7. Peyne qui cit aïbirraire & depend de l'office du iu- 

comme fi vn fcrgent auoit grauement delinqué en 
2 offce , fi les attentats eftoyent trop mulripliés peut. 
eftre ordonné la mort, Gloffain 6. in furnma de iniurits, 
comme fuft iugé par Arreft de Paris l’an 1 547. Bien que 
ordinairement la peyne ordinaire ne s’eftend iufques à la 
mort /. 1.S.expilatores ff de effraët. cÿ Lbod.e ff. de pænus. Et ne 
peut eftre appliquec peyne en vn procés ciuilifé,comme 
dit Papon tiltre/des peynes. | 
8. Peyne petuniaire adiugee à partie ne peut aucunc- 
ment.eftre conuertie en corporelle,l.slici 1 $ pœn.ff.d: off. 
praf. que quand l’amende eft appliquee au fifc , le con- 
damné cit puny extraordinairemeut fur le corps , sil 
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n'a dequoy payer, quia qui non habet in are foluat in carpore, 
l1.. generale ff. de pœnts, qui fut l'opinion entierement 
de Socrates, & eft fuyuie par Ariftor. L. /f quis eorum qui 
snopia laborant corpus torquendum ff. de surifdiètione omnium 
indicum, leg. final ff. de in ins vocando, © leg. quicunque 
Cod. de feruis fugirimis, & a cfté ainfi iugé par Arrefk 
rapporté par Papon, tiltre de fifc. Arreft 4. mais en telle 
conuerfion de peyne ciuile en corporelle on a accouftu\ 
mé d’aduifer fi Le condamné a moyen : car en ce cas on 
s'en prendroit au bien feulement,bien qu'il y a pluñeurs 
qui aymcroient mieux auoir le fouet que payer vne cf- 
mende, /, fi pollicitaionts f. de pell'cuationbus, € Alex. in L. 
finali de in sus vocando : maïs {1 le condamné n'auoit rien, 
ou qu'il fuft vil, l’on pourroit le condamner au foüicr, leg. 
finali ff. eodem, pourueu que la partie y confente: car au- 
tremens le Iuge ne le peut faire : ains le doibt laiffer en 
prilon, iufques à ce qu'il aye moyen, Balde ir [. fi minor $, 
fi fèruvs ff. de minoribws. Que fi le prifonnier pouuoit don 
ner caution, il y feroit receu, n’eftant licite au crean- 
cier de le retenir en prilon, Lincredbile Cod. de pœnis. 
Que G le prifounier eftoit pauures mais d'honneftes 
parents, la moindre peyne corporelle feroit plus grande 
que la plus grande pecuniaire : & en ce cas feroit cflarai. 
aucc caution, leg. sn bonorem ff. de pœnis. cÿ L. etfi feuerior, & 
sos Salicer, ex quibus caufis infamia irregatur. Et ainû a efté 
iugé par l’Arreft 2. de Papon;tiltre des cefions des biens: 
Foncesfois fi ladite amande eft adiugec à partie ciuile,ou 
qu’elle defcendift du deliét, ne pourroit elire conuertie 
cu peyne corporelle. Balde, in 1. quicunque Cod. de féruis 
faguius, Etainfi a elté iugé par les Arrelts 10.& 2 dans 
Papon, tilre des peynes, & a efté iugé qu'vn condamné 
de malefice n’eit reçeu à faire ceflion. 

9. Pœnafqauur fuos authores, leg. fancimw Cod. de pœnts, 
‘aucun ne peut ellre puny pour le malefice d'autruy, leg. 
fl, 
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aux faila ff. de pænis. Vide fupra, Fils : Toutesfois fi le de- 
liét eft commis par plufieurs à ce conioinétement, cha- 
cun d'eux eft tenu, & la condamnation eft folide, leg. f£ 
munlei ff de quib. iudic. leg. item meiu $. [ed cÿ fi plures ff. ad 
legem aquiliam, & par Île payement de l’vn, les autres ne 
font acquitez, qui feront tenus neantmoins le rembour- 
fer pro rata, doëtores in leg. 5 familia ff. de iurifciét. omniums 
sudicum. Et cela eft dit, nonobftant qu'entre mefchants 
il n’y a point de focicté receuc, & que partant, 7 L. 1. . 
plane ff. de tutorib. & raiiomibus diffrabendus, in verbis illis ils 
ne peuuent eftre tenus de payer l'vn pour l’autre : car il 
a eftc'iugé autrement, ex lege nam € fèruus ff de negotits 
geffs, Artelt 15.16.17. de Papon, tiltre des peynes, 

10. Peyne de leze Majefté fe praétique, comme eft noté 
in lib. 3. Cod. de Epifcoporum audientia quaft. 34. & 344.,lib. 
22.tiltre 1. Arret 1. Et ladite peyne eft la mort, L.1.2.3. 
4. ad legem Tuliam maieflaris, & |. quifquis Cod. eodem, auec 
entiere confifcation des biens, ladite peyne palle aux en- 
fans qui font priuez de tous biens, & font incapables de 
tous honneurs, !. quifquis $. filius ad legem [uliam maieffatis: 
les canoniftesles priuent de fepulture, can. fi ques 6. qu. 1: 
cap. licet, de Symon. 
11. Peyne des feditieux eft la mort defquelseft parlé ir 
verbo. Seditieux. Plus aufli la peyne du luge qui fe laifle 
corrompre, la mort, amhentica nouo ire Cox. de poœnis iud. 
qui male mdic, & elt noté par Talon in leg. non dubium Cod. 
# teflamentis. Et ne peut le Tuge prendre argent pour ex- 
pedier le proces promptement, Glofa in L. 2.6. finali ff. de 
credit. ob turpem caiu/am, G* diéla authentice nouo iure Cod. ad 
legem Ialiam repetundarum, Cr leg. quoniam indices, cr de ap 
pellatione: car le Iuge ne peut prendre que le rapport,Glof 
- fain L plebe fata ff. de officio prefidis, & cap. flatutum $. infu- 
per de refcripr.in fexto. 
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12. Que file iuge auoit faiét mourir quelqu'vn à tort, 
comme file crimineux n’auoit confellé le crime en la 
queltion , & qu’il ne fuit aucunement conuaineu , il fe 
toit puny par priuation de fon ofhce, & par cfmende,fe- 
lon Faber , deobligationtbus que quai ex deli£lo nafcuntur, &c 
ainfi a cfté iugé par Arreft de Bourdeaux, qui eff Le fixie- 
me dans Papon Hb.4. tit. 1 3. 
13. Ceux qui font port d'armes illicites , expoliant les, 
mailons , font punis de mort, /.penulr.de rep. G 1. fiquuff. 
adlegem Corneliam de ficaris : Plus les voleurs font roués 
par l'ordonnance du Roy Henry 2. du 15. Iuin.1547: & 
par les ordonnances de Bloys , article 1 94.6 l.capitalinme 
6. famofin ff.de pœnrs. 
14. Plus les empoifonneurs font aufli punis comme 
homicides , quia plus eff veneno quam gladio necare leg. 1:de. 
malefic. & la peine doit eftre plus grande , quia per infidias 
videtur occidiffel. cm patrem Codice de his quibus vt indignis. 
Et la peyne du proditeur luy doit eftre preparee , comme 
dit Philo indeus ,libro ».de fpecialibws legibws contra mores,, fi 
clandeftinement ledit venin luy a efté donné, quia delitla 
augenur ciem clam fiunt L. finali ff. de ritu nuptiarum ci: l. non 
inrelligieur $. (iqui ffde iure fift. Et auf eft puniflable celuy 
qui auoit achepté le venin , encore que l'effet ne s’en 
foit point fuiui L. c. c vltim. G*ibi Bartoli cl. Pompomuus, 
de parric'diis. | 
15. Plus les boutef:ux de maifons,& des bleds puriun- 
tur morte Late opera , 1bi Baldus C. qus accufare non pofent 
l. qui «des ff.de incen to, ruina cr naufragio., 
16. Plus la peyne des libelles diffamatoires eft infamie 
ou arbitraire {clon la qualité des perfonnes. Cod. defam. 
fuvra in verbo, In iure. 
17. Plus les recclateurs font maudits, d'autant quesil 
n'y en auoit point , il n’y auroit aufli point de larrons & 
l: peyuc elt celle que celle du larrecin, {1 .de recepr.Et . 
recelle 
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zectlle vn criminel fera condamné comme metite le cri- 
me, fel6 l’ordôénance de Charles neufñefme en l'an 1566. 
article 26. L. 2. de his qui latrones vel al. criminis reos occuir. 
18, Plus les maquereaux font punis de mort par la loy 
de Solon ,comme dit Æfchines , & parles loix ils font 
punis auffi extraordinairement /. 1.f, de exiraordinariss cri 
minibus leve Iulia de adulter. lenocin. in authenrica 1. finalr. de 
Speitaculis libro 11.Cod. Où il eft parlé des peres & maiftres 
qui perdent l’authorité s'ils en font conuaincus , leg. 1. de 
ædif. luftin dit que l'Empereur les chaila de Conftantino- 
ple L. 3.Cod.de Epiftoporum audientia. 

19. Plusles facrieges font auf puniflables de mort 
1. 4.6.ff ad legem Iuliam pecul.can. fi quis cr can. qu'fquis x 3. 
quæf.4. vbi facrilezos gladio punire oporter. 
20. Plusles plagiaires,qui eft retenir inducment quel: 
que perfonne pour en abufer , eft puniflable de mort cap. 
24. l. finali de plagiariis cr 1. 2. Cod.ad l. Flaw.de plag.Et font 
punillables de ce crime ceux qui vendent où acheptent 
vae perfonne libre. L. 1. & 3. fadl. Flau.de plag. & ceux 
qui lerecelent, retiennent & aoufent L.1.f, de iberis be 
mimbus exhibendis. Et celuy qui auroit eu affaire auec 
vne befte doit eftre bruflé auec la befte,ores que le male- 
fice ne fuft entierement parfait L.1.C.fal{monet. Lenitic. 
20.c Lofeph.antiqui. lib.4.cap.fin. & Platon. de legib.lib. 9: 
21. PR le fodomite, dif. cap.20. Leuiric.vs habetur can. 
adult. 32. quaff. 2. & {ainét Paulad (orinihios cap. 6. neque 
mafculorum concubitores regnum Dei poffidebunt , & Lactars- 
ce Firmian libro 3. 7 ir din. Tuflin. les appelleimpies par- 
TIC:d4s. 
22. Plus ceux qui dreflent potences ou autres marques | 
de iuftice , ou autre fouucraineté L.c nemo ad fuum & cat. 
Lib.1 1. Cod.qus accufare non pol (2123 
23. Plus celuy qui a main armee & par force auroit 
deterré les morts & k ictté & emporté les oflement, font 
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aufä puniflables capitalement, L. 3. adnerfies de fepulchr. 


violato. 
24. Plus fiaucun rompt Les images des Sainéts, &c du 

Crucifix, puniffable capitalement, A4atrh.de affliét. in con- 
Shir.regni Sicil. collar.6. | 
25. La peyne fera moderec felon le delié : ainfi le tient 
Balde & Alex. in 1. fuis $. de teflamentis,@ Hyppol. 7 Mar- 

fil. sn L. repeti ff. de quaft. mais celuy qui a commis vn de- 
li, eft communement puny de mort, quia femel malus 

… prefumitur eÎfe malus in codem genere mali, cap. femel de regulis 
suris,1n fexto. 

26. ocet dilatio non folum reo, [ed etiam Reipublica : yam 
quantum attinet ad delinquentem tanto grauiora crimina funt 
quanto dintins detinent animam colligatam. c.cum tauto, de con- 

{netud, éÿ cap. cum Ecclef.de Symon. & comme dit le Pocte: 

——— fero medicina paratur, 

Cum mala per longas conualuere moras. 
27. Auant qu'ordonner condamnation ou peyne, le Iu- 
ge doibt foigneufement prendre garde à la qualité des 
perfonnes,comme cft noté :# l.metum de iss que merus cau- 
fa geflfa funt, & faut auant qu'ordonner peyne apparoille 
deux chofes,l'yne que le crime dont s’agit foit veritable- 
ment commis & perpetté, L.1. 6. slrs ff. ad S ylanianum, 
L. vbi cauffe fifci & cet. & l’autre que la perfonne qu'il faut 
punir foit celle qui a commis Le delict, !. fancimws cod. de 
pœn. : 

-28: La peyne eft augmentee felon l’atrocite du delià, 
frequence & conftance, L. 1. ff. ad legem Iulism, de vi pu- 
blica, & !. fi quis ff. ad legem Corneliam, de ficariis : toutesfois 
elle eft modorce felon la ieunelle, vicilleife, dignité, ou 
ignominie du delinquant , & l’vcilité publique comme 
elt noté, #7 L. > fi feuerigr Cod. ex quibus caufis irrogatur im 
famia, é utulo de quaff. | 
29. La pcync eft diminuce à celuy qui aura long temps 
— demeuré 
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demeuré en prifon, foit qu’elle doibue eftre corporelle 
ou pecuniaire, l.omnes Cod. de pœnis. 

30. On ne jieut de nouyeau eriger fourches patibulai- 
res apres l'an & iour qu’elles font tombees fans le congé 
du Roy : Ce qui eft obferué pour les pilloris, efchelles, 
” poulteaux à mettre carquäs. Le Comte peut eriger four- 
ches à 6. piliers, les Barons à 4. les Chaftelains à deux: 
par la couftume d'Anjou, & le Mayne,vide Chaffan:in con- 
fuctud. Burgundorum, article 8. Doëtores in l. capitalium S. 
famofos . de poenis ; Balde in l. à procuratore Cod. mandats 
Olar. conf, G. 
31. Les confifcations appartiennent au Seigneur hault 
iufticier, & non au feudal, Bartole, in L. fin. foluto mairim. 
* €ftant adiugez pour cas Royal appartiennent au Roy 
; feul, L fin. &° authent. bona damnatorum C.de pœnis prafcrspt. 
__extran. ad réprimendum, quo in crimine lefe maieft. proced. ire 
verfic. feud. mefme en crime de leze maiefté,par Arreft du 
28.Oétobre 1572. 20.luillet 15 $ 9.27. Nouembre 15 54. 
ou de faufle monnoye , par fentence du threlor, du 17. 
Feburier 157 9.auquel cas le creancier ne peut cftre payé 
fur les biens vnisau domaine,/.quifquis Cod.ad |. Jul. maie: 
Stalss, cap. vnic, quod tefl. Lex vethg. ff. de pignorib. 1. Lucius 
de legat. 1. par Arreft du 7. Oétobre 1574. par lequel le 
fief adiugé pour vn crime de felonnie, fut declaré exempt 
de toutes charges, fauf à fe pouruoir fur le refte des biés, 
l.1. Cod. de donationib. que fub modo, l. vs inter de facrofanths 
Ecclef le contraire a eflé iugé par Arr. du dernier Oéto- 
bre 1573. p.1./. quifquis $. vxores Cod.ad !. Iuli.maieffatis,l. 
bis folis (od. de renocar. donar. L, fi debitor Cod.de priuilegio fif:s 
bb. 10. Ce qui s’obferue quand le fief eft confifqué, /. ma- 
vitus ff. foluro matrim. lin fumma ff.de iure fifci. — 
32. Or lorcelerie ny magie n’eft pas cas Royal,par Arrelt. 
de la Tournelle, du 1 2. Mars 1 588. quoy que de foit cri- 
me de leze majoelté diuine, can. Epifcopi 17. queflio. 1. cap. 
AccHfatus 
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accfatus $. fane de hereticis im fexto leg.nemo arnfpicuin Codice 
de malef. 
33- Qui confifque Le corps confifque les biens par l’art. 
1 8 3."de la nouuglle conftitution de Paris , quoy que par 
le droit certaine portion fuft en ce cas conferuee aux en- 
fans L.cum ratio f.de bonis damnatorum |. fin. & auth. bons C. 
de bonts damyar, au lieu de telle portion ils demandent 
douaire couftumier furles biens du pere, lefquels ap- 
partiennent aux heritiers paternels des enfans doüairiers 
 & non maternels, par Arreft du 2 3. Octobre 1 $61.& fe- 
ront en cecy cftimez paternels les iflus du pere par Ar- 
reft du 27. Mars 1 575. les heritages aufli donnez par le 
mary à {a femme qui s’eft remaricc font tous paternels, 
L1.cum aliis, de fêcundis nuptits L. fœmin Cod coder. 
34. Mais ne s’'eftant remariee , font eftimez maternels 
par l'article 230, de la nouuelle conftitution de Paris eg. 
bac cdiitali. Codice de ficundis nupriis, Chopin in confue- 
tud. Andega. fom. libro 3.titut. 1.de bon. bered. relais cola. 
39. (7 20. nue | 
35. De droit commun toutes confifcations font au 
Roy; capire vnico qui funt regal. in verfic. feud.l.wétores Codice 
adl. {ulian.de vi publica, toutesfois la confifcation en Fran- 
ce appartient au haut iufticier, & non au fcigneur fco- 
dâl, Balde ia Lex faito f.de hered.inffit::t. Bartole in L. populos 
cunélos Codice de facref: nélu Ecclef. {mmula confil. 3 x . valums- 
me. 1. Ortousles meubles aétes & debtes de celuy quia 
cfté confiiqué font au haut iufticier en la iuftice duquel 
il demeuroit , Bartole /.morientium ff. de ve:b. fignife. Balde 
‘an l. mercatores.Codice de crimine. quoy que par conflitution 
de Paris fvitporté Arreft du 29. Mars 1 $43. par l’art. 
340. de la conftitütion de Rheins : car le feigneur à ceux 
qui fonten fa iuftice elttenn de payer les debtes paflez 
Pro modo cmolumenti leg.3.Cod. de fententram palfis. leg.turorie. 
Codice aa 1. Julian. de vi publica. quia as alienum refbicit vni- 
sser/ir 
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uerfum patrimonium |. fideicomm. $. traffatum ff.de indiciis'pax 
article 334. & 3 35. de la nouuelle conftitution de Paris, 
de mefme chafcun eft tenu au payement de l’efimende 
adiugec prorata l. 1.Cod, communia de legatts, par Arreit du 
24. luillet 1274. ne peuttoutesfois foriner , complainte 
pour les biens confifquez. | 
36. La peyne n’eft pas deüe feulement pour le crime 
exccuté , mais aufl pour la volonté de le faire, 1. Luciws 
f- de sure fifi, diuus Cyprianus fermone 5. de lap(is : Deus,in- 
quit , videt corda çÿ petora hominum , @ tudicaturus non 

tanium de faétis ,fed etiam de verbis , © cogitaionibus n0 = 
$tris, omniura. mentes voluntatefque conceptas in ipfis adbuc 

claufs prétoris latebras intuetur: Seneca c. 7. lib, in fapientem 

non câdit iniuria ait eleganter , poteit aliquis nocens ficri , quam 

His nor noCUerit ; [i quis cum VXOre stanquam cum alicna con- 

cubat , adulter erit, quamurs illa adultera non fir.. Aliquis 

mibi venenum dedit , fed vim fuam cibo perdidit | venenum 

illud dando , fcelere fe obligauit , etfi non nocuit , ormnia etiam 

fcelera'ante effe£fum operis quantum culpe fus eff ,perfitla 
fant. Cicero pro Milone , nifi forte quia perfetla res non fi, 
non fuit punienda perinde quali exitus rerum ron hominum 

confilia ; vindicaren:ur , minus dolendum fuit re non perjeila 

[id puniendum certe nibilominus.  “fdem Cicero pro C. Rabi. 
rio perduellionis reo, nifi vero intereffe aliquid putes inter eum 

qui hominem occidit ,  eum qui cum telo homimis occidendi 

cAufa fuit ; fi interfecir Saturniumws nefas fuit € arma fumpte 
effe fine Jêclere contra Saturnium , non poffunt , Tertuls. lib. de 

panitentia , non faëli folum , verumetiam voluntatis deli£ta 
punienda d viranda : neque enim mediocritas humana fattis 
felum indicat quia voluntatis latebris par »on cf, idcirco cri= 
ninaeius ctiam fub Deo negligamus. Quintilianus declamar. 

281. munquam mens de exitu afimanda eff:nam qui impe- 

um in patrem Siritto gladio feciffet © retenius dicerer, non 

occidi, fi venenums paratum deprehendiffem , dicerer ; occrdi 

at. 
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di. Et ay veu dans la ville de Tholofe vn foldat de mon- 
fieur le Comte d’Ambiou, condamné par Arreft à auoir 
Ja teftc tranchee pour'auoir lafché vn coup de piftolet 
dans Gailliac contre monfieur le Baron de la Riuiere, 
quoy que le Baron ne fuft que fort peu bleffé à la main, 
neantmoins lediét foldat fut executé à la place faint 
George, le 13.de Mars ôter. , 


CHEN HRBS PPINIPIPENSTIPPINPPANS 
Penfion. 


1. PyEnfon promile {ur vn benefice eft payable, encore 
pes le beneficié qui eft chargé de la payer n’ayt 
prins poffeffion, ou que les fruiéts par cas fortuit foient 
perdus, tum quia dificultates rem praffandi non excufant pro- 
smitientes, L.quantss $.cumita ff. de verb: obligationibus;tum 
quia damnum quod alicui fa culpæ venit, fibi debet imputari, 
cap. damnum de regul. iuris,tum quia euentus quem quis proui- 
dit ant debet prouidere non excufat, l. fi prator f.ad lepem' Aqui- 
Liam : tum quia quod fattum eff non debet vetraitari, licet peruee 
niat ad eum cafam a quo imcipere non potuit,ca.failum legitime, 
de regulis iuris in fexto. Et cefte opinion eft du Docteur Na. 
uarre, confilio $. on allegue au contraire, /. f; debitor ff. de 
contrab. emptione , ou celuy qui auroit vendu vn muy 
d'huile à celuy qu'il efperoit maitre ‘de certains oli- 
uiers. Toutesfois il refutecefte opinion,& alleoue la lov 
cum certus ff. de tritico vino, @ leg. Felin. in capite audientiams 

de refcripris. 
2. Les penfons font promifes pour plufeurs iuftes cau- 
fes quand le benefice eft fuffifant pour le proprietaire & 
penfionnaire, cap. conquerente de clericis non refidentibu. Et 
en faueur de l’Eglife,& en faueur & qualité de la perfon- 
ne, cap. fi ribi. G sbi Archid. de prabendis in féxto; Et pour 
eaufe raifonnable & honnefte;in fenellutis renuntsantis gra- 
tiam 
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1iA7 sn eff prouidere de alimentis, & felon la volonté d’yn 
chafcun, {nnocentiws cap. cum ad monalterium, in verbo nen 
santum,de $fæiu monachorum : mais principalement la pen- 
fion fe conititue en deux cas fur le bénefce, Primo pro bo- 
no pacis : Secundo ne niminm quis difpedium Patsarur in refigna- 
tione aut permutatione, cap. nifi, de præbendis : car autrement 
elles font reprouuees eftants contraires à la liberté de 
l'Eglife Gallicane, & faut entendre que lors que la pen- 
fion fera conftituee pro bono pacis, que c’eft pour pacifier 
vn proces que ladicte penfion fera deué, encore que le 
penfionnaire n’euft tilcre valable, pourueu qu’il l'euft 
coloré, comme fut iugé par Arret de Paris, l'an 154 3. 
rapporté par Papon, tiltre des penfons beneficieles, lib. 
3. stulo $, Arreft 7. mais ladiéte penfion ne fe peut con- 
ftituer fur le benefice, excedant le tiers du reuenu, que fi 
elle cftoit plus grande, le conftituant de fon viuant ne 

eut la faire rabaifler, fi fera bien fon fuccelleur : car fon 
predecefleur n’a pas diminué fon benefice, cap. ff quis prefe 
byier,de rebus Ecclefiaflicis non alienandis, fr vt Ecclefsabe- 
nefic.fine diminur. Et ainf a efté iugé par plufñeurs Arrefts, 

comme eft dic en l'Arreft de Papon, eodem. | 
3. Toutesfois fi ladiéte penfion excedoit la moitié des 
fruiéts,en ce cas elle feroit reformee: car cela feroit diui- 
fer le bencfice, ce qu'eft prohibé , cap. num. de prebendis 
Et ainfi le tient Rebuffe de pacifica poffeffione, numero 104. 
ef Rom. corfilio 369. De mefmes que les ventes où il y a 
lefion d'outre moitié de iufte prix,& ainfile tient Bocriws 
decil.162. numero 4. & tient aufli qu’vne feconde penfion 
ne fe peut conftituer fur le bencfice, zum. 101. ér féquent. 
A.  enfio eff certa portio fruéluum ex aliqua menfa, vel 
beneficio ad tempus [eparata, fnnocentius in cap. clement. 1. de 
fappell.negl. procl.  Fclin. diéto cap. ad andicntsam, laquelle 
fe doit payer, #roumeno capitis 1. de concef][. prabende, 
Felin. in diilo cap. ad andicnriam, & ne peut la pen Fa 
citre 
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eftre oftee que de l’authorité du fuperieur , cedee , don- 
nec en faueur d'vn tiers, fecundum Cardinal. in can. agaiofg 
6 3.4if. Ssielon le docteur Nauyarre de prebendis confil. $ 0. 
ç- La penfion {e paye pro rata temporis , Bartole sn L.cum 
venerem ff. locati > Boeriws confil. 2 1. numero 167. © 168. 
où font faiétes plufeurs fimitations : mais elle ne fe peut 
conftivuer fans autre bencefice que fur celuy qui eft reli- 
gné ou permuté, comme il eft difputé par Abbic de pra. 
bendis Boerivs confil. 1 9. num. 1.in vtramque partem disbusar, 
cr num. 4. tient que pourueu que le fain& Pere lappreu- 
ue, vaudra : car il y a toute puiflance #7 bencficiali cap. cun- 
éta per mundum 9. quaff. finals. e Adde quod de finttibus bencfs. 
ciorum disfonere pote]! ad libitum , comme dit Felin #2 cap.ad 
Eccief.de conft.mais la penfion ne peut eftre conftituee fans 
l'expres confentement de celuy qui la doit faire Boer.diét. 

_confil.num.2. | 
6. Or,commeclt dit cy deflus , la penfon fe baille à 
perfonne legitime, & pour caufe legitime , & non autre- 
ment , capite extirpando de probat. &@ licita penfio e(? que A it= 
re improbata non ejt clement. de fupell. negleët. pralat.capite pro- 
bibemur , de cenfibw, comme fi elle cftoit donnee à vn 
homme incapable cap. extirpando , in fine de prabend. & fe 
baille & conititue par le Pape , ou fon legat , & non par 
autreinferieur, Panormitanss in capite conquerente de cleri- 
cis non refiaentib. Rebuffus de pacific.polfefcnum.102.104.€ 105. 
fauf vne penfon téporelle que le chapitre ou-autreprelat 
auec le chapitre pourta ordonner en recompence des fer- 
_uices , Panormitanus vbi fupra , Archid. can. poffeffiones 26. 
guefl.x. & ainf a cfté jugé par l’Arreft 5. rapporte par Pa- 
pon tiltre des penfons des benefices, & fe baille & con- 
ftitue la penfion auec caufe legitime , & non autrement, 
capite vacante de prabendis , Rebuffe eodem 106. 107. 108. 
où les caufes legitimes qui peuvent occafionner la con- 
füitution des penfions font exprimecs ir can. cr in fumma 
L 2.94. 
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1 2. guaff.2 Primo, per necelfiratem, veluti pro fduendis debiris, 
Secundo , propter vrilitatem , vt quia Ecclefie feruitium praffa- 
bant cap.per tuam de donar. Tertio , pra bonis pacis cap. niff de 
prebend. Quarto, ob pietarem, vt qui debilis vel fènex eras , Fe. 
lin diél. cap. ad audientiam de refeript. & Deciws confil, 436. 
pour noftre fainét Pere le Pape il n’eft pasrequis caufe, 
quia in his que fini iwr's pofitiui [ufficit pro ratione voluntas cap. 
fi gratiose , ef 1bi glofa de refcrintss in fexto, Rebuffc numero 
x 1.eodem de perfic. pofeff. 1] eft vray qu'il dit auoir efté don- 
né ÂArreften l'an 1535$.a Paris que les penfions ne doi- 
uent eftre receucs que pro buno pacis ,1n refignatione, nec reft- 
£'ans nimium patiatur detrimentum,Cÿ in permutatione, ratione 
intqualitatis redituum. | 
7. Le penfionnaire n’eft tenu payer les decimes ny au- 
tres charges du bencefñice fur lequel il y a péfon, fi ladite 
penfion fe prend en argent, fi faiét bien s’il la prend en 
fruit : car lors il y contribuera pro rate Innocent.in capite à 
nobts, de decimis, gloffa tamen in clement. fécunda de decimis te- 
net indiffinéte penfionarinm pro rata non teneri: & pour ceft 
aduis il ya les Arrefts.2.3.4.de Papon, tiltre des penfions 
beneficielles ; où il a efté iugé que les penfions fout fub- 
ieétes à contribuer en decimes & autres charges. 
8. Le collateur ou patron ne peuten conferant lebene- 
fice fe referuer penfon,ny autre chofc:autrement il com- 
mettroit {ymonie , capite non fatis , de fÿmon. Rebuff.de paci- 
fic. polfefor. numero 117. comme aufli ne peut eftre coniti- 
cuce penfion in fraudem logis capite extirpanda 6. qui de pre- 
bend& Rebuff.eod.num. 1 13. 

.  Prebende theologale ne peut cftre chargee de pen- 
fion car elle eft chargee d’autres charges contenués au 
Concile de’ Bafle ru. de collat, &. ordinar. bec finéta [ÿro- 
dus , ny vne prebende requerant refidence n'ayant au- 
tres reuenus que les diftributions quotidiennes quine 
peuuent eftre chargees de penfion , aryumento . fhecies 
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eorum Cod. qua res pignori obligar. pofunt, cap. peruenit, ad ar. 
bit. &e ainfi le tienr Bocriws decifione 226.vide l'Arret pre- 
mier dans Papon. , 

10. Les penfions bien & deuëément impolces & promi- 
fes fur les bencfices refignez à la quantité qu’ils pour- 
roient ou deuroiét eftre faicts,doiuent cftre payez par les 
relignataires, mn. Robert, rerum iudicatarum, l.1.cap.7. 


DRBPENBES PRPRPINICOSTRRPEREDENS 
| Pere. 


I. EF: pere eft tenu de doter fa fille, cum fit eiss officium 
in L. qui libertos ff. de ritu nupriarum, c> Lfin.cod. de dot. 
omiff. & Platon l’admoneftoit fort fouuent à cela, Hib. 6. 
de legib.fauf fi elle fe marioit fans fon fceu:vide fupra Dot, 
& Legat. Dotee eft prefumee que ce foit de fon bien,& 
non de la mere. 
2. Contraéts du pere & du fils ne {ont valables, fi le fils 
‘ n'eftemancipé,/.lis nulla ff. de iudicits:vide fapra,Contract. 
3. Que fi le pere donne & diuife à fes enfans quelque 
chofe;telle diuifion eft eftimee vne donatiô,qui par con- 
fequent ne vaut rien, L.2. Cod.de inoffic.donat. l'donatio Cod. 
de donationib. inter vir. Gr vxorem, l. penult. $. pater ff. pro [ue 
en [. ff filia $. fi pater ff. familie hercifcunde: vide Natt. con- 
filio 233. | 
4. Pater filium diuitem non tenetur alere, fi babet vnde fe alar, 
Lafon in authentica res que, communia de legibæs : fs tamen pre- 
fierit, cenfetur donaffe, l.alimento Cod. de negot. geffis Soncin 
confil.1 00. volurmine 3. num.4. dixi fupra in verbo, Aliment. 
La quettion ef, fi Ie pere fera tenu de nourrir la femme 
de fon fils, il eft dit que ouy, ir 1. ff filia $. hoc amplius ff. fa- 
milie bercifcunda, gloffa 7 Bartolus in 1. fi qués a liberis $. non 
sans ff. ac iber:s agnofceñdis, Ores que pour le regard du 
Eur mary 
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maty il y aye force limitatiôs, fi [a femme s’en va de chez 
Juy ou non, ef videre ef apud Guid.Pap. conf217. 

s- Le pere demeure vlufruétuaire des biens du fils,voire 
de fon trauail, & induftrie, l, cm oportet $. 1. Cod. de bonis 
que liberis, nec poteft filius contrahere fuper bis, in quibus pater 
ofumfruêtum baber fine paris ticentia, L. final. filiwr Crd. co. 
dem, Guid. Pap. confil. 222. Il eft vray que fi le fils eft 
proprietaire de quelque bien, duquel le pere tire l'vfu- 
fruit , fi le pere vergit ad inopiam, & qu'il euft tant de 
debtes que lediét vfufruiét luy fuf faifi,en ce cas fe peut 
oppoler & demander Fvfufruiét pour les aliments du- 
quel il aura la recreance, Alex. im L. Imperator ff. ad Tribell. 
cum oportet, in fine ff. de bonts qua liberis, cr Bcer. decif. 6. à la 
charge que pour le moins le pere prendra fes aliments 
de la main du fils, ou d’vñ tiers, felon l'opinion de Barto- 
le in authenrica, excipitur Cod.de bonis que liberis, & à ce pro- 
pos faict lArreft fapra du droit & eftat des perfonnes, 
en Papon. CT DE 

6. Mais fi le pere conuole en feconde nopce ; {çauoir 
s’il prendra l'vfufraiéæ de fon fils, de droit il ne peut, 
l. fin. de bonis mater, fauf s'il y auoit coufiume ou pacte 
au contraire, Boerius decif. 16. € 198. d’ailleurs le 
pere perdra les biens & vfufruiét de fon fils s’il dete- 
rioré ou n'entretient pas le bien en fon ancienne fplen- 
deur, /. fin. $. penulr. Cod. de fentent. paif. cr reflit. 1. fmpe- 
rator ff. ad Trebell. c 1bi Bartolws cr Alexand. d. | cum 
oportet ; $. fin. de bonis que liberis, fera audi tenu le pere 
de prendre le bien du fils par inuentaîre, voire de bailler 
cations, & rendre compte de l'adminiftration qu’il aura 
faicte du fils, authentica excipiur, de bonis qua liberus, 
Paldw in À. filius Cod. familie hercifcunde,  Boerius deci- 
fione 6. tamen pater non babet vfumfiuËtum in bonis maternis, 
Auibentica idem elf, &> bi gloffa cé atthentica idem baredt- 
tas Cod. de bonis que liberis,  Gnid, Pap. of. 115. in fine. 
- ee Pp 2 
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7. Ne perdra pourtant le pere l'vfufruiét des biens ap- 
partenants au fils,encorce que ledit fils fe maricicar il de- 
meurc toufouts foubs la puiffance du pere, L. fi uxor Cod. 
Cond t. inffitut. cé toto titulo de patria potefate apnd Juftinia- 
num ç Boerius decifn97.l.2.6 ibi glofla c Albert.Cod.de bo- 
nis maternis @ l.quifcrtis $.finali,de bons que liber. 
8 Toutesfois Faber @, Angel. in L. cum oportet $.cum äu- 
- tem,& les docteurs in $.hoc quoque, per quas perfon. nobis ac. 
quiratur,Bocrim decif1 9 3.nwm.s. tiennent que le fils a vne 
moitié ou autre partie de l'vfufruiét, & tout fi luy et re- 
noncé par le pere.Auiourd’huy les enfans mariés feparés 
de leurs peres iouillent de leurs biens,& faut obferuer la 
couftume des lieux, qui eft diuerfe. ns 
9. Le perequi auoit proftitué {a fille perd toute au- 
thorité & puiflance qu’il auoit fur elle , /.fi lenones Cod. de 
cpifcoporum andientia.Et eft puniffable de mott , !, finali , de 
fpettaculis,lib. 2 .Cod.Et la fille pourra demäder cftre eman- 
ipee, & fortir de la puiffance du pere , qui l’auroit vou- 
lue proftituer dJ.lenones, eodem , dixs fuper.. Emancipation, 
citant telle la puiffance & authorité paternelle fur les 
enfans , que le pere ne peut eftre contraint de les eman- 
ciper , L. non pater ff. dé accept. fauf audiét cas, fi le pere 
l'auoic voulu proftituer. d. l. lenones , ou s’il vouloit con- 
traindré fon À d'eftre melchant L. fin. ff fi 4 parentibus 
quis manumaf]. duquel il perdroit la fucceflion , ou f; f4- 
pra modum contra filios feuiat. L. fin. Cod. eodem ff. & fi pra- 
mium emancipationts L. (cui ff. de conditionibus c* demonfira- 
tionibus ; Gr f£ adoptans impubes  maior Je liberari pofluler , 1. 
matri ff. de adoptionibw. Et a le pere telle authorité {ur 
le fils, qu’il le peut aller prendre & tirer du lieu où il 
cit, pour {e lager , & le peut contraindre de demeurer 
chez luy ,/. 1.6. 1. ff de rei vindicatione, le pere fera tou- 
fiours preferé en l'adminiftration & tutelle de fon fils, 
fauf s’il eftoit prodigue & melchant, /. non filie de cur.fur. 
| CO À 
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€ L. final: $ minores ff.de fenrensiam palfis. 

10. Le pere peut remettre & accorder l’iniure qui au- 
ra cité faiéte à fon fils fans fon {ceu, & contre la volonté, 
1. [éd fi vnus $.filins familias ff. de ininriis. ce que dit Albcric 
cftre fort dur & inique,& Azo tient le contraire. ?n fum- 
ma $.daiur afkio titulo de ininrits, veu meme que le pere ne 
peut renoncer ny quitter le legat faict au fils fans fon 
confententent , L. ex repudiatione Cod.de jideicommif]. € L. re 
mittere Cod. de iniur. deliber.nec etiam bonorum poffeffionem fibi 
quafitam l. 2. Cod. repud. boncr. poffeff. Toutesfois l'opinion 
premiere que le pere peut renoncer à l'iniure du fils fans 
fon conge eft fuiuie felon l'opinion de Bartole & Angel. 
in dit $.fi filius famili , fauf f le pere eftoit vne vile per- 
fonne , & le fils fuft en dignité. En ce cas telle renon- 
ciationne vaudroit rien faiéte par le pere feul ; d'élo S. 
fi filius familias ff. de indicis , plus fallit in ininria vielati tho- 
ri l. Lucius çÿ ibi Barrolus & Alex. ff. foluto marr:monio: 
mais le filsne peut remettre l’iniure qui luy aura efté 
faicte 57 preiudicium patris , ny empefcher que le pere ne 
Ja puifle pourfuiure /. 15.6. perfonam ff. de paît. Innic. in 
Capise non dubito , de fentenria excommunicarionts ; Gin cape 
exhibitus de homicid.efr 1b5 not.vide Boerium decif120.n.1.2.3. 

6. c 7. 

11. Legitima parentibus debira prefertur legatis in pias cau- 
[as faëtis , par Arret du 12. Feburier 1 $83. Parentes enim 
J40s non amare,;mpium eff,non aonofcere,infamia.Senec.lib. 3. de 
beneficiis. Pietas eff grata voluntas in parenes ex Cicer.cPlaut. 
€ quicquid cell quod dat patri filius, viique eff minus : quia banc 
ipfamn dandi facultatem patri debet. Seneca | ibro 3.de beneficiis, 

agit sdèy moñous udkyds dEGr ex Ariff. Lib. 8. Ethic. cap. fin. 
buna filij pater fine diminurions poffidear, aut focinm haredis am 

biat,qui non babet. Antoninus pius imperator fanxit dvayyes ës- 
var Td æaçov aée Gr Toï yoveue nglænauiCavev.ex 10.55 Anton. 

Pio , tenctur filius alere parremsl. fi fuis, de ét agnof:endk |. 

P 3 





pater ff.de inoffi:. teflam. Et legitima patri debita conflituta pars 
vocatur, L. 3. initio ff. fi quis a parentib1s manumittatur, vu'ners 
magno.….. fomento medendum fuit, ait Plinius, lib. 1. € pil.7. 
Et tanta prasa conffituta acuunt principes viros ad liberos füf- 
cipiendos, gaudia ex fuperflitibus cr ex amicis gloriofa folarsa. 
Mais qui n'aura pitié du pere pleurant fon fils > ##lum 
moco act1bnm funus e$t quod parens fequiiur ex Seneca in con- 
folatione ad Martianum, cap. 37. inflices qui liberos [uos ad 
rog'm deflent,fammumrorbitass eff malin defiderare,ex Quin- 
tilsano,declamatione 344. 

12.Le pere prifonnier pour debte n'ayant dequoy payer, 
iugé.par Arrelt que les biens maternels de fes enfans, 
bien que mineurs, feroient vendus pour le tirer de pri- 
fon, Charondas fumma rural.1 49. vide Bacquet, tiltre des 
droiéts de Iuftice, pag. 109. ou vn mineur qui s'eftoit 
obligé pour fon pere detenu pour debte en prifon, eft 
debouté de {es lettres, Charondas l'b.8. cap. 16. 
13. Si le fils eft mauuais mefnager, ou obligé enuers 
plufieurs creanciers, le pere pour conferuer fes moyens 
doibt inftituer les enfans de fon fils, & fuyure le confeil 
du lutifconfulce, in L. fi fariofo ff. de curat. furiof. auquel cas : 
les creanciers du fils endebté peuuent demander la legi- 
time qui luy eft deué és biens de fon pere ou de fa mere, 
Arret du 24. Mars 1589. Bacquet des droits de Iultice, 
part.321. num.354. 355$: | 
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3. [VER vne queftion fort difputce fi cefte regle,payer 
Ci chofes iugecs a lieu en caution & fide- 
iufleur, aucuns, comme Ba:tole c Dinus en rabrica ff su- 
dicaum felu,out tenu que ouy.Aucuns ont tenu que non. 
Et de ceftc opinion eft Balde #7 L. cum earum verficulo, fe4 
" nunquid 
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, #unquid Cod.de fentent.cr inierlocut.omnium indicum. Ex rend 
la raifon quia exceprio difcuffionis ef? exceptio dilaroria , que 
non mil; ante fententiam oppons potef, pol? fententiam vero mni- 
me, vt notatur in cap. extra de exceptionibus, Zafon in L. firi ff; 
fi certum petatur. Or contre vne caution sndicarum folus ags 
non potef} ni/1 pot indicatnm, 7 fic eo tempore quo except. dif- 
cuffionis, ne peut eftre alleguee, n'a lieu authenrica prafente 
fus alleguec , in fideivffore sudicatum filui, nec mirum, veu 
que sure antiquo, il n'y auoit difcuffion, in fideiuffore, L. non 
reëte,  L. sure noftro Cod. de fidesufforib. vt nec in poffeffore 
pignoris, L, finali Cod. de attionibus, 1. diffraëtus, € !. quamuis 
Cod.de pignor.vray eft que lefdiétes loix ont efté abrogces, 
per diffam authenticam de fideiufforibus.Et fuyuant l'opinion 
de Balde fut iugé par Arreft de Paris, que Ja caution de 
iudicato filuendo peut eftre contrainte par corps, fans di- 
cuffion prealable, en dattedu 9. Oétobre 15 34. combien 
que de droict commun on tienne que ex fententia Lata con- 
tra principalem non pote} fieri executio contra fideiufforem con- 
trailus,fine nono proce[]u per textum in L. [ententiam ff. de aopcl- 
lationib.Gloffa in L.vlr.Cod.de vfuris res sudicate,S pecul.in suulo 
de execut. fentent.verfic. [ed nunguid. 
2.Toutesfois tous tiennent que ex féntétia lata contra prin- 
cipalem potef} £eri executio contra fideiuffores iudicatum fclui. 
3. Dans les memoires de feu Monfieur le Prefdent le 
Maiftre, eft cotté vn Arreft du 24. d'Aouft 1487. par 
lequel Damoyfelle Nicolle Hannequin, veufue de 
Guillaume Pelé Marchand de Troye , fut receuë à cau- 
tionner pour fon fils pour deux mille liure parifis , en- 
quoy il auoit efté condamné enuers le Roy, & dele 
reprefenter à toutes heures. Le droit permet aux fem- 
mes pour leurs enfans, fungi officio, virili, comme d’eftre 
tutrices , awihentica ur liceat matri, <ÿ authentita marri, 
qualiter mulier tut. officio fung. item  fufcipere curam bono- 
zum fly, Decins in. femine numuro 22. de reaul. inris. Bart. 
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tolues in 1.f quis fab conditione ff. de teflamentaria tutela. Auquel 
cas ne peut eftre aydee par le Vélleian. 
4. Ledit fieur premier prefident le Maiftre en feldicts 
memoires faict mention d'vnautre Arreft du cinquie- 
me Auril prins des reoiltres du confeil du Parlement, 
commençant à la fainc@ Martin 1530. par lequel fuit 
lugé que caution peut eftré baïllee fur les biens dont 
eft queftion , encores que le proces fuft en autre reflore 
fi par expres il n’eft ordonné. Il reprefente les Ar- 
refts, comme finguliers pour l'interpretation & l’exten- 
fion de la loy ff fideinffor in $. finece[faria Gr teg. de die $. tu- 
tor ff. qui fatidare cogantur. Ses railons font, qu'il eft cer- 
tain que tout ainfi que tétor dari non poteff, nifi qui fit 
fubicëlus eims surifdiéioni , qui enim dat !. neqne a prafide 
Cod, qui daritutores vel curatores. Ita fideiuffor dari non po- 
10f} niff qui [it fubiettus surifdiéhioni cains es in ef} dandus 
fideiuffor comme expreflement decide Ialon in diéla 1. 
1.6.f neceFaria , Qu'en matiere de caution c'eft vne regle 
gencrale que aus praflanda ef} in iudicium , aut in alia eiuf- 
dem prouinciæ cinitate ditlo $. fi neceffaria , Sc il ya texte ex- 
pres in leo. fi cum dies $. fi arbiter ff. de recepris arbitris , vbi 
e Alexander notat obligatum ad dandum fideiufforem teneri da. 
re in loco obligationis © contrat. Voire en plus forts ter- 
mes ildir que fi vn vendeur par contraét s'oblige de con- 
uertir & employer le prix de la chofe immeuble ir emptio- 
mem prediorum pour l'afleurance de l’achepteur, & par 
apres il veut employer le prix en.vne autre ville & cité, 
ue n'eft la chofe venduë ,il ne le peut faire :ains fau 
qu'il l’'employe en la mefme cité. 
s- Toutesfois cestermes preuuent vne finguliere li- 
mitation: car ceft Arrelt vr folum locum habeat ,cum de 
ture perfonals vel re mobili aginur, alioquin ff de re aliqua 
immobils quaeffio fr. C'eft arreft donné au condamné de 
bailler caution d’icelle ou fur le lieu où eft la chofc donc 
elt 
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eft queftion ou au reflort oùle procés eft pendant , &e 
cela n'eft efloigné du droit: car combien qu'en France 
les reflorts foyent diftinéts pour le regard des iuges & 
des parties. 
6. Toutesfois eu cfgard à l’origine de toutes les iurif- 
ditions qui eft le Roy, toutes les prouinces & refforts 
de ce Royauine ne femblent eftre qu’vn :à caufe dequoy ; 
quand on baille caution en autre reflort , il femble aucu- | 
nement qu’elle loit baillee en mefme prouince, & fic | 
conformement au 6./ neceffaria. Addi porejt Bartole sn diéta 
L. de die S.iubetur € in L. fciendum $.1.ff.qus fat:fdare coganture 
ne fait grande force fi la caution fe donne in eadem pro- 
#incia, où non : mais feulementen ce;fi le lieu auquelon 
veut bailler caution eftincommode & onereux ou non, | 
G* eam dicit effe mentem d. 6. fi neceffaria. ) 
7. Or quand la caution fe prefente fut les lieux dont efl 
quettion & pour raifon defquels elle ft ordonnee , locss 
on pote$t dici incommodwm:loint que la preftation de la çau- 
tion iudiciaire ne doit auoir moins de priuilege que l'a- 
Étion que intentatur [uper iure reali.Or eft-il certain que l'a 
étion #n rem le peut intenter {ur le lieu par deuant le iu- À 
ge de la chofe, combien que les parties n’en foyet@ iuiti- | 
_ciables L.finali Cod.vbs in rem aëltio. 
8. Ainf donc il eft raifonnable que la caütion 5" eodem | 
iudicio fe puifle bailler fur Iediét lieu , & ainfi le decide » 
Alexander confil. $ 7. in 3. volumine , que lors qu'il ef que- 4: 
ftion du lieu de bailler caution, id definiri non petefi, [ed re- 
l'rquendum arbitrio indicis , infhetla qualitate perfonarum d° 
locorum I, fi fideicommifqurn ff.de maïciss. 
9. D'ailleurs s’il faloit auoir efgard à la facilité de ren- j 
dre laiuftice , il eft bien plus aïfé à vne partie de trou- 
uer caution en fon pays & fur les lieux, qu'és pays 
cftrangers. oo 
10. Le fideiufleur ne peut agir contre fon principal” 
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ot liberetur obligatione, auant que d’auoir luy-mefme payé 

| les creanciers, gmia @ hoc videtur ei mandatum, vi [oluat L. 

indebitura ff. de condittione indcbui, Car le payement eft la 

fin de l'obligation fideiufloire, c fafcipiendo mandatum de 

fe queri.deber, cum rebus integris in eius poteflate fiserit fafcipere 

aut non [ufcipere $. mandatum, de mandato pud Jufhiiianum. 

Et d’ailleurs cwm totares buiufnodi ex officio cr liberaluate 

pendeat, l. in fine ff. eodem, il n’eit raifonnable qu’il foit 

permis & loifible sntempefhine,& fans propos, à celuy qui 

a cautionné reuoquer la gratieufeté dont il a voulu vfer, 

autrement elle pourroit eftre caufe de dommage au prin- 

cipal, qui pol} alium tam commode inucnire non poffet, ut tunc 

fortaffis potuiffet : quod admiiti non debet, quia innari nos opor- 

tet beneficiss, non decipi, L.in commodaso $. ficut ff. mandat, cr 

cap. vnic. extra eodem. 

pit. Toutesfois il ya quatre cas comme il a efté dit cy 

d deflus, ## verbo, Cautions , efquels il eft permis au fide- 

” iuffeur agif contre le principal, vtobligatione l'beretur ante- 

quam foluerit, in l. Luciws f. mandati,  l. fi ea contra quam 

fapplicas, Cod. eodem, cap.vltimo extra eodem : Primus eff fr 

N din in obligatione permanferit : Secundws , [5 principalis debiror 

dabatur facultatibus : Tertius , 1 fideiuffor condemnatus ad (ol- 

uendum fnerit : Quartus fi ab initio conuentus fuerir, ut ane 
| folntionem agere polfit. ‘ 

À 12. Queritur quomodo accipiendum fit verbum, diu, au dict 

__# chapitre dernier, Hoftienlis die qu'il fufhit que le temps 

du payement foit efcheu, & que le fideiufieur foit tra- 

uaillé par le debiteur per cap. constiturus derur, eodem vbs 

compellitur debitor liberare (ideiufforem, qui à creditore mole- 

Slatur : maïs la glofe Joannes, Andreas e5 Panormitanss m 

_ diëto capite finali, tiennent que cela defpend de l'arbitre 

du Juge, qui felon les circonftances des perfonnes & des 

| maticres doibt mefurer le temps: & à ce femble expres 

le texte en ladiéte loy Lucius, | 

\ : 
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13. Ce qui a efté dit in d. 1. Lucims, cd difo cap. final, fide 
suffores agere polfe fi din in obligarione permanferir, n'a lieu sn eo | 
. qui (deiuÎfit pro enithione qui ante rem cuifam agere non poteff, | 
eifi d'u in obligatione permanferit.  C’éft la notable limita- | 
tion de Balde in L. facere pol]. ff. foluto marrimonio, €: in d. !. 
Lucius. 11 y a autre limitation au texte prinfe, ex l. fi man- | 
dato meo $. fi iudicio te fiffi promiferis ff. mandats vbi fideiuffe 
sudict} poteft Slatim agere ut obligatione liberetur, etiam [i ns 
Prafhiterir. 

14. Queritur,an 1 qui fideiuffit per inflrumentum guarents 
g'atum poffit Hatim agere contra principalem ac fs efler condem- 
natus, il femble que ouy, parce que tels inftruments gua- 
-rentigiez habent executionem paratam , G ibil d'fferune 4 
fententia. Et de cefte opinion ont efté Balde en ladicte loy 
Lucius, Bariolus in l. fideiuffor ff. de fideisfferib. Toutesfois 
eÆngelus, Ludouicus, Romanus , G° Paulus Caffrenfis çn la 
mefme loy fidesffor, ont tenu le contraire, l'opinion def- 
quels femble eftre plus equitable , d'autant qu'auiour- 
d’huy il ne fe fait gueres de fideiuflions quine foyene 
paffees par contracts authentiques. 


a5. Or le fideiuffeur ne peut ignorer qu'on ne puifle 0 
N 
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contre luy commencer par execution, puis que telle eft 
la force des inftruments par Ordonnance, & s'il luy, 
eftoit permis d'agir contre le principal, il s'enfuyuroit 
ce que deflus a efté dit, fçauoir que le principal feroit 
deccu & endommagé, ne fe trouuant autre qui vouluft 
cautionner fi facilement,que lors de la fideiuflion. 

16. Regulierement les perfonnes pauures ne doib- 
uent eftre contraints à bailler caution, mais bien re- : 
ceuës à preftér cautions iuratoires, texts in L. ommes $.in ! 
bac in 1. Cod. de Epifcopis «&: clericis , authentica gencraliter 
verfic. aut fi fideiufforem dare non valet, fuper siflem iwra- 
toriam exponat cautionem , @ taëls facrofanéhis Euançelis 


affirmer 
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of” fe fideiufforem veperire non pole S. féd hodie , de fatisda- 


Ÿ tone apud Tuflinianum capit. per veffras extra, de donationibus 


inter virum cd vxorem. Ce ncantmoins il y a plufieurs cas 
in quibus nôn |latur inratorie cautioni , cumulez par Alexan-. 


. dre in lege 1.ffqui fatifdare cogantur,quem vide. 


17. En l’annce 1 $80. au mois de Septembre il aduint 


eur de Solis Aduocat du Roy en la Senefchauflee de 


à mailtre Annet de Ferrandier luge Criminel, & m6- | 


{ 


{ 


è 
, 


VE. que 
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oloufe,empefcherent que mailtre François Calot,auffi 
aduocat du Roy audit fiege , ne fuft conftitué prifonnier 


\ à la requefte de maiïltre François Girardin, Preuoft de 


l'Eglife Metropolitaine d’Aux,pour la fomme de 600.li- 
ures,en laquelle ledit de Calot auoit efté condamné en-. 
uers Jean de Benoit fieur de Cepet , duquel ledit Girar- 
din auoit droit & caufc;pour raifon dequoy il fait inftan- 
ce en la Chambre des Requeltes à Tolofe, à ce qu'il fuft 
enquis contre ledit Ferrandier & Celix pretédant,apres 
deüe verification faicte de ladite violence , obtenir con- 
tre eux condemnation , tant du principal de ladite fom- 
me,que de tous defpens dommages & interefts.Surquoy 
les parties s'accorderent : mais fi elles euflent pourfuiuy, 
quid surs eff? 

18. Ileft certain que celuy qui eximit debitorem de ma- 
nibus famili cum capereiur , tenetur ad filurienem eius preu- 
nie pro qua capiebatur debisor , ac [5 pro eo fideinffiffe: : texts 
efénotabilis in L. quoties Cod. de exaëtionibus triburorum lib. 


10. où les Empereurs ont voulu huinfmodi extratlores 10- 


tius famme exathonem in [e fufcipere, € preserea punir: ut 
in carcere detineantur,donec eam fammam perfoluerint , felon 
la plus faine interpretation, ac contra eos in litemiuratur 
Lpenulrima $.1.ff. fi quis eum qui in ius € cater. Addäe not. per 
Bartol. Angel. Bald. (aftrenf. in l. 2. cr L. fèd eximendi ff. co- 
dem € Bald. in l. additos Cod. de epifcopals audientia. Sed an 
Y quorum fade aus culpa debisores eximuntur à familia, 

habeant 
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babeant beneficium excuffionts aut diuifionis? la refolution eft 
que non, quia frufira beneficium legis inuocat qui in legem 
commutrit, ©. quia fruffra extra de vfuris capit. an fi , extra 
de appellationibus L. fancimus . [5 vero prit quam Cod. à 
sure dehberandi, vide Hyppol. de Aa’ fil. ad rubricam de fide- 
suf[or. | 
19. Difpan.Promies & Fontanilles Grefhers du Senef- 
chal de Tolofe, ayant receu Pierre Hugon pour caution, 
ledit Hugon ayant apres impetré lettres pour eltre rele- S 
ué dudit cautionnement , ayant efté delimis defdites let- 
tres par fentence dudit Sencfchal,par Arrelt du 20. Iuil- 
let 1 $ 90.fa Cour reformant ladite fentence reçoit ledit 
Hugon impetrant à preyuer fa minorité, renuoyant la 
caufe par deuant letdits Sieurs en la chambre des reque- 
tes, par iugement defquels du 6.Oétobre 1 $ 99.ledit Hu- 
gon ayant preuué fa minorité fut relaxé dudit caution- 
nement, & les Grefhers qui l’auoient receu condamnez 
à payer la fomme à la partie. 

20. Comme aufli par autre Arreft du 6. Auril 1593. 
Jaufon autre grefher fut condamné pout vne caution 
infoluable , qu'il auoitreceuüe par iugement des feurs 
des Requeftes,donné au mois de May 1601. en audien- 
ce; la reception des cautions faicte par maiftre Iean Car- 
donne Docteur,en vertu d'vne commiflion de la Cham- 
bre, adreilee au premier magiftrat ou gradué , fut cailce, 
parce qu'il fut reprefenté que ledis Cardonne, bien 
qu’il fuft gradué.eftoit fils de famille, ne polledant par 
confequent aucuns biens,& que les cautions par luy re- 
ceues eftant infufhfantes,eftoit refponfable {ubfidiuire- 
ment par le droit au tiltre de Mag'frat bus conveniendes, 
duquel fecours contre luy , àçaufe de fon infufhfance le 
creancier eftoit priué, & la commiffion addrefice au 
premier gradué, s’entendoit des peres,& non des fils de 
famille, | 


21, Celuy 
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; 21. Celuy-qui 2 cautionné ou promis payer , ou quand 

. vn autre ne payeroit à certain jour, bien que le credi- 

£eur ayt prorogé vne ou plufieurs fois le delay à payer 

udiét debiteur principal, pour cela ladite caution n'eft 
oint tirec d’obligation,ny ladicte obligation n’eft point 
cenfee eftre nouee : car il y a grande difference en droict 
de promettre de payer pour autruy, là où il ne payeroit 

Qpas à certain temps, ou s'obliger fealement pour certain 
temps : cat celuy qui promet payer pour autruy, au cas 
qu'il ne payeroit pas certa die, ne refte pas de demeurer 
en l'obligation , encore que le temps foit airiué, parce 
que le temps n'eft point adioufté en l'obligation , ains 
au payement. Tempus autem adillum obligations non ro- 
#at obligationem, combien que aliud effet s'il auoit efté 
conuenu que ladite caution demeureroit en .obliga- 
tion tant feulement iufques à certain iour ou temps: 
car en ce cas le temps aduenu , il feroit hors d'obliga- 
cion, L. fi cum hermes Cod. de locato, L. item quaritur $. fi im- 
pleuit ff. locati. où il eft parlé de celuy qui auoit caution- 
né pour vn loüage à certain temps , lequel le temps fini 
n’e!t point tenu ff roua fiat locario, parce que fon obliya- 
tion eft temporelle , & c'eft vn nouucau contract : mais 
Ja mefme obligation demeure où il n’y a que proroga- 
cion'de delay; lequel en termes de droict n'eft point 
cenfé noüer les autres precedentes obligations. Ainfi 
a efté iugé aux Requeftes le dernier de Tuin 1 $ 90. entre 
Guieftel, & Grenier, contre Durand, Grefher des pre- 
fentations. 

22. Le 9. May 1589. au rapport de Monfeur Bonot 
fat iugé vne belle queftion fu ce fait. Garrigue prend 
à affcrme vne metairic de Dardaillen commandeur , 

* *& baille pour caution Carbonel , & l’Efcure, tant pour 

le principal, que des defpens, dommages, & interefts, à 

faute de payement : Dardaillon met en inftance Carbo- 

nel, 
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nel,Carbonel appelle l’Efcure en affiftance de caufe;,tant 
procede, que par fentence du Senefchal dé Cagcaflonne, 
au fiege de Bcüers, Carbonel cft condamné payer à Dar- 
daillon, & l’Efcure eft condamné releuer indemne Car- 
bonel, tant du principal, que defpens, dommages, & in- 
cerefts. De ceite fentence l'Efcure, & Carbonel ayant 
relcué appel en la Cour par Arreft, l'appellation fut mi- 

fe au neant, les appellants condamnez aux defpens dudit 
appel envers Dardaillon, lefquels furent taxez à la fom- 
me de cent quatre.vingts feize efcus: Carbonel deman- 
de que l’Efcure foit tenu le releuer de fes defpens, au 
contraire l'Elcure offre d’en payer la moitié, quant à lau- 
tre dit qu'il n'eft tenu : par l'Arreft il fut dit que l'Elcure 
n'eftoit tenu qu’à la moitié feulement, la raifon eft que 
la condamnation des delpens eft perfonnelle, & que 
quand plures vna fententia condemnari funt, condemnatio dius- 

detur in plures partes. | 
23. Vn Religieux profez ayant procuration d’vne fien- 
ne fœur de prefenter & nommer deuant vn Magiftrat 
Prefidial de Carcafsône vn Gentil-homme, pour.caution 
de-cinq cents cfcus, la partie de ladite fœur fe rend ap- 
pellant en la Cour de la reception defdiétes cautions 
faiétes par les Commiflaires de la Cour par fon Arreft 
du, 24. de Nouembre, mil fix cents neuf, demet l’appel- 
Jant de {on appel , bien que la loy dedié au $. que mu- 
Lierem ff. qui faufdare cogantur, ÿ contredife , en ce que 
le mot de milles fe rapporte aux Gentils-hommes, qui 
fätifdare non poffunt, moins encore vn Religieux peut 
prefenter & nommer, leur eftant expreflement deffen- 
du par les fainéts Canons & Decrets. Mais la Cour fans 
confequence iugea ainfi à caufe que le Religieux lauoit 
fai& pour fa fœur , n'ayant autre de qui elle peuft e- 
perer afliftance & fecours:eflant certain qu'vn Reli- 
gicux peut fortir d’vn monaftere pour nourrir fes pere& 
mere. 


Î 


6o4 ,  Poidses Mefures. 
mere. D'ailleurs le Commiflaire & Caution eftoyent 
hommes fort riches , & par confequent foluables. 


BRASSERIE EREPREEBEE 
Poids, & Méfures. 


1 L£ poids & melures font grandement authorifés 
par les anciens, Ægyptiens,bram € menfwram Mer- 
curio trsbucbant , & ab co ariem ponderandi  meriendi inuen- 
tam exiflimabant , par la difpofition du droit on peut fou- 
{tenir que Îe droit de bailler poids & mefure appartient 
au Roy feulinl. medios de fufcepr. prapof. 7 arc.lib. 10. Cod. 
authde colletoribus  alits cap.<. eos autem, in verbo.iuffis pon- 
deribus  menfuris , ut: precipimws coller. 9. lb. 1. de ponder.&ÿ 
ri 1Îlar.lib. 1 0.(od.l. 1.6 2.de frumento. Alex.lib. 1 1 Cod. 
2. Et fe treuue plufieurs çonftitutions de Charlemai- 
gne vt pondera fint aqua @ menfure iufle cr retle , & Pytha- 
goras dicir ffateram tranfjredi nulls licere, voutesfois Bacquet 
des droits de iuftice pag. 379. nu. 19. conclud que les fei- 
gneurs hauts ou moyens iufliciers peuuent en leurs ter- 
res bziller poids & mefures à leurs fubiccts , & que la iu- 
rifdiction ou coërcition des poids & mefures leur appar- 
tient , fi par la couftume locale n’eft autrement difpole, 
Jaquelle en ce cas il conuient obferuer. 
CRBSSESSSESERHIPE SHPPSESESES 25 
Poffeffwn. 
PRES ne prefcript fans tiltre , ny celuy qui pof- 
fede en vertu d’vn tiltre nul, leg. improba, de acquir. 
pole. & Guid. Pap.confil. 144. vide verbum , Prefcription. 
Car qui pofede quelque chofe fans tiltre ,eft dit ne pof- 
feder point, quoy que hona fides in poffidente prefumatur, nifi 
probetur contrarinm , gloffa in cap. fi diligenti de prefcripr. Al- 
ciat. regula 3.capite $.& qui pollede auiourd’huy eft prefu- 
mé pofleder , Bartolus in leg. fi poffidetis Codice de probat. cf L. 
non tgnorans Codice ad exhibendum ; fauf s’il eftoit allegue 
#6 autre 
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autrement v! Bartolws eÿ Doitores in difla leg. fi poffiderts cr 
Alex.  Caftrenf.in Lcermm $. 1.ff. de confef]. > in facceffionts 
vninerflis poffeffione,& par autres moyens allepués par Al- 
ciat. præfumptione 11. regula 2. & qui ne pollede auiour- 
d'huy n’eft prefumé auoir polledé au parauant, Bartole 
an L. jinali Cod. de edict, diuÿ Adriani tollendo. Salicet l. ex per- 
fona Cod.de probat. D 
2.  Poileder en la prefence de celuy qui querelle apres 
pollefion pour peu de cilere “qu’il ayc, il ne pourra eftre 
recherché Jeg. 2. ff. de acquirenda poffeffione, & la poilefion 
{e transfere par bail des clefs leg. clauium , de contrahenda 
emptiane leg. 1.6. penultim.cé leg. quarumdam ff. de acquirenda 
pofefione cr S. item fi qnis merces de rerum diuifione apud Iu- 
SliRIATIUM, 

3. Celuy qui poffede au nom d’autruy ne prefcript,nec 
transfert dyminium l. general: ff. de acquirenda poffeffione , c& $. 
poffrdcre de interdits apud luilinianum , G in verbo familiari- 
rats & qui pofléde precario commendato , depofito vel inre fa- 
mniliaritatis non transfert dominium. Caï il n’eft neccilaire 
pour acquerir droit en la chofe que la volonté du maiftre 
inceruicnne /.verb.$.fin.ff.de acquir.poffe]. Syutag.l. 20.c.10. 
4. Qui poflede clam, mala fide poffider L.clam poffidere ff. de 
acquir.poffeffione ibi gloffa cg leg.3.cÿ finali ff qui vi aut clam. 
Mais la caufe du pollelfeur eft toufiours eftimce la meil- 
leure L. fi debuor de pignonibw. & eft magnum polfeffionts com= 
m0dum leg. res alienas Codice de rei vimticatione G S.retinende, 
de interdithis apud Juflinianum : & fi aucun n’a jamais pof- 
fedé ne peut eftre maintenu ny demander la maintenuë, 
argument legis , debet , de verborwm obligat. Guidon. Papa 
con/il. 113. | . 

s- Derniers pofleffeurs forx plus fauorables que tous 
autres : de forte qu'ileft toufious prefumé pour eux 
comme dit Specnl. ritulo de pe:irio. > poffeffione $. 1. werfic: 
gsoà fifandum ,; Mafuer tilere des matieres poilefloires, 
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numero 64. Et poflcfleur de bonne foy fait les fruits 
ficns auant la conteftation. Ce qui feroit autrement s'il 
cftoit pofletleur de mauuaife foy, car il feroit tenu de 
reltituer les fruicts perceus & pendants, /. fs naurs ff. de 
res vindicarione ; &.a le poflefleur droict de retention de la 
chofe qui luy eft euincee iufques à ce qu’il fera payé des 
fcparations & meliorations, L. certurn ff. de res vindicatione, 
l, excepticnem de conditione indebiti $. fi pars omnis, |. quod di- 
citur $. [i duos ff. de impenfis fh rebus do'alibus failis. Et par 
l'Ordonnance de Moulin, article 52. cela eft abroge 
en ce qui concerne la retention, finon que les repara- 
tions & meliorations fé puiflent liquider dans le mois, 
apres lequel le polleffeur fera forty du bien fans preiu- 
dice de fes reparations,& fauf à luy afleurer auee caution 
{elon l’'Ordonnance du Roy François premier, de l'an 
1$39.article $r. Et vn chacun eft prelumé poflefleur 
de bonne foy, s’il n’appert du contraire, {. merito ff. pro fo- 
cio, G° cap. fin. de prefcript. 
6. Au poflefleur par decret de Iuftice les fruicté, font 
deubs depuis le iour de fa prinfe de poileflion, L. en ff 
amirtemn ff. de pignoratitia atlione. 
7. Vu tiers polleffeur eft receu à s'oppoler & fe deffendre 
de nouucau pour garentir fon fonds contre le creancier 
qui le pourfuyt par l’hypotecaire du vendeur,comme fut 
iugé par Ærreft dans Papon, tiltre des hypotheques,Ar- 
reit 6. & ne peut prciudicier au tiers pollefleur la feule 
confeflion du mary, d’auoir receu le dot de ja femme, 
qui l’a executé par l'hypothecaire, contre l'opinion de 
Bartole #7 L. affiduis, C. qui poriores in pignore habentur : cat 
Faber in !. [cripta eodem, * in authentica fed iam neceffe C. de 
donationibus ante nuptiat, refoult que les fimples confef- 
fions fans numeration ne peuuent changer le tiers pof- 
fefleur : & celte opinion a efte approuuee par Arrelt,Pa- 
pon au tilere Les hypotheques,Arreft 8.& 3. 
| | 8. Ec 
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8. Le tiers poflefleur eft fur tous autres priuilegié : car 
quand il a iouy par l'efpace de dix ans du bien par luy 
acquis, l’on n'y peut faire execution pour les hypothe- 
ques & debtes du vendeur, L. 1. cf 2.fiaduerfws credir. Et 
ainfi le tient Monfieur le Maiftre fur le traicté des criecs 
cap. 45. & ain le juge s’il y a d’autres biens du vendeur, 
fera tenu de faire dilcuilion ; Gmd. Pap.qualt.416.num.rs. 
Gall quall.3 9. | | 
9. Prealables chofes, c’eft à dire les chofes qui font or- 
donnees par prealable, faut aufli qu’elles foict effcétuees 
prealablement, L. quando Alexandrum C. ad legem. fuliäms, 
de adulteris, cap.1. de ord. cognat. comme s'il eft dit qu’il 
fera reintegré de quelque chofe, en luy rendant le prix 
d'icelle. Cela s'entend qu’il faut pluftoft rendre le prix 
que l’on puifle demander le fonds, où que lon puille li- 
quider les fruiéts & interefs, s’il auoit efté ordonné:car 
il faut obeyr de la part du reintegré pluftoit que de la 
part du condamne, L. fin. C.de repud. hæreditate, l. non foluns 
Cod. de prediis minorum. | 
10. Pofleflur de bonne foy qui pofiede par verïdition, 
donation, où autre iufte caufe de celuy qui n'en eftoit le 
feigneur,& toutesfois il l’eftimoit eftre tel, faiét tous les 
fruis fiens pro cultura é cura, l. numquam nuda, cf L. bone 
* _ fidei emptor. ff.de acqnirendo rerum dominio, & ce iufques à ce 
que le vray Seigneur vendique la chole, lequel nepeut 
demander les fruiéts confommez & perceus par le pof- 
fefleur, ains feulement ceux qui font pendants, L. cerrum 
eff Cod.de rei vindicatione, 
11. Quant aux fruicts naturels, c’eft à dire qui prouicn- 
nent naturellement, & non par la diligence & trauail de 
l'homme, comme font pommes, poires, prunes, noix, &: 
autres femblables, & en a grandement difputé fi le pot- 
fefleur cftoit tenu de les reftituer , propter L. qmi fair, 1. 


fruëlus ff. de vfuris, G d. 1. bone fides. 
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12. Mais on obferue en France que le poffefleur de 
bonné foy,qui cft comme en place du Seigneur, faiét tous 
"les fruic&s liens , iufques à ce qu’il foit pourfuiuy en re- 
uindication:car lors il eft cenu de reftituer,tät les fruiéts 
pendans au temps de l'action,que tous les autres proue- 
nus defpuis conteftation en la caule, d. leg.qui fit d.lea.bo- 
ne fidei cr d.leg. caterum , voyez ce qu'a efcript Automne 
fur la loy fruéku ff.de vfuris en la Conference du droit 
François. 
13. La raifoneft,par ce qu'apres laconteftation il de 
uient poflefleur de mauuaile foy leg.2 5.$. eriamfi de petirio- 
ne bereditatis: Mais le poffelfeur de mauuaife foy eft tena 
de rendre tous les fruits par luy perceus , & qu'il a peu 
perceuoir leg.futus 3 3.1 fr nguis 6 21.$.uli.de rei vindicatione. 
14. Le policffeur de mauuaile foy eft celuy qui fciem- 
ment, & fans droit & viltre, occupe & detient la chofe : 
d’autruy,qui etiam predo diciur l.féd Gr fi 2 3.S.quod antem ff. 
> de petitionc hereditatus. E 
15. Pour retenir la poffeffon, la feule volonté & in- 
tention fuffit,comme il aduient à ceux qui font abfens,ou 
qui pour autre caufe ne peuuent detenir corporellement 
la chofe;l.ff id quod in fine,l. qui uniuer[as $. quod per colonum 
ffcodem L.licet.Cod.eod. 
16. Il faut pluftoft cognoiftre de la poffefMion que de la 
proprieté,/./i quis C.finium regnndorwm lordinar:j. Cod. de rei 
vindicat.L.nulls C.de sudicis, inventoriatis poffe[fio babet vin iu- 
Jh aicult cé iurss conflitutil. bociure $. dultus aquaff. de aqua 
quoridians G afina leg.fi arbit.ff. de probationibus , Poffffio 
* @fus optiomus inrerpres iuris fine etuli obfcuri 5 ambigns L. fi de 
inrerpretatione l.nam immperator ff.de leg. 
17.  Poffeflion immemoriale par la difpofition du droit 
fc peut prouuer;,tant par la lettre que par tefmoins, leg.fi 
gu'fjuirn ff.ie diuerfis cÿ temporalibus prafcriptionibus, leg. in- 
iarierum $.vliimo ff.de iniuriss cap.faper quibufdam. preterea, 
de 
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de verbirum fignificarione extra cap.x. de prafcript. in fexto l. hoc 
sure $. duilis aqua ff. de aqua quoridiana € afhinal. 


DEP DPDUPHRPEREIOR PROPRES ER 
Prebendes Preceptoriales. 
1. NpÂr l'ordonnance d'Orleans les chapæres & Eucf- 
ques peuuent eftre contraints bailler vne preben- 
de au precepteur , aïnfi iugé par Arret de lan 1 $Ga.tel- 
lement que prebende preceptoriale ou reuenu d'icelle 
ne fe doit entendre à la premiere vacquante , parce que 
le nombre des chanoines ne peut eftre diminué , à caufe 
que le diuin feruice fcroit amoindri. C’eft pourquoy fans 
auoir cigañd à la raifon qui peut eftre prile dutiltre , ve 
Ecclefaftica bencficia fine diminurione deftrantur , les fruiéts 
d'vne prebende doiuent etre donnés à vn precepteur à 
prendre {ur tout le chapitre, & tels qu'vn chanoine a ac- 
couftumé prendre , fans eftre foubmis à eftre appointé, | 
vide Meynard. tomo. 1.& pour le choix du prétepteur l'E- 
ucfque doit auoir vne voix’, le chapitre vne autre, & les 
confuls vne autre. 
2. Lesdiftributions quotidiennes & manuelles, & Jef- 
quelles ne font que pour le feruice perfonnel, qui eft ren- 
du, font aufli deuëés audiét precepteur. | 
3. Il ya forces raifons qui femblent vouloir le contrai- 
re , & iemblce que par l'ordonnance n’eftant deué qu'vne 
prebende , & les diftributions n’eftanc de la fondation 
d'icelle, ne doiuent eftre audiét precepteur , 45 enim tan- 
tu recipiunt affidui , amittunt tardi, & comme dit {no Car- 
noten(is epiflola 7. Telles diftributions ne font que pour 
laugmentation du feruice diuin , deitinces feulement 
aux prefents , afin que par moyen d'icelles foit en pain 
foit en vin, qu’elles puillent confifter , denegligentibus di- 
ligenres, & fomnolentis vigiles » Ctardis adfrequentanda ho-  ; 
ras canonicas affueti canonici fierens , ot quos pans ÿrterni dul- 
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cedo non monebat, panis corporei refeitio prouocaret , 8 par- 
tant le precepteur n’en doibt auoir ‘outre qu’il femble 
que le precepteur ne doibt cftre pour ce regard couche 
en autre eflat, ny ordre, ny priuilege, que le Chanoine 
abfent, ffudiorum caufa, qui ne prend rien defdiétes dift:i- 
butions, cap.de catero, de clericis non refidentibus, @ cap.1. de 
cleric. non reffdenub. in fexto. T'outesfois au contraire fem- 
ble qu’ils doibuérauoir part aufdiétes diftributions, pre- 
mierement parce qu'il eft dit par l'Ordonnance d'Or- 
Îcans que tel precepteur iouyra des fruiéts entiers d'vne 
prebende : or aufdicts fruiéts font comprinfes toutes 
diftributions ordinaires , enterremens, obits, anniuer- 
{aires fondez & acquittez au chapitre, cap.1.de magifira- 
tib. cap. peruenit.  Appellatione auiem fruëlunm diffributio- 
nes quotidianss contineri certum ef} cap. fin. de cref. in fexto, ex- 
trauag,.s de decimis : les diftributions donc comme faifanc 
partie des fruicts d’vne prebende, font deuës au prece- 
pteur, pour trois principales railons: primo, parce que le 
Thcologié les gaigne, & la caufe du precepteur n'eft pas 
moins fauorable , à caufe de linftruétion de la ieunelle, 
quia maxima pars rebigionts ef: partant il les doibt aufli gai- 
gner : fecundo, en la primitiue Eglife il y anoit vn Cha- 
noine qu'on appelloit fcholaftique,parce qu'il inftruifoit 
la ieunefle,& receuoit les diftributions quotidiennes : au 
lieu dudit Chanoince fut par apres mis le Chäcelier, qui 
en iouyfloit aufli. Ayant donc cité fubrogé le precepteur 
de la ieunefle en leur lieu & place, il doibt eltre auf en 
Jeuts droiéts, fi Leum $.qui iniuriarum ff. fi quis caut. teriie, il 
fauc côfiderer, que bien que pour quelques particulieres 
.commoditez , telles diftributions ne puiflent eftre deuës 
qu'au prefents & icruants,neantmoins la où il s'agit d'vn 
* bien public,comme en l'inftruétion de la ieunetle, à cau- 
{e de leur induftrie, & loüable trauail , tels droiéts leur 
-doibuent appartenir : outre que telles diftributions font 
| | referuces 
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referuces à perfonnes qui ne font, ny prefentes, ny fcr- 
uantes, ny ne font plus dignes d'un tel priuilege que le 
Precepteur, comme font les malades, & les Theologiés, 
ainfi fut iugé en tobbes rouges:Meynatd,au chapitre 14. 
du tome premier, liure premier. à 
PREBPERPINSEPSE PIPIPPERERESES ES 
, Preftres, Prebcndiers, Chanoines. 
1LY Es Preftres fe doiuent contenir en leur debuoir, 
& aflifter particulierement aux heures canoniqua- 
les, par les C onciles,vigilanriffima cura cr in bis diuinum of- 
ficsum bumiliter perfoluere,cap.1 31. confil. Granenf. & partant 
ils ne peuuent s’abfentant euiter la peyne qui cit ordon- 
nee contre, : & qui plus eit ils ne peuuent efperer n'afli- 
{tant continuellemét ou deuotement aux heures canoni- 
cales, que la malediétion de.fainét Bernard, declarat. ad 
verbum, Ecce nos relinanimms quand il cit dit,vehtibi,clerice: 
2n0r5 in olla, mors in tuws deliciss, cÿ ob 1d maxime, quia peccata 


populi conflat effe, que comedis, Jumprus Ecclefiaticos gratis ba” 


bere putas, cantando, vt aiunr, tibi pronidere videmtwr : bonus 
erat magts fodere aut mendicare : peccata enim populs comedr:: 
non erir tibs imputanda que modo inter delitias comedis, paru 
pendrs. | à 

2. Lés Chanoines font auffi appellez 4 canonc id eff reaula, 
parce que par leur inftiturion ils font fubicéts à obferuer 
& faire leur deuoir, fuyuant les rcigles d'icellcs ‘autres 
veulent qu'ils foyent ainfi avpellez, ab annuo canone, [eu 
prabenda, id ef, penfione que canonicis [ingulis annis ex Eccl fie 
fruitibra perfluitur. Mais cela ne peut auoir grand fonde- 
ment, parce que telles penlions.au commencement ne 
leur eftoyent baillez viuants tous en commun à Fimita- 
tion des Apoltres. 

3. Les Preftres & autres Eccleliaftiques és cas fubieéts à 
Ja declamatoire,par ignorice; inaduertance,ou antremét 
mal confcillez;ayaht contefté deuant les Inges feculiçre, 
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& leurs proces ia parfaiét &c iugé, ils peuuent releuer ap- 

pel en la Cour,& s’ils obtiennent lettres Royaux pour 
eftre releuez de n'auoir propofé leur declinatoire, & 
auoir acquiefcé & fuiui le iugement'deuant autres que 

Jeurs iuges,les lettres feront fans doubte interinces,pour 

n’auoir peu confencir etiam de confenfu Epifcopi in indices 

laicos cap. fignifica}s cap. (i diligenri, de foro competenti: toutes- 
fois ils font condamnez és defpens des procedures vo- 
lontairement faictes deuant autres juges, comme dit Fe- 

Jin :» Cap.cxcept.de except. où il dit , fi Clericu: pallus fuerit fe 

condemnari à indice laico,G* poff in executione condemnarionss 
allegauerit prius'egium clericale, erit 1lli cléricus in expenfis con 

demnandus, cum in illis partem aduerfam fatigaucris , ex fenten- 
ta canoniflarum. 

4 Les Preftres,ou autres Clercs qui ont affifie au iuge- 
ment des caufes criminelles & autres extraordinaires, 
font tres-mal : c’eft pourquoy Parstus in panæpyrico ad 
Theodofium,dit,les appellaut carmifices Gr fatellues , qus in iu- 
diciis cum capitalibas aflitiffent,cum gemitus & tormenta mife- 
rorum nuribus G luminibus haufifent, G littorem armatum 
damnatorum frena traitallent, pollutas pœnali contraëlu manus 
ad facra referchant , c ceremenias quas ince$lauerant mentibus 
c corporibas inqinabant. Ce qui ncantmoins s’obferuoit 
au contraire apud Germanos (i tacito credis: neque animaduer. 
reve ucque vincere, eque verberare quempiam ; nifi facerdotibus 
permill 1m. | 
s- * Les Preftres deuant qu'eftre punis doiuent ceftre 

“degradez,grod vocatur exautho'aïe,& de mefme qu’ancien- 
nement entre les Romains il n'eftoit permis de mettre 
va magiltrat en prifon , que pluftoft il n’euft cflé démis: 
ou qu'il n'euft ferui fa charge,ainfi que dit Dion. lib. 37. 
de Lentulo comiurarionis C brifliane reo, € Cedrenus en {es an- 
nales,pag.479.Scandabarenus monachus cum reus mascflatrs 
damnaretur:obfec-ote,xe mb prius digmitas facerdotalis adima - 

* tur, 
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tur , G tum exauthoratws vt maleficss puniar. 
6. Les preftres qui font recommandables à caufe de 
leur ordre facré doiuent eftre d'autant plus gens de bien, 
car comme dit Salnianws Atrociws [nb busufinodi nomines pre- 
feione peccatur,vbi fublimior eff prarogatina, maicr. lib.4.d' gu- 
bern. Dei, per flagitia > turpiudines faas nomen religionts infa- 
mant , dit le mefme , & Ann. Robert.continue difant , Et 
qi prefana nequitia criminumque faorum dedecore &r arrocirare 
1arn facrum ordinem polluere , ÿ* imaculare non erubefcunt. &c 
c'eft pourquoy ils font d'autant plus puniflables. 
7: Les preftres mefchants font vn grand tort à tout 
l’ordre Ecclefaftique , Saluianvs Lb.3.de gubern. Des , ut sr 
oculum etiamfi parua fordes incidat 1orum oculum obcacat : fic 
in Ecclefiaffico corpore etiam fipars fordida fuerit prope totum 
Ecclefie Sblendorss lumen obfcurat, | 


y 
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1.P)Relcription perfonnelle eft auiourd’huy reduitte à 
P trente ans L.ficut Codice de praféripr.triginta vel quadra- 
ginta annorwm. Et la Reelle quand bien feroit du fonds de 
l'Egiife eft de quarante ans authentica quas aéhiones dl facro- 
fanits Ecclefiss , tiree de la nouuelle de Iuftin cap. 21. cap. 
ad aures cap. quia ind'cante , de praftripts mais cela s'en- 
tend que toutes les actions de l’Eglile fe prefcriuent par 
quarante ans , fauf celles qui font contre l'Eglife de Ro- 
ine, qui durent iufques x Cent an$ cap. fnals CF ibs Archid. 
de prefcript. & Jacobs de Boulenifle , tient que les autres 
Eglifes fubiectes immediatement au Pape Innocent fone 
de pareil priuilese. Toutesfois Balde in aurheniica ques 
athenes , de facrofantkis Ecclefis tient le contraire, & que 
toutes les actions de l’Eglife non Romaine fe prefcri- 
uent à quarante ans c@p.de quarsa cap. omnis cap, ind € 
Cÿ. quia indicante de prafcriptio. © Cap. quoniarn, de iure pra- 
É F1 Q4 $ | 
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foripe. & cp. quoniam, de iure patronatus : & ain à efté iu- 
ge par Ârrelt de Grenoble, en l'an 79. rapporté par Pa- 
pon, tiltre des prefcriptions, Arreft premicr : mais faut 
noter que la prefcription en ce cas ne commence pas 
que du jour du decez du Prelat, qui auoit mal aliené 
contre l'Eglile : car ayant bien aliené, la prefcription 
commence en ce cas du iour du contract : ainfi a efté iu- 
gc à Grenoble, l'an #$ 58. rapporté par Papon, d. situle. 
Aufñli l’aétion hypotecaire vaiulques à quarante ans. Et 
ain{i le tient Boerius decif18 2. numero $ 6. comme eft aufli 
notté #2 1. cum notiffimi $. x. L. omnes, Gr. (icut Cod. de pra 
{cript. quadraginta annorum, donc l'action hypotecaire ne 
{e prefcript par quarante ans, /. {5 obligata predia Cod. de 
enitt. Vn debiteur obligé par contract ne peut prefcrire à 
moins de quaranteans. Mais s’il a vendu le bien hypo- 
tequé, l’achepteur tiers pollcileur prelcript par dix ans, 
L.r, cr 2.C.fiaduerfus crediterem, vide fupra. Polfeflion. La 
femme marice interrompra ccite prelcription, l. cum no- 
tif]imi $. vnum euenit Cod. de prefcript. trininta annorum.par 
Atreft prononcé en robbes rouges, le 13. Oétobre dans 
. Tholafe par monfieur de l'Eltang. L'action hypotecaire 
eft prefcripte par trente ans, comme la perfonnelle dont 
appert que ce deflus eft hors d'vfage. 
2. Prefcriprion non alleouce, le Iuge n’y'peut faire 
droict d'Ofhce, quia non tollit prefcriprio athionem ipfo inre 
nifi bencficioexceptionis, ideoque Rew eam debit proponere, (e- 
lon la Glofe in lege ficut Gusd.Pap.quafl.1211. 
3. Finis ad quem intendit leorflator eff pacem conferware inter 
cimes quod non fierer [5 prafcriptio non occurreret, car vn chaf- 
cun pourroit dire, cela elt mien ou a cfté mien. C'eft 
pourquoy la fin de la prefcription ielon les lesiftes aefté 
introduite pour le bien public, comme rapporte ul 
Gellius noëlium atticarum, lib. 4. cap. 1 3. Plutarcus in dite 
Solonis, Cicero in oratione pro Cacinna l'appelle Firem folliti. 
| tédinns 
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cudinis, Œ 1, 1. ff. de vfuris, difant bono publico introduétms 
cfe ne fécundum quarundam rerum dominia ac fere [emper m- 
certa effent $.1. de wfncapionibus. Mais la fin de l'Eglife pour 
le regard de prefcription eft le repos de l'Eglife, & talut 
de confcience 2. cap. de regulis inris, & felon fain@t Tho- 
mas en {es queltions , liure 1 2. article 15. furquoy faut 
notter que le dioiét ciuil fufht pour prefcrire, que le 
pofcileur entrant en pofleffion aye bonne foy, & creu 
que celuy duquel il a acquis eftoit proprictaire, & ei- 
gneur de la chofe, bien qu'apres il foit apperceu du con- 
traire : ncantmoins pour cela il ne ceflera de prefcrire, d. 
Unica codem de vfñcap. où! Juftin dit 17 omnibus its cafibus ab 
initio omnia bona fide capiam, € in l. lognitur $. de illo queruwr 
ff. de vfucap. | 
4. Toutesfois le droit Canon n’a voulu laifler pañler ce 
point en cefte façon : car par decret general extrait du 
Concile, où le Pape Lucius troifiefme eltoit, a efté de- 
claré que pour prefcrire il eftoit neceflaire que toufiours 
iufques à la fin de la prefcription le potlcfleur foit en 
bonne foy. Et que nul ultre fera dit bon, fans bonne foy, 
L.nemo de rei vindic.l.diutur.de prefcript.longi temporrs. 

4. Pofleflion de cent ans eft immemoriale, c habet 
vim tituli, melme contre le Roy, L. hoc iure, $. duétus. ff. de 
aqua quotidiana  afhma. Bacquet de la Tuftice, numero 3. 
pourles prefcriptions d’inftance dixs fupra in verbo, Pro- 
ces. 1 faut notter que les prefcriptions de trente ans, 
s'interrompent par plulieurs moyens:primo, fi auant 
icclle a efté faite & commécee inftance, ou bien fi l'on 
cit venu à quelque accord, {. antea $ penult. Cod. arb. tuer, 
L. properandum , de indic. L. nec bona Col. de preferipr. longs 
temnporss , € L. notiflimi, $. smo de prafcript. tringinta. an- 
norum. Toutesfois ladiéte inftance faut que {oit faite 
contre Île proprictaire, non contre le fermier locataire, 


ou autré tiers, /. cm rem (od. de acquirenda poffeffiones 
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ou autrement elle n’interrompt point la prefcription, 
ANota , que fi prefériptio fit in pruna inStantia alleoata in cau- 
fa appellationis ; poterir l.per banc Codice.de tempor. appellatio. 
eMaxime imperrando litteras regias ; probatur in leg. perem- 
porias Codice de fentent.verficulo.non paffunt. Et ain le tient 
Rebuffe sraftain de mercat. Glof[4 finali numero 1 7.mais fi le 
demandeur auoit perdu à faute de fe prefenter ou par 
congé, cela feroit comme non aduenu, comme tiéhr Ma- 
fuer vilcre des prefcrit. #umero $. Secundo , par contefta- 
tions , nouucaux contes , obligations ou promefles qu’on 
aura faiétes de payef ou defifter de la poileflion , comme 
ëft dit par l’edit du Roy Louys 1 2.art.67.& la deflus Re- 
buffe tratlatn de mercat. Gloffa 20. féquent. Teriso , eft inter- 
rompue par le pofleffeur de mauuaife foy , quine peut 
refcrire. Qwarto , ny celuy qui poffede fans bon & valla- 
le tiltre : car fi le tiltre eftoit nul , ne vaudroit leg. impro- 
ba ff. de acquir. poffeffio. & Guido. Pap.confil. 144. 8 ne pref- 
cript iamais leg. necexvna Codice de acquir. poffeffione © bi 
PBartolw Capite fi dsligent de prafcripr. vidé in verbo , Benck- 
ce. Quinto , non valenti agere non currit prefcriptie leg. 1.$.fina- 
li de annals except. comme {ont les moindres contre lef- 
. quels la prefcription ne court point pendant la minori- 
té , vfacapio aduerfus eos hac durante ætate quieftit leg. ficur S. 
nec fufficiat cé: leg. notifsimi ,ibi: [ed impubes ætas excipienda 
eff Codice de prefcript. tiginia annarwm. Donc conuenu le 
moindre i# perfona non currit prafcriprio : fed inchoata perfici 
potel : [ed ipfe reftituerur leg. ait prator. $. fed quod verbi gloffa 
@ DD.ex quibus cauf. maior leg. melius de minoribus. Maïs 
faut noter que fi la prefcription a éommencé à courit 
contre le moindre, aura prefcriptes toutes actions par 
ordonnance du Roy François premier de l'an 1578. ar° 
ticle 1 34. rapporté en la conference des ordonnances bb. 
2.tinsr, 7. car ence les dix ans ne luy courent pendant le 

temps de la minorité, | 
6.Et 
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6. Etla minorité eftnommee beneficium etats lege fulia- 
nus de in integr. reftiuend. lege cum mandato de minoribs, de 
forte qu'apres lefdics vingt cinq ans l’on peur peut pour- 
fuiure la declaration de-nullité qui dure 30. ans apres le 
contract /.cum noriffims $.1llnd de prafenipr.triginta vel quaara- 
ginta annorwm l, 1.6. bec aëlio ef ,1b1‘Bartolws Cod. fi quus 1efla- 
- mento liber. Rebuffe rraétatu de vfucap.gloffa 8. numero 16. 
trattatn de reftind.contraitib.ar,.vnic.oloffa 1 9. Maynard. lib. 
2.C4p. 172. 
7. D'ailleurs la prefcription ne eourra contre le fils de 
famille, qui ne pourra demander fes biens,efquels le pe- 
re a l'yfusfruict, quamdin in patris poteltate eff leg, 1. . finali 
de ann.excepr. :r leg. 1-Codice de bon.matern.éé autheni(i eodem. 
Et en ceft eftat font aufli les femmes qui ne peuuent de- 
mander leur dot pendant le mariage;leg.in rebus6.ommibus 
de iure dorium,& ne courra non plus contre celuy quipre-:. 
torts copiam non habuit leg. x . in fine ff..de diuerf. € temporal. 
preféript.leg.s. $. dies quando appell. Ny contre lefurieux ou 
fol Le quia iffi pupills aquiparantur lege in negotijs. ff. de 
regul.surts , ny centre le prifonnier de guerre, contre le- 
quel ne eourra la prefcription que du iour de fon eflar- 
giflement leg. 1. cr leg. item ef feq. ff.ex quibus caufis maior. 
Ny contre celuy qui fera abfent pour la Republique, ou 
pour caufe neceflaire leg.1. eodem nifi affeétauer1r leg. 2. item 
4 Cr leg.fequent.S.irems tria excufrat.ny contre celuy qui fera 
tenu longuement prifonnier pour debte,ou malefice, leg. 
. qui neque ff.de verbor.fignificatione ibi Rebuffws dr leg.air prator 
rex quibus caufis maiores j ny contre celuy que la tempette 
aura empefché longtemps, & me fera peu venir pour 
agir leg. 2.ff. fiquis caut.in Jud. cr leg. 1. ff. de diut. tempor. 
preféripr. Ny ne courra contre vn malade qui n'a. 
puiflance d’agir,dita leg.1.de temper.preféript.tem peffis.dici- 
tur legitimum impedimentum, cap. ad fupplicationem de renun- 
ciat. caps. ex parte de appel. cé: L.ad féiendum ff. ad Trebcllsan. 


comme 
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comme aufl la guerre. Balde,con/il.4 5. volum. 3. ita fi loc 
in quo experiri debuerat non erat tutus propter inimicos : voire 
quand il y auroit lettres de fauuegarde, cap. acedere 2. ur 
lite conte}. qui non potej} etiam alienare non patitur prefcriprio- 
nem,lLalienationt S.qui patitur ff.ae verborum fienificatione. 
$. Mais il faut noter que fi nonobftant les empefche- 
mens fufdiéts on pouuoit agir fans diffimulation,que en 
ce cas/la prefcription courroit:car autrement on tireroit 
profit de La malice, gloffa cr Doëlores in cap. quia de concef- 

fiône prabende, & Felin. in cap. ex tranfiniffa de prefcripr. l. qui 
potef! facere ff. de regulis suris, & Alexand. in l. fi conffante $. 

_1.ff. folnto natrimonio, > Baldws trait. prefcript. in 2 2.cafa sn 
1."parte fexte paris. 

9. En matiere de prefcription le temps fe garde 4 mo- 
mentoin momentum, lvfucap.l. in omnibus ff.de aëhonibus. De 
forte que pour prefcrire il faut que le temps foit pallé 
entierement, L. 3. ff. deufuris, l.1.$. cum antem &ÿ naturaliter, 
ef L. numquam cod. | 

to. Et celuy ne peut prefcrire qui poffede au nom d’au- 
eruy, L. generalster de acquirenda pole].  $. poflidere,de inter- 
diétis apud Zuffinianum. Comme font les emphyteotes,qui 
pofledent au nom de leurs féigneurs, /. s qui condiribnis 
Cod. de locat. cr l. male agitur, cr L. competit de preféripr. tri- 
gintasvel quadraginta annorum. 

1. Plus on ne peut prefcrire, fi on eftoitempefché par 
force de fe plaindre, cap.fi diligenti de prafcripr. can.nullus x. 
quef.1. vide fapra, Force. Plus prefcription caufee du dol 
d’autruy,comme fi par dol quelqu'vn n'a fait couler le 
temps d’agir,cela ne peut nuire, L.fêx eximendi Cod. ne quis 

… €OYHM qUs 111 MS VOC. CŸ Cal. 

12. La prefcription des rentes volantes eft trente ans, 
Ê. cum notiffimi $. in his, de prafcript. triginta vel quadraginta 
annorum, & toutes preftations annuelles fe prefcriuent 


par trente ans, melme contre le Prince & l'Eglife, 
nonobftant 





{ 
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nonobfant priuilege, L. plures Codice de fide inffrumentorum. 
Que fi le feigneur auoit prins vne paitie du cens, & fe 
fcroit contété d'iceluy, il auroit prelcript pour le furplus 
leg. ft priws f]. de aqua plunia arcenda. & aucun ne peut pre- 
fcrire vn droit de difme n’en ayant prins pendant vne fte- 
ilité. Ce qui peut auoir lieu ‘au droit de quelque autre 
licu, cap.fi diligémter, de foro comperenti, in fine, € cap. cum of- 
fic:15,de prafériptionibus. | 

13. Onne peut faire faire pacte par lequel la prefcri- 
ption n'aura aucun Cours , lors qu'il eft queltion de pre- 
{crire la proprietc d'vn immeuble, Bartole in L.1.ffde vfu- 
cap. € L. nemo ff. de leg. mais eftant queftion de la prefcri- 
ption d’vn debte , le paëte que la prefcription n’auroit 
cours feroit bon , parce que l’intereit public cefleroit, 
not. in l.contræ maiores, in fine, Codice de inofficiofo teflamento c£ 
lvoluntarie Cod.de excufationib. tutorum. 

14.  Lalongueut du temps, lors que lon veut fçauoir fi 
les folemnitez requiles en vn contract y ont efté appor- 
tées , comme de fçauoir fi les aétes rapportez en l’ate 
"on efté fai@s, faiét prefumer que toutes folemnitez ont 
cité gardées ex longo tempore, prefumuniur omnia [lemni- 
ter faita leg. x. Codice de pañlis € leg. [ciendum ff. de verb. 
obligationibus. | | 

15. Et pour prefcrire vne iurifdictionil faut qu’il yaye 
temps quiexcede la memoire des hommes, L.finali Cod.de 
facrofanttis Ecclefiis : mais quant à l'exccution d’icelle, on 
la peut prefcripre par long temps, L. viros Cod. de dinerfis 
officis, ib.10. ce qui s'entend s'il n’y a point detiltre, il 
fufhroit trente ans, l.competit, de prafcripr. triginta, vel qua- 
draginta annorum, © 1. finali Cod. de fund. parrimon. & poux 
le droit du peage on le peut prefcrire atrente ans, !. Lci- 
ta, Gr ibi Bart.ff.de pu. 

1 6. Pour le regard de la prefcription des aétions perfon- 
ncelles,qui cft de 30. ansjou des aétiôs hypochecaires, qui 
e 
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eft de 40. ans, à Conter du iour de l'obligation, on ne 
garde point en France le canon dernier des prefcriptions 
ex1ra, ny la reigle du droit canon , in cap. poffeffer. de reoulis 
-suris in fexto, qui, porte que poffeffer male fidei vilo tempote non 
praferibut in nulla tempors parie ,rei aliena cordcientiam babere 
deber. mais on fuit le droit ciuil par la difpofitiô duquel le 
debiteur & heritier du debteur prefcript l’aétion perfon- 
nelle par 30. ans & l’hypothecaire par 40. Encore quil 
fçache bien deuoir la fomme des deniers qu’il prefcript, 
& par ce moyen foiten mauuaife foy , L. cum acuriffims $. 
quamobrem Co: de praftript. 30. vel 40. annutum l.1.S.ad hic 
Cod.de exrept.annal. 

17. Auf vntiers detenteur qui a pofledé vn herita- 
ge par trente ans continuellement, tant par luy que les 
predeceffeurs , franchement , publiquement & fans in- 
quietation, a acquis la proprieté pleine dudit heritage 
entre aagez & non priuilegiez , encor qu'il ne face ap- 
paroir d'aucun titre de fa potleflion, &c ayt fceu que l'he- 
ritage qu'il pofledoit ne luy appartenoit , & ce moyen de 
la negligence du vraÿ fcigneur de l'heritage prefcript,qui . 
a efté par l’efpace de trente ans, fans en” faire action, 
pourfuite ny demande L.ficur l. omnes d. l.ormnes diti.leg.com 
nor:ffimi Cod.de preftripton. 30. vel 40.annorum. 

18. Enla prefcription dé dix ans inter pre/entes. & vingt 
ans snter abfentes isre civil: fufficere bonam fidem fuiffe in inirso 
contraëlws où bien temporetraditionts, fi pol} contratlum res em- 
pra ant permutata tradita fucrit. 

19. La raifon des fufdictes prefcriptions defpend de ce 
que la prefcription de trente où quarante ans eft en- 
tierement fondee fur la negligence du, proprictaire de 
la chofe prefcripté ; qui n’en a fai aucune pourfuite 
pendant le temps fufdiét , unde dicitur mere odiefa cÿ in- 
trodrékx in odium defidis cf propria iura contemnentis : au 
contraire la prefcription de dix & vingtans eft totale- 
MCIr : 
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ment fondee fur le iufte tiltre & fur la bonne foy du pof- 
fetleur de l'heritage eft ; fi la cognoiffance pendant ledi& 
temps que l’heritage appartienne à vnautre, fa prefcrip- 
tioneft interrompue , Lpnals Cod.de annali except.ditt.{ ficut 
cf L. omnes cr l.cum notiffim: Co. de prefcripr. wiginca vel qua- 
draginta annorum,Guia. Papa coufilie 4 1 6.Bacquet des droits 
de iuftice pag. 2 6 1.7um.1 85. 86. | | 
20. Il faut fçauoir qu’il y a hypoteque legale & hypo- 
theque conuentionnelle. La conuentionnelle dure qua- 
rante ans , qui eft quand pour debte ou pour rente lon 
oblige fon bien propre : la legale n’a aucun effeét apres 
trente ans @ fine perfonali obligatione , vel aëtione non pores 
fub[istere ur apparet in hypotheca data a lege in bons tugoris vel 7 
adminiftratorrs cinitatis, vel defunêts re$beëlu legatary,Bacquet 
codem numero 187. 188. la raifon de diucrfité eft , que l’a- 
“tion perfonnelle & hypotheque legale ; font tellement 
connexes & vnies enfemble qu'elles ne fe peuuent di- 
uiler aucunement,où au contraire l’hypotheque conuen- 
tionele cft tellement feparee de l'aétion perfonelle, que 
nous la voyons inferee dans les contraéts par claufe fe 
‘parce. Si toutesfois le tuteur a rendu fon compte dans les 
trentc ans, & que la debte loit claire & liquide, l'hypo- 
cheque dure 40. ans fuiuant le droit Romain. 

21. La prefcription du recours de garantie ou d’eui- 
tion ne commence à courir. que du ieur du trouble, 
donné à l’achepteur L.empti attio Codice de euiét. € 5bi Ioan- . 
nes Faber leg.ex placito & ibi gloffa Codice de rerum permutatio- 

ne : quia non valenti agere nofcurrit prafcripriol,x. &.finali Cod.  * 
de annal.exception.mais fi l’achepteur eftanteuincé'de l’he- 
ritage qu'il a acquis trente ans apres fon acquilition, foit 
par vn Mineur, vne Eglife, par le fifc, ou par vne femme 

_ pour fon doüaire ,commeilaeftéiugé par Axreftle 5. 
Auril 1583. conformement à la loy sn rebrs Codice de inre 
dotiurs , ou bien en heritage fubftitué ou fubicét à reuex- 


+ Rr 








622 Prinileges. 

fion & reflitution,comme il a efté iugé par Arreft du 23. 
. Decembre 1 586. conforme à la loy finale, Cod. communia 
de levatis, L. cum notiffingi $. finali Cod. de prefcript. 30. vel 40. 


ANMOTAM , tel acquereur ou achepteur n’a aucun ICCOUrS 


contre fon vendeur ou compermutant, fuyuant les loix 
alleguees. Ce qui ne feroit raifonnable, Bacquet des 
droicts de Tuftice, p.145. #7#mero 1 91. 

22. Le tiers detenteur de bonne foy prefcript l’heritage 
par dix ans inter prafentes, & par vingt ans inter abfenies, 
contre le vray propriétaire d’iceluy, & dans le mefme 
* temps il prefcript l’hypoteque pretenduë fur fon herita- 
ge par fon creancier, L. 1. @: 2. Cod. fi aduer[ws credit, L. fi à 
creditore, L. eff in arbitrio Cod.de verborum obligationibus nume- 
ro 192. C 193. où les raifons font dcfduittes, ir ommibus 
suribus negatiuts que in prohibendo con[iflunt, vt quis pollideat, 
 prafcribere polfit necel]e eff, ut pronbitie interueniat sllues qui 
fibi ins competere contendir, cé fequatur patientia cius cui prob: 
bitio faëta, Bacquet des droicts de luftice, pag. 3 91. numero 
cé 29.18. où il dit eftre plus d’acquerir liberté que fcrui- 

tude. ue 

23. Celuy qui poffede foubs le nom d’autruy ne peut 
prefcrire par polleflion immemoriale, ny autrement, 

comme le vallal qui momine domins po[fider,le creancier qui 
pollede le gaige #omine debitorss, le depofitaire, & autres, 
L. (5 duo $. creditores ff. vts poffidetss, l. pignora ff.de ufucap. cr 1. 

intereffe puto ff. de acquir. pole]. vide Charond. lib. 2. cap. 1 6.& 

Papon, tiltre des prefcriptions,Arreft 2r. fur la fin. 


| SBSRESRRISS FRRPODEE IDDN ANIPE 
| | Priuileges. | 

1. ff Vand deux priuilegiez foht concurrents enfem- 

ble, comine vn qui a vn committimus, & vn Je 


colier qui a priuilege de fcholarité, & letties de prote- 
| étion 
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ion, le priuilege plus fort & plus grand faiét cefler {© 
moindre, tellement que celuy qui a lettres de committi- 
mus fera renuoyer la caufe de l'efcolier deuant les Re- 
queftes, & fera prefere fuyuant la loy svdicium filuitur de 
sud. 

2. Siles deux priuilegiez font efgaulx & pareils comme 
deux efcoliers, mtuo concurfn fe tmpediunt,c5 pro priuilegia- 
135 non habentur, L. verum . finali ff. de minoribus, l. [éd cr fi 
mlites ff. de excufationib.tutorum. Et en ce cas le demandeur 


fera tenu de fuyure le domicile du deffendeur, Pacquet | 


des droiéts de luftice, pag. 47. comme auffi en hypothe- 
que, magt prinilegiatus prafertur minws primlegiato : vide ver. 
bum hypotheque. : 

3. Cum paria funt prinilegia antiquis prefertur polleriors 
 auth. vtexecut. inflante. fi vero nihil appareat collatione 7. de 
prinilegits viduarum, vide in verbo Mariage, in fine. 

4. Par Arreft du 17. Mars 1524. la Cour declara con- 
tribuables sous les habitans de la ville de Tholofe, tant 
priuilegiez,que non priuilegiez,exempts,& non exépts,à 
caufe de la neccflité, la ville ayant cottifé vingt-quatre 
mille liures pour les reparations, fortifications, & muni- 
tions d'icelle. | 

s. Semblable Arreft fut donné le 2 3. Mars 1526. pour 
la fomme de fix mille liures cottifé fur la ville, tant fur 
lés priuilegiez que non priuilegiez, sens d'Eglife,officier 
du Roy;,doéteurs, rezents, fecretaires fans confequence, 
& preiudice des priuileges. | 
6. Priuileges de chafque Prouince ont de tout temps 
efté engrande recommandation, defquels l'Empereur 
Ang. fut fi ialoux qu'il ne voulut oncqües concedçr 
droict de Bourgcoifie à vn Gaulois, pour priere que luy 
fceuft faire fa femme,comme efcripr Sucroniss in eius wta. 
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Prifon. 


Se ones qui rompent les prifons font de droit 
punis capitalement L1 ff. de effrattoribus l.fi quis viola- 
uerit ff. dererum dinifione. Car la prifon eft cftimee lieu 
fainét , & comme tel exempt de toutes iniures & force /. 
fanëla ff. de rerum dinifione ils ne font punis s'ils fuyent, 
confeillés par l'aduocat ou autres, tiennent les portes 
ouuertes , Guid. Papa quefiio. 25 3. G* Boerius decifione 21 5. 
numero 13. Où fi par la negligence des gardes ils puiflent 
efquiuer diéf.. 5 .e5 1bi gloffa &: leg. admodum ffeodem ; mais 
en ce cas les gardes feront punis & le Geolier , quiauroit 
permis que la prifon fuft rompuc, pour faire euader le 
prifonnier ou negligemment auroit faiét fa garde : car 
regulierement le prifonnier eft eftimé euader par la fau- 


“4 *. tedesgardes oùgeolier. C'eft pourquoy il en fera tenu, 


. comme dit Boerius decifio. 216. que fi le prifonnier difoit 
eftre forty par le confcil ou negligence du geolier,la pre- 
fomption fera contre le geolier leg. finali de cuflodia reo- 
ram , & Bartole sn L.fi quis $. qui ff.dé cdendo leg. diuns in fine 
ff. de officio prefidis ; or le prifonnier qui fera euadé des pri- 
fons fera puny de mort dé leg. fi quis violauerit ; fur quoy 
toutesfois où faiét cefte diftinétion , s’il eftoit coulpable 
de mort , mais sil eftoit. iniuftement emprifonné , ou 
que ce fuft pour debte ou chofe Iegere , la peine ne fe- 
ra capitale d'auoir brifé la prifon, Baîtolc in leg. vis enim 
{odice de probationibws & Alexandre ir €. fi eximendi $.f; quis 

À. ne quis eum qui in ins vocatw fuerit CG: cet. & difoit qu’a- 
pres le bris de la prifon on fera le proces au prifonnier 
fur le principal , & apres furle bris, &felon le crime 
le bris agorcuera® fai. Que sil eftoit trouué inno- 
cent , la precedente faute ne luy fera imputee awrhen- 
tiC4 Vtinâices fine quoquo $. necelirate vbi fugienses capiant 
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Œ $. fequenticar bien qu’il foit dict in dI.1. que le bris de 
prifon rend le prifonnier conuaincu , cela s'entend s’il 
cft trouué coulpable apres que le proces luy aura cité 
fai , autrement il fera puny pour le bris de prifon arbi- 
trio iudicis , que s’il eftoic reprins , la fuitte ne le rendroit 
conuaincu,'Baer.dec.214.n.20,@ feq.vide l'Arreft premier 
du bris de prifon dans Papon, mais fi aucun eft fait pri- 
fonnier fans caufe il pourra s'enaller s’il peut, fans qu'il 
encoure pour cela peine , ne bris de prifon , comme fuft 
iugé par Arreft de Paris, l’an 1594. rappotté par Papon, 
tiltre de noblefle Arr. 3. 
2. Si le prifonnier meurt dans la prifon, il eft prefamé 
contre le geolier, s’il ne preuue le contraire /. finali de cu- 
flodia reorum,& vaut mieux fuiure le confeil d’Angelus #: 
d.L.fin.num.6. par lequel les geoliers font apprins de faire 
voir & vifiter les malades prifonniers par les Medecins, 
ou autres:mais fi le geolier, ou le preuoff, ne prend gar- 
de que le prifonnier ne fe mefface , ils feront priuez de 
leurs charges , & condamnez à cfmende pour leur nepli- 
 Sence L.fi quid bi de ofjicio prafidis,prator c.dileëhi fils de renun- 
ciat. gloffa x. ante finem cap.sntimafhi de appellationibms. Que 
s’il auoit de la faute du geolier,gardes ou preuoft , par 
laquelle il apparuft qu'ils auoient tenu la main aux pri- 
fonniers pout fe meurtrir, ils font condamnez comme 
homicides.Ainfi a efté iugé par Arreft du Confeil,de l'an 
15 $ 1-rapporté par Papon , tiltre des geoliers & gardes, 
Arreit 3. | 
3.  Prifonniers qui font oftez de la main de k luftice 
par force d'armes ou autrement, c’eft vn crime de lefe 
Majcité, Bartole in leg.cainfque, ff. ad leg. Iuliam maicStarrs, 
Bartolc , in lege lepis Iulie. ff. de reivindicatione , & tels en- 
trepreneurs font punis capitalement lege final Codice de 
rnalefic. doëtores di£lss inribus , fi vero excipiatur non condcmha- 
tus vel confellus sunc non condemnatur ad mortem dilla leçe 
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finali Cod.de malef. in alits autem cafibus eripiens non condem- 
nabitur arbitrio iudicis authentica , vt omnes obediant in &. eri- 
piantBartolus in l, cuinfque, G* Gnid. Pap. confil.2 11. bien fe 
trouue vn ÂArreîft de l'an 1549. par lequel vn ayant em- 
pefché qu'vn Huiflier n’executaft vne prinfe de corps, 
fut condamné en éfmende honnorable, & en grofles ef- 
mendes pecuniaites,vide Papon aux Arrefts;tiltre des re- 
coufles des prifonniers. Et ayant ofté vn prifonnier pour 
debtes, il eft tenu du debte,& des defpens & interefts,l.1. 
 feg. ff. ne quis eum qui in ius vocat. 

4.  Prifon fe baille ordinairement pour garde & non 
pour peyne,l.2.ff.de in ius vocando, l. aut damnum <. folent de 
pans, toutesfois cela eft diuerfement ordonné eutre mal- 
faicteurs,comme dit Plâton,kb.1 9: de legibus, carceres alios 
efle ad detentionem, alios ad caStigationem , alios ad fupplicium, 
car aucunesfois elle eft ordonnce perpetuellement, cap. 
nouimus . fin. de verbor. fignific. & celle-là comparatur pœna 
… mortis, Cap. quæritur de accufat. & telle prifon eft ordonnee 





aux relaps, cap.4. de héreticis can. fuper his qualf.7. & a efté 


ordonnee aufli contre les degradeeS, & contre les adul- 
teres repenties,qu’on enuoye en perpetuclle prifon dans 
va monaftere pour y faire penitence, & non pour les 
Religieux defroquez, can. facerdotes 8. diStirttione cap. de 
exceffn Prelarorum , authentica [ed hodie Cod. de adult. an- 
thentica fr quis, de Epifcopis & clericis, & telle peyne perpe- 
tuelle cft eftimee la plus grande peyne qu'on fçauroit 
ordonner & appliquer à vn mal-faiéteur, s’il a tant foit 
peu bon courage, Valerius Maximus lib. 6. cap. 3. dit que 
: Vatinius fut mis en prifon à Rome pour feucre punition 
pour s'eftre faiét couper les poulces, afin d'eftre exempt 
d'aller à la guerre, defquelles prifons fe fouuient Diony- 
fius Halicarnafleus primo antiquitatum qu'il appelle dures. 
Plus eft baillee pour punition, comme pour feruir d’ex- 
emple, L 2. Cod. de feort. de laquelle parle Cicer. in !. sde 

Fe vobis 
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vobis in fine, © Calius Kodiginus, bb. 19. cap, 17. 18. C* 19. & 
en France on nomme telles prifons infernes, defquelles 
eft parlé sr L. fuccurrit ff. ex quibus caufis maior. & telles pri- 
fons font ordonnees contre les vagabonds, les ioüeurs, 
Jes blafphemateurs, defobcyffans aux parens, L.1. . final 
de aleis, cÿ aleatoribus, & cefte {orte de prifon a eftc à Ro- 
me, mic en vfage parle premier Roy, comme dit Tite 
Liue, lib.1. Plinius de vsris illuffribus, plus cuflodie gratis 
Î. de in ius vocando : & celle-là eft ordonnee pour les de- 
biteurs contumaces, L, ai prator $.f; debriores qui in franudem 
creditorum , & Iefquels habent pedes puluerofos , s'ils font 
obligez au corps, fi les creanciers ont permiflion, vide 
fupra, Deviteurs. 

s- Il fe trouue vne autre forte de prifon qui eft do- 
meltique & priuce, laquelle n'eft point permife à per- 
fonne, fuyuant l'Ordonnance du Roy Pfélippe HIL. ar- 
cicle 2. Balde in l. ipfis $. vinculis Cod. familie hercifcunde, 
& fe trouue qu'on mailtre ayant detenu fon fetuiceur 
en fa maifon a efté condamné en grofles efmendes : vide 
l'Arreft premier de prifon pue de Papon, où il eft dif- 
puté fi le pee peut tenir fon fils en fa mailon , le fci- 
gneut fon ferf, le mary fa femme, felon l'opinion d’An- 
gelus, in l. vnica Cod. de prinaiis carcerib. l Abbé peut auffi 
emprifonner le moyne, comme aufli le mary y peut 
retenir le paillard & fa femme 24. heures, & apres le 
rendre à la Iuftice, L. r.de adnli. & les parens leurs parens 
furieux, L. cognati $. furiofo, @ ibi Baldus de officio prafidis, 
comme qu'il en foit prinaium carcerem exercens puniatur 
pœna capitali, L\. Cod.de prinatis carcenbus, mefme fi le pri- 
fonnier eft detenu pour caufe iniufte, dequoy fe plai- 
gnant Juuenal en fa Satyre, | us 


Foœlices proauorum atauos fælicia dicant, 
Viderunt uno contentaïn carcere Romam. 
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6. .Ileft vray que fi quelqu'vn eft prinsen defrobant 
ou faifant quelque aéte puniffable dans la maifon, il peut 
eftre detenu dans icelle pour 20. heures, à la charge puis 
apres de le mettre entre les mains de la iuftice , comme 
tient ?alizs Clarus libro $. praëtice criminalis ; quoy que tel- 
les prifons font appelees temerités L:1 .Cod.de prima. finon 
que lonbaille fa maifon propre pour prifon, ce qui fe 
faiét quelquefois L.finali de interdits , & cela eft en prati- 
que, bailler PArreft en fa maifon. | 

7. Siles Geoliers ou les gardes cognoiflent charnelle- 
ment les prilonniers , capite puniuntur , comme dit Faber 
in $. tem lex, de publicis indiciis, > Guido. Papa quaffio.448. 
Foutesfois Boerius decifione 317. diftingue que le Gcolier 
ne {era point puny de mort , finon qu'il euftcogneu pat 
force la prifonniere ;'qued fi volente © non repugnante capite 
non puniri : & font de ceft aduis Ranchin fur la dite que- 
ftion de Guido. Pap. & Bartole in leg. mandatum ff. de fica- 
diis € Petrus de puteo tratlatu de [cindicis in verbo adulterium, 
tient que quoy que Îa prifonniere fuft putain, file Geo- 
lier ou gardes l’ontcogneuë contre fa volonté, doiuent 


. mourk :nontoutesfois fi de {a volonté , comme fuit iu- 


gépar Arreft de Bordeaux rapporté par Papon tiltre 
de l'vfure , où le Geolier ayant cogneu vne putain pri- 
foniere fuft condamné au foüet ,ne s’y eftant treuué 
force : d’où fe collige que la peine eft plas grande, qi bo- 
nam quam. qui malam Sluprauerit , lege confenfu Codice de 
repud. leg. Lucius leg. cum mulier ff. foluro matrimonio & cap. 
plerumque , de donationibus inter virum  vxorem. De la 
s'enfuit que les prifons des femmes doiuent eftre {epa- 
recs d'auec celles des hommes , lege 3. Codice de culiod. 
reorum , pour euitcr les inconueniens, & ne peuuent lef- 


dites femmes eftre emprifonnees pour debtes ciuils, 


$. ominum ut null. id. hic funt loc. cÿ.cate. in authentica ho- 
die Codice de culogia reorum, ny plus peut cftre em- 


prifou 


Prifon. 629 
prifonnee fi elle eftgrofle, finon que ce fuft crime ca- 
pital,L.non exigimus $.filibero.ff.fi qus caur. Et ainfi a efté iu- 
gé par Arreft de Grenoble;rapporté par Papon liure 14. 
tiltre 3.Arreft 4. : 

8 Le prifonnier qui cuadera des prilons , au qui fera. 
licentié par le Geolier , eftant prifonnier pour debte , le 
Geolier eft tenu du debte, encores qu'il reprefentait ledit 
prifonniér s’eftant rendu non foluable. /. fi quis per alisem 
$.primo.ff.ut quis eu qui in ius vocat.Et ainfi a efté iugé par 
Arreft des grands iours, rapporté par Papon Ub. 24. til- 
tre 4.Arreft 4. Ce qui fera autrement du prifonnier cri- 
minel. | 
ge Le geolier ne peut jetenir en prion le prifonnier 
… pour la depenfe faicte en prifon, ny pour le droiét de 
geolage , contre lequel il aura feulement aétion pour le 
SE ER fuiuant l'obligation , apres qu'il fera eflargi: 
& ainfi a efté determine par Ediét du Roy Henry I I. de 
lan 1590: ir rubr, des Geoliers , conforme au droiétin 1. 
omnes Cod.de pœnts,& là deflus Zacobus Aretinus l.ob «s Cod. 
de aëbionib.de pœnis $. quia verbum homins vel nuls udicare li-- 
cet horum cf cet.iy aüthentica Gusd. pap. confil. 448. au con- 
traire eff la /.f neceffarias.ff. de pignoratitia atione , qui ne fe 
garde pas contre l'Ediét du Roy : vide Chaffaneum rubri- 
que des confifcations $.1.glofa,qui confifque le corps, les 
parties ciuiles ne peuuent tenir les prifonniers pour la 
defpenfe faicte en la condemnation, leg. ob «5 alienum..de 
obligat.& atlionsb.d l.nemo carcerem {od,de exaëliomib.tribnto- 
rum lib.10. 
10, Celuy qui auroit efté longuement detenu prifon- 
nier , ne fera fi feuerement puny qu'il euft efté ,L. omnes 
Cod.de pænis; & le prifonnier pour debte, fera nourry par 
ecluy qui le faict emprifonner, s’il n’a dequoy d'ailleurs, 
£gloffa in leg.final.de erog.milir.numer.in verbo,agnoftsre,libr.x 2. 
& lege glofe in lege fécunda ex quibus caufis in poffeffioner: 
Re $ 





630 Prifon. 
eatur, ou autrement le luge l’eflargira iuiro crédito, An- 
gelus & Faber in $. (inali de aëionibns,apud Iuffinsant," Au- 
fred.decif.i oo.ce qui n'auroit lieu contre le prifonnier. 
11. Bris de prifon pour debte eft puniflable d’amande 
arbitraire, l.quories sbique Cod.de aéhomb. srib. Lib. 1 o.Bartole 
in l. neque ff. de in us vocando, Boerius decif.2 17. numero 20. 
mefme vn prifonnier pour debte ne peut eftre cflargi 
fans le congé de la luftice, ficut depofitum iudicis authoritate 
fine eius licentia non refhituitur. Caffrenfis inl. acceptam Cod.de 
vfurts, L. mibil, tam naturale ff. de regui. iuris, l. fi ut propenas 
Cod. de nuptiss. 
12. Nul ne peuteftreemprifonné pour debte ciuil, L.ob 
as alienum, Cod. de aët. @° obligat. l. nemo carcerem Cod.de ex- 
aëtionib. tributorum, bib. 10. Guid. Pap. decif. 61: € 208. s'il 
n’y a fubmiflion, d. L. que fi lé debiteur eftoit fugitif,Bar- 
tolc sn L. ait prator $. debitorem ff.de its que in fraudem credito- 
zum, Papon, tiltre des executions, Atreft 2 9. ou qui cft- 
condamné s’il ne paye dans 4. mois,fuyuant l’article 48. 
des Ordonnances de Moulins. Ce qui doibt eftre faiét 
par authorité de luftice: car en ce cas l’emprifonnement 
de perfonne en perfonne feroit caflé. Boerius in . 1 3. de 
iuri[dict. in confuctudine Biturig. Imbert inflittionib. foren/i- 
bus, pag.640. à Tholofc.à Bourdeaux,en vertu des lettres 
il peut eftre emprifonné. 

13. Anciennement les femmes ne pouuoyent eftre em- 
prifonnees,fi ce n’eft pour crimcelles doibuent eftre mi- 
{es en lieu feparé des hommes, /. 3. Cod.de cufodia reorum 
nouellai 34. mais à prefent fi elles font obligces par corps, 
elles peuuent eftre emprifonnees pour debtes : contre 
lefquelles toutesfois eftans mariez,la rigueur des 4.mois 
n'a licu, Arreft du 19. Mars 1588. ‘ 

14. Vn fergent ne peut emprilonnet aucun pour crime 

fans decret & ordonnance du Juge, finon qu'il trouue le 

dclinquant en manifefte forfait, & flagranc delit : & - 
ce 
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c'eft pour debte, fans@bligaticn, ou commiffion , "Grecs 
confhtutione }uflinians Te cuffodia reornum, ne peut auffi 
emptifonner en maïfon priuee, ainfi qu'il eft porté par 
l'Edi@ d'Henry HI. de l'an 1581. él. vnica Cod.de prinarrs 
carceribusArreft du 13. Feburier 1 5 57. cité par Charon- 
das, par lequel vn fergent fut fufpendu de (on office, & 
condamné à l’amande pour auoir tenu en fa maifon 
quelques prifonniers. | 
15. Queruur files biens de celuy qui eft mort en prifon, 
anteqnam feraiur fententia contra ewm funt confifcata? Balde sre 
L1. C. ne ex deliétis defunétor. & Specula. tir. de accufationtb . 
1. verficulo quid fi, videntur tenere quod fic : & pro hoc vide le- 
gem [115 quidem homicidi]; Cf legem fin. C. fi reus, vel accufater 
moriuus fuerit. 
16. Celuy qui s'enfuit & rompt la prifon , videtur fateri 
deliétum, l. ad commentarienfes Cod.de custodia reorum, finon 
que ce foit auparauant la demande, ou declaration à luy 
faicte de fon emprifonnement;auquel cas il n'eft tenu,ny 
en ciuil,ny en criminel. C’eft pourquoy quand le fergent 
met quelqu’vn en prifon,il doibt declarer la caufe fi c'eft 
pour crime, & en vertu de fentence ou decret de Iuze,ou 
fi c'eft pour debte, & à la requefte de quelle partie &en 


charge le regiitre ou efcroucé de geolier: Ordonnance de 


Louys Xil. 1498. François premier 1 $ 35. & d'Henry IE. 
1549. | 
17. L’auant-veille des quatre Feftes folemnelles de l'an 
Je haule Iufticier doibt enuoyer au luge Reyal,les noms 
& furnoms de fes prifonniers, Icfquels il doibt nourrit 
de pain & d'eau, Bacquet des droits de luflice, pag. 15 9. 
numero 10. Il .  - 
BR CSS ESESHSSIERPSERPSSESERERS 
Proces. 
I.Y Es proces, & la plaiderie ont efté reprouuez pat 
Hefiode,sr épyois,quia pacem Reipublice persurbar: far- 
| _quoÿ 
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quoy Ifocrate loué les Atheniens,qui difficilement plai- 
doient, d'autant qu'ils aueient honte de plaider, ne vou- 
Jant mefme paller ou approcher du chemin par où l’on 
alloit au palais, & parlant de leurs ambaffadeurs di&, 
genôd'oxot hoc ef, amateur de proces. fut par eux rejetté 
comme infame, & vilain, & Martial racontant les cho- 
{es propres à la proprieté de a vie,reictte les procez, lis 
nuls, t0ga rara , mens quieta, & {e mocque du Gorbalaue, 
qui auoit toute fa vie plaidé: Cu 

| eh mifer > demens viginti litigat annis. 

2. Toatesfois ils ont efté trouucz neceflaires, vt litibus 
finis imponatur, l.1. ff. de re iudicata, & Dieu a voulu que 
fur le mauuais naturel des hommes, qui ne refpire que 
proces & controueïfe, cap. quia dinerfitatem,-çÿ L. quia po- 
terat ad Trebellianum , qu'il y euft des Magiftrats, pour les 
terminer, Can. 115 qualf. 3. Car pour auoir raifon d’vn hom- 
me il la faut entendre, aut fua Shonte,aut volente indice,l.iud. 
1.finali de legatis 1. C'elt pourquoy les temeraires plai- 
deurs font condamnez aux defpens,gwia viêlus vi£lori fem- 
per Jumptus condemnandus eff ; L. proponendum $. fuus autem, 
Cod.de indsciis. Democrite difoit que de deux plaideurs, 
l'un eft toufiours temeraire, & confeilloit que celuy-là 
faft puny aigrement pour efpouuanter les autres.Ce qui 
s’obferuoit entre les Egyptiens,;comme dit Marcellus,&c 
entre les Ciciliens qui eftoient grands plaideurs, Cic. in 
officis. 

3. Les proces fe periment.dans trois ans, L. properandum 
6. cum autem Cod. de iudiciis, file proces a demeuré trois 
ans fans y eftre rien fait, l’inftance fe hermocide,;comme 
dit Rebufe, rraëtatu de reflirut. cap. 2. gloffa 2. nou. 1 $. € 
16. Charondas en fes refponfes, lib. 6. cap. 10. dit eftre, 
ain obferné, 5b.7.cap.188. & ne peut-on eftse releué 
par lettres Royaux, comme fut iugé par Arreft rapporté 
par Papon, hb,1 2, titula des prefcriptions, tilcre 3. Arreft 

19. & 
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. 19. & 20. fauf s’il y auoit apaintementen droitin [. fnali 
Codice eodem de temporal. appellaronibm , & Axreft dixicme 
des prefcriptions.Il eft vray que les aétés qui auront efté” 
faicts,comme enqueftes, declarations, où autres chofes, 
feront bons & vallables pour fuiure la nouuelle intro- 
duction d’inftance, leg. lite mortua ff. de iudic. fülu. Arreft 2. 
de Papon , hbro 15. titulo 4. ordonnance en la conferen- 
ce libro 3. titulo. 1.fol. 88. & celle de Charles IX. fur le re- 
glement de la iuftice , où par trois ans les inftances fonc 
perimces. Il eft vray que l’on peut eftre releué , Rebuffe 
sn prœmio gloffa $ numero $. Papon tiltre des prefcriptions, 
Arreft 15.18. 19. & 20. meime à caufe de guerres capite 
extranfinifla de preferiptionbw. ou fi l'inftance auoit efté 
appointee en droit : car alors non fhat FU partem, fed per in 
dicem , que l’inftance ne foit vuidce :la demeure duiuge 
ne doit nuire aux parties, leg.cum awterioribus $.fi tamen Cod. 
de temporalibus appellationibus $. ad hoc de appellarionibu in 
_ atithenticis. nu 
4. Les proces font interrompus par le deces des par- 
ties , de forte que le furuiuant doit faite appeller les heri- 
tiers pour reprendfe ou delaifler le proces !. nulla dubita- 
tio de procur, voire de plufieurs demandeurs vn mourant, 
arrefte la pourfuitte de l’inftance iufques à ce que les he- 
ritiers feront appelés cap.ad petit. de accufationibws. can.talis 
3. qualfio. 3.Et ainf a efté iugé par Arreft de Paris rappor- 
té par Papon liure 8.tiltre 16. Arreft 2.mais le Roy Fran- 
” çois premier par l'ordonnance de l'an 1539. article 20. 
veut que les proces qui fe trouueront appointés en droit 
& eneftat de iuger foyent iugés nonobftant la mort de 
l'une des partie, fauf l'appel qui pourroit cftre releué par 
celuy qui feroit condamné ne pouuant la fentence eftre 
caflee par nullité. | | 
s.._Ileft vray que fi lors de la fentence vne partie eftoit 
morte elle feroit nulle leg. de qua re $. cum de iudic. où pe 
ci 
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eft d’aduis que l’heritier doibt eftre appellé auant que 
juger le proces, & Vlpian. Lin femma . finali dit que la 
fentence eft nulle, d'autant que-par fa mort toutes for- 
clufons & delays font refolus & eftainéts,de forte qu’en 
ce cas les heritiers pourront demander NN 0 
& eftre procedé auec eux : ce qui s'entend fi le jugement 
auoit efté donné contre le mort non deffendu fufhfam- 
ment, ou que le proces n’euft cfté appointé en droiét:car 
ladiéte Ordonnance di Roy François premier, prefup- 
pofe qu'il ne falloit rien faire que iuger le proces toutes 
deffenfes & actes y eftant produiéts, J, 2. Cod. qui fentent. 
funt appellat. refcind. D'ailleurs par la mort du Procureur 
pendant le proces l'inftance eft arreftce & faut appeller 
fa partie, tant pour venir fe pouruoir de nouueau Pracu- 
reur, que pour venir inftruire l’inftance auant la conte- 
ftation & productionil fuffira par l'Ordonnance du Roy 
François premier, de l'an 15 $ 0. d'appeler partie pour fe 
pouruoir du Procureur. | 
6. Proces fera aufli difcontinué à caufe de la maladie de 
pceite iugé à Paris en Aouft 1550. rapporté par Papon, 
tiltre des feries, liure 7. tiltre 10. Arreft 4.° | 
7. Aux proces les fins de non receuoir, doibuent eftre 
vuidez auant conteftation, cap. 1. 2. ut lis non conteff.. Et 
par les Ordonnances du Roy Charles feptieme, article 
1 22. & de Blois, article 1 54. Et lettres de non proceder, 
feront aufli empefchees par la conteftation, L. fi quis de 
indic. Lafon in L. ita demurm de procurat. Gr L. finali de exceptio- 
nib, comme fi vn proces fe trouue perdu entre les mains 
du luge ou du Greffer,s’il appert que ce foit fans coulpe 
ils en feront dechargez, & s'ils verifiét qu'ils foient per- 
dus par le feu, ruine de fa maifon,ou dutre cas fortuit,l.f5 
q'iis ex argentarits $. finali, cr L. féquenti ff. de edendo. Et ainfi 
le difpute Boerius, enfemble és mains de qui les proces 
doibuent demeurer,& des caufes qui exçedent la 
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il fera dit que celuy de qui le proces’eftant iugé ne fe 
trouuant au greffe,ou pour l’abfence du luge ou Greflier 
à faute de le rapporter feroit demis de fon appel, aucc 
defpens, n’encourira lefdicts defpens, Boeriws decif. in lege 
ingenium ff. de $tulr. fom. | 
8. Si le proces a efté commence aucc les Confuls vieux 
faut qu’il foit continué auec eux, comme fi j'ay faict af- 
figner la communauté parlant aux ConfuJs, & qu'auant 
le plaidoyé lefdi&s Confuls fortent hors de charge, ils 
feront tenus de contefter : car il faut regarder snitiwm cau- 
fe, l. procurat. ff. mandati, Bartolc in 1. Pomponiws ff. de rebus 
geff. auf à appeller les fuccefleurs, Bartole in L'unica Cod. 
“ot caufe publ. Specul. lib, de findico, numere 8. mais il femble 
que l’adminiftration cftant finie on doibt eftre defchai- 
gé, lege prior $. cum in ff. de adminiffratione rerum ad ciuitatem 
pertinentinm, Arreft 17. des Aydes. 


RERO RIRE ER OSSESERDRES ESSESRSES 
Proteffations. 


1. PRoteftations qui fe font aux parties où à ceux auec 
-qui il faut negotier en intention de faire aétes fub- 
fequents, & apres iceux actes fe font ex commun: confenf 
© voluntate duorunt contrahentium, il faut que telles prote- 
ftations fe faflent , prefente eo cum quo aëtus debet celebrars, 
autrement elles feroient de nul effect, Barrolw cr aly in L. 
qui aliena $. Celfiss ff. de acquirend. haredisate textws, in Lfinals 
. $. item [5 pradixerir. ff. naut. caupon. € flabul, comme auf, 
ot valeat proteftario debet fieri loco congrno, Bartolws, in lege fi 
cum dies $. quid ff. de arbitris. | 
2. Si celuy qui a hypotheque fur vn fonds, ne s’oppole 
ou protefte lors qu'on vend, il perd fon droit, glof]. in L. 
ius ff. de pignorat. aîtione, & 1. [f eo tempore Cod. de remiffione 

pignoris. 
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2. PpRocureur ne peut tranfiger ou faire quelque autre 
P acte. important s’il n’a charge fpeciale leg. contra 6. 
finali ff.de patbis liranfattiones , de tranfatlionibus , . mandaro 
Cod. de procurat. Il eft vray qu'ayant fait fans charge ex- 
prefle ou par defus il pourra eftre confirmé par apies par 
exprefle ratification. Le procureur qui n'aura qu’vne 
procuration generale , pour faire toutes chofes comme 
on dit, cm libera voluntate, ne pourra veridre ou faire au- 
tres actes importants fans exprefle charge lege procurato- 
es ff; de procurat. c> leve Pomponius 4. ff. eodem. Et bien que 
Ja claufe y foit generale, ( faire ou dire &c. ) toutesfois il 
ne fufht en ce qui eft requis pour la fpecialité cap. qui ad 
ægendum de procurawribus in fexte. | 
2. Mais le procureur en vertu de la charge a donné, 
tranfigé ouremis le droit de fon conftituant , telle do- 
nation & contfaét veu fa procuration fi elle eft fpeciale 
feroit valable, l.non ef nounm,leg.qua ratione $.nihil ff.de ac. 
guir. rer. dominio , mais non en vertü d'vne generale pro- 
curation , comme a cfté dit , ne pourra tranfiger, vendre 
ny compromettre Alexan. in leg. finali tranfathonis Cod. de 
rranfaët. mefme s’il eftoit queftion de iurerenl’ame du 
conftituant,car en ce cas il faut que la charge foit expref- 
fe , car c’eft vn acte perfonnel leg.infiurandiim $. 1. ff. de iu- 
vemvando € L.1,Codtce codem , ou s’il falloit dire ou differer 
iniures, ou propofer quelque grand chofe , veu que fans 
charge exprefe cela ne fe peut faire contre perfonne par 
procureur , L. Laborum $.ait prator ff.de iniuriis leg. fi qui ff. de 
accufit. 8 s'il falloit fe foubfcrire en faux ne feroit aufli 
permis en vertu de generale procuration dié.l. fi qus , ny 
propofer recufationsL, fi pariter ff.de iberali caufs Papon no- 
ta 2. fol.1 08.6 eg. 4 | 
3. Si 
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3. Si le procureur fait quelque faute le conflituass en 
refpond & luy eit imputé qui sam im:Ynaenter euvn neolexe- 
it leg. nam ç7 Seruius $. mandato 1u0 ff. de negoriss geffrs , Pro- 
curaior ad debiti relüntionem (S ad id qued interefftenerur , fi 
és ratum non habuerit leg. 4. ff rem ratam haberi, Le procu- 
reur ne peut non plus conitituer vn autre procureur |. fi 
nali$. 1. ff de pubhcss iudic. 11 eft vray que pour peu elt 
prefume pour ladiéte procuration leg. prenors S. finali ff. de 
vfucap.c# Lafon in lpolt dotem ff.foluto matrimonio,difoit qu’en 
vertu d'vne procuration gencrale on pourroit legitime- 
ment agir en forces chofes {. 1.6. muntiario ff. de nou. oper. 
RuntiAt. QuOy que communcment aux cehtracts faits 
par les procurations generales ils foyent prefumés crai- 
cter en leur nom propre L.1.$. féd quodff. iudicatsm folu: cé 
afon c Alexin d. l. poff. dotern. Que fi le procureur apres 
n'eftoit aduoué de ce qu'il auroit fait ou commis faute, 
ou fift quelque chofe par inaduertance ;la condition du 
maïiltre apres cela ne Le en rien alterce!. 1.ff.de procurar. 
L.alrerius ff. de regulis ints, non plus le faéteur au faiét de 
fon maiftre kg. penultim. $. finali f.de surif[csélione omninm 1u- 
dicum. | 

4. Mais le procureur qui aura agi, procuré, & negotié 
en vertu d’vne procuration enblanc, ce qu'il aura faict 
cit valable quia fufhcis fie ante , fiue pol} exptica once fucrie 
nomen ipfia defcriptum de ipfo repleturn carie 1.. licet cÿib 
gloffa verbo cerra cé cap. is qui le procur. in fexto Aiberr. in li- 
bro 1. numero 1.co4em Rota Par A 146. Hojhenfis c@ loannes 
e Andreas in cap petit.codem. Toutefois les procurations de- 
uant qu’agir doiuent eftre remplis qua procurator non da- 
tur ante manda:um fibi prafentatum diilo capite ts qui de pro- 
curat.in Sexio,@ Bartoli salege fi pupills $.item ff procu- 
rator verficulo fed quero an fit neccjfe ff. de negoriit geflis. Il cit 
vray qu'en matieres bencficiales le procureur en vertu 
de fa procuration en blanc peut renoncer & agir com- 
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me dit Alex. conf 1 46. de forte que quoy que tout Pro- 
cureur certus confhirus debet c nonincertus,l.1. € 1bi. Baldws 
e Angel. ff. de procarat. & l. tutor. ff. de reffamentaria iurela. 
neantmoins ayant vn Procureur negotié, aucc la procu- 
ration qui luy eft mandee en blanc,il aura bien fait,cap. 
1. 6. licer de procurat. Hoffienfis in car, perir. cotem Baldws in 
Î. teffamentrm C.dete lamentis,&C ainfi le difpute, i# LVITAM- 
que partem, Bocrius decif. 174. | 
$+ Il faut qu'il apparoifle de la procuration en original 
pour valider les actes du Procureur : car il a efté iugé 
par Arrelt de Paris, du premier Feburiet 1 $ 38. rapporté 
par Papon, tiltre des inftruments en forme valable, fo- 
lo 350. Arreft 10. Que la procuration infcrec en vn 
contrat , fi on ne faict apparoir de l'original, & de là 
fera tiré qu'il n’eft permis à perfonne de fe prefenter 
pour agir & negotier pour autruy fans bonne & expref- 
{e procuration , pour lors ce qui fera faiét fera aggreé, 
Cap.1. de procurat. a L. fr procuratores f. codem, € leg.x. Cod. 
evdem. 
6.. Procureur Syndic, ou Conful qui fe feront obligez 
vendant leur charge en ladiéte qualité, la charge finie 
feront hots d'obligation, laquelle ‘frafléra à leurs fuccef- 
{eurs, où aux conftituants, leg. 3.de exaélionib. tribut. Lib.10. 
Cod. toto titulo de fideinfforibrs apud Iuffinianum, Hofhenfis in 
f':mnia cod. Bartolus in L poff mortem S. tutor, L, fi pupall: S. 5. 
ff: de negotits gefu. Et Aufred. decif. capell Tolof. quafl. 7. > 
fup. in verbo Confuls. Sauf f le premier auoit obligétous 
Jes biens de fon maïfire en vertu de fa procutation. Car 
en ce cas il fera obligé folidairement, & bien que fa pro- 
curation, tutelle ou charge fuit finie, le creancier le 
pourra pourfuyute en fon nom propre, Felin. in cap. cum 
olim de office ael-gati C'afrenfis confil. 402. noel. in lege pro- 
Curator G'48 ‘de f. de procurat. & ai infi l'entend, Glofa Barto- 
lus cr Baidus in lege ff puprli $. 1. ff de negorits sg Là. 
S£Xer 
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$- exercstorem ff.de exercitoria aétione x ibi Cafirenfs, & ainti 
a elte iugé à Bourdeaux en l'an 1 $31. Papon, tiltre des 
Procureuts, Arrcft 4. | 
7- Procureur qui non ex gif, vel profequitur qurdl eXIQrTE, CE 
grofequi debet in culpa cit, L. dolo Î. ad l. Falcutism L dolre es£ 
44. ff. mandati quia mandaium fafceptum deber adimplere, 1. 
ft mandato. ficut cé L f quis alicus S. qui mardatsim FF man- 
da’. Mais il peut dire auoir bien fai@ fa charge de rro- 
Cureur, qui a mieux faiét qu'il ne luy eftoit mande, lege 
f gu3s mibi bone $. quod [? mandausx de acquirenda bere- 
ditate. nn 
8. Or hi quelqu'vn auoitefté enuoyé, où comme pro- 
cureur mande pour deliurér quelque agent, où autre 
chofe , à quelque autre fimplement, il ne fera tchu de 
payer rien de ce qui pourroit eftre deub par le confti- 
tuant, ou celuyÿ par lequel on auroit prins charge, anis 
MAgIS commendandi hominis quam mandandi cas foripra 
fuir cpiftola, vel Procurario ; fine mandatum fuit lece ft man- 
dato meo $.quod mibi debcbas, cé bi çlofla. gandari, |. fi vero 
$. cum quidam eod.I. fin. Cod, quod cum eo qui in alter. |, finali 
Cod.de inflir. ac difta, L. Le papills, Lr. ff. de negoisrs geflis Gr lege 
4. ff. quod iuffu. | 
9. La charge de »rocureur cefléra par la mort du con 
ftituant ou Procureur, L. fi quis alicui . morre mandantis ff 
mandati, l, mandätum 7. eodem, l. inter Caïfas eod. où s'il 
reuoque la procuration, Liudicium foluitisr fde indicits,leg. 
G° gs14 de surifäittione, car fi Je procureur auoit ignoré |a 
mort du conflituant, & que depuis il euft faict quelque 
acte, ou qu'il ne luy euft notifié la reuocation, œ qu'il 
auroit faict feroit bon, L. inter caufas, FL. fi pracedente ff. 
mandati, GS: item ff adbuc inSbitutionib. mandats Pa pon 
nota 2. fol. 1 2 2. fupér in verbo Benefice. H y à pluficurs 
autres cas de reuocation qui font licites auant con- 
teftation au conftituant, lege ante lirom, c& Barulus 
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inlege cum precario ff. de precario. Codice eodem. comme fi le 
procureur maluerfoit ou defroboit ,iege qni feruus cf le- 
. ge fiquis alicui ff. de acquirenda hercditate maluerfant fera 
diffamé & tenu en fon nom de tous dommages & in- 
tercits capite qui proprio $. procurator verficulo ji pœna & 
lege pensaliim. $. (5 s pro quo eodem plus fi imimicitie inter do- 
minum ç procuratorem interuenerint vel dignitas accefferit 
procuratori vel Reipublice caufa abfururus fit lege filius familias 
$. finali de procurat. ou s'il auoit colludé ou eftoit igno- 
rant capite. 2. de procurat. aut valctudinem vel neceffariam pe- 
regrinationemn allegat. lege ant fi valetudine ff. codem, vel f; here- 
dits obueniens cum occupet, vel alia inffa cu:[a.lege vel heredi. 
ts ff, codem & par parefle (1 lc procureur eft parefleux L. 
féd ei vnus $. procurator ff. iniurits G Raldw inlege qui mu- 
ixam $ non ideo ff. mandati. de forte que lc procureur fera 
rcuoqué par vne nouuelle procuration faiête à vi au- 
tre, ce qui s'entend s’il y a caufe & non autrement, Balde 
SG Angel. in lege fi quis cum procuratio . finali in verbo duos 
de procurat. & ayant auoir agi @ ante litis conteffarionem.le- 
geantelitem &@° feg. ff. eodem. Et ladicte feconde procura- 
tion reuoque la premiere, fi c’eft en mefme faiét & entre 
mefmes perfonnes & non fi c’eft entre autres gloffa in lege 
cum fimul. ff. de tutorbus & Boertus decif. 347.numero 3.6 4. 
Papon. nor. 2. fol. 1 3.6 féq. auiourd’huy peut eftre reuo- 
qué fans aleguer caufe. Aütomne fur le tiltre de procu- 

rat. au Code. 
10 Procureur n’eft tenu de cas fortuit L. procura‘or Cod. 
mandats d l.contraët. ff. de regalis turus, n3ff ad illud [e ebligarit 
Î. Ariflo ffimandati c d.l.comratlu. Mais frocureut qui au- 
ra maluerié il fera condamné Lin re mandara Cmandaïi l.1. 
$. qui pro focio cr leo. furt. $ mandaii ff. de his qus notantur infa- 
mia , CG Cicexop'o Sexto Rofcio mandati n0% minw turpe effe 
sudicium quam furii tradit. Toutefois fi le procureur à- 
uoit fait tout ce qu’il auroitpeu fans exceder fa procu- 
ration 
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ration il ne fcroit tenu duéf. Lin re mandita. 
11. Et tour ce qui aura efté defpendu par le Procureur 
eu la negoriation fera par luy repeté , bien que le coniti- 
tuant vouluit dire qu’il fe pouuoit faire à moindre frais 
leg.fs quis alicui $.imper dia fmandari. Sauf fi ledit Procureur 
auoit compole du falaire & iufques à quoy feroit del- 
pendu , ou Le maiftre en feroit quitte , ou que les frais fe- 
roient faiéts par le Procureur leg. sdemque $. idem Labeo ff. 
mandaii, Si la qualité du procureur eftoit de bafle condi- 
tion qu'il ne deuit faire telle defpenfe qu’il demande- 
roit, comme s’il demandoit voyages à cheual , bien qu'il 
ne meritaft que d'aller à pied Gloffa in diéla. $. idem Labo, 
verbe cum oporieret , ou fi les defpenfes efloient voluprueu- 
{es diéla lepe idémque $.idémque ait ffimandati, où que le Pro- 
cureur cuft faiét les affaires en mefme temps, leg. fi férums 
$.1.leg.fi cum venditor $. fi fecundus ff. de euiétionibus , où fi 
fines mandat exceferit > deteriorem domini caufam fecersr 1. 1. 
CG L. fiquis pro eo ffmandaii €: l.cum mandati Cod. eodem. 1] 
eft vray que le procureur a doit de retention des aétes 
pour eftre payé de ce qu'il aura fourny ou pour fon {a- 
laire argumento Gloff. Barrolus in leg. finon fortem $. fi centums 
Î.de condiélione ind:bit.lege quia omnia $.finali ff. de procurator. 
co Faber in Lunica Codice etiam ob chyrographariam pecuniam 
pignus tèneri poffe : auiourd’huy le procureur n’a point re- 
tention des pieces & fe peut pouruoir par attions:voyez 
Automne fur la loy que omnia in digcff.tit. de procuratonbus. 
Et faut noter que le procureur doit demander dans deux 
ans fon falaire & frais,ou autrement ii en fera dcbouté: 
ainfi a efté ingé par Arreft de paris de l’an mil cinq cents 
quärantefept, dans papon tiltre des falaires, Arreft 8, 
tilcre des rrocuréurs arreft vingtvn folio 240. Et nefe- 
ra tenu le mailtre de ce qu'aura efté prins & defrobé par 
les voleurs ou par les gens d'armes au procureur , ny 
de payer fa rançon ayant efté prins en faifant fa char- 
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lege inter caufus $. non emnia ff. mantats. Toutesfois Accur- 
{e eodem ve: bo mindato dit hoc de curialitat. non deber feruari: 
equum enim ef} vi qui amice p'o alicuins negonis fe periculis, 
fine culpa exsofuit damnum ex officio non fentiar, l. [5 ques ex [- 
gratorib. ff. quemsdmodum teffamenta aperiantur : vide [pra 
verbum Maitre. 

12. Procureur en plaid peuteftre adiourné apres que 
lc premier adiournement aura efté faiét au domicile,car 
apres pour le traict du proces on s’addrefle au Procu- 
rcur. Bartole, in L.quamms ff.de damno infiébo: mais les Pro- 
cureurs aux negoces feront adiournez valablement d’en- 
tree, lege quamuss, cr lege euin qui, de procurat. ce qui s’en- 
tend s'il ne fe renoit au lieu, & domicile du maitre, leg. 
dhes cantioni $. prætor ait de damno infeilo, vbi inquit quod fi 
hbabirationem non babeat ad ibfurn predmm erit denunciandum, 
vel procuratori eims. Papon not.2. fol. 106. cr feq. ou d'autant 
que lefdiéts plaids font perfonnels, il fe faut addreffer 
aux parties aflignees, ou à leurs domiciles,& non a leurs 
Procureurs, Faber in $. umnia dé pœna remerc Lsigantium 1n- 
Stunt. | * 

13. Procureur fe conftitue du feul confentement, leg.r.. 
ff: mandai, c'eft pourquoy aufli fe peut reuoquer facile- 
ment, leg. fi vero remunerandi $. fi mandauero eodem. Et fe 
conftitue par lettres mifliugs auffi valablement, lege 1. f. 
codem. Et doibt eftre le Procureur experimenté en praéti- 
que & affaires par l'Ordonnance du Roy Charles VII. 
article 4 2. & non au droict par neceflite, Gloffa in lege ne 
caterorum Cod. de peint. & faut qu'il foit de bonne vie, & 
homme de bien, fuyuant les Ordonnances, & plein de 
diligence, ny crop icune, ny trop vieux,& doibt prendre 
falaire moderé, cap. cum per caujam âe procurat. Pap. not. 2. 
Joli. 128.07 fequeur. 
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Femme ne peut eftre procuratrice, ny comme telie 
apir en iugement,/.neque fœmuns ff. de p'ecurat. C7 Lalicnarn 
C.eod. Si fai&t bien aux affaires des fiens,Gl'ffe sr dsla leo. 
neque, |. famine 49. ff. eodem. 

14. Monfeur le Procureur a peut defcrer tous 
ceux qu'il cognoift preuariquer & faillir fans crainte de 
peyne, L.omnes de delar. ib.10. Cod. Tontesfois s'il eftoit 
trouué fans preuucl feroit puny comme calomniateur, 
L. cautiones Cod. de hi: qui accufare non poffunt, là où faifanc 
{on debuoir il ne peut 1ien craindre, leg. moseme eodem, 
Lprator ait $. [5 public. ff. de vs bonorum raptorum, De forre 
que fi le Procureur General auoit mal deferé où faiét 
plaider mal à propos, il feroit condamné en fon nom, 
aux defpens, dommagés, & interefts, comme eft dir aux. 
decilions, Capell, Ro'of. & pourra aufli eltre prins à par- 
tic, lege non ejf 1, NOM. Cod. de admin ffrar. tu'orum, vide 
Papon Arreft 4: tiltre des accufations. De là vient què 
le Progureur du Roy eft tenu de nommer les denoncia- 
teurs en crimes par l’Ordonnance d'Orleans, articie 72. 
s'il eft requis apres iugement d'ab{olution, afin que les 
preuenus ayent recours contre les denonciateurs pour 
les defpens, dommages, & incereits ; wrde fapra Calom- 
nie, lege Senatus ff. de sure fie, car le Procureur du Roy 
n'eft iamais condamné aux defpens, aufli ne luy en ad- 
luge-on pas, qu'a ls liigat fifcw. | 
15. Procuration fe peut prouuer par lettres mifliues,/+re 
1. lege fi procuratores ff. de procuratorib. L. ne farifdat'o ff. ren 
ratam haberi glofs in Lunica Cod.de firifdat. VU eft vray qu'en 
vne Cour enicd faut auoir ladiéte procuration 
par acte public, comme tient Mafuer, de procu:at. in 
princpio, vide V’ Arrett des aydes, qui limite auec Bartole, 
& Balde, in d.l. f; procuratores ff. de procurer. | 
16. Ccluy quicft conftitué Procureur en vne.caufe, ne 
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peut feruir detefmoin enicelle. Toutefois il fe trouue 
fur ce , deux Arrefts contraires par Papon lib. 9. titulo 1. l. 
mandatis ff. de teSibus @ cap. Roman. de tefhbus in fexto. &c 
Automne en fa conference. 
17. Îly en a qui tiennent qu’vn procureur à plaid peut 
efre contraint de depofer par ferment fur les faiéts de 
partie aduerfe felon l'opinion de Bartole ‘#7 L. deferre ff. de 
sure ffcs gloffa Letsam Cod. de teflibus L,finali ff. ad Syllartansm, 
sn L. quontam ff. Cod.de refhibus, vide Guid Pap. quaff. 45. Et à 
ee propos elt notable ce que dit Plutarque en la vie de 
Marius , lequel eftant acculé de crime, vn nommé Ca- 
ius Eremius appelé en tefmoignage contre luy s'en ex- 
cufa tres bien,difant que la loy & la coûftume le difpen- 
foyent de porter tefmoignage contre fon client tel qu’e- 
ftoit Marius, & de fait en fuft abfoubs par les iuges. 

. Prodigue. | 


1. }pRodigue eft appellé’ celuy qwi neque finem neque tem 
pus expenfarum babet e5 bona dilacerando cr diffipan- 

do d'ffunast lege 1.ff. de curat. furiof. & Cicero libre ». offic. di- 
cit , duo elfe gerera lareorum , quorum alteri prodigs , alteri libe- 
rales , prodige qui epulis +5 vifcerationibus © gladiatorum nu- 
merivss ludorum venantinmque apparatu pecuniam diffun- 
dut cas res , quarum memoriam aut breuem aut omnimo nullam 
fant relituri. Et autant en dit Ariftote 1. e #foral.cap. 124. 
Et pour cognoiftre & iuger qui eft prodigue il faut re- 
courir 44 sd god foler vaigo fieri © ad modum quo vicins 
communiter folent pecrnias fuas difbenfare lege fciendum $. illud 
ff. de adilirio Ediïto. Et celuy là @? perfona que luxuriose ui- 
ait cui vt mererrici bonts inicrdici potefl lege milieri de cura. 
furufs Et ecluy.qui aux femmes ou autie cheles , profun- 
di! pecunias [imilis ct ei qui perdidit, comme cit dit in lcge 
f vero pon remunerandi S. fi adlefcens ff. de mandar. com- 
è me 
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me fuft vn Senateur Romain à qui Tybere bailla 
tuteur comme s'il euft eftémineur. Æalicarn. libro 53. 
Tellement qu'il importe voire au public de viftemenc 
interdire à telles gens l’adminiftration de leurs biens & 
de leur bailler curateur lege x. ff. de his qui funt fui vel alie- 
niiuris, & comme remarque Valere Maxime libro 31. cap. 
$+ Ayantefté obferué & commandé par les 12. tables 
d'ofter l'adminiftration des biens aux prodigues quoy 
que maieurs de vingt cinq ans, & de leur bailler cura- 
teurs vn parent ou autre leg. 1.de curat. fisriof. cé $.furiofr. de 
Curatoribus. Et c'eft le magiltrat qui faid l'interdiétion 
& prohibition au prodigue de gouuerner fes biens /ege ss 
cui bonss ff. de verborum obligar. ç5 lege Julia ff. de curaz. furiof. 
Paul. libro 3.receptarum-fententiarum titulo $. bis verbis 
docet quando interdiétie fiat ,maioribus inquit le præiorem in- 
terdicitur hoc modo : Q'uandoquidem bona tibi paterna babira 
que nequitia dihendis , liberofque tuos ad egeffatem perducts, ob 
eam rem tibi eve commercio interdico. Or prodigi pars fie 
- mens compotes Cr Specie quadam c& verbis acantes re ipfa fu- 
riofi lege $ $.cui in cam carifam $.1.ff.de tut.#r curat. dand.Par- 
quoy ils ne peuuent s'obliger ny faire aucun contract 
valable fans eurateur , lege. 15. cui bonis ff. de verbor. cblis. 
voire ne peuuent faire defpuis l'interdiétion teftament 
$. caufa quibus non eff Permiffum facere teffamentum. Balde in 
lege 1. Codice de facrofanthis Ecclefiss numero 17.@ Alexand. 
confil. 182. volum.6. Et peuuent'valablement les peres 
donner curateurs à leurs fils prodigues : ce que le magi- 
ftrat doit fuivre lege furiof. de Cura: furiofi. Toutesfois les 
alienations faictes par le prodigue font valides :ploffa ir 
lege is de verbor. cbtigarin:bres leg. x. de curat.furiof. € Tafor 
de curat. furiof. diéta lece 16. villar. 3. Meft vray que s’il 
eftoit notoire. qu'auant lefdiéts contraéts & autres 
actions il fuft prodigue , en ce cas fon curateur fera re- 
fitué contre tous contracts alleouant iufte caufe Gloffs 
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in Lpatri ff. de minorib. cr 1 x. Gr L. nec non ff. ex quib. caufis 
maiores. . | 

2. Et finira la curatelle des prodigues, ipfo sure fi fanos mo- 
Tes YeCEperunt, LL: $. penuk, ff. de CHTA1oTe Hriof1. Et encor {1 


le prodigue auquel par le Juge aura efté interdiéte l’ad- 
miniftration de fes biens, & luy aura efté baillé curateur, 
per trienrium fublequens res [uas prudenter curet, dr adminr- 
$tret_cefat iÿfo sure cura Gr interditio nulla inerueniente iudi- 
cis declaratione, Guido Papa, quallione 360. quamuss genera- 
liter sudicis declaratio exIgatHr. Bartole, 1" 1. vs qui; de verbo- 
TU obligationib. 
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1. DpRouifion eft communement ordonnee par. le Iuge. 
gerer ve vn long proces à céluy qui endüre nota- 
bles dommages & interelts, occafion de la longueur du 
proces, l.finali Cod. de ordine iudiciorum, en fomme proui- 
fion fe doibt adiuger en plufeurs cas : elle eft ordonnee 
és caufes que la raifon eft,Arreft 4. des aydes, Guid. Pap. 
quafl.s 61. primo à la veufuc demandant reltitution de fon 
dot, de laquelle aura prouifion pendant le proces pour 
le pourfuyure & fe nourrir, #e fame pereat, @ ne deiur af. 
fliétio. L. dinus ff. de officro prafidis. Surquoy il aefté quelque- : 
fois adiugé’à la veufue prouifion, fans qué les hericiers 
fuflent declarez, fauf leur droit de repeter ou accepter 
leur fucceffion, comme dit Rebuffe auoir efté iugé par 
Arreft de Paris, in tralatu de fémentus prouifs art. 3. glofa 1. 
numero 4. quia filiss foluendo prouifionem non videtur fe pro he- 
rede gerere, L. pro harede ff.de acquir. hssenitate,& fera adiugec 
prouifion à la veufue, foit en demandant fa dot, apres la 
mort du mary, ou foit qu'elle la demande en fon viuant 
pour fon abfence ou pauureté, L. ff conflante ff. fotuto matri- 
mono amthentica quod locum (cd. de collar. c@ Alberic. in leg. 


vb 


{ 


Prouifion. 647 
obiadhuc de iure dotinm , & ainfi à eflé iugé comme die 
Rebuife, wbi fupra numero 1 5. 1 faut notter que les pia- 
uilions en faueur des veufues ne font ordonnees courre 
vntiers, comme fielles agifloient pour la repetition de 
leur doc contre les achepteurs de leur mary, elle y eltant 
interucnue, ou autrement, comme dit le mefme Rebuf- 
fe, eodem numero 2 5. 

2. On n'adiuge point prouifion en reddition de 
comptes, parce qu'il faut qu'il apparoifle qu'il eft deu 
Î. hoc autem $. 1. ff. quibus caufis in polfeffionem earur : voyez 
l'Arreft premier de Papon,lib.1s.tu.8. fauf pour les pau- 
ures, Papon;tiltre 1.Arreft 1.ne s'execute par corps,vide 
l'Arreft 37. des Recueils de Papon, Hb.18. #ir.1. found, 
vnc fille qui fera à marier, & demandera fa legicime, {a 
dot ou legat du pere à fes frerés heritiers , 3 cunfa dois, 
aura prouilion pendant le proces, /. fi inffituta $. de imof- 
fic. ff. de inofficiefo teflamento : quia interef Reipnblicæ mulre- 
res dotatas effe, @ eis dotes confe:uari, l. x. ff. foluto marri- 
monio , Vt mulieri petenti doter fuam , tan [iper alimentis 
quarn fuper liis fumptibws prouideretur, L. penulr. ff. ot in po/- 
Jef. legatorum, Bartolw, € ali, l. fi neget ff. de liberss agnof- 
cendis ; Specul. toto titulo qui fly fint legiimsi, $. 1. verjic. 
guod ff mulier : & cela a lieu aufli bien en la repetition, 
‘qu'en la confhitution du dot, l. vnica $.cum autem, cr fe- 
quentibus de res vxorie aëtione. Tertio, le mary demandant 
la dot de fa femme à caufe qu’il porte les changes du 
mariage, aura prouifion pendant le proces, pourueu 
que ce ne foit point contre vntiers, comme dit Rebuf- 
fc, codem articulo 3. gloff. 1. in nurnero 28. Quarto, ble fils 
plaide pour l'heredité du pere pendant le proces, 1l au- 
ra prouifon comme dit Balde, /. fin. Cod. de alimenirs li 
beris praflandis, 5 bi gloffa : cat autrement il n'auroit 
moyen de pourfuyure, & pourroit perir de faim à faute 
d'aliment, /, fi lopzises $. fin. ff. d ind. Quinro,les execurcurs 
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teftamentaires auront prouifion pour executer la volon- 
té du ceftateur : guia mibil malis hominibus debetur quam vt 
fupreme voluntatis liber fit ffilus L. 1.Cod.de facrofanhts ecclefiis, 
G expedit Reipublice vt teflamenta executioni mandentur l. vel 
negaïre ff.qemadmodum teflamenta aperianur Specul.in $.nunc 
vero aliqua , de inflrument. pourucu que le teftament foit 
bon z’gumento lege finalis.Cod.de edictr D. Adriani rollendo.ar- 
gurnento legis,4. $. cendemnatus ff. de re indicata çÿ lege fécun- 
da $. primo,quemadmodim teftamenta apersantur,vbi tefamen- 
tu proprie dicitur quod ire perfeitam eff. Toutesfois Papon 
Arret trentetroifiefme, tiltre des prilonniers;,tient auoir 
eftc iuge.que pendant le procez de la declaration de nul- 
lité de teftament , prouifion eft ordonnec à l'executeur 
pour payer les legats pies & falaires ex !. in füis ff.de liberis 
S pilhumis. Sexto, quandil eft queftion d'vn enfant def- 
aduoûc & denié par le pere pretendu , lors fans s’enque- 
ic s’il ft fils dudit pere ou non,le luge pouruoit à fes ali- 
mens par prouilion , par laquelle ne fera fait preiudice 
Lfi index ff. de his qui funt fisi vel alieni iuris : car il et touf- 
jours prefumé pour La legitime de l'enfant , quoy que les 
peres & meres difent l.féd cé fimiles $.defunélo ff. de adulter. 
& pour lefdits fix cas rapportez par Papon , tiltre des 
prouilions libro d'cimo, tisulo primo, Arreft 1. Et Rebuffe 
traltatu de fenteniiis prouif. Septimo , il v a autre cas, auquel 
efchoit prouifon pendant le procez qui cit qnando de di- 
mino cultu agilut y NEINLETIN diminuatut vel pereat cap. ex parte 
de conflitutione fecnnda de appellarione , ou en faueur de l'E- 
glife ou des Preftres pendant le proces cft adiugee pro- 
uifion pour faire le feruice 8. 4 funeralibus in quibus 
propter vtslitatem publicam neve fepulta cadauera iaceant & 
fœtore homines inficiantur illis prossdendum eff , L. funt G 
perfoue & l.ne corpora ff.de religiof.cé fumptibus funerum : qua 
expeñit Reipublice non minus MmortH0S 1n:'MATS quam VIWen= 
tes confeynari , ut refert Baldiss in legc final» Codice de negot. 
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geffis collar. 2. Ce qui s'entend fi les heritiers ne vou- 
loyent fournir pour la fepulrure , {auf à eux à le repeter: 
ce qu'ils pourroyent faire aéfione funeraria leg. 14. fi quis $. 
 lege fiquis fepulchrum ff. de religiof. € f:mptibws funer. ce 
qui s'entend fi ce font frais fanebres & non autrement 
ditla lege fi qu'« .'hac aitio quia non pofert vocari funeraria, 
fi on ne fait frais funebres , veu que n'ayant le nom ils 
n'auroient point l'effcét leve 4 nullo Codice de feriis , ny fi 
c'eftoit pour faire vn fomptueux veftement , comme dit 
Aibertus ih leg. ar fi quis $. funerts  S. f:mptus ff. de religiof. 
Œ fumpribus funer. ny fi les defpenfes fe faifoient extraor- 
dinairement par dellus la qualité & dignité de la perfon- 
ne diéfa leg.at fi quis $. equurm. Rebuffe en amene plulieurs 
autres difhnitions tiltre! de féntent. prou:f. in prafar.numero 
trige/imonono Œ numero fexagefimooitauo. Nono. En matiere 
d'alimens par lefquels crbaria , veftitus , babitatio, quia fine 
bis ali corpus non poieft llegat. ff. de aliment. dr cibariss legaris. 
fauf fi de his faciendis traëterur : quia tunc ffriétivs [umitur 
lex cum y ff. de tranfaëtio. $. qui tranfigit , & Rebuffe in lege 
verbo viétus de verborum fignific. mais communcment les 
peres feroient condamnez d'alimenter & donner proui- 
fion aux enfans lege fiinffiruta ff. de inofficib{6 teflamento &c 
Barcole #n lege finali Codice de alimentis & Rebuffc trailaru 
de fentent. prouifione glaffe articulo primo. Decimo pour les 
medicamens d'vne bleileurè , car alimentorum nomine me- 
dicinæ continentur ut aferi Bartolus in lege fi cum doic $. fin au. 
tem ff. foluto matrimonio € difta lege legatis + Tafon in dite 
lege cum 3; $. qui tranfigit de tranfaitionibus dr fic qui teneur 
alere tenesur ad medicinas, comme dit Rebuffc ad gloffa 4. 
. C'inlege catera ff. de verborum fignific. & fous le nom de 
medicament viennent toutes chofes neceflaires pour la 
gucrifon ou payement du Medecin,Apothicaire, feruice 
d'vn feruiteur ou chambriere lege finali qui deiettionib. vel 
effird, vbi index Compta merces mmeAICIS praslitas cateraque 
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impendis que in curatione fatta funt, il eft donc certain que 
Ja prouifion pour les medicaments cft fi priuilegiee, que 
pourueu que le faiét foit cogneu d'apparence » les iugc- 
ments fur ce donnez font fouftenables, L. 1. index ff. de 
$arn homimum , voire quand la prouifion auroit cfté 
ordonnee par vn Juge recufé , comme fut iugé par 
Arreit 40. de Papon, tiltre des prouifions , & telles pro- 
uilions font ordonnees contre celuy'qui aura blefé, 
car il eft tenu à caufe de la bleffcure, qu'il a faiéte, afin 
d'en pourchafler la gucrifon, $. gsod fi deliriquas de man- 
dar. principis in aurh. & telle prouifion eft au profit de 
ccluy qui aura bleflé, afin qu'il ne meure par {a faute, 
L sen ile ad L Aquiliam ideo bac praitica 8, tan in fano- 
rem vins quam alterius ,. cat celuy qui aura blelié fcra 
defcharge, fi par le moyen des medicaments il eft vifte- 
ment deliuré, encore qu’il mourult apres, Exod. Cap.2 1. 
fi ferrexeris > ambulaners foras Gr eat nnocens erit qui percuf 
ferit. ; 
3.  ANotanda fanttantum in bac prouifione faciends primÿ 
quod con$ket de deliltai. 1.6. stemillud ff. ad Syllanianum. 
Secundo que ceux qui feront condamnez foyent les ble{- 
feurs, Zmbert imftintionum forenf. lib. 3.S.interdum, mais 
autrement pœna fequi debet [uos, authores L. fancimws Cod. 
de pæmis. Terrio ladiéte prouifion doibt eftre demandee 
par la partie bleflée, ou par lheritier, veufue, ou enfans 
s'il eft mort, Bartole , i# 1. 4.6. hoc autem ff. de damno infe- 
éto,& la demande, tam pro curarione vulnerati quam pro li- 
ts perfecurione. Quarto il faut qu'il y ayt relation des 
Chyrurgiens , Bartole én leg.r.f. de ventre infpiciendo les. 
Lex Cornelia $. 1. ff de iwreiurand. Quinto,que de plufieurs 
qui auront blellé l'vn pourra eftre condamné à ladite 
prouilion folidaiiement leg. fé familia ff. de iurifdifhio- | 
ne omnium sdicuml. item Mila. fed fi pluies ff. ad les. 
Aqailiam L. fi multi de public. Rebuffc ecodem traitar 
glofs 
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elofa 4. À ce propos faut remarquer que fi l'acculé vul- 
nerateur avant par prouilion fourny quelque fomme 
adiugee au bleflé pour la pourfuitte du pioces medi- 
caments ou nourriture eft apres condamne en la difhni- 
tiuc, il ne peut defduire ladite prouinon fur la con- 
damnation, comme cit notté sn leg.cum autem $.cm reabs- 
betur ff. de pignoribus € ib: Bartolu:, ain a cfté iugé par 
l'Arreit 309. 

4.  Quando agitur de cuftodia cinttatis, caffri aut alrerius 
loci : car lors s’il y à du danger de guerre , le Iuge ordon- 
ne prouilion pour la conferuation contre le Procureur 
du fifc, qui y pourroit auoir intereft : quia melsus ejfin- 
taéla calra [truari quam pol} caufam perdiiam quarere reme- 
dium, leg. (inali Cod. in quibus caufis rejf:t. in im'eorum, & ce- 
la a lieu auffi lors qu’vne pefte arriue en vne ville. Bar- 
tole, sn leg. uninerfaliter ff. de vfucap. n'eftant Le peril de la 
guerre plus grand que celuy de la pefte. C'eft pour- 
auoy par prouifion on ordonne la guerre des villes s’il 
n'a priuilege, & par prouifion quelque fourniture, com- 
me dit Rebuffe, eodemn in prafat. numero 99. € fegrentibus. 
12. pour les defpenfes en maladie en quelque infirmité, 
comme fi quelqu’vn eftoit malade, il pourroit luy eftre 
adiugé prouilion contre ceux qui pourroient efire fes 
hericiers, quia impenfe infirmiraus @ funeris aquipa- 
rantur Alexand. © Lafon in leg. fur. Cod. de kber. & 
leg. legatum Cod. de relgiof. & fumpuib. furer. & Rebufñte, 
à. rratlatu in prefat. numero 95.@ 96.13. Sile moine plai- 
de contre fon Abbé, s’il n’a dequoy fe nourrir d’ailleurs, 
au cas que lediét Abbé ne luy voudroit bailler volontai- 
rement dequoy viure, L. finali Cod, de ordinariis indicis, 
Doétores in cap. 6x parte, € cap. olim,de accuf. & bien que sn 
d. 1, finali foit parlé des feruiteurs, remen de feruis ad mona- 
chos bonum e$E argumentum, quoniam materia congruit, leg. 
Pedins 





652 Prouifion. 

Pedin . final; ff.de arboribm : & cela à lieu in canonico ti 
gante contra faperiorem Aiber. in dit L.finali de ordin. Iud. 6 
Sonin.con/il. 99. G 101.volum. 3. & cela s'entend fi le reli- 
gieux où chanoyne playdoit pour l’vrilité du monaltere 
ou chapirre Lex parte de accuf. & Boyer decif. 6 99. in antia. 
Rebuffc codem, nm. 104.6 fequent. Mais s’il eftoit apoftat 
ou mal viuant, l'Abbé ne feroir tenu le nourrir ny payer 
celuy qui auroit noutry tel religieux , comme a elté iu- 
ec par l'Arrett 1 7. tilere, des piouifions dans Papon , & 
{i vne pauurc partie n'ayant dequoy fournir au proces 
demande prouifion,mefme s’il cit queftion de toute l'he- 
rcdité il luy en fera adiugé pour faire la pourfuite L. firali 
verficulo qui d fi ei cus , Cod. de ordin. [ud. &c ainfi a efte iugé 
par l’Arreft 21. dans Papon. 

D'c'moquarto ,fià van marchand eftranger on a faiét 
faiir tout ce qu'il a , alors pour fe pouuoir nourrir il luy 
fera ordonné prouifñon arsumentolepis fi neger ff. de liberis 
agnofcen. © lege. fed &- fiff. de Caïboniano editto , fauf s'il 
auoit defrobé ce quiluy auroitefté faili, guia delitlum 
omne excludit prinilegium lece fenatores Codice vb: fenat. vel 
clanff. & encor telle prouifion fera en faueur de l’eftran- 
ger qui playderoit quelque bien , pourueu qu'il y euft 
fentence pourluy legefi infhtuta, de accufat.inoffic.de snof- 
ficiofo teftlamento , > Hoffienfis in fumma de’ accufatione , 6.1. 
@ Baldwin. fnali Codice de ordine cognitionum, & encor {1 
vn vaffal playde contre fon maiftre ou Seigneur de tous 
fes biens, n'ayant de quoyfe nourrir il aura prouifion, 
Balde ir lege magie pato ff. de rebus eorum © Rebuffe codem 15. 
Enmatiere de Tutelles elles font ordonnecs nonob- 
fant oppofiion ou appellation ,lege 1.6. fi quis f.quandoex 
faëlo tutorar. Etce afin que la perfonne ny les biensdu 
pupiile ñe perient , qui perie. tut, vide infra in verbo. Tu: 
telle , & la confection des Inuentaires la fentence 
prouilionnel: eft cxecutorialc, afin que pendant l'ap- 
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l'appellation les biens ne foyent defrobez , cachez ou fe 
perdent 6. hic nobis , de hared. © falcidin anthent. c ljnali 
Codice de lure dehberandi, & encore aux legataires pen- 
dente queftione fuper teflament , 1amen prouifio fieri debet {e- 
Jon la qualité du legat leg. fi in fraudem Codice de lega. cr 
L.fi telfamentum ff. de peririone bereditatis 16. In [ilirone 
penfionis que retardatur propter litem , fèd per modum condems - 
mAtUr debuor comme dit Gomefius #1 compendio vrrimfque 
fignature numero 84. @ Rcbuffe de pacific.pelfe[]io. numero 
137. G trailatu de fenient. prouif. in prafat. numero 125.6. 
2 7. I adificia farciantur pendente lite, on ordonne par pro- 
uifion que les reparations ordinaires feront faictes / 
ait prætor $. finali. ff. de ire del:ber. ou fi la chofe eftoit pe- 
ciffab.e leg. de pupillo$. fi quis de noui operis mutatione,entre 
Jefquelles chofes la redification des ponts, chemins, & 
pallages viennent: car sn his regalariter eff periculum in 
mors , ideo executio facienda erit argumento lecis de pupillo 
6. fiquis rinos ff. de noui oper. mutatione. comme aufli eu 
cfgard à la qualité dela chofe comme fi clle fe pou- 
uoit confominer ou manger, comme feroit vn che- 
ual : car alors par prouifion il pourra eftre or- 
donné eftre vendu ou mis en autre part, argwmento legs 
gneditertarce Codice de annonis c tributis libro 10. Panor- 
milanus in Capie primo , de dilat. ef L. 1. de lande legata. En 
dernier lieu prouifion s’ordonne communement en 
toutes iuftes caufes fauorables & pies 6. foire que fuit pri 
ma caufa amitends beneiici in fine C* in cafibus in quibus pu- 
lice vrile eff debet fier prouifio leg: dépupil.. fi quis riuos ff. 
de noui. oper. nunciat. CF 1. fi quis $. vtrum ff. ad Syllan. & 
nommément en faucur des pauures & miferables, com- 
me il a efté dit in canone pauper. 2. quaftion: 3. dum non ha. 
bet quod offerat indicio , non folurn audiri contemnit , [ed etiam 

contra veritatern opprimitur, & en Elaye chapitre 66. ad 
quem vefbiciam ait Domiws nil «d pericubim , G Dan 
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Pfalm,. 10. Oculi eius ad pauperém refficient, C’eft pour- 
quoy on ordonne plus facilemét prouifion aux pauures, 
& miferables, à caufe de leurs miferes & prerogatiues, 
defquelles Lucas de Penna, i. finali de bis qui numero liber. fe 
excnfant, lib.10. Cod. & les perfonnes miferables font les 
veufues & les pupilles, car dans l'Exode, cap. 2 1. viduæ, 
inquit, G° pupills non noc:bitis, fi leférstis eos vociferabuntur ad 
me, CT ego exa'diam 605, ind'gnabitur furor mew,percutiam- 
que vos gladio,er erunt vxores vefire vidue, € fily vefhrs papil- 
L,cap.fignipicaiti de officio deiegati, cr 1b1 Felin. defendite sinquit, 
Efayam 1 .vidue cr indicate papillo,8c entre les vefues fera 
nombree vne femme encore qu’elle n’aye efpoulé, {.ma- 
lum . viaua ff. de verborum fignificat. G encore qu'elle aye 
mary, fi toutesfois il luy eftoit inutile, cap. 2. de tranflat. 
Epifc. gloffa in 1. [5 plagy Cod. de plagiarits can. wduas, Gr ibi 
£lofs quajt.2. ce qui s'entend fi elle eftoit pauure & fem- 
me de bien, comme dit Felin. 5# d. cap. fignificafli, Dauid, 
Pfalm. o.derelitus eff pauper, orphano tu eris adiutor, peregrino 
 aduena, Exod. cap. 23. peregrino moleflus noneris. C'eft 
pourquoy léurs caufes doibuent citre defpefchees vifte- : 
ment, & fommairement comme fauorables, authentica 
omnes peregrini Cod.communia de fucceffionibus, dé can. fi quis 
Romiperas, 7 can. illi 14. quafl. 3. Quarto dicitur pauper 
puella nobilis que non pote} fécundum eius conditionem matrs- 
monio copulari, Gr potef} pronideri fiut pauperi, Balde, in I. fi 
quisad déclinandum Cod. de Epifcoprs € clericis collat, 2. 6 
deci{. cap. ceterum de indic, numero 14. [iquod 1e[lamentum de 
tefhibus, Lin eadem ff, ex quibws caufis maiores. Quinto les 
marchands s'ils fonc greucz aux peages & fublides, 
doibuent eftre fecourus & defpefchez viftément, d .can. 
fi quis Rom nie G Immola, cap. fignificantibus de offic. dele- 
gati, Sexto les penitents publics, /ramola d. cap.fignificals, 
Septimo les ofhciers des Eglifes & feruiteuts d'icelles, 
Cap. ons at415 in fine, POULUCU que gratis féruiat, dotlores in 
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d, cap.figrificantibus, Oëlauo infantes expolini inter miférabiles 
computantur, CAP. final: 87. diflinét, cd 1. 1. 21. Cod. de in- 
fan:ibus expofiris. Don fènes, > decrepiti etiam fi [int diui- 
tes, quia fencluws morbus eff, dit Cicero & Azo, in fimma, 
g''emadmodum. Împerator inter pupill. C7 viduas, dei. 
IV cap. 2$7. Decrmo ceci  muulars mrmbris, alque leprofr, 
Œ debilsrati, cap. 1. de clerc. ægrot. co Alexand. confil. 116. 
volum. 4. Vndecimo carcerati, ET: quis ad declinanaum co ‘em 
de Epifcop. & cleric. in L. final; Cod. fi quis aîters, vel fibi alier. 
nomine emerit , € Bartolw in trattain de carcerib. in fine, @ 
Hyppoll. in praitic. numero 4. € cf videndi:m. Decimo fecun- 
do. Ceux qui font de nouueau conuertis à la foy, cap. 
Juda de rndic. d. cap. fignificantibus de offic. delegati, Rebuf- 
fe, trallar. de fntent. prouif. ariic. 3. gloffa vit. “Dec-morertio 
dinturno morbo laborantes miftrabiles dicantur, d. |. fi quis ad 
declinandum $.wbi autem. Entre lefquels font nombrez 
les ftropiez que le Roy a accoufiumé de mettre en vne 
abbaye pour cftre entretenus comme Religieux fur le 
reuenu d’icelle, s’il arriue qu'il foit faicte difhculté en- 
cor par prouilon, tel impotent mutilé ou empefche de 
vicillefle fera pour prouifion nourry en ladiéte Abbaye, 
per legem fi index nutrirs ff. de flatu hominum, ainfi a cité iu- 
ge par deux Arrefts 14. & 15. rapportez par Papon, cod. 
des prouifions, où cft à notter que le Roy ne peut met- 
ere qu'vn tel impotent de fon regne, & faut que ce foit 
en Abbaye Royalle, & faut que tel impotent viue 
comme les Religieux, & face le {eruice qu’il pourra, 
ë& protefte l’obeyllance, & peut compenfer les impo- 
tents de ces aliments & place monachalle, comme fut 
iugé par l'Arreft 2. eodem titulo, & tous ceux enuers 
lefquels nature nous efmeut à mifericorde. +429 
in fumma Imperator inter pupilles, @ cat. cap. ex parte 
de eric, agro. de forte que le luge ne peut ordonner 
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prouifion qu'a ceux qui la demandent. Toutesfois en fa- 
ueurt des pauurcs & milerables il pourra l’ordôner. Bar- 
role, Alex.c 4ly in l, 4.6. hoc autem ff.de damno inféto.Cy- 
nus in lunic.Cod.f mancipta fuerst.. Albert.in lumic. Cod.ut 
qua defint aduocat. Al:x.confr1 2 vol. 1. 
s. Aullile iugc pourra donner à telles gens aduo- 
cats , foic qu'ils en demandent ou non /. nec quidquam . 
aduocatos ff.de pro:onfx> Cynses in l.1. ff. de iurifdiébione om- 
niv idicum q.14.Et hoc gratis vt ait Guido Papa,.6 1.6/8, | 
sn Lnulls $.poft de epifcop.cr cleric. Les legats faicts à telles | 
perfonnes font cenfes faiéts ad caufas pias, comme dit 
Alex.confil.1 26. vol.4. Ludouicus Romanus in auth. fimiliter 
Cad legem Falcidiam. Toutesfois on ne peut fauorifer 
telles perfonnes au preiudice d'autruy cap. ex tenore de 
foro competenti.Exod.c.1 2. lex erit indigene 7 colono qui perc- 
grinatur apud vos , C> capite vigefimotertio,pauperts non mife- 
reris in iudicio, & fainét Ierofme 4d Rufhc.spiflola 2. libr. 3. 
propier miferiam pauperes in iudicio non defendæ cap. nolentes 
de prinil:9.in fexio. Er tels miferables ne pourront renon- : 
cer aux priuileges quia facile > modico dato renunciarent 
argumento legis cum hi ff.de tranfail.@ Felin.in cap.fi diligen- 
ti de foro compttenti, Gratio ef}, qia tolleret mifericordiam, 
quo ell contra bono: mores , comme dit Felin. & Alexand. 
confil.12 2. 126.volum.4. Or quand le luge aura ordon- 
né quelque prouifion , il faut qu'il die, fauf à repeter en 
fin de caufe & de bailler cautions. Et hac farifdatio pre- 
ffatur ad calumniam euirandam |. 3. .emaricipatus ff.de collat. 
bonorum !. [ed etfi$.an anrem de Carboniano Ediélo. Car fi le 
juge ne peut ordonner prouifion de fomme deuë ou 
autre chofe ciuile fans ordonner prealable caution, que 
s'il obmet ccia;il y a grief, & l'appel bien fondé comme 
fuc iugé par l’Arreft trentefixiefme dans Papon, tiltre 
des prouifions.Toutesfois apres l'offre de caution-& re- 
fus la prouifion fera executee lege vnica Codice fi quis ins 
LS dic. 
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dic.non temperauerit. Et ne peur auant ladite caution 
partieappellee eftre executcee la fentence, comme eft 
dit audit Arreft. Toutesfois fi le bleffé n'auoit moyen 
de bailler caution, ilen fera creu à fon ferment Rubrica 
fau fatifdar. cogantur, cr sbi Lafon, & ladiéte prouifion fe 
* repetera s’il eft trouué railonnable, comme fi le bleflé 
auoit efté l’aggrefleur,ou chofes femblables alias cx- 
lumniandi materia paupers prbcretur. C'elt pourquoy la 
caution cft ordonnee pour l’affeurance en fin de caufe 
.….…. Lfinali Cod. de Carboniano ediéte. Et celuy à qui aura 
efté adiugee prouifion ne fera tenu proceder:n caufæ 
antequam fit ei filura, (auf file juge auoit cogneu de l’eui- 
dente Calemnic , mais autrement la prouifion fe paye 
par prealable , ou fi la partie à qui elle eft or donnee ne 
la fait payer,quod fibi imputet Lin sure ff.4e re iudicata ;Boe- 
vins decif.2 22. vne fentence de recreance en matiere be- 
ncficielle eft cxecutoire, nonobftant l'appel. Boyer ir 
diéta quaflione, & le Iuge luy pourra ordonner prouifion 
contre l'Ecclefiaftique & apres le renuoyer par deuant 
fon luge d'Eglife,comme à efté iugé par l'Arreft de l'an 
mil cinq cents trentetrois, & Rebuffe rraëtut .de fentent. 
prouifart, 1.çlofa 4. n.11.12.1 3. où il eft traicté de cau- 
tions des prouifions. | 
6. Aurefteles prouifions font executees, nonobflant 
oppofition ou appellation par les ordonnances du Roy 
Charles VIIL FrançoisI. de l'an 1 $ 39. fans preiudice 
toutesfois d’icelles l.certi condiélio $. quoniam ff. fi cerium 
petatur,commc explique Rebuffe de féntent. promif. art. 1.. 
car toutes fentences alimentaires foyent prouifionnel- 
les ou diffinitiues fonc executees nonobltant l'appel 
L. fi index ff.de bis qui funt fui vel alieni iuris. Ainli a efté iu- 
é par l’Arreft dixneufuicfme dans Papon , encor qu'il 
fuft queftion de la recifion des côtracts pour faute,nul- 
lité ou autrement & qu’on fouftient payement il faut 
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neantmoins par prouifion entretenir ledit contra, & 
ordonner la confisnation par prouifion: ainfi a eflé iu- 
gé par lefdiéts Arrefts 28.29. 30.& 31..dans Papon, 
eodem. Sauf fi le contract eftoit fouftenu auoir efté faiét 
pendant la folie ou l’alienation de fens de l'obligé, ve 
idem, Papon Arreft dernier, pourueu toutesfois que la- 
dicte prouifien n'eut efté ordonneec par iuge incom- 
petent, glofa ing. in Clement. vnica de fequelfr. pal]. & Re- 
buffe coder gloffa 2. 

7. Or l'on peut demander prouilion in quacunque parte 
liris, auant ou apres conteftation, voire en l’appel, /. in- . 
Sir. $. de inoff. ff. de inofficiofo teflamento, cl. fin. Cod. de 
ordin. iudic. Sauf f le proces eftoit en tel eftat qu'il fuft 
inftruict pour eftre iugé fur le principal, !. guoties Cod. de 
precibus smperatori offerendis, ibi doëtores. Rebuffe de fen- 
tent. promif. in prefat. numero 1 34. Ainli a efté jugé par les 
Arrefts 3. & 5. de Papon, tiltre des prouifions. 

8. Ne peuuent les prouifions eftre ordonnees que par 
luge Royal, /. in deliékis S. fi detraëtat. ff. de noxalibws aitio- 
nib. ou autrement clles ne feroient executees s’il y auoit 
oppofition ou appellation, comme tient Rebuffe, codem 
gloffa 10. 

‘9. Enadiudication de prouifion on a accouftumé d’ad- 
iuger vne quarte partie de ce qui cft plaidé, L. antiqua ff. 
fi pars hered. per. comme aufli la quatriefme d'vn reuenu 
eft communement ordonnee, L. fed €; fi $.finali ff. de indic. 
d diéla,l. antiqua, & Rebuffe, codem in prafar. numero 29. 
& Papon, Arreft 7. & 8. tiltre des prouifions, bien que 

__enl’Arreft 9. la taxe prouifion elle eft arbitraire, fclon 
la qualité des parties,doubte du faict & de la matiere. 

PRESAPPSEIENNOS DÉPSESSESRESEEES 
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Sucre prisatur beres qui non fecit inuentarinm, foluit 

enim integra legata, fidei co.auth.de heredib.c Falcid. 
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fècus $. fi vero non fuerit collar. x. quod verum eff in extranco 
bærede [e in filio qui non prinatur Falcid. ant Trebell. cb non 
confeclum iruentariwm hodie punitur arbirrio Iudicis.2. prina- 
tur heres Falcidia fi tefhator exprefse defignauerit non velle hare- 
dem retinere Falcidiam 3. fi quibufdabn intepra legata fciens 
Jolnerit, poflea,n. pœnitere non porcff,$.non aniem: vide € #05 
caf in quibus ceffat Falcidia in $.fed neque concedimus codem. 
2. Eff alius cafiss, foslicer [1 refhator legati prohibuit alienario- 
nem in anth.vt Sbonf. larg. $. v. collat. 9. vide 1bi glofflam in * 
verbo alienäri,vide eriam anthent. de Ecclefiafhc. in $. fi autem 
bares, vbi legata le perfolui debent non detraëta Falcidia, ta- 
men gloffa in verbo Falcidia diffingnendum putat an Ecclefie 
frmpliciter reliétum fuerit an ad psas canfas. 

3. Pareillement quand il y a inftitution pour caufes 
pies, la Trebellianique n'eft point diftraiéte, auth. fimili- 
ter Cod. adl. Falcid. cr 1bi not. cap.Renutius de teJlamentis,cr 
cap.fi pater eodem in [éxto Guid. Pap.confil.1 88. 

4. Quaritur fi la Trebelianique peut eftre prohibee 
aux enfans. Et faut notter que la Trebellianique ceft 
fouuent appellec Falcidie, parce que la raifon de ia loÿ 
Falcidie a aufli bien lieu aux fideicommis,comme és laics, 
faut auffi notter que fans doubte les enfans peuuent di- 
ftraire deux quartes, Cod.Renutius de tejlament. 

$. Quant à la prefente queftion il eft bien certain que 
la Trebellianique peut eftre prohibec, eriam in filiis,qui« 
sllis non tamquam liberis, fed vt extraneis deberur, nouella 1. 
de bered. ef Falcid. collar.1. Et ainfi a cfté iugé par Arrcft 
de Paris prononcé en robbes rouges. Et funt qui exifhi- 
mant Trehellian. probbitionsm faëlam in primo gradu cenfers 
repetitamn in fequenrib. Bartolus in 1. Lucis,ér 1.3. Guid. Pap. 
confil.s 45. Charond. 7. cap.6 1. : 

G. Et nota que les biens alienez par celuy qui eft chargé 
de rendre,luy font precontez pour les quatres, !. Harcel- 
lus $.res que ad Ticbell. Et a efté fouuent iugé.Et la prohi- 
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bition exprefle eft requfe ,.autrement ,. #on prefimiar 
Charondl:b.9.c.5.que etiam vales per verba generalia lib.9.ca. 
9.cir. Bartolus lib.9. 67. Jugé aufli par Atreft de Tholofe 
ue le pere peut prohiber Charond.li. 9.c. Bartolus in auth. 
À cum teflator. ad leg. Falcid. numero 3. Tener Trebelliani 
cam pole prohiberi ex authent. de hered.@ Falcid. 6.ff vero ex. 
prefum collat. ». loguitur tamen Bartolus generaliter , non an- 
tem de filis prims gradins ; Paul. Cajtr:nf..in lege ubemus Cod. 
ad Tiebell. tenes quod iure ciuili inffioutus flius € rogatus de 
refhituenda heredisate vnam tantum quartam derrabit legiti- 
mam vel Trebellianicam c& vna computatur ir: aliam ; [ed iure 
canonico ex cap.Renutins 7 can.reginaldus filius detrabit duas 
quartas , quod ‘Baldus in authent.res que C..communia de lega- 
118 dicit polle contra omnem iuris ciuilss authoritatem : ch(erua- 
 2urtamen ins canonicum:vide Paul. Caffrenf. in diéta authent.. 
[éd cum teSfator , Codice ad legem Falcid. ubi ait fatis effe fi per 
aquipollentia verba Falcidia prohibeatur «Alexander confit. 
67. in primo volumine renet Trebllianicam polfe prohiberi 
etiam in filiis primi gradus : vide Poff 1llam in lege Iuberus c£ 
£gloffam inl. quamquam Codice ad. Falcidiam & hpapini. $. 
fs quis impubes ff. ineffi:. 1effamen. € in auth. de heredibus é- 
Falcid, 6. fi qus non smplens G* Bartolus in dittal. quamaquam 
vbitenet non detrahi duas quartas iwre cinili, quiafi Tiebel- 
lamica detrahatsr , impurabitur in legitimam ; quia in edems 
imputatur quicquid ex bonis defuniti ad filiam peruenit ,lege 
quontam nouclla , Codice de inoffic. teflamento , [ed iure ca- 
nonico due quarte detruburtur ,imquit idem Bartolus, quan-, 
do fab condisione vel in diem rogatus ef} aliquis de rests- 
tuenda haredisate , quiu ab initio legitimam detrabit & Tre- 
bellsanicam cum 1eflimon. eff locus : fed fi pure roçatus fuc- 
rit flan <um communs iurs quo vna Lantiom detrabitur leg. ».S. 
fenali ff fi cri » lus quam per l.Falcidiam quod accidis quoises ad 
d'tur claufila codicillaris. Bartolus in dit. l. quamanam Guid. 
Zap. confi.s 1 3. @ Baldus in l.filie on fine fffamilsa erciftenez 
, | | | flium 
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{Eium poffe detrabere vnam quartam & alteram , quatenus 1 
ea plus ejt vid. Paul. Caffrenf. in ditt.l.quamquam, vb: diïtin- 
guit fecundum glofam € Bartolum ex iure canomico an pere vel 
fab conditione. 
7. Nota qu'il fe iuge ordinairement que la Trebellia- 
nique peut eftre prohibec eriam in filiis primi gradus dum-- 
modo nominatim prohibita fuerir in extranets per aquipollentia. 
Et ainf le iuge fouuent la Cour de parlement de Fho- 
lofe & duarum quartarum deduëtionem venire ex decretis po, 
tificum ait Cuiasius libro 3. obferuai cap. 3. 4. voy Guido 
Pape confil. $ 2. où ik tient filium indislinéle duas quartas de- 
trahere fine pure fine fub condition reflituere rogatws fusrit, fe 
cundum que not.a can. ind, ca.Renuntius vbi textus qued vbi- 
que féruari dicit in iudiciis vhi aliquid decifum eff ; eff inre ca- 
monico ills Slandum etiam in foro cinili , dr bac opinio eft fauc- 
rabilis cum hercdita parentum fit debita ratione quadam natu- 
rals filits cum rasio ff. de bonis damnatorum, fi tamen claufula 
codicillarss fuerit appoira Gr: teflamensum fit sulluns , vna tare. 
tum detrahetur diëlo confil. 25. | 
8. La quarte Trebellianique eft deu£ au petit fils fans 
imputation des fruiêts facit lex quod de bonis $. quod auus 
ff: «dl. Falcid. comme a efté iugé par Arteft dela Cour 
de parlement de Tholofe en robbes rouges , par lequel 
Ja legitime & quarte Trebellianique furent adiugees 
fine vla fuétunm imputatione , gloffa sr l.in mon ne. 
18.f. Trebel.Linberwis Cod.eod. Charond.lib.c. x 5 9. 
9.  Fruëlus computantur in quartam Trebellian:cam [5 iudicia 
teFatorts perceprs fuerint v. g. fi post tempus rogatus fueris refh- 
_tuere bereditajem , non sarscn tunc fuperflni reffituuntur , com- 
patantur étiam polf lirem conteffatam percepti (. Renuntius', [6 
vero ex moranon foluëiis fucrint percepti, hares & computat &° 
fuperfluos reflituis, fi autem ex neg'igentia non petenits 7 tunc 
nec computat nec reftituit. | 
10. Lors qu'il fe iuge que Les fruicts son computantur ir: 
Tt 5 
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filéis primi gradus,nec nepotibus qui eos reprefentant, nifi noms- 
natim fuerit diclum à testatore, vt impuiarentur. Vide Paul. 
Caflrenfem in d. |. iubemus c& Bartolum ibidem qui cenfent hoc 
babere tantum locum in liberis primi gradus : vide glofam, d. |. 
qua fuperiores cafus affert. 
11. Filius guiinraust feruare te[famentum non prohibetur de- 
trahere, vel falcidiam, vel Trebellianicam, d: legitimam,Guid. 
Pap. confil.417. vhi Robert, ib.4.cap. 2 3.Trebellianica etiam 
exc particulari non detrahitur, nec etiam ex quota bonorum 
. Guid. Pap. con/fil. 466. Et prohibirio ‘Trebellianica in primo 
grädu faila cenfetur repesita in fequentibus. Guid. Pap. con/il. 
$45:@ conf. s 92. 
12. Filins fibi poteff de aqualitate eligere legitimam, ex Tre- 
bellianicam,in una re etsam inter viuos alienando, hoc tamen in 
teffamento facere non pote}, Guid. Pap. confil.606.nec poteSt in- 
nito fideicommiffo in vna re in folsdum imputari,confil.6o 5 .nec 
in re magis pretiofa fed in mediocri legisima, G* Trebelliamica 
debent impatari,confil.Go8. Etex re mala fide ab harede alie- 
nata non detrabitur Trebelliansca. Guid. Pap.confil.60s. 
| SRE SISTER TEISSERETRERE 
Queflion € Tortare. | 
1} À quéftion ne peut eftre donnee s’il n’y a tef- 
moings ny prefomption , fuyuant l’'Ordonnance 
du Roy Louys XIL. , Touresfois en crimes graues, auec 
plufieurs prefomptions, l’on appliquera la queftion au 
preuenu,& faut qu’il demeure emprifonné iufques à ce 
qu'il foit cogneu de la verice du faiét, Bartole, sx L. 3. de 
tribus reis, l. 1. Cod. de cuSlodia reorum, & tel preucnu ne 
peut eftre cflargi, l: diuus ff. de cusfodia reoYUm, Guiïd.Pap. 
confil.174.numero G. Et la confeffion faiéte en la Gehenne 
eft bonne, L.finali Cod. de teffamentis, l. poffulauerir $. fed 
ff negauerit ff. de adult. Que fi le preuenu auoit depofé 
autrement qu'en la queition, la depofition de la que- 
ftion fera creué, L. recepri, G I. nimis ff. de quafl. mefime fi 
elle 


| Quefhon es Torture. 66; 
elle eft faicte par ferment , Panormiranus 131 cap. per tu4s, 
de probat. : 
2. Agcfilaus ayant veu vn mal-faiêteur qui enduroit la 
gchenne conftamment, que voila vn homme extieme- 
ment mefchät,dic-il,quiemploye la patience & la con- 
fance en de fi mal-heureux aétes que les liens. 
3. Ne peut donc vn accufé eftre appliqué à la queftion 
fans indices precedents,l.r. penult.& fin. Cod.de quaff. L. 1. 
6. item illud, & 1bi gloffa ad Syllan. Ex faut que les indices 
foient bien grands pour faire appliquer vn homme à la 
queftion qui n'aura mauuaife reputation, fuyuant l'Or- 
donnance de Louys. 
4. La queftion ne fe doibt ordonner que par necefité. 
s- Vn preuenu qui confelle le crime ne doibt pas eftre 
appliqué à la queftion; !. qui fententiam C.de pœn. Ang. 
in l. fi certus ff.ad Sallan. 
6. Ne peuuent eftre appliquez à la queflion les genes 
de qualité, perfonnes illuftres, duo A4arco Cod. de quest. 
l.omnes indices de decur. hb:10. ce qui toutesfois n'a lieu 
en France,;comme dit Papon,Arreft 11. & 12. de la que- 
{tion, cum reatus omnem dignitatem excludar, |. 1. Cod. vbi 
Senatus,vel clariffim.il elt vray que comme il a efté dit les 
indices doibuent eltre plus grands, /. mulites corum Cod.de 
quaff. ny les innocents, Lpenulr. Cod.de quaff. py les gens- 
d'armes, /-milites Cod.ny les Doéteurs, l.4.ad legem fuliam 
maicflatis , Cynns in di, milites, ny les clercs s'ils ne font. 
infames, Panormitanus in cap. cum in contemplauone, de re- 
gulis ins, ny les vieillards, L 3.6. ignofciur ff. ad [ylania- 
num, ny les moindres de vingt-cinq ans, /. @ murim.lex 
libero $.1 . ff.de quafl. ny la femme enceinte, L. pregnanris.de 
pans , Plutarque dit, hoc 4 leg. e Ægypriorèm introdutium 
fuiffe Diodorus Sycul:e, ib.s.e Ælianus, ib.$. Areopag.obfer- 
uale fcribit in muliere beneficy accufata rumore, ny celie qui 
allaicte, Zulivs Clarus quafl.64. numas.  L. repet:, Sa. ff.de- 
| grtafi. 
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quel. Toutesfois cela n’a lieu en France , comme dit Im- 


bert Lib. 3.infliutioncs forenfes & Bencdi&, in verbo mortua 
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7. Celuy qui n'aura appelé de la fentence de la que- 
ftion,& qui voudroit appeler eftant au touriment ne fera 
Ouy , ains pourra-on pafler outre , comme fuft iugé par 

. Arreft $.Papon tiltre des queftions. 
8. Si la femme fe treuue meurtrie dans le liét où elle 
s'eftoit couchee aucc le mary , le mary & les feruiteurs 
feront appliqués à la queftion L.1..f vir l.quifquis graui 6. 
femaritus ff. ad Syllan. cÿ !, fin. Cod.adl.Corneliam,de ficariss 
Arreft 6.de la queftion, Balde confil. 1 2 1.volum.x. Et c’elt 
à caufe que la preuue de ce meurtre cft toufours diffici- 
le comme dit Æyppoll.de Marfill.in l.1. (od.ad legem Cornel. 

de ficcarits. 

Kapt. L 
"RE eft icommis lors qu’vne fille ou femme, eft 
AN violee ou enleuec paï force , canone lex Iulia S. 
vaptus triefima fexta , qui cr raptws dicitur à rapiendo canone 
eodem. Et le crime de rapt eft puny capitalement , /, umi- 
ca de raptu virginum L.raptores de epifcopis € clericis : voire 
ceux qui auront feulement atrenté , prefté la main , ay- 
dé , ou donné faucur feront punis de mort /.ff quis nen di. 
cam rapere Cod.eodem:car difoit Herodote,le crime de rapt 
eft plus outrecuidé & a plus de malice & entreprife 
qu'aucun autre qui foit, & celuy qui offen{e plus la Re- 
publique : de tous les crimes que l’on a pourfuiuis le 
plus feuerement ça eité le rapt , tefmoin ce qu'en eft 
efcript au chap.9.de la Gencfe , où pour le rapt de Dina 
&c Lya leurs freres mirent à mort tous les mafles en E- 
mor & Sichem,& depopulerent la ville & le pays. À ce 
propos eft memorable la guctre de Troye pour le rapt 
d'Héleine rapporté par Homerc en fon Iliade,& pee 
J rodote 
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rodote hb.10.in principio,raconte plufieurs guerres & de- 
folations eftre faiétes à caufe des rapts,& Strabon io. 
€ Paufanias in mœcenicis xaconte la grande euerre que f- 
rent les Lacedemoniens contre les Mefleniens , {ur ce 
qu'aucuns de Müiilence auoient raui les filles dans le 
temple de Diane. En fomme le rapteft vn grand crime, 
& tellement odieux,que quoy qu'il ne foit licite de s’of- 
fencer & tuer foy-mefime pour quelque neccflité & af- 
fiction qui prefle,toutesfois les canons in can. 7. necefla- 
sim 24.cxcufent du peché & homicile commis par la 
femme, pour conferuer fa pudicité & rapt de fa perfon- 
ne , voire cit permis aux parens de meurcrir le rapteur, 
s’il ne peut autrement defendre la rauie dis .1.de raptu 
virginum $.igitur, Bartole in l. ut vim. ff. de instit, cÿ iure, 
C'eft peurquoy lecrimede rapt eft puny capitalement 
dil£.l.1 .de raptu virginum Lraptores & [fr quis non dicam Cod. 
de epifc. cr cleric. cr l.qui certum ff. ad legem Iuliam de vi pu- 
blica. Voyez Chaflan Rubric.de inftice & droits d’icel- 
le n.45. fol.6. rapporte que le rapteriam ex affetlu punitur. 
Et encore que la fille n'aye efté cogneuë charnellement 
felon l'opinion de Sceuola conf! $ 07. & rapporte vn Ar- 
reft de Paris du 1. Feurier 1496. par lequel certains fu- 
rent executez pour auoir prins par force vne ieune fille 
de la maifon, & traduite en autre maïfon,ores qu'ils 
ne l’euffent point cogneué charnellement,c Chaf:n.c0d. 
numero 42. €ft d'opinion auec Matthieu in conftirutione 
regns Siciliæ rbric. 1. que celuy qui tafché de commettre 
vnraptdoiteftre puny capitalement, & que la fille ra- 
uie peut eftre creuc à fon ferment, Cardin.in cap.quarte,de 
adult. Chafan.eod. | | 
2. Leraptfé commet en diuerfes façons, comme fi 
par force l’on rauit vne fille, femme marice ou autre 
auec intention de la deshonorer & retenir impudique- 
ment par force, ou contre la volonté dt fes parens. 
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En ce cas les loix fus alleguees veulent que tel rauifle- 
ment, & tous ceux qui ont prefté ayde ou faueur foient 
punis de mort. | 
3. Plus fe commet aufli rapt en la femme quand elle eft 
feduitte & fubornee par finelles, appas, & autres pet- 
fuafñons, d. L. vnica, de raptu viroinum <.1. de raptu mulie- 
um, in authent. cab, [cienti de regul. iris, in fexte : Lors le 
- rapt n’eft pas moins puny que s’il eftoit commis & exe- 
cuté par force, L. eum qui feruum Cod. de apo/i. &° 1. x. vfque 
adeo , de inreiur. Et ce d'autant qu'vne volonté extor- 
quee par fraude ou cautele ne guarantit pas le trom- 
peur , ny ne ‘colore le forfait, d. L. vnica de raptu vrai. 
num, G 1bi Bald. joint que plus e$t perfuadere quam vi ex- 
. pellere, L. 1.. perfhadere ff. de Jeruo corrupr. Celuy qui par 
fincflc & faux donné à entendre retient vne perfonne 
libre en fa maifon, eft autant coulpable, que s’il la te- 
noit par force, L.3. 6. ff quis volentem ff. de liber. homin. Et 
ainf l’entendent les loix qui parlent du rapt, auquel, 
bien qu’il femble eftre requis force violente, neant- 
moins ladicte perfuafion fait le crime, $. item lex ulia, 
de public. iudic. apud Iuflin. cap. de rapr. 36. quafl. 1. C'eft 
pourquoy Solon, comme dit Plutarque en fa vie, panif- 
foit plus feucrement celuy qui par paroles & blandices 
auoit rauy la femme, que celuy qui l’auroit empogtce 
par force. | 
4. Plus fe commet rapt lors que quelqu'vñ apres la 
mort du pere fans le confentement de la mere ou des 
tuteurs fe marie auec la fille, cap. 1 .de adule. Et'par l'Or- 
donnance de Ploïis il eft prohibé de faire aucunes fian- 
çailles fans les parents, & s’il n'appert de leur confen- 
tement, qui eft tiré de la conftitution de Iuftin, L. vnicæ 
de raptu virginum, qui appelle cela vne corruption, qui 
. merite la peyne de rapt, dont lOrdonnance du Roy 
Henry IL. publiee l'an 1556. cft prinfe: car PE Eu 
| nl 
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in L. Unica, oportet enim ut quicumaque vxorem ducere voluerit, 
| paremtes, alios q'os decrt petat, € cum eorwm voluntate fit 

legitimum matrimonium, & non autrement, comme il eft 
dit fapra in verbo, Mariage. Donc celuy qui aura praéti- 
ué & foilicité vne fille pour l’efpoufer fans le {veu de 
fs parents, pere, mere, tuteurs, eft prefumé coriu 
teur, digne de mort, & perte de fon bien, comme be 
iugé par Ârreft du 18. Nouembre 1556. rapporté par 
Papon, hib.1 2. 151.6. Arreft 8. Ce qui cit conforme à la 
conftitution de Iuftin.article 42. fila fille eft moindre, 
L ..6./f: quidem, € $. fic enim ipfi Cod. de rapiu virginum. 
Par l’article 40. des Ordonnances de Blois, il eft prohi- 
bé en la Nouelle 145. & 1 5.& Conftantin, sx L.1.6 2. 
de raptu virgiium, lib.9. Cod. Thcodof. cap. 14. veut que la 
fille quielt mariee fans le confentement de fes parents 
foit punie , & teus autres qui y auront participé, quia 
domi v{que ad coninnékionis diem fe feruare poterat. Et fi fo- 
ras à taptore traila fuiffet, à vicinis open imploräre potuiffer. 
Toutesfois la punition ne fe faiét point auiourd’huy, ny 
de la fille, ny de l'enfant, qui fe marient au defceu de 
leurs patents, finon par exheredation. Et fe commet 
auffi bien rapten la perfonne du fils, comme en la per- 
fonne de la fille, qui aura follicité vn ieune homme, 
& par les mences de la mere, ou autres coadiuteurs 
luy aura fai promettre mariage, & de ceit ad- 
uis eft Zoannes , vn ancien gloflateur , ;# d. 1. vnica de 
raptu virginum , & ainfi a cfté iugé par Arreft de l'an 
158$. rapporté par Papon, bb. 11.1. 6. Aïrelt 6. où 
les pattes de mariages font declarez nuls, pout 
la diflolution dudiét mariage, renuoyez deuant le 
Juge d'Eglife. Etla mere, fille, notaires, & autres 
entremetteurs condamnez en amende. Et faut not- 
ter que la mere eft legitime perfonne pour pourfuiure 
la defloration & rapt de la fille. Cyrus in d, L. vnica, 
de rapris 
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de raptu virginie Hypol. e AM arfill. confil. 68. rumero 
2 3. volumine 2. quia iniuria faëla uni ex conforttbus intelligs- 
sur faila toti generali ,  poref} visdicari per alinm. À quoy 
le pere a plus d'intereft : car ileft grandement iniurié, 
Salicer. in L. x. Codice de adult. qoy qu'il foit diét 37 capte 
1. de adult. Et le feul pere peut pourfuiure le crime & 
non la mere , L. ampiises ff. de Liber. car la difpute cft fi l’a- 
yeul paternel a marié vne fille fans le congé du pere, hi 
cela eft vn rapt : & elt dit & à efké ingé que non: fi ef 
bien en l’ayeul maternel, quoy qu'il y cuit fait dona- 
rion de fes biens par Arret 8. cr lib. 22.07 6. Et le rapt 
de la fille fe mariant fans le confentement du pere elt 
couuert, fi le pere n'é faiét pourfuite ou appreuuc le ma- 
ry pour gendre , comme a cité: ugé par l'Arrelt 2 1.où fe 
commet rapt par la mere mariant {a fille , fans le cura- 
teur, & ainfi en l’Arrelt 9. n’a peu le rauifleur efpoule: 
la fille rauie , ores qu’ils en fuilent d'accord , ne fit facul- 
tas inquit lex 1. de raptu ur. cuilsbet muleri raptorem mari- 
sum expolcere adquem parentes voluerint, excepto Taptore.quoy 
que par le droit Canon foit donnee oftion au rapteur 
d'efpoufer la rauie ou la doter fans qu'il y puifle inter- 
uenirpeyne de mort , capire Cum canfam , G caplte acce- 
dens , de rapin , pourueu que la fille n'efpcraft aucuns 
moyens du perce. Ileft vray que la punitionne fe faict 
fi grande contre celuy qui rauit celle qui luy a efté pro- 
mile . cap. cam crc. accedens de raptu, & s’il aduenoit qu'il 
faluft difputer du mariage & du rapt, toufiours la co- 
gnoillance du mariage fera fufpendué jufques à ce que 
linftance du rapt fera iugee , comme fuft jugé par Ar- 
ceft de Papon ecdemtit. 6. l5h.2 2. Que fi le mariage eftoit 
confommé il ne defiftera point d’eftre bon:mais la pey- 
ne du rapt fera peurfuiuie par les iugements des Eccle- 
fiaitiques capte in Archiepifcope de rapiu virgsnum ; vide Ju- 
pra; Mariage. 
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s. Lerapteft toufiours puny de mort, mais principa- 
lement quandil eft commisen la perfonne d'vne femme 
marice diël. l. vmic.de raptn virg. quia, grauiw inqui: peccare 
cenfentur qus wuctas mulieres auj1 funt rapere : quia âuplici re- 
neniur crimine, aduliery [dicer € raptus. D'où vient qu'il fe 
commet adultere quand le fiancé prend la flancee par 
force, fupra in verbo , Fiancee : & fi aucun fe marie auec 
vne filie fequeftree, comme fuit iugé par Arret rappor- 
té par Papon d.l.2 9. tir.6. 
6. Le doubte pourroit eftre s’il commet rapt en la per- 
fonne d’vne putain:fur quoy cft confiderer que l’'Empe- 
reur sa l.vmica de rapiu virginum honestarum,pour monftrer 
que le rapt {e commet pen aux femmes honne- 
Îtes & Hypp. de Marfil. [ingulo fuo 34. eft de celt aduis, 
difant que G larauie fuit alias corrupta & cognita ab alio, 
non prafumiur pœna raptus;ou de fait in l.40.ff.de fur. 
7. MH eft dit que celuy qui rauit vne putain ne commet 
larrecin, caufa enim furripiendi libido fuit non furtum , etiamn 
[5 mererricis fores effregerit libidinis caufa furti. Toutesfois le 
contraire eft obferué , comme nous auons dit au traicté 
dc l’adultere. Porro non tenetur € in leg.qui adulteriwm 29.de 
adult.eod. Et eft excufé celuy qui a debauché vne cham- 
briere d'hoftelerie,qui pour argent s’eft proftituec felon 
l'aduis de Paul Cafhrenf. confil. 18 3. Gr Cynws in diët, l.unic. 
de rapt. virginum dit qu'il faut punir l’homme & la fem- 
me comme adulteres , & non comme pour rapt. |. fi ori, 
C. de adult. 
8. Toutesfois Ma:bh. de AR: tient le contraire , & 
dit que le rapt fe commet aufli bié en vve putain qu'en 
vne autre, Bart.in l.confentaneum Codice quomodo cr quando 
sudicis, Boer.qu.30. ce qui eft raifonnable, juoriam fieri pe- 
teff vt que antea merctrix fuerit , pæniteat d velir fe emenda- 
re limperialis $. prefinti (edice de nupt. outre que telle for- 
ce a telle perfonne que ce foït , tient de l'authorité du 
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mauuais exemple, ce qui eft puniffable ; comme ef dit 
fapra in verbo, force. Et de la vient que fi le geolier force 
fa prifonniere , quoy qu’elle foit putain, il eft puny de 
mort, fuyuant l'opinion de Faber in &. igem lex de public. 
sd'ciis apud luflinian, & Bartole, in |. mindatum ff.de fic. & 
ainfiaefté iugé par Arreft premier, tilere de luxure, &c 
force, en Papon, bb. 12. en fomme il faut diftinguer en 
faict de rapt d’vne putain, fi elle eft marice ou non : car 
fi elle eft mariee,& qu'elle foit rauie, le rauiffeur eft fub- 
iect à la peyne du rapt, felon Paul. Caftrenfcenfil.17 2. vol. 
2. @ per gloffam in 1. Skiprum ff. de ritu. nupr. & Balde, in L. 
confentancum Cod. quormodo «5 quando indices innéto $. de re- 
fut. G ea que parie in undecimn menfe. Que fi elle n'eft 
point remarice, la peyne ne fera du rapt, ains,comme il 
cit dit deflus, il y auroit quelque moderation. 

9. Anciennement le rapt n’eftoit puny par la loy de 
Dracon, que vim palla inquit fuerit, eius qui vim intulit, vel 
naptias, vel mortem optato. Et de ceft aduis eft Quintilian, 
in raptore conuitfo. De laquelle loy de Dracon fe fouuient 
Seneque en la fccende controuerfe. 

10. Âu refte vne femme forcee ne peut eftre eftimee 
adultere ny paillarde, !. ff vxor $. fi quia plane ff, de aduit.l. 

1. $. mouent ff. de pofful, encore qu'elle ne s’en foit point 
plainte, & qu'elle l’ayt celé, fapra l.vim paflam. Car elle 
demeure toufioursen bonne reputation, & eft excufa- 
ble, L. fœdiffimum Cod. de adulterus. Voyez Automne fur 
ladite loy. 
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TT. luge qui fe recognoift eftre recufable,doibt 
| fans attendre que les parties le recufent fe recufer 
Juy mefine,par l'Ordénance de Blois,article 1 1 8.ce qui 
ne féra iniurieux , ains fauorable, car difoit Secundw, 


dns Tacite, faciant quod modef}s cd probs indices félent, 
| vi 
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ot inbis cogmitionbus fe excufent in quibus manifefiura «jf 
alrerum apud eos partem gratia perualere. Eft donc raifon- 
nable que le iuge fe recule s'ilya caufe, car ce feroit 
chofe trop dure d’eftre contraint de demeurer au iuge- 
ment d’vn homme affcétionné,comme eft dit sn cap.cum 
dpeciuli de appellar. cÿ can. quod fufpeët. 3.4.5. 

2. Mais il fera fafcheux & intollerable qu'vne partie 
baille recufati contre vn hôme de bien & non fuipeé, 
& la vengeance en appartient au public. C'eft pour- 
quoy le Roy François premier és ordonnances de l'an 
1529.article 11.& le Roy Charlès de l'an 1563. ont 
voulu que appellations friuoles des recufations foyent 
punies par condamnation de defpens & elmende ordi- 
naire , fans qu'elle puifleeftre remife.ny moderec, 
mefmes fi lefdites recufations eftoient iniurieufes : car 
Vilpian in L ait prator $. hoc adieËlum de iniur. dit que Île 
preteor interdit eftre faiéte ny diéte chofe qui foit à l’in- 
iure d'autruy. 
3.Or les recufations font legitimement fondees : primo, 
fur inimiciés /. vnie. fi quacunque predi‘tus porcitate cap. 
accedens 21. ut lis non contest. l. ait prator ff. de liberali canfa. 
Mais il faut felon la doétrine d’Accurfe que ia recufa. 
_ tion d’inimitié foit declaree par le menu, n'eftant fuf- 
fifant de l’oppoler generalement.Er de ceft aduis eft In- 
nocent. sx cap. 1. bona de Eleët. Et faut que l'inimitié foit 
graue ou capitale, car autrement pour vne legere caufe 
ne feroit bonne, l'inimitié eft iufte fi la partie a proces 
auec le juge: de cela eft traité sm cap. cum opurier, 
sb gloff.de accufat. & la recufati durera,encote que l’ini- 
mitié foit reconfiiiee can.accufat.3.q.s.d.cap. cim operier, 
de accufat. Ce qui s'entend. de capitale inimitié, & non 
d’vne legére , de laquelle l'on ne fe fouuient plus , er 
fupra verbo , Enquefte. 
4. En ce rang fera mife la recufation des menaces ; qui 
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fera bonne foy file iuge a menacé de faire mourir ou 
offencer la partie , argumento legs adulieri Cod. de adulier. 
& faut notter que fi les menaces n'eftoyent capitales, 
ou qu'elles fuflent de petite chofe , feroit excufe pour la 
peyne,non pas pour la recufation,/.famofi «d L. [uliam ma- 
sejlatrs , perfona “petlanda » INqUIt , K apres lubricum linguæ 
ad pœnam facile trabendum. 
$s-_ La recufation fera auffi bonne fi la partie auoit ac- 
cufe le juge de crime capital. Et Accurle declarant les 
caufes d'inimitiés met l’accufation & proces de crime 
in llicer. Plus s'ils eftoyent atrocementiniuriés d.l.licer &e 
Ciceron en fes partitions, difoit à ce propos, il n'y a au- 
cun fi fauuage & barbare qui ne fache que c’eft d'hon- 
neur & ne foit naturellement efmeu lors qu’il eft ou- 
tragé de parolles & diffamé, & qu'il ne vueille s'en ref- 
fentir. Plus fera recufé le iuge s’il hante familierement 
l'ennemy capital du recufant /.hbers .finali C. de inofficief. 
teflamento vel inimicis eius [uas copulauit 7 Cicero pro Plan- 
cio auec l'exemple de Marc Anthoyne qui fift mourir 
Marc Luculle fon amy , pours’eftre faiét amy de fes en- 
nemis Caffius c Brutw. 
6. Plus fera recufé le iuge s’il eft d'une ville qui tient 
party contraire ,ou autre querelle à celuy du recufant 
comme dit Balde is c.de cau(is, de officio delegaui. 
7. Plus fera recufé le iuge s'il porte faueur à vne des 
parties:car cela n’eft moins confiderable que hayne,rap. 
snfumente de officie delegati, & cela fe monitrera fi la partie 
a obftinement pourfuiuy d’auoit le iuge ou commiflai- 
re dont fera queftion : car il faut prendre garde de n’ac- 
corder le iuve que l’vn des parties a pourfuiuy & de- 
mande ! ob{ersardum 48.de indicits , cé w cap.ad hoc [amima 
ne refcript. plus fera recufé le iuge en {a propre caufe leg. 
via ne quis in [ua caufx indicer !. qui surifdsét, de iurifdihione 
oMinium indicum l.penulr.ff.de arbitris. 
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8 Plus fera recufé le iuge s'il a vn pareil proces fur 
queftion femblable , d'autant qu’il eft vray {emblable 
qu'il iugeroit comme il voudroit qu'il fuit iugé pour luy 

glofa in cav.cum fuper allaris , de officwo delegar. in fexto € do- 
élores in cap. caufam qua,de md. cr cap.perfona de tefiam. [m- 
mola in diét.cap.cum caufa,dit qu'il n’eft pas befoin du tout 
que la chofe fe foit femblable:ains il fufht qu'é quelque 
chofe elle fe rapporte: ainfi a cfté jugé par Arreft de 
Papon , tiltre des recufations. 

9. - Plus fera recufé au fait de fes parens /. qui iuridi- 
élioni ff.de surifdi£tione omnium indicum. Toutesfois in L. Pri- 
natus 77. de sudic, il eft dit que le pere peut auoir fon fils 
pour iuge : ce qui s'entend felon la doctrine de Bartole. 
Jafon & Salicer là deffus és chofes qu'il faut expedier 
promptement , & qu’il y euft manifeite danger d’atren- 
dre le parent peur eftre iugé, comme à vn larrecin, & à 
vn feu. Et s’il n’eftoit qu'eition que de petite chofe, 
comme dit ‘Tafon ditla leg. qui iurifdiétioni Gr L. féqueni. de 
officio prafidum. RS: 

10. Plus fera recufé le iuge qui aura tenu vn enfant à 
baptefme de la partie pour le premier , /»noc. in cap Sfe- 
ciali, de offic. ind. € cap. prudentsam de officio d gai : pout 
le fecond , il eft mieux fondé, comme dit Baldc in l. gene- 
raliter ff. de in ss vocando. Et bien que contre vn tefmoin 
cet obiect ne foit fort de mife ,coutesfois il fera contre 
le juge , comme ef dit in can. qni dormiuit 27. qnaflio 2. 
car c'eft vne alliance : quia per baprifmum fit adoptio , can. 
ira diligere 30. quaffio. 3. imo.contrahitur Sbecialis cognatio 
fifCeptws parens , quemadmodum fumilia aique liberis folet con- 
tungi leg. fiquis. Codice de nupr. Plus fi le iuge eft maitre 
de la partie ,ou l'aefté ,il fera reculé ditfa capire can- 
Jam qu. de officio ss à ibi Panormitæanus in cap. prepo- 
fuifli , de probar. cf ibi gloffs , & telle recufation cft notce 
sn leg. lex Cornelia de inimriss cr in can. accnfatores 3. quall. s. 
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Plus fi le Tuge domeftique d'aucune des parties, ou de 
fa famille, ou conuerfant familierement, faifant refñden- 
ce enfemble, gloffa im cap. accedens,c lib.non conflante:plus 
fi le Juge efloit vaflal de l’vne des parties, il feroit recu- 
fale, d. l. iex. Cornelia, Gr glofa in d. cap. caufam, de offic. de- 
legari. Plus s'il y a focieté auec le luge & partie, foit de 
tous biens ou autrement, ou pour eftre collegue en 
mefme corps ou cour il fera recufable, parce qu’ils fone 
reputez freres,l.ve: 4m imo ffpro focio. Ce qui feroit autre- 
ment d’vn tefmoing,cap. literas de prefumpt. plus fi le Iu- 
ge eft du pays d’vne defdictes parties, comme dit Inno- 
cent, 54 cap. accedens 2. ut tit, non corteff. Ce que Hoftien- 
is trouue trop encre,fné que deux de Bretaigne fuflent 
dans vne prouince & villes refidens, il feroit croyable 
qu'entre ces deux-la il y auroit force affinité. Plus fi ’vne 
des parties auoit faict le Iuge heritier , leg. Zul. de Iud. 
cap. cum ab omni, de vita © honellate clericorum. Plus fr 
vne partie auoit pourchaflé quelque notable bien au 
luge,comme de l’auoir faiét pouruoir de quelque eftat, 
ou quelques vns des fiens. Cela toutesfois n’auroit licu, 
file bencfice, ou office & bien-fai&t auoit efté conferé 
par neceflité, l’'Ordonnance du Roy Louys XII. article 
s 7. f. de fundo dotali, & aiufi a efé iugé par Arreft 1x. 
tilere des recufations. Plus f le proces a elté veu par le 
Juge, confulté, & donné aduis, L. confiliaria, de off:io ac- 
ceffrrum, où il dit que le Iluge ne peut donner con- 
{cil aux parties, & luftin in L. fin. Cod. dit que le Juge 
ne doibt donner confeil aux paities, parce qu'il ap- 
prend d’eftre. partia!. Plus fi Je Juge a efté Procureur & 
Aduocat de la chofe, n’en peut apres cagnoiltre, leg. 
praior de iurifdittione omnium iudsum. Cat, diloit 
Quintilian, lb. 1. cap. 6. trois chofes font à craindre 
en toutes initances , fçauoir de remettre le different à 
la partic, fans auoir fait preuue de fa religion : l'au- 
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tre de donner à la partie l'option de iuge:Et la derniere 
d'accepter pour le iuge celuy qui aura efté aduocat. Sur 
ce propos eft notable que le iuge n’eft recufable,fi l'Ad- 
uocat de la partie eft fon parenticar comme eft dit in leg, 
rhetor officium, $.s.ff.de rei vindicas. il y a grande difference 
entre l'aduocat & la partie , in L.qus cum mar: 6. fi patrcni 
ff: de liberr.ne peut eftre , dit Vipian , que laduocat foit 
accufateur, quia eftéiugé par Arreftio de Papon 
tile. des recufations : plus ë le juge auoit declaré fon 
opinion cap. irrefragabili $. celfin de officio ordiner. Plus 
fi le juge veut depoler du faiét des parties ; fera recufé 
d, finali ff. de offic. acceffor. 

11. Plus fi le iuge a prins argent ou prefent de la partie 
Znnoc. in cap. cum ab omni, cr in cap. dilcétu:, de fÿmonsa 
L. plebsfcita ff. de officio prafidis , cé 1. folens $. non vero ff. de 
officie proconf. l. eedem$ fin. & l. Julius ff. ad legem Iul'amn 
penulr. où eft difcouru que le inge ne peut prendre pre- 
fent que de peu de chofe pour manger, comme fruits, 
Papon Atreft 12.tilcre de la reception de dignité, hb.6. 
tir. 9. Item fera recufé le inge qui n'aura pas l’aage, L. 
quidam ff. de re iudic. ef l. cum pretor , eodem: & ceft ace 
doibr eftre de vingtcinq ans. Plus le iuge infame fera 
reculé d.L. prater:vide fipra in verbo, luge & Papon »ora 
. fol. 31. s'il eftoit fufpendü , 1. fi quis aliquid 48. ff. de 
pœné & s'il eft ignorant, L. qui in pea. ff.de iudic. & cap. 
Statum $. acceffor de refcripris. Papon eodem fol: 32: Plus fi 
le juge eftexcommunié, cap. ad probandums ; de re iudic. 
cet. 1. de except. in fexto, can. miramur 214. 1. & s’il elt 
de feruile condition , L. cum prator de id. plus s'il refide 
hors le refort , fera reculé , s’il vient proccder en autre 
relort , Papon ziltre des preuues. 
12. Au refte l’on peut recufer le lieu où l’on voudroit fai- 
re l'équelte,s’il n’eftoic accefhible, fi lvne des parties y a- 
uoit fes énemis,s’il y auoit intereft,& pour pluficurs au, 

Vy 4 


676  Recufations. 
tres confiderations : cat , comme il eft dit in can. fiue , de 
conimg. 2 3. 9. locus pronsdendws ef ,18 quo nullam vim for- 
mide: , nec fit difficile teftes producere , vel perfonas que in te- 
teris coutronerfis requiruntur, can. hortamur.3.q. 9. cap. acce- 
dens 2. vt ubstum confler. Panorm. note qu'on n'eft te- 
nu refpondre en lieu fufpect , Pap.nor.21.f6l. 3 9. 
1 3.Le iuge où commillaire ne fera obey,s’il ne monftre 
fa commiflion par efcript: que ft encor {e vouloit inge- 
rer fans ladite commiflion,il feroit reiecté, L.unica Cod, 
de mandat.princip. & auth.@ Baldus in cap. ex litterts de ref- 
cripté, & faut que les kettres d’adiournement facent 
mention de ladiéte commiflion,& lera tenu lediét com- 
miflaire de bailler coppie de fon pouuoir,sil en eft re- 
quis Bartole sn auth. qui femel C. quomodo  quando index 
ne peut le iuge & commiflaire proccder qu'apres que 
le delay de la commiflion fera paflé , fauf renouuelle- 
ment, & fi le delay eftoit pres à expirer : car lors fi l'on 
venoit pour le reculer on paficroit outre,nonobftant les 
recufations cap. confneuu de offieis cr poreftate iadicis dele- 
gati. 
14. Les recufations qu’on aura contre le iuge com- 
miflaire doiuent eftre propolees auät la conteitation,& 
auant que le proces foit mis fur le bureau, par l'or- 
donnance de l'an 1579. articke 23. & par l'ordonnance 
d'Otleans & par le droit L. fed eifide ind. @ apertiffime l. 
codem l. nemo poteff Cod. de surifxiët. cr L. fin. Cod de except. 
Car file iugca commencé fa procedure : on ne fera a- 
pres receu à recufer, veu qu'il peut proceder iufques à 
ce qu'il fera recufé, & pafler outre. in priustis & s’il 
auoit efté vne fois appreuué , & que fur ceil euft faiét 
fon debuoir, il ne pourroit apres etre reculé , comme a 
efté jugé par Arrcit 12.1 3.14. de Papon, tiltre des recu- 
fations.Il eft vray que s’il furuenoit nouuelle caufe pen- 
dant {a procedure dudit iugc;il pourroit eltre recufé, 
on iurant 
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en iurant le recufant que la caufe luy auoit efté incon- 
gnue iufques à lors par ladiéte ordônance de l'an 1232. 
article 64. & Bartole sn L. quidam ff. de re indic. cap. pafto= 
ralis CG ibi gloffa de except. cap. interemonafler. de fent. & re 
sudic. fupra in verbo Enquefte. Et bien que contre vn 
contumax & defaillant on puifle proceder , toutesfois 
s’il vient auant que le proces foit iugé, il pourra recu- 
fer le iuge fufpeét:comme aulli vn tiers qui fera appellé 
en la caufe peut recufer le iuge qui auroit efté appreuué 
par les playdants, commeelt dit in !. ff pariter ff. de t- 
terarum oblgat. & là deflus Accurfe, pourueu qu'il n’y 
euft conclufon. Et ayant efté propofee caufe de re- 
cufation contre le iuge ou eommillaire , il ne peut paf- 
{er oultre à aucuns ates, qu’elle ne foit vuidee , gloffæ 
fingulari in $. c quodfepe de triente Œ Jemife. m amh. 
not. in l.apertiffimi Cod.de ind. cap. quoniam , de probat.quiæ 
recufatio fafpendit surifdi£tionem ficut appellatio can.quoties 2. 
g. 6. © cap. faper eo, de appellar. 

15: Or quand on aufa propolé recufations contre le 
commiflaire , il ordonnera que dans trois iours ou plu- 
ftof les parties viendront pour les inger,& ce faiét qu’il 
{cra paflé outre aucc l'amende de 6o. lures parifis par 
l'ordonnance de Francois premier de l'an 1 $ 39. art. 18. 
& du Roy Charles 9.de lan 1563. artic. 12. Et eftant 
declarez friuoles pat les articles,le juge recusé pourra 
les declarer telles :paffera outre par l'ordonnance dudit 
an 1630. ; 

16. On ne peut propofer recufations fans la charge ex. 
prelle, L. mon foburs $. fin.de procurar. G notaturin |. f1 pro. 
Curatot ff/de conditl. imdeb. c1bs Barr. ainf a efté IU9É 
par l’Arr. de Papon hoc rimlo. Toutesfois fi le procu- 
reur monftre que fa partie eft abfente peut reculer, of- 
frant fe faire ratifhier , & ce pendant le inge s’abftien- 
dra felon la doétrine de Specul. rit. ds pracurar. verfic. fed 
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nunquid in medio caufe in prima parie,ubi vide s'il y a crains 
te & occafon, de peur de reculer vn iugeou cômillaire, 
on peut appeller de luy comme de iuge recusé,& apres 
propoler les recufations qui ont efté admifes en tel cas 
par l’Arreft s. & 6. dans. Papon hoc titulo. Et c'eftla do- 
étrine du chapitre cum fpeciali de appellat. 
17. En Rap d’vn fiege prefdial , ou d’vne Cour 
fouueraine , il faut que la partie y aye cinq proches pa- 
rents, par l'articl.1 17. des ordonnances de Blois, voyez 
la conference lib. 3. rit. 1. où eft parie de toutes recufa- 
tions, & he font admis obiects contre les tefmoings 
qui auront deposé des alliances. Panorm. in cap. veniens 
G* Felin. numero 1 3. de tefkb. & Capel. Tolof. quel. 3 5 1. 
il y a l’Arreft de Papon 20. tilrre des reproches, lib. 9.tir. 
3. & l’Arreft 161. des aydes 1 16. 
18 Le pere fera recusé en inftance d’appel fi le fils auoic 
jugé le proces.Comme fi vn côfeiller au fenefchal auoit 
jugé le proces qui apres va à la Cour, par apres fi ledit 
confeiller au fenefchal y a le pere, & il fera recusé par 
l'ordonnance du Roy Philippe le Bel ;tiltre des fenel- 
chaulx , article 2. & ce a lieu fi le fils feul auoit iugé le 
proces: voyez l’Arreft 3. dans Papon tiltre des recufati- 
ons & l’Arr.7 2. des aydes. 
19. La recufarion aufli eft tres-pertinente fuyuant 
l'ordonnance 1560. article $2. & 53. des perfonnes 
qui exercent imcfme charge & office.Et le renuoy doibt 
citre oétroyé deuant le plus prochain, nec ulla suftior nec 
g'auior caufa necelfimdinis reperiri pote}, quam coniun- 
Cie fortis , quam officij , Cicero libro tertio episf. ad e M ar- 
cum , efcript, college optimi meique amantiffimi de cominu- 
nis officis nece[liranbus, Et pour le regard du perlocuri excu- 
fare me & exprimere tentarnnt. Parlement, ont efté ren. 
uoyez en auties chambres que celle de celuy qui eft 
partie au proces criminel. Car aux criminels les mures 
es 
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des Confeillers criminels fe traiétent chambres affem- 
blees, fans que cefte chambre en laquelle cftoit le pa- 
rent puifle eftre declarce fufpeéte, par les raifons fuidi- 
tes, parce que les crimes peuuent diflouldre tous les 
Jiens d'amitié, & zele d’affcétion, que la conuerfation 
pourroit quoir filé & trouué à l'exemple de ceft Hor- 
ten{e Romain, Ciccron ir orar. pro Publ. Syll. ne pouuant 
les Confeillers de mefme chambre eftre eltimez faua- 
rables, ny eftre conioinéts auec eux. 


Reprefailles. 


1 R Eprefailles ne doibuent eftre permiles , infliriæ 
potelf fiers per fuperiorem sndicis requifits , Johannes 
e Andreas in cap. vecitans, Archidiac. in cap. non. de regu- 
lissurts, in fexto, & Bartole trattatu reprefaliorum 1 5. 2. qu. 
Bald.in authentica, €: omnino,ne vxor pro merite. 
2. Quand les reprefailles fe permettent il faut appeller 
auant la party, Bartol. in tra£latu codem Cod. & Bald. in d. 
authentica, Guido Papa, confilio 1209. € 175. 


PHASE DNIPIOUE PREND 
| | Reparations. 


R Eparations de maifon, ou autre bien font fi fa- 
uorables.qu'elles font preferces à tous creanciers, 
ayant prealable hypotheque, Bariole, in leg. fi cerie ff. de 
condiéfione indebiri, leg. credstor 2 5. ff. de reb. credito. |. imer- 
dum ff. qui per. cé l. eos Cod. qui pet. rl. domum Cod. de ri 
_ vindicar. vide fapra,Baltir, & la loy die que Bone fidei pof- 
Sefer non aliter cogendus cf} edificinm reflituere, mifi res presio 
fior faëla fit, l. plané ff. de petisione haredit. 11 eft vray que 
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fi tel pofeffeur ayant cfté interpellé a rendu a chofe 
fans s’eitre faict rédre les reparations,fans autre accord 
ou proteltation,il ne pourra les demander, quiæ domino 
fo cedit adilicinm;l. inipenfe ff. de verborum fignificatione, 
in l, fundo ff. de res vindicationel.fiin area ff. de condittione 
sndebii, Et la femme qui eft priuilegiee en la repetition 
de fon dot, faut neantmoins qu'elle paye les repara- 
tions neceflaires faiétes en fon fonds dotal , 6 ipfo sure 
doem minuit, 1. quod dicitur ff, de impenfis in rebus dotalibus 
faëlis, & ce d'autant qu'elles font eftimees partie du 
fonds L. hæres ff. de vfrfruêtu 1. fed vir vxor L. filio cr L. Sena- 
tus $. Murcellus 1. 1. fed male fidei pofefor , qui fçauoit 
qu'il batifloit ;# folo alieno mbil impenfurur nomine a domi- 
no pesere poterit, qua dediffe videtur,l.in fundo ff.de rei vindic. 
Toutesfois cela fe limite: car les reparations volup- 
tueufes ne fe peuuent repcter par le poflcileur de mau- 
uaile foy , Gloffa in dit. l, in fundo vriles, fi non ledatur prior 
rei Statws necefarios quofque deducit |. domwm Cod. de ei vin- 
dicatione. 
2. Oril yareparations neceflaires,vtiles & voluptue- 
{es leg.1.ff. de impen[is in rebus dotalsbss fabtis , necef[arie (uns 
qua sn fe necellitatem habent impendi d.leg.x. $.1 .quod fi forte 
non funt , aut res peritura aut deterior habitura [ir, l'impenfa f. 
codem cÿ Limpenfe de verborum ignificariene, là ont leur hy- 
potheque plus fauorable , & celles que rem meliorem fa- 
ciunt aut deteriorem effe non [inunt leg. impenfe $.1. de mmpen- 
fis leg. quod dicitur S. finali & fequent. Codice. & celles-la 
font rendués par le maïftre de la chofe , doélores iuribws, 
voluptuaris reparaliones que [beciem duntaxat ornant , n10n 
autem fiutlum augent , vt funt viridarie pitlure ditia lege 
impenfa $. finay & leg. voluptuarie ff. de impen{is in rebw do- 
tal, failu. 
3. Orenreparations neccflaires il y a droit de repe- 
tition iufques à la fatisfaétion!. 2. $. acquifinimus ff. aäl. 
| | Æhodsam 
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Rhodiam de ia£tu L. 1.. fed nec ob smpenfu Cod. de vei vxo- 
riæ aËlione , € L. 1.6. in noffris ff., de impenis in reb. dotalib, 
faë.Il eft vray que par l'ordonnance de Moulinsarticle 
s2. eft dit que fi quelqu'vn eft condamné de laifler vn 
bien auquel ilauoit faiét reparations vtiles & neceflai- 
res,voire voluprueufes,s’il eft pofleffeur de bonne foy, 
il eft tenu de vuider les biens fans qu’il puifle retenir ny 
empefcher les condamnations pour la poñcflion & 
icintegration , en baillant bonne caution bourgsoife, 
fi toft que lefdites reparations font liquidees payer lef- 
dits biens hypothequez, fi ce n'eft que le condamné 
offrift de les faire liquider dans le moys ,& font repara- 
tions neceflaires celles qui fe font pour la conferuation 
du fonds , cucillettes des fruiéts : & par ainfi deducun- 
tur l'ge quod dicitur de smpenfis , fi fruêlus reflisuuntur c fi 
non reftuuntur L. (i non a domino $.fin de pet.bered. l. fundus 
qui , ff. familiæercifc. l.fiuélus ff. folut. matrimonio. mais 
les reparations vtiles son fémper reperuntur, par celuy qui 
les a faictes au defceu du maiftre du fonds de smpenfis in 
reb, dotalib. faétis. : 
4. En fomme les reparations vtiles & neccffaires font 
repetces communement parle pofleffleur de bonne 
foy,non les voluptueufes , fielles n’auoient efté com- 
mandees,ou que le bien n’euft peu eftre haibité,comme 
fi ic loué vne maifon noircie de viellefle , & l'ayant 
faiét blanchir pour l’embelliflement , elle eft repctec, 
comme cft notté ir. fundo $. cenfuim ff. de rei vindica- . 
tione:mais le pofleffeur de mauuaife foy voluptuofas amit- 
15,Gloffa in d.l.funto. 
s _ÆVec expenfe debent fieri maiores quam prouentw c- com- 
modum [it d.l.duobus $.fnali de negotiis geflis:ob pretare autem 
velamicitiam faëte , non füunt repetenda d. l. ex duobus S. fin. 
nifi cum proteflatione reperendi fiant l, nefiminns , de negoriés 
she. ne 
6, Si 
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6. Si le negotiateur, procureur,ou autre a fai des re- 
parations par deflus le mandement du maiftre, elles ne 
luy font payees, finon telles qu’elles doibuent eftre fai- 
étes par raifon,!. fi qui nego.alien.lege ex duobyes ff. de nEZO= 
tixs geffss,iege qui proprio,l.qws procurator ff-de procurat. 

7. Faire des foiles au bien affermé eft eftimé vne repa- 
ration necellaire, & qui doibt. éftre rembourlec, #am 
fes agrorum ficcandorum caufa faëlas ad fundum colendum 
fiers oportet, 1.1. fed € foffas ff.de aqua pluuia arcenda. 

Reflitution. 


1. YL y a plufeurs moyens de reftitution pour les 
| Et e ablents non deffendeurs, les bletlez, & 
intereflez, aufquels le Juge comme proteéteur entiere- 
ment pouruoit en ce qui touche le moindre, s’il a efté 
deceu, lefé,ou intercffé,il fera reftitué, sn L.1. ff de minori- 
bus, in bac quoque atate adoleféentes curatorum auxilio reg 
debent , quamuis rem [usm bene gerentes, cr fi minor lefus fn 
per pratorts infidias, eut alia raiione, reffituitur an integrum, l. 
final Cod. fi aduerfus vend. Pompon. leg. fi fno dolo $. 1. ff. de 
minoribus, difoit que toutes perfonnes bien confeillces 
fe doiuent garder de contracter auec les moindres, veu 
qu'il y a toufiours du danger, certus ait nemo accedat ad 
emptionem verum pupillaram, nec es/f bona fide difrahantur cé 
ita, {era reftitué par lettres du Prince enuers tous con- 

tra@ts,/.ast prator ff.de minoribus:vide fupra,Moindre. 
2. Sera reftitué le maieur, primo, de tous actes faiéts 
pendant fon abfence pour la Republique, Lnon were ff.-x 
quibus caufis maiores, & L.Reip.eod. Ne fera toutesfois efti- 
mé abfent qui pour vn gain, & fa commodité, & heur 
auroit pourchaffé ladiéte abfence,data opera ffcodem,vide 
fapra, Abfent. Papon, nota 2. fol.304. c# fequens. tiltre des 

reflitutions. | 

| 3. Seront 
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3. Seront reftitucz tous maieurs & autres, fi par dol &c 
deception, force & crainte a eflé deceu, fi mulier $. mern 
f: quod metus caufa : car il {era fort dur qu'aucun loit te- 
nu des actes efquels il eft deceu, ils promif]is, am Ciccre, 
non fandum :ft, quando quis coattus mctu a” dilo decrprus 
promiferir, voire celuy qui aura promis vnil fera reftitué, 
[.1.6. non ff.de doli mali, & metus except. brcf pour toutes 
caufes la reftitution fera oétroyce, l. 1. 
4. Maison ne peuteftre reftitué fans lettres du Prin- 
ce, d.l. ait prator ff. de minonbus. Et ainfi aefté jugé par 
J'Arreft 4. de Papon, tilcre des reftitutions en entier, qui 
cft contre la Loy, sam eÿ fi $. polfoffic. ff. de immjt. rupr. cr 
srrito failo teilamente, où autres ont tenu qu’en cas de nul- 
lité il ne faut pas lettres du Prince: mais il s’obferue au- 
trement, fauf és contraéts vluraires,& contraéts Symo- 
niaques : l’autre quand le contraét {era faiét contre la 
couftume receué, ou contre l’'Ordonnance du Roy, re- 
ceuc & publice, legé non dubium Cod.de legibws. 
s. De peu de chofe & de peu d'importance ne fera re- 
ceué la reftitution, L.r.@ 3. ff.de in integrum reffiimendo,& 
ne doibt eftre octroyee que {ur faiéts vrais & leg:times, 
comme difent les Iurifconfultes, in d. lege 1. Et de mate- 
ria bac vide fupra, Contrat & Force. 
6. Sur tout faut prendre garde à la qualité de ceux qui 
demandent reftitution des contracts qu'ils ont faits. 
Nam fi Sludiofi fint diligemefque patres familiarum, non eff 
credibile eos pecunias iattare, vel indebitas effundere. Voyez 
l'Arreft 194. des aydes, Vipian 5# L. fi finis paët. famil. ad 
Macedon. crediderit non vana fimplicitate deceptus nec swris 
sgnorantia ceffabit,l.quifquis Cod.de refcrndenda vend. 
7. Pourra cftre reltitué le moindre pour auoir accepté 
vne heredité fimplement , & n’auoir fait inuentaire 
dans le temps, pourueu qu'il foit monftré eftre moin- 
dre & lezé, Faber in anthent, fi omnes leg. Pene 4 
ATCAE  n 
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barede. Et ainfi a efté iuge par Arreft 2. des reftitutions 
en Papon, comme aufli {era reftitué le moindre ; ob defe- 
él: m atatis, ayant refigné fon benefice, cap. fi anno 14. 
cap. ex pare , de re fitutiombus Sfoliatorum. Mais s’il auoit 
plus de vintquatre ans il luy faudroit grande caufe,com. 
me force,crainte,ou menace, car.prefulrr.10.qua/f.3.com- 
me eft dit en l’Arreft 3.de Papon, codem. 
8. Contre Tranfactions on ne peur eftre reftitué oh 
Lefionem comme fuit jugé par Arreft de Paris , fauf fi la 
Icon cftoit énormiflime , ou s’il y auoit dol,impreflion 
& force, comme fuit iugé par l’Arreft 6.des reftitutions 
dans Papon. à | 
9. La loy 2. derefcind. vemdit. n'a lieu in emptore , [ed in 
venditore rantimn,lequel eltant deceu de la moitié du iufte 
prix fera reftitué. Car par necellité il vend , lachepteur 
achepte volontairement ; outre qu’il baille denier con- 
tant , & chofes cquipollentes , qui font meubles. Oren 
meubles n’y a reftitution entiere en France:v'de cap. na- 
ne. de empt. G vendit. wbi. Bacquet des droits de Baftardi- 
fe, cap. 1 4.numero $ dit auoir efté ainfi ingé au Chaftelet 
de Paris , le 2. Septembre 15 92. 
10.  @uwaritur an propter inffrumenta de nouo reperta refcin- 
darnr. Et faut notter que le 10. Decembre 1596. prefi- 
dant monfeur de l’Eftang fuft playdee vne requelte ci- 
uile pat le fieur de Recordere Aduocat, la queltion 
cftoit que par fentence du fencfchal de l'Eflore vnqui 
auoit achepté quelque Metairie d'vn tuteur d'vn pu- 
pil, fans autherité de iuftice , ny decret, auoit efté 
condamné à la requefte de celuy qui auoit efté pupil , & 
auguel la moitié de ladite Mctairie appartenoït , à laif- 
fer la poffeffion vuide deladiéte Metairic , laquelle fen- 
‘tence auoic efté confirmee par Arrelt, fur J'execution 
duquel il yauoit eu oppofñtion, en vertu de certain 
contract trouué , auquel il apparoïfloit que le pere 
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dudi& pupille qu'il auoit auant fon deceds vendu ladi- 
éte Metairie. Et que ledit Tuteur l'auoit racheptec fuy- 
uant le pacte de rachapt, & apres vendué,eflant demis 

. de fon oppolition, dont il cftoit appelant en la cour, & 
auoit eu lettres en forme de requelte ciuile , pour eître 
reftitué en entier contre ledit Arreft , qui auoic cité 
donné 1 2.ou quatorze ans deuant. Recoidere infftant 
aux fins de non receuoir. Primo, parce que par l'orcon- 
nance de Moulins fauc impetrer letuics en forme de re- 
quefte ciuile dans {ix mois. Secundo,parce que apres 10. 
ans aucun n'eft reftitué , mefine contre vn contract, 
quelque lefion qu'on puifle alleguer. Terro , que quand 
bic la Cour eufteu contract , n'euft pour cela donné 
autre Arreft , parce que c'eftoit quelque extrait qui ne 
faifoit point de foy. Quario , d'autant qu'on n’eft point 
reftitué contre vn Arret proper inffrumenta de nouo repe:- 
ta L. Jub pretexru Cod.de tranfaët.cap. fub fpecie Cod.de re inds- 
cata. Eft refpondu, Primo, que l'ordonnance ne s’obfer- 
uc point touchant les fix mois.Secunco que Refhitmrio ron 
datur nifi ex probabili caufa d.l. [ub pretexin € L. imperatoves 
ff. de re indic. Terno, qu'il eftoit defendeur, & que Le laps 
du temps ne luy pouuoit feruir , ci ip/ius non effer acere 
quia veus erat. Quarto eft dit que celuy qui demandoit re- 
folution dudit contrat cftoic figné en iceluy , comme 
telmoing. Eft ordonné , fans preiudice des fins de non 
receuoir, que Recordere defendra : &-cela faict ft mis 
au confcil. 

11. Pour la lefon d’outre moitié an Aatwr resliturio 
emptori , parce qu'il ne peut pretendie intercit qu'en 
chofe mobiliaire,fçauoir en argent,or & meubles,quel- 
Je lefion qu'on allegue;,n'y a lieu de reftitution. Et ain- 
fiaefté iugé. Charondas /tb. 7.-ap.109. Durct fur l'or- 
donnance de Blois , article 3 $ 3. conformement à Clia- 
pin, quitient que reftitution n'a point lieu pour choles 
| | X x 


‘e 





686 Reflitutions. 
mobiliaires. Et la commune opinion de toutes eft, que 
la refticution d’outre moitié n’a lieu en meubles. Doéto- 
res in L.2. Cod. de refind. vendie. Et pour celte raifon a-efté 
jugé que l’achepteur ne peut eftre reftitué, ita fentit Cu- 
sacs il1G, obferuat. cap.218. > obferuar.2 3. c.7 2. Eta cfté 
jugé melme contre vn mineur. Et s’obferue commune- 
ment.comume tient Charoudas fur la couftume de Paris, 
lb. 3. c.45. dubito tamen an ita chferuetur Tolofe, où il a efté 
iugé,reltitution auoir lieu en afferme. 
12. Quariur, An ciuitaslafs viens inre minorts reflituatur, 
fnnocent. in cap.1. de rellit. in integr. videtur velle non reffitui 
gloffa an L. refpab. Cod. ex quibus caufis maiores, vhi@Bartolus 
ait cinitatem co quod regatur per admini$tratores, poffe reflitui 
ex claufula fœreralr, llegalis, de indic. inuita anthentica,mnulie 
4918, de Epifcop, cr cleric. fed iterum quaritur an nulla poffit 
relbuui, Bartolus in d. lege refpab. distinguit, an fit populofa, 
vel non, priori cafn cadem eff ratio que cinitaits : poSteriors non, 
quid tunc, cum fint pauci, count vniner[iratem tanquam bo- 
na propria : inde ptet pretendi negligentia ex fatlo admini- 
ftratoris, Baldus contra in d. L.Refbub. quia cum villa per alios 
regatur, CG 1n ca [int pupilli minores G* vidue, quibus prein- 
dicaretur ex failo adminiffratorum, equum fl, vt reflitnatur 
argumento legts, fed cr fi, F. de public. idem tenet Panerm. in 
cap. 1. numero 24. de reStitutionib. in integram,vbi trallat an 
collegia pia œ hos] Pitalia, smo etiam collecium [colarium, quia 
sn co mulrs funt mminores,rejfituantur, 66° ait refhitui, 
13. e Minor contra minorem fi captws fuerit non reffitustur. 
Ce qui femble contre la loy, verum de minoridbus & anth. 
quia actiones Cod. de facrofanêles Ecclefiis, ibn Bartolus Cha- 
rond. lib.$. cap.2s. 
14. Le mineur cft reftitué bien qu’il fe foit dit maieur, 
ce qh'il faut diftinguer, /f/e errore, aut dolo aduerfariy ma- 
ser dixerit, ait 1pfe in dolo fuerir. Car és deux premiers 
Cas 
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cas il eft ayfément reftitué, au dernier il ne le peutettre 
1.1. € feq. fiminer [e marorem dixerit:mais en France le mi- 
neur,fi fon dol et fort apparent, ou que le contra ne 
Juy foit preiudiciable,il a efté fouuent releué : mais fi le 
mineur qui auoit apparence de majeur, ou parce qu’il 
eftoit plein de pubereté, ou parce qu'il eftoir marié,ma- 
nioit {es affaires,ou parce-qu'il auoit vn ofhce qui le fai- 
foit prelumer maicür, s’il s’eft dit cel, il fera releué con- 
tre le concraét d’alienation, mais ce fera en rembour- 
fant le prix, frais, & loyaux coups, tant parce qu'il s’eft 
gouucrné comme maieur, qu'aufl parce qu’il y a plu- 
{toft dol de {a part, que de l'achepteur, argumento legs 2. 
€ [eq. Cod. | mor J maiorem dixerit, que cum minor: bé ge- 
runtur ad aquum © bonum funt redigenda, cr sta fatienda eff 
reffstutio,vt vnufqreifque vs fau recipiar, lverum $.fciendum, 
& L.quod fi minor $. non femper, € $. non refhtutio f}. de mino- 
ribus, fact lex fi fecundus $, fin. ffde rebus,eorum, {ans difpu- 
ter fi les deniers. font tournez à fon profit, ou non : & 
ain a efté iugé par Arret, Charondas, libro feprimo, capire 
56. . 
15. Maures ji damnum pal; funt ex abféntia alteriw, cum 
agere non potuerint,quia nullus erat qui abfentem defenderet re- 
Stimuntur,quia fieut pretor non patirur abfentes damnum pats, 
sta nec lucrurn facere, l. items ait prator,lergo fciendum ff. ex 
quibus caufis majores,  alits legib. feg. Etcum deffenditur 4b- 
fens ceffat refliturio prafents, d. L ait pretor, fiue quid v/ucap- 
sum ef} ab abfente, fine dies afkionis, cam non defenderetur exi 
erit prefens reflituitur, d.1. ait pretor $.1 plant:imo etiam fi als- 
qua terginerfatione efficiant, ne cumes agi poflit, lfed ad cos, 
Leq-ff. in quibus caufis maiores,ubs alios vide caf. : 
16. Delinquensibus non fuccurritur ficut nec iis qui ffonte inci- 
derint in anguffias temporis quas prouidere potneruntd.l.cé [1S. 
aëlio empti, $. [1 feriescodem tit. Et quoties æquitas reffirutre- 
; Xx 2 
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nem fuggerit , ad claufulam, fi qua iufia caufa erit , deftenden- 
dum, ditf.l.fd eÿ fi. item inquit  generaliter quoriefcumque 
quis ex necef]itate non ex voluniate abfuit.ei fubnenitur, diét.l. 
fed er fis.fin. 
17. Enfans reftitués contre les promefles & contrats 
faicts à la fuafion de leur pere, Charondas hb.8.c.36.L 1. 
f. de féruo corrupro ; vbi perfaadere plus ejt quam compell:. La 
reuerence paternelle faiét que lesenfans font releués, 
Charondas bib. 8.cap.71 : iugé par Arreft general que la 
crainte paternelle fufht:contrarinm tradit ipfe Rcbertws lib. 
2.Cap.4.vbi ait praferrtiam patris omnem metum excludere. 
_18. Sitroisenfans heritiers d'vn pere, les deux font 
. mineurs guiadeuxt hareditatem per tutores & le maieur 
auf #dit,minores reflinuninr aduerfiss aditionem, les crean- 
ciers agiflent folidairement contre le maicur , qui fim- 
plicirer adierit , & eft obligé perfonnelement & hypo- 
thecairement pour le tout leg. tutor ff. de minoribws lunic. 
(odice fin communi cadem caufa , l'heritier dit /e adiniffe. 
quia cohæredes habebat , aÏlegue la loy $ 4. ff. de acquirenda 
haredirate , il fut iugé qu'il ne feroit tenu que pour vn 
tiers des debtes , & pour le furplus receu à renoncer à 
la fucceflion en rapportant les fruits, Charond. lié. 8. 
Cap. 44. | 
19. Von reffituitur minor quod ebieltiones omiferit, nec Eccle- 
fra, quia odicfe funt , nec propter interrogatoria omifa, [éd refti- 
tuitur propter defenfiones omif[as, Aufred.decif. s 3.& la {en- 
tence aduer fus quam minor petit reffitui, ne peut efrre èxe- 
cutce, Aufred.decif.s4.vide ibi. 
20. .Exceptio relliturione denegata ; propter non probatam 
atatem poresé petiex aliacaufx ; decrfo. $ $. vbi vide plures 
cafus de refliturionibus minorum : @ sbitraditur refhintionem 
conceffam minori , prodefe fücio maïors , fires firindinidua , € 
quaritur an [becrle mandaium requiratur àd perendam 
réffitutionem , © non fufficere auolibet terrore addu&um , vt 
quis 


_ 
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quis reHituatur, [ed huiws res di[quifitio iudicts eff, leg. metus ff. 
ex quibus caufis maiores , vbs vide gloffsm in verbo quiliber, 
que tradit minus iuffum metum facere quando veniunt ex per- 
fona verifimiluer timenda ex cap.ab{entie qui Reipublice cau- 
fa fine dolo malo abfuit , rejlituitur, fecus fi maritus reuerii po- 
tuit, G grandis lucri fui caulfa abefet , fècus etiam fi fine lucro 
abeffe affeétauir data opera leg. fed cr qui data opera € item y 
qui ffex quibus caulis maiores cŸ qui cum in vinculis effent,ni- 
hil interef} parietibus an compendibus , quus teneatur l. fuccur- 
vitur , quiaità afferuabantur ut rebus fuis fupere[e non polfent, 
C* qui fine dedecore in publico apparere non poruerunt,leg.in ea- 
dem cauffa funt, eodem titulo,transfugss : tamen boc denegatum 
eff beneficium , eum 1amen qui differt reflitutionem non effe au- 
diendum traditur in l. ab hoffibu:.$.finali, quia non negligenti- 
bus : fed rerum neceffitate impeditis fubuenstur, quod totum ar- 
bitrio pretoris temperabitur, L. non enim negligentibus:vide glof- 
fam de abfèntia 7 vfncapione transformanda. in di£t. l.ab ho- | 
ffbus $.fin.in verbo preior cé in verbo reflitutiones , vbi eriam 
de modito 1empore refstuuntur maiores, qui perfequende rei [ue 
g'atia queruntur, non Gui lucri factendi caufs ex alterius pœna 
vel darno auxilium fibi impertiri defiderant , L. [csendum , 
duabus fequentibus. 

21.  Wenditio fatla per minorem fine decreto, eftipfo iure nul. 
La : name vbi dominium predy quefitum ef} minor, cœpis non 
poffe obligare L.1 . $.finali ff.4e rcbus eorum. He enim obligatio- 
nes © ahienariones Lacum habent que non ex volunta:e tuto- 
115 au curatoris fiunt , fed ex magifiratuum authoritate, leg. [ed 
fi S. fed in poff.rodem non etiam ius pupilli [ine decreto poteft 
alienari diét, lep. $.fi is,nec facile debet pretor tutori aut cura- 
tori credcre @ illis permattere , qui nonnunquam lucri fui gra- 
tia folent pretori affeüerare neceffe effe diffrabi poffeffiones L.ma- 
gé puto 6. in primis ff. eodem nec potef} permirtere nifi as alie- 
num interueniat ;alioquin nullums eff decrerum null a venditio. 
. on Xx 3. 
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R Etraiét Lignager eft fort fauorable : car il eft re- 
L. Ÿ ceu par les couftumes de ce Royaume. Faber,ir L. 
dudum de contrahend. empt. & cefte couftume generale de 
France eft approuuee & côfirmeée par le droiét de fief, c. 
per quos fiat inueflitura, in verbo, feudus : & eft receuë en Ita-. 
lie & en Efpagne, Paul.Cafhenf. in d.l.dudum, & cefte loy 
& couftume ancienne eft mile entre les loix de Dieu, 
Leuit.capas.fr attenuatus pater tuus vendiderit poffeffiunculam 
faam,ér voluerit propinquus eius,poterit redimere quod ille ven- 
diderit. Aufl cefte loy de retraiét a efté faicte en faueur 
des familles, arumento legts pater S. fundum Titia d. L. 2. 1. 
“quod folidum $.predinm, l.pater $. libertis ffeodem. Et afin de 
remettre les biens qui en font fortis. Ce qui eft d'autant 
plus fauorable que nous fommes naturellement enclins 
àaymer ceux de noître fang,& par mcfme moyen de re- 
tenir les chofes qu’ils ont poffedeecs : car cela eft comme 
va droict de fang, qui n’eft au commerce des hommes, 
l.srafanguinis, de regulis iris. Qui faict qu'on ne peut 
aliener à caufe de [a memoire de noître parentelle, & de 
nous-mefmes, qui eft imprimee és chofes des noftres, 
L lex que turores , L. magu $. nec poffum ff. de reb. eorum : & 
cefte raifon a efté obferuee par Moyie, & par les Ro- 
mains, tellement que bien que la fimple deffenfe d'a. 
liener ne porte obligation , L. filius famil. $.diui, de lega- 
rs 1. coutesfois cela eft valable quand en teftament le 
teftatcur. deffend Falienation de fes biens à ceux qui 
demeurent en fa famille, ou à ceux aufquels on appar- 
tient, Fafon in d. $. diui, cr valer karutum omnimo proh bens 
vendere extraneo, inbens potius vendere confort: qua alteri, 
eodem prerio, Bertolws 5h d.l. dudum Baldus in d. l.dudum 
Alexand. cunfil. $ 2. ib. 2. pour cefte raifon les Romains 
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s’oppoferent à la loy Agraria, qui ordonne la diuifion 
des pofleflions de leurs maieurs , & ne voulurent que 
leurs {epultures , images & autres monuments fuilenc 
transferés és mains des etrangers, Appian lib. x .b Îl.cruil. 
2. Les autres tiennent que le retraict lignager n'eft pas 
fauorable , & qu'il n’a efté que rarement receu com- 
me empci{chant la liberté des contraéts,eftant domma- 
genble aux vendeurs & achepteurs. Aux vendeurs, par 
ce qu'ils ne peuuent gratifier ceux qu'il leur plaift de 
Jeur bien , que le lignager retirera peuteftre , eftant en- 
nemi du vendeur. Et à caufe de ce il n'aura de fon bien 
tant qu'il en eufteu: veu que les chofes font moins 
prifees eftant plus fubicétes à retour. Panormi. in cap. 
ad nolfram de emprione @ vendirione. Er vero. [atis inhu- 
nanum cogi vendere in |. quamuts ff. de pignorat. att. ce qe 
le droiét à tant reictté : fic ne qusdem ex refcripro principis à 
venditione inuiro alrerutro l. de contrait.Cod de refcind. vendir. 
Quinimo fi duplum offeratur vendirori , empior rameninnitws 
ad refcindeadum vendionem vreeri non deb:t.ren eff ad rcf- 
cindend. vendir.qui eft caufe que les Empereurs Grar. Va- 
lentinsan,c Theodof: reftraignent ledit retrait d.!.dudum 
de contrabend empt. 

3. Or le retraict n’a lieu finon en l'immeuble, Maluer 
du retrait Arreltde Paris prononcé en robbes rouges, 
le dernier d'Auril 1 $7G.quis mobiluim rerwm wui:s ç abie. 
Éta eff poffefio L.fs rerum mobilium ff. de acquir,poltefl"T outel- 
fois en vente d’heredité le retraiét a lieu, en laquelle le 
meuble eft comprins, d'autant que limineuble, com- 
me plus digne , attire à {oy le meuble, & lerend de fa 
qualité,l.eu ff.de vfncap.l.ionge ff.de diuerf. & remvcr. praf- 
cripr. Mafuer tiltre des retraicts , nm. $.e 13. 
4. Au retrait les plus proches parents font receus en of- 
frant le prix foit principal & loyaulx couts , .E. dudum 
Bartole #7 cap.8.de vfar.& faut offrir & configner le Lout 
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fans y eftre fommé Gloffa in clement. fepe 16. & verbo fi 
quis Tiraq. de retraiét $. 1. Gloffa 17. numero 2. & 50. & 
faut conligner tout le prix & non partie , L. {ulianus . 
offerriff de aëtio”. empri. cl. fé plus. Cod. de condiione incer- 
15, Ainfi a cfté iugé par Arreft rapporté par Papontiltre 
de retraict & fjnrag.i ‘bA.cap.1 3.HHINETO 1 ,(7 2.CN fetraiCt 
il faut venir dans l’an & iout Lconfhtutionss,de in inregrum . 
rcéhtutionibæ. Ainfi a elté iugé par Arreit de Paris de l’an 
1569, Et le temps fe conte dés le iour de la pofleflion 
de lachepteur de {on inueititure, s’il n'y a conftume au 
contraire , & apres le terme l’on eft receu à tel droit, 
finon qu'il y euft ignorance probable Paul. Caffrenf. 
corfil. 3 $0.€@ 449. l'ignorence du droit toutesfois n’ex- 
cuferoit {. f mancipat. ff. de iuris ç> fatki 1gnorantia. Et 
la prefcription du retrait feïa auflibien côtre le moin- 
dre, que contre le maicur gra confuetudines funt ffriéts 
suris L, 1.6. (5 es qui nauemff. de exercitoria attione , @ con 
ffrincuntur  minores |.fifine bercde &. Lucivw.de adminifira- 
tione tutorm , CL. Æmilius ff. de minerib. Toutesfois au- 
cuns tienrent que le moindre {cra reftitué,l. ff emprorem 
‘ff: de minoribus Giid. Pap. quafl. 27. celuy qui vne fois au. 
ra declaré ne vouloir le bié en vertu du retraict, ne fera 
apres recew à le demander , non plus que le fils qui au- 
roit declaré ne vouloir fucceder à {on pere,Cinus in!l. fe 
quan io Crd. de snoffic. teflamenro grælt. fin.Et ayant inrenté 
le iignage il ne peut s’en dedire, ains on le contraindra 
l'achepter & prendre le bien qu'il demande par ce droit 
Vide V'Atrreit 9. hoc 1itulo. | 
s. Leflsde famille ef admis au retraiét de la chofe 
venduë par le pere tant de la proprieté que de l’viu- 
fruit , quine leroit acquis au pere ,L. cum non folum 
$. 1. de bon:s qua liber 57 Faber l. 1, Cod. de bomis maternis L. f 
con/fante Cod.de donsrisnibu inier virum € vxorcml.@ vxor 
Cod.de renoc. donar. Et les fils legitimes y feront feulemét 
ICCCUS;, 
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receus,non les adoptifs Benediéf, in cap. Renutiws in re: bo 
ad vxorem,numeo 198.ny les baftards qui n'ont pere cer- 
tain Luulgo concepii ff. de ffatu hominum. Car ils ne peuuét 
fucceder à la famille £ 1. Cod. de nat. hb. Ils ne pourront 
retraire faufles biens des meres/. hac , verficulo vnde co- 
gnats 6. vulgo. de ag à cognat. fyntag. lib. 7G.cap.17. nu. 
9. 10.Si toutesfois les baftards eftoient legitimes per 
faubfiquens matrimonium , ils pourroient retraire, Syntag. 
cod.num, 11. 

6. Leretrait n'a lieu finon és bien de famille & 
non aux acquelts , qui ne font de l'eftoc , Boeriws in com- 
ment. ad confuetudires Bitur rit. de retraits $. 7. Gloffa 1. ire 
decif.76G.num.1.Balde in confil.36 9.Maluer.rir.des retraits, 
fintag. lib. 26. cap. 2. num.6. 7. 
7. Plus n’alieu és chofes vendues au Roy,comme fut 
jugé par Arreft rapporté par Papon, Arreft 1. tiltre 7. 
‘toutesfois Bartole 57 awth. omnes tir. 2. de cenfibus © Faber 
in L. diena Cod. de legitim.tiennent que le Roy eft fubieét 
au retraict.Ce qui ne s’obferue plus,ny n’a lieu és droits 
entre les rachepteurs au paôte de rachapt ou autre ven. 
te conditionnelle , comme a efté iuge par Arreft de Pa- 
pon cod. Arreft $.felon l'opinion de Cynus & Bartole #s 
L. maiores ff. de insffic. teflamento , plus en difme vendue à 
l'Eglile. Papon sodem Arreft.r 3.mais en autre vente fai. 
éte en l'Eglife aucuns tiénentque ce droit a lieu, Afarrh. 
de Affliths in traêtatu proromafeos, Boerses 2 5. dec:fd'autres 
que non ex cap. 1. de concef]. prabende lib, 26.cap. 1.nu,12. 
ny en permutation comme dit Bartole sn L. 1. ff. de rersm 
permutatione cf l.tener $. 1. de aït. empri. Ce qui s'entend 
fi en la permutarion n’eft receu que peu d'argent: mais 
fi on auoit grande fomme,en ce cas cela feroit comparé 
à vne vente, & le retrait y auroit lieu , comme difpute 
Castrenf. in L. Arifto. in L. fin. ff. donation. Il y a Arrelt con- 
traire dans Papon cod, Arrelt 14. n'aura lieu le retrait 
NE 
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en vente de hault bois , quoy que die Papon eodem At- 
reft 1 9. Et aura lieu en la vente faiéte an filc. pour con- 
tract, Boerisa decif.279.non en biés confifqués L.f; deporta- 
105 Cod de bon.profcript.quia ibi non eft emptio ex qua is retra- 
élus competere poffit cap. con$lit. de reffit. in integrum & 1. ffa- 
448 in $.Cornell.de iure fifi, il a lieu contre l’achepteur par 
decret, Faber in proæmio inftir.& Papon eodem Arreft 2 9. 
& a lieu en chofes litigieufes, à la charge de fe chatger 
du proces.Papon Arreft 31.plus n’a lieu ce droit de cho- 
fes vendues pour la reedification des Eglifes , Joannes de 
Plat.ad l'unicam de fludiis liberalib. vrbis Romane lib.n.Ced. 
facit lex adificia C.de adificirs priaatis. 
8. Cedroit ne doiteftre remis ny cede, comme dit 
Caffrenf.in l.:3. communi diuidundo ,  confil. 45. & Tyra- 
quellib. $.6.1 6. gloffa 3.nnm. 4. car le retraiét n'eft intro- 
duit que pour côferuer le bièn en la famille, C'eft pout- 
quoy ne peut eftre cedé L. fi plures ff. de adminijfrar. tut. 
non plus que le droit de prelation /. 3. éd nec occafionem, 
de inre emphiteutico Bartolein L. 1. ff. de wfufuëtu & Faber 
tient qu’il fe peut ceder,pourueu que ce foit dans l'an & 
jour , & apres auoir configné ex €. non fériptum , de iure 
naturalÿ apud fuShin. ainfi a cfié jugé Tiraquel hoc rir. 
6. gloffa numero 10. & par l’Arreft 4. dans Papan hoc rir. 
Faber. cunêtos populos Cod. de famma trinitare , ne peut 
donc le droit eftre cedé, au preiudice des parents,com- 
me tient Dominicus de fanêto Georgio in 1. fi mulier $. ex affe 
f. de iure dorium. 
9. Mais fi les parents ne fe prefentent, pour empefcher 
telle ceflion, elle aura lieu , & le premier achepteur ne 
pourra s’oppofer contre, veu que ce n’elt de luy que les 
parents ou les ceflionnaires detiennentles biens , argu- 
nentol. fi vfafruëlus ff. de iure dotism cap. 1. de alien. preb. 
feud.l. vnica, de impon. luçris defripe. Lib. 10. Cod.c caps. 
Jed ctiam G* ibi gloffs à.Baldus per quos fit inueslitura. 
10. 
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10. I} faut fur tout qu’en telle ceflion il n'y aye pas 
fraude, comme fi le lignager empruntoit de l'argent, & 
qu'il fuft pour autruy, auec promeile de luy ceder les 
droiéts,æide l’Arreft 4. de Papon. 

11. Le demandeur en retraiét doibt eftre par promifion 
faif, ayant configné principal & loyaux coufts: ainfi a 
efté iugé par l’Arreft 9. de Papon, hoc rit. les fruicts font 
deubs au lignager depuis l'offre, ores qu'il n’euft confi- 
gné. Papon eod.Arreft 3. | 

12. Ne fera tenu le lignager rembourfer ou configner, 
finon ce qu’il apparoiftra par inftrument, & non ce que 

ar pates appert auoir efté baillé, ainfi a efté jugé par 

l'Arreit fecond de Papon, hoc titulo. 

13. Les plus proches font preferez, & les parents pa- ” 
ternels aux biens du pere, & les maternels aux biens de 
la mere, L. de emancip. cé auth. pol? fratrem Cod. de legi”im. 
haredib. ibs gloffa, & les conioinéts ex wrrogue larere, font 
toufiours preferez, gloff. in authentica 1taqne, © communia, 
de facceffionibws, és pays efquels ils fuccedent efgalginent 
auccques les vrerins, ils ne doibuenteftre preferez. 


HIDSTITIPR PRDADONPR EN ONRPNR PIRE 


Reconuention. 

1.F» Econuention n'a point de lieu en Cour laye; fi- 

non qu'elle foit propolec, per medurm exceprionis; 
car felon la commune obferuance de ce Royaume, fi le 
defendeur a quelque action à intenter par deuant le Iu- 
ge où domicile du demandeur : tout ainfi que le deman- 
deur à intenté fon aétion par deuant le Juge du domici- 
le du defendeur ; vide Bacquet, des droicts de Juftice, 
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Regalr. 





1. Mr de ce droit a faiét que le mot de rega- 
le, qui eft general, ayt efté fpecialement attribué 
à celuy que le Rôy a fur les Eglifes cathedrales de fon 
Royaume, pour eftre la plus part d’icelles de fondation 
- oudotationdes Roys,& toutes en fa garde & protecti6, 
& defquelles les Prelats, Euefques & Archeuefques 
doiuent d'ancienneté le ferment de fidelité au Roy , vt 
*_ acflatur Juo Carnotenfis epifl. 206. ‘Bal. in prœmio decret. & 
ad cap. quando , de iudic. & des caufes concernant lediét 
droit, cognoift en premiere inftance le feul Parlement 
de, Paris, ce droit confifte en deux cholfes , fçauoir en 
perception des fruits , reuenu du temporel de l’Euef- 
ché, durant que l'Eglife cathedrale eft vacante,lefquels 
fruiéts & reuenus appartiennent au Roy:mais les Cha- 
noines de la fainéte chapelle de Paris en iouytfent pour 
Ja donation qu'ils en ont des Roys, & ont la prouifion 
& collation des benefices vacants durant l’ouuerture de 
Ja regale de droit, & de faiét ou de droit feulement,ou 
de faict feulement quelques vns , commé Boutelier en 
fa fomm. rur. ÿ 64. ont voulu tenir que ladiéte regale a 
lieu pour le fpirituelen toutesles Eglifes cathedrales 
du Royaume:mais monfieur le Prefident le Maïftre & 
Choppin de domanio monftrent'qu’il y a des Eglifes ca- 
thedrales de deça & de delà Loyre, qui ne font pas fub- 
icétes à ce droit. 
BASDRIRBPSESDERPISNS SERBE ES 
RIVIERES ET FLEVVES 


NA VIGABLES. 


IT Es fleuues nauigäbles appartiennent au Roy,en- 
Léube les iles , iaueaux & atterrifflemens cftans 
au dedans defdiétes riuieres , tellement que la loy adeo 
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$ fi infula ff.de acquir.rerum d:mminio, la Toy 1.6.fi infula, f.4e 
flumimibus $. infula inft.de rerum din. & autres femblables 
qui attribuent la proprieté des ifles , & iaueaux aux de- 
teurs & proprictaires des heritages adiacents , proches 
& contigus des fleuues nauigaoles ne font receus ny 
pratiqués en France , enfemble la permiflion de baftir 
. molins,le congé de pefcher;,le droit de peage, pontana- 
ge, barrage,& de trauers, impofc fur les marchandifes, 
qui paflenc fur lefétes riuieres,appartient au Roy,finou 
que les feigneurs & hauts iufticiers en ayent iltre de 
don du Roy, ou qu’ils l'ayenc acquis par pofleffion im- 
memoriale.Bacq.des droits de iultice. c.30. 
2. Pour le regard des petites riuicres qui ne font pu- 
bliques ny nauigables elles appartiennent aux parti- 
culiers , & le Roy ny les hauts iufticiers n’y ont plus de 
droit que {ur vn autre heritage appartenant à particu. 
liers, de quo sn L. 1.<. fi autem flumen priuaturn fit ff.de flumi.. 
mibm. Bacquet cod. | | 


HESERERTRERERERPERESERRESENESS 


Sacrilege. 


1. Ç Acrilege eft commis lors qu'on a defrobé ou pil- 
NY lieux publics & facrés !. facrileg. 7. ffadl. Iuliam 
fpecular: & Acourfins in glofa met crois fortes de facrile- 
ges , la premiere la vraye eft lors qu'on prend chole fa- 
crec en lieu facré:la feconde lors qu’en prend chofe fa- 
cree en lieu non facré:mais pour la troifieme quand on 
prend chofe non {acree en licu facré. : Et eft puniffable 

de mort Lfacrileg. ff. adl.Iuliam , peculitws , voutesfois au 
iourd’huy la condemnation n'eft de mort, finon qu’il y 
ayt des circonftances grandes ,comme li le facrilege a 
cfté faid de nuit, auec fractures : & des chofes dedices 
à Dieu, comme fi l’on auoir derobé le fanétuaire, fclon 
Patt:ocité du crime la punition s’en enfuiura. Éc l'Ediét 
du Roy 
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du Roy Henry IT. de lan 1 549. rend feulement preuo- 
j'able le facrilege faict aueo fraêture. De forte que la 
peine du facrilege eft extraordinaire & arbitraire, felon 
la qualité du crime, l. lege $. mandatis tibi : facrileg. extra 
ordinem d'gna pœna puniuntur ff. ad I. Jul. pecul. cÿ L. facrileg. 
eod:m. Tellement que par vn Arreft de Bourdeaux 7. 
dans Papon tiltre des peynes,vn ayant defrobé la coup- 
pe où eltoit la fainéte Hofic, & l'ayant brifee fut con- 
damné à mort: voyez Automne fut Iefdictes loix, qui 
rapporte plufeurs Arrefts remarquables fur ce fubieét. 
2. Toutesfois il fe troune vn autre Arreft du mefme 
Parlement, qui eft le 4. par lequel deux ieuncs hom- 
mes, ayant defrobé vn Calice, & vne platine le Ieudy 
friné, ne furent condamnez qu'au fouét, ce qui fut 
fait à caule de leur aage, L. auxilium $. ex deliéhs, & 1. 
fe ex caufis $. nunc videndum ff. de minorib. contre lequel 
Arreft peut eftre rapporté vne .hiftoire d'Elian, libro de 
var; biftoria cap. 6. qui dit qu'vn enfant ayant defrobé 
vne lame de la Couronne de Diane, fut.puny com- 
me facrilege, nec atatis veniam dedernnt , [ed flagitium 
fers iudices vindicarunt. La feconde efpece de facrilege 
qui eft de la chofe facrec defrobee en lieu ‘non facré, 
Accurfe in !, facril. dit qu’il n’eft puniflable comme vray 
facrilege, mais plus qu’vn fimple larrecin. Pour la cho- 
£e non facree en lieu fecré, Martian, in L. diui ff ad !. Iu- 
l'am peculatus, vapporte que par declaration des Empe- 
reurs Seuetus & Antoninus baïllent fimple aétion de 
fimple larrecin,8& non de facrilege, quoy que Cicero r. 
de legibus faft d'autre aduis, facrilego, inquit pœna eff, neque 
ei folum qui facrum abifalit, [ed ei cus facrum commendatum: 
© Halicar. in cap. qui rapit 1 6. que}. 4. qus rApit, inquit, 
Pecuniam proxiri fus, impictatem operatur ; qui autern pecu- 
nid Ecclefiaflicas abliulerit , facrilegium fac. Et par 
les Loix des douze tables eftoic dit, qui facrum facrve 
commen 
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commendatum adempferit , rapferttque , parricida eflo, qui 
monftre que toufiours larrecin de chofe non facree en 
lieu facré elt facrilege, can.fi quis comumax,& autres 16. 
quaft. 4. | 
3. Or il faut fçauoir quid facrum dicatur, & cit certain 
que c'eft id quoa Deo cenfecratnm eff. Fejl. lb.1. Et facra res 
que rire per Poniifices Deo diçate funt $.facre res, de rerum 
diui. injé. de là vient auiourd'huy que #x Kepublica Chri- 
Shana ab Aniflite cuinfque loci nurnini dicantur, cap. 4 qua, 
de confecreat. Ecclef. 

4. La peyne doncde facrilege , comme a eflé di&, cft 
capitale, ff.«d l.Jul. peculaiws:T outesfois felon la qualité 
des perfounes & temps & aagc & fexe des delinquants, 
on a accouftumé de punir le crime , L. aur faëta $. 1. ff. de 
pœnu. Et Boerius decif.1 64.1. facril. ad.l, Tul.peculatus l. ;.e0- 
dem cé iure CAnoniCO facrilegus proditor: Indeo fi milis dicitur, 
meritant pareille peyne , cn. quid, 23.90.4-Et font plus 
puniflables que les fornicateurs , can. ficut qui Ecclefias 
27. qu. 7. Et font infames. Le Pape Vibain , im attender, 
dum 17. quafl. 4. Triplicem irrogat pœnam , perpetuamn infa- 
Miam , Carcerem @ exilium perpctuum. 
s- Les Grecs comme dit Diodore Sicule, 6. bibliothec. 
laifloient les facrileges fans fepulture , & Philippe Roy 
de Macedoinecommanda qu’on pendift les {acrileges. 
Et Alexandre fon fils , qu'aucun facrilege ne retournaft 
en fon pays, bb. 17. 
G.  Participes iffiws [teleris & minifiri font puniffables 
capitalement L. hac. ff. ad legem Juliam peculatws : car il fe 
Jiét que la vengeance d'vntel crime à efté promile de 
Dieu, Hefiode & Diodore Sicul. lib, 2. Et Herodot. dit 
que certains Scythes furent frappez d’vne grande ma- 
ladie,e Perrus Caffrenflib10.dit que la pefte vint en l’ar- 
mee des Grecs , à caufe que les cheures dedices à Diane 
furent tuces, & Gelliws hb,3. c. 9. dit que Quintus.Cepio 
L conful 
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Conful Romain fut vaincu,& luy & fon armee perdue, 
pour auoir defrobé le Temple de Tholofe, d’où eft venu 
le proucrbe, Aurum Tolofanum. | 
7. Entre les diucrfes fortes de facrileges font mifes, fi 
aucun foubs voile de pieté,prend & occupe les biens de 
J'Eglite, ils font puniffables extraordinairement , Cle- 
PCR. 2. 6 DENIS, CAP. CUM €0,204crn apud Gregorinm, Lib.2. de 
extraordinarus crininibus. 
8. D'ailleurs c'eft vne efpece de facrilege d’empefcher 
Ice myftere facré : car ceux-là en ce cas imuriént les Pre- 
itres. C'elt pourquoy comme facrileg+s font punis ca- 
picalement, Î. fi quts in hoc. Cod. de Epifcoprs c clerscss : car 
S c'eft vn crime de leze Majelté, capit. fi quts fn: cedenre. 16. 
quasl.4. Plus qui occupe les biens deftinez a l’vlage de 
l'Eglile, ve facriless exconsmumicaniur, can, null: liceat can, 
quicungue, Can. pradia 12.qnalf. 2. | 
9. Plus ceux qui n’executent le mandement du Prince, 
font facrileges, {. 1. vtordo dignitatis ferueiur, lib. 2. Cod. 
Surquoy faut diftinguer, où tel mandementdu Prince 
eft contemné ou negligé, Glofa in cap. N'eapcliranun, in 
verbo, ex contemptu 2. quaffione 7. @ Lucas de Penna in ver- 
bo contempius, jt de priuilecio corum qui in facro pulatio milir. 
l:B. 12. Cod, rit. 29. 
10. Quid ff negligantur mandata que funtmagns ponderss? 
tels font puniflables du dernier fupplice, côme facrile- 
es.l.1. . finals ffde officio praturi:,ranone ablit 1 1. qu.3. 
Saifte. 
1. C'Aïfie ne fe peut faire fans cognoiffance de caufe, 
Si ce n’eft en vertu d'obligation, à la rigueur: 
quia que caufa cogn'tioncm defiderant , per libcllum expediri 
non pofurt, l. nec quicquam 6. ubi decretum ff. de officio pro- 
confulis, 2. quia oportet prius debitorem conuinci, |. vnica 


Cod. de prohibisa féq. pecunsa, CG c.1. ut lit. pendent.cf c.x. de 
fequejtr. 
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equeffr. pole]. <> frutluum , & peut on dire nimr: protere. 
Marcelle,l.r. Cod.de execut.rei mac. De ce qu'il faut faire 
auant faifir & arrefter quelque chofe , Gura. Pa. conjil. 
246.210. 340. 
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Alaires font deubs à ceux quitralaillent ou qui 
ont faiét trauailler,l.qui operas.l:ff addes . fin.fflocaui 
G L.1.de var. cxtraordin.cognit. C'eft pourquoy le falai- 
re eft deu au feruiteut, procureur ou autre , g#4 fine dolo 
cÿ culpa fe iontemployés aux affaires du maiftre , quoy 
qu'ils ayent elté malades pendant quelque temps,/. cum 
plures $.‘in.de adminiflrar.tur.car à celuy qui eft excufé el 
deu falaire, par l'Art: 2. dans Papon tiltre des falaires 
Etc fe doiuent les falaires vel. ex consentione lorationts , vel 
fine conuentione, comme dit Pline, lb.41. cap. 7. carilya 
deux falaires qui fe doiuent fans conuention , & feule- 
ment en recompenfe de la peyne & labeur ; comme à 
l'adaocat qui defend la caufe des playdants , lequel ne 
peut demander payement pour fa peyne, L. ft remun-ran- 
di$. monemus l.falarinm ff.mandati L.1. Cod. eodles fiquie C. 
de pol. ny ne peut au procureur eftre conftitué falaire, 
cum officin procuratoris fit grarmittsl. 1.6.f:ffmandar: [ed hario 
ris , remunerationts > dona'ion:: ca{a, ut Fe prorib. il peut 
eftre donné à l’aduocat on procureur, L, alte:1 ff. de donar. 
2. Oriamaisle falaire d'autruy ne dôiteftre tenu. 
Non negabrs sinquit Deus Deuteron.14 m:rcedemindigentis 
C paupéris fratris tus , fine aduene : qui enimm moratur in rer. 
74 intra tuas portat eff , féd eadem die reddes ei prativm la- 
boris fui ; anie fol occafum : quia parper eff, cé ex co fiflen- 
tat animam fuam , ne clamet contra 1e Dominwm , C e- 
_puietur tibi sm peccatum. Et Lenit. 19. non morabitur ops: 


mercenari tui apud te vfque ad mare, & dans Tobic cap 4 
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Quicumque tibi liquid operatus fuerit, flatim ei mercedem ve- 
Slitue, (J MEYCes MI1CenAIY tUs non rermaneat OMIO apud Ie. 
De forte que celuy qui tient le labeur d’autruy ne faiét 
pas moins que celuy qui defnie les aliments, L.4. fide lib. 
agnnfe. G Plat.2. de legib. divque celuy qui ne payoit à 
temps le falaire,eftoit condamné au double, fainét Hyp- 
polite de Marfn fyntag. 177. Luo. can. in cap.olim de ve- 
situ. fpoliat. tient que fi le feruiteur a defrobé quelque 
chole,ne pouuant eltre payé de fon falaire, il a droiét de 
retcntion,can.dominus nofter x 3. qu. 2.cÿ Gloffa. Sauf s’il y 
auoit du perilou démage pour autruy, comme dit Re- 
buffe, tratlat. de fam. Salycet & glofla 1 0. in fin. Par POr- 
donnance du Roy Henry IL. aiticle 8. Il.eft dit que les 
falaires des feruiteurs doibuent eftre payez par les mai- 
tres. Le luge les ordonnera,& fera executoire la fenten. 
ce,nonobitant oppoñition où appel,pourueu que le luge 
foit Royal,& la fentence {oit prouifionnelle, & qu’il ne 
foit queftion que du falaire deu depuis trois ans,ou qu’il 
fuft conuenu autrement, lege poff duos Cod. de aducc.dimer(. 
sud. Et fi le falaire demandé eft iufte : car s’il eftoit pro- 
mis pour faire quelque Warrecin ou autre mefchanceté, 
il ne feroit point deu, Lquod ferums ff.de acquir. Rebuff. tra- 
Car. de [éntent. prouif. | 
3. Sedurium debeatur merces in fine anni. Relbond. pecunia 
promittitur pro fumptibus magis quam pro labore, comme elt 
ce qui cit promis aux Docteurs, Regents, & femblables 
gens,le falaire eur doibt eftre payé au commencement; 
afin de fe pouuoir difpofer à eftudier, L. de legar. ff. de aff. 
empt. @ vendit. & Bart. in l.1.. Diuus ff. de var. CF extra- 
ordin, cognir. Car il feroit à craindre qu’apres le payemét 
Je feruiteur s’en allaft. 
4. S'il n'eft rien promis pour le falaire, toutesfois il fera 
deu à celuy qui aura trauaillé, pourueu qu’il euft accou- 
ftumé fe loüer, Alex. co/il. 109. val.G. Auiourd'huy ilef 
CAxC 
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taxé à celuy qui a trauaillé , gwod potuiffet certe, vel verifi- 
muliter lucrari, vel pro qualitate famil. comme dit Rebutfe 
au tiltre de famil. falarianda, il Juy faudra taxer fon falai- 
re comme les autres annces. Que s'il ne luy cftoit rien 
payé, il feroit taxé felon l'arbitre des gens de bien, /. #7 
vendit. Crd. contra emptorem, (11 leg. 1. ff. de leg.2. facit lex 
Srychus, ff. de leg. 3. 

s- Mais le feruiteur qui demandera deux fois fon falaire 
apres auoir efté payé, il commettroit larrecin, & com- 
me tel eft puniffable, comme fi le maiftre eft mort, s’il 
1e demandoit à fes heritiers, qui ont caufe d’ignorance, 
. qui in alteris ff. de reg.sur. Rebuff. eodcm glof. 6. C'ett 
pourquoy le Roy Louys JE. article 67. a ordonné que 
tels falaires ne pourroient eftre demandez par les ferui- 
teursapres vn an qu'ils font fortis du mailtre : que s’il 
debuoit eftre payé, les autres feruiteurs feroient ouys, 
quia in ils que domi geruntur domejlici admitti filent, 1. con- 
fenfa $.fuper Cod. de repudus. De forte que c’eft vne oran- 
de prefomption que le feruiteur zye efté payé de fes ca- 
ges, s'ils ne les a demandez apres plufieurs annees, d’au- 
tant qu'il eft prefumé qu'il n'euft peu s'habiller ou 
nourrir fams cela, ou fans auoir defrobé le maittre, 
comme difent les Doéteurs, sn leg. 1. de ire fiffi lib. 
- xo. argument, leg. fin. Cod. de aliments pupillo p'e- 
Slandu. 
6. Il eft dit par l'Ordonnance que le feruiteur ne peut 
demander falaite apres vn an: toutesfois cela n'aurait 
lieu fi le feruiteur auoit eu legitime empefchemenr, 
comme maladie, cap. commiff. de Eleit. in fexio, l. fin. Cod. 
de adult. leg. [i cum ipfe ff. de excufat.turorum, ?afôn confil. 3 5. 
vol. 1. Balde in auth. nifi triennalr, Cod. de bonis maternis: 
fallit etiam quand Îe maiftre à juré de payer, quia inramen- 
sum perpetuat attionem,l.nam cr poflea $. [5 ts qu ff.de iureiur. 
Plus s’il y a des interpellations, L. fin.C.de conflit. per. ou fi 
, y 2 
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deuant lan le maiftre auoit efté interpellé d.leg.cum po- 
fiea, fin.Co t.de prajcripr. 3o.vel 40.annor. Plus hleferui- 
teur s'en alioit pour peu de remps:mais qu’Hl reuinftde- 
uant l'an au {eruice n'aura lieu l'ordonnance contreluy, 
guia vi nulier dincriife non prafumitur , que [latim non rediit 
1.4. ff.ac d'nori.l quox calore,de reçgiur. plus in foro conftentie 
non proccdit Ca fi le maiftre faiét fon deuoir,& {cuit de- 
uoir le falaire , il ne le peut retenir , en confequence de 
l'ordonnance cp. diligenti de preferipr. plus fi le feruiteur 
citoit aétionc par le maiftre, 11 pourroit luy oppofer, & 
demander fon falaire , encore qu'il foit prohibe d'agir, 
ilneft prohibe d’oppofer action Bart. in 1. 1.6. fublara f 
À Trebell. nam que annua funt ad avendum perpeiua funt ad 
excipiendum l.pure $. fin.gloff.x 2. 
7. Sauf s'il y auoit conuentionau contraire,obligation 
ou fommation {uffante Rebeff. erd. Et faut notter que 
quand il eff parlé des feruiteurs,les chambrieres y fonc 
comprinfes,quia mafculimum l.1.ff.de verborum fivnific.ainii 
ladiéte ordonnance parle pour les fcruiteurs & feruätes. 
8. Oril eft deu falaire de leur peyne & vacation à tous 
ceux qui trauaillent par conuétion ou fans conuenti6, 
lqui opera l.féd addes de var. dr extraord.coanit. mais entre 
autres aux precepteurs , ou maitres d’efchole, ou pro- 
fcfleuts L.non plures 6.fin.ffide adminiflrat. tut.quia preceptor 
fre mercede efe non äcber.d'Et.L.qui filium ff. vbs pupilles edu- 
cars deb. Et diloit Xenocrate manus manum fricat, dans ali: 
quad accipe. Et Ariftote taxeit d'ingratitude ceux qui ne 
recompenfoyent leurs maitres: & Theocritecdict r6. 
loue les liberaux a l'endroit de leurs precepteurs , me- 
mc ils doiuenc eftre ftipendiés felon leur doétrine;quäd 
oien ils n’enfeigneroyent pas lez. Tiria$. qui Marco ff. de 
an. legst. Bien qu'il ne foit permis de conftituer falai- 
re par la Republicque finon à ceux que le prince veut, 
37 gratin bonarurs artium Lambsuo ff.decrer.ab ordin.Falcid. 
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Et leur doit eftre payé le falaire au commencement de 

l'an Baldus in leg.1.de fuff.eÿ an l.per banc Codice de aduoc ir. 

ou vers le milieu, ou encor que-pour iufte caule, ils ne 
puillent continuer leurs leçons Bsidys in rubr.de mé 
Toutefois s ‘ily auoit negligence & coulpe ils ne 

royent payés, de. fando fflocati. Panoïm.in cap. éme de 
sureinr. > Tulian.in cap. quias de magiffr. fyntag.lib. 27. cap. 

2. [La efté dit par Arreit qu'vn Preltre peut demander 
falaire pour auoir celebre la Mefle , d'autant qu’il n'eft 

pas raiton qu'vn Preftre celebre la Melle pour autrgy à 

{es defpends ; non plus qu'vn foldat face la guerre à fa 
folde, can. prece. 10.quefhue.2 1. Toutesfois à l’aduocat ou 
procureur du Roy ne peut ettre fait taxe pour leurs 
Vacations, Pap. Arreit 2.codem. Et le procureur ne peut 
retenir & fe payer par fes mains de fes vacations,com- 

me fuft iugé par Arrcft 64. dans Papon, cod. lnon fortem 

$.f5 quartam ff: de condit.iudic. 7 Fab. l'unica cé ob chyrogra- n 
phaïs pecuniam reti. pol]. Et s'il eft tenu faire reviftre &c 
efcrire ce qu'il aura receu pendant le proces , pour en 
tenir conte a la partie, Arreft 8.e2d. ( 
9. Aurefte les feruiteurs loués du iour à la iournee 
fonttenus de trausuller d’vn Soleil iufques à l’autre con- 
tinuelement , ou autrement léur falaire ne leur fera pa- } 
yé,felon Balde in rubric. de oper. libert. Et ainfi a cfté i iugé 
par Arr.10. de Papon. eod. Ec fi l'on a loïé telsouuriers 
au journal auec celle condition, que l'on les payera c6- 
me les autres de trois prix, il fera tenu de payer, comme 
celuy qui donnera le moins,leg.concubinam $.cum sila fde : 
3.ce qui a cité iugé par Arrelt 9.eo4. 
io. Ne peuuent dematder falaire les Shitlorocu- | 
reurs,commiflaires de pays, ou de ville, Furéiir, ou cu- 
rateur , ou autre adminiftrateur. Bien feront il rccom- 
penfés des frais de la defpenfe qu'ils feront à l'exercice 
de leur charge, fans qu'ils puiflent pour leursiournees | 
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rien demander, finon de celles qu'ils auroïent faiét fai- 
ie: Toutesfois 1 c'eftoit perfonnes qui n’euflent autre 
moyen de viuie, & nourrir leur famille, ils auroient 
falaire moderé de leur vacation,comme traicte Bartol. in 
leg. placet Cod. de facrof. Ecclef. L. referipto S. fin. de muneri.c 
bonori. Et ainii a efté iugé par Arret $. dans Papon. 11. 
Enl oùage de feruiteurs & autres perfonnes, il ne faut 
pas tant aduifer au bon marché qu’à l’induftrie & autres 
conditions. Von enim meliorem conditionem facit pret quan- 
titas, [ed alie circumffantia perfone obligati magis idonea faci- 
lior opportunior, vel praflario, les. enm qui S. fin. de in diem ad 
à. leg. licitatio $. non publica, lib. 1. de locat. pred. couil. lib. 2. 
Cod, De là vient qu'il faut bien payer le falaire des exa- 
éteurs des tailles. 
Sannegarde. 
1. Ç' Auuegarde fert fort à ceux qui craignent leur per- 
fonnes ou biens, de forte que ceux qui font mis 
foubs la fauuesarde du Roy oi Magiltrat, ne peuuent 
cftre offenfez fans encourir gra de peyne, comme dit 
Butole, ir L. de pupillo S. fi 1pft de nou. oper. nuntiar. où il 
eft dit que tout ce qui eft fa’ & depuis la protection ou 
fauucgarde, doibteltre reuoqué, & les infracteurs pu- 
nis,& ainfi s’obferue en France. Chaflarnau tiltre de Iu- 
_ fcice, in verbo, és droicts rubric.1 . numero 45. 
2. La peyne des infraéteurs de fauuegarde,felon aucuns 
eft de mort,de mefine que s'ils eftoient criminels de le- 
fe maiefté,L.1. c 3. ff ad L. [ull maieflatis. Confifcations 
des biens, L.grfqus Cod.sodem. Et la railon cft. puifque le 
Prince & Le Magiftrat ont mis en alleuräce,& fauf.con- 
duit quelqu’yn, fe craignant de quelque fien ennemis, 
les Prinees & les Magittrats y font offenfez. Toucesfois 
d'autantque peyne certaine n’eft mile par le droiét con- 
tre les infracteurs de fauucgarde, la punition en eft or- 
donnec 
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donnee par le iuge extraordinairemét comme eft notté 
ml, 1.11. de effrailor. Guid Pap. à la queflion 418. fur ce 
on a accouftumé de diftinguer on la fauuegarde a efté 
baillee par le prince, & lors la peine eft capitale contre 
l'infracteur, que fi elle eft baillce par vnautre, la puni- 
tion en eff faiéte felon la qualité des perfonnes Cañtr. 
Alex.de reftr. in L. illicitas ff.de offi.prafi. Faber in l. denuncia- 
mus C.de its qui ad ad-m confug.Et ain a cfté iugé par Ar. 
reft rapporté par Papon tilt. 7. des fauuegardes 1.2. 

3. Or'aucune fauuegarde ne peut eftre baillee in alieno 
territorio, non pas mefme en temps de guerre /. cwm fape, 
de irrog. milit. ann. lib. 12.C, cr Guiïllelm. de Camer.in lills- 


citas &: proreétores ff. de cffic. prafid. Et fe donne la fauue- 
gardeà celuy qui craint d’eftre offenfé, L. qui bona $. quo- 


niam ff. de damno infett. Bart.cr Cynms in L. denunciamwe ff. 
de its qui ad «dem cofug.Et celuy qui a la fauuegarde pour 
aller en quelque lieu, l'a aufli pour retourner, Barr.in leg. 
null.C.de man.lib.1.Et deélores in auth.sod. ne filiws pro parre. 
Et la fauuegarde doibt eftre gardee , qui eft donnee à 
l'ennemy can. noli 2 3.q.1. Toutesfois ficeluy quieit la 
fauuegarde foubs ce pretexte fait aucun mal, fera pu- 
ny, drèlores in l.denunciarnus de hs qui ad Eccl.confns. Gmd. 
Pap. en la queft. 41 8. 

4.Les clercs s’ils enfraignét la fauuegarde font fubie&s 
à la iurifdiétion laique, [. 1.ff. fi quis sus dicenti. non.obiem- 
per. L. [ed fi perp. 6. fin. ff. ex quib. cauf. maior. Et ain a efté 
juge par les 34. & 45. dans Pap. tilt. des iurifdiétions. 
temporelles. 

s. Le iuge Royal donne fauuegarde, le iuge fubalterne 
affleurement,par le 4.art.de la conftitution de Moulins. 
6. La fauuegarde induit iurifdiétion, appelee par prati. 
ciens affaræmentum vel fecuritas. De qua doétores in L. denun- 
ciamus Cod.de iis qui ad Ecclef. confug, Aufrer. q. 480. voy 
l'Arreft 1 29. des aydes. | 
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Editiofi illi vocantur qui ee Rergub. queue noda 
labefaètare conantur. 
2. Le crime cftimé fi grauc & important, quele fedi- 
ticux eft puny de mort, L. vb. fapplic. f de pœnss Lib. 1. 
2. Cod. de fed:iio. & cler. de r:f. in !. capiraliumn <. folent ff. de 
pænis:car comme la paix eft la chole la plus recomman- 
dce en toute la republique, parce qu’elle la maintient 
& fai fleurir, & ainf les feditions & partialités,querel, 
3 les & diflentions doïuent eftre reiettees comme redui- 
fant au neant le plus fouuent les meilleurs & plus fleu- 
« riflantes cités, c’eit pourquoy les autheurs de fedition, 
criant, Viue , meure vn tel party, incitant le peuple a 
# à edition , font frayeur aux citoyens. 
\ 3. Ceux qui donnent faufles alarmes doiuent mourir, 
; comme crimineux de lefe maielté di, c féq. de feditronib. 
cr L deferto’um $. qui fecitione ff. de mil. Chaflan. tilt. de 
iuftice & droicts d’ icelle,rubrc. 2.in verfi ic item ad mortem 
punitur numero $. 
4. _Celuy commet auffi fedition qui d'authorité prince 
s'éparc de la perfonne du magiftrat,Guid.Pap. aux con- 
| feils q.25. Et doit etre puny comme crimineux de lefe 
* ” maicfté. Er mouens beilum cum vicinis commitiit crimen lefe 
, maicflais Martha de affittes, Chaffan. vb: fpra nume- 
“70 45. Il eft vray que la loy ciuil a diftingué la peinedes 
feditieux felon ia diuerfré des perfonnes. Ceux de baf- 
fe condition font condamné aux gileres ou font pen- 
dus, Les nobles à Vo nee leo. fi quis aliqusd ff. 
je pan. leg. eujdem $. adweilo Cod. de fic. él. unic. Cod. de ” 
Céien. 
5 Or ceux qui font fedition dans les fainéts lieux où les 
ip priués doibuent eftre en repos, doiuent mourir, 
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6. Ceux quiexcitent querelles contre tous les Ciro- 
yens,qu'on appelle mutins, font aufi punülables, & les 
canonittes puniflent ceux, qui coniurent contre l'eftar 
de l'Eghie , aufli par priuation d’eltat, excommunicati- 
on & infamie can. cum fèqueunibus 1. queflione.x. 
7. Thucydide appelle les feditions imagesdes met- 
chancetez , & Cælar punifloit ce crime par deflus tous 
autres. Solon ne mettoit pas au rang des feditieux: {eu- 
lement ceux qui auoyent inteiligence & eftoient d'vn 
meme confeil , mais aufli ceux qui voyant le defordre” 
& {edition dans leur ville ne fe mettoient de nul party 
pour les difliper , de forte qu’il punifloit les tempori- } 
feurs comme feditieux d’exil & p'iuation de leurs biés. | 
De laquelle loy l'ordonnance d'Orleans femble che 
tiree , par laquelle il eft euioint àtous les habitans de 
villes & villages de feparer ceux quis’enttebattét, à fin 
d'euiter fcdition, & arreter les delinquants,& les met. 
treentre les mains de la juflice. Et les Romains. plus 
de 400. ans deuant la publicasion de laloy Cornel. de 
ficar. cognoïflant combien les feditieux font pernicieux 
à la republique,auoient deffendu de faire aucune aflem- 
blee fecrette. Et le confeil Romain dans Tite Liue par- 
lant des difcours , diflentions & exactions faictes aux f 
aflemblees à Rome ; mhil in fpeciem failacins priuara reli-\ 
gione, vbs Deorum numen pretenditur [eclerbus fubir:ami-, 
vou timer. Aul les confcillers des Bacchanales furent ; 
a bolis par Arielt du Senat, apres 800. des confreres fe- 
ditieux furent punis ,adec pro hibirion de s’aflembler 
ou factifier en publie: nil est, dioit Ciceron pratkein- 
ba, aquiati 1am consrarum cr infejium , quam conuocari ar- 
matique hemines : nhil sam ri inimmicum , quam.vis ; parce 
.que des aflemblees faiétes fans authorité du Prince, on , 
vient puis apres aux defleins & aux fations, te{moins 
les colleges des Pithagoriens , defquels parle Fkine /r.3. 
Yv «s 
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quiattirez à la friandife furent caufe que tant de fortes 
de perfonnes y accouroyent de diuers eftats & aages, 
qu'en fin par vne grande fedition lItalie-fut mife en 
trouble : pour obuüier aux querelles & feditions les loix 
des 1 2. tables ordonnerent peyne de mort contre tous 
factieux , affemblez fans l’authorité du prince & magi- 
ftrat:voire que les maifons & hoftels eù telles ligues & 
partis auroyentefté arreftez, fuflent miles en poudre 
& demolies. | 
8. Par Le droiét quiconque faiét affemblec illicite doibt 
eftre puny , comme autheur de fedition , L. collegsa ff. de 
colleg.1llicrt. él. qui illicioum ff. eodem , & par les ordon- 
nances-du Roy Francois. IL. 1559. & 1560.& Charles 
IX. de l'an 1569. & c'eft pour euirer aux confequen- 
ces qui s’enfuyuent de telles aflemblces & factions.Car 
il fe lit que du temps de Iuftin les villes de Greceentre- 
* rententelles diuifions & faétions,qu’aptes le feu de fe. 
dition s’allumat tellement,que le temple de Conftanti- 
nople fut bruflé.Et,ce qui fut eftrange;,que le peuple ef- 
leut vn des leurs, nommé Hyppatus Empereur : lequel 
peu s’en falluft qu’il ne ruinaft l’'Empire,comme dir Zo- 
… noras in Iuftiño.C’eft pourquoy quand quelqu'vn faiét re. 
beilion & tumulte , l’on a accouftumé de punir tous les 
delinquants , fans s’arrefter à l'information des auteurs, 
afin que le mal ne pale outre. Ainfi a efté iugé par plu- 
fieurs Arrefts dans Papon , tilt. des peynes, & par l’Ar- 
reft 1.eod. rit. : 
9. Chafcun porte la peyne de fon malefice comme 
dit Tite Liue li4. 4.decad. 1 .Les factions ou feditions ont 
ruiné plus de peuples que les guerres eftrangeres,la pe. 
fte ; la famine & toutes autres , tefmoin la {edition des 
Volfques. - : | 
: Sepul 
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Sepullures. 
1. Ç Epaltures ou Cymetieres font de grande recom- 

S mandation , & ont efté de tous temps venerees & 
authorifees, comme fe peut tirer des liures facrez du 
nouueau & vieil teftament:les Grecs, Romains, & rou- 
tes autres nations ont laïflé des marques qui tefmoi- 
gnent leur ancienneté, qui font és monuments gardces 
pour la memoire de ceux qui fe font recommandez à la 
pofteiité par leur vertu & haults faiéts. Dequoy Cice- 
ron parle en fes Philipp. & Virgau 6. de l'Æneide: 
Quem condita Juno 

Effe fus dederat monumentum c pignus amorss. 
2. Maisentre les Chreftiens ont eftéen recomman- 
. dation, non feulement parce que la memoire du def. 
funct y elt perpetuee : mais auf à caufe qu’elle rend 
tefmoignage de la bonne vie du deffunét, cap. non exiffi 
ment,13.quafl.2. C’eft pourquoy tousles Chreftiens one 
fouhaitté & defiré d’auoir des fepultures pour la gloire 
de leur nom, comme dit Innoc. 5# cap.cwm liber, de fépulr. 
Et le cymeticre eft vn lieu deftiné à l'Eglife, pour eftre 
fepulture auec efperance de relufciter vn ionr ; parce 
que la loy nous l’enfeigne, comme eft dit ad Theflil. 4. 
€ can. qui dinina. ç can. vhiçunque 13. quafl. 1, que tels 
morts demeurent feulement au cymetiere, C'eft pour- 
quoy pour l’efperance de la refurrection les cymetie- 
res font beaucoup reuerez, leg. cum in diuerf. ff.:de relie. 
fmptib. funerum, fic Aulus Gellius refte Fiflo libro. x $ :religro- 
fum [epulchrum définit, vb mortuus, aut fépulius, aut humas 
sus eft. D'où l’on void que les cymetieres font diui- 
fez d’auec les lieux prophanes & priuez, L. 1. $. de 
ea, @ L. 2.6. parum ff. de religiof. G fumpt. funer. lefquels 
doibuent eftre confacrez, can. 1 3. quajl. 1. pour y enfe- 
uelir les Chreftiens,can.anrum qua$f,2. & font confacrez 
: les 
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les cymetieres à caufe que les efprits fequentent com- 
munement les fepulchres. D.Chyfoft.en l'homilie. 3 5.57 
Maih. & parce auf qu’il eft decent que les lieux où les 
Chreftiens fonc enterrez foyent benits & facrez d. can. 
13. 94.1. d.CAn.4UrHn, 12.9. 2, 
3. Delà vient qu’eftans les cymetieres lieux facrez 
ou religieux, ils ne peuuent eftre vendus , fur peyne de 
{ymonie,comme a efté determiné par tous les confeils, 
& a efté remarqué 1# cap.abolende , de [epuli. can. quis ira 
autem, (> can.percipiendum can. 3.quaff. 3.cap.ad boc,de reli- 
£iofis domibm. Et a efté trouuc odieux & de mauuaïis 
exemple, qu'on prift de l'argent pour la fepulture , ou 
qu'on vendift les places de l’Eglile pour baitir vn tom- 
beau ou vne fcpulture Cic.in Verr.luy propofe entre les 
plus dereftables crimes, d’auoir priñs tribut des peres 
& meres, pour enfeuelir leurs enfans en la Sicile. Ileft 
biens plus,qu'il et prohibé par tous les Conciles àtous 
curez & autres refuler de donner fepulture aux Chre- 
ftiens decedez , bien que le deffunét n’aye donné des 
biens pour le droit de la fepulture : Vol mortuo denega- 
gare gratiam, hoc eft fepuliuram,can. fe Ecclefr 3 quefl. 2 .qui4 
expedit Reipub. non minss mortues inbumari quam vimos 
conferuari, > Bald. in l.tinali.Cod.de necn’.sell.cañaner enim 
non debet mansre infepultum , imo tumlisdum in memo- 
riam hurnane conditionts. leo. quidam in [ro. ff. de hercdibw 
snflitut. quia corpora bumanain vita [alter aliquandotem- 
plum fuerunt Fhirites fanéti ,suxta quad dicirur 1. ad Co- 
rinth. 63. nefcitis quemadmodum men:bra noflra funt Sri 
tus fanthi. Les morts doiuent cftre enfeuclisre Dei 
templum contaminetur ex A:gw/t. libro 10. de ctuit. Des cap. 
13.26 illecebris forte belliarum jubücisntur , & à la fepultu- 
rence doiteftre apnorté aucun empc{chement, lege funt 
perfons 1. fi quis fepulchr. cr l. ne co pora de velig. © fumpr. 
funer. Que fi le defunét auoit ordonné certajne fomme 
pour 
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pour la fepulture: & que les heritiers n’y vouloflent 
delpendre tant , à caufe que les legats {croient exceflifs. 
& que la fcpulture ne doit exacder la faculte d du def- 
funét , lrg. fi quis smpendiam . hoc auters jj. de reliosef. é 
frmptibus funer. les. ferm $. inepras de legar. 2. où les Iurif- 
confultes font d'aduis de fuiure la volonté du deffan@. 
pour detpence funebre , & le Pape Gregoire 1. epif. 4. 
lib, +. efcriuant à vn Evefque , Platon 1 2.4e leg'bus de- 
fendät d’alterer les biens hereditaires pour les frais d’vn 
enterrement , & ainfia efté ordonné par diuers Arrefts 
dans Papon tilcre des fepultures , Xcbwff. de fenten. prow- 
for.num. $ 2. in prafar. 

4. Toutesfois il fera trouué toufours raifonnable & 
neceflaire qu'on face des frais, felon la digniré,qualité, 
& moyens de la perfonne defunéte legair.fi que 6. aquum 
de religrof. cf famptibues. funer. De forte que file defunét 
n'ya point pourueu , le iuge ne infepulia cadanera ma- 
neant poutra ordonner par prouilion certaine fomme 
pour faire les frais funeraux , & s’il y auoit difpoñition 
l'heritier fera tenu de fuiure le teftament par l’aétion 
funcraire, /. f5 quis 6. aël.ff. de relig. G* fumpr.fsner. Et cefte 
aétion daiur contra heredem bonorum poffefforem , comme 
dit Decius confil. 1 $7. Et'Rebuff. traût. de fénrent. pror:if. 
numero GG. cr 67. & fur le nom des frais funeraires font 
comprifes toutes chofes necgflaires à la fepulture,com- 
me la garde de corps , & autre chofe , comme a efté iu- 
gé par T'arreft : 534. dans Rebuffe traëtar. de fentent. pro- 
hif, num. 47. 

s. Neferatontesfois permife ny receué vne pompe. 
fancbre exccfliue ny extraordinaire, comme fi le de- 
funct 2 ordonné eftre enfeuely auec pretieux habits & 
chargé de chaifnes & anneaux,& auec trompetes,com- 
me difent les docteurs, ix diéf.l.1.6.finali.ffad l.Falcid. ce 
que Vlpian. én leg.fiquis $. funerss ff de religiof. & fmprb. 
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funerum Ulpianus d Sceuola in L. fin. 6. fin. ff. de auro cr: ar. 
gemolegato. AuYi Zeno raconte‘que le Roy Cyrus com- 
manda à fes enfañs de l’enfeuelir dés qu'il feroit mort 
fans aucune pompe extraordinaire, ny aucuns orneméts 
precieux gsid praflabilius ait ac beatius, quam cum homo 
amifcers, que omnia pulchra parit atque educat ? Ce que Cice- 
ron 2. de leçib. a loue, Et cela a efté trouué raifonnable 
par les Chreftiens, d'autant qu'on a accouftumé d’enfe- 
uelir les morts non veflus, ny ornez, L. ar. fi quis $. funers 
ff de religiof. & fumptib. funer, & ibi Alber. & au iourdu 
iugement nous ferons nuds, quia nndi egreffi fumus, Gr 
audi reuertemur,comme eft dit, /ob.c.10.65 can.ficut diffinét. 
47. Ne feroit anfh receué la difpofition de celuy qui 
voudroit eftre enfeuely de nuiét fans: lumiere, & fans 
priere. Car ce feroit contre les bonnes mœurs …. #ec po- 
16} quis immutare communem Ecclefie Sfatum, comme fi au 
lieu des fuffrages des morts où vouloit qu'on chantait Te 
Deum,ou autre chofe, Ce qui feroit reprouué, can. nolitef 
 feq. diff.2. € Rebuff. cod. num.s 1. 
6. Les Loix des 1 2. tables, au rapport de Ciceron 2. de 
legib.ont prefcript la façon de baftir vn fepulchre,difant 
n'eftre licite d'y defpendre excefliucment. Car les Ægy- 
ptiens auoient ordonné que Îc plus haut qu'on pour- 
roit ordonner en la conftruction d’vn fepulchre, feroit 
d’vn talent, que fi la perfonne ou famille eftoit medio- 
cre, moins:& fi elle eftoit de bafle qualité, prefque rien. 
Diodor. Sicul. bibliot. cap. 5. d’où fe collige qu’vn chafcun 
peut auoir lieu propre dans le cymetiere pour foy &c 
pour fa famille : ce qui eft vray, cap. fraternitatis,de fepuls. 
Que chafqne famille peut auoir achepté ou bafty auant 
Ja confecration & reduétion du cymetiere, can. aurum 
12.p.2. C can. precario 10. g4.1. car comme a efté dit, fi le 
cymeticte eftoit facré, ilne pourroit eftre vendu fans 
fymonie, ex cap.abolende,de fépuls.l.qui religiof. ff. de rei vin- 
| dicat. 
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dicat.can. quifquis can. fi quis antiquitns 13. 4.4. 1] eft bien 
licite auiourd'huy de prendre {a fepulture en quelque 
cymetiere que ce foit,cap.ficur 13.quaft.1.refetuant ce qui 
compete à l'Eglife parrochiale, c.de hrs c.uper eodem de [e- 
pulr. ca.fin.eod.in fexto clement.dudum $.verr:m eod. Eu efgard 
à la coutume des lieux, ca. cum faper ca.cernificari de fepulr. 
quoy que cela ne foit pas ancien: on n’eftoit enfeuely 
qu'aux parroifles : vide Aufr. in famm. de religiof. cr fum- 
prb. funer. c.ex parte c.cam Alex.de fepult. où qui ab inteflato 
moriuurn fapeliuit in alia quam in parrochiana Ecclefie tenetur 
ofa veftituere, cÿ beneficia ffcepta. 

7. La tranflation des os eft deffendue, !. 1. de pmnis Cod. 
de religrof. & fumptib. funer. cé: ldiuis, € L. baredes ff.de peut. 
baredir. mais auiourd’huy eft loifible d’eflire fa fepulture 
aux conuents & cymeticres, aufquels a efté concedé ce 
priuilege. /nnoc. in cap. 4. de fépulr. cap. ex parte 1. “'e prins- 
leg. comme aux conuents des Cordeliers, Prefcheurs, 
Minimes, & autres, Clement. dudum, de fepulr. Que fi le 
deffunét n’auoit fait l’eflection de fa fepulture,il feroic 
enfeuely vi viuens fifcepst facramëra cap.1.de fepuli. cr cap. 
is qui, co. in fexto. ce quialieu pour pelerins, qui peu- 
uent eflire leur fepulture, ils feront enfeuelis ou en l’E- 
glife Cathedrale on Parrochiale, comme dit Boerus d'e- 
Hs L7i: on 

8. Que fi le fils n’auoit peu eflire fa fepulture, il fera 
mis au tombeau du pere, quoy qu'il ne fuit fon heritier, 
can. erit 13. queff,1. @ Oldradl. ot quid Bart. ibi de reli-- 
giof. G Jumpt. funerum, & la femme fera enfeuclie au 
tombeau de fon dernier mary, cap. 35. final. de fépulr. in 
fexto, can. vnaqueque 1.qu.2. can. quos Deus 2 3.quuf: 
2. bien pourra cflire vne autre fepulture fi elle veut, 
cap. de vxore de fépuls. & le baftard fera enfeucly au tom- 
beau de [a mere,& non du pere, fauf fi les parens eftoiée 
de grande dignité. à 4uçu/t. in fumma, verbo, ffpulrura 


numero 
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numero 21, Et les hericiers feront enfeuelis au tombeau 
de ceux aufquels ils fuccedent,l.1 3. ff. de religrof. © famp- 
tb. funer. il elt vray queti lheritier preuue par 3. ou 4. 
tcfmoings, quoy que finguliers, l'élection du Seigneur 
fera fuyuie. 

9. Meme s’il eft preuué que le deffinét auoit iuré 
d'anoir fait l'efleétion de fa fepulturé en certam tom- 
beau ou lieu : & ce en fatieur de fa fepulture, L. 2. Cod.de 
facr:fanéi. Esclef, & ain a efté iugé par l’Arreft 6. donné 
à Grenoble dans Paponitiltre des fepultures. Quoy que 
tel ferment foit interdit, cap. 1. de fépulr. in fexto, ns ex 
Voto. cap. fi vcro,de iuremr, maïs le droiét d’eflire fepul:are 
appartient à celuy qui decede, & nonaà celuy qui le. 
baille , pourueu que la fepuiture foit propre & raifon- 
nable.,/ £'adarim, de muner:b. cf honerib, Car fi quelqu'va 
fe vouloit faire enfeuelir dans le tombeau d'autruy, il 
ne pourroit fans fon confentement, ‘Barr. in l. 1. Cod. de 
operibus publicis, L. 2.1. Jêd Ji plures ff. de rel:giof. er femptib. 
funer. fauf ff ex iufla canfa: quia non poffunt fepeliri alibi com- 
mode, Archidiac, in c. precipuus 1 2.qu.1.eÿ Ludouic. Roman. 
fubieët: [no 688. ns à 

10. Ne pourront toutesfois faire efleétion de fepulture 
les Religieux, ains de neceflité ils feront enfeuelis ez 
lieux où ils feront moines, & auront fait leur profe{- 
fion, où de couftume les Religieux font ordinairement 
enfenelis, /nnocentins in cap. nimis de receprione Prelati, qu. 
1. @ Boer. deci/.1 73: fauf sl efroit mort fi Loing, qu’il ne 
peut eftre porté commoñenmicnt, lors comme les pele- 
tins ils pourront eflire leur fepulture,où ils feront enfe- 
uclis à la pa roifle, cap. fin. de fepult. in fexto, hs Roerius, 
decif: 175.8 ne peuuent non plus faite efleétion de fe- 
pulture les impuberes, r#p. lices de fepulr. in fexro. Nec fu- 
rioft, ca? fi .dr fepul.aæh intejlato. | 

11. Sil'Eglife ou cymetiere cftoit interdit aucun n'en 

‘+ pourroit 
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pourreit eftre enfeucly cap.f Ecclefde prinileg.in fexto:au- 
quel cas il faudtoit prendre fepulture au conuent plus 
prochain ou à la parroifle, Archidiac.m cap. $. de fcp dti 
fexto. 

“12. Orne peuuent eftreenfeuclis és cymetieres , ny 
Eglifes: Primo , les interdicts cap. cum in paruibus,de verbo- 
vuon fignif. Secundo , les Payens, can. Ecclefiam <> can. fa. 

* de confécrat diff. 3. Terno, les publics vluriers, cap. quia in 
cmnibus,de vfuris @ can.s .eod. > cap.quarnquam ed. [ex- 
te. Quarto,les Tuitsny les herctiques cap.fine 24. qu.1.cap. 
fi spfins de bæret.clement.s.de fépult. Quin,ceux qui fe font 
tués ou defefperés,can. placuit 2 3.an.s.füpras] ne 

 Sexro, les excommuniés, cap.ficut de heret. E cap fin. de fe 
pult.oit de la moindre ou grande excommunication,can. 
fane,quod fuper 24.3. 2. Septimb,les blafphemateurs & im- 
penitents cap.flaruimms de maled. Oélandiles religieux qui 
ioüiflent bien de leur propre, cap. fuper quodan, de flat 
mnonachor. Nono,ceux quiimeurcnt en duel »tournois,cap 
1.tournea. Dec.no, les enfans non baptifc s, cap.h:,de for- 
ma excommumicationts , in fexte. Vndecimo ceux qui font 
<xecutés par iuflice, roto tir. [.de cadauer. punir Al eft vray 
que cela eft retraété auiourd'huy en certains cas , can. 
guafitum 1 ;.quafi.2.c.ad atoftolicam, de fymeni.à exenp le 
de Cælar , en fes commentaires, lequel aflcure qu'il ne 
scfufa jamais les corps desexecutés aux parents,qui les 
demandoyent, pour les enfeuelir. Ce que Vipian rap- 
porte auoir lieu sn L1.de cadauerib. punie.& les Empercurs 
Diocletian & Maximian ont permis indifferemment 
telles fepultures,l. obnoxio.ff.de fumptibss funer. tautesfois 
auiourd'huy comme cft dit ix d.l.de cadaweïib. punit. $.ho- 
die:il faut demander le corps pour eftre enfeuely, autre- 
mét il demeure fans fepulture. Et aucuns onttenu qu'il 
Le faut demäder au iuge qui les condamne:X ainfacilé / 


iugé par l'Arr.4.dans Papon, ciltre des fepultures. Duo- 
A: 
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decrmo, les larrons qui n’ont fatisfaict & reftitué, cap. 2. 
de r:pte. Dessmrieriio, ceux qui font extra communionem 
Ecciefe, auec lelquels il ne nous eft permis de cômuni- 
quer,ny eu fa vie,ny en la mort, caj.ex parte, @ cap. facris , 
e fepulr. Decimoquart0, les notoires & incorrigibles pe- 
cheurs,qui font motts en peche mortel}, Cap.uib.can.non 
exsionemins can quefitirn,cit.pro cbedientib. 1 3. quafl.2. can. 
quisumiyue clericus 3 3. qu.7.c con. jlacuit.2 3.qu.s. Que ft 
les fufnommez, qai ne peuuent eltre enfeuelis ez cyme- 
tieres & lieux facrez y eftoient enfeuclis par aucun lors 
Jes cymetieres {croient pollus, & faudroit deuant que 
d'y enterrer les Chreftiens,les reconcilier,can. cunfueu:ffs 
d: facrof Ecclefauparauant en ayant elté ietté le corps ou 
ollements, s'ils fe peuuenit diftinguer, c4p. facris de fepuit. 
& de cet aduis elt Xenophon, Lé.1.1llyrices, € e Æiniias 
Probus in Thsmilfio, difent auoir eflé obferué que pre pœna 
airociori eruere offa de fepalchro, Et cela a cfté obferué,mel- 
me entre les Payens,de ne permettre que les mefchants 
fuflent enfeuelis, ex Lyfimacho Alexandrino, T'h-baïd. lib. 
13. aufli Ocdippus pour cftre vn homme fcelerat en la 
Republique des Thebaiffs fut priué de fepulture , & 
Oétauian Cæfar 4 en en telle réuerence fon fepulchre 
qu'il ne voulut permettre en aucune façon que fa fem- 
me Julia eftant diffimee d'adultere y fuft enfeuclie,quoy 
qu'elle s'y fuit offerte par teftament, Dion (aff. lib.s 0. & 
Lafon in Lb.2: Cod.qui iejtaminta fac. poffant, efcript que ce- 
Juy qui ne peut demeurer en la ciré à caufe de fes vices, 
ne doibt non plus y eftre enfeuely. C'eft pourquoy il eft 
prohibé d'enfeuelir aucun au tombeau, où font enfcue- 
lies les Reliques des Sainéks, :. 3. Coi. de faciofanit. Ecclef. 
Voyez au Concile de Miyence, cap.56.ila efté deffendu- 
d'enfenelir dans les Eglifes. 
33. Ne icra auflienlcnelie vne femme mourant au tra- 
uail d'enfant, tant que l’enfant viura dans le ventre, ny 
mefme 
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mefme la coupper, /.2.ff.de mort.infer.lmuper ff.de fiab.lino. 
© Lpregnans.f;.de pœnu:quia viens non fepeluurse p.Jimita- 
tem de fepuli.cum fepul ra {ir moriuo wm;tor.tit.de fcj mr. 
14. C'elt pourquoy il eft deféndu d’erfeuelir aucun vif, 
ne fic feprdius sn defperatiorem veniar, & par 1à efl condun- 
nee la loy anciennemétordonnec'par les Roys de Fran- 
ce, rapportce par Loann.T'céfis lib. , breniaïs) bifler. Franc. 
par laquelle les traiftres à la couronne efloient efeuc- 
lis cous vifs, à l'exemple des Vierges Veftales, qui pour 
s’eftre addonnecs à la luxure, eftoient punies d’entcue- 
lilemenc routes viues, felon Denis Halicar. Et cefte pu- 
nition eft eftimee la plus grande de toutes : tefmoings 
Datan & Abiron qui furent engloutis dans la terre tous 
vifs,pour auoir voulu vfurper le facerdoce. Nombres 
16.& Deuteron.2. Et dans Sratius 1] y a vn autre exem- 
ple d’Amphiaraus Thebain, qui fut enfeuely auec fon 
chariot tout vif dans la vilie de Troye. 
15. Or le violement des fepulchres a efté toufours re- 
prouué & puny par les Loix de toutes les Republiques 
bien policees. Tacire Lib. 3. conformement à la loy pre- 
miere, de fépulchr. violat. l'appelle crimen lefe maicjtarir. 
Magnum,au Cicer.1.officeadem habeïe fandimenta maiorum, 
sifdem vi facris, fepulchra babire comnnnia. Et de cet aduis 
ont les autheurs du droit Romain, ris. d: mort. infer. ideo 
ad crimen facrilegij pertinere videtur. | 
16. Le demandeur peut agir par action de fepulchre 
violé, qui eft criminelle, cé poreff diur ad !. Ivl. devi pu- 
blica pertinere, l. de fepulchr. violat. Surquoy leur fera 
fai droiét : car, comme a efté dit cy deflus, vn chafcun 
peut eflire la Nr au cymeticre, & dans l'Eglife, 
qui fera pour fa famille, cap. fini arem. Dans lequel (e- 
pulchre perfonne ne pourra eftre enfeuely fans Je con- 
fentement du maiftre : car il eft dit à . 2. de relic'of. cr 
fumptib. funer. ne quis moriuus in alieno fepulchra fepeliaur 
; LE 2 
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inuitto domino , alioqitn in f.CErm tenelur @ cempelit tam ba- 
redi Ham in barcacin aëho,l.Cairss l CÇS.qU intulit,  Llibe- 
4m ffde veligrof sr fumptib.ferrer. de fon authorité perfon- 
ne ne peut occupct la fcpulture d'autruy : car , comme 
dit (ain, in Lfamiliaria ff.de reliciof.  fumprtib. funer. inter 
fariliaria c bercdiaria confiflunt, que quis fibi herearve con- 
fituir,Cicer.2.de lcgsbws difoit,Tanta eff religio ftpulchrorum 
Ut exiïa facra CG gentem imfcrrifas neçent effe, dique apud ma- 
ioves noftros, Torguatws in gente Popili indicanit ,de pœna com- 
perse aëbio cinilis c criminalis lee. 3.d.i.de fepulchro ff.de f:pul- 
chr.violat.ex L.2, de religiof. & famptibre funer. Solon auoit 
faict vne loy : Sepnlchium ne violato, nequein alienum funus 
inferto. Secundo, [t quis in fepulchro dolo malo habitauerit, L. 3. 
6. fi quisin [epulchro $.penultim. ff. de fepulchro violat. Car il 
n'eft honnefte d’habiter és fepulchres 3. Sepulchrum vio- 
lat qui ofa transfert non persta licentia à pontific. leg. offa I. 
nec corpura ff. de religiof. &* famptibus funer. Ce qui s'en- 
tend fi le defunét n’auoit ordonné que {es oflemens fe- 
royent tran{portés eve 3.<.in re ff: eodem cl. fi nec 
Codice codem. pour auoir violé le fepulchre & tran{por- 
te les os du mort il yaeu fedition. Conftantin reftitua 
la fepulture & offements à celuy à qui appartenoit. 4. 
eff violatio fépulchrs illud demoliri, la peyne cft grande,com- 
me de banniflement , & desgaleres, Cod.de Jepulchr. vio- 
la. Toutesfois elle eft auiourd’huy pecuniaire, & à l'ar- 
bitre du iuge , de mefme que contre celuy qui de la ter- 
re & ruine d'vntombeau baftit , lege 4.eodem €ÿ leg.s.<. 
adiue:fses Lqui fépulchra leg.finali de fépulchr, violat. où il y a 
action pour la reparation afin qu'il remettc le lieu en 
eftar & le corps & ofcments, /. is qui ff.de religiof.c> fum- 
tibus funer. & pœnscinilis eff centum anreorum L 36 1. 6. 
fquis ff de fépulchr. violar. & on prefumera la fepulture 
acquife par longue pofleffion de famille leg. familiaria ff. 
religrof. & fumptibæs funer. il ef licite à vn chacun corru- 
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pium  lapfum monwmentum relicere, lege fepulchri ff. de fe- 
pulchr.violar. 

17. Les frais fancbres doiuent cire fai@s du bien & 
facultés du defunét leulement leg.at fi quis $.sdem Labeo, 
de religiof. c> fumpiibus funer. C'eit pourquoy fi la femme 
a du bien particulier , & que ke mary ne foit point he- 
itier , elle fera enfeuelie aux defpends de fon bien , leg. 
quod in wxure Codice de negor. geff. Et fi elle a dot & que le 
mary le gaivne tout , fera tenu fournir d'iceluy les frais 
funcbres. Ke. Celfus > feg. ff de religiof: & fumpubus funer. 
Il cit vray que fi la femme a des biens fans dot, les frais 
funebres en feront tirés lege ss cf l. fi pro rataff, de’reli- 
giof. & fumpuibss funer. Mais fi la femme a bien & dot 
& que le mary gaigne le dot ; les frais funebres fi elle 
ne difpole autrement feront payes cigalement par le 
mary & hcritier : que fila femme n'a point des biens, 
dot , ny heritiers , lors le mary iera tenu. quod fi nulle 
dos ff. de rebws : car autrement il luy feroit iniure la lait 
fant fans {epulture, qwia foluto matrimonio onera definit ha 
bere : vid. Bald.l.quod in vxorem ff.de negot.gefl. Ludeuic.Ko- 
man.confil. $ 17. 

13. Par l'Edi& de Charles 9.de l'an 1 $6rartic.ro1l 
eft vermis à ceux de la Religion pretédué reformee d'a- 
chepter lieux horsJes villes & villages pour faire leurs 
fepulchres , & ne peuuent faire leurs lepulc chres plus , 
grands qu’il faudroit pour 2$,ou 30. perfonnes. Et par 
autre Euelque du Roy Henry 2.de l'an 1 576. art. 6. de 
lan 1$70-ut.7.Et pat TEdié de F r'ANÇOÏS. 1 $ 3 9.art.so.il 
eft enjoint à tous Vicaires & lacriltins fairercgiltre des 
fepultures pour y pouuoir auoir recours fi beioin cit. 
19. Les frais des funcrailles font cftimés debtes du 

+ -defunét /.r.de religiof. cr fr fi sinptib.funer. l.cel{us cum feq.l.im- 
penfa funeris ff:0d.Gloffasn l.2.(od.de bered.aët.l,1 fin ffad 
lÆalcid, Et chaque lieritier y contribue. pro rara. 
LL: 3 
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20. Selon les Loix des 1 2.tables, les fepulchres eftoient 
tenus pour lieux Saincs, prinfes de Solon, qui vouloit 
qu'il ne fuit permis à perfonne vfurper rien, ñy entre- 
prendre aucun paflage fur les monuiméts d’autruy, mel- 
me felon le /.C. Pomporiss, encor qu’on eult vendu le 
fonds de quelque heritage où eftoit la fepulture de fes 
anceftres, on ne laïfloit pour cela d'y aller & venir à 
toutes heures: car c’eft chofe fainéte & Religieule qui 
ne fe doibtaliener, Pliniws,lib.2.cap.6s. c'elt ce qu'à vou- 
Ju entendre Plutarque en Numa lors qu'il dt que les 
defunéts font diéts facrez , parce que les fepulchres le 
font pat la loy des douze tables , locus vb: homints demor- 
tui corpus condai [acer eto. ratifié par les Ordonnances des 
Pontifes, comme dit Cicer.2. de legib. 
21. Les repiefentations, parements d’autels, ceinteures, 
& lilieres de velours, farge , ou d'autre chofe mife en 
vue Eglife apres la mort du defunct appartiét à l'œuure 
& fabrique de l'Eglife , finon que les heritiers euflent 
conuenu auec les Marguilliers de l'Eglile. Bacquetdes 
droiéts de Tultice fa. 171. numero 27. Charond. hb.7. cap. 
4. rapporte vn Arreft concernant le droiét des fepultu- 
res, où il allevue plufieurs beaux traiéts d'humanité. Et 
faut norter que fi le corps d’vn defunét eft desenterré, il 
ne faut intenter le cas de failine & itouuelleté , ains faut 
venir par action de lepulchre violé,qui eit criminelle. 
22. 6)14umodn pr'bstur eleëtio fepuliure,vide Guid. Pap. confil. 
1 44. Et de oe que peut prendie le Preftre,pro falatio fune- 
rei laboris. Chopin. hb.2.car.7. num.17. @ 18. 
23, + Anthore Dino Aaguffino, -fforum anriquorum funera 
offciofe pietate curata funt, &r fipultura prouifa multa apud 
Rum.de rel:gione {epulchrorum, «> pœne legibus addita qui hoc 
vel illud co miferit infepuliss abisciarur, fic Tüllins pro Milo- 
ne iniælix d'citur cadaner Clodij fuiffe, quod honore & funeris 
Compa carserir, 125 À | 

| 24.Sumptus 
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214. S Umpese qui fiunt ad flarium anime, debent fieri de bonis 
pralarmre:qui vero refpiciunt pompam viuorë,non finit ex bunis 
prilarvie, felon Aufrerius decif.497. 
25. Menticuntes is fepuliura, non babent.[nnocert. C. 1. de 
fepalr.cr bi Hoflier (cr c.fraterniratemeod.tir. Archidrar. x 
de patin fexto @ nemini lices parrochianes alieriws funus m- 
gredi, nifi exorate prius Epifcopo, vel Curials rempli Saccrdiote, 
can.epifcopsss 7-93. CT can. nullus 9. q.2.can. fériptis 6. q. 3. 
Fancifcani habent ius fepuliure can.fnper carhedram : de non 
nullis vifumelt curionem crucem eis auferri pole cAN.cum ad fe- 
dem , de rfi. fpoliat. Toutcsfois a clé iugé que le curé 
auoit abbusé. Et des quatres parties les 3. de la cireont 
clé adiugees aux coidcliers,& la 4au curé & enioint 
d'obferuer la Ciement. dudum de fepali.Chopp bb. 2.de facr. 
polit numero 6. Œ 5. 
Sentences. 

Entences defquelles n’y a point d'appel vim ba- 

bent rei iudicaræ 1. ff appeil. 12. & 1. p'olaium ff. 
de resudic. lege fin. Co2. vrliris pendenr. cat elles demeu- 
rent audit cas en leur entier & force. Et de la fenten- 
ce defhnitiue ne peur-eftre demandé retratement par 
fimples requetes , l'index posteaquamff. de re iudic.roro 
tit. frien refcinä. non poffs. ny mefme par lettres du prin- 
ce, /. fin. eod. L. poff féntentiam , de surifdiét. omnium in- 
dic. ce pat l'ordonn. de Moulin , arr. G1.  Cicer. 
pro Luc. Flac. dit que de fon temps il y auoit 5 po 
dents & iuges defniants audience à ceux qui deman 
doient retratement , & difcit pro Cismenr. exireme 
impudentie cff, sndicata labifaflare. fnierest enim Reipu- 
bl.non efe eluforia indicurn derreta 1. fin fe ne quid in loc.pr él c, 
quamuis male indicari fit l.feruo inuito $.cem prer ad Ticbil. 
€ c.conneniente de in : ‘ntegrTefhit. Et la rufon pour liquelle 
les Arrelts, feméces & iugements font de gräde cficace, 
eft tree de ce que paf ce moyen la religion & authori- 
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ec des iuges qui Les ont dônces cit violee & offéfee, gros 
credit princeps n0 aliter iudicaturos quan ipfe efJet iudicaturus.… 
2. Toutesfois cela n'a toufiours lieu qu’on ne puitle 
demander le retractement des Arrefts , fentences &- 
jugements fouuerains : at il ne peut eftre demandé 
retraétement pour quelque iufte caufe , L. imp. ff.de re 
sudic. lunic.de fentent.aduocat fiféi. Y eft vray que la (en. 
tence & appointement donné parties ouies , & ayant 
_ produi@, le retraétement n’en peut cftre demandé qua 
par voye d'appel feulement , de forte que demander le 
. retraétément d'vne ee definitinc ou appel donné: 
en jugement contradictoire, on n'y eft recepuable, ains. 
ile faut pouruoïir par appel d.!. index poffeaquam f].de re 
sdic l.qui licitam,Cod,ut lit. pendent Bien peut-on deman- 
de retraétement d’vne ordonnance interlocutoire,eom- 
me dit Gaia, Pap.confil.2 3 3.. 
1. Or laiufte caufe de demander retractement d’'vn 
Arref ou iugement depend de pluficursmoyens.r. par 
appel fes féhteñces ou iugemcents peyuent eftre retra- 
étecs par les fuperieursl.r.ffad Turp.Et cefte voye d’ap- 
peleft appelce ordinaire, f de appell. 2.quand on à obte- 
nu Arrelt où fentence par furprife, ou il y a nullité;ou 
a elté donné par iuge incompetent ; ou'fi la forme de 
proceder n À g ardce au‘iugement deuant le juge mef- 
ine par la voye extraordinaire on en demande retracte- 
. k dis ff.de in inlegr. reftit. 
< Azxoin fumma Cod. fentent. refcind. non pole ja in 

dep. de reformanone vtili vel mutils , doëlores in L. 1. c> 
‘Æ wmca Cod. guaändo reflitutio non eff neceffaria,. Guid, 
Pap. tit. 8. lib. 14. queëk. 294. mais faut noter que la re- 
quelie ciuile ne fera bien fondee , & file procureur de 
J'impetr::ta efté ouy forclos,& a faiét des productions 
& deduiéts fur toutes chofes: Bien pourra on-auoif fon 
recours contre tel procureut qui nous a laifle furpren- 
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dre Î. sn Caufà ! fr. de minorb.& l'Arreft de Papon 4.14. 8. 
hb, 1 gtern, Lies Arrelts, iugements ou fentences ont 
elté donnez contre vn moindre,ron defemdir,il {era refti- 
tué pour caufe legitime, {. in caufa $ fin. cf feq.de minorib. 
2$- ann. l.prafès prouincie l.minor.1 $.$.1.Cod.Et de là eft ti- 
sé le reglement des Arrefts, fentences ou iugements, fe 
demaidint par reftitution, comme dit Azo vb: fupra. 
Quarto, par erreur la chole a efté iugee,le retraétcmét 
fera bien demande, /. diai fratres ff. de pænis  L fi quis, 
auth. qui fupplicario de precib. imperat. offcrend. Car par l'ot- 
donnance du Roy Eouys IL{ur la propofition d'erreur 
de l'an 1 47 9il eft dit que dedans deux ans on peut pro- 
poler erreur par lettres du prince , voire felon Balde &- 
Sakicet i# auth.£ ; qu Cod. de temp. appellat. & Innoc. cap. 
ex litteris | de reffir. in inteor. & pa les Arrefts de Papon 
34.c0d. Lib. 9.rt.8. Quinto,f par l'inftrument faux la re- 
ligion des iuges a cité circonuenue , l.diuws,f].de re udic. 
L. querelam Cod. de Falcid. L. à 2.c7 13.Cod. de Falf. inflstutio 
cr teffam.ind.fir. Tellement que fi vn Arret fe treuue fur 
faux actes , & {ur faux tefmoines, il fe doibt retraéter, 
pourueu qu en l'inftance {ur laquelle ledit Arrcft cf 
interuenu n'aye cité parle de la fanfleté ou du tiltre, 
dont eft queltron de nouueau ,comme dit Accurfe cod. 
car on viendroit contre les Arrelts & iugements paz 
iuftice. Ce qui ne fe peut, qwia prefuminur fermper pra ve tu- 
dicara. De lorte que pour eftre receu à demander le re- 
traétement,il faut que les nouueaux faicts, exceptions 
& aéte,n'ayent cfté jamais allecués ny produicts :CAr au- 
trement la fentence, Arret ou jugement ne fera retra- 
te, L. poit rem iudicatam ff. de re iuarc.l. fi ifp. Cod.cod. € pa- 
tronus ff. de bons libert. Et bien qu'vne fentence ou iuge- 
ment d'arbitres nc puiile eftre rersactee,& preuuce fans. 
pariure , [. 2. de inreinrando. 


s. Toutesfois fi la partic qui auoit obtenu l'Arreft en 
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fa faueur declaroit l'auoir obtenu par ae ou preuue 
fautle, ou qu'il s'en fuftiatté , & que iactance full preu- 
uee, l'Arreft feroit retraété, Alexand.ix L.feruws $ 1-deler. 
1. 7 Innoc. cap. quia plennque de mmunirate Eccie[. Bald'un 
Lpenwlr. Coi.de interdiét.matrim. & par l’Arreft 11.d@Pa- 
pon libro 1 oui. 8.& Paul,Caflrenfconfil.3 25. 161.pourla 
production des nouuelles exceptions ou actes obmis 
par dol & furprife , ou par faute d'aage , lefquels veus, 
l’Arreit n’euft efté donné, il demandera iuftement le te- 
traëtement, l.arventariws $. cum autem ff.de eder do leg 1. 
toto titulo f? aduerf. rem indie. l. fi prator &. M arcellus ff.de re 
sud. mefme fi la verité fe monftre par faiéts nouueaux 
ou actes, /.1. de ventr. insbic. S'il y a contrainte de iuge- 
ment ou Arteft, le retraétement en peut cftre demande 
L.1.Cod. quando pronocandum non efl.Et pour s'ayder de ces 
moyens, il faut auoir lettres du Prince en forme de re- 
quefle ciuile ; car autrement on re feroit point receu : 
pat fimple requefte,fayuant l'ordonnance at. 926. leg. 
profeilo etiam ff de minor. 
6. Etcel:y quieft debouté de ladicte requefte ciuile 
eft condamne en amende ordinaire contre la pattie,par 
l'ordonnance du Roy Frarçois premier , de lan 15 39. 
article 1 27. laquelle amende ne pourra eftre moderee:. 
voyez l'ordonnance du Roy Charles 9..de l'an 1556. 
art.6 2. Er faut que telles requeftes ciuiles fe vuident au 
* fiege,& qu'il foit au moins queition de vingt ou de dix 
efcus de rente,par l’ordonnäce du Roy Henry 2. de l'an 
1551. art. 4. & par celle de Moulin, art. 1 S.n'eft permis. 
de propofer erreur contre Îes ingements prefdiaux en 
dernier reflort.Et ne pourra eltre receu pat requelte ci- 
uile s’il a efté deboutté de la premiere, fuyuant l’orden- 
nance de Blois arr. 145.# l.5. Co4.de precibus imperat.offe- 
rend.Et ne peut-on demander retraétement d'vn arreft, 
ordonnance où iugement prouilionnel par requelte 
ciuiie, 
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ciuile, appel foubs pretexte d'erreur ou de reftitution, 
ou autre voyc ordinaire ouextraordinaire. Et la raifon 
eft,parce que tel Arreft, fentence ou iugement eft repa- 
rable po/f cognitum principale negotiwmn, auquel il n'eft fai 
preiudice, L. ff sudex mutari ff. de is qui funt fui, vel alex. 
sur. Et depuis qu'il y a remede ordinaire, l'extraordinai- 
re n'eft receuable, comme a efté jugé par Arret de l'an 
1544. tiltre de la force des iugements, dans Papon, li#. 
1 9. 11. 8. 

7. Sentence qui aura eflé donnee contre vn preuenu, 
encore qu'elle porte moindre condamnation que le 
crime merite, demeurera en {a force, & ne peut-on que 
par appel demäder contre lé preuenu antie chofe, ny le 
rechercher pour mefine crime,afin de n'eftre pony plus 
feuerement, Bartol. Accurf. € Cynus in L. nullum Cod.de 
teflam. Et {ur ce notable ce que dit Balde sn /. ff qurs in bac 
Cod.de Eprféop.cr cleric.Que fi l'accufé de meurtre eftab- 
fent, & par apres il {e trouue qu'il s’eft iacté du meurtre 
pour cela il ne doibt eftre mis en proces. 

8. Toutesfois il y a quelques Arrefts contraires, & 
le preuenu vient à retomber, le tout luy eft accumulé 
& comp'é,vide l'Arreft 10. de la force des ingements ce. 
par lequel celuy qui eft vue fois abioubs de larrecin,ne 
-peut cftre recherché. 

9. La {entence de condamnation donnee contre vn 
preuenu, ne porte note d’infamie contie le condamné 
pendant lappel par Ordonnance du Roy Louys X FE. 
& Charles IX. donné le 25. Nouembre 1 566. 

10. Sentence peut cftre valabicment donnee contre 
vn deffunét, pouiueu que le proces euft efté auparauant 
appointé en droit, &K que toutes prodnétions cuflent 
efte faictes, conrra L. 2. ff veus vel accuf, morts fuerit, & 
l. 2. que féntent. fine accuf: refcind. |, 7.$. 2. de re indic. Bart. 
da L, 1. fi ren, vel accufatns mortis fuerit, par l'Ordgnnance 
| de 
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de l'an 1$28.aft.9. rapporté en la conference, tiltre des 
caules & proces hb.3.rt.1. mais s'il manquoit quelque 
choic à produire au proces, & qu'il eult elte produit de- 
puis la mort ne vaudroit rien,/.qwa de re $.fin.ff, de ind. &c 
l'Arrelt 1 $.de la force des iugements, dans Papon. 
11. Sentences des docs, douaires, falaires, fequeitres, 
Recreance , reparation publique & Tuteile {e doiuent 
executer nonobftant appel , comme eft dit cy deilus, ## 
verbo Prouifion,;par l'Arreft des fentences & iugements 
executoires, nonobitant appel, dans rapon lsb. 19, tit. 7. 
Et par l'ordonnance du Roy Charles 8. de l'an 1445. 
art.sr.& de Louys 12.art.8. de François I. de l’an 1545. 
cap. 12. ait. 1 3. Pour les dotiaires & mcdicaments facst 
lex vnica Cod. de moment. paffef]. & Papon aux Arreft libro 
1ç.tit. 4. Il cft vray que la fentence de prouifion n'eft . 
executoire pour les defpens ,ains feulement pour le 
principal : l'ordonnance du Roy Louys 12.ne parle pas 
des defpens , comme eft dit en l’article 24. & autres , il 
eft vray que touchant la Tutelle fi le tuteur auoit efté 
excufc,la fcntence pourroit eftre executec pendant l'ap- 
pel Gloffin $.qui autem, de excufar.tur. Rebuff. sraëtat.de fen- 
tent. prouif.olof]. 2.num.17. C 18.C (eq. î 
12. Iln'cft permis d'appeler deux fois d'vne fentence 
interlocutoire,n’ayant force de defnitiue, ny d’vne de- 
finitiue qui n’a force de definitige par trois fois. Cela 
eft ob{crué par les concordats , mefme files fentences 
font donnees par les iuges d'Eglife, on pourroit appeler 
comme d'abus, Pap. Arr. r. des fentences & iugements 
cxecutoircs,nonobitant appel. 19.111.7. 
13. Les fenrences de proces par cfcript doiuent eltre 
efcriptes & fignes des juges, auant que d'eftre miles 
au greffe , autrementelles feront dcbatruës , L. finali de 
fentent.cf peric.recip.S& par La nouuclle de Leon 45. de fent. 
sud, in féripris recip. fnaque mann cbfianenr : & le pen 
rc 
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Arreft du 26. Mars 1580. qu'vn grefñer de Beïry pour 
auoir prononcé vn diélum non ligné par le iuge , fuit 
condamné à 20. efcus d'amende , comme rapporte la 
glofe des ordonnances, fur le tiltre des fentences du 
Roy François L.de l'an 1 $ 3 $.chap.1 2.article 9. 

14. Leiuge eft tenu auant prononcer la (entence 

bailler à fonsrefñer le diélum , clcripe & figné de fa 

main , æuth, niji breuts Codice de fentent.ex perictilo recipien. 

Que le grefher fera tenu de garder & mettre de mot à 

mot la fentence , n'eftanc puis apres loifible ny au iuge 
ny au grefher de corriger le iugement. Doëlores in l.quod 
s{[.in Limdex in l.cum quarebatur ff.de re ind. !. pænam Codice 
de pœnis l.1. Codice de non refcind. non poff. Et pat l'ordon- 
nance il'cft adioufté entiere foy aux fentences , finon 
qu'on les impugne de faux , & toutes fentences , iuge- 
ments ; ordonnances & artfefts defquels ils {ont arre- 
ftez & font prononcez incontinent, nommément fi au- 
cunc partie le requiert , & fans attendre autre iour , ny 
que les efpices foyent payecs fuyuant l'ordonnance, 
d'Orleans,art.62.& par autre ordonnäce, du Roy Hen- 
ry au mois de Iuillet 1581. car quoy que tels rappor- 
teurs doiuent eftre payez de leurs cfpices,!. 1.Cod de ff. 
Specul. tir. de fallacius aduocar. c> l'item de procurat. Innocsn 
cap. 1. lite non conteftata. 
15. Toutesfois les Roys par les ordonnances pour re- 
ftraindre lauarice des iuges , ont voulu qu'auparauant 
que payer les efpices les fentences fuflent remiles,com- 
me dit eft,en bonne forme, & prononcecs à toute heu- 
re, & à toute requilition & en tout temps: 

16. Les fentences doiuent cftre certaines & claires, 
& felon les chofes alleguces & prouuces deuant le iu- 
gc,par l'ordonnance du Roy Charles 7.art.123.& Fran- 
çois 1.de l'an 153 9.art.2. Accurfin l.1 3. ff.de recepr. arbitr. 
on dit #dicemn dcbere habere amimum definiendi <> Bartolwe 

sn leg. 
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ent. fentent.$. qui frrtior ff.de re indic.dit que toute fentence 
doibreftre certaine de la chofe & de la perfonne. Que 
s'ileft queftion en icelle d'heritiers, il faut qu'ils foyenc 
Kommez, Où autrement, ratione incertitude, elle feroit 
nulle. 1l eft vray qnetelle incertitude, & routes autres 
corrections de qualité pourront eftre demandees & re- 
cractecs par fimple requeite, comme a efté iugé par At- 
reft de Paris du 20. d’Auril 1540. dans Papon cilr. de la 
force des ingements, d'où vient auffi que /entenrss lata 
er verba ncerta & obfiura ipfo ere nulla ef}, 11. ex 2. Cod. 
de lof. de fentent. qua fine c'rt. quantst. profer. $. curare, & 
sbi glof. de aît. spud I:f. Et doibt la fentence contenir 
ablolution ou coudemnation, d. L 1. 2. mbe, @ bi 
Panormu. de verb. fignific. Ex d'ailleurs la fentence extra 
territorium non :aler, |. fin ff.dc turi{uilt.smnium sud. ny celle 
qui eft prononcec silleurs qram ir loco maiorwm, & en 
prefence des officiers, & luy eftanc affis,can. Epifcop.17.1. 
é [cum fententiam, c'e entent. 7 interlocut.omrium IHAIC.Cup. 
ea qua fronie, le eppellar.c fubilw. En labfence des parties, 
qu’elle foit prononcée aux Procureurs,ou Aduocats;!. fi 
ffèus de ire fiféi. Et ne peur eltre prononcee en iour ferié 
fur peine de nullité, cap.fin. de ferus, l. ferialis ff. de feritsl. 
émnes Cod.eod.cap.fin.eod,l.f1 vt proponitur,Q nomodo Gr quan- 
do indices. 
17. Sentences ou Ordonnances de recreance au plein 
offefloire feront executees,nonobitant l'appel, & fans 
preiudice d'iceluy ‘par l’'Ordônance du Roy Louys XII. 
&c de l'an 1 499.art.$ 3.1.1 5.3 9. art.6 2.cap. cum ills cd feq- 
de prob. T'outesfois la glofle audiét art.8 3. des Arrefts & 
fentences foubs l'indice 1 9. tient que fi les Enqueftes 
auoient cfté veués en matieres beneñcielles,la recrean- 
ce ne feroit executee pendant l'appel. 
18. Sentence dcfnitiue doibt che arreftec auec Faffü- 
ftance des 7. opinanis, & de cinq, ftelle n’eft definitiue, 
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par l'Ordonnance du Roÿ François premier 1525.cr 
cap.cele ait.16 conforme au droiét .» 1/1 qurs,im Archiu, ris 
de profeffoub. & Mea.lib.2. Con. l.1.im verbo, in non fubiras, 
feà deliberatione adhibita poli negorsum fintentias ponderaras, fi 
fibs ante fraudem, camen propter penuriam buminurr, ad al:- 
quid infrsngiur …… vt gradatim 6. quoues ff. de munenb. cr 
bonorib. 

19. Sentences des Prefidiaux n’excedant 200.cinquante 
liures, pour vne fois, & 500. liures de rente & reuenu 
annuel, feront executecs, nonobitant l'appel, tant au 
principal que defpens, par l'Ordonnance de Henry IL 
1$$1 article 2. 
20. Sentence, Ilugement, Ordonnance, ou Arreft por- 
tant condamnation de formes pecuniaies, pour quel- 
que chofe que ce foit, font exccutees par toutes con- 
traintes iufques au payement, & fi les condamnez ne : 
fatisfont dans 4. mois apres la condamnation fignifice, à 
pertfonnes domiciliez , iufques à ceflion de biens, par 
J'Ordonnance de Moulins, article 48. tirez de la loy fi- 
nale, Cod. de vfir. rei iudic. | 
21. En matiere criminelle les luges Royaux fans pre- 
judice de l'appel,pafleront à inftruétion de proces,pour- 
ueu qu'il n'y foit queftion de recufation & d'incompe- 
tence,par l’'Ordonnance du Roy François I.ce l'an 1539, 
& 1541. art.4. rapporté à la conference des Ordomnan- 
ces evd. des Arrelts & fencences,chap.8. 
22. L'hypotheque cft acquife aux parties dés l'inftane 
de la condamnation & prononciation de la fentence ou 
Arreft, fur les biens du condamné, par l’article $ 3. de 
l'Ordonnance de Moulins, /. à diwo pio ffde re dic. G do- 
£lores $i fin. de offic. iud. apud lufi. 
23. Aux fentences fur peine de nullité ne doibuent 
eftre miles aucunes paroles fuj'erAués,ny indecétes.non 
plus aux concraëts,cap.f per de prinilegiis sn fextokf cap. 
î 
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fi cleric. de iudic. Gin c. 10. eod. 1. fin. ff. fi cert.petatur,c> 165 
doélores. où 
44. Aurefte la fentence quieft donnee contre la dif 
polition du droit, & contre la loy, ne veut, L2.Cod.quan- 
do prouoc. non ef} necef].cap. 1 0.de re ind.ita nec contra confuc- 
tudinem notoriam in fcrptura reduilam c> approbatam, vel 
contra ordinalionem prolicain,l. de atibua ff. de lezat. ny celle 
qui {eroit donnee par-precipitatiG.Car presipitario eÿl no - 
aerca tj l.2.de fentent.c ex periculo recir.& la partie en fa- 
ueur de laquelle aura efte donnée la fentence, fera con- 
damnec aux despends: Specul tir. de fensenriis K. duc. bi 
Bart.Cod.de indic. 
2 s.Sententia mandata contra vnum,non poteff mandari execu. 
tions contra alium;l.f1 fündus $.creditor ff.de pign.l.2. Cod. qua 
ses tudic.non nocear, Cum ensrs in indiciis dr quai contrahatur 
L.3.$.idem refp.ff.de pecul.quemadmodum in contrailib.inrifc.<. 
ante ommia ff. de paitrs. 
26.  Sententia inter alios lata de cateris rchus , ad alias per. 
Jonas vel res non extenditur , toto tit. Cod. res inter alios atta, 
> cl.fape confhitutum S.3.ff.de re udic. 
27. C'eft pourquoy quand il y a fentence preiudiciable 
a cekt} qui n’eft nommé ny comprins , il peut debattic 
par oppofitié,L.Clodias folix,in fin.qui pot.in pign. habeantur 
C tot.tut.quib.res indic.non noceat.Cat il eft toufioursenten. 
du qu'elles n'ont lieu qu'entre ceux,auee lelquels elles 
auront eités dôrrees,can.non inter,de re sud. d'où vient que 
celuy qui a eftéouy & nommé en la fentence ne peut 
. fe pouruoir par oppofition,!. esidenter ff. de except. vei iu- 
IC. 
28. En fous iugements & fentences il faut pour les 
rendre bons , qu'il yaye perfonnes legitimes, /. #am ira 
dissus ff. de adopr. l. litigantes ff. de re iudic. d'où vient que 
les particulicrs ne plaident pour vne communaute 
fans fyndic, f. quod cuiufque ummftuiufque , L. [ï procurato- 
| tem 
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vemsS.mandaff: f.mandari & l.qwidam de fruit. rufl. pred. 
29. S'ilya deux fentences en vn mefme proces , ou 
que la premiere decide Je faict , ou qu'elle frappe coup 
eu quelque chef,& que l'appel foit feulement de la der- 
nicre , l’appellanteft non receuable , s'il n'appelle auffi 
de la premiere, L. quando € qumodo index <ÿ leo. frntiass 
Bartolts de errore adnocatorum. | à 
30. D'ailleurs la fentence contenant condamnation 
ne vaut contre celuy qui aura efté condamné fans auoir 
eftc ouy afligné ou defendu par luy mefinme, ou fôn pro-" 
cureur , & autres qui y ont intercft, L. manu its diuss ff 
de adopt. de là vient qu’il eft dit par Seneque in Ardes, 
que tous iugements ne vallent cu:rs némine lis non fins 
conreffa'a. Balde in lffipulatie 1ffa . (lipulario, de verbcblig. 
non plus que ceux qui font donnés non conaitlum mec 
conf um, cap. Ecclef.é ibs N'atra de confluut.S Grid. Pap. 
conf. 61. num.8 1. 

31. S'il y a fentence de condamnation par defaut pour 
crime important, le crimineux fe doit preferer, &c fai- 
re purger les defauts dans $. ans ,apres lefquels s’il y a 
confifcation de biens ou efmendes , demeüreront irre- 
uocablement acquis au file, lefquelles efaréndes ne’ 
pourront eftre repetees par l'ordonnance de Moulins 
art. 39. où la purgation de la fentence par defaut eft de- 
fcnduë iufques a cinq ans contre la loy 2. Cod. ‘de acqni 
re. domin. l.fin.ff.eod. qui n'admer qu’vn an. 

32. Orle contumax & defa'llant cft celay qui par 3. 
legitimes adiournements mefprife de venir, L. contumi- 
cia ff.de re iudicata & ibi glofa. 

33. Pour la nullité des fentences,wide k 1. C.de fentent. 
Snterloc.omninm indic.é l.1.que fentent. fi appel. refcind. cr 1. 
vit. C.fi 4 non comp.rudic. Et parce que les voyes de nullité 
n'ont point de licu en France, il faut appeller de telles 


fentences, & par les gricfs coter les nuilités d'icelles. 
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34. Si pluñeurs font condamnez par vne fentence;fans 
dire chacun pour le tout, ils feront tenus chacun pour 
{a part, & non l'vn pour l'autre syid. L1.2. C. fi plures vna 
feriemt, condémnar. bien qu'elle prouienne d'obligation 
folilaire, {qe propter nouationem. 

35. Par Ordonnance de Moulins, article $ 5. les fen- 
tences & condamnations portent hypotheque fur les 
biens di condamné du iour de la prononciation d’icel- 
les , Bacquet des droicts de luftice, p.78. comme nous 
auons dit cy deflus, | 

36. Quaritur, fi vne fentence de fucceflion ou de par- 
tage donnee en pays cfirange eft executoire en France 
en vertu d'vne commifhon rogatoire, dônce par le Iuge 
Royal du lieu où les biens font afhs. Ærdicitur que tel- 
le permiflion ne peuteftie donnee. Hinc Tacitw, Pre- 
feËbus vrgs 1gnominia eff affcélus, quod pau fuerit minui au- 
thoritatem [uam, leg. à dino po $. fententia, de re indic. cr L. 
diuus de cuflod. reorum, &: 1. deprecario ad l. Rhodiam. Au 
contraire on alleguc la loy Lcer simia ff. de petit. hæred. I. 
fin. ff. de long. temp. preféripr. L. fin. C. bi in rem aftio. exerc. 
L. magrs puto $. illud qhero ff.de reb. dubiss,il a efté iugé pour 
l'appellant de la commiffion rogatoire, Charondas,lbra 
feptimo,can.1 3 3. 

37» Vide que fententia [it interlocutoria, qua definitina, apud 
Grid Pap. confil.10. vide quaff.11.@ 12. vbi, quomodo & 
quando fententia definitina ef? appellandum:fententia l'ata fuper 
pofeforio principaliter ef} defnitina , incidenter interlocutoriä, 
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Eruiteurs sobligent à chofes feruiles & viles, /. 7. 
Nr $ qui onerande ff. quarum rer. ail. ils ne peuuent faire 
chofe qui foit au preiudice de leur liberté, L. AMamiw ff. 
de condit. € demonftrær. C'eit pourquoy par piufeurs 
Arrels le contraét de ceux qui s’obligent auec priere de 
feruir certaines annees ont efté chatlez , côme dit Bour- 
din en fa rep.quoy que par FOrdonnance du Roy Char- 
les IX. de l'an 1567. art. 3. il foit dit que les feruiteurs 
qui ont accouftumé de fe louer à temps & certain prix 
font tenus de feruir l'an entier, s’il plait au maiftre. 
Les qualitez d'vn feruiteur, felon fainét Paul. chap.2. 
ad Timoth. feruos, inquit, deminis furs [ubdiros efle in omnibu, 
placentes, non contradicentes, non frandantes : : fed in ommbus 
bonam fidem oflédentes. À quoy eft conforme l'Ordonnan- 
ce du Roy Henry IL en l'Ediét de Chaftelrault, en l'ar- 
ticle 44. qui veut que tous fcruiteurs foient de bonne 
foy, bons Chreftiens, & gens de bien: & fur tout qu'ils 
foyent humbles. Car il eft diten l’Ecclefaftique,chap. 
267. femper odit anima mea pauperem fuperbum , diuitem 
mendacem, Gr feruum fatuum © anfenfatum . G Prouerb. 3 
d'où fainét Bernard a prins occafion de dire, ep:ffola de 
cura @ regimine domus : Mancipium alti cordis, rebelle, & 
fallax, inimicurm, d'auantage qu'il faut fuir les feruiteurs 
qui Icuënt les vices du mailtre,& font rioteux. Famulum 
adulantem ne admittas : quia te decipere cogitat. glo]. in cap. 
dorer in verbo. duas enim 1 24. 
. D'ailleurs le feruiteur doibt aymer & honnorer fon 
aile comme fon pere, !. hberto ff. de obfequiis , & luy 
Aa 2: 
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feruir & obeyr. Car s’il n’eit obeiffant pote/}ante tempre 
repeils , G perdit falarium , comme difent les doéteurs ; 
L index Cod:ce de ann. ce qui s'entend de falaire à venir, 
comme dit Rebuffe. rraétar. de famul. & gloffa. 2.& doit 
ledic feruiteur feruir le maïftre Le jour des feites,ærgurn. 
Leg. I legs, Colonos er 1b1 nor, deugric,  cenflibro x 1. Cod. |, 
feruus G L. peculinm $. quodaiam ff Ltaeiln fallrt ramen 
an fejf:s snfi pnibues cap.rogatsones, de conferrat. diff. 3. Deu- 
teron. cap. S.l. 2. Cod.de ferm. reb. 1vatt. de prises fcholalic. 
numero 3. feg.Et de la vient que l'ordonnance du Roy 
riue Les feruiteurs & chambrieres de tous gages & 
En faiéts , s'iis fe marient pendantle feruice fans le 
congé de leur maiftre , lefquels gages feront appliqués 
aux pauures des lieux. 
3. Et les maiftrefles qui fe marient auec leurs feruiteurs 
perdent les aduantages du premier mariage, & s’eftant 
roftituces à leurs feruiteurs eftoient faits ferues, L. 1.C. 
ad S. C.Claud. & encor plus punies du dernier fupplice, 
Lunica de mulicribus que fe propruis ferits iunxerunt. 
4. Si le ferüiteur vient malade au feruice de fon mai- 
ftie, ce que le maiftre aura fourny luy fera conté fur les 
gaiges. 
s. Le feruiteur peut retenir ce qu'il a du maiftre en 
attendant qu'il foit payé de {es gages ou defpends, l.que 
omnia ff. de procur.cf L.debitor, ff.de neg. gef. vid. [up.in verb: 
Salaïre. 
6.  Scruiteur commis ou facteur qui ont prins à leuer 
debtes ou marchandifes de maiftre, les doiuent rendre, 
ores qu'ils fuflent moindres: vide fap.in verb.Maiftre. 
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in damnum Ecclefie ,leg. 1. ci bi glefla in verbo fa£luram , de 
prafcnipt. can. fi Epftopum 16. qu.6. Et quoy qu'ilen for, 
le fuccefleur eft cenu des debtes de fon predecefleur , /. 
media 6. fundus ff.[{luto matrimonie 1.6. 1. 1. Ji quis refl.pro- 
bib. Toutesfois fuccefferes non cbi:gat faëlumr amrecellors in 
rebus Ecclefie , nifi confirmatum fi: fuperioris authorirate , Car. 
vemiens de tranfatt. Er [ucceffor non obligatur ex com:ratln ha- 
b:10 in damnum Ecclefie fiélo ab anteceffure,imo fuccef{or pore/f 
male alienata ad im Ecclefe reuocare, cap. 1. de procur, cr 1b 
£loffa in verb.pœn.can.de procur. 1 .qualf. 2.cap.2.de rerum per- 
mutatione, cap.aprffolica, de donat. 

2.  Succeflorin beneficio tenetur debita predecef{oris oluere 
proneceffiate Ecclefie contraëta , ficut filiws debita parris filue- 
re renerur, cum prelarss fie quafi fncceffrr ipfîres cap.1 . de folur. 
S l.1bi glofa. Autrement rec tenebitur facceffor nec Eccrfia 
cap.4.de fideicomm. l.1.c $.an in pupillum ff.de poffef, cap, 1. 
coder 5 sbi gloffa im verbo vriliatem, cap.1.de folur.vide 
fapra in verbo,Côful,de là vient que f#rceffor tenetur adim+ 
plere faëlum fui predeceforis capise lirerts 39. de refériprts can: 
sud 16. quibus fic cé mandatum € preceptim can. dudum 
ad nos 8. queflio.. Et le prelat fuccefleur au benefice eft 
tenu de payer les debtes de fon predecefenr , cap. r. de 
filur. Guid. Pap.4.67. & Papontiltre def fucceffions,Ar- 
reft 3.Ec cela a lieu principalement quand le fuccefleur 
a empefché que le bien de l'Eglife où communauté ne 
fuft vendu cap.fn.de fepul.cap.in litreris, de rapt.vt hares eius 
cap.r. de folut. mais ne feroit tenu en autre chofe can. fin. 
12.g4.can.commentor. 2 3. qu.8.cr cap. quod quibufd.im,de fi 
deiuff. voire ne feroit renu lcdié&t fuccefleur , fi fipra mo- 
dum Ie predeceffeur auoit greué l’Eglife ou le public, 
can.fic iu: $.1 1. creditore,can.10.qu.2.cap grauius defofiri Cap. 

, quod quibufdam , de fideuf]. | 
3.  Sivnus eff féater vterinus & alter confanguineus , amba 
admittuntur in bonis à defuntlo fratre pre anth. poft fra- 
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res in gloffa Cod. de legit. hered. quod effintelligendum non ex- 
tantibus fratnibus vtroque latere coniun£lis, aut eorum filus, ar 
in propris bonis maternis vterinus in paternis confanguineis 


fucceder, l. de emancipatis Cod. eod. cr gloffa in d. auth. quam 


vide. Et para difpofition du droiét paterna paternis, ma- 
terma maternis, a tant {eulement lieunter confanguineos @* 
vterinos fratres à. l. de emancip. Cod.de legi.hared. & L. vliim. 
Cod.communsa.de fuccefionibus. At inter alies Benedi£t, in ver- 
bo  vxerem num. 75. decif. $. decidit proximiorem praferri 
etiam in bonis ex alia linea quafiis. Et ia mater excludit a- 
uw paternum etiarn quoad bona quafita ex linea paterna, nifi 
canfnetuao, vel ffatum matremn excluderer, ut (it Tolof. cr e con 
1ra pater excludit anum maternuns etiam in bons acquifitis ex 
linea maierna S.confequens in auth. de hared.ab intefl. & anth. 
d: fundo Cod. ad Teriuil, contrarinm tamen iudicatur quando. 
d'nator vuls fucecdere in bonis à fe donatis:tunc enim ipfe etiam 
remotier prafertur in bonis 4 fe donatis, vid.Charond. lib.6.cap. 
62. Oùiltientque les parents collateraux qui ne font 


conioinéts que d’vn colté, fuccedent efgalement auec 


ceux qui font conioinéks de leur coftez, cftant en pareil 
degré, en tous les lieux efquels la couftume n’en difpo- 
fe exprellement des meubles & acquefks fans s'arreiter 
à l’auth. cefante Cod. de legat. hared. Et fouftiens qu'en 
France les prochés parents {uccedent efgalement ez 
biens communs fans faire diftinétion que pour le re- 
gard ie) AR o lefquels il veut reuenir au cofté du- 
quel ils font procedez fuyuant la reigle commune pater- 
na parernis, materna maternis, dequoy il cotte Arreft pro- 
noncé en robbe rouge. 

4. Leftatut & çouitume portant exclufion des filles 


marices & dotee par le pere, elt legitime & conforme 


au droict,cap.quamuis de paëlis ir fex1o Baldé Jafon in leg. 


fi quando S. illud. Cod. de inoffic. teff. Alex. sn leg. ratione 2. f. 


ad !. Falcid Tafon in |. flipulatie hoc mods concepta de Re 
li 
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cblia.Boer.decif: 1 4. Et la raïlon eft prinfe de l'incertitude 
delleuenement /.1.C.de rats leg.fi parer puelle C.de sroffic. 
fl. Car it eft certain fi le pere augmentera ou dimi- 
nuerd fes ficulrés auät fon deceds:& par ainfi ne fe peut 
dite lelce rembore morris , ains faulr coufiderer le temps 
du mariage Alexand. confil.18 1 Lib.5.& du moulin in an- 
notationibus , Cornews confil. 1. lib. 4. Laf. in auth. nou [fima 
numero 20. Cod. de inoffic. teffam. idem Molin. co fil. 55. Et 
fingulierement s’il ya prohibition du teftateur qui dô- 
ne quelque chofe fuiuant le ftatur de ne rien plus de- 
mander, & par ainfila prohibition eft double du fta- 
cut & duteftateur & par confequent plus forte que fi 
cÎle eftoit fimple &. /anéhiffimis in awth. de [inéliffimis Epi- 
copis |. 2. Cod. de vfucap. pro empr. fuyuant Bartole in leg.fi- 
lives frmilias $. dus de leg. x. cé in lec. Tiria Seio 6. fin dr leg. 
2.8 ce qui cft dit in awrh.ur cum de appellar.6.raterh,que le 
teftateur ne peut pas prohiber de ne rien plus demäder, 
a lieu quand le pere eft contraint de droit commun laif- 
fer la legitime à fon fils, & qu'il n’y a point de ftatut au 
contraire:mais par le ftatut la lepicime n'eft point deu 
à la fille dotee par fon pere, d'autant qu'elle ne peut pas 
fucceder 4b imiestar,eftant dit quod nullum habear ad bona 
paterna regr'ffrm. | 
s. Or la legitimeeft portion de la fucceflion ab inrefla. 
Leg. cum quaruur Cod. de inoff. ref. Et ain le tient Ange- 
lus sn confil. 105$. quod incipit. confilio canetur , & par celte 
railon Baldus çÿ alij in. Galles S.\é quid fi ranrum ff. de 
Liber.  pofth.in l.maximum vitinm Cod. liber. prater. Ditenc 
q'ic lafillene peut fucceder ab snreflat. ne peut de- 
mander legitime Bars. in tralu monachorum confil. 1. où 
il dit que les religieux qui ne fuccedent pas n'ont 
si de legitime : moins la peut demander celle à 
aquelle a cfté Icgué à la charge de ne rien plus de- 
mander, ayant receu le legat. per rel:rioncm ad rempus, 
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car pour Jofs n'y peut venir comme il eft expreflement 
decidé par Gusd, Pap. confil. 20 2. num.1. per rexturn in cap. 
officij de teJlam..er in 1. fi quando $. fin. C.de inoffi, cax le te- 
ftateur videtur rogare refidurm remitrere per fidaicom, Se 
ne peut feruir dire que Là fille qui a prins le legat laifé: 
a fa mere & fait quittance ou tranfigé efhoit moindre 
parce qu’elle ne peut eftre lefee, d’aultant que re maio- 
14. vfa e$l. Cat la mere eftoit exclufc,& par confequene 
la fille Bald, in L. fin. Cod de paëtis > Fernandus in. 2.pre- 
at. legis inquartam num. 121.verfic. ultima conclufio. Par 
l'ediét. de Charles IX.- 1567. les meres fuccedent 
à leurs enfans feulement és meubles & acquefts proue- 
nus d’ailleurs que du cofté paternel & à la moitié de l’v- 
fufruict des propres aduenus de leur viuant : touresfois. 
ceft edit ne s’obferue point au parlement de Tolofe. 
G. Sed queruur, iles enfans vterins qui ne font conioint 
que par la mere feront exclus de la fucceflion des fre- 
res, fuyuant lintention de c'eit ediét,ou ft fuyuant le 
droit w Î. nec fratrem 6. vli.C. de legit. hæred. ils feront pre- 
ferés aux freres germains & autres qui {ôten plus loing 
degré conioints de denx cotés, & a elté ingé fuyuanc 
le droict commun Charond.lib.7.cap.78.mais à faut not- 
ter qu'il a cfté iugé par Arreit cité par le mefme Cha- 
rondas in fum.rur.46 1.que ledit ediét des meres par le 
quel le Tertullian eft abrogé nc peut auoir lieu és pa ys 
où il y a couftume contraire. 

7. Reprefentati6 a lieu feulemét quad agitur de fucceffio- 
ne palrui ant auite, auunçuli aut Matertere, au aut auis , aut 
ceterorwm aféendentix : non autem quando agitur de fucceffione 
aliorum collaterahinm:tunc enim pairui aut auunculi frarri fi- 
Lits praferitur vt norat Lafon in |. js auie n. 4. C.s.fucceffor.e- 
diéto cr D cius cof. 444. n.3.@ 4. Rächin traiété des fuc- 
cell. $. 1 3. numero 1 1. à Bouïgeaux ils fuccedent egale- 


ment. 
8.Queæ- 
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8: Queritur vfque ad quem gradum habet locum us ve- 
prafentations © diflinguendum : aut entm defcendentes vo- 
bunt faccederc afcendensibus cum alus defcexdentibes € 10 
reprefeniationss extenditur vique ad prenepores & non vire 
snflit. de bercd. que ab sntefl. defer. $..cum filiss , Benediti.us 
verbo cr vxorem n. 64.65.67 GG. decif. 5. tunc fit diuife 
in Stirpes : aut collaterales volumt fuccedere cum afendertib. 
aut collarerales inter [e,  tunc reprafinratio extenditur tars- 
nn ad filios fratrum, glofa in authent. poff fratres Cod. de 
lepit.hered. Fab. $. item vetuilas inflit de hercd. que ab intef}. 
Benediit. vhr fu r4 n.54, 8 $- g 
g. Quand fon queftion des fucceflions on a efgard 
aux couflumes du lieu où les biens font aflis, & non du 
lieu où Le teltateur eft decedé , tellement qu'on pourra 
eftre exclus de la fucceflion d’vn lien & pourra fucce- 
der és biens d’vn autre lieu, Charoud. Hé. 3. cap. 21. 
refporf. 
10. Pour fucceder il fufhic que l'enfant ayt eu vie & 
refpiré L. quod cum ff. de liber.  polih. leg. 1. Cod. de pojlb. 
bered. infhu. Et rendra heritier fon, plusproche. Et ne 
faudra regarder s’il a eu l’aage de pleine vie que les mo- 
dernes ont eftimé de 7. moys l. Septima menfe,de Stain ho- 
minum. Bart. in à. |. quod dicitur. Et ainfi a efté iugé , com- 
me rapporte Charond. lib. 7. c. 78.lequel eft de contraire 
opinion en la mm. rur. pag. $ 49. où il tient que l'enfant 
pour eftre vray pofthume & recogneu pour enfant 
viuant habile à fucceder , doibt auoir age de parfaiéte 
& pleine vie, & dit auoir efté iugé par Arreft du 2. De- 
cembre 1$94.qu'vn fils tiré du corps de la mere n'ayant. 
que 4. moys n’eftoit cftimé auoir eu vie , ores qu'il euft 
remué vn bras, vne iambe,menton & leures, parce que 
il doibt eftte an 7. mois vr perfetius partus nafcatur. 
voyez Autôneen la conference du droit Francois fur la 
loy vxors abortu eod. où cefte queltion cft doétement 
difputee. A2 s$ 
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11. Quaritur,Si tout ainfi que les freres conioinéts des 
deux coftez,font preferez aux acqueits de leur frere aux 
freres conioints d'vn feul cofté:fi de mefme la renoncia- 
tion faiéte par la fœurt leur accroiftra feulement,ou bien 
à tous e{galement ?: 1] femble premierement que telle 
‘renonciariou accroift à l’heredité du pere & non aux 
perfonnes, & eft acquife aux heritiers pour y fucceder /. 
bona autem $. in bon. poffeff. ff. de bonor.pofiff. & eft traité 
in L. fitotam 1. quantum duabw ff. de acquir. hered. Et 
par ainfi veu que la fœur en eft exclule,.ne faut plusdif- 
puter de fa part, ains tous les freres paternels fuece- 
dent efgalement à leur pere, ioint que cela ne pourrait 
eftre dit acqueft de la foœur qui n’a rien acquis, & fi elle 
fuccedoit auec les autres, fa part feroit fouche, & fcroit 
propre à fes heritiers: mais d'autre part, on diloit que 
puifque les freres conioints des deux coftez font pre- 
ferez auth. itaque Cod. commuma , de ficc:f. qu'it faut fui- 
urc la raifon d’icelle , & confiderer que la fille eft auffi 
bien heritiere de [of pere que le fils !. maximum viriuns 
Cod. de liber. prater. Et out ainfi que fi elle eutt fuccedé 
à fon pere frarres vrrimque comunch luy eullent fuccedé, 
& faut faire feparation des biens,que fi elle euft renon. 
cé à la fucceflion de fes pere & mere qui eutlent efté 
autrefois mariees,la renonciation à la fucceflion pater- 
nelle proffiteroit feulement aux heritiers maternels: 
d’ailleurs que celle qui a renoncé àla computation de 
la legitime ne laifle de faire nombre, guamuis parrem non 
faciat : imo accrefcu haredi, ut ferbu Barth. inl. re coniun:ts 
ff. de locat, Quod fi avarnr de pupillari fabffirutione in qua 
non fucceditur parrs [ed frarri infhit. de pupil. fxb:hr. vtrimque 
coninnébus prafertar, & ainfi le tient Sozin sn L. fr cogmatrs 
ff. de reb. dubiss: cefte quettion cft fort doubteule c {hz- 
rond. lib. 4. c. 73 dit que le Parlement de Parisen a efté 
party,& ne dit pas qu'il ayt eftc iugé. | 
12, Que 
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12. Queritur, Si le perc fuccedant à vn fils aucc autres 
{es enfans venant à Écondes nopces, doibt auoit l’'vfn- 
fruiét des portions aduenuëés à fes enfans en recom- 
peule de la propriesé de fa portion qu'il perd? Sozin, r# 
confil. 34. diflinguit an ante moriem fil:y pater tranfierit ad [c- 
Cundas nuptias, Gr cum non poffi h..bere portionem proprictaris, 
teium vfumfruélum confequitur, l. fin.ad Teriull. cr 1. fin. Cod. 
communia de fucce]. An pof} delatam fibi fucceffionem, € w- 
rolem propnietatis, per fecundas nuprias proprietatem anTit - 
tet, € folius portion:s vfumfruélum babebu : quia fratres fine 
fuo faëto vfumfruélum fibs quefium amiutere non poffunt. Ee 
dicitur quod €ÿ pater Œ mater, fiue ante, fine polt ad fecun- 
das NHPLIAS Venerint, folius portionis v cmfruélum babebuns 
auth.ex teflam. Cod. de fecundis nupri:s, & l. mater Cod. ad 
Teriull. gloffa in L. fœmine . fin. Cod. de fécund.nupr. Ie 
bonis aurem alinnde quafitss C pater € mater, œ pleno i4- 
ve fuccedunt, fine anie, fine poff ad fecundus nuprias venerinr: 
quamuis Paulus Caffrenf. diflinguat in d. l. mater, ur fi 
nubat mater poil moriem filisnon perdat proprietarcm, fi AN, 
Perdat : fed communis opinio [ernatur Boer. decif. 140.an pri- 
MA parte ex te/lamento autem pleno inre fuccedunt in emnibus, 
fine ante , fine pot contraxerint fecundas nuptias, fine vla dr 
Shnihione Boer decif.2 9 1. Mattheus de affliét. deci[. 75. num. 
7. C4. 

13. Jus vetus ab inteflaio fuccedendi omnino immutatum efE, 
L. 4. G. Cod. de bonis que Liber. ch l. ver. Cod. communiæ 
de fuccef].  vliim, Cod. de inoffic. teflum. € lultim. Cod. ad 
Tértull. Hodie filus [uccedunt pater @ mater, cum frarribus, 
aut foronibus vtrimque coniunélis, qui femper preferuntur 
vno latere coniunétis nou. 118. de hered. ab intefi. Bald. 
in leg. de emancipatis Cod. de fuis € legitimis : vid. Ranchin. 
$. 11. Automne fur lefdiétes Loix, dit qu’ils doibueng 
fucceder efgalement. Quemuis aqwe iure fuccedunt pater @ 
mater d. n04, 118. Excipinntur tamen bona quecunque ti- 

tul. 
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tulo à paire profeëla que defunito filio 14 poteflate conflits 
pleno iuve ad patrem reueruntur exclufa maire &fratribus. 
Papon tiltre des fucceflions leoit.Arreft.20.& 21. 
14. Reuertuntur inquametiarn(i de sis filius teflatus fuerit 
C 114 indicaium referc Pap. eodem uit. Atreft 2 3.in poftrem. 
edir. Ranch. $. 1 2.numero G. vid.fupra in verbe , Dot, où eft 
cotté vn arreft general du droit de Retour. Er quamuis 
Mater auum excludat auth. defunëto c$ bi gloffa , tamen bona 
ab auo profe£ta ad filium iam mortuum , cr à filio ad nepotem, 
vel quocunque titulo ad nepôtem data,ab auo etism faucre ma- 
trimony d:funéto nepore exclufx matre , ad auum reuertuntur 
fans aucun droit de legitime contra. Oldrad.qui cenfet con- 
filio 1 10. matrem in its bonis fuccedere , poRiquam quafita fue- 
rurtt (ilio,moriuo patre cui donatum fuerat : mais le contraire 
{e iuge Papon arreft 2 7.des fucceffions legit.Ranchin. 
Ubi fupra nu. 7. 
IS. Auiafuccedit cum auo @ concurrit cum fratribus aut 
fororibus vtrimque coniunétis diff.nouell. 1 18.cécum filiis fra- 
trum noucll. 127. ut fratres fily quamuis eos excluderet olim, 
Priuatur mater fucceffione filsy 1. fi impuberi tutores non pe-. 
zierit G pupillus decefferit L. 2.in finali ff. qui petant tutores cr 
deg.2. 6. fi mater ffad Tertall. Secus f; iam pubes decefferit I. 3. 
Codice eodem. Prsuantur etiam ceteri | egitimi fucceffores ob tu- 
tores non pofitos lege fciant 10 Codice de legit.hered. 20.Si nu- 
Pferit non petinis tutoribus leg. omnem Cod:ad Térrull. 3. Si 
mater defunéti filÿ que fecundo nupferit concurrat cum fra- 
tribus defunéti in bonis à patre profeétis , idque in vfufuêlu 
tantum , licet in aliis plenum ius habeat L. mater Cod. ad Ter- 
tull. nec pater fuccedis in bonis à matre profeitis nifi quo ad 
vfumfruëlum virilis partis fi fécundum vxorem duxerit 
concurrant fratres : vide Sozin 34. in 1. parte G* Boer. decif. 
192. Ranchin. $. 12.uum. 2 .ubi vid. de Edifto Carelino quo 
matres excluduntur qui ne s'obferue en pays de droit ef- 
cript. Ex re/famento mater fuccedit filio ur quilibet ne" 
nCCeac 
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feccedit ab inteffato cum frambus fi fecundo nubat , quo 44 


vfumfruËlum tantum authent. ex teftamento Codice de fecun. 
dis nupt. Cr nuuell de nupt. collar.4.m fucceffione afceudentiums 
quatuor traduntur Regule, 1. nulla inter mafculos © fœminas 
differentsa. 2. proximiores gradu vlteriores excludunt. 3. Suc- 
ceffio fit in genera [5 fols fint aftendentes , in capita vero fi con- 
currant cum fatribus défunt: aut eorum filiis 4. defunéii 
fratres vtrinque comnnéh eorumaue filiy cum is concurrunt 
ac fimul fuccedunt fratres in capita fratrmm , filiy in PT es:que 
regule colliguntur ex nouell. 1 18. $ fimul'is € auth.acfunéto 
Codice ad Tertyll.cÿ ex nouell.vt frarrum fily 1 27. Ranchin.. 
1 2.in finali fratres fuccedunt frarri cum parenbus gradu pro- 
ximis auth. d'funélo Cod. ad Teryll. er auth. ceffante Cod. de 
legrt.hared. 
16. Frarrum filij clim excludebantur à fratribus defio &, 
bodie admittuntur cum illis ex auth. ab hared. ab sntejt. 1 1 8. 
© nouell. vt fratrum filiy. 1 17. Quando aguur de fucce]. pa- 
trui ant amitæ , auunculs aut materiere , aui aut auie aliorum- 
que afcendentium. At quando agitur de faccef]. aliorum call 
teralium non babent ius reprafentationis : ideoque patrui aus 
auurculi eis praferuntur,vt notat Yafon in leg.fi auie numero 4. 
5. Codice de fucceffor. Ediéto, Decius con/.4 44.numerc 3. 
2. Ranch.de fucce{.abintefl.$.1 3 numero 1. Parentes defunili 
olim fratrum fly ficut cum fratribus , 14 cum parennbus de. 
fanéti admittuntur : [itamen fuerint ex vno tantum latere con 
innébs excluduntur © a fratribu & 4 parentibw , & contra 
fi corum parentes fuerint vtrinque coniunéli , cr fratres fuper- 
fhites ex vno tantum latere fly f.atrum excludenr eos : non ta. 
men parentes diél.nouell. 118. Boer.decifio. 1 2. Cornew confit, 
140.nwmme"0 15. volum. 1. Coulinss imnior.con(il. 46. At pas 
rentes nunquam excluduntur nec quo ad illos fit 1lla bonorum 
feparato , fuccedunt enim in oronbus bonts cum germanis , ce. 
teros vero coyfanguineos cr vterinos excludunt. Pap.tiltre des 
fucceffions legitimes , & Mal’hefl sx trait, de fuccef. ab 
sut @ff,artsc.x nHIM. 20 17. Mug 
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17. Magna fuit quaflia inter velères inri/confultos G- noffros 
snterpretes, quomodo diidenda [it hereditas, inter filios fra- 
trrm. Accurfius C Accurfiani volunt ex nouell. 118. fieri, 
dinifionems in firpes, 2. quia flsy fratrum excludunt parruos, 
amitas, aunnculos cf Materteras, quamuis omnes in tertio 
grads fine prapter ss reprefentarionts , ac ut reprafentations 
lecus est, fucceffio fit in Shirpes, mais Azo dit regulariter non 
fiers dinifionem 1 flirpes, (ed quando concurrunt cum patruis. 
ut anunculis, vbi eos quamminimo damno afficiunt , ad quos 
tota bareditas pertinebar, auth. ceffante Cod. ae legit. hared. 
idem dicendum quando concurrunt cum parentibs , propter 
eandem rationem que ceffat quando foli faccedunt : sunc emim 
reprefentant quidem parentes ad excludendos patrnos defunits, 
mon antem in dinidenda bareditate,vide Ranchin,qui aducrt lo- 
cos quibws confirmatur AYonts fententia vid. Guid. ‘Pan. conf. 
144 qui fequieur Accurfium Pap. tilere des fuccefhions Îe- 
gitimes ; Arreft 2. mais le contraire fe iuge ordinaire- 
ment Papon,Arreft 12.& 13. Ranchin vb: fupra num.1 5. 
Si cum filis fratrum il y a vn oncle viuant /uccedent in flir- 
pes, autrement #7 Capita. 
18. Parrui excludunt fratrum nepetes quia in 4. gradu funt 
nonell. 118.$. eiufimodi Oldrad. confil.24. Excludunt er1am 
patraorum , auanchlorum, amitarum, aut materterarum filios 
quie in 4. gradu funt, Au defun£ki excludit patruum : vide 
Ranchin. $. 1 3. numero 17. cela s’oblerue à Paris non à 
Bourdcaux. 
59. Patruws ex vno latere contunétus prefertur fratri patrue- 
bi,ex vrroque coniunélo, quia hic in 3. sle in 4. gradu cff, 
Alexand. confil.166. vbi tradit coniuntlionem ex viroque la: 
tere non attendi, nifi quando fratrib. patruis, ant parentibus 
fucceditur Paul.Caffr.confil.368. Œ in auth.poff fratres Cod.de 
legit.hered.nota collaterales omnes præter fratres, © fratrum fi- 
Los faccedere in capita non in Sirpes nou. 11 8. 6. fi vere. 
20. Nota maximam eTe diferentsans inter nHmerAtION CM 
g'adnurs 
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graduum » qua fit iure cinils in fnccelfione , © ea qua ft sure 
CanoniCoun MALriMOnIO , CA”. ad Caufam 35,4. 5. C7 eAcCurf. 
énflétut, de grand. cegnat. in verba gencr. Ranch. in fin. d. 
€. 1-3. du droit de retour.Wide Rauchin. 6.2 4.rum.7.8. 9. 
duo.où il tient n'auoir lieu »:f 1: qui donauers babucrit 
défunélum in poteslaie aliud rame obfernar: tradu:vsie lo ü 
faprain verbo,Doct.Bart.sn d.l.quod fecus de bonis que liberis. 
21: ac bonorum feparato indn£fi fuit à iujtm ano de re- 
gulapaterna paternis, materna maierns Gr inter fratres ab in- 
terpretibus ad fratru filios porrcéls > non ultra Burt. cr Sa- 
licet.in auth.saque Cod. communia de fucce[]. Pin: Carenf. im 
auth.poll fratres Cod. de legit.hered. Chaflan fur les couitu- 
de Bourgongne tiltre des fucccflions $.7. Bened:£l.m ver- 
bo cé vxorem decif. $. num. 10 3.hec regula Locum babet in 10- 
ta Gallia vid. Mafuor.rilr.des fucccffions & Pap. cod. Ar- 
reftdernier Excepté au pays de droic cfcriptoù elle n'a 
point de lieu,ains le plus proche emporte tous les biens 
Charond.lib. 9.6.6 $. & Papon tilere des fucceflions Arreft 
9.@ hac regula babes locum inter cos tantum qui funt in eodems 
gradu. Et le plus proche emporte tous les biens tant pa- 
ternelsque maternels Chaflan. de fucce]]. $.8. sn werbo, 
loingtain degré. Pap. eod. Atreft 9. bien qu'il y ayt Ar- 
tefis contraires qui fe doiuent rappoiter au païs cou- 
ftumier Ranchin $.2 4.num. 2 5. tamen. 

22. Afiendemes im bonis à fe profcélis fuccedunt Cr exclu- 
dunt proximiores ibi. Ranchir. 2. bac regula locum babet tan- 
tum Cum agitur de bons que ab afcendemiibia defunili, é 
eius qui vult fuccedere profeila funt, non autem ff 4 collatera- 
lbs, ou s'ils commencent en la perfanne de celuy 
de la fucceffion duquel s’agit Angel. ad tit. mSlit de legit. 
fucceflS. ff p'nres verfic. 2. dubitari foler, Benediët. in verbo dr 
sorem decif.s. num. 103. Challan. des fuccelT. 7. <. 8. ir 
rboen prochain degré Pap. eodem Arreit 15. &16. 
saifon contraire femble plus equitable comme 
dit 





+ + 


743 Succeffion. 
dit Automne, par ce que les biens ayant faict foucheen 
la perfonne qui auoit receu la donation des plus pro- 
ches paréts,luy doiuent fucceder,non celuy qui a donné 
retle dediff: , non repetes , inquiunt pueri comme dit Platon, 
23.  Incapables de fucceder font prrmo fratrrs minores, 
pradicatores | Anguffimani, Carmelite cÿ fimiles mon:ich:. 
Chañlan. fur les couftumes de Bourgong. des fuccefl:7. 
6. 14. in gloffa sn verbe. Couflume du Royaume , Papon 
eo. bien qu'ils fortent de religion, Rcbuf£ traéf. de re- 
fie. artic.1.gloffa 2. com 2. in proæmio conff. reg. elofla 4. 
n. 23. Benedif. in verbo Œuxorem in praludio num.262. 
Enquoy a efté derogé au droit ciuil $.16.num.1.5 2. 
24. Les chenaliers de Malte font aufli incapables de 
fucceder, les cheualiers de fainét Iean , Papon Arreft 
dernier,toutesfois ont efté iugez capables de l’vfufruiét 
cod. Arreft.6. & des fucceil. legit. Arreft. 1. voyez Au. 
tomne en la conference qui traiéte en quel cas ils 
doibuent {ueceder : al: 4men Exclefiaflici haben ins fuc- 
7 ccdendienam frarres er firores ter:4 vrdinis fanéli Francifcr. 
Papon des fucceflions Arret 5. | 
25. Les Eucfques & autres Ecclefaftiques 4d legitimum 
barcdem tranfimittunt. Sea quid fr Ep:{topns frerit ante reli- 
giofrs ; il a eflé juge que les meubles font departisentre 
parents pauures ou à la reparation des Eolifes de l'Euef- 
ché & les immeubles au monaftere. Papon, des fuccef. 
fions Ecclefaftiques Arreft 3.8 $. mmobilia 4d monafle- 
Tim periinent Ut not. in Cap. cum in officits in c. relatum de 
sefhb. in auth. licentia C. de cpift. Ranch. 16.n. 2. iudica- 
tum proximos omribus fuccedere Arreft en robbc rouge 
rapporté par Robert libro 4. capite rertio,vbi fufe 
26. Les biens des religieux appartiennent aux proches 
parents Mafuer tile.des fuccefl.ver/fc.'dem per confueruds- . 
em , & le Pape ne donne difpenfe contre celte couftu- 
me gencrale çan. per vencrabilem qui fils fint legitimi 
Bart. 
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Bart.confil. 35. Mafier. c> Chan. eodem. Et bien que le 
religieux foic Abbé ou Eucique : il ne fuccede , & pour 
eftre profés {uffit d'auoir faiét profclion deuant l'Abbé 
ou prieur clauftral où porté l'habit 3. ans ve mer. im can. 
con/titurioncm de re idic.in fexto C7 per Fab.in auihnerefiC. 
ae facrof. Ecclef. 

27. Les religieufes du tiers ms (ainét Francois 
fe peuuent marier & fuccedent gl f4 in cap.cum eo de fen- 
tent.excomm.in clement. 1. de reliçif.domib. [udnc. Roman, 
368.8 à efté iugé : neantmoins Imbert en {on Enchiri- 
dion dit par Aricit polterieur auon elle ingé qu'elles 
ne font capables ( de iucceflion vi.t.in verho Moyne. 

28. Capue minuti Junt s imcapaces fucce{"l. ediélo c> l,ncn efl 
f.de bonor.facce]].an vero eis fuccedarur vid. Ranch. $16.n"1. 3. 
29. Infarses perfone qui  laborant infamia facts 1 lenones, 
meretrices © finiles fucciäunt eod.S.num.4. Bencdil.in verbo 
© vxorem in prelid.nu,ss. | 

30. Baflards ne fuccedent marri nec collateribus patris au 
matersers ny melme la mere à eux sure Gall a,fcirs ture ci- 
uili Ranch.$.16.nu. 5. Papon des fucceflions des Billards 
Arreît dernier , Benediét in werb. > uxorem decif. $. num. 
144.67 14ç.vid.verb.Baftard. 

31 .. Qu defurélum calumnie caufs accufusit eims faccsffi 0= 
ne primatur ; leg. qui cum maior ffde bon. lib. auiourd'huy 
celuy qui a accufé le teitateur n'eft point priué de la 
fucceflion , fi le teftateur n'a demandé reparation de la 
calomnie , & l'heritier ne s'en peut plaindre comme 
dit le fieur Automne, & confirme fon opinion par la 
loy fin , cap. de reuocandis donaticnibus bis verbis [5 ad ani- 
mum non reuocauit ,ny Cuias ny aucun interprete du 
droit ne s'eftoitencorc aduilé que cefte loy qns cum ma- 
sor ; 8e la loy 0. ff inimicitia ff. de his qnibus ot jdients fuf- 
fent corrigces : car la raifon de cefte loy demeure de re- 
uocandis donationibws. Indignwm ertam fucceffione qui defuu- 
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éto viam eripuit, Pap.des fuccelT. legit Arreft 3.& 22. Er 
fi per necligentiam aut culpam eum mor paî]us fuerit,l'indignu 
ffde sis qwib.ut indig. Et qui defuntti nicem non eff vltus,l.cum 
fretrem Cod. cod. Gr toto tit. ad Syllan, fil4 ervam corurn, qui 
font condamnés du crime de leze majelté, /.qu/quis $ fil 
Cod.ad |. full. maicff. Ran:h. $. 16. nuin.7. 6 8. 

32. Parentes regulariter habent querelam, Lx .de inoffic. telfam. 
© L. liberi Cod. codem, fratrum filiis non datur querela d. L, 5. 
de inoff. cr L. fratres Cod. cod. ervo quamuts refciffo per quare- 
Larn teftamento res recidat ad canfam imteflati, L polhumius 6. 
fi quis, Gr 1. Tiria, cl. qui repudiant. eÿ L.mater ff cod. tamen 
dicendusn aliter fiers fuccelionem nullo faëto reftamento, aliter 
fauilo, fed per quarelam refciffo, nam in [nccelfione que fit refciffo 
tel «mento, parentes,fratres vtrimque coniunétos excludent con- 
{anguinei fratres vterinos fratrum filies fratres, Cuéacius in no- 
uell. de confang.fiatr. 84. Ranch. $. 17. 

33. Si plures eiuflem gradus fuccedant vno omitrente, aut 
repudiante aliis accre[Git eiws portio cum onere,l.1 .$. nemo ff. ad 
Terry. l. fiex plur:b. ff. de fais cr legit. cum onere, quia fidei- 
commilla ab inflituto reliéto à [ubfinro debentur, cr ill: fume 
quafs fab/lirati, L. fi Titio $. Iulian. ff. de legat.2. ins accreffendi 
babet etiam locum in bonorum poffef.l.3. $.vlt. ff de bonor. pof- 
ef. l.nunc (od. quando non per. paires, L. cums peius $. vlt. ff.de 
inoff. {ed [1 plures paterni faccedunt cum pluribus maternis vno 
paterno remivtente, ait repudianteaccrefCit eius portio folis pa- 
ternis, contra idem de fratribus confang. cr: vterinis. Ranch. 
6. 19. 

34.  Deficicatibus omnibus liberis & propinquis faccedie 
vxor exclufo fifco ex cap. pratoris Edit, vnde vir € vxor, G 
idco honoraria ef fucceffio non legitima, quia fucce[fionem quam 
ad focerum cÿ nurum extendunt gloffa in . Marili inffit. de 
nuptis , fed numauam defertur [uccellio ire affinitais, L. af- 
finitatis Cod.communia de fucceffonib. Tyraquell. in tratlat. le 
sort failit le vif, que quidem fucceflie vxoria locum habet ira 

: Gallia 
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Galba Pap.tit.de fuccef.leg.Air.1 9.8 eft fiequent ir fur, 


€ vu lgo concepts s cuen bis on fncce dant parenies 11 Gal:4,aut 
proprnquis dejicuntib:4 liberis fuccedit vxor, Bald. in L. fi qua 
slujires ad Orficsan. Ranch. $.11.num.3.4. © $.in uno cufu 
samen vxor cit hares legitima, fi [it mops, > vir dues, f-ccedse 
in quartam, fine extent lberi, fine non : quod us tributum viro 
in boms vxoris nouell. de exh:b.$.quon.am vero,fed mmmutatum 
nouell. ut liceat marri, & au 117.6. quia vero, vbs foli vxori 
tribusiur : ex quibu locts decepra cf awth, prop. Coi. ynde wir, 
dé qua tamen male de vtroque coniuge loquirur ‘Ranchin. vbi 
fupra, num.G. fuccedir pojt omnes propinquos eriæm cos qui funt 
2x4 10.gradum,ut indicatum fuir au rapport de Choppin 
Lb.1. dom. fin. ut.13.num.17. é prffvirum Œ vxorem fucue- 
dit,inguam inre culs, l. fliu $. 1. € L quidam 46. 6. queries 
de leg. 1. 1. 4.6. ead. de fideicomm. bber:. ct 1. 4. ac bomis 
vacant. lib. 10. Cod. Tyraquell. in iraël. le vif failit le mort, 
decla’.2.part. num. 14.T outesfois {us non eff ares l'girimns 
quand des biens font confilquez pour crime, fed ef? loco 
baredis, Tyraquell.eod.num.16. | | 
35. Le commentaire de Mafuer, tilere des fucceffions, 
n.20.@ 21.tient que l’auth.prereresselt obleruce en pays 
de droié efcrit,tellemét que fiféms de droiét vient apres 
les trois lignes fucceiloires,& le mary & la femme. 
36. Parentesextra 10. gradum excludunt f{cum, fine paterni 
in bonis matris, € contra Charond. lib.4. cap. 10. 

37. Quaeriur an domini inridici excludant fifcum, funt prouin- 
cie in quibus ob confuetudines fifcus excluditar Choppin. lib. de 
dom. tit. 1 3. Tyraquell. eod. num. 1 1. Guid. Pap. con/il. 3 6 2. 
& Lx. de bon, nac. Ranch. $.21 3. num.3.tient que n’y ayant 
point de couftume, le fifc doibt eftre prefere, toutesfois 
il dit que plufeursen exceptent les Seigneurs,qui serum 
babent imperium &: aliam iurifdiétionem, quos praferri volune 
du moins és biens qui font dans leurs iurifditions, 
Choppin. d. tit. 23. num. 3. 5. 
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33. Le ffc fuccede à l’eftranger par le droit d’aubey- 
nc, & faut noter qu'on diftinpue,des biens qui ont 
cflé acquisen France, l'eftranger n’en peutdifpofer 
finonentre vifs fans fraude, Papontiltre d'Aubeyne 
Ârrelt 6. mais en biens aduenus d’ailleurs ou portés en 
France , lc Roy n’y rien. Arreft 3. ?n iiipuur que ab vo 
comparata fuerunt regslarirer fuccedit j [eus exclulis parenti- 
bu etiam hiberis , Benediélus in ve: bo c> vxurem decif. nm. 
480. Mais par la loy de ce Royaume rapportee par Lu- 
cius lib. 7.placit. tit. .cap. 3. les enfans fuccedent & tous 
afcendans interdiéla interim alienariene : cat decedant fans 
cnfans redeunt bons ad regem , vid. l’Arreft 4. à quoy font 
neceflaires , fçauoir qu'ils foyenñt nez en France & refi- 
dents en France & de femme Françoife, & par le’defaue 
de l'un de ces 3. font priués de la fuéccffion arreft 2. 
Gr fifcus prefertur au feigneur hautiafticiet. Papon ar- 
reft dernier a efté iug£ contre, vid. Ranch:quitient le 
priuilege en Languedoc où droit d’aubeyne na point 
de lieu vid. Meynard. ‘% 
39. Le François qui va demeurer hors lc Royaume 
pour y marchander & s’y marier,ne perd le drbit dé na- 
turalité,& ne renonce pour cela au droit de fucceder en 
France : & {es enfans auf, bien qu'ils foyent nez hors 
du Royaume {nccederont à leurs parents en France : & 
ainfi a cité iugc fouuent au Parlement de Paris , Cha- 
rond.hb.6.cap.$.c lib.4.ca7 $ Ge. 
40.  AVota que Îc Roy fcul faccede aux cftrangers non 
naturalilés decedäts fans heriticrs, & non les feigneurs 
iufticiers : parce qu'au fcul Roy appartient de permet- 
tre à l'eftranger de demeurer en France & d’y acquerir, 
toutcsfois les fcigneurs fuccedent à leurs fubicéts dece- 
dants fans heritiers, & ce par droit de desherence.Cha- 
rond.hb.7.cap.7. 
41. La loy naturelle qui continue aux eufants la fuc- 
ccffion 
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ceffion des peres & mercs & qui eft approuuee de tous 
peuples comme vn droit des gents , mefme pour les 
potthumes,ne permet que fans caule ils en puifsét eftre 
priués & desherités v4 conffar ex lege Mo/is num. 2.27. 
42.  Plutarque sn Solon, Cicero bb. 3.de fini .bonor.l'in fais 
ffde liberss © pofium.l cum rauto ff.de bonis damnatorum. 

43. Pourles caüfes d'exheredarion il faut voir. luft- 
pian 2V nur cum de appellat, 115. 
BPRDSELE RIRES A ETIEREES EKESEST 


Ser gent. 


1. CIles fergents ont tefmoigné deuëément leurs ex- 
ploicts , üs font paifaicte foy tant par les ordon- 
nances , que par le droit , sn leg. f} quis decrie cum sbs ner. 
Cod. de falf. ce que s'entend cn chofes qui concernent 
leur ofhcc, facu L. 2.de execur lb 1 2. La. in lnec vs ff. de ac- 
quir. hered.cap. cum paratÿ , cé sbi gloffa C* doëlores de appel- 
lar. De forte que le fergent fera creu en ce qui concer- 
ne linthimation & adiournemét faiét à la partie ou au 
domicile, Specul. $, féquitur aude verfic.fed nungwid de citar. 
cé d.cap. cum parati Guid, Pap.qu. 618. Et fera creu fi l’ad- 
journé auoit ditne vouloir venir pout la çontumace 
Bartin L. fin.ffde in intecr.reflitur.& Lex confenfu $, fin.ff. de. 
apcell. dl. 3. denuntiariones Cod.quomodo cr quAnda indices. 
Comme aufli fera creu rapportanten l'exploie n’auoir: 
trouué là partie, vt habetur in lpreparandum Cod. de indie. 
Œ 6. fiquiem  ibi fafon. Plus fera creu s’il rapporte 
n'auoir trouué meubles & immeubles , lors qu'il fera 
chargé d'en faire diligence. Bartol. ér dis L.4'Duuo S. ir 
vendiione ff.de re idic.eÿ Laf. in lin illa,de verbor.obligat. 
2. Ne fera toutesfois creu led't Exploic du fergene. 
en chofes qui font par deflus fon Exploiét d'inthimatiô 
ou aflignation : car ce feroit trop authorifer la perfon- 
ne des fergents , qui maxime bc 1empore ve non femper 
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proferunt Ldiuus.ff.de cuff.c exhib.reorum l.magis puto $.nec 
tantum G° ibi gloff.ff.de reb.eorum € lea quidem Cvd.de ac- 
cufar. De forteque fi le Sergent diloit par fon exploi& 
auoir efté battu, ou aigrement iniurié, il ne feroit creu, 
Doëlorés in cap. cum parati de appellat. parce que cela eft 
extra ea qua fpetlant ad cins officium, Cardinal. in Clement. fi 
autem de dolo cf contumacia,cé loann. Andreas in addit.S pe- 
cul. tir. de contumacia verfic. circa fecundum GaidPap.quest. 
628.ainf fut iugé par Arret de la Cour de Tholofe dans 
: Papon tiltre des fergents, Arrelt 9. ce qui s'entend pour 
paller à condamnation fur vn fimple exploict. Et fera 
creu la partie qui l'aura intereflé ou battu pour infor- 
mer contre luy, d'autant que fur la relation du Sergent 
l'on peut proceder à inquifition,comme dit Barr. in [.1.6. 
cura carnis ff. de officio pretoris vrb. eÿ Aret. in tra£katu male- 
ficiorum in verbo pratio publico. Si que comme l'exploiét fe- 
ra creu;auquel le fergent declarera qu’il n’a peu adiour- 
ner la partie pour certaines caufes, L. 3.de evecut. lib. 12. 
Cod. De meme, pourra eftre creu lexploiét,auquel fera 
inferé battementouïiniures. dem in clement. ff ante de 
dolor contnmacia. Toutesfois la fremiere opinion eft la 
plus receué, fauf fi plufeurs conieétures afiitoient Pex- 
ploict,comme blefleures, mauuaife vie de l’inthimé, & 
autres chofes:car lors fur l'exploiét d’vn fergent auec vn 
‘cefmoing on peus ordonner la queftion, Barr. in l. fin. de 
quaff.Il elt vray que l'adiourne pourra fouftenir & prou- 
uer le contraire de l'exploict,arvumento legis oprima in fin. 
de contr. commis. ffpular.cr Guid.Pap.qu.6 1. num.2. voire 
dit que fi le fergent eft de peu, & qu'il aytefté conuain- 
cu autresfois ; l’adiourné,s'il eft homme de qualité, fera 
creu à ferment n'auoir offenté lediét ferge:t, quia pre- 
fimprio [ufiepis odij propter vim illatam eos repellis, 1. x, $.1. ff. 
de gueff. 
3. Exploiét de fergent faut qu'il contronue que l'ad- 
| ioui ne 
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iourné à certain iour, lieu, heure & peifonne, Panormir. 
sn cap. confultst de offic. deleg. mais fi l'heure neftoit nom. 
mee il s'entendraque l'adiourné doibt y comparoiftie 
à l'heure accouftumcée,que l'acte .pour lequel il fera af- 
figné,le requiert:faufs’il eftoit queftion de faire extraits, 
voir produire & iurer téfmoings ,en ce cas il faut af- 
figner l'heure & le lieu certain ; comme l'auditoire, 
grefle où piace publique , hoftelerie , ou autre lieu, où 
lon auroit afsigné : autrement le tout ne vaüdroit 
rien , quid qui alsrer facit quam dennnciauit , non fecrffe vi- 
detur L. aut qui aliter ff. quod vs aur clam que Bartole induit 
à ce propos , felon Lafon conf. 24.vwvl. 1. Et doibt l'ex- 
ploit d'adiournement eftre fait felon la diftance ou 
lieu , où la partie eft afsignee,comme s’il y a dix lieues, 
à plus d'vniour,fans conter le iour de l'« fsignati6,com- 
me cft dit #7 L.1.ff.fi quis caur.Et doibuent tous adiournez 
comparoiftre , & fe trouuer au iour & heure où ils au- 
ront elté afsignés , L. 2./5 quis in ius vocat. non.1 6. 

4. Mais ilfaut aufside necefsité qu'il foit afsigné !. 
de vnoquoque ff. de re indic..éf l.1.ff. dein iws vocand. cat 
tous adioutnemens font de droit diuin & humain, cer. 
ommipotenttm 2. q. 1. Cap. pafloralis 2.6. cæters de fentent. 
€ re judic. Dit que le prince ne peut iuger fäs que la par- 
tie foit aflignce, & ouye, cap. abbas in cap. clim. de re 
sudic. Alcigt. l. abfentem 1 9 9. de verb. fignific. € imper. in 
6. fi vero de exhr:b, reis in auth. difent que toutes matieres, 
foit fouueraine, ou autre, il eft necelaire d'entree d’ap- 
peller partie pour l'ouyr. | 
s- Les exploits d'adiournement doibuenteftre fais, 
felon les couftumes & ftatus des lieux , & le fergent 
fera tenu de bailler Exploit ou aéte du licu,rtemps,dat- 
te, perfonne, & tefmoingne l'Exploit figné par les 
fergents ,par. l’ordonn. d'Orxleans article 94. Et 


faut que l'exploict foit faiét à la partie où au domicile 
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par ladicte Ordonnance,& par celle du Roy François,& 
par le droiét in 1. 1. praior. € bi diuus, 7 Bartol, de damno 
info, & que l’exploict en foit chargé, l. imperfeëlus Cod. 
de ann. except. & 1bs Bar:ol. Et le domicile eft re puté au 
lieu où l’on demeur#auec fa famille , L. vxori de leg. 3. Et 
doibuent les fergents nommer en Pexploiét la demeure 
des part'es, & de leurs records par l'Ordonnance d'Or- 
Icans;article 94. vd. fapra verbum, Adiournements. 
6. Mais fi le fergent faifoit vn faux exploiét & rapport, 
il feroit priué de fon office, & puny comme fauilaire 
par l'Ordonnance du Roy Charles VIT. de lan 14 5 7.arr. 
14. notat.4.Bartol. in |. qu: nomine ff, de faif. l. nullum Cod.de 
tefhib. Guid.Pap.qu.s 74. & Bartoli |, fs mulier S. [5 féruves ff. 
rem amotar. ; 
7. Le fergent doibt inferer en l’exploid l'inftigateur de 
l'emprifunnement pour euiter que pour chofe legere, 
où à l’appecic d'autruy aucun ne foit vexé, comme fut 
dit par Arreft de Paris de l'an 1 540. dans Papontil- 
tre des Huifliers, & Sergents, Aricft 1 2. Gar il ne peut 
pas mefme affigner aucun mandement du iuge & 
requifition de partie, Î. cum cleric. Cod. de Epiftop: € cle- 
ric. Bario. in lifin. (od. de requif. res. Que file fergent 
excedoit les limites de fa commiflion , il feroit puny 
pat le Iuge Royal, ou autre, Cyn.in avth quia in pro- 
#incia,Cod.de crimine vbi agi oporteat. I! faut que l'exploit 
_ foit couché par cfcript, Sonzin in rubric, Cod. de im rue 
vocard. car le iour commence du iour de l'exploiét:ainfi 
a cité iuge par Ârreit 5. dans Pap. hoc nr. C'elt pourquoy 
il faut qu’il apparoïfle par efcrit Clement. fn. vt lire pen- 
dente, & a cilé iugé par diuers Arrefts que les fergents 
doibuent {çzuoir lire & ecrire, ou autrement ils ne 
peuuent elhie receus Papon Arret 1. bec rt. mais fi d’af- 
figné défnioic auoir efté adiourné, le fergent fera creu, 
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cap. litem de teffibes cé d.c.comparari, de appeliar. linon qu'il 
y cuit des coniectures au contraire lafon ir L. properan- 
dum de sd.vid.\'Axreft 8. de Papon $.1.pro cr contra. 

8. Lesfergents ne peuuenteftre receus fans prece- 
dente inquifition de leur bonne vie & experience, & 
feront agés de 2 sans pour le moins,& doibuent baitler 
caution iufques à à deux cent liures, & porteront l'ef- 
cuffon de crois fleurs de lys , pour eltre congneus & 
obeys par l'ordonnance d Orleans,art.90. Et baïlleront 
recpiffe de te qui leur aura efté baillé en main, & nc, 
pourront g garder argent ou meubles qu'ils auront exc- 
cutés plas: de huict iours- par la diéte ordonnance , art. 
92. & par l'Arreit dernier de Papon hoc. sr. faut le ren- 
dre incentinent. 

9. Le fergent qui aura commillion de prinfe de corps 
contre vn delinquant , fi ledrét delinquant fe dettend à 
force d'armes , le lergent peut tucr , Barr. in L. [5 ot alle- 
gas Cod. de ficar. Fab. inl. fi fuis Cod. de ne q'i ad Ecclef:con- 
fug. pourucu que cela foit faiét par neccflite , & que le 
delinquant n'euft peu ceftre pris autrement que mort, 
auth. {ed non sverfic » fed queriur Cod. ne vxor pro marsto. 
Toutesfois s'il n’y auoit eu refiitence le meurtre ne fe- 
roit excusé : car le lergent emtoutes executions doibt 
cftre modefte & temperé; & ne doibt iniurier ny inte- 
refler ceux à qui il s'adrefle,mais fe doibt compoïter en 
uers cux doucement, & honorer chaîcun felon fa qua. 
lié : ce que ne faifant, il fera puny & aétionné par l'a- 
ion d’iniure,limisriarum, ff.de init, fans que le fergent 
puiile propoler exceptions , finon la refiftence violente 
de l’executé, laquelle prounee ; le fctgent ne lera tenu, 
L. fecnndum fl. ad L. Aouiliam. 

10. Silefergen teft iniurié & offense en à faifant l’'e- 
xecution, c'eft autant que d'effenfer lon prince, qui eft 
reprelenté en la pèrfonne de fes officiers , Panormis. à 
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cap. Cum fit generale ide foro compet. Alex in l. quamuts.ff. de 
in ins vocand.t Guid. Pap.q.s 57. Hyppol.de Marfi.confil. 
1.4.1 9. conf.115.n#.15.Et par l'ordonnance d'Orleans 
art.9 3.eft porté qu'il fera procedé extraordinairement 
contre tels defobeyflants & rebelles. En fomme ceux 
qui battent & iniurient les fergents font coulpables de 
mort , & censés auoir mis la main violente fur le prin- 
ce 17 1. fi non conuiiy Cod. de iniur. Bart. inl. fi quis . 
fiquis l. quifque Cod. lege Iulia maieflat. vide fupra verbum, 
Iuge. term et 
1 k Si vn fergent prenoit vn malfaiéteur,& qu’il criaft 
ayde & fecours, on eft tenu de l’aflifter & ayder,à peyne 
de l’efméde,mefme fi ledi& malfaiéteur eftoit efchappé 
faute d'ayde,nor.in L.liber homo ff. ad l. + Aquil. Mafuer. tot. 
tit. des peines ,"4. 37. Et ceux qui oftentles prifonniers 
des mains des fergents font puniflables,vr faprain verbo, 
Prilonnier Guid. Pap. q 57 9.Et ne peuuent les fergents 
vallablement executer ny exploiter en autres lieux 
hors le baillage où ils ne font fergents , vid. l'Arreft de 
“Pap. 1 5. hoc 1. | + 
12. Les fergens ne peuuerit executer fans y rapporter 
les formalitez requifes , ou autrement ils feront con- 
damnez aux defpends dommages & interefts & fon 
execution declaree nulle & tortionnaire, & les biens 
executés rendus ; L. #imis propere Cod. de execut. res iudic. 
Rébuff. de fentent. execnt. artic. 7.0loffa 16. € fapra in verbo, 
Executions. 
13. Le fergent qui aura cftabli fequeftre ou: depoli- 
taire infoluable eft tenu, ff non fint foluendo L.1 . ff.de magi- 
ffrat. conueniend. Et fi on tefmoigne de la fufhfance, tels 
nominateurs ou tefmoings. font tenus folidairement, 
L. cum offendimu ff. de fideiuff.c Rebuff. ff.de pracon.cr licit. 
art.2, gloffa 2.7.1 3. FLE 
14  Scrgents Royaulx ne peuuent exploiter cs pure 
cs 
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des Seigneurs haults lufticiers,finon en deux cas fçauoir 
de reflorc où d'appel & de cas Royal. Ny ne peuuent 
mettre à execution les obligations patleës foubs les 
feaux des Seigneurs, ny les fentences donnees par leurs 
luges. Dequoy il y a plufeurs Arrefts, citez par Pacquet 
.… des droiéts de luftice, pag. 3 31. num:1.2. dr 3. finon que 
ce fuit auec permiflion du Seigneur hault lufticier : & 
s'il y a controuerfion fiiéte par le fergent,le Seigneur fe 
doibt retirer au luge Royal le plus proche, pour en a- 
uoir reparation,vide féprà in verbo,ofhciers : bien que les 
officiers Royaux foient iufticiables en tout cas des Sei- 
gneurs haults lufticiers , finon quand il eft queftion de 
leurs offices, cod. pag. 3 1 3. num. 9. 
15. Bien que les fergents des Seigneurs puitlent faire 
tous exploiéts concernants les crices & adiudications 
par decret,pourfuyuies par deuans leur Iuze : toutesfois 
ils ne peuuent mettre fes panonceaux Royaux €s mai- 
fons failies, & autres lieux, ains doibuenceltre mis par 
les fergents Royaux, ecd. mum.2. Us 
16. Vnfergent ayant excedé la forme de la main mile 
ordonnee par la Cour contre vne Damoyfelle, laquelle 
lediét fergent auoit conduite à la conciergerie auec fes 
foldats, l’emprifonnement café fut condamné en 6. ef- 
cus d'amande, & ayant eu letrres pour fe pouruoir con- 
tre l'Arreft, & faire retraéter ladiéte amande pat autre 
Arreft du 27.Auril 1 598. il eft declaré non récepuable, 
aucc defpens, & condamné à deux efcus enuers le Roy; 
& deuwgenuers la partie. Qua pœna afficiatur qui fauien- 
tem offendir, cé 1n quod crimen incidat, Guid. Pap. confil. $ 8. 
579. Etan feruienti credarur referents fibs faëlam iminriam eos 
dem con/il.6 1 8.vide Mafner,tiltre des adiournemens. 
17. Si l'adiournement eit fai@ à domicile, ou à perfon- 
ne, Statur relarioni féruienrss, I. fi quis decurio Cod.ad leg. Cor- 
nel. de falf. : lege quidam Cod. de accufat. 
| Sequefres. 
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IE y a trois fortes de fequeltrations ; fçauoir volon- 
taire, necelliire & mixte : volunsaria qutem feu ftra- 
to ejt qu 1: ex conuemrone Gr voluntate eff permifla l. 1.ff.de- 
pofiri L. fi folnturus ff. de filut. quia [i partes fint concordes quid 
adindicem ? l.1.6.us ff. de nou oper. nuncsar. necel[aria feque- 
férario ejl que precepto sudicis vel magifiratus eÿ snierdnm ex 
officio iwdicts fit,ut fi ipfe videat aliquos ad rixam paratos, tunc 
potefbeos ex officio compefcere & fequeftrare rem leg æqui[limum 
ff. de vfufruttus Et dicuur neceffaria , quia partes neceffe ha- 
bent eam fubire poltquam index eam elle faciendam decreuerit. 
C’eftpourquoy quand il y a de la necefhite, le lieu ou 
Ja pertonne eft mile en fequettre , Lagwiffimum Gr !. lin 
bus de.agric. & cenfhb.2: Cod, ce Loleum ; in preprio ff. de fo- 
dur.:cœ Gnide£P ap. conf: 1 2 3. num.2. G 4, de la vient aufli 
que lors qu'il y à foubçon de fuite ou de pauurete , que 
l'on reçoit à faire fequeftration.de la chofe pour fufhre 
L.fi fdesuffor $. fr:ffquifatid. cog. de mettre en main du {e- 
queftre ou dé farir le bien-meuble où immeuble , /. im- 
perator {mal ff.de appel. & lub executione (od. quorum ap- 
pellariones non recip: Delà vient qu’encor que la loy puif- 
{e fequeftrer les .perfonnes , que lors qu'il y a prefom- 
ption'ou crainte de fedition ,ou autre caufe legitime. 
Car fi celä eft cogneu du iuge , il pourra fequettrer les 
perfonnes que l'on doute, L. 3.6. fivero vtraque ff.ds iber. 
exhib. Er fi le mary demande fa femme & que pour eccla 
foiten proces,elle fera mife en fequeitieiufques à la fin 
du proces,de peur de mauuaistraiétement: & attendre 
vn bon accord cap.sx tranfmiffa € cab.lstreras 6.final: de ss 
integr. vffir. ou quand on craint fubornation.d'vne fem- 
me ou fiancee ; leiuge la doit fequeftrer en lieu où ne 
puilfe eitre faicte force ny violence, cap.locum, de [per/al. 

comme 
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comme dans vn conuent de religieules, c4p. penultrm.de 

probar. en fin les biens meubles immeubles faiéts, voire 

les benefices mefmes peuuent eltre fequeftrés,{elon l'e- 

xigence des cas,d.clement. unic.de fequelt.pof] fj.in veri o be- 

nehcinum,c d'élores on c.examinata de mdicus. Enlemble le 

bcltail qui fera crouuc és auoynes de quelqu'vn,iufques 

arcqu'ilfera cogneu s'il a cité delrobé, ou non,poutra 

cltre mis en fequeitre entre les mains de l'hoîte , Caftr. 

en Î. [: fideinff..fin.qu farsfd.coe. cr Alex. conil.6 3 val. 3. 

2. D'ailleurs le iuge officio fuo peut (cquettrer les fruiéts 

d'vn bencfice, fi le curé ne faiét fon deuoir , qui tiendra 

nonobftant appellation, cap.peruenir 2.de appell. € a.cle- 

ment. 2. de fegreftr. poffef]. CG: in dif. cap. exammata de indic. 

| AMixta autem fequeslrario que aiboriuate legra cr indicu fir, 

| volunrate ramen partium , commune en ce Royaume où 

l'on fequeftre en vertu de l'ediét des crices , & ainf a 

cfté iugé par les Arrefts 31. & 32. rapportéspar Papon 
tilt.des criees lib.1 S.ritulo 6. | 

3. Orfequeftre cit appclé curator bomis L. fequefler ff. de 

ve b.fiemc.cr in tir ffide curat.bon.dand.& font conftitués 

& ordonnés comme commiflaires au regime delfdiéts 

biens failis , & executés, gardant & régiflant la chofe 

fäilie d'authorité du juge, clement, vnica, de fiquefir.poff. & 

fraët. Er ef dit fcqueitre 4b eo grod l'tiganies fidem em fc- 

guantur , Comme dit A:l.Gelllibro 20.7 au Deuter.cap.s. 

__ fequeftre et sppelé pere & mediateur de paix , & pat 

= le droit ,in |, e apud quem in fin. eÿ in l. fequ. ff. depofitr. cit 

appelé tierce perfonne. C’eft pourquoy il eft ordonné 

communement par le iuge pour la conferuation & a 

paix des parties, & de la cholc fequettree diéé.lege «quif]i- 
mxm ff. de vfufrutlu. | 

4. Regulicrement toutes fequeltrations font odieu- 

fes & prohibées, lunica Cod.de proh b. fequefl.pecun. Et ce 

d'autant qu'il eft iniufte de priuer auant, ou pendant le 

proces 
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proces, aucun de {a pofleflion de fon bien, pour le met- . 
tre en main tierce, /licet 6.depofiri, cap.1 ut lite pendente,e 
cap.x. de fequejlr. polfef. À celte caufe auant que executer 
ou fequeftrer vn biéil faut appeller le debiteur,&c pour- 
fnyure par condamnation, 4. ! vnic. de fequelir. pecun. & 
Boyer g#.17 2. parce que féquejtratio e$t fanilis exrcutions que 
gen fit ex abrapto,l.r. Cod.d: excepr.rei sudic.çc& rx Bald.in cap. : 
,2. de féqueflr. po.  fruët. finon qu’il y euft du danger, 
comme il a eité diét , ou s'il y auoit peur que les fruicts 
ne fuffent dilapidez pendant le proces, d.l. imper. in fine, 
de appell. Aufrer. decifcap.fol.quefl.477.$ Panormn cap.2. 
cr fin.de fequeff.pol]. & fruit. 
s. Lefequeltreeft differant du depofitaire, d'autant 
que le fequeftre fe fait quand il y a controuerce où l'on 
commence par execution, d. Î. féquefler. de verb. fignific. 
glofla «ÿ doflores in capite examinauit,de fudic. lequel feque- 
fkre ne Le fai@ fans ouyr parties, ou autrement il feroit 
occulte, où le depofitaire fe peut faire, fine aliqua lte & 
controuerfia Cardinal. in d. clement. unie. de feauelir. pof. & 
fruit. cr Lfe quis nec canfim fffi certum pet.cf Rebuff. tratlar. 
de féquefir. glo[s à .num.2. cr 12. fol. 8 10. Et d’ailleurs le 
fequeftre pollede de la chofe, ce que fe fai@ point le 
depoftaire, d.I. licer ff. depofiti, &c par auttes raifons amc- 
nees par Rebuff. eod. gloffa 1. 
6. Or le fequettre d'vne perfonne publique doibt eftre 
fidelle & loyal,pour rendre ce qui luy eft commis à ceux 
à qui appartiendra en fin de caufc, d, L. fequefter de verb. 
fignific. Et eft de fon deuoir fruëlus cuStodire exemplo pa- 
trisfam. gloffa in Clers. vnic. de fequeffr. pe[fel]. no*. sn L. ts qus 
&. qui in poffe[].ff. vt in poffelT. legat. Que s’il auoit consômé 
les fruits, n'en pouuant rendre conte, le proprietaire, 
creancier,ou aurre poutfuyuant,le conuiendroit par la- 
étion penale. in faëlum. Enfemble fi par fa nonchalance 
la chofe eft deteriorce, les edifices ruinez, le beftaif 
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perdu, les fruiéts delaiflez fans eftre leuez & non ven- 
dus : à quu:y led'ét fequeftre {cra tenu , /. prater air ff. de 
bon. auth. md. poffid. Et bien que le lurifconfulte en ce 
lieu, onls1. 3. fin. ff. ne vis fiat ei, parlant d'vn crean- 
cier faifi par polleffion du bien de fon debiteur. Neant- 
moins fe traitent à vn commiflaire & fequettre de 
mefme facon. Eadem enim imquit , l. prior caufi c#t sn 
curatoribus bonorwm. Nan 1j icremiur vt crediores. 
C'eft pourquoy le fequeitie ne doibt commettre frau- 
de en fa charge, ou autrement il en feroit tenu & 
puny, L. 3.8. /i executor ff. de negor. geji. que s'ils commet- 
tent fraude, le Juge la doibe reparer, {.w fundo ff. de rei 
vindicat. 

7.  Ecafn que les fequeftresne foyent reprimez par 
l'ordonnance du Roy François I. de l'an 15 3 g.art. 82. il 
faut qu’ils arrentent la chofe fequettree de l’autherité 
de la Tuftice, qui les a commis fequefires, & ceit arren- 
tement faut qu’il fe face appellees les parties par ladiéte 
Ordonnance , afin qu'ils ne foient lefez aud:ct affeime, 
L. de vno quoque ff. de sure iut. Car ils pourroient eftre 
lcfez en tel afferme, qui fai& qu'il doibteftie fai au 
plus offrant & dernier encherifleur : toutesfois fi les 
parties executees vouloient faire l'afferme, ils n’y (e- 
ront receus , d'autant qu'ils ne feroient jamais defai- 
fis de leur bié, auquel il ne feroit iamais prefumé qu'ils 
apportaflent bonne foy. Que quand il eft force au fe- 
queftre , il la doibt denoncer au creancier en iuge- 
ment, lequel creancier demandera eftre enquis pour 
apres defchafler le fequeftre,ou le faire reintegrer à l’ex- 
plorateur, L. 1. ff. ne vis fiat ei. Toutesfois ne fera eiti- 
mee force, fi vn locataire qui loué la maiïfon pour trois 
ans n'en veut fortir, pourueu que ce ne fuit fait en 
fraude, & qu’il fuft foluable: ny {1 la maifon eftoit indi- 
uifible auec quelque autre, comme dit Rebuff sir. de 
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preconis artic. 2.q.wnic. fol. Go1. Et quand'ileft dit que la 
potleflion demeure au fequeltre de la chofe fequeitrec 
tandis que le proces demeure,d.l.licet ff. depofiri,cela s'en, 
tend pour n’en pouuoir etre expolié fur les peines fus 
efcrites : car regulierement vn fequeftre non prinar quem 
fuo sure vel poff. comme dit Balde & les doéteurs in I. im. 
sereffe puto de acquir. polfeff: C'elt pourquoy encore que le 
bien d'autruy loit fequeftré longtemps, pour cela il 
n'en perd pas la pofleflion,ains en prefcript comme poli 
fefleurscomme vn tiers ; rex1ws in l. Pomponiies &.[r tmIf ff 
. de acqair.vel admir.poffef d'autant aufsi qu'à caule du dict 
fequettre les fruiéts fe conferuent : occalion de quoy la 
poilefsion n’eft point oftee au maiftre , !: (ÿ cum durer 
$. fin. autem ff. folut. marin. Er Rebuff: de pacific. peffèl].nu- 
mer.S6. 17. 
8 ‘Le fequeltre peut eftre contrain® à accepter le fe- 
queftre s’il n’a d’excufes pettinantes , fécindum Bald.' in 
À. 1. vbipupill. educ. deb. in L. de prohibit. [cqueflr. pecun.a. 2. 
mais le fergent efttenu de luy faire figner l'exploit de 
fequeftre , ou autrementtel fequéftre eft nul par l'or- 
donnance des criees dû Roy Henry I.& par l'art.1 74. 
de l'ordonnance de Blois, ne pourront eftre fequeltrés 
Jes laboureurs des biens de leur maiftre ny du feigneur 
duquel il feront fubieéts par l'art. 176. de l’ordonnan- 
ce de Bloys. | | | 
9. Toutesfois file Seivneur ne demeuroit fur le lieu, 
Je di& fequeftre pourroit eftre commis au mettayer 
ou laboureur ; comme fut iugé par Arreft de Paris 
da 1. Otobre , 1575. rapporté en la conference des 
“ordonnances fur le dernier article des faiñes. libro 10. 
’#itélo 2. 
‘ro. Le fequeftre fera tenu de rendre conte & reftiruer 
fruits & iurera de la quätité des fruiéts qu'il aura prins, 
de quoy il fera creu par fermét par l'art.106.de l'ordon- 
| nancec 
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nance de François I.de lan 1559 9.fauf à la partie de s’in- 
former & verihier de la qauité & valeur deidics fruicts 
outre le rapport & ferment dudiét fequeftre par l'ar 
cle 167. de ladiéte ordonnance du Roy François L de 
lan 15 39. n'eftant pour ce regard exclusle proprietaire 
d'informer contre l'aflertion du fequettre ou ferment L. 
gui diui ff. de probaï. cr cap. bona jide de cl:ék. le vray que 
{ le fequeltre eftoit infame , il ne feroit éreu à fon fer- 
ment, Alexand in L. qui bona $. qui , c fafon in L. ft quardo 
esdem. vnde vi. C'eft pourquoy il eft permis de prouuer 
contre le ferment du fequeftre lors qu'il eft oidont né par 
la loy & ordonnance, non fi c'eftoit.vn iurement defe: 
ré /.1. Cod.de reb. éredi. G Rebuff. eraët. de fequefir.gleffa 1. 
€ vnic.fol. S16. 

11. Le fequeftre doit rendre conte dcuant le iuge, 
d'authoritétluquel il aura efté commis,!.fin.$.penul. Cd. 
de reb.authorst. sud. pofl.voire contre qui que ce foit,parce 
tel fequeftre vient en confequence de la charge d'ice- 
luy. Zald.in I. accepr. Cod.de vfur.coll. 1. Et ayant le feque- 
fie refitué , 1l eft à l'inftant d’icelny. pourueu que ccla 
ayt efte fait ouyees & appellé es les parties,comine dit 
Bald. nl. fin.C.de reb.auth. ma.pol. 
12. Mais il doit pluftoft lire appellé pour rendie 
“conte & prefter le reliqua. Car s'il auoit pluftoit rendu 
les fruits que rendu le conte, cela ne l’excuferoit fe. r, 
Cod. de excufrei ind. {e finit auffi le fequeftre q''aido dutus 
ef? pendente lite ,ea finta expirat ei4s officium ; qua ceff. Inte 
caufa ceffat eff, can. cum crffante de appell. comme auf 
fati[Aatio facit ceffure fequeflraiionem. fi fideistffor $. fin. f. qui 
fard. cog. Sed fatifiatio duo continere debet , ftilicet qnod fru« 


ÉEus non confurment. leg. die ff, de petitio. hered. c: quod illos | 


fruëlus ad indicis mandat reflituet , argumento legis oleum 

. de dolo 7 Bald.in cap.olwn de prefcript.num. 4 Toutesfois 

il sobleruc que fiapres pars offerat féquefrationem ,nar 
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ccffabit. fequefler. ce qui eft obferué pour Fimmeuble, 
toutesfois pour le meuble cyution peut eftre receue 
comme dit Rebuffe i# sraët. de fqueftr. art.7, num. 9. & le 
fequeltre qui a ellé eftably au commencemét,dure pen. 
dant l'appellation, !. lists Cod.de agricolis > cenjjtrs,er co- 
lon. lib.x1. 1. fi fdesuffor. $. fin. ubi vel lis finem acc:piat ff. qui 
fari[a. cg, Sr diéta clement. vna, & la fentence portant le 
fequeftre cf exccutoriale, nonobitant l'appel, L. smper.ff, 
de appell, Bald, in L,fi fdeiuffor $. fin.ff.qui fats/d.cogantur,quia 
prafumitur fuife appellatum caufa executionts impediende € 
differenda, leg. fais aperie Cod. de Falcid, Gr Pancrmit.in cap. 
2. de fequeitre. poffef. 
13. Toutesfois (au fequeftre n’auoient efté gardees les 
formes de dioict l'on pourroit fe pouruoir par appel, 
cominc dit Lucas de Penna,in l. penuir. $. Juper de errog.milit. 
ann. Lib. 12. Cod. . 
14. Quand vne chofe ne peut ou ne doibt etre F5 
ftree, la partie pourra demander qu'il foit faicte defcri- 
ption des fruiéts, afin de par ce moyen pouuoir plus fa- 
cilement prouuer leur quantité‘& qualité. Ce qui s’ob- 
ferue, & cela s'appelle igfpeéteurs aux fruits, Barr. in L 
fr.$. hn.ff.qu fatsfd.cogantur. 
35. S'il y a plufieurs fequeftres eftablis,tous font folidai- 
rement tenus à rendre conte des biens fequeftrez,ce qui 
s'entend s'ils font fequeftrez d’authorité de luiftice, cum 
de munere publicotenetur, Lx. 6. fin. ff. de exercit.aëf. de forte 
que fi l'un des fequeftres vouloit payer fa part du debre, 
pour n’auoir peu rendre conte, il n’y feroit receu : pär- 
ce que l'obligation de fequeftre,ett folidaire côme aefté 
dit:& ainf le tient Barr.in di. 1. 6. ff plures ff.de exerc.aël,& 
in leund.ff.de duobus reis,&: Rebuff. rit.de pracen. art. 2. gloffa 
VrICa numero 20, @ 21. toutesfois par l’Arreft 4. des red- 
dition des contes, rapporté par Papon tilere des contes, 
cluy qui n'aurait rien adminiftré n’y {eroit tenu; oudu 
moins 
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moins auroit des exceptions. 
16. Nominateurs des fequeftres font tenus fubfdiaire- 
ment a faire valoir & refpondre de fon adminiftration, 
L.cum offer dimus ff. de fdeinf. tnt. RebufftraËtaru de preconiss 
artic.1. 62. num. 13. fol.600. Et de mefme le fergent y e- 
roit tenu, leo. 1.de magijiratib.conmennd. Reb. ff. coaem. 
SERRES EE SIP ETRAERENTSFE 
| Serment. 
1. Ç'Erment, eff afirmarro, vel negatie farræ rei arteflatiine 
firmativa, (elon Azo in fumma de reb. cred. Cod '& fe- 
Jon Ariftote in phyficis ad Alexund. Ediélo cum disina vere- 
rarsone exprobrationts exptes. Etle ferment confiite aux 
paroles , fçauoir en l'afirmatiue ou en lfnegatiue, $./cd 
neque in auth. de mandatis principum,ce que Cic.3. «ff. ap- 
pelloit affirmationem religiofam. | 
2. Oril faut que ce qui aura eflé iuré foit tenu & ob- 
ferué, afin que tous hommes foient contrainéts de gar- 
der la foy & ferment, L. fi duo ff. de iureinrando , ou celiiy 
qui auroit iugé per genim principis d'accomplir quelque 
cholfe, s'il y failloit il efltoit condamné à eftre bat- 
tu de verges.. La deflence en eft faite au decalo- 
guc, non pererabis, iurans non tanium voluniatem [nam de- 
clarat, feà Stabilit.l. Ansltiws Labro ff. de acquir. baïed. Et 
Cic. offic. 3. nullum, inquit, vinculum ad obftringendum ar- 
Ébjus iureiurando maiores effe voluerunr, & ce aui s'enfuit: 
en autre part ; Quod affirmañli quafi Deo tefte promiferss 
tenendum e$t, G bag ad suflitiam € (idem pertiner. De là 
vient que l’on appelle le ferment vne des parties de la 
religion, d’autät qu'en iceluy Dieu y eft appellé comme 
iuge & téfmoin infailible,que fi l’on l’offence par faulx 
ferment, l'on blafpheme contre (a Mijefté, & fon fainæ 
Nom y eft vituperé,& comme luy feul doibr fre craint 
& ferui, & fans cefte crainte il ne faut plus parler de la 
religion, de Dieu, ny de ferment, lequel a eflc de tous 
Cec 2 
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temps reueré , qu'il a femblé aux anciens quelareli- 
gion ne pouuoit {ubfifter fans cela,comme ett dit inleg. 
fine perfina ff. de reig:of. c5 fumpub. funer. famma, inquit, ef 
ratio que per religrorern fir,f quidem fide capra iurifiurandi non 
boms folum fed ‘Dews ile maximrs dcfenditur, Aufl Euripi- 
de dileir, que la faute de la religion du ferment n'auoit 
‘autre juge & vindicateur que l'œil de Dieu. 
3. Delà cet rirec la caufe queles Leo‘flateuts ont creu 
vray femblable , ne fe trouuer homme tant cruel qui. 
eult voulu s’oublier iufques là, que de fe pariurer legc- 
rement , & fe foubmettre à la peyne de pariure,qui eit, 
prompte & perpetuclle ruine , outte la honte & l'infa- 
mic des hommes. Et a ce propos dit Cic. de legib.la pey- 
ne du pariure, fi ellé eft de Dieu, c'eft vne ruine & mi- 
ferable fin:fi des hommes,honte & deshonneur. 
4. Orila efté difputé par Labeo Pomponius, dont eft 
fait mention par Vipian. in l;o. quod fi d fferente ff. de dolo 
malo , à (çauoir s'il falloir rechercher le pariure apres le 
ferment , ou non; Labcoett d’aduis qu'ouy , & Pom- 
ponius au contraire fouftient que par la proteftation de 
ecl fernient il a efté tranfigé entre parties, & qu'il n'y 
faloit plus retourner. Et Marcellus tient aufli qu'il faut 
neccilairement demeurer à la religion facramentale , /. 
2 3. de‘dolo. Et là defliis a efté efcript que puifque com- 
muüunementil n'y a moyen de conuaincre vn pariure, 
qu'il faut que la loy fe remettre à Dicu:car bien qu'au 
pariurc il y aye faute, & telle que la Majefté diuine y 
eft offeules formellement , neantmoins l’on n’elt receu 
à rechercher celuy qui auroir iuré decifoirement pour 
4 le pretendre pariure , comme dit l'Empereur, in leg. 2. 
de rebus cred. Codice isfiurandi contemptam religionem farrs 
Deum vltorens habere , etfi lafe maicflatis crimen (ft: fut 
quoy Jujéraian. in. iron fi quis pollulante de aët. refout 
“onformement à l'ordonnance du magiltrat qui com- 
man 
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mande que refpeétiuementen demandant ou defendane 

Loir fculement enquis s’il a eflé iuié fans plus entrer en 

cognoiflance du principal & du fubieét de l'action, ou 

de l'exception. ÆVonillnd guaritur , imquir [mperator ad. , 

item quis | offul, de att. àn pecunsa debeatur , [ed an fi urarum 

fit remiffa quajlionc an debe itur , quai fus p trim fit iure- 
surando, Quoy que Talon ix diél.$. sem fi qu.i , tienne que 
celuy quieit intereilé du pariure d’autruy peut faire 
pourfuite,mais cela ne s'oblerue pastains commeeft dit 
cy delus. Ec ain a efté jugé par Arrelt 16.rappoité par 
Papon Lb.oui.6.1Il cit vray que ledict ferment ne nüira 
pas à vn tiers qui aura interett en la caule , qui pourra 
auoir occafñonné ledit ferment:car feulement aura lieu 
contre ceux qui en jugement auront efté ouys par ledit 
ferment L. ram cd pafles $. féd erfi qui in fraude ff, de iure- 
sur, Eftant certain quele iurement efbfaict in praindicirm 
isranris aut deferentss, non aliorum, L. fi dun patroni lait prator 
Leriam $.pofleaquim S. fin. fr lquia non ff.de iresur, cr L iu- 
rilgentium S. ante omnia ff. de paëkss & de là fe prend vne 
exception contre le ferment , auquel le viers n'eft ob'i- 
oc, vid. Pap.not.2 fol.1 98.6 leg. ; 
s- Ilya trois fortes de ferment, fçauoir voluntarimm, 

". meceÏars:sm sn litem , sndrcsalr, inuenté ex in op p'obario- 
num, Pour le volontaire il ne profhte point , parce que, 
celuy qui iure , iure pour loy leg.3.ff deiureinr. & aucun 
n'eit renu de iurer ny referer s’il ne vent. 17.ffe0d.pour 
Je neceilaire il faut qu'avant le demandeur demandé, 
ou le defendeur qu’il iure,qu'il accomplie, & dés qu'il 
aura iurc /arur iwramen ol, 1. Liufiurandum Cl. qui mr. 
raî]e $.finali ffde iureiurando: 

6. Y a iurement purgatif, iurement deciloire &: iu- 
rement en fuppicment de preuue, pour le purgauf tou- 
tesfois il decide l'affure: çar ‘fi la partie a demandé 
queper modum purgakonis l'aduerfaire _ & qu'il con- 

: cc. 3 
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fcile la verité lors-fur telle confeffion & f-rment Fon 
pafle + condamnation ou abfolution, !. 1.5 princip.<./fêd 
predicFam Cod.de turesur. propter calumn'am dt in Î. finali $.li- 
centia C. de iure deliber. !. eos qui 6. fin. C. de vfur. patrons S. fi 
quis iurauerit de iur. met le cas,que fi deux font en diffe- 
rent d'yn meuble ou immeuble, s'ils s'accordent qu’au 
ferment de l’vn tout elt rapporté,celuy qui iure,perd ou 
gaigne la caufe. Toutesfois en tel ferment purgatif que 
la partie exigera per modurms purgarionis, ou qui fera prins 
du luge, ex lege fiu.Statuto, la preuue au contraire eft re- 
feruce à la partie, Bald. in leg.1. C.de reb.cred. Alexand.in !. 
qu bona $.qui damni ff.de damño snfe£t.quis'inrametum,urius 
non ef*integra probatio, L. iurifiurandi C.de tefhib.c& c.licer vni- 
#erfeod.comine dit Rebuff.e féqueftr.art.4. gloffa vna num. 
3. G feq. & ainfi le practique 17 foro ex l.1, Cod. de iur. pro- 


pter calumniam, voire fi Le Tuge auoit deferé le ferment,la 


preuue au contraire eft receué, L. admonendi . réfponfio ff. 
. de inreinr. C'et la difference qui eft entre le iugemét pur- 
| gatif & decifoire, 

7. Pour le ferment decifoire c’eft quand l’yne partie 
baille à iurer ou croire à (on autre partie, pour celuy-là 
comme a efté dit cy deflus, on ne peut plus rechercher 


celuy qui aura iuré quäd il feroit pariuré, d.!.Cod.de iure- =” 


inr. {auf s’il eftoit queftion de l'affaire de la chofe publi- 
que : car en ce cas 1] ÿ a crime public felon l’Arrelt 19. 
de Papon s:tiltre: mais le 16. & 18. font contraire, 
lors qu'vne partie defere le ferment , il faut que l’autre 
jure de neccflité, ou qu'il luy refere le ferment, quia ma- 
nifefle surpindinis nolle inrare, nec mufiurandum referre, |. ma- 


nifeffe ff. de inreiurando : pourueu toutesfois qu'il ne fu . 


permis de refufer lediét ferment, comme feroit en ma- 
tiere criminelle , ou autres cas, aufquels on ne-peut 
Hirer, permettic qu vn'autre iure, comme tient Barr. 

d 14 
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in d. . manifefle & Guid. ap. confil. 1 42. sn fine, & apres 
tel ferment on ne peut plus venir par preuue contraire, 
oulpar accufation de pariure, L. fir.. ff. eodem. & ne peut 
on y rien plus recheicher , finon fi conformement à la 
delation aura efté iuré , /. non erst $. dato ff. coder d..fi 
quis potulante inftir de aël, car ce qui a ellé ainfi iuré ceft 
prins pour la verité .à.ff.de iureiur. 
8.Ec touchant le ferment fuppletif de preuue, il peut e- 
ftre defere par le iuge,& demädé pat la partie, fi la preu- 
n'eft faite & concluante, ains feulement demipreuue 

Cap. fin. de iureiur. cr !. 3. Cod. de reb. cred. leg. in bona fid. 
Guid. Pap. corfil. 103. num. $.mais il faut fçauoir qu'elle, 
fera la femipleine preauc,& il eft refolu qu’vn te{moi 
faict la femipleine preuue, pourueu qu’il foit fide dignus, 
C omnt excepuone mator , gloffa in (. item ve bo de inurilib. 
flpul. ef doëlores in d. 1. bone fidei Cod. de iureiur. cr in L. 
admonendum ff. eod. cr Hyppolit. fing. 197. Gr cap. ex ir ft- 
nuationc ; de procur. Imola in confil. 20. bib. 2. @ Deuins 
corfil. 17. ainfi aefté iugé par lArreft 11. de Papon bb. 
9.11. 6.mais il faut que ce feul tefmoin ne foit pas non 
feulement irreprochable,mais qu'il ayt encor bien ren- 
du raifon de fa depolition L. folo ff. de re(tb. can. folam.4. 
g. 2. € Baldsin . non aniem fi de inueflitura fœud. fuerit con- 

. trouer(ta in v{ibys fœudi cf Rom, in rept. rub. de aët. collat. 8. 
car quæliber modica prafmptio elidut fimiplenam probaricnems 
unies téfiis , fi que le furplus de preuue ne pourroit e- 
ftre baillé,comme dit Rom.con/il. 61. Fyppoll. de Marf. 
fing.2 97. | 
9. Aureftete] ferment fuppletifeft aprellé ncceffai- 
re , & fert de preuue apres qu'il a eftéfaiét !. fed cr fh pof° 
Selon: S. fin. ff. de iureiur. & ne peut eftre referé cap. fin. 
in prop.cum Ge iureiur.vais felon l'opinion des docteurs 
tel ferment ne peut eltre d'eferé, finon en caufes poiief- 
foires ; qui font eftimées de perite confequence 
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Cod. fi de mom. pofef. & en caufcs legeres qui peuuent 
citre juges telles par la qualité des parties.l.féd eifi faféep- 
28 $1.cum glofin verb.modica ff.de iudiciis.mais aux autres 
caules côme criminelles,fameufes,fpirituelles,feudales 
& autres femblables qui font d'importanse & de confe- 
quence , & aufquelles la foy requiert pleine preuue,ny 
autres aufquels vn tefmoin ne peut faire femi pleine 
preuue, tel ferment ne peut eltre deferé en fupple- 
ment de preuue comme dit Iafon ir leg.admonends de 
jureinrando Cod. & faut que fix chofes foyent concur- 
rentes auparauant que de pouuoir eftre receu à tel {er- 
ment fuppletif. 1. guod fit fem'probatum per reflem unums 
exceptione omnns maiorem , vel per alias femiplemas probationes, 
Ut dixi 2. quod ts cui deferiur foiat verifimiliter . veri- 
catem , Bald. & Specul, de jureiurando in d. leg. admonendi, 
verbo bis promiffis.3.ut 14 fit perfona lsonesta € vite bone, Bart. 
in d. leg. admonendi, fnnoc. in cap.hin.de re iudic. @ in leg. 
bon. fid. Cod. de rebus cred. 4. quod cauf: non fit maona, fed 
modica ; d. leg. Gfififiep. $. 1. de ssdsc. s. quod femiplere : 
probatio non fit aliquando-cli(s per probationes contratits,Bald. 
in $. facramnentum confuer. feud. & Hypp. fing. 297. 
G.quodiuramentuem fit peutum anie conclufionem inecaufa, 
il eft bien plus, que tel ferment ne doibt cflre défere 
àceluy quia peu faire preuue de fon fai, ny à l'vfurier 
infame , ny autres perfonnes de ville condition Barr. [. 
admonerdi. | 

10 ZVullum virculim ad obffringendam vitam iwreimrando 
maiores arébius cf: voluerunt , sd indicant leges. im 12. tabulis, 
indicant facra , sndicant fwdera Cic. 3.0ffic.de iureurando,vide 
Plat.lib.12.de leoibus > famm.rural, 807 

11  Leferment adioufté à vne conucntion reprouu 
ou faicte de chofc eftant hors le commerce des hom- 
mes , ne la peut confirmer & valider .7.$. c generaliter 


FF de paëhs, Bart, in leg.fi quis pre eo ffde fidesulf.cax fi l'acte 
| où 


) qu — - SU 0 ae nt __— _ 


Seruitude, 773 
ou contract cft reprouué par le droit, le ferment qui 
n'eft qu'accetloire ne peur valoir. {. cum principalss , de 
regulis suvis ©, aecef]orinm , eoden , in fext0 , tradit Panormis. 
sn c. quamuis , in fexto, Er C. Cum Cuñtingat de inreinrande. 
vide furam. rur. 79. touchant le ferment des magiftrats, 
iuges,aduocats & autres ofhciers. 

Sd erWitude. Pr 

r. C'Eruitude eff contre nature llibertas ff.de fais hom. 
quoy que Aïiftote en fes politiques foit d'aduis 

que la feruitude eft du droig naturel, d'autant que l'on 
void adcunces chofes eftre faiétes pour feruir & obeyr 
aux autres, & les autres pour commander, 4. !. liberrw, 
& l’appellent dure & cruelle & qui ne peut plaire sl. 
profpesn , qus © 4 quibus manumif]i ff. cr in L. prrxima de 
118 qua in teflamento delentur,vbi nec legibus vllsm nec tela- 
mento locum reliquit imperaroy fauore lihertarrs. C'eft, pour- 
quoy celuy fur lequel on voudra prendre feruitude ne 
peut luy oppofer pour tout ciltre que le general prin- 
cipe de la nature qui a illuitré toutes chofes d'vne liber- 
cc /. alrims Cod. de feruitur. 5 aqua : car feruitude ne s'ac- 
quiert pas legerement, commeil ne feroit pas raifon- 
nable que fi ray vn pré ou vn fonds que ie tiendray fof- 
foyé & feimé,que neantmoins foubs pretexte qu'il fera 
pres.d'vne ville ou autre part, l’on y entre pour y repai- 
{tre le beftail, ou y prendre paflage pour account le 
chemin ou {e promener, on me le rend feruiable !. fr.ff. 
- quemadmodurn féruit. amis. & a clé juge par l'Arrelt 5. 
6. 7. 8. 9. rapportez par Papon tiltre des feruitudes Lg. 
4. tit. 1. telle (eruicade fans tiltre & fans droit ne pour- 
roit fubliter. À ce propos il faut notter que pour tou- 
tes feruitudes il y a deux actions , l'vne eft appellee 
confefloire, & l'autre negatoire $. «que fi agar. de aët. 
snfiuw. la confciloire elt lors que le mandeur pout 
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auoir feruitude pretend auoir ce droit {ur les fonds 
d'autruy /. de feruir. ff.fi féruit, vind:c. Etla negatoire eft 
quand le deffendeur veut empelcher fcruitude fur fon 
fonds, & l'en voulantexempter nyc qu'il y foitfubieét, 
& que ladite feruitude appartienne à celuy qui Pvlur- 
pe ou la demande !. fi qnis dinturno $. agi autem.ff.eodemile 
{cigneur du fonds pourra interdire celuy qui voudroït 
pretendre feruitude fur fon fonds par l’action negatoi- 
1e l. 3. 6. fi vicinw ff. vti poffideris cl. 2. fiferui Guid. Pap. 
in 1. ficut $. Arijfo. eodem.Et oppofera qu’il eft proprie- 
taire dudit fonds, qu’il en®#iouy paifiblement de tout 
temps: mais qu'a tort on le trouble ou enla perception 
de la feconde herbe de fon pré, failant paiftre le beftail 
ores qu’on n'aye jeruitude de ce faire, & {ouftiendra 
cftre en puiflance de tenir fon pré ou fonds libre:'& en- 
cor que le demandeur de droit & feruitude n’a droit 
de pafler ou repañler par mon fonds à pied ny à cheual 
ny autrement, qu’il a puiflance d'empefcher que con- 
ure la liberté & franchife du fonds l’on y prenne ferui- 
tude, & qu’il n'y peut prendre bois ny faire paiftre fes. - 
pourceaux & en iceluy tirer eau de fon puits & abbre- 
uer le beftail dans le referuoir ou abbreuoir, ou chafler 
auec chiens & oyfeaux en fon bien, ainfi qu’eft rappor- 
cc in L diuss Psvs ff. de ferait ruffic. pred. el. persqunt Cod. 
de feruit dr agua. 
2. Le demarideur par l’action confefloire de feruitude 
dira au contraire qü'il eft en puiffance de iouyr de iout 
ce deflus & autres chofes,comme de tenir des fenefbres 
fur le mur commun, de prendre l’eau du pré du deften- 
deur, & de iouyr d’autres feruitudes par les loix fus ef- 
criptes. Sur quoy il faut noter qu'il y a deux fortes 
de feruitudes, l’vne continue & l’autre difcontinue, la - 
continue elt, celle de laquelle on peut ver à fa volonté 
fans prefétion de temps, comme de pailer & repaller, . 
- » VENIT, 
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venir,côduire,prendre l’eau par le fonds d’autruy, pren- 
dre les efgouts des eaux pluuiales, & auties, L. feramen de 
feruir.v/ban.pred.Surquoy les canoniftes ne {ont d'accord 
auec les legiftes,çcomme dit Guid. Pap.qu.47 3.mais en fin 
il {e refoulr que la feruitude côcinue eft celle qui fe con- 
uinuc ordinairement, fans qu'il y interuienne,d.l.foramer. 
La difcontinue eft celle qui a certain temps limité, foit 
de nature où de compolition pour en vler , comme de 
faire paiftre Le gland de fes bois par mes pourceaux, & 
qui contilte au faiét aétuel des hommes, 4.1. forarmen. Ox 
és actions ‘ncgatoires de feruitude, le demandeur n’eft 
chargé d'aucune preuve. Car celuy qui defnie la ferui- 
tude au demandeur, ne le confefle point poflefleur de la 
fcruitude. C'eft pourquoy il Faut qu'il la preuue, Luri 
fin. $. vrrum ff. de vfrfrutiws , per. !. x. ff: de fermt. vindic. 
Et le demandeur par la confefloire fera chargé de mon- 
ftrer viltre qu'il a ladite feruitude , L. hoc iure $. duëtus 
aqua ff. de aqua quoisd. ex aftm. Surquoy fe refoult fi ce- 
luy qui pretend la feruitude n’a tiltre par efcript, ains 
qu'il veut l’auoir pour la feule polleflion continuelle, 
que luy & fes predecefleurs en ont.Et :l faut qu'il preu- 
ue en auoir iouy depuis cent ans, comme difent les 
Doéteurs, in 1. feruitute f. de feruuunibus, c L.1. dr 2. de 
ferust. aqua, Gin L. hoc iure $. 5 aquum, in verbo duétus 
aqua de aqua quotid. cr æffina. Et eit dit, que la pofleflion 
de fcruitude eft par temps immemorial. Ce qui s'en- 
tend de feruitude difcontinue. Zoann. Andreas in cap. 
per quibufiam ; in verbo non exiat memorra , veut que 
la preuue foit,de cent ans. Mais Balde sn leo. 1. 6. 
denique in verbo dis , dit qu'il fufht qu'on preu- 
ue la feruitude continue de dix & vingc ans. La 
feruitude ne s’acquiert point par longue polfeffion 
fans tiltre, ny legerement, & que par ainfi il y faut 
‘tiltre , ou vne longuc poileflion immeïnoriale', du 
mains 
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moins pour la feruitude continue. Car par la difconti- 
nuc il pourta fe prefcrire par. 30. ans, quoy que les let- 
uitudes des villes ne fe prefcriuent fans tiltre , voire 
quand 1 pofleflion feroit immemoriale , comme eit 
dilputé en la loy.1.6# 2,Codrce de fcruit.comme a elté aul- 
fl iugépar plulieurs Arrefts, comme dit Fontanon far 
. Malucr, tiltre des feruitudes : ores que ke tiltre de {er- 
| uitude fe puifle prouuer par immemoriale polleffion, 
ii. L. [i quis dinturno ff. fi feruir. vindic. c Lfinali ff. de aqua 
pluuial. Autrement sure ciuili non Procederet vfucapio les. fer- 
Hitutes ff. de feruiutibes. C'eit pourquoy celhy qui dit 
auoir la feruirude doit la preuuer. diéta leg. alreriws çÿ L. 
feg. Codice de feruit. cr aqua. Mais faut nouer que fi l'v- 
fagc de la feruitude auoït efté clandeftin , violent ou 
Ptecaire , que preuuc ne pourroit donner droit de fer- 
uitude , leg, 1. Codice de ferai. <> leg.1 .Cod.de aqua pluura, 
& par ainfi en telie preuuc il faut auoir iouy par temps 
immemorial , au veu & {ceu du proprietaire, & fans 
l'auoir prié de luy accorder ladicte feruitude , d'autant 
que celuy qui auroit vié du bien d’autruy fans fon con- 


7 fentement , il n'aura rien gaigné, leg. in concedendo f. de 
aqua pluuiall. Ny celuy qui s4re familiariraris ou autre- 
*. ment d'honnefteté ou commodité auroit iouy de quel- 


que pallage , ou autre feruitude , ne pourroit y pieten- 
dre droit , leg. qui iure familiarit. ff. de acquir. poffeff. Mais 
auffi eftant prouué que lon a iouy autrement, #n clam. 
NON VI, NON PrcCario , non âure farmiliaritaris , fans autre til- 
tre le demandeur gaignera ladiéte feruitude, leg.1.$:4404 
V1 aut claml.3.. fin ffeodem, c# leg.habet & precarte. Ilceft 
Vray qu'il faut enténdre que la feruitude pouuoit pai- 
fre beftail , qui ef feruitude difcontinue , fecundum In- 
2oceniimn € dotlores in cap. cum E ccle!,poffeff. CF propriel.cap. 
C CAL. de quarta de prafiripr. cela ne fe prelcript pas, & 
il faut monftter tilrre ou poileiTion immemoriale,;com- 
! me 
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me eft difputé, Guid. $7 3.vrd. l'Atr. 4.de Papon tilt.des 
{cruitudes,Hb.4rr.r, 

3. Mais pour demander feruitude par l'aétion confef- 
foire fera receu à la propoler & demander à ceux qui 
font proprietaires de ladicte feruitude ou bien du fonds 
à qui clle eft deué leg. 2. Gr 1. fi forte $.hec autcm ff. fi ferurr. 
vind. 1. le creancier pour raifon de fon hypotheque fe- 
ra receu à demander le droit de feruicude, lee. c'edisori ff: 
de noui. oper. nunciat. 3. lc conducteur perpetuel ou d'au. 
tre temps, Le: qui f}.de féru. 4. le fuperficiaire, leg. Es 
de fuperf. $. l'vfufruétuaire pour fon droit d'vfufruicts L. 
1 .ff. fi ff. per.& de mefme ceux-la peuuent defnier la 
feruitude negatiue contraire , vid: Mafuer. tiltre des 
preuues nu.36.cf feq. | | 

4. Si vn chemin public eft rompu où deftruiét par for.- 
ce ou violence du fleuue, ou autrement , on le doit re- 
ftituer & reparer de la terre plus prochaine , ayant ef. 
gard à la commodité publique, & que cela fe face auec 
moindre perte de celuy , qui eit tenu de prefter & fouf- 
frir le chemin. Toutesfois la republique eft tenuc de luy 
payer fes dom mages & interelts, /. fi cui cum ‘bi nut.ff. de 
feruit.argumento l'g1s vendito .fi conflat. f. com.pred. 

s. Mais ficeftoit vn chemin particulier ou voifin, & 
qu'on fift apparoir qu'il euftefté iufaucs alors coniti- 
tué, la reparation fe feroit au meme licusmelme fonds 
ou plus prochain endroit, eu efgard à la commodité,au 
dommage du fonds de celuy qui doibt la feruitude. I 
eft vray que le maiftre du fonds pourroit pour fon 
profht , fans incommoder autruy changer le cours du 
flcuue ou le lieu du chemin, leg.2. $.penulrim.ff.de relig.c5 
famptibus funer.@ dif; ei in verbo liceret.ff. de feruit. Mais 
fl aucun demande paflage par laterie plus prochaine, 
s'il peut l’auoir ailleurs,encor qu'il fut long & fafcheux 


cela luy doibt eftre refufé ; toutesfois s’il n’y a moyen 
quil 
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qu'il paffa autrement,bien que fon forids luy feroit inw- 
tile, le chemin luy fera permis, en confignant aupara- 
uant l'intereft de Ja deterioration du fonds d'autruy. 
De forte que fur la conteftation qui pourroit aduenir, 
le Iuge ordonne par prouilionle paflage, en conlignant 
pour les dommages & interefts, L. wias çÿ L. olim ff. de fer- 
siturib. vrb. prad. ç-1. fiteffatrix ff. fi feruirss vindic. |. [er 
sur 6. final. ff. de legx. rl. dona $. 1. ff. de vfufruttu legar. 
laquelle permiflion doibt eftre ordonnée parties ouyes, 
LAS. 1.ff. fiminm regund.& l. gencraliter $. penult. Cod. de 
6.  Seruitude de conduire l'eau eft neceflaire : car il eft 
‘certain que les prez où fonds plus hauts doiuent fer- 
uiräux inferieurs,& lesinfericeurs laifler couler les eaux 
afin que croupiflantes ne gaftent le fonds, fruiéts, ou 
herbes d’autruy , & fonds plus hauts, L. ref£hiones . fi 
per tuum fundum ins eff mshi äquam ducere ff. communs 
prediorum, € |.1. $. de aqua pluuia arc. Eltant certain 
que la loy a receu telles feruitudes fauorablement com- 
me necellaire, & a declaré que fanstiltre expres l’vfan- 
ce & polleffion fufhifent , comme eft declaré exprefle- 
ment in d. . denique. De forte que fi le pré par le- 
quel l’eau doibt venir au mien, ou fi le mien qui doibt 
empefcher que le plus haut ne foit noyé, à caufe de leur 
conduits fermez, à caufe dequoy les eaux ne coulent pas 
ou croupiflent, 'auray pouuoir d’ouurir les conduits, 
& faire nettoyer les foffcz, fans y pouuoir eftre em- 
pefché, d. L. refeéhiones in verfic. fi perpetuum fundum ff.com- 
omis prediorum, l. item fic. poffef. $. qui babet bauflum iter 
quoque videtur ad bauriendum ff. de féruit. rufhic. pred. Sur- 
quoy telle poffeffion vaut, fans tiltre, & telle feruitude 
fe prefciipt par dix ans, L. fi aquam per poffeffionem. Afar- 
tialis eo fciente duxifhi feruiturem exemplo rerum immebi- 
Liwm sempore quafifi Ced. dj fernstnt. CG aqna, € 1. fi 
. qui 





Es 


, Seruitude. 779 
quis diuturno ff. de feruit. vind. comme eft difputé en l'Ar- 
reft 9 des feruitudes, par Papon, & le 10. où il prefup- 
pole que ladiéte faculté {e doibt pour le moins préuuer 
par teimoines. 

7. Celuy quieft en polfeffion , ou quafi poffeffion de 
pouuoir tirer l’eau du fleuue ou d'vn vaifleau pour ar- 
roufer fon pré ne peut eitre empelché, L. 1. €. ficur autum 
ff. de aqua pluuia arc. Cl. communs de flumimibu, cr Cynas 
in |. fi mamfeite Cod. de feruiruib «5 Mifuer. viltre des pof- 
{eMons, sn (in. num. 12. fèg. 

8. Si aucun a vn pigconnier, les pigeons duquel vont 
ordinairement manger au fonds du voifin, & y portent 
dommage, pour cela ne fera tenu le maiïltre du pigcon- 
nier payer : car il n’eft iamais prefumé que par cmula- 
tion, ou pour faire dommage on aye faict ce baftiment, 
L. flumninum . fin. ff. de dénno infeito, & là dellus Accuife, 
sn vebo non tener; me. 

9. Mais quand il n'y 4 qu’apparence de dommage, l'on 
ne {e peut plaindre, sn d.l. fluuium, © nl. Trebuursm ff. 
eod. Siie fais vn puits dans ma mailon par neceflité,. 
ores qu'il tire l’eau de la fource de mon voifin, d'autant 
que le puits n’eft commode, ie ne fetay tenu le demolir: 
d. $. fin. 1, fluimunumi. Et fi Y'ay vne maïfon prochaine de la 
tienne,que j'ay toufiours tenuc bafe,ie la pourray leuer 
fans que tu me puilles empefcher, bien que cela ofte le 
iour & l'air, lege Proculus ff. de damna infeilo. 

10. Or fi ie diucrtis l’eau de laquelle tu te feruois pour 


: abbreuuer , cela ne me peut nuire +car fans intention 


d'iniure ie me fers du mien, pour m’accommoder. Sien 
faifant le puits i’auois efbranflé la muraille de la mai- 
fon, lors j'y pourrois eftre empefché,d.l.fluminum im.fin. 
f. de damno infeëto, & pour cela fait l’Arreft 11. de Pa- 
pon, tiltre des feruitudes, | | 
/ Societé, 
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1. (C'Ocicté eft vn contract iurique & de bonne foy,& 
Su (fait du feul confentement,pourueu qu'il y 
aye interuention de realité de paroles eticétiues ou let- 
tres milliues, meflager ou perfonnes interpofees, L. fa- 
= cieiatem”"corre verbis L. 1. multum pole ff. pro ficio. & font 
dit aflociez, inter quos res aliqua comnunicata et, Cic. in 
Verrem'orar. 5. naïlt auflifocicté, quando vnug operarr, in- 
dujfriam carte , alter vero bona, mercedem, pecan:arn, ant 
aterque fingula honclte negotiirionis , vherioris quaftus aut 
lncri au: commodioris ufus £ratid,matuo confert aur coferre «ÿ 
communicare conuenit |. 1.cÿ 2. Cod. pro focio. & afin que la 
Societé foit diéte licite requiruniur tria :'Ÿrn0, Ut nes arid- 
so fus licitæ , cap. per veStras de donat. inter vir. er or ou 
vient que la focieté entre larrons ne peut eftre dicte & 
cflimée focieté. L. communi. $. inter predones ff. communs 
” dimidunde.Cic. 1. efjic. parlant de Batbarius & Veratus, 
deux infignes vouleurs Portugais , lefquels à caufe de la 
. focieté & comimümauté qu'ils firent de leur voulerice,for- 
me de iuftice qu’ils gardoient à ladiftribution d'icelle, 
furent capables de leuer vne armee, & atrenter fus 
plufieurs prouinces C'eft pouquoy le droit a voulu 
qu en ce contract la compagnie fuit licite & honnelte, 
! d.mec prætermittendum ff. pro focio. ee. qu’vne focie- 
| té entre larronseft deshonnefte , & n’eft digne d'eftre 
appellee telle, L quid autem ex fundo ff. eod. Securdo quo 
lpecuniüs fubiacerer periculo cam conferentis , vt fi j percat, 10- 
1 24 illa periret , can. plerique 1 4.4. 3. Gibi gloffa. Tertio , vt 
, ormnibus sudicio prudentis æqualitas feruerur pro -quantitate 
partiton collataram pretium dinidatur , c Jucrum L. fi non 
, fuerit ff. pra focio. | 
y 2. Eten ce contract pluficurs chofes y font requifes, 
Le Primo, Ut fur contrailus qus precedat verum SR 
vi 
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leg.vt fi.ffcodem. S ecundo,corfnfus duerum vel plurinum {Pnul. 
eodern temporel. 2.in verbo onf.nisre ff.de aël. € obrpat : cat : 
autiement le contract n’elt bon, auquel l’vr: y confen- : 
tiroit auioüsd'huy & l'autre dernan: &ilfautque le, 
confentement des parties interuienne au contract de 
{ociete, leg.:7.in finali ff. pro focio. Et quia gencraluer tracer 
imhonetam : [fe focierdtem. Quarto honneite & licite, d'62. !, * 
nec pretermitiendum ff. pro focio l.que remuneransi: $. ri ff pre 
focio L. quod [ape $. venerit ff.de conrab.cmpt. Quito, defiäe- | 
ratur queflus © lncrum , lege duo focietat'1n j}.pro focio. Sexto, } 
operarum aut rerum Collato cf communicario , lege 1. Codice 
pro focio. 

3. Aureftefocieté eftaucuncfois de tousbiens,Lf, 
focietatem ff. pro focio. Aucunefois fimple 57 qwa mcom-, 
nia bona exprimuntur , nec alicuius negotiationts $hecres , nec 

res aliqua leg.coire ff.eodem Autrefois elle cft exprefle, L. 4." 
(odice eodem. Autrefois tacite , & elle {e preuue par les 
 — entre freres, & mineurs ,qu' poiledent 
leur bien par indiuis, /. 1//4 quoque ff. eod. Societé eft fey- 
lement faicte pendant la vie apres laquelle elle fe re-" 
fout par la mort de l’vne des parties, L. nwlla focieras l. me- 
mo L. adei ff. pro facie , iufques là que lan ne peut paétifer 
que la focieté foit perpetuelle ,& que les heritiers fo-, 
yent tenus de la continuer, diék.l.focieres tf l. 1.ffead. & la‘ 
raifon eft que focicté eft vn aéte volontaire procedant | 
du confentement, ce qui ne peut auoir lieu certain à vn 
heritier auquel peut eftre les parties requifes en la fo- 
cieté ne fe pourronttetrouuer:& par ainf l'heritier 
n'eft obligé de continuer l'heredité on focicté. Saufs” , 
publicrs vettigalium conduétumbus , in quibus ratione locatio- 
nts hares focy cr focius remanct leg. ideo. & l'heritier de fon 
confentement, l.plane 9 3.eod. Et les aétions de la focieté 
pailent aux heritiers, l.zem10 potejlscÿ Lhæres focty lvnum 6.‘ 


ur hared.ff.od. 
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4. Se peut faire focieté auec pacte que l’vn des affociez 
ne portera aucune perte s’il y en aduient , & que le 
proffit {e partira efgalement, L. ff non fuerit $. ita coite ff. 
eodem, Ce qui eft vray, lors que celuy qui eft exempt 


" de la peite eft de grande induftrie, laquelle furmonte 


la perte qui en peut artiuer. Comme fi celuy-là faifoit 


, tous les voyages en paix, guerre, & pays eftrange,& par 


mer, & par terre, L. Mutiws ff. pro focio, & ne peut eftrere- 
ceué focieté où l’on doibt porter la perte,& l'autre rece- 


uoir le profht, autrement ce feroit vne focicté leonine, 
… Gloffa in cap. plerique 1 4. qu.7. Bald. cr doilores in l.1. ffipre 
focio, € jafon confil.265$. d.1.fi non fuerit $.arifto ffepro focio, 


où il eft aufli dit qu'en telle compagnie, l'vn ne peut 


| prendre plus grand proffit que l'autre, rifi aliquid plu a:- 
| sulerit focuerati pecunie , vel operæ , vel cuiufque alterius rei 
, caufa, çar en la focieté en laquelle vn met argent, & 


l’autre induftrie, celuy qui baille argent ne fera tenu de 


! faire rien plus : le proffit fera party, d. I. fi non fuerint, € 


| Mutius ffcod, Et fi la fomme qui aura efté baillée picca 


à certains artifans pour trauailler à la charge de com- 


munauté de perte & de profit, s'il s'y perd, fe perdra 

, pour tous, comme dit Accurfe, lege 1. pro focio.Car en {o- 
cicté les pertes & profits y font communs , d. lege fs nom 
faerit $. Arillot. ff. pro focio. 


, fr En la focieté ce qui eft faiét fimplement fans diftin- 


étion;toutes chofes y font comprinfes, biens, acquefts, 


* conquefts, profits, ventes, achapts, loïage, indultrie, 
. & trauail, L coire L. quaflus ff. pro focio. Car il eft dit que 
! le Gendarme doibt rapporter en commun de focieté ce- 
‘ qu'il aura gaigné. Toutesfois fi le Prince luy faiét vn 
. don gratuit il luy fera propre : comme aufli fi vn Thre- 


for auoit efté trouué chez vn aflocié, il {croit lien ; non 
pas s’il l’auoit trouué ailleurs. De là vient que la com- 


. vuuicatié de dommage & interelt en La focieté le par- 


ten 
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tent cfgalement, /. fôcixs €. fin. eod. <> in. fecundum Iulia- 
num,@ ibi Barr. & dit que fi le compagnon aflocié a cflé 
bleflé, il fera medicamété aux defpens de la focieté,non 
toutesfois qu'on fuft tenu de la mutilation des mem- 
bres, pour le dommage & intereft. 

6. L'acte de focieté et de bonne foy, & doibt eftre gar- 
dé en tout honneur & loyauté iufques à perdie & aban- 
donner le propre pour garentir le commun, L. in p'opujiræ 
ff. pro frcio. Et les anciens ont eftimé chofc fordide & 
indigne d'vn homme de bien, de receuoir fon con pa- 
gnon en faiét de focicté , foiten peu de chole, ou en 
grande:& les fautes qu'en cet endroiét fc font font gran- 
des, d'autant qu'elles ne peuuent qu'auec grande diff- 
culté eftre reprouuées & cmpefchées, font dignes de 
plus grande animaduerfion. Nous pouuons bien celer 
nos affaires à perfonnes cftrangeres : mais à nos compa- 
gnons il nous eft impoflible, aufquels eft neceflaire que 
tout foit defcouuert: parce que nous offençons la loy de 
focicté, fi nous nous deffions d'vn de nos compagnons, 
comme dit Ciceron pro Sexto Roftie. C'elt pourquoy le * 
dol & la coulpe te a focits € ab inuicem: Aftione 
pro fêcio damnatus ignominia afficitur $. ex quibuftlam de pœ- 
na temere litigat. cl. 1.ff. de sis qui notantur infamia. Cax 
s’il en aduient fans efpoir de compenfation, le compa- 
gnon feroit tenu à fon compagnon ; L. de illo 25. cl. nom 
ob eam ff. pro focio, $. focims eod. apud. luflin. Sera toutesfois 
excufé le compagnon s'il apporte pareille diligence en 
la focieté qu’en fes propres affaires, 6. fin. pro focio apud 
Inffin. l. fôcins de facio 7 3. ff. eod. 

7. Les cas fortuits aduenus en chofc de focieté font 
portez par tous,parce que le profit & le peril eft comun 
en la focieté, mifi culpa fua in cafum incidai : & l'aflocié et” 
tenu côferer in medium omria quaque fcinr,l.1.a.cx l'aëtio- 
nes $.fociti ff.cod.nifi ex probibitis acquifierit,l.quod autë ; 4.cod. 
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8. En la focicté Îles fortunes qui arriuent omriwm bono: 
rum [unt communes L. fi focietarem: ecdem sut fi quis exceperit ne 
quid canent spfises fr, non cum ai'inne tant pro focio C'gatUT 
cemimuniinre , lege qu ficieratem: 35, 
9. Enfembles les fruits , leg. wideamus 36. (ex caufa 
de vfurts ef lex des Lfocius pro filia ff. p'e fecio, auec les char- 
es , Laëtione fi vinoseodem. Ne viendront les acquefts, 
rates , donations, fuücceffions en la focicté /.mec adie- 
rit ff, codem. 
10. Societé fe tefout par renonciation , & confente- 
ment; $.manet , pro focio apud 14$8, lation: € renunciare. 
item Ji alicuius çÿ leg.fiid quod ff. Et par tailible renoncia- 
tion , ainfi que diflolution aétuelle. Quand ceux de la 
fociete fe referuent demeurer ,conferuer & communi- 
quer enfemble , & que chacun fi regiftre de fa part & 
de fes affaires /. itaque @ diët. laëtione hec titulo, pourueu 
que larenonciation ne foit faiéte par fraude $. manet 
animo ; {e refout aufli par mort lege adeo |. nulla diff. €. /o- 
cietas cr L. 1. hoc titulo. Ce qui s'entend de mort ciuile ou 
naturelle !. fi shipulantes de verbor. cbligat. Plus fi les cho- 
fes de la focieté profane eftoyent facrees L.4.6.1 pro fo 
cio. Plus par la gencrale diftribution des biens de l'vn 
des affociés ou banqueroute:car pendant fon bien il et 
tenu pour mort 6. ste alrcuiw. Plus fi la chofe commu- 
ne fe perd ou change:car en ce cas iln’y a plus de focie- 
té 1. fi id quod qui ff..odim,ce qui peut arriuer s’il y a focie- 
té decheuaux ou fi lonauoit mis mille efcus en vne 
bource pour acheptér marchandife,s’ils fe perdoyent la 
fociete fe perd d'éf. |, fiid qmed,& ne peut eftre renoncé à 
cela gu'on ne puiffe renoncer à la focicte !.frconenit eod, 
Plus fi l'vngdes aflociés eftoit rioteux & incompatible; 
Leum venerit . 1: cod. où qu'il ne vouluft laiffer iouyr de 
Ja negotiation L. vel god end, ou fil'vn d'eux eftoit di. 
ftraidt pour la republ. liderque Sfr. cod 


11. Apres 
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ir. Apreslafocieté faite tous gaïis & dommages 
{e doibuent eflre afloriés rapporter , communiquer & 

* payer ce que chacu n auraemployé ou defpendu foit 
au prof de la focic:té ou autrement les. omne &s al'enum 
hoc tisulo. où ile terme des debtes n'eltoit efcheu vn 
chacun baillera cation pour fa part lege fi focsy cé lcge pro 
focro eodem.Et dit que telle caution fe baillera par deuanc 
arbitres. | 
12. Jlyafocieté entre les maiftres & metayers & le : 
maiftre du beftail & de ceux qui le prennent en ga- 
faille , de quoy ct parle in lege fi merces $. vis maior ff. lo- 
cari. Où cit declaré la difference entre le fermier con- 
duéteur & sels laboureurs partiaires : çar le fermier ne 
porte fur luy le deg uit intoleræke des fruicts ny autre 
cas fortuit , qui tombe fur ie maitre du fonds. Mais le 
Jaboureur partiare en porte fa part:car il prend le prof- 
fie s’il en aduient re. fi paféenda Codice de paëkss , où il eft 
dit ,que fi ie baille le beftail à paiftre ou à nourrir à Ti- 
tius , à la charge que lesfruifts & profits du beftail fe 
partiroyent par moitié, tel contraét eft bon , & le faut 
obferuer eftant focial , leg. fi diuo $. fi in conjeruanda ff. pre! 

* fôcio, d'où fe collige que le fort du beftai! qui eftefti- 
mé par la paétion dc focieté demeure franc : & propre 
au maiftre pour luy eftre refcitué , ou leftimation qui 
en eft faiéte par le contract, par lequel le beftaïl efi re- 

puté achepté par le metayer Accurfe in leg.1.Co.ce pro 

 ficio, non ledit fort principal , & la perte quiarriue 
au befrail par le cas fortuit eft portee par commun , & 
fur la focieté,diéla $.fi maior tn fine @: L.cum duobus $ iam- 
na eodem fi pecus, inquit,é/timandum datum larrocinio aut in- 
cendio perit commune damnum , (i nihil dolo aur culpa accidit. 
Et tel preneur de beftail le nourrit du fien , & le meta- 
yer au fonds du maiftre auquel il ala moitié. Il eft vray 
que lors que le beftail tenu en gafaille SEA faut que 
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le gardien monfire n’eftre mort :\ fa faute,ouqu'ilmon- 
ftre la peau, & lors il neferatenm. C’eit vn concract 
d’efpece, laquelle perduë fe perd a11 maiftre, Bald.in l. 
cum ua $. ciun Sbecres ff: de legat. 2. vid e [npra verbum , De- 
bireur. À 

13. Le maiftre qui baille fon fond s à labourer, ou vi- 
gnes à faire à moitié fruiéts, fans baïl'ler beftail & nour- 
riture, {era tenu à la perte du beftail ; n4m ficuti lucrum 
ita damnum elfe oportet , L. cum duobwi $. quidam ff: pro foév. 
Et le maïftre contraïndra par l’aétionr de focicté le me- 
tayer à bien nourrir le beftail , libouirer la terre, clor- 
re les prez, le tout felon la faïfon, de luy rendre conte 
des fruiéts, & luy bailler la moitié, & le NAEtAyCT cOn- 
traindra le maiftre à entretenir l::s paétiors accordées, 
faire ce qu'il aura promis, /. {5 ron fuerint, pro Jobs € 
dl. cum duobss $. quidam. Et le maiftre du beftail con- 
traindra le preuena de luy rendre conte des fruiéts du 
profit, & de bien gouuerner. Et bien que par la more 
Ja focieté: foit rompue fans qu’elle pañle aux heritiers, 
coutesfois fi l: defunét aflocié auoitefté chef ou con- 
duéteur d’icchle, ou fi la negotiation luy auoit efté 
commife, & qu'il euft commencé, fon heritier fera : 
tenu lachzuer, L. heres 4. ff. pro fotio. comme le tuteur, 
lheritier duquel fera renu de refpondre de fon fai&, 
comme dit Accurfe. Ce qu'aura lieu fi lheritier eft 
maïiet,r de 2 5. ans, autrement ne fera tenu l’heritier de 
rentre conte de tour ce que le deffunét aura manié & 
contracté de la focieté, afin de faire raifon à fes com- 
pagnons de ce qui luy {era aduenu plus qu'il ne fau. Et 
pour ceregard fera tenu du dol, & de la faute de celuy 
qui l'aura employé, L. de ill: ff. pro focio, fans qu’vn puif- 
fe s’excufer fur aucun. Eta lieu l’action d’indemnité 
icy, fi l’vn des aflociez a faiét defpens ou emprunté 
de l'argent pout la focieté de l'indemnifer du principal, 


_ 
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& intercf , pour (a part,l.cum ducbus é.quidam l.pro fo- 
ci0 6. fin. ff.pre focio. comme auf peut eftre pourfuiuy vn 
aflocié de communiquer ce qui luy fera aduenu en la 
fociecé,comme de fon bien,ou s'il auoit acquis l’herita- 


ge ou autre chofe en fon nom, L. qui focictatem eodem © +. 
dl. 3. eod. En focieté de tous & chafcuns fes biens pre- ; * 


fents & à venir les heritiers y ferontcompiins s'il ny 
a claufe au contraire. Plus pourra eftre contraint par 
celte action le chef de la focieté à rendre conte du ma- 
niement pour entendre comme vont les affaires , Bald. 
in Rubric. eod, pro fs. Et ne fera-on tenu de luy payer 
le dot qu’il aura conftitué à fa fille, s’il le vouloit pren- 
dre fur la focieté, ores qu’elle fuft de tous les biens, 
s'iln'eft ainfi conuenu, L. fi focus pro filsa , eod. ny luy 
fera paflé ce qu'il aura employé pour les eftudes,auan- 
cement & offices de {es enfans , d. l. fi focieratem © Rom. 
conf. 1 45. ce qui s'obferue mefme en la focicté de tous 
biens. Plus on peut demander diflolution de la focie-4 
té & diuifion des biens & profits, fans qu’il puifle y eftre, 
empefché:pourueu que cela fe demande fans dol & fans 
iniure à la focieté de preuoir les chofes qui puillent/ 
aduenir, par laquelle Éoit faiét tort à ladite focicté, 
L. aët. 71.6. diximus eod. cf L. verum $. fin. eod. mais a 
trement il feroit odieux de vouloir contraindre perfon- 
ne de demeurer en focicté contre fon gré. n:lla eod. 
plus fi l’vn des affociés a fai profit, ou vsé, ou em- 
ployé en fes affaires rien de la focieté fans en auoir ren- 
du conte , il fera condamné de le rendre auec defpends, 
dommages & interefts au denier 1 2./. focmm Cod. endemt, 
où tel intereft n’eft eftimé viuraire , mais deu pour la 
faute:aufli en la focieté on eft tenu pour la faute & ne- 
gligence [. 25.26.& 27.&.cod 

14. Deux freres ayät vn fonds & maifon en commun en- 
cre eux, & l'vn habite la maifon,& l’autre noniceluy qui 
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habite ladiéte maifon commune , ne feratenu depayer 
aucune penfion ou loüage à fon compagnon ouaflocié, 
pour railon de l'habitation , 8 Lafon 57 L. feruurs eleët. de 
L 1. num. 37.1, fabinus ff.communi dinidundo.ce qui fera de 


« gmefme d’vne foreft commune à deux , l’vn defquels en 
*gpourra prendre du boys pour fes vfages izuiro focio cum 
» ea vtatur ad vfum defhinatum l. arbor $. natus ff. de vfufrn. in 
: Î. inrifque $. fed ff. de paëkis , numero 7. 


+ 


« 


15. Deux freres qui apres le deceds de leur pere au- 
roient vefcu en commun fans diuifer leur biens , fone 
eftimé viure fans focieté, Zacch. Are. Oldrad. Ban. 
Faber, Iuflin. pre focio cÿ Guid. Pap. con/il.10.nu.1 9.0cca- 
fion de quoy tous acquelts fait par eux ou l'vn deux 
pendant lediét temps font communs , Bald. in I. (j patro- 
nus Cod. communia vtrinfque idicr}, dollores in l.fifiliæ Cod. 
famil. harcifc. ce qui s'entend fi le pere les auoit chargés 
de viurc quelque temps enfemble : mais autrement fi 
J’vn des freres a plus d'induftrie que l’autre, & qu'il 
face acquifitions patticulieres, n'eft pour ce regard pre- 
fumé aflocié ‘Bart.inl. Tino $. alrero ff. de adminiftr. tur. 
© L. iubemus de filentiotit. x 2. € Rom. confil. 145. Lori 
Cod. de adnocat. diuerf. Tud. toutesfois Bald.in lprator $.féd 
Gr fils ff. de edendo , dit que le doéteur & tout autre 
ayant induftrie , faifant acquefts pendant la commu- 
naute des biens , qu'ils font à tous les frercs , felon l’ad- 
uis de Balde & Salicctin d.l. patruum € Alciat. regul. 
1. prafumpt. 2ç eum.s. Et fi les acquefts pendant ladiéte 
communauté des biens auoient efté faicts' des deniers 
de l’vn des freres , pourucu que l’acquifition fuit fai- 
éte au nom de tous elle feroit de tous L. /f quia ff. € Guid. 
Pap. confil.2 0.n.12. Si l’acquifition auoit efté faiéte par 


! l'un des freres en fon nom,otes qu’ils euflent les biës en 


commun , telle aquifcion feroit fienne & prefumee 


W 


À 


du fien Epatruns Cod.commnnis virinfque ihdict}, par confe- 
quent 
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quent ne icroit conuenable /.cum duobus $.Papinians ff. 
pro foco  Ghid.Pap. confil. 8.rum. 3 Mais fi le fiere auait 
quelque chofe de particulier & induitrie il feroit preta- 
mé d’auoir acquis du bien commun. ÆErgo encor qu'il 
cuit acquis proprio nomme ce qu'il a achepté feroit com 
municable. Caril n'eft permis d'achepter proprio nomwe 
de pecunia communs cum (ir contra naiuram forictaris qua 
ne le romproit pour cela l.aébiones $.diximus ff.pro f.cis.$. 
plane apud. 

16. C'elt pourquoy il cft dir srl. fed cr focus € 1. allie- 
ne.ffpre focio & par Bart d.I.f patronus que ke frere peulc 
contraindre par cefte action le frere qui auroit acquis 
en fon nom d'obleruer la generalité & fotieté, eftant 
prelumé que cela vient en commun Gnid. Pap. confil. 2 0. 
2.13. Que s'il y auoit debtes de quelques deniers dont 
ladicte acquifition auroitefté faite ou du propre de 
l'acquereur des fruiéts,cabals ou bien du commun qu'il 
le preuuaft L. mulsum interef} !. fi quis aliers vel [ibs l.qus vas 
6. fin.ff. de furtis Bart. inl.f5 Tium 65 Menium $. alrero ff. 
de adm. tut. 1] cf vray que fi par longues aences le 
bien acqu's pendant la communauté entre freres de- 
meuroit non diuisé , & que l'acquerant particulier le 
laiffat en la communauté fans le demander, il feroit efti- 
mé commun & diuifible efgalement Bart. sn d. 1. pa- 
truum Cod. communis vtrinfane imdic.Guid. Pap.eon/il.176. 
in fin. | / 

17. licftdiccy deffus qu'il fera prefumé focieré entre 
freres s'ils demeurent en communauté debiens longues 
annecs fe communicants leur induftrie,frais & profhts 
de biens Guid. Pap. confil. 1 0.n.1 1.toutesfois Barr.in 1,73. 
tio $. altero ff. de administr. tut. tient le contraire,;mefme fi 
lvn des freres auoit demeuré abfent ou vefcu ailleurs 
que fur le bien quia vno negotiante non poteff vrefumi focse- 
tas contrats dil.Titio cr Gnid.Pap.confil.9.num. 9.confil.20. 

| ni Ddd 5; 





790 | Spoliation. 

n. 6. où ileft dit,qu'il n'eft prefumé aucune focieté en: 
 tefreres où l’vn negotie l’autre non. Toutesfois Barr. 
sn. 1. $. ft quis sn fine de in$tit.act. cé Cynus tiennent qu'en. 
tre freres ex folo vf4 prefumitur focieras cÿ tacire diffoluitur. 

Lstaque ff. pro focio, quod e$t verum in eo quod apparet vf in- 
ter eos, vt quia ambo erant artifices > communicabant lucrum 
artis vel communicabant fruëlus artis & lorsinillés videtur 
faila communicatio non in emptoribws pradiorum Œ Bart. in 
L. 9. ff. de commodo,er Guid. Papa confilio 20.n.6.in fine. 

18. Aufli regulierement bona per filium patre mortuo 
quafita ex pecunsa patris non prefumuntur: doilores in l. fi de- 
funêtus Cod. arbitr. tutele 7 Guid.Pap.confil.: 40.n.2.Mais 
regulierement les acquifitions faiétes l'vn des freres 
apres le deceds du pere , & prefumitur de communi argen- 
to L.fi fratres,ainfi le tient Specul.S. fequitur fi ad iudicem 
Bart. in l.vtrum .atio ff. de adminiffr. tut. Bald, in d.l.ff pa- 
trem Cod. communia vtrinfque iudicij, Iafon in l.pro fàcio eod. 
rit, tiennent (5 fimul cum heredirate indinifa pol? mortem pa: 
aris vixerint fratres, lucra commuuia venient defuper lucraris 
enuicem alter alieri rationem non reddiderit prefumi focietatem, 
fallit in eo qui non habet confenfum , puta fi quis effet pupillus 
vel furiofus , item fallis fi fratres efent nobles, item quando 
Alter tantum mercator effet , ali nibil agerent vid. Corneum 
confil.2 1 9. vol. 4. Alciat. prafumpr. 25. 

Spoliation. 
1. qu anteomnia veSliuuendus eft , |. fed etfi de wi, 
vi armat. l. fr quis in tantum , © L. meminerint. C. 

vim. de forte que fi le voleur qui auroit volé le bien 
d'autruy eftoic {polié d’iceluy par force, il faut qu'il foit 
reintegré auant toutes œuures l. 1. 1. fundo, ff. de vi & 
vi arm, l, fi pignor. $. fi prædo. ff. de pignorat. aût. l.1.cf Lbona 
fides ff. depofiss. Mais il faut que ladite fpoliatié foit bien 
verifiee ; comme dit Gwid. Pap. confil.2.num.2. 3. & au 

‘ contrai 
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* contraire fi le maiftre du bien auoit pris & fpolié d’ice- 
luy vn poflelleur il eft priué de fon droiét, d. !. fi quis in 
tantum, © L. quemadmodum ff. ad 1. Afuil. d'autant que la 
fpoliation peut eftre redarguee de dol, ?nnocent. in cap. 
querelam, de elat. de forte que toute audience eit defniee 
au fpoliateur, auant la reintegrande, L. fi haritues ff. de do- 
. Mat.inter vir, C7 Uxor. quia Cum de vi Cr poffeffione quatatur, 
prives de vi, quam de poffe[fione cognofcitur, L. fi d: vi ff.de re su 
dic. Et et la fpoliation fi odieufe, que fi le fpolié à rien 
perdu de fon meuble en la fpoliation, il eft creu à fon 
ferment pour luy eftre reftitué, !.fi quando, lunde vi:mais 
s'il eftoit aétionné, comme fpoliateur il fera creu à fou 
ferment de n’auoir eu intention de fpolier , ains de con- 
tinuer quelque polleflion, Guid. Pap. confil.225. 

2. Celuy qui ue par force & fans authorité de Iu- 
ftice aucun de fon bien.il encourt peine capitale,ordon- 
née és crimes publics defquels la force vient le premier 
lieu, penuir. Œ vle. adl. fil.de vi publ. cé 1.1. de pligrar. Car 
c'eft entreprendre fur l’auchorité du Roy, auquel feul 
eft referuée la force, ayant donné à toutes villes des Iu- 
ges, pour demander luftice, fans vier d’authorité ; Que 
fi on le fait l’on fera tenu, L. Zulia de vi public. qui peffime 
exemplo conuocata feditione, cum armis domum expugnauir, À. 
in ea caufa, ff. ad |. Zuliam. de vi public. à raifon dequoy la 
peine eft capitale : hi qui ades aut villas Shalsauerinr, aut ef- 
fregerint,aut expugnauerint cap.puniantur, l.fin.ff.eod. | 
3. Or par la fpoliation, @ naturalis, ciusles poffeffio per- 
ditur, L. clam. pof]idere $. nundinus, ff. de acquir. poj[el]. Guid. 


| Subjlitution. | 
1. A Ppiä Alexädre au liure 2.des guerres ciuiles,c.20. 
dit que les Romains fouloiét œæypagsv ris xan- 
Povoposs xAËÇES Lù KABOY uésp où poTspos, que fub/fiuncendi pore- 
fas 
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flas à lege duodec.tabularñ originem habet leg.verbis ff.daverb. 
fignif.moribus deinde introduëlum ut fuis Liberis impuberibus 
teflament ferre polfent lmoribws ffde vulgari pupill.fabflir, 
hunc deinceps alrü [ubffisuriont vfis increbuit, cr ne caduca 
{rent reciproca inuenta ef} L.unic. Cod.de caduc.tellend. 
2.  Subilitutionts quinque fpecies ; vulgaris de qua in l. x. ff. 
de vxlg. pupillarissn les. moribæs,eodem sexemplaris de qua in 
les.fatto,eodem:breuiloqua de qua in l. Lacius eodem er5am in L. 
har:ditatem Cod.de impuberibus,compendio[a de qua in |.1 tit. 
ad Tree]. 
3. Subiitution volontaire ex Zafio eff fabrogatia hare- 
dis fabftsuri in locum inftitwri qui alioquin deficeret, elt diéte 
vulgaire , à caufe qu’elle fefaict ordinairement à tout 
aage & perfonne inirio tisulo de pupill. fabitir. fubftitution 
vulgaire eft exprefle ou tacite, exprelle fe faiét primo 
quando in genere dicitur , ot , Titiurh infltuo G: Caium fab- 
- Slitno : fécundo quando in [becie exprimitur 5 Tuiws hares non 
NS crit Caivs heres mew eflo leg. 1 S.nter filium ff. «dl. (ornel, de 
falfis. Ternio quando nomine concipitur ‘ut fi posthumus non 
nafcetur me viuo, Caius beres meus eflo l.finali Codice de inflir. 
 fubsbit. Tacite fubftitution e/ quando ex verbis colligitur 
bites non exprimatur, ut Titius cr Seius ver corum viuet ui 
bares efto leg. Tiius , quando nullo modo verbis exprella eff © 
sntelleElu concipitur,c quando fub pupillari expref[a continerur 
leg. iam ireff. de vulg. Papon nor.1.fol. 564. Erdiciurin- 
telettlualis & a Baldo cap. fin.num. de confuetud.uel interpre- 
tatina ex Caftr.confl.x 3.numero s .vol.1.vel prafmpta ex Cyn. 
Lprecib.num. 1 0.Cod de impub.nec enim ejt ex tenore1cffamen- 
té féd ex mero iuris intelleëlu. Bariolws leg. prima numero x x. 
lex fiquidem prefumir qui in unum cafum profbexerit,in alium 
jorofpicere voluiffe:fed morts cogitatione fusffe perturbaium con- 
Sfar. L'hac confulriffima $. at cum hursana Cod. quiteflamen- 
1um facere poffurit. 
4, Wulgart partim ellexpreffa,partim tacita Bart. in d.kg.1. 
numero 
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nuvnero 12. ff. de vule. Erçe ad verba fe babent exprefla in 
vnum cafe compleëtitur alim non expreffum, vt cafie fi no- 
luerit conriner, fi non peruerit | Gallus $.<$ quod fi tantum ff. de 
Liber. pojibum. cafus fi me vino nafcerur porrigitur ad cafim . 
fi me mortuo L. finali Cod. de inflir. + fubféu. > inffitusso poff. 
burni faËla in cafum mortis porrigiur m cafim vrie © vr!ga- 
ris fubffieutionts compleËhitur cam pupillarts leg. am S.iure ff. 
de vulr. quod vt fieret opus fuit authorirate ditl. legnm. +r:m 
sure vereri cxpreffsu cafws adomiflam non porrigebatur dia 
lege Gallus $ nunc , de lege Velleia Pap. not.1.fouso $ 54. $ 56. 
€ 562. 
$. Enla vulgaire bec werba ( fi bares non eri:) compren- 
nent non feulement l'heritier ,ains auffi ceux qui {uc- 
cedent ex perfona heredis L.fi cum proponas Cod.de hared.injtir. 
CS. finali de vulg.apud Luftin.é 1, cum proponas Cod. de he 
redibinfl.& cefte fucceffion fe faict en 4.fortes, Primo le 
fetuiteur inftitué heritier cwm audiuir hereditatem fai@ 
hcritier fon mailtre cum ipfe cam mhilo habeatur leg. quod 
attinet ff. de reg.iur.licet poffis nolle adire domino iubente lee. 
3. Codice de bered. infhitur. vel [ciuir. teRator em effe frunm 
vel ignorauit, ant errore lapfin Lberum credidit , primo cafu le 
maiftre eft prefcré au fubilitué , mon £tem fécunde caf ar- 
gumento legts,nequr profeffio Codice de teffamen. teriio cafh duo 

= féunt femifles; ita vt alter fémits inter eum qui eff dominus inf}: 
tuti ferui  fabffitutum aquis dinidaiur portionibus 1. fi pater- 
farm. ff. de hercdibs inflit. vel demum liberum inflituit que 
mutata conditione baredem dominum fucit, hoc cafu ius eff pre- 
ferre diëta l.cum proponas C.de heredinffit. Pap.not.1.f 556. 
Pap. not. 1.fol. $ 5 9. 362. vbi de Gallia confuctudine ; le 
mort faifit le vif qxando e# tranfmiffio sure fii, fa enim igno- 
rantes fibi dilatam herediratem pairis ad quofcunque here. 
des … trarfinitrunt 1, apud hofles. Cod.de fuis cr legit.liber. l. 
e: milrari ff. de militari teflamen, S hoc modo faccedentibus 
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6. Sileft donné vn fubftitué vulgairement à l’heritier, 
qui cit chargé par fideicommis de reftituer l’heredité à 
vn autre, & que l’heritier vienne à repudier l’herediré 
: fideicommiffarins prefertur [ub[fituto, l.non iuflum Cod.ad Tre- 
bell. habetur. | 
7. Subfhituti vulgaris inflituti concurfus non admittitur nifieb 
repugnantiam iurss communs, @ Bart. in L.[i paterfam.ff. de 
baredb. infiis. & bien ex I. fi hbertus ff. de bon. ibert.patronws 
bares in{fitutus à libero,ita ut feruum amittat, pollir accepra de- 
bita portione reliquum fabfluuto cedere, routesfois en ce cas, 
non datur concurfws, quis inve [uo non ex reflamento capit. 
mefme quand le fils inftitue l’heritier, repudic l’heredi- 
té en retenant {a legitime qwia reunet fuo sure : ei cnim 
quarta quafi es al'enum concedenda , 1. fi rotas Cod. quot. de 
inoff. donat. Pap. not.1.fol.s 63. 564. G Bald. l.3. Cod ae 
ämpub. tiennent le contraire, qui totam harediratem acqui- 
gere potelf, ss pro parte cam fcindendo adire non potef, L,1, 2. 
de acquir. hered. legitima veri tüulum habet hercdiratem $. ad . 
aliud quoque capitulum nou. 1 25. Benedi£l. in cap.Renutis: de 
vulg. num.s 3. 
8. Le teftament peut prendre fes forces de la feule 
vulgaire fubftitution, lice primus gradws fit irritus,l.3.$.fin. 
de liberis & polihum. l. fimiles +. ff. de iniuff. rupt.imo [ubffi- 
tatus ei qui nullo modo fait inffitutus fuccedir, L. 1 9.ff.de hared. 
suffire. Rips in Li.mum.161. de vulg. vel fi inftitutus non velit elfe 
hares, Liam dubtarit ff. de hered. infhit, vel incapax fit Ranch. 
confil.97.volum. 2.vel exclufws [it tempore,l.quamdiu 1 9. ff. de 
Acquir. hered. vel morte,l.unica pro 21. de caduc. 10ll.Caffr. con 
fil.x48. vel deportatione, L. Galus $. cr quod fi tefl. ff. de liber. 
€ polhum. Or il y a difference entre le fils defia né,8e le 
pofthume, qui preteriti fans : car le pofthume, agnofcende 
rampit tefiamentum, |. 2.6. ex his ff. de iniuflo rupto, cr rum- 
pendo fibs locuns fecit non alteri, ficque excluduur fubffitutus, 
Lnam etfi ff. eadem. filius vero prateritus, quia fubffiturio wales 
qua 
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qua ille exheredatus e58, 1. fi filius ff. de bered. inflit. non rumpit 
teffamentum , [éd petit bonorum pofeffionem contra tabulas,ad 
pratorem recurrit , @ a fublliruto 1effamentum incipit, nec ob- 
far, que la fubfticution vulgaire foit tacite, qusa fortitur 
effeélum fi pup:llws heres non erit, l. iam hoc iure ff. de vulgari 
Alex. confil. 188. num. 4. vol. Alciat. in d. L. de vulg. numero 
11$.@ 1212. 

9. Subfitution vulgaire expreffe contient la pupillaire 
tailible, !. Zam hoc iure ff. de vulg. mfi conrraria defunéti vo- 
lnntas probaret, vel per duos tefles, |. quamuis (04. de mpub. 
nifs rermins taxatius fint appolii, Pap. nor.s. fol. 5. nec «best 
quod mater fit in medio: quia eff fine eff£lu, L. cum quidam 
Cod. de inflir. Gr fub'hr.Bart. in L.1. de vulg. num.34. Manu. 
bib. $. tit. 3. num. $. «quum enim eff luéluofam fils] hareditarens 
ad rmatrem pertinere, l.prec:b.de impuberib. Cod. hac enim taci- 
ta mere,efl intelle£tuahs, Bart. in |. 2. numero 32. @ in L. cen- 
turio num. 12. ff. de vulg. tacita tamen [ub reciproca conienta 
matrem excludit etiam 4 legitima, vim enim hales expre[e, 1. 
Papinius €. féd nec hu ff. de inoff. reff. L. Lucives ff. de 
vulg. Pap. not. 1. fol. 564.565. 578.579. 583.585. 
528. {ed neque tacita pupillarss, fed vulgaris fratrem excludit 
eMantic. Lib, $. tir. 2. mumero $. Bart. in l.2. numero 36.ff.de 
vulgari per L. acutiffimi de fideiccmmif. l. gencraliter $.cum au 
tem, de infhit. 7 fublhit. L. cum auss Cod. de condit. € demon- 
Strat. Auum tamen © aniam excludit : neque enim tante eff 
corum coniuntho quanta matris,argumento legis fratres Cod. de 
inoffic. teff. que fi la mere renonçoit à la Eos de fon 
fils, ou qu'elle en fuit priuce, /ubffitutss vulgaris admitte- 
ur 4 lege matres Cod. ad Tertull, lege fcsant Cod. de legit. ha- 
redib. 

50. Oreft-il qu'on fuccede au teftateur par fubftitu- 
tion vulgaire, & non au pupille, auquel on fuccede par 
la pupillaire 3.6.1.de pupill.fubffir.nffit.Pap6 nota 1. fol.566. 
Et per tacitam vulgarem teflators fuccediur : tacsti enim Gr 
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expreffi eadem eff wireus lege cum quid fi cert. pet. Patif. 
confil. 72. n.$ 4. féq.vol.s. Mantic.lib. ç tit. $. n.2. 
11 Lafubftitution vulgaire licet tacita pol} aditamn here. 
ditarem expirat L. pot aditèm Cod. de impub. l._ filrgata Cod. 
de legi. L. fimater $. lin. ff. de vulgari. Mais la fubftitution 
vulyaire comprife foubs la vulgaire exprefle mon ewa- 
nefeu pol} aditam hrreditatem l. 2.$. fin. ff. de vulg. à: l.po/l 
… aditam , @ L. quamuis Cod. de impub. Mamie, lib, $+ 111,6. 
nu. 9. tout de mefme la vulgaire tacite comprinle foubs 
la pupillaire #on extinguitur vubertate Gloffa sn l.lex Cornclia 
verbo nor exiftimo ff. de vulg. ‘Bart. in l.\. num. $ 6. cod.neqne 
emancipatione impuberis Balde in I. fin. nu. 9. deinfhwut.Îm- 
nola sn cap. Renut.nu.8.quamnis pupillarss faëla fit imuuberi 
velemancipato inuriliter L.2. ff. de vulgari ,tamen compleélieur 
tacitam vulgarem qua fuflinetur Bart. m l. lex Cornelia 
n4. 3. ff. de vulgari. Ceffat tacita vulgaris fi teffator fpecials- 
ter in vtrnmque cafumi fibi fubflitwit 1. cum ex filio 6.filio ff:cod. 
fi reflator cogitauit, cr tamen non fublltuit vulgariter De- 
cius confil. 315. num. 3. fi fubititutus non e$l capax bonorum 
teStatoris L. fi is qui ex bonis @r 1. fi is qui heres ff.coa. fi faper- 
it mater tefaroris Bart, in lege 1. numero 4. eod. fi vero fub- 
flitujss poli adiram hereditatem neglexerit per annum ad- 
snplere volnntatem defunéh, ipfe prinatur facceffione f#b- 
Bitrtres vnlgarvis admittitur auth. hoc amplims Cod. de fidei- 
commif[. Sitres fun vel. quatuor fxbititurionum gradns,omnes 
expirant per aditionem . cum in teffamento ff. de hared. 
énflit. L fi mater ff. de vulg. Pap. not. 1. fol. 562. s78. 
Ge St. exiflentia autem fui beredis non euanefcit vulgaris 
fabflinutio : nam datione fubihituti vulgaris nafcirur [uitas 
 Pap.not. 1. fol. Go. L.f filises barres de liber, cr pofh.l. fi filins 
qui patriff. cod. L. filines. lege ul. ff. de acquir. bared. nec vero 
reftitéto minore aduerfis aditionem vulgaris fabSfirmio ve- 
Hinifèit argumento legis qui res $.ercam ff.de falui. vni 
nor ciné reffiturio alter non debet prodeffe!. 3. Fee 
> . de 
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f.de muneribus Pap.ner.1 fol. $ 61.562. contra Subftitution 
pupillaire ft ainfi nommee 4b «rate is cus fit $. $. de pu- 
p'll. apud Thaph. 

12.  1n f-bsluuionibus pupillns à pupillo id ef? puero dedaci- 
tur © Martial. epig.4. fic canit. | 

Dicit [fe vatulam cum fit Segellia puppa, 

Dicit fe puppam Gellsa fit anus. 

Elle a eltc introduiéte moribus populi Romani € iure pa- 
trie poreflatis Lpatre fisriofo ff. de is qui fint [ui vel aliens inris 
En faueur des pupilles , ne inteflati decederent areumento 
legts qua atatc ff. de re$tam. Car en cefte façon te/fari dece- 
dunt leg, parris ©: filiyff. de vulgari ex Plato. 1. Pap.nct. 1.fol. 
$68.Pour la fubftitucion pupillaire y font requifes plu- 
fieurs chofes traiétees en la loy moribus ff. de vule, Pri- 
mo fit 1antum liberts $.nam mor.b. de pupill. [ubjfir. inffit. libe. 
rorum vero appellationes , nepotes , pronepoies ceterofque omnes 
qui ex its defcendunt lex x 2.t4b, compleëlitur leg. liber. ff. de 
@erb. fignif. Qr eft-il que les enfans aur natura fuféipinntur 
aut electione ex d. Ambrofio ad Sicinium. Etelt vray que la 
fubftitution pupillaire eft vallablc faite aux enfans na- 
turels & legitimes soto rumlo de vulg. @ Codice de impub. 
mais non à ceux que nows adoptons, #11 in its tantum quæ 
ll ipfé dederit arrogator L.{ed fi plures 6.in arrogato ff.de vulg. 
parce qu'ils ne font pas en la puiflance de leur pere 6. 1. 
de patria po:efl. inffitut. cum enim demon[liare non poffint leg. 
vulgo concepti ff. de hominum , cÿ miff fint reftiuti nomini cr 
antique ingenuitati cf iurs legitimo toto tit. quibus mod. naru- 
ralis ff. Pap.not.1.fol. $ 70. Beneditt.de pupill.nu. 2 3. 

31. Heîft requis 2. que tels fils foit impubere $. m4f° 

culo de pupill. apud IuStinian. er in mafculis 14. annus expe- 

Éfatur ,in fœminis autem 1 .completus L. quia atate ff. de ref. 

Et Macrob. faturnaldib.r, cap.G.  Iudaus migi roruomiias 

boc num-tempus ad cligendum quam quifque viam fit ingre[]u- 

ras à ratura datum c$£,ex Cicer.1. offic. Ej? vero bec fabfiiun- 
Ecc 
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_ti0 ad pubertatem ab[que, l. moribus, Lin pupillari ff. de œule. 
quod 1empus potest perlfrinos, ler. ft ia quis fubfiuuerit, l'libe- 
r0s codem, nimquam tamen amplatur, d. L. in pupillari, sta ut 
fubjiuurio pot pubertatem concepta, ne quidem inre fideicom- 
miffi valeat ex Pap.'nota ï. fol. 576. 585. cé: L. verbis ff. de 
verbis ff. de vulo. vray eft que fi le moindre de 15.ans ne 
peut faire teftament propter Slatum , il luy pourra eftro 
fubititué pupillairement iufques à 2 $. ans, quia indaéta 
€ pupillaris fub{fuutio ob defetlum atais $. 1. de pupill. apud 
Tujhsn. féd bec fabStitutio fuperuenientia liberorum refolneiur 
argumeno legts ex fatlo ff. de vulgari. Bien que Bart. in leg: 
2. num, 5, ff. de vulgari, tienne que telle fubftitution ne 
vaudra pas pupillariter, [ed exemplaruer , leg. bumanitatis, 
Cod. de impub. ficut enim prodigo.ita illi quedammodo bons in- 
terdiélum eff. 

14. Ile requis 3. que tel fils impubere foit en la puif- 
fance du pere, leg. fi téflamento Cod. de impuber. tempore, 
nimirum mort te$batoris, L. leg. Cornelia f.de teflam. Pap.not. 
1. fol, $ 71. @* hoc iws patriæ poteStaris pater prorfus inops filio 
impuberi ditiffimo poteff fubStiuere ex Bald. in |. 1. de iuve 
fc. ib.10. Cod.Bened. de pupill. d. 6 2.6 3.64. non la mere, 
quia non habet liberos in poteState $. fœmine de adopt. L. f; 
mater ff. de vulg. Pap. eoders not. x. fol. 574.575. Et quia 
emancipatio fui heredis Gr agnationts sus adimit leg. capitis ff. 
de fuis G legitim. haredib. leg. tutelas ff. de capuis deminut. 
emancipatis non fubfhtuitur pupillarier leg. moribw ff. de 
vulzars Bart. codem num. 7. neque Spuriis leo. Luciw ff. de 
vulg. fi tamen pater teflamento moriens declarauerit velle 
natuïrales filios, vel extraneos legitimos fibi fuccelfores effe € il- 
lis pupillariter fabfhituerit, eo mortuo lepitimi faëti fuerint, pe; 
principem valet [bflitucio illa,quia hæredis legitimatio retroira- 
hitur exemplo pojthwrmi $. non folum de pupill. Pap. not. 1. fol. 
570. Bened.de pupill. numero 2 3. ff eriam eos non naturales, 
Sea fs05 nominauit, colligitur eos tanquam legitimos voluiffe ap- 
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probare authent. fi quis lib. Cond. de natural. liber. cd valet u- 
pillarss fubfhiurio ex Alex. lib.2.nvmero à 2. de vulg. nam qus 
qult corfequensintelligitur neceiar 10 volusfe æntecedens, l. sil: d 
ff. de acquir. hared. l. ad rem ff. de procurat. nec tefiator prafn- 
eniiur aËlum inutilim facere voluiffe l'ge 3. ff. de mulsr. tejf. ex- 
tranco antem non poiei} fub/fstui pupillariser nifi fluo precedente 
qui tempore mortis t#hatorss premortuus [ir, 1. (5 quss nepotib.ff. 
de adoptionib. l. 2. verfic. fed fi extrancum ff. de vulg. l'ap.nor. 
1.fol.567. Bart.inl.2. num. 11. quia vero pojthuwms qus fs vne 
parente nats cffent in eiw poteSflate forent, fus beredes funt leg. 
Gallu f}.de liber. & pofih:sm. smo corum preteritio rumpst refta- 
mentum . pofhurni, de exhered. liber. plane pofihumis [bits 
tuitur pupillariter, L. pate: fam. ff. de vulgari, cr apud Quintil. 
Lib.7. cap. 6. cum enrm de evrum guur commodo pro natus fem- 
per habeniur, L. qui in vtero ff: de $taiu hominum, cd liberorums 
appcllarione conunentur $. pnal. qui 1ellamento int. dar. poffunt 
apud Juftin. 
15. Il eft requis 4. que celuy auquel eft fubftitué pu- 
pillairement foit inftitué ou foit exheredé, 6. non folsm de 
prpill. apud Jultin. cap. non teffamenti est v1 paterfam. libero- 
ru quos in poteflate habet rationem babeat, C5 nomiraurms ex- 
ponat quid ei dari, vel fieri placer, aloquin nullius momentite- 
flamentum erit leg. inter catera ff. de Liber. &° pofthum. fus 
enim Vino etirm patre demins quodammodo exil:imantur, nec 
fcribuntur, [ed gignuntur heredes, Symmachw epistola 9. 
Lib. 1. iffam poil mortem patris non haredisatem  perci- 
pere, fed liberam bonorum adminiffrationem confequs vi- 
deantur ,leg. in fais ff. de liber.  poflhum. cum iaque 
prateririonc fly teflamentum parris nullum fit, l. ante penult. 
f de Liber. & pofihum. corruit c pupillans fubflurio que 
pars eff cr féquela paterni teflamenti 6. liber. de pupil. apud 
Iufhin. exharcdato autem pupillo fubSituto vale: , & aduen- 
titia pupilli emvoiuments Leu non folum de 
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pupll. apud Fuflin.l.fed/fi plures ff. de vulgari, leg.cum quidam 
Cod.de legat.c Cicib. 1 .de inmentione es etiam qui nec inffitu- 
sus nec exberedatus efl fubflitui poffe ojtendit Pap.not.1.fol.56 9. 
57." a11.4.5.tit. 

16. Ileft requis $. ut pater qui impuberi fubffituit (ibi quo- 
que heredem fersbat d.l.moribus $. prius fine harcdis ensmn inffi- 
tutione nibil in teftamento feriptum valet L. x. leg. filio.ff.de in- 
suffo rupto ; foli vero filio non poteff nif miles fix 1. miles 6. fin.ff. 
demilit.teff.Pap.not.1 . fol. s 7 1 .Et duplex tejiamentum effe di- 
citur Lin duplicib.ff.adleg.falcid. Et pro uno babetur l.patris 
fili ff. de vulgari vfque adeo ut quos pater fibi facit necef[arios 
eofdem filio faciat leg.fed fi plures ff. de vulg. qui pupillarem 
adhit cogitur adire hereduatem fi pupillws bares fit, lege quidam 
C.de iur. de Liber. 

17. Ileft requis 6.que celuy auquel eft fubftitué pupil- 
lairement f#i iurss fiat pof} mortem tefhatorts L.coheredi $.cum 
filia ff. de vulgari d.I.morib. ver(ic.féd fr extraneum eod. 

18. Ileft requis aufliurex reflamento patrés adeatur ha- 
reditas, alioquin pupillare teSlamenium enanefcit leg. quefium 
ff: de acquir.bared.Bened.de pupill.num.7.Pap.not. 1. fol.s7 rt. 
CG 574. ficut enim non adita paris bareditate 1ejlamen- 
sum irritum fit. $. pofteriore quibus mod. infirmat. teffamen. fic 
pupillare erit diét.Lmorib.verfic.adeo, nifiinftitutus omif[a cau- 
fa teStamenti ab inteffato hareditatem poffideat leg. 1. fi quis 
omiffa caufateflamenti. | 

19 La pupillaire expreffe contient Îa vulgaire taifble- 
ment leg. sam $.inre ff. de vulg. & de ce furent en difpute 
Luciw Craffs  Quintus Mutins Scenola cr Cic.pro Cacin- 
na @ Alciat. bib.10. Pareg. cap. 14. leg.quamuts C od.de im- 
pub. per pupillarem fucceditur pupillo leg. patrés 1. Jed & fi plu- 
res $. ad fubffitutos nifi pater miles fit qui pote} smpuberi fub- 
flituere Leg. in fraudem .penulrirh.ff.de mslit.teft.riff arrogator 
arrogato filio fubStituit qui in Hs tantum que ab eo in pupillum 
prefeëla funt poteff fabjhituere di£t.l.[ed fi plures Gin arrogato 
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Î,f5 arrogator ff.de adopr.ne in legitima quidem d. $.in arrogate. 
20. La pupillaire exprefle exclud la mere de la fuccef- 
fion de fon fils , & melme legitime leg, Lucives ff. de vulg. 
cap. fi pater de tefham. in féxto Ben.de pupill. nu. 4.1. Papin. $. 
fed nec impuberis ff.de inoffic. ref. mais ne priue pas le frere 
pupille Bari.in d.l.mor:b.nu.46. per l.cum accutif]. ff hdeicom- 
mil. & leg.generalirer $.cum autem de inffur.cr Jubftsr. cr leg. 
cum auus de condit. cÿ demon(trat. quia prefumiur teffator fi- 
linm fuum voluiffe preferre extraneo. 
21. La pupillaire finit 1. ff srricum fiat vel rumpatur 1effa- 
Mreniumn paris di£t. leg. moribus. 2. fi fabStituti qui capere po- 
terat tempore moriis teflatorss capere non poffit tempore mortss 
pupilli leg. fi ss qui ex bons ff. de vulgari !. fi ts qui h:eres eodem 
3. proper pupills pubertatem de leg. 14. ff. de vulgari , imo cé 
anie pubertatem fi teflator breuius tempus prefiniunt leg. ff 
éta quis de vulg. ff. vel fufcepit liberos. Papin. not. 1. fol. 85. 
di£f, leg.ex faëto ff. de vulg. vel moriatur relitla uxore gran. 
da Beneditt. de pupill.x 1 4.6 11 5 fhury tamen agnarione non 
finitur. Bald. Lnec ei numero 4.ff.de adopt. Aretin.diét.leg.mo- 
ribus cf Lin pupillari numero 7. 15 enim nunquam contra tefta- 
mentum adiuit gloffa in L. 1. S.naturales ff. bonor. poffef. contr4 
tab. Pap.not.1.fol.s 74. 581.4 .finitur Pupilli emancipatione 
leg. cohæredi $. cum filie ff. de vulg. arregatione etiam impube- 
16 finitur:hoc tamnen cafu effe£lu remanet valida leg.nec ei 6.co- 
rum Leg.non aliter ef leg. his verbis f. de adopt. vel fi pupillus 
maximam vel mediam patiatur capitis diminutionem leg. im- 
puberem ff. ad l.Cornel.de falfis l.fi arrogati ff. de tut. Pap. nor. 
1.fol. 585 fideicommiffaria autem non exiinguirur deportario- 
ne haredis Lex failo $.ex faëto ff. ad Trebell. fufficit 1abulas 
patris effe fignatas leg. patris ff. de vulgari ; 6: vna falcidia in 
vtriufque hereditate feruaur leg.in rariobre ff.adl. Falcid. cd 
primo rupto euanefcit pupillare teflsmentum di£t.1. Papin. fed 
nec impuberis ff. de inofficiof. Necrefert an prius fibi parer ha- 
 redem féripferit deinde filio quod verum cum eodem tempore 
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G fibi, © filio teffamentum pater condit argumento legis qri- 
dam ff.de pecul. legat. fi vero diuer[is horis prius fibi,deinde fi 
baredsm ferbere dicitl.fs quis enim $.[ fuos ff.te vulg. 
22. Reciproca eff qua breu:loquio plures aqualiter cÿ reciprocè 
comolcékitur fub{tuuriones Salycet in L. teffamento,num.17.ff.de 
mil. tefamento Didac. in cap. Renueins $. 7. num. 1. © mali 
dicitur breuloqua ex Alciar.in leg. Lucius ff.de vulg.Pap.nor. 
1. fol. 591. & 599. dicitur etiam non cffe fpeciem difhinéiam ab 
alis fubshtutionibu ce Ripa d.l. Lucins num. 1 1. 6 mutua 
dicitur, L. cum proponebatur, de legat.2. l.coharedi $.qui difcre- 
245 ff. de vulgari, :. 
23. Reciproca dobus impuberib. faila,duas vulgaressér duas 
pupillares compleëtitur fab|litutiones, . Lam hoc sure, |. Luciws 
ff. de vulgari, I. 1. Cod. de impnb. L. cum in teflamento ff. de 
heredib.inflituend.Pap.not.x.fol.s S1.faëta vero ducb.extraneis 
filiis puberib. emancipatis, vel naturalb, duas vulgares tantum 
continet Pap. mot.1. fol. $G4. $ 92. € $ 95. ait fub/titutum re- 
cipro. duob. impuberib. alierutro fuccedente non fücceffurum, 1. 
cum quidam Cod. de impuber. l. qui duos ff. vulg. 1. 3. € 74. 
ad Tiebell. Reciproca pupillaris fatla ducbus impuberibus unius 
puhertate, vel emancipationé, non expirat, Bart.in L. Lucius, 
num. 9. ff. de vulg. Bald. in l. teff, num, x $. de milit. teflam. ha 
enim fubHisuriones non babent [e per modum correlationis;,ita vs 
yna fublata alia toliatur, lfin.de accept. l.fin.de indi£t.vide 1oll. 
L.1. de cupref]. lib. 11. Cod. 
214. Or nulle difpofition,contraét,ou alienation ne peut 
preiudicier à la fubftitutiô,ne pouuant le bien cftre alic- 
né au preiudice d’icelle, /.ff duobus $. fed qui cr S.fin autem 
Cod. communi de legib. Sauf en certains cas, anfquels le 
pere, ou autre heritier chargé de rendre l'hercdité au 
fubititué,pour vendre pour marier leurs filles,pour leux 
confcience , pour augmenter leur bien, pour fa nour- 
ricure, & autre cas cy deflus, ix verbo, Mariage : & 
nommement pour fe deliurer de prifon, & payer l'ef- 
. mende 
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mende fans deliét can. facror. 11. quaf.2.c+ Alex. in aidur. 
cé Bartolus in l.placet,de excufar.muner.lib. 11. Codicis. Ain- 
fi a efté iugé par l’Arreft 16. tiltre des fubftitutions lg. 
20.14. 3. dans Papon: car ne peut donner ny fubftituer 
au preiudice de l’hypotheque d'autruy Lres pignoris Cod. 
de remiffione pign. 

25. Quand aucun eft inftitué heritier pendant fa vie, 
& que les fubftitués meurent auant l'inftitué, fi en la 
claufe de la fubftitution n’y font ces mots appoñés, fub- 
ftitue Pierre & les fiens,eft caduque,& ne pale pas aux 
heritiers du fubftitué , ains demeure arreftée en la per- 
fonne de l’inftitué, !, vnica $. fin autem aliquid C. de caduc. 
tollend. Car la fubftitution eftant perfonnelle ne peut 
eftre faiéte extenfon de perfona in perfonam cr de gradu in 
gradum leg. commodiffime $. Gallus de liber. & pofth. Eftant 
certain que fubfhuwrioms verba non extenduntur vlrra :llos 
quos teftaror expreffit leg. fi in perfonam Codice de fdercom- 
mif]. Hef vnum $, rovo leg. cum pater $. bereditaïem ff. de 
legat. 2. de leg. qui liberts $. hec verba Œ leg. fi plures ff. de 
vulg. Si que au moyen du predeceds le fubftitué n'a 
peu tranfmettre l’heredité à {es heritiers ny l'efperan- 
ce de la fubftitution leo. Luciws $. final: ff. de vulg. leg. fi 
ex pluribus f. de fuis CG legirim. vid. fupra verbum, heritier, 
où eft dit que hereditas non adita non tranfmitritur. Il cft 
vray que la fubftitution-ne fera faite caduque par in- 
terruption : comme fi le teftateur inftirue Iean & Pierre 
fes deux enfans,& les fubftitue l’vn à l’autre : & aptes il 
dit que s'ils meurent fans enfans il leur fubititue An- 
thoine {on parent , &#udit Anthoine fubititue Mat- 
thieu s’il meurt fans enfans : &’ s’il aduient qu’apres la 
mort du teftateur Anthoine fubftitué aux enfans 
meurt, & apres luy Iean & Pierre fans:enfans, le- 
di& Matchicu dernier fubftitué reçoit ladiéte fucce- 
fon, & non les heritiers ab inteftat des enfans , ores 
Ece 4 





804 Subflitutron. 
qu'ils difent que ledit Antoine n’a receu la fuccef- 
fion , L. fid. @ fi parentb. ff. de inoffic. te$t. l.cohærea 1. fETs- 
tius ff. de vale. & Papon rapporte plufieurs Arrefts au 
liute 2o.tir. 3. L.quamdin de acquir. hercd. Guid. Pap.g.35 0. 
Decins confil. 358. & 123$. En fomme fäb/fiturio caduca ef- 
ficitur fi fubflituti ante mortem baredis moriantur l. vnica €, 
fi f4b conditione de caduc.toll, Guid. Pap. confil. 27. Foutes- 
fois fi le fubftitué auoit laiflé des enfans, toufiours ik{e- 
ra prefumé que la fubftitution va à eux ./. cum acutiffims 
Cod .de fideicomm. l.chm auus ff. de condit. @ demonfirat. 
Guid. Pap. conf. 27. n. 4. 
26. La fuceflion desenfans qui meurent appartient 
au pere L. 1. L.nam. erfi parentib. ff. de inoffic. teft. cr nou. 
18. Et font appelés , à telles fucecflions les ayculx 
tant paternels que maternels , i# nouuell. Enfemble 
les freres & fœurs germainson confanguins font ap. 
pelés & non les vterins, fon que linftitution fuft fai- 
Éte turpi perfons L. frates Cod. deinoffic. test. que file fils 
cftoit emancipé @ #epos eflet in poteflate retentws ; & 
lvn fuit exheredé , & l’autre inftitué , va om contunge- 
Bantur L.fi pœnas ff. de inoffic. teffam.l. 1. ff. de cosug. eman- 
cip. Mais auiourd’huy neque exheredationis neque prateri- 
nomts quaflioni locus à Iuflin. reliébus eff nou. 1 15. Sed.fi filiws 
ex legitima nepos ex aîfe fit inffisntus pro rata fnccedunr leg. 
ex faito ff. de heredib. inftir. es fuccefhions des enfans de- 
cedés ab inteftat font oftées aux meres , $. 1. & 2. 
ad Terinl. inflit. leg. 2. Cod. De quoy il y a Edit du 
Roy Charles 9.publié a Paris le 19, Iuillet 1 567. com- 
me fe lit en l'Arreft 15. de Papon, tiltre des fuccef- 
fions legitimes , lib. 21. tir, 1. en l'arreft fuyuant. Er eft 
limité que bien que la mere foit priuée de la fucceflon 
du fils, fon autre fils vterin n'eft pas priué,veu que fi el- 
le auoit lieu l’hôneur,fplédeur & réd de famille decher- 
coit,bonis in alios sraflati cum filij no matris,féd parris fruit 
€ 
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fequantur, S. fin. de parrsa porcflate $. ficut. autem de legir. 
agnatorum fuccel]. apud Iufhin. loint qu'il a fé toufiours 
trouué rude & cruel d’ofter la fucceflion des enfans 
aux freres pour kes conferuer aux meres fubicétes x{e- 
condes nopces , comme dit foann, Fab. in rubric. de nups. 
in fin. Bien fuccedent les meres à leurs enfans ex an:b. 
defunélo ,  ibi gloffa in Tertul. 

27. Jleft vray que fielles conuolenc à fecondes nop- 
ces.les enfans du premier liét reueillent l'heredité l'vne 
& l’autre, fans qu'elles puilent fucccder en la proprie- 
té laquelle reuient toufours aux enfans du premier liét 
leg. marre que defunilo Cod. ad Tertull. € $. 1. m8 ab. 
su. neque vir quod ex dote collat. 8. Reguliérement la fuc- 
ceflion d'vn enfant abinteftag appartient àfes freres, 
ayeuls , peres ou meres d. auth. defunilo , ad Tertull. & 
nommement la fucceflion des freres appartient aux au- 
tres freres , qui font de mefme hiét, fins que ceux qui 
font d'autre lit, puiflent rien pretendre , quia non funs 
ex virique latere coniunêls auth. :cefante € auth. fratres 
Cod. de legir. I eft vray que file pere auoic fes enfans du 
premier li& & fecond. En ce cas fuccedent au fre- 
re deccde , !. Euciws ff. de vulg. Ain le cienc Alex.in d1. 
Lucins ; & Salicet L. in teffamento Cod. de reflament. milir. 
c Benediit. in cap. Renur. in verbo fi abfque Liber. nu. 8. 
ex Julio Claro in $. teffamentum q. 76. quoy qu'en telle 
fubititution reciproque aux enfans de deux liéts peuc 
eftre dit férwaro ordine fucceffionis : Julius Clarus in verbo, 
2. infertur, De là cft que le dot de la mere vient aux én- 
fans dont il procedé,fans que ceux de l’autre li& y ayent 


liberis vel te(amento, il ne fuffit que l'enfant fubftitué ayt 
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fait teftament feulement: mais il faut aufhi qu'il laiffe 
des enfans legitimes, ou autrement la fubititution ex- 
pire , L. generaliter Cod. de inflir. cr fublht. & par plufeurs 
Arrefts : car difunthiua illa vel inter conditiones negariuas 
pofita fauore liberorum refoluitur in coninnélinam d. l. Lucius 
de haredib. inftinend. !. fepe de verb, fignific. Tulins Clarus d. 
q.76. 2 
29. Si par leteftamentil eft dit que le fils ou eftranger 
foit inftitué heritier, & s’il decede fans enfans que Ti- 
tius eft fubftituc. S'il aduient que lediét: inftitué laifle 
des enfans , la condition eft accomplie , pourueu qu'il 
laifle des enfans lors de fon trefpas. Tellement que le 
fubititué quoÿ que les enfans meurent apres, ne peu- 
uent prendre rien ex. fi quis rogatus ff. ad Trebell. > ibi 
doélores, Deciss confil.20$ n.8.Ranch.in cap.Renutrusn. 26. 
31. @ 32." fe. fol. 111. quiet vn ciltre {ur la fin du 
traité, Benediét. in d. cap.Renutiu:,in verbe communia 9. 
& fubititution aucc la claufe fi fineliberis Bart. in L. cen 
turio ff. de vulg.n. 77.dit que les enfans de l'heritier infti- 
tué ou fubftitué font en la condition aufli bien que s'ils 
eftoient nommez en la difpoficion , leg. Lucius ff. de he- 
redib. inflituend. À quoy il fait doubte : car il dit que & 
tels enfans fuccedent c'ett ab inteffat & non ex teffamen- 
to. Ce-qui cit difputé és 9. 20. & iufques au 14. Axr.de 
Pap6 tilt.s.& en l’Arreit 2 9.lib.20.c 3.8 mefme au 10. 
s’il appert que la volôté du teftateur foit d’auoir appellé 
les enfans, côme d’auoir greué les enfans,des enfans & 
rendu l'heredité, ceux-là font'appellez, Bened. vbi fupra 
#2. 33.@° feg. dit qu’il faut que les enfans foyent legiti- 
més : car les naturels ne font point celler la condition 
doilures in L. generaliter Cod. de infhit. & frbhiie. & {: linfti- 
tué auec la condition fifine liberis s'elt fait Preitre, il a 
elté tenu que la condition eft accomplie par ladiéte 
Preftrife, qui tient le lieu d'enfant cap. sn paëkis de pus 
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teris, CG ibi plofa Abbas, & Panormit.auth. nifi rogats Cod.ad 
Trebell. bi gloa,  Bartol. Toutesfois cela eit limité fà 
l'infticution & fubftiturion eft fimple,mais hi le ceftateux 
a monftré qu'il veut que la {ubititution aye progrez, 
comme s’il dit,s’il meurt fans cnfans mafles, ou de |-£1- 
time mariage, & le fait Preftre : car lois la condition 
ne fe perd en la perfonne du Preftre,ains les biens vont 
au fubftitué, Bad. sn L. fi 114 quod 6. fin.de legat:2.Gusd. Pap. 
corfil.3$ 3. vide fupra verbum, Moine, mais Manuc.lib. 1 . 
comeËlurarum iit. 7. tient que fi le fubftitué deccde plu- 
ftoft que le Preftre,la fubititution n'a pointde lieu.Pap. 
Arret :.des fubftit. db.20. #it.3. auec l'annotation.Les:i- 
time ne fe peut charger de fubliitution fideicommil. L. 
guoniams in prioribus Cod. de inoffic. teflam. e$t enmm purè 
fine granamine vllo relirquenda, L. [cimus Cod. de inofficiofe 1e- 
Slam. Ârr.3.5.tilt. v. 2. L 
30. Par les Ordonnances d'Orleans, art. s 9. & celles de 
Moulins,art.1 7. les fubftitutions ont efté reltrainétes &c 
ne paffent outre deux degrez par celles d'Orleans, & 
par celles de Moulins de 4. degrez, confirmées par Ar- 
reft du 14. Apuril 1604. prononcé en robbe rouge par 
Monfieur la Terrafle, & les degrez fonc contez, ner 
per capita, Jed flirpes, de reflit. fid. in authenr. anciennement 
la multiplicité sn infinitum, eftait permile , L. paic/t. ff. de 
vulg. L'ouuerture de la fubititution contre yn tiers 
poflefleur n'eft demandee : ains il faut appeller ceux 
qui y ont intereit, quia fubiliurso que nondum competit 
non ef} in bonis, L. fnb$tituius ff. de acquir. rer. domino. C'eft 
pourquoy il faut par action perlonnelle appeller ceux 
qui y ont interet, pour fe faire declaier ouucrte la fub- 
-ftitution. Toutesfois Barr.rn L.jin.$. fin. autem [ub conætione 
Cod.communia, de leg. 1. Marcellus $.res que ff. ad Tiebell. 
dit que le fubfitué direétement peut agir contre le de- 
tenteur,tant paitiçulier,qu’vniuerfel,par reuindication, 
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L. penulr.c ibi oloffa Îad Trebell.& Pap.Atr.20.c- /6g, 
31. La demande dela fubftition fe prefcript pat 30: 


ans /.hareditas Cod. de perit.bered. s’il n'y a eu interruption 
ou caufe levitime d'empefchement. 
32. Les fubitituez ne peuuent venir ny inquieter l’in- 
ftitué : auant la mort ou condition : ron enim debent elfe 
follicits de bareditate tstentis , alioquin improbi appellanrur , 
2. $. interdum de vulg. eff enim Pramatura bac $becies infliru- 
2i0NE , quia fepe probatur ordo nature > Lam fi parennb. de 
2n0fh. team. 

33. Quaritur, fi le fils auquel eft compendicufement 
fubftitué peut tefter de la legitime & trebellianique, 
l'on tient qu'ouy,Mafuer au tilere des f ucceflions ##.24. 
C* not. per Cynum ç doélores in leg. qguamquam Codice aä |. 
faloid. G cap.Renutius de teStamensts C c.fi pater eodem titulo 
dibro 6. Et quand aux biens maternels & acquefts pro- 
uenus d'ailleurs il er peut entierement dif pofer leg.cum 
baredi $. cum filie de vulgar. Toutesfois faut com er en 
la trebellianique tout ce que le fils 4 receu des biens du 
pere ; par leos ou donation de ce qui eft fubiect à rap- 
Port , leg. in quartam cum ibi not. ff adl. Falcid. leg. filiam 
quem habentem Codice familie bercife.l N'efennius frad leg. 
falcidiam, 

34. Charondas Lib.7.cap.r s 7. cotte vn Arreft de Tho- 
 lofe , par lequel a efté IUgÉ compendiofam verbis generali- 
bus fattam fémper effe fideicommiffariam eÿ deberi legitimam 
€ trebellianicam matri, que eat in medio , quamuis filiss in- 
SEitutus decefferit in atate Pupillari : vide 1. iam hoc iure ff. de 
Vulg. G nota que ceft Arreft n’eft fuiuy ; imo mater exclu- 
ditur per compendio/am. 

35 Faut notter que bié que la premiere fubititutié foit 
par la mort du fubftitué premourant prefque faicte ca- 
duque, iuxta Lunicam S. pro fecundo Cod. de caduc. tollend. 
neantmoins le fuiuant & dernier degré a lieu, Barr.in 1. 
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centurio ff.de vulg.& pupill facis rextus L.in cohærede $.1.c0d. 
36. La fubftitution pupillaire comprife , verbu gane- 
ralbus in compendiofs fata verbis dires iubftitue fon he- 
ritier excludit matrem 4 legirima , comme cft decis sn L. fi 
pater, deteffam.libro G.vide doëtores in lprecibus (od.de impu- 
ber. Bart. in L. centurio numero 4. ff. de vulgari : quia pauperes 
Labjtitue: funt, verum eff in d'ét.ca. matrem etiam per compen- 
diofim excluds ç& legitima © atrebellianica : imo tacita pu- 
pillaris omnino excludir matrem etiam 4 levitims ex conie£tu- 
ris , quepofunt colligi, de ce que le teftatcur a dit auant le 
teftament, Bartolce sn L.2.num. 4.ff de vulg. & à plus forte 
raifon femble que l’exprefle pupillaire exprimée par le 
teftareur, & obmife par le notaire, & prouuee par plu- 
fieurs tefmoings , doibt feruir de conicéture pour ex- 
clurre la mere per compendiofam , & telle femble eftre la 
refolution in L.morib.ffde vule.d in l. Papinianus 6. fid nec 
impuberes ff.de inoffi.reft. 
37. Tout ainfi que l'ayeul naturel ne peut inflituer ny 
fubftituer fon fils naturel , de mefme il ne peut fubti- 
tuer le nepueu du fils baftard, combien qu'on allegue 
pour luy laloy 2.ff. deinterd.  relig. Chaffan. fur les 
couftumes de Bourgong. 6. 3.n#.25$.lulr. cr ib: gloffa Cod. 
de natur. liberis. Toutesfois par Arreft de Tholofe pro- 
noncé en robbe rouge le nepueu du fils baftard fuft de- 
bouté tant du legs à luy faict par l’ayeul que de la fub- 
ftition, Charondas hib.7. C.17:1. 
48.  Subititution breuiloque faéla perfonis impuberibws 
continet vulgarem tantum ; nec continct fhbffiutionem quam 
teflator facere poterat ex prinilrgio (peciali ; nif de eius volun. 
tate probetur leg. in tefkamento Codice de impuber. cÿ alits fub- 
flitutionibus : nam propter corum perfonam quibis in vnum 
cafum duntaxat fub$titui, poteff iders debere feruariin pupil- 
lo ut ratio faader. Nota fabllitutwnt vulgarem excludere cau- 
fem inteflaus : qui enim fucceffionem 2x teSlamento omijit (ab. 
| Sturuto 
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Shituto locums fecit, licet is inteflati habere noluerit bæres inffs. 
susa Cod. de impuberibw. | | 
39. Quaritur an tacita pupillaris excludat matrem, c dics- 
sr quod uen |. teflamento Cod.de teffam. milit. vel diflingue vs 
sbj Bart. aut ef} tacita prefumpta c> probata quibuflam conie- 
Éuris, 5 cam excludit d. lin teSlam. vid. ibr, c in 1. pracibns 
de rmpuber. @ aliis fabStint. cÿ in |. iam hoc iure ff de vulg. 
vid. eriam text. in L.ulim. Cod. de inflir. € fubfir. expreffa au- 
tem direëlis verbis fatta pupillarts excludit vinentes ab inte- 
S£ato, l. fi teflam. Cod. de impub.nam post adiram hereditatem 
direéte fabtioutients non impuberibus fatte expirare polfent, L. 
poff «ditam Cod. eod. mater samen non excludetur per tacitam 
Frpillarem extraneo fubfliuto Guid. Pap. confil. 3 3. circa 
medium. 

40. Lors qu'il eft queftion d’exclurre la mere par le 
moyen de la fubititution pupillaire, la reigle fubjlitutus 
fabifieuri,c [abffitutus inflituti, n'a point de lieu, ainfi qu'il 
a efté iugé par Arreft, au rapport de Monficur Ambes, 
du 21. Apuril 1594. mais faut noter que le fubftitué 
pupillaire eftoit predecede au pupil inftitué : on alle- 
gue à ce propos la loy qui habebat |. Lucius 6. fin. ffde vulg. 
su guibns ffes [abStitutionts non tranfmittitur.  Mater eti .m 
exchuditur per fnbliminm , fi le teftateur a exprefflement 
preferé les mafles, quia ex prefumpta voluntate tefatoris 
con/fat, qu'il a voulu que les mafles fuflent les feuls he- 
ritiers, L 1. $. pro fécundo, cr $. his staque Cod. de caduc. 
tollendis. 

41. ES igitur reciproca fubSlitut:o, comme les Docteurs 
l'appellent, ot conStar. ex L, iam hoc inre, l. Lucius ff. de vulg. 
L. Tissus ff. de hercd. inflituend. L. fi fundus fub conditione S. 
his veïrbis ff. de leg. 1. vide l. Titia füio $. ff. de legar. 2. facis 
lex in reffamento Cod. de teflamen. milit. & Are a efté iu- 
gé par Arreît de Paris, Charond. lib. 7. cap.6s. & nota que 
sacia pupillaris non excludit matrem pupillil.vlr.Cod.de inftis. 
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& fubflit.gloffa in L. precib.Cod.de impub. Bart. in . centurio ff. 
de vulg. € L.1. eod. cr d. l. vlr. Cod. de snffit. dr fubffit. mais 
le contraire a efté juge par Arreft de Paris, par lequel la 
mere a cfté deboutée, Charond. vb fupra, & femble qu'il 
a eité juge fuyuant l'opinion d'Alexandre, sn d. l. 1. de 
vulg. G matrem excluds etsam a legitima per pupillum : vide * 
Gusd. Pap. conjil. $ 3 3. 
41. Quaritur, fi celuy qui eft chargé de rendre au fub- 
füitué rend deuant le temps fe referuant l'vfufruiét, & 
qu'apres le fubftitué precede , s'il pourra eftre reftitué 
contre la reftitution faicte deuant le temps, veu que la 
caducité à laquelle il femble qu'on ne peut renoncer, L 
Paula de Lg.1. vn affaire femblable a efté iugé entre Ca- 
therine de Combes,& P.Grangert,Monfieur Catel rap- 
porteur fut party à la premiere d'enqueftes, à la feconde 
clle eft demife de fes lettres. 
43. Confifcation ne peut auoir lieu contre la fubititu- 
tion, L. fi funêta . fi de veétigalib. ff. dedamno infeëto, Lin fin. 
fe annal. excepr. & authentica nifi Cod.de bonis maternis fa- 
cit lex ex ea lege Cod. de condi£t. ob caufam. 
44. Lors que le teftateur a monftré quelque particulie- 
re affcétiG aux mafles, il femble les auoir appellez, Gloffa 
in L. filiusfamil. 6. cum quis ff. de L.1. Bart. sn |. fideicommifa 6. 
cum effet de legat.1.l.ab eo Cod.de fideicommif]. So%in. in l.cum 
flio,c Li. cof.2 4 9.65 25 9. lib.2.Boer.decif.1 5 6.Mais lors 
que le teftateur dit feulemenre, ff fine liberis decif: [ant tan- 
sum in coditione,non autem in difpolitione Gloff.& Bart.in l. Lu- 
cins ff.de her. inf. cd in Lcenturio ff.de vulg.l. fi quis [ub cond 
tione ff.fs quis omiffa caufa teSlamenti,l.1.$. item fi ad l.Falcid. 
Charond. lib.4. can. 48. vide duos cafus qui hli funt in difho/s- 
tione,e veniant ex teffam. Guid.Pap.confil.1 8 4. vide de maf- 
culis confil.499.€ 199. Queritur, li la condition fans en- 
fans mile en vne fubftitution comprend les enfans des 
gnfans entre eftrangers ? Gr dicisur quod non, Autre Frs 

croit 


nil — NÉ 
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{eroit éster liberos. Tcllemér que les biens quiontefté ac- 
quis aux enfans des enfans qui n’eftoient greuez, bien 
qu’apres ils reuiennenten la perfonne d'vn autre en- 
fant, qui eftoit yreué, von funt fub[tuwtioni obnoxix, primo, 
quia verba contratlus ftricle funt accipienda, ° quia fubftitu- 
eiode caf ad cajum diffimilem & de perfona ad dimerf:m 
perforam nunquam extenditur l. commodiffime ff. de liberis 
gofth. 2. En fubffitution le nom d'enfant og heritier 4% 
egreditur primi gradum: [ed tantwm de co intelligitur qui [erip- 
eus eff, L ex illa parte ff. de verb. fignific. nifi in fauorabil bus 
proliberis vt in L. infta ff: eod. ;.quoties ordo fubjhtutionts praf- 
criptus interrumpitur , flatim enanefcit fubstituiio:l.qui habeat 
ff. de vale. Et prefomption sta voluiffe reflatorem, n'a lieu 
finon in gratiam des hetiticrs du teftateur,#urgnam in eo- 
zum odinrs lcum acutiffimi Cod. de (ideicommif[is & comme 
dit -Alex.cenfil.x 39. n. 4.66. 
45. Quoties verba difponentss funt ambigua debent proprie.cÿ 
pront fat féripta capi:quamuis forfan prafimptio fit quod aliter 
vefondiffet per 1.fi alij ff.de vfufruttu leg. fab/lisurio femel ex- 
tintta non reuinifcit d.l.qus habebat € L. Modeffinus de fuccef- 
fo. Alex.in d.confil.per Lex failo $.penuli.ff. ad Tiebell.quifques 
enim ea vellituere tantum tenetur , in quibus grauatws eff L. [éd 
etfi fideicommiffum ff. de legar. 3. l. qmoties $. fi quis primum, 
 L. feras alienus ff. de hared. inflituend. onus enim nun- 
quam extra honorem extenditur L. ab co Cod. fidcicormm. cf in 
chfcuris femper heres leirumw preferendws ef}, vt minus leda- 
zur,l.qui concubinam . cum ita legatum* de leg. 3."Et ainfi 
a efté iugé par Arreft de Paris, Charondas lib. 7. cap. 62. 
Et faut noter qu'il dit auoir efté iugé,que fi quelque 
chofe doibt retourner à quelqu’vn, ou à fesenfans, elle 
retournera aufli aux enfans des enfans,/.liberorum de ver 
born fin fic. 
46. Ha partes Junt in Jubilitutione quas telator in inshstu- 
tione exprefferit $. Er fi ex difparibus de vule. apud Iuflin. rifs 
À she 
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pecumie inæqualitas, vel propriorum nominum expreflio alind 
indicat.vid.l.verum,cé ibi eloff.ff.de reb.dub. 
47.  Voluntas defunéts exprefla, vel prafrmpta domirarnr in 
conditionb. 5 [ubltse. Lin conduiombus, & lpater Senerinam. 
ff.de condit.cÿ dernonfirat.Et videndum,quod macis veriffimile 
ct voluiffe teftarorem rextus in l. Publins Mauius $. Tirra Co- 
dicÎlis ff. de condir. eÿ demcnfirat. prafumpta, & conicélurara 
voluntas defunéli obfermanda ef}, l. cum proonchæur de leo... 
Guid. Pap. confil. 48 5. Et en maticre de fubititurion faut : 
regler les parents, fuyuant la commune opinion des 
modernes, c@ de Mantica traëlatn de coniecluris vi m. vo- 
duntat, G metirs debmus verba tejlamenti fecundum volunta- 
tem reflantium, vid. legern qui pecunsam, Cr Lira lhbes:, cr 1. 
Labo ffide flatu liberorum,vid. V'Arreit 1 2.de Pap tiltr.des 
fubftitutions, & l’Arrelt 8. co/em. Er ex pracedennibs pc- 
bantur fequentia, @ clanfula prafumuur repetira Gnid. Pap. 
confi!.48 $. nam aditam harcditatem non tranfraurti uiir 1, 
ques gram.S. fin. & l.pofthum. ad Sillin. nf: .b s0/fum merum , 
adita non fuerit. 
48. Tous les Doteurs diftinguent #» puré,an in diem ,an 
vero ex conditbne fibftitutio fatta fueris primo & fecundo cafu 
fPes tranfinituur,|.3. Cod.quando dies legati cedirLfi in per[.- 
na Cod.de fideicommiffis in 3. vero non tranfinutitur: [ed ertams 
ad filios gloffa in lunir.Cod.de iis qui @nte aperr. ral. unis. 
$.sn nou:flino Cod. de cadnc. tell. Bened. in cap. renutirs in 
in verbo fi abfque liberis traëtatu de fubffir. pupill.n.1 17. vbi 
fuse,c de fubffit. cr fideicommiff. n.73. cr fegg. Cefte diftin- 
ction n’a lieu au Parlement de Tolofe:car 1l fe iuge que 
la tranfmiflion a touliours lieu er faueur des defcen- 
dants, quand il s’agit de la fucceflion des defcendants: 
jugé par infinis Arrefts. Autrement à Bourdeaux, où la 
tran{miflion n’eft receuë en aucun cas. 
49. Vn nepueueft inflituc heririer, & au cas qu'il de- 


cederoit fans enfans mafles l'hofpital de Tolofe ct fub- 
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fticuc: linftitué fe matie, & prend vne notable fomme, 
il decede laiflant vne fille, la fubftitution par Arteft eft 
declaree ouuerte au profht dudit hofpital,la vefue veut 
repeter le dot fur les biens fubieéts à reftitution, n'y 
ayant d'autres : cit dit qu’elle n’eit receuable, parce que 
J'authentique res que s’entend,de his qui funt teftatoris, 
que neceflaro debet inffiuere, qui peuuent alicner pour le 
dot des biens fubieéts à reftituti6, fuyuant les Docteurs 
in d. ah. mais non les collateraux qui font quant à ce 
cfträgers, auff fut iugé par Aïreft de Tolofe. Et toutes- 
fois la veufue eltant deboutee , certaine fomme fut ad- 
iugec à la fille du teftateur pour la marier,parce qu’elle 
eltoit pauure : wide Charond.hb.7.c.160. 
so. Ticius inftitue Caius fon fils, & luy fubftitue Scius 
& Sempronius, qui font fils de Caius, & nepueux de 
Titius : Sempronius decedc deuant fon pere Caius, le- 
quel decede apres, Quaritur an Semproniws tranfimiferit 
fPemn fubjhturions ad filios fuos, & dicitur tranfinififfe fauore 
l'berorum.i.vnic.Cod.de his qui ante apert. tab. mais fi l’infti- 
tue & fubftitué n’eftoient defcendäts, #0n tranfmitteretur 
SPes L. fs in pe: fonam Cod.d! fidescom.l.unum ex familia $. rogo 
sn fin.de leg.1. & l’vn & l'autre aefté iugé par Arreft de 
Tolofe:Charonda libro 7.cap1ss. 
st. Subfhitutio fala verbis communib:4 valet omni tempore 
Ut fideicommiffaria gloffa in lprecib.Cod.de impub. & aliis fub- 
tir, mulri tamen contrarinm tenent. 
52. Extinguitur fubffiturso fi fine liberis, [5 tempore mortis he- 
redum il y a des enfans , L. fi quis bered. Cod. de intis. L. fi 
vxor Cod. quando dies leg. Oldrad. confil.21. Quand il n’y a 
point progrez de {ubftituri6, yy multiplicité de degrez, 
ain qu'il et neceffaire pour rendre la fubftitution gra- 
duelle,comme elt noté par Ripa, 5" L. heredes mei $. cum 

| 114 ad Trebell. Molin.scfil. à s.Bald,cofil. 3 1 $. vol.4. 7 in fub- 
flrtutione non fit exten[io de perfona ad perfona,/.fi quis ita fra 
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reflam. tut. Bart. inl.Gallus n.9. de hb.cÿ poflh. Decims confit. 
211. @ 291. Barr. sn [. pater filsj de legat. 3. ; 

53. Subfhuurio compendio/a continet vuloarem,immo etiam di- 
reËtam pnpillaré Guid. Pap.coff.s 21.vb5 vid.de emms effetibns, 
un confil.s22.vbi de fubftiursone faéta fie in ceria quär'tate 
sn/firutæ:vide etiam in confil,6 1 3 .ubt traditur patrem pole {lie 
in dote fabffituere direéla compédio[a verbis ciuilibus faëta, que 
nullum habet traêlum temporis non valer, ut fidcicommiffaria 
Gurd. Pap.confil. 3.5 34.c confil.sso.vbi de inverruprionc gra 
dus fubjfuutions vide Pap.tile. des fubititutions. | 
54. Subiliturio faita certæ perlons de certis valet, eÿ ff filines 
alicuiss fuerit fabjtirutus, duos relinquat, prafumuur pri- 
us fubftitutus Guid.Pap. con/fil.4 97. fubhiturione fiëta cx- 
duca, l'inftitué peut difpoler, L. vnic. $. fin autem cf- . fin. 
Cod. de caduc. toll. > fubjlitunone faëla (ub conditions fi fine 
liberis decefferit exiffentibus liberis, l. ex faëto S. fi que rogatus 


f. ad Trebell. qua quod fub condiione datum fab contraris 


adeptum videtur,l.non aliter ff.de adm.legaris. 

55. Condino appofita in perfona vriws coninnétorum,cenfetur 
repeuita in perfora aliorum, vt fubifiuo Titium, er filios ci. 
Et fi Titius decefferit fine liberis mafculis fabiliuo Sempronin, 
que fub|hitutio exiéditur etit ad filies Titi Guid. Pap. cofil.s 31. 
$ 6. Pluribus modis fubfbsurws habet eleétionem quo senere 
fubjhirutionss vis velit Gusd.P ap.confil.s 32. | 

$7- Le pere peut fubftituer aux biens qu'il a donnez à 
fon fils par contraét de mariage, cela s'entend en faueur 
d’autres fes enfans: & fi le donataire n’à point d'enfant, 
Arreft de Tolofe Charond. lib. 9. cap. $.à Bourdeaux l'on 
juge au contraire. Automne {ur la loy perfeéta donarie C. 
de donat. que fus. Vn frere n'ayant enfans fubftitue fo: 
frere, & fubititue de fa famille,geæritur, fi tous font ap- 
pellez gradarim? & dicimr que les plus proches font feu- 
lement appellez par tel nom colle@t:f Paui.{sfêrenf. in L. 
Galles $. quidam re ff.de liber.polihum.ChareniLib.9.cap.2s. 
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58. Poluntas teffatoris dominatur in fidescommil[is, l.heredes 
57.ff.ad Tiebcll.ff.de leg.x. prafumitur ex ordine fcripture d.l.s. 
baredes $, cum ita,:ÿ $.peta,l.cum pater 7 9. $.a te pete penult. 
de legat. 2. ex ordinata affechone que cadit inter perfonas fab 
cadem aliernatiua comprehenfas : vide Guid.Pap. confil.76. 
$9. Recivroca fubffitutio non extenditur;illi tantum fünt [ub- 
Stiunti qui heredesextiterunt, Lqus plures ff. de vule. 

Go.  Subjlitutio faila filio non trahitur ad nepoiem Oldrad. 
confil.11. Et les interpretes, ## 1.ft quis heredem de inflir. fab 
conditionc faita,l.vnum ex familia $.vir. de leg. 2. L. cum anus 
ff.de condit. c demonflrat. in quibus locis, en faueur des in- 
ftituez, le droit induit vne fubftitution reciproque, au- 
trement #on tranfit de perfona ad perfonam. 

61. Difofuio limitata in mafculis dicitur prohibita in fœerms. 
nis, l. quod in rerum . ff quis post in fin. de leo.1. el. fidei- 
commi|fa $. cun effet de leg. 3. cÿ* quomodo corferuetur agnatio 
per mafculos vide titulum de lecitim. agnatorum fuccel]. apud 
Luffin. Bart. in |. liberorum,de verbor. fignific. n.1 2.cteltator 
excludendo filias videtur velle bereditatem faam peruenire ad 
mafculos Guid.Pap. confil. 299. 

G2. Queritur an fi quis rogatus fuerit reffituere aliquid fi fine 
liberts decedat debeat reftiruere, fi filinm naturalem habeat : &- 
dicitu? etiam filium naturalem efficere vt deficiat conditio, L. ex 
faËlo 17. . fi quis rogatus ff. ad Trebell. cr L. Luvius $. dame 
f. de legat. 1. c L: cum pater $.volo c& ibi Bart.eod.concordat. 
glofs in clement.x. cr in cap. 1. de heret. in 6.vide clof]. in d.l. 
ex failo, € in verb. ex voluntate Guid. Pap. con/il.48 2. vide- 
tar tencere contrarism, tradit enim legitimatum 4 principe non 
excludere fororem fubjfitutam aliud fi roatws fuerit deporta- 
tus, @ pofl deportationem filios fafceperis : nec enim buiufmodi 
filiy faciunt vt defciat conditio : quia ab alio videntur [uf&epri 
dLex faëto,c& $. ex faëto, Si vn des fubitituez eft condam- 
né aux gxleres perpetuelles, l’inftitué decedant,ce pen- 
dant pars fabfhiuii a:crefcit alieri ad quam non admirtuntr 
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fil condemnais iure reprelentarionis : tamen fubflitutionis 1 
babet locum, pour le regard du condamné. Et toutesfois 
les enfans du condamné fuccedent auec l'autre fubfti- 
tué, aux autres biens, comme a elié iugé_ par Arret de 
Tholofe,Charond./b.7. cap. 1 $8. adduciur inter haredes 
ff. de hered.miiir. Arreft donné en robe rouge. Quand 
quelqu'vn cft fubftitué à vn autre, fi fine liberis decefferie 
exiflentia liberorum facit deficere fideicomm.nontamen veniunt 
liberi ex 1eflam. defunéti quafi fubitiurs, [ed ab imteffaro illi 
fuccedunt ac proinde ffeum non excludunt, fecus [i fubiliturs 
cenferentur Guid.Pap. confil. 39. mec 1amen exiflentia libero- 
um, fed etiam neporum ex filio, vel filia anorwm, quia libero- 
rum appellations continentur Guid. Pap. confil.G x 2. bi ft 
mentio liberorum ipf? vocantur, & [i parer [ubffstui: liberis fais 
snfhiutis Liberos ques ex familia haberer tempore mortis bare- 
dum poflea naii non cenfentur [ubfhiuut: : fècus [i fimpliciter 
Sabfiioniffer lberis ex filiis Guid. Pap.cenfil.G12. & $11. 
63. Et fipaier fuis liberis ex proptiaeenpore procreaiss defcen : 
dentibus [ubfisucrit filias nepotes ex fluss filorum, non facient 
deficere fideicommi[fum Guid,Pap. confil. 35 x: [pes fubfisrersomss 


ante conditionis guentum pailg remienpoic/tyer ill: renureinre 


non licer, Guid,Pap. con/il.2 3 2. 

G4. La fubffitutus [i (êne herede legitimo non excludiur per 
_afcendentes, 7 alios haredes lesitimos : fed santum per filios af- 
cendentes. Guid.Pap. confil.4 5 7. 
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i pe de Räbaudi bien tenant de Villaries fuit 

condamné par Arreft de la Cour, du 9. Decem- 
bre 1 590. payer la fomme de 4. liures: en laquelle il 
auoit efté cottifé par les Confuls dudi& lieu, tant peut 
les fortifications & reparation, que pour Poutuoir les 
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habitans d'armes : mais la Cour cafla la cottifatiô,pour 
la contribution des armes,& l’execurion pour ce regard 
faiéte fur fon-bien, n’eftansles habitäs de Tolofe tenus 
de bailler armes à leurs defpends aux habitäs des lieux 
ouilsont du.bien.  . | 
2: Monfieur Fourés conteiller en la Cour fut aufi con- 
da mné par Arreft du 2 9.Oétobic 158 3.à la contributié 
faite par les Confuls de L'odene ence qui concer- 
noit la garde de Jadiéte ville, reparations des murailles 
& foilés d'icelle : mais non pas pour les gages des mai- 
res d'efcole,medecin,horologeurs,gardiens des portes 
du faux bonrg , pour les peftiferés des enuirons,&e au- 
tres feruants aux habitants. 
3. Les Confuis ne peuuent rien cottifer pour leur def- 
penfe de bouche qu'il ne leur foit permis par le Roy,ou 
Ja Cour. Juge par Arreft du 6. Mars 1 $87. au rapport 
de monfieur Rudelle, côtre les Côluls du lieu de Mon- 
%  trabe. Jean de Iôquierésibicutenät du viguier de Tolofe 
pretendant eltre exépt des tailles pour raif6 de fon eftat 
fuwcondamné le 24. Sestembre 1 $ 27.par fentence du 
Sertechal de Tolole äspayer le part. 
4.  Aufli par Arreft prononcé le 25.Maïs1 554 ileft 
prohibé aux communautés de cottifer autres que les 
comprins au Scyndicat. 
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Tifmoings € preune. 
L. L_: tefmoin doit rendre raifon de fa depofition,au- 


trement ee ne vaut exter.de tefribus C. cum caufa 

C. fieur , de reimdic. S'auth. de teftib. $ licet dudum. Qued 
verum eS fi de (ua ftientia fuerit requifius alias non tenetur 
dicere caufar fui teRimony d. c. ficur {. cum y. $. in can- 
fa f- de tranfail.l. de populo. $. qui nunciat de non. oper 
nuniiat. 
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nuntiat.@ d.1.Sclgm Cod. de teftib. 
2. Urrum meretrix poflir effetellis text. inl. 3.6. l:Tulia.ff. 
tel. cl. que adidierium Ccd. de adulr.vbs dicitur quod non: 
[éd contra eff cap.tanta cr c. licer exrr. de Symon.& hac ratis- 
ne immmunitatts Criminis. 
3. L'aduocat & procureur ne peuuent eftre tefmoings 
en la caufe qu'ils traiétent,/. omnbus Cod: de tef1b. Rar:, 
in l. differre ff. de vfucap. Angel. in auth. de 1e? ls 6. quo- 
miam pupillus im crimine dicit teslimonsum © f:c't tar tum 
prafiriprionem non prebationem, max mc fr dominus à famil:a 
fit occifns l.2 $.impubes ff.a 1 Sylan. 
4. Ondoibrexaminer les tefmoings pluftoft que ve- 
nic aux reproches, faufés caufes fommaires, efque!lesg 
on Rs reproches auparauant les depofitions des 
tefmoings. Et encor que les reproches foient admifi. 
bles & vallables il les faut toutesfois examiner, Air. du 
11. lanuiet 1 $57.& du 22. May 1 5 $9.Papon Lb.ouit.3. 
l'ordonn. de Louys 12. art. 85. 
s- On faiét icy vne queftion:à fcauoir fi la frmme 
peut eftre ouye contre fon mary? Er faut diftinguer fi 
c’eft en caufe ciuile on criminelle:car en criminelle on 
tient que non : mais en ciuile les vns difent qu’ouy.Pa- 
pon rapporte vn Arreft du 9. lannier 1 5 30. lib.9. ap. 1. 
les autres tiennent que non. Et qu'elle ne doibe 
porter tefmoignage contre fon mary, eftant foubs fa 
puifflance & authorité pour la reuerence qu'elle luy 
doibt Bald. in l.ersam Cod. de 1'fhb. Cyn:es in !, 2. Cod. e:- 
dem. Et de celte ‘opinion eft Charond. en fes rc'ponf. 
632. vide Gloffim in l.1. Cod. de teflam. cé ïn L.1,. fr cg 
ibi Bart.ff.ad Syllan.Capell.Toelof.cunfil.z. in defecinrn p.o- 
bationis vxor cogitur dicere tejhimonium aduer{us mariure uit 
Anthon.in c.1.de reflam. cogen.alsas nor tenetur, 
6. Pour la diuerfe depofition des tefmaings le iuve 
doibt bien côfiderer s'ils fonc diuers, au faiét dugricl eft 
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queftion, principalement entre les parties, ou aux cir- 
conftances qui ne font de l'etlence du faiét, comme par 
exemple s'il cft queftiô d'vn preft, fi les tefmoings con- 
uienent au faiét du preft, & ne foit queftion du temps, 
ils ne feront côtraires pour n’eftie concordäts au temps: 
mais 1 les circonftances concernent leffence du fai&, 
comme fi les parties font en different du temps, les tef- 
moings {gront diuers qui en depoferont diucrfemét. Et 
faut 4 pour la diuerfité des tefmoings, que gencra- 
lement leur depofition ne vaut, nifi de loco, tempore  per- 
fois conuen'art can. nihilominus 3. 9.7 c.curm caufam extr. 
de te, fibre Se 
7. Quand le tefnoing depofc pour l’vne & Pautre des 
Parties on adiouite plus de foy à la premiere qu’à la 
derniere, parce que en la dernicre y a foubçon que les 
tefmoings foient corrompus, Brt.in lrce fi poftulauerit $. 
penult.ffad leg. lull.de adult.Guid. Pap. corfil 46. 
8. La forme d'examiner les tefmoings fe peut voir in 
gu.G27.de la fomme rur.vot.Et far tout lei iuge doibt pren- 
dre garde aux circonftances,qua,inquit His epifcopus, 
ann: facta. 
9. En vnc depofñtion fauffe rria requiruntnr, à fçauoir, 
que la dep ofiti6 foit faufle en ce qu'elle contiét. 2. qu'il 
y ait dl de la part du tefmoing,nec enim fine dolo commit- 
titur fal'urn. 3. Que fon tefmoiïgnage preiudicie & porte 
dommage, L.quid /1: faifum ff.44 l.Cornel.de falfir. 
10. l’our arguer le tcfmoing de faufleté fufht de prou- 
uer que fa depofñrion eft faulle, encore qu'on ne fou- 
{tienne qu'il a cfté corrompu par argent ou autrement, 
Glff in c. lice carfim d: prubar. c> conürmat Lulius Clar. lib. 
<: or. 
11.  Tefle: l-bent ee omai cxreprione m tiaress c'eft adire 
capables lufisäss & icrreproc! hables,/.6.9.cr 10.de tefl.b, 
. Quantaux : cproches les vnes concernent la vie 
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& condition des tefmoings, les autres au fai & caule 
de la partie qua produit ; & pour celles qui regardent 
les Mœurs & perlonnes des tefmoings qu'on accule de 
crime, il ne fuffit de les en arguer feulemét, ains doibt- 
on adioufter qu’ils en ont efté côdamnez, ou qu'il# ont 
accordé ou tranfigé,l.1.ffde iss qui not.infam. Et faut veri- 
fierpeelcript;fuyuant l'Ordôénance de Moulins,art.s5. 
13. Pour les autres reproches vide tit. de teffib.ff. c7 Cod. 
& aux decrets cod.Et entre autres reproches on peut al- 
leguer contre les ce{moings qu'ils 3 domeftiques de 
celuy qui les a produits,!.14. ffde teflb. e/} antem teffis ao- 
mefficus cui imperar: potef},ut 1eflis fit, 1.6 ffeodem. Ex le fre- 
re ne peut eftre réproché comme domeltique : mais 
comme familier, € neceflimdine comunélus. 
14., Toutesfois les tefmoings domeftiques font rece- 
uables és chofes domeftiques qui ne fe peuuent prou- 
uer que par eux comme au faict de mariage, filiation, 
& autres femblables, L. non flum G7. $. de sneffic. de ritu 
nupt. L. quoniam Cod. de bared. cap.ex listeris, & 1bi Felin. de 
teshb. 

“1$5.. Chofe d'importance ne fe doibt verifier par tel- 
moings, quorum plerumque dubia ef! des, Œ per quos multæ 
veritati contraria perpetratur, [ed in{frumentis  documentts 
qua certiffimam probationem continent.1.reffium Cod.ae tefhibus 
 tit.de inffrument.caut, Sr fide in auth.collai.G. | 
16. C'eft pourquoy en fait excedant la fomme de 
100. liures on ne peut eftre reccu en preuue par tef- 
moings, finon qu'il fuft queftion du del, fraude, ou re- 
cellement de biens:Bacquet des droits de Luftice,p. 24. 
Et ce fuyuant l'Ordonnance de Moulins, art, $4. vid. 

Japr.in verbo,Monition.Ce qu'il faut entendre quand on 
n'a aucune preuue par efcriptsnais {1 par efcript l'on a 
vne femipleine preuuc pour la perfection d'icelle, & 
perfection de différent d’entre les p'rties on admet ha 
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preuue par tefmoings : Bacquet des droicts de Iuftice,p. 
132. fur la fin. mr | 
17. Téffis debet deponere per fenfam corporeum c.cum caufam 
extr.detefhb.l.reftium Cod.eod.l.qus teflam.l.x. ff. de iis qua in 
team. debent, tamen hoc non fufficit : [ed deber teftis praterea 
babere indicism intelleius,c& ideo impuberes propter atalis de- 
fclum idone: teftes non funt, l. lex Iulia Cod. de tefHbe Lx . 
Cod.de faif: monet.  tamen licet [ab/antia rei immediate per 
fEnjasms non percipiatur, valet nihilomin# per fenfumn failum 
te/limonium auth. de teStib. ç licet,l.teffinm Cod. de teftib.c5 
auth, [ic pofita Bart. in l. de atate ff. de minorib. ira diffinguir, 
ant ves cognofci poteSt per affeclum fécundum omnem hominim 
notitiam, @ tunc fufficiens e$t redditio rationts in te$le per afpe- 
Étum, L. pediculis $. N'eratius ff. de auro cr a’genro, leg. & I. 
item . fr aliquid eod. rit.  l.1. Cod. de ca. Si vero res cogno- 
fGaiur non fécundum communem peririam : [ed ex arte non e$t 
fufficiens redditio rationis per affe£lum, fèd debet res infbics per 
iudicem, aut per peritos quibus index commifte, l.comparationes 
Cod.de fid.inffrum. él. 1. $. 1. ff. de venir. infbic. él. [5 fe- 
mel Cod. de re rmilir. lib. 1 2. 1. cum de atate Cod. de prabar. fic 
minor ætas probatur per afbelluin cum tantus efl excel , ut 
facile per affeËlum cognofe: poffit Bart.in d. l. de atate Cod. de 
probat. cum vero adeo modicus eff excef]us, ut cognofei non pof° 
fit per communem periiam , tunc fit per indicem, aut per eos 
quibus index committit. lege minor.25. annis ff. de minorib. 
d.l.comparationes Cod.de probat. | 

18. ZVon recipitur te/himonium de asdita tantum auth. de he- 
red, € Falcid. 6. [5 vero abfunt in his ve ba fe abfuiffe,  vi- 
diffe coll. vid. qua:is debeat effe re$tis in Gloffa in verbo, € vi- 
diffe, @ quod non recipiatur teflimoniurn de audit facit , L, te- 
Famentum (02. de reflib. | 

19. Clericsin caufa criminali non pol] rt effe refles fine licen- 
tia fiperioris : in ciusls cvvi pount dicere restimoniwum in caufis 
in quibus index laicus habet inrifäntionem in clericum, € an 
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religiofi peffint effe refles in teffamento, vel Codicillis, vid.Gwid. 
Pap. confil.6f. 

20. Queritur, li les aétes & preuuesfaiéts en vne inftan- 
ce font foy en vne autre. Et dit fidem facere inter eafdem 
perfonas, cr earum haredes. Et nota, que late produit, 
nocet producenti : quamuis cum prote[fatsone produxerit Gurd. 
Pap. confil.136. Charond. fur la couftume, hb.3.c4p12tient 
le contraire,fçauoir les aétes faire foy #n alio imdicio:mais 
non pas l’enquefte, adducir, l. idem ef} 12. de sureiur. cc. 
confhirutws de tefhb. quod notandum ef. 

21. Celuy qui peut empefcher vne enquefte la preu- 
ue faiéte n'eft receuable en caflation de ladiéte enque- 
fte delia faiéte, comme expreflemét eft decis in clement. 
con/firutionem in verfic. probationem 1amen failam con/irmat 
de eleélion. | 

22. Omiflion procedant d'erreur peut eftre prouuée 
par tefmoings mungraires ou autres,dd.in l.errore Cod. de 
teffamans iurer l'aéte de faulx, parce que error notari) 
on inuoluit enim crimine falfuatis , Î. nec exemplum, cr abi 
Bart. G Bald. Cod. ad I. Cornel. de falfis. Et l'erreur peut 
eftre preuuce par petit nombre de tefmoings, dd. in d. I, 
hbæredes palam ff. de teflam. &c lors qu'il faut preuuer feu- 
lement la qualité de la chofe , & non chofe nouuelle, 
füfficit minor nümerus Paul. Caffrenf. in L. cum preponebatur, 
nurn.G. ff.de lrg.2.cÿ° d.l.heredes palam $. fi quid verfic.c pue 
guantitatem munerum. 

23. Quand deux depofitions font diuerfes , € tefles 
difcerdant, in tempore, priori Slandumefi.Guid. Pap.confil.s36. 
€ 593. f° tejfes reflentur de a£tu non reiterabili vt bomicidio, 
difcordant in tempore,non valet eorum depelitio, fècus fi de atlu 
reiterabili,ut de adulterio Capell.Tolof. decif.1 1 .vbi vide de 1e- 
fe qui aliter depofiit quam notarius fcripfit. 

24. L'aduocat peut eftre contraint de depofer contre 
fa partie, eti4 in negotio in quo fuit aduocatus, dummodo non 
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agatur de capite. Robert. lib.2. c.fin. Automne rapporte fu 
Ja loy mandatis ff. de teffibus, que le contraire à efté iugé 
à Bourdeaux. ( 

25. Procurator Gr inuitws porc produci in teffem, non in ca 
cau{a in qua e$t procurator, lult.Cod.de teftib.vid. Mafñer.rit. 
desprocureurs, Aufier.decif 7.in fin.vid.decificap.2s.c 15. 
vbi de caufidico  procuratore, qi non poffunt effe reftes 1 
codem negocio,de vxore,marito,concubina, Sponfo, cr de dome- 
$bco tehimonio, vxor poteff cogi ir maritum teflimonium ferre 
in dominum decif. 4.vid.Guid.Pap. confil.43. 

26. Idem traditur in auth. de teffibus $. & licetwerfic. fi ve- 
ro quidcm collat. 7. € ibi gloffa in verbo contraria dicant : fed 
guid fi reÿÿes fibi aduerfentur veraciori credendum vid. ibi e- 
fént. & glof. Ea autem que à dignioribna à plurimis di£ta 
fucrunt confiderent, famulws contra dominum produci potest, 
Pro domino vero non admittitur, Aufrer. decif. 4. vbi vide 
guando admittantur, vel non familiares domeslici, cr: qui fa- 
miliares, ç qui domeflici. 

27. Pour fçauoir à qui le ferment doibt eltre deferé 
lors que la preuue n'eft parfaicte, ains feulement femi- 
plei ne,pide Ing lgeneraliter, cr quando de accufat. Cynus 
37 |, fi aquam Cod.de fernirursb. L, fi certis annis Cod.de paëli. 
L'art, in l.cum de in rem ver(o ffide vfur.Gloffa legis ob carmen 
6.fin ff.de teflib. Toutesfois en ce cas lors que toutes cho- 
{es font efgalles, le ferment doibt eftre pluftoft defferé 
au deflendeur qu'au demandeur, com fanorabilior caufa 
fit tei quam aëloris. Et ainf le tient le commentaire de 
Mafuer au tilt.des preuues. Tefhis [is ipfi contrarit repel- 
litur à te$limonio licer caufam extr. de appell. De mefime eft- 
il de tous autres qui aeguent choles contraires,lege di- 
ucrfe Cod. de fid. injtrum. lege curn prerinm Cod. de lib. cauf. 
quam vide > Gloff. 

28. La preuuc d'auoir payé les rentes pour lachofe 
contétieule, fert de beaucoup pour monftrer que celuy 


qui 
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qui les a payez elt feigneur & pollefleur, & non celuy 
qui la veut vendiquer, vs motat Barr. in l qui vrinerfas, 4, 
per colonum ff. de acquir. poffeff. can. inter delcélas de fid. in- 
itrum. cc. borne memorie, de appellarrenib. 
29. Bien que l'inftrament principal foit perdu, tou- 
tesfois s’il en appert par autres actes, ou bien autremét, 
valet, debitur reële peritur, l. teffiment: Cid.de reft:bus 
ehyrog'aphrs ff. de adm. tur. çÿ auth. ur fratium: fil fucceff. 
coll. 27. auth. ad bac Cad.de cdendo,vb: charra que de publ:co 
archiuo depromitur, publicum baber 1eff monium, @ c.peruenie 
30. qu.1.$.1. Et plus formellement 7 ax1h. de bu qui in- 
greds ad appell.S. illud erism coller. $. Et adioufte-on foy 
aux Arrefts des Cours fouueraines, vera ratus quecunque 
anthore fenatu.prebantur difoit Prudence, Sufficis enm per 
apertiffima argumenta [ripris inferta rel'gioncm indicis in- 
ftruere,l. generaliter Cod.de non numerata gecunia. 
30. Frufira a2mitiqur quis ad probandum qr'od non releuat 
texts in L. ad probationem Cod.de probat. + binon conuenit la- 
borare circa probationem eius faéti, qwod licet probetur, rullum 
intentioni prabet adminiculum. Ce neft fans caule fi 
on eft volontiers admis à faire preuue, cm debcat mdex 
cunËEa rimari > ordinem rerum plena inquifirione diftutere, 
intertogandi, refpondendi obiiciendique prebita patientia , cf 
tandin caufà ventiletur quoufque ad rei veritatem pcrueniatur, 
vin can.indicantem 30. q.5.facit, l. indices Cod.de ind. facit 
etiam plurimum, lnec omi[[a Cod.de biber. cauf. vbi ad exami- 
nationem veri omis iure prodira deber admitii probatio, Sal- 
uianss lib. 3. de prouidentia, Meliw inquis plus probare ali- 
quid quam necef]e ef} quam minru forfitan quam nrçotio debea- 
tur vendiror in caufa emptorts, donator in caufa donatari, G 
cedens sn canf4 ceffionari] refles effe non poffurs : nor. Cynw im 
l. in omnibus Cod.de teflib. Aufrer. deuf. 94. Capi!. Tolof. 
idem Charond.s. fur la couftume, c:p.16. ù 
_37,  Quaritur an publicoindicio damnatns poffir efe 72 
. # 
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Et dicitur quoa non , quia infamis ef} L. infamem ff. de public, 
iudic. Gr idem non porcf elfe teflis L.3.$.l.Jullfide seftib. pro 
snortuo enim habetur L. 1. in fine ff. de contrah. :ab. debet emm 
tesbis talis effe, vt fi qua de eo dubitatso fuerit, po]it facile eims 
esta demonfirars que inculpabilis atque moderata , auth. de 
tefib.S. fancimus collat. 7. @ nota plus diniti quam papers 
credi d.$.cÿ 1bi glof]. in verbo diuitiarum. 
32.  Confeffio faila coram indice incompctenti non fufficit 
Bart. in L. magiftratibus n.4.c s.ff. de iurifd. nec valet ut ex- 
tra iudicialis, nec fufficit ad indicium torture, non valet etiain 
coram notario ad hoc non depuiato. 
33. Deprobationc Territoriy an finguli de vniueïfirate 
poffint ee tefhes in caufa vninerfiratis vid. Guid. Pap conjil. 
293: quos effcétus pariat fama publica vid. ennd:m conf. 
301.inducit su/lam caufam & excufat 4 dolo conf.446. vt po/- 
feffionem 100. annorum faris eff prefumptione probare Guid. 
Pap. conf. 3 7. fama quando faciat indicium Bart.con[.2 91. 
34. Obfturi ignobiles ef ignoti cum tormentis admutuntur 
ad teffimoninm auth. de teftib $. (5 vero. In cuis gloffa dicitur 
cogendos ef[e pro vtraque parte tefiari. Odiofius proprer crimi- 
nalem lisem que inter partes mouetur non admitiitur donec 
de crimine sudicetur:fi vera odiofus aliter effe dicatur procedat 
quidem teflatiotempore vero difputationum fernentur buinf 
enodi quaffiones d. 6. fi vero CS. /i vero aliter 7. G* nota quof- 
dam tefles admitts : eis tamen poffea non credi,quofdam vero 
prôrfis non admitei : vide gloff. in $.fi vero dicatur in verbo 
nftramentum. 
35  Quaritur an probationes pertefles admittantur pre fo- 
lutione debitoris cum debitum conffat ex fcriptura. Et dicitur 
adraitti fi fide digni tefles [int c rogati fuerunt ah. de teff b. 
$. cr Licet collat. 7. cui aduerfare videtur L. t-/lium Cod de te- 
fhb.fed.dicitur tunc requiri quinque téfles fecundum diélam 
lecem, teffium, dr gloffa ind. auth. in verbo afjumatur:quia 
leges veteres nouas detcrminant l.nam G° pofferiores ff. 4 
legib. 
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legib. > nota conf:ffionem extraiudicialem valere ad liberan- 
dum non obligandum £loffa in d.$. > hcet in verbo pro facien- 
da folutione. 

36. Par les ordonnances apres publication d'enque- 
fleon nef plus receuable à faire ouyr tefmoings ce 
qui eft conforme à la difpoftion du droit in auth. de te- 
Jhb.$. quia vero, ubi rota non admitii quartam te/ium produ- 
EHionem collar. 7. Mais cela s'entend fi c tefificata didice- 
rit cr produéhonibus renunciaueris Glof]. in d. $. quis vero, 
grartam,idem tradit f?xt.in c. telfib. de tefhib.in Clem. 4. pof- 
frnt tamen pol? publicationem inflrumenta produc::quia cef- 
fat ratio prohibivonis ; [édicet quia non elFtimenda fs borrsatio 
ficut in tefhbus d.capsefhbus:caufa autem ceffante cellat & ef- 
fe£lus c. cum ceffanse de appellar.T'outesfois le mineur fera 
receu par lettres apres la publication à reprocher tel- 
moings Papurit.des reproches Art. 2. contre la decilion 
D. Auferius Capell. Tolof: confil. s 3. maxime vitanda fubor- 
natio téflsum c. tue fratermitaris exira de tefhib. Toutefois 
Guid.Pap.corf. 71.apporte plufieurs cas elquels apres la 
publication les tefmoings peuuét eftre recolés & ouys 
derechef vbs vid. les interrogatoires que le iuge doibt 
faire vid. decif. Capell.Tolof. 1 4.5dem probatur ex L{in.Cod.de 
connenien. fifc. debir.hb.10. > ex l. erfiirffrumentum (od, de 
Ed. inffrum.gf inr.haft.fife.ib.10.Si toutesfois le Commil- 
faire a obmis d’ouir les tefmoings fur quelques arti- 
cles ils pourrent eftre ouys, & apres Guid. Pap. quaff. 
124.125. Nota que par l'ordonnance de Bloysart. 15. 
publication fe doibt faire de Cour de Parlement & re- 

queftes. ; 
37. Quaritur an aduerfurio prafente tefles debsant produ- 
ci, cum prafenierm efle debere, 7 1460 vocandum rffe autk. 
de tefhib. $. & hic. G L. fiideo $. prafenti ff. de euiét, G tamen 
venire noluerit valebunt attelationes quafi eo prefente fa- 
Fa fint,  fimilis ent aduenicnsi : vti tamcn poterit üs que 
| | ad 
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ad difpatandum competiucrint d. auth. S. fiuero noluerit vid. 
lof. in verbo prafentem. 


38. Lue non contejlata teffés non recipiuntur Rubric. vtlite 
non contest, non vecip. excipe quofdam cafus, ut ft teiles [une 
fenes hoc tir. pour faire examen à futur. 

39. L’audition de tefmoings qui n’a efté produite, ne 
vaut, ou fi le tefmoing n’a iuré, L. folam iunéta Glof. Cod: 
de probar.2. Si la partie n'a cfté aflignée pour vcoir pro- 
duire, c. 1. de te/tib. | 

40. Encore que l’enquefte ne foit publiée la fentence 
n'elt pas nulle, Guid.Pap. confil.s 86. 

41. Par difpofition de droiét commun la femme eft 
receué à porter tefmoignage, l.quidæm teffam.S. mulrer ff. 
de teffam. çÿ $.teftes infht. eoa. l.1. cr L.ex eo ff.de reftb. 

2. Etainfaeftéiugé par l’Arreft de Paris, vide l'Or- 
donnance de Charles VI. de lan r 394. conforme rom 
tamen mulier idonea 1eSlis in teflamenio , par les mefmes 
textes ny aux actes authentiques , aufquels eft requis 
folemnité, nec forte in contraéhibus. 

43.  TeShs non poref tradere in [criptrs ditlum iudici can, 
tesles 3. qu. q. quia index debet audire qua cenflantia, cé-que 
vultn loquatur, l.de minore $. tormento de quaft. Innocent.in c. 
guoniæm contra falfum de probat. Et aduerte quod in qualibet 
graui caufa affumi debent duo teffes in examinatione cuiuflibet 
teffts, ne poffit conuinci, [i potea vellet negare quod eff fcriptum 
suxtatext. in o. vt nofrum, de beret. in 6. Bald. in l. nullam 
Cod. de teffibus, d’où vient que par les Ordonnances faut 
prendre adioënt Bobr. decif.s2. cr 53. 
44. Les juges ne doiuent ordonner qu'il fera infor- 
mé fur fe faict des reptoches & faluations gencralemét, 
ains les doibuent faire extraire. 
45.Ettre côfeil & folliciteur du produifant lors de la de- 
poliri6 eft fufifant reproche,côme auf cftre fubicét & 
iufticier,n6 pour luy faire feulemét céfiue,ny n’eft toul- 
ours 
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fiours receuable le reproche pour eftre iufticier , finon 
que le tefmoin foit de ferue & vile condition, Bermd, in 
cap. Renutins in verbo vxor adolefc. de tglam. 

46. Efl fufhfant reproche d’articuler que le tefmoin y 
aintercit & contribue aux frais,commie mefme d'auoir 
achepté des biens dont eft queftion. 
47.Le reproche general que tous les tefmoins eftoient 
du‘confeil n'eft fufhfant,ains faut particularifer c.præfen- 
tium, de tefhib. sn 6. Ludouic. Rom. confil. 2 90.decif.Tülo!.s 3. 
48. Inimicié capitale contre celuy contre lequel le vef- 
moin cft produit eft fufhifante, comme auf la graride 
familiarité auec le produifant. 
49. Pour le crime faut dire que le tefmoin a efté con- 
uaincu & condamné, & fion ne faiét aux faluatiôs d'ap- 
pel le reproche fera bon L.furu ff.de his qui not.infam ‘Boer. 
decif. 3 21.Et n’eft fufhfét le reproche ce dire que le tef- 
moin par deffaut a eflé condamné au baniflement,pat- 
ce qu’il fe peut toufiours prefenter & fe faire abfoudre 
& ne doit aufli eftre rejetté le tefmoignage de celuy 
qui ayant eflé condamné à eftre rehabilité par le Roy 
& les reproches contre les sefmoings inftrumétaires ne 
font receuables, parce qu'ils ont efte nommés & ap- 
prouués par les parties, mais auiourd’huy les tefmoins 
inftrumentaires a caufe de l'Ordonnance de Moulins 
ne peuuent êftre examinés que pour la declaration de 
quelque claufe : tout cecy eft prins de Charondas, lib. 
$- Cap. 34. | ee 0 
s0.LesCommiflaires doiuent premierement interroger 
Jes cefmoins fur la verité du faid,tant concernant la 
charge que defcharge des prenenvs & s'ils font parent, 
alliés , domeftiques ou feruiteurs & en faire mention 
à peine de nullité par les Ordonnances de Bloys art. 
203. Duret traite quelques auties queftions fur le 
di artfcle 203. | PNR 
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sr. Tefmoinouy au proces extraordinaire peut dere- 
chefeftre ony au proces ordinaire entre les mefmes 
parties;le deffendeur l’empefche 1.par la foy produëls ve- 
His ff. de ieïtib.2. Que ce feroit examiner deux fois vn 
melme tefmoing,ce qui ne fe doibt faire mefme pe/ pu- 
bicata dr d'difcita teStrmonia que le tefmoin luy aefté fait 
ennemy par les reproches contre luy propolez adducitur 
L. 3. ff de tefhib.e l.1. S.praterea ff.de qualt. & que ce feroit 
aëlum agaetoutesfois Charondas tient le contraire par 
ce que la forme de proceder des François eft autre que 
des Romains, & qu’au proces ordinaire les parties a- 
uoient aporté faiéts nouueaux, & qu'il pouuoit dere- 
chef propofer les reproches, & le demandeur fes falu- 
- tations,Charondas,kh.7.cap.2 3 9. 
s2. Obie@s prins des proces doiuent durer encor, & 
l'inimitié doit cftre naguere interuenué, cap. cum innen- 
tue de purgat @ in cap.Romana de teflib.in G.vide l.ulr. ff.de 
“teff.leg. athleras $. calwmniator ff. de his qui nota. infam. € 
£loffs in can. prafenti de tefibus faut pour faire que l'ob- 
je prins du crime foit trouué bon que le te{moing en 
ait efté conuaincu : on dir qu'il fe iuge ainf, & Papon, 
tiltre des reproches, arreft 7. dit qu'il ne fufht que le 
tefmoing ayt efté conuaincu, ains faut qu'il ayt eflé 
condamné, ou qu'il y ayt confeflion ou compofition 
pour crime. 
5 3: Quand il eft queflion de la liquidation de fruiéts, 
& que les depofitions font diflerentes, von quod minws 
accipiendum, comme il poutroit fembler, fuyuant la loy 
diem proferre $. fi plures ff. de ax::, par ce que l'argument 
cit bondes iuges aux cefmoings, lec. Zunta ff.de manumif]. 
mais on. fe doibt arrefter à là valeur prouuee par la 
plus part des tefmoings, & ainfi a eflé iugé comme 
rapporte Charondas, lib.4. cap.6. 
54. Preuue faite par tourbes fe doibt faire d'éfiice & 
nen 
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non àlarequefte de l'vne & l'autre des parties, & n'eftät 
faite d'ofhce doibt eftre reictté, & la variation des tef- 
moings fait que la preuue n'eit valable, par ce que 1À 
tourbe n'eft entiere, les tefmoings ne s'accotdant, & 
que des tefmoïgnages i incertains ne fe peuuent recucil- 
lir preuues certaines, Charond.l 6.5. CAp16. 
55: Quardo f "qu'à in caufa vniner(iratis pofunt elfe 1eSles, 
vide Ch:ffan’.ur. des foreft: «,6.".im verficulo fin6 par Cours 
n.7. gloffa en lg. in tantun . vminerfr . ffde rer, aimif. qui cft 
quand ils ne rapportent proffit particul'er de la caufe. 
56. Falfus in caufa criminal: ex qua pœna monts. impcnitur 
debet pæna rapitali punirs, féd fi fa'fe deponat vr publr. o non 
capirals iudicio, tunc incidit in pœnam filfi, fiue fècu.a fuerit 
fEntentis fine non, quia m grauionibus criminibus damnatut 
aff ébus licet non fequatur feébues : q“« fr pœna falf, g0- 
modo puniarur falfus teffis in caufa cin x vid.Guia.Pap. 9.44. 
s7. Teflamentum vntus ronl'cet,l. infiurandi Cod.de tcftib. 
Harm. lib. 1, rit.6. + ut air. Quine. Scanola apud Valeriums 
vrius tefhmonio credere peffimi exempli eff, redeant Carores, 
G Scpion:s inquit Quintillin quad.declam. alia clariffima 
nom'na vnius te/limonium nunquam habebitur pro legitimo. c. 
veniens 10. @ c. licet de tefhibms. Charond. fur le liure 3. 
c.26. des confit. reprouuc l'opinion de ceux qui difene 
qu’vn tefmoing ficit fémiplenam probationem,c air boc de 
contra, l. snfi urandi Cod. de tefibus, & L. quefinm ff. ecd 
d'autant que où certain nombre cft requis pour rendre 
vnacte parfaict, s'il n'y eft entierement gardé partie 
d’iceluy, ne le pourra rendre à demi parfaict, par ce 
qu left nul, & pour ce Balde fr l.refhism (od. de teflib. 
ait ci qui habet telles firgulares ren éefrrri wramentum in 
Sapplementum probationts. vnde Arnulphus epif opms Lexo- 
asenfis in cpifl. cognonimus fingulos te$tes de fingulis a£hibisr 
teffimonium perbibere ; fed probationis prinileatums -folitar:4 
teflimonia non mmerentur, c. bana, 6ap. cum d'leëtis de elebë, c. 
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licer caufam de pobat, cip. am literis , de teSlib. ce qu'au. 
cun ont limité :4/fi ad eundem finem tendant Deciusan dc. 
licet caufam SonYin.confil.16. Emanuel. Suar. de thefaur. re- 
cept. fentenr. & c'eft ce qu'on dit en pratique, les tel. 
moins finguliers ne font foy , Charond. bib. 3. fur les 
couftumcs cap. 16.& au 4. des pandeétes. 
58. Quaritur fi en matiere beneficiele le demandeur 
peut eltre receu à prouuer fon tiltre par tefmoins? Ce- 
fte queftion eft vaine fi nous voulons nous arrefter à la 
pratique de France: car par icelle conformemét à l'G:- 
donnance de l'an 1539. article 46. & du Roy Charles 
article 75. les parties fon: tenues en matiere bencf- 
cicle de communiquer leurs tiltres dés le commen- 
cement & introduction de la caufe,& font les juges te- 
nus les appointer fur leurs tiltres, fans faire enquelte 
pour la prouilion & recreance:& à noter que fur chaf- 
cun art. de leurs fais ne pourront faire examiner que 
10. tefmo ns feulement, comme eft porté par le ftyl de 
la Cour de Parlement & par l’'Ordonnance de Charles 
Vilde l'an 145$ #art. 98. 
PPPPS PP PPEI PES PDO) PRES ERP OI TIRER E TE 
Teflament. 
1 Vlage de faire teftament eft fort ancien, ayans 
Lee permis par le droit diuin à vn chacun de re- 
fter & difpofer de fes biens, Genef.chap.26.où Abrahä 
d fpofe de fes biens & auantage fur tout Ifaac de fon 
premier liét cr in cap.4 8.lofeph cft auantage par deflus 
fes freres, & Iofué difpofe de fes biens en faueur des 
enfans d'Ifracl comme eft dit en fon liure chap. r 3. 
14. & 15. Solon di Plutarque en {x vie permit les 
teflaments en Grece & en Lacedemone comme fe 
lit en Ægelippus & les Romains le receurent des 
Grecs par les decéuires Cic.pro Baibo @ 1.F'err.& Dion 
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lib. s. Tice Liue lb.41.& Gellius Lb.r7. auffi n'ya rien 
plus fauorable que la derniere volonté, laquelle demeu. 
re feule en l’homme Quinul. declam. 308. non aliud inguie 
videtut folatium mrrus quam voluntas vlira mortem : c'eft 
pourquoy il cit dicin l.1.Cod.de facrof.Eccle/:mbil quod ma- 
£is hominibus debeatur quam vt fapreme voluntatis liber fie 
Jéylus cr licitum quod sterum non redu arbitrium € in $.difpo- 
na: tejlator de nupt.in auth.& à ce propos fainét Auguftin 
fur le Pfalme 21. difoit quod tandiu conienditur de herede 
mortuortm, guandin tefiamentum proferatur in publicu : c'elt 
pourquoy Pline en la 16. cpifl. Ammian. lib. 12. pro- 
telle d'entretenir faifanc plus d’eftat de la feule volonté 
du teftament que du droit: /éd ego quidem propriam Le- 
gem aux: vt deffunélorum voluntates cri fi inre deficerens 
quafi parfeilas tuerer : & recice Eufebe en la vie de Con- 
ftan. hb.4. de fon hifloire Eccief. 26. qu’il abrogea les 
anciennes loix par lefquelies on eftoic contraint de te- 
fter fuss ersam verbis & fortuisa rativne il net rien de plus 
puiffant ny de plus religieux que l’execution de la vo- 
lonté des morts diloic Quimuil. declamat.311.defnëts veille 
mb: porentiss apud nos,n'hil noffro animo facraisus effe deber. 
2.L'vn eft in fcripris ou folemnel, l'autre nuncupatif & le 
dernier militaire , lefquels ont leur forme & folemni- 
tés à part defcriptes ir /.confuliffima Cod. de teflam. € !.à 
tejl.ff.cod.fans atelles il ne pourra fubhiter:quia forma 
dat effe re: L. Luliws ff. ad exhibendum c5 Lnemp ff.de leg.1. 
3. Les folemnités qui font principalemét requifes à vn 
teftament folemnel 1. faut qu'il foit efcript par le teita- 
teur,mefme de fa main, s’il ne veut qu’on fçache fa dif. 
potion d.L. bac confulriffima. où par autre à fa priere & 
commandement 1 1. obferuato Cod. de teff. çÿ leg. feruus 
ff. eodem. 2. ildoibt cfcrire au moins de fa main le 
nom de l’heritier ou le doibt faire efcrire par vn de fes 
tefmoins /. fed bus omnibus de te{lamemss|. iubemus cr |. ne- 
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ffram Cod. eod. 3. le teftateur doibt figner le teftament 
s'i içait figner, & s'il ne fçait, doibt appeller le notañe 
qui le fignera . fi vero adfunt, de hered. 6: Falcid. in aurb. 
$. licet dutum de teffamen:is in auh. 4. doibt appeller les 
tefmoings, & prier de tefmoigner comme il a faiét le 
teftameut, l’a elcript,ou faiét efcrire,c.hercdes palam S.in 
teltarmenris, de teflam. Car fi on venoir à vn ou deux cef- 
moings, & apres. on ailaft aux autres par rang cela ne 
vaudroit. Toutesfois in l.antiquitas Cod.de teflam.eft porté 
que fi quelque empelchement vient au teftateur ou tef- 
moing,;pourueu que ce ne foit auec vn grand interuale 
_cela r'efteftimé vne difcontinuation vitieufe, comme 
fi par vn acces de haut-mai,ou autre inconuenient /.Ca- 
fus Cod. de tejiamentu. Que fi le teftateur ne fçauoit lire 
ny efcrire,il y adiouftera vn tefmoing qui le fignera,l.c# 
antiquitas Cod. eodem. $. Que le teftament foit efcrit d'vn 
mefme texte, fans pluralité de feuillets interpolez, ou 
faudra figner chafque feuillet d. leg. hæredes palam $. vno 
contexrue: dm, & faut qu'il fuit datté d.I. bac confultiff. & 
qu'ils y foient tous prefens donec fuprema conteflatio peta- 
tur,leg. qui telamento $.fi. ffde te/fam.6. & faut que les tef- 
moings idones (in: $.1. ff. de teff. aut faltem exigitur, ut tem- 
pore teffamenti idone: addiri fint leg. . Cod. de 1eff. . féd cum 
aliquid iod. apud uffin. 7. il fauc que le reftament foit 
fellé, d. leg. ad reftamenium,S. [1 quis ex 1efibus, touresfois 
Ja {eulle ñgnature fufir. 8. il faut que le teftateur ex- 
h'be le teftament figné dedans & deflus par luy,& qu'il 
die que c’eft {on teftament, & qu'il les prie d'en porter 
tefmoignage. 

4. On peut faire efcrire le teftament folemnel en plu- 
fiers cartes,contenant vne mefme chofe, & le prefen- 
ter, & faire figner & cacheter de la mefme forte qu’il 
citdiét cy cellus fans diflerence, comme eit :" re. dere- 
stam. apud fustin. cat il eft feuuent neceflaire d'en faire 
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deux ou trois, afin que fi le teftateur s'en va fur mer 
puiffe porter fon tettament, & en laifler vn autre en la 
maifon ou en lieu public. 

s- Apres la mort du teftateur on fe retirera au iuse ar. 
dinaire pour en demander l'ouuerture ou publication, 
& le pourra faire & demander non feulement celuy qui 
fe croit heritier,mais tout autte parent legitime {uccef- 
fcur & legataire, leg. rabul. ff. quomodo reff. appellantur. 2. 
le iuge ordonnera que tous ayent precedent droiét au 
teftament,& les te[moings foient aflignez pour le venir 
recognoiltre, leg.v. negare ff. eodem. 3. iccux appellez & 
ouys Le iuge informera fi le teftateur eit mort, que fion 
n'eft pas d'accord on ne paflera pas outre à l’ouucrture 
d. leg. tabula ff. quemadmod. teff. aper. 4. les tefmoinzs re- 
cognoiftront les fignes & cachets deuant le iuge qui 
pourra les contraindre par efmende à ce Lee. cum ab 
initio ff. eodem, & s’il y en a qui nient leur feing la pu- 
blication ne fera retardee, fauf au requerant qui veri- 
fiera le contraire, L. 1.6. fin.ff.eod.s. fi aucun defdiéts tef- 
moings ne peut faire la recognoiflance, le iuge fans 
plus attendre, & par prouifñon s'informer de la verité. 
du feing & cacher,& par apres pourra ouyr le teftamét, 
fauf en cas de contredit d’ouyr apres les tefmoings 
quand on les trouuera, /. féd fi quis ex fignaronbas eodem. 
G. fera mention de qui il a tiré le teftament, /. fi m 
duobus $. fi fui natura ff. eod. &: 1. 1.$. Lucinm ff. de bona 
pofef. 7. S'il y a plufieurs cartes d'vn mefme teftament 
il fuffit en auoir vne apres la recognoiflance defdicts 
feings, d. !. fi in duobus ff. quemadmod. eff, aber. 8. apres 
l’ouuerture le iuge fur le champ fera publier en au- 
dience le Teftament, L. rabula $. dies autem ff. cod. 
6.Teftament nuncupatif fîne fériprura fieri poteit à teffatore 
prafensib.7.tefhb. fimui vnoquoque colletiis corà quibns nuncu. 
pat haredem quem fibi délegit, inftiruit a L. bac confuli 1 
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ma G.[i per nuncupationem I. in teftamento 26, ef l.inbemses 
29. Cod. de teflam. Gr $. fin. codem init. cr Plinius lib. 24. 
cap. 12. l’appclle ce que d’vne voye chacun veut eftre 
faict apres fa mort. Auquiel teftament entre autre cho- 
fes nôme haut & clair fon heritier deuant les tefmoins 
Lbæredes palam ff. de teffam. plus faut que le teftateur foit 
idoine pour tefter , enfemble l'heritier pour receuoir 
_ Pherediré, & que les tefmoins foient 7. appelés de 
mefme neceflité, qu'au teftament folemnel, fans com- 
prédre le Notaire, d. l.hæredes palæm in t-[lam.ff.de 1eftam. 
 d.L. bac confultiffima Cod. de teffam. & faut que le tefta- 
teur & tefmoins le fignent par l'Ordonnance d'Or- 
leans article. 8$. & 165.8 l'Ordonnance de Bloys, 
G* Iuflin. in l. fin. Cod de teflam. Que fi le teftament n'e- 
floit redigé par efcrit, il faudra refumer les tefmoins, 
qui auront aflifté auteftament nuncupatif, les. cafus 
Cod. de teflam. & Bald. in L.fin. Cod. endem & faut nottet 
que le refte des folemnités du teftament . folemnel 
doiuent eftre apportées en celtuy-cy , combien qu'il 
foit fai de mefme contexte feu coninno a£lu.l. heredes 
palamS. fin. f. de teffam. rogatis prefentibus &: audientibus 
se/fibus de l.hac confuleif]. $. per nuncupationem. & ce qui eft 
efcrit fert ad probationt Gr fidem lcantrahntis ff de pignorib:1s. 
7. Or lefdiéts teftaments fans Notaires ou efcritures fe 
font communement par le Curé on Vicaire deuant tef- 
moins en temps de pelté ou de maladie, ou par les ru- 
ftiques aux champs, où il n’y a point cômodité de No- 
taires. Il fera parlé en premier lieu du teftament du 
ruftique, in lez. fin. Cod. de teflamentis, lequel ne reftera 
d'eftre bon , pourucu qu'il y aye pour le moins cinq 
tefmoins : car il n’eft pas poffible aux champs de trou- 
uer ñombre de la qualité requife, Guid. Pap:q.543. 
num, 10. lefquels feront apres refumés , comme ef dit 


cy deflus,par deuant le iuge. 
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8. Le teftament qui eft fait entemps de maladie ou 
de pefte eft b6, bien qu’il ne foit fait par Notaire /.cafus 
Cod. de te$fam.  Matth.decif. Neapolu. 35. Ripa tratlai 
de pefle, parte 2. q. 1. Bald. in d. L.fin.Cod.de reffem.& encor 
qu'il n’y euft que deux tefmoings, d. !. caf, ce qui fe 
peut confirmer parce qu'aux codiciles il n'y en faut 
que cinq. /.fin. Cod. de sure cudicill. l. bec fcriptura Cod. de 
1effam. l. fi iure ff. cod. ef confueimdo vbique gentium re- 
cepta,que la claufe codicillaire faiét valoir le teftament 
L. fin. senêla gloff. fideiuff.  sbi Angel, 7 Laf. in Lsllam 
Cod. de coller. Decius confil.4 $ 9. ioint que , comme au 
teftament du ruftique, il n’y faut que 5. tefmoins , de 
mefime en celuy du peftiferé il fuffit ce nôbre,& moins, 
Bald.in l. fin.Cod. de teffam. & Balde in lconfhtuunt ff. de 
codicillis c Guid. Pap.q.$43. n. 11. tienent que 2.tef- 
moins font fuffifants € Alex. confil, 70. c* Ripa traët. 
de pefle n.7.  Iul. Clarus in €. teflium n. 56. pourueu 
que le teftateur foit malade de pefte,& que la contagion 
foit dangereule , de forte que aucun tefmoin ne l'ofaft 
approcher : Que fi la maladie r’eftoit contagieufe,&c 
qu'elle fuft legere,& n'ayant delaïffé la ville,& n'eftant 
encore infecté, il y faudra garder toutes les folemnitez 
Bald. in 1. fin. Cod. de teffam.Caï ce priuilege eft concede 
à caufe de la neceflité & danger comme dit Benediét.in 
verbo teflamentum n.1 1. cÿ Boeriws decif.2. aufli a efté iu- 
gé par Ârreft de lan 1530. dans Pap. lb. 20. tit. 1. argu- 
mento |. 1.$. proinde ff. de ædslitio edi£to. 

9. Selon les decrets du Pape Alexand. 3.cap.cum effe, de 
te/fam. il {ufht que fans autre folemnité le parrochien 
deuant fon Curé ou Vicaire face teflamenr, comman- 
dät l'obferuation d'iceluy à peine d'excommunication. 
Car in ore duorum aut 1rium flat omne verbum : & de -celt 
aduis eft Rebuffe au commencement de {es Ordonnan- 
ces, glof. $.n. 75. € Fab. in l. 1. Cod. de fsmma Trinit, & 
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par l'article $ 3. de Bloys,il eft permis aux Curez & Vi- 
caires de receuoir le teftamét,bien qu'il y ayt legat pie, 
pourueu que ce ne foit en leur faueur, ou de leurs pa- 
rents. Ce qui cft conforme à l'art.2 2. de l'Ordonnance 
d'Orlcans. Mais telle difpolition de teftament deuant 
le curé ou deux telmoings n’a lieu qu'en terre de Pape, 
c ad ca u[4s Pis, inter liberos Joannes Andrea, ainf le 
cha P. cum 07mnes: Car Par l'Ordonnance du,Roy Charles 
VIII. de l'an 1490 aucun Ecclefaltique ne peut rece- 
uoir teftament, ny faire contracts hors le territoire, 
comme dit Boer.g.14 2. n.4. lur quoy faut noter que le 
teftament retenu par le vicaire peut eftre bon, fuyuant 
l'Ordônance d'Oricans & de Bloys:non auec deux tef- 
moinys, mais auec 7. lefquels doibuent etre refumez 
deuant le iuge, & le teftament publié auant, L. pblicar 
ff. de teflam. & nc peut cftre publié ny veriñié deuant 
l'official. Il fuffit par couftume de Tolofe 2. ou 5. vef- 
moings pour valider le teftament, & inter liberos, @r ad 
pias caufu, > tempore peslis & par les conftitutions de 
Leon nou:a41.in cimitätibus quinque, in agris vero tres telles 
ad teffamenti fidem fafficiunt, & en la nouuelle 40. il per- 
met de difpoler fine féripeis c cum fcriptis, auec 5. ou 3. 
tefmoings, ny fans feing. Ce quieft obderué par le 
moyen de $. tefmoings, L. fn. Cod. de codicillis. 
10. D'ailleurs reffamentuminter liberos. [uftinetur, encor 
qu'il n'y ayt que 2.tefmoings, awth. quod fine, Cod.ie te- 
ffam. voire les femmes,qui ne peutent d'ordinaire eftre 
tefmoings, toutesfois elles le peuuét eftre en celuy qui 
€ft fait hberorum fsuore çloff. in d. auth. e> Decius in l.2. 
de regulis iris n.31. Et n'eft beloing que les tefmoings 
Yogentur comme aux autres teftlaments, ny que le notai- 
re y interuienne, Glajf. in L. fn. in verbe excepro teffamente 
Cod.dz codicllis cr Decis cons 20. n.2. c lafon conf. 680. 
lib.2. car te/famentum inter liberos irnperfeébum ratione ormif- 
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fe filemnitatis valet, de mefme que fi toutes les folemni- 
tez requiles par le droit y'eftoient rapportées, d. l. has 
confuitiffima $. ex imper feilo, cr 1b5 Bald. cr Gnid. Pap. cons- 
fl. ; 36. lul. Clar. recept. fentent. in $. tellium, qu.S. 9. 
{eq Boyer. g.2.40. € 141.6 Otromanws confil.3 3. @ Gusd. 
Pap. co»fil. ÿ 5. où il eft amplement parlé de cefte que- 
ftion,cr Benedi£t. in cap. Renutiws, verbo teflamentum,n.7 2. 
Il eft vray que le teftament du pere faélum inter Lberes 
propria manu, valer, fans notaire ny tefmoins, |. fin. Cod. 
farilie hercifc.L. parens Cod. de inoffic. teSfam. €: lacobus de 
bella pertica in auth. quod fine, de teftam. 7 Cafirenf. con- 
fil. 96. n.2. vol.1. ores que le teftament ne fuft efcrit dans 
fa maifon, pourueu qu'il foit figné du teftateur, Cynas 
in d. ah. Otiomanws conf.s$. n. 4. qu. 1. Paria fünt mams 
[aa fceribere,  fubferibere, |. facrum.$. non videtur ff. qui- 
bus mod. fiers folut. & 1.3. quod cum eo. ce qui eft approu- 
ué par la conftitution de Theodofian in mou. 170. 
testament. imperfeét. con$tituit, ut parentum voluntates inter 
Lbros firme € rate habeantur nouell. 1 8. & Bart. in leg. fidei- 
commiflis $. quories de legat. 3, tient prinatam parentum 
féripturam pro teflamento inter liberos fufficere , & auth. god 
fine Cod. de teflam. &° ibs Caffrenf. mais fur tout Corneus 
confil. 1 80. vol. 3. € Guid. Pap. d. corfil. 5 5. & Boeriws d. 
qu. 24. n.4. faut toutesfois notter que bien que le te- 
ftament imparfait inter lberos, foit bon ob defcélum [e- 
lemniratem, que iure cisali requiruntur, toutesfois s’il ct 
imp arfaict cb defcElum voluntaris, ne vaudroit rien, L. fi 
qui ff. de tefhib. Gr 1b5 Gloffa, Lafon, cÿ alij in d. les. bac con- 
fulnffima $. ex smperfetto. Et fera dir, que le teftament 
eft bon rarione volunratis, quand le teflateur aura de- 
claré par aéte parfait {a volonté, /. cenrraflus Cod. de 
fide smffrument. Ainfi le tient Barr. in d. lis qui. Mais 
fi le teftareur mouroit auant cue le notaire euft a- 
cheué d'efcrire ou reciter le teftament, il ne vau- 
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droit rien , af. in d.l. &. ex imperfeéto. Et celaeftie cas 
dela loy ff:5 ff. de 1cffam. l. ex eo. Cod. codem, çÿ 1b1 Gloffa 
Boer. in d. g. 240. plus li vn des enfans eftoit preterit au 
tcitament , il ne pourroit eftre fouftenu en faueur de 
Pinftitué , ranonc fubfantie , non vatione folemnuatis , il ne 
vaudroit /. fi {iliws 7. iunéla gloffa de liberis @ pofthumis 
Benediit. in verbo teflamentum nu. 36. & 89. Iul.Clr. 
$. teflamentum 2. in verbo [id quarc, voire s'il cftoit legué 
quelque chofe à l’vn des enfans #on_tivulo infliutionis, 


2 77 commeil eft requis , fécundum Jul. Clar, 9.38. le tefta- 


ment ne vaudroit : car etiam in tefflamenio inter libe:os de- 
Let ommibas filis aliquid relinqui iure inshitutionis , Salicet.in 
authent. nouiffima Cod.deinoffic. teflamento n. 1. & Alex. 
confil. 75. n. 13. Iul. Car. 4.8. bien au long. Autrement 
le ceftament ne vaudroit non plus que s'il {e trou- 
uoit fans datte d.anth.quod fine, de teflementis,c il B dd. 
FT Gnid. Pap. conf. 55. nu.4.ny fi le teftament cftoir faict 
sum, ne vaudroit rien , Angel.in ldiféretis Cod.de teJtam. 
mate. in d. $.ex imperf:£lo nu.1 95. Mantic. lb. G.cap.3. n. 

15. @ auth. quod fine de teffam. & ibi gloffa in L. in frau- 

dem . 1. ff. de milit, teStam, Mantic. vbi [upra. Er ne vau- 
droit le teftament qui fe trouueroit au coffre du tefta- 

teur non cfcrit ny figné de fa main : mais efcrit de la 

main d'autruy: car parce moyen on donneroit lieu à 

plufieurs fraudes : Ainfi le refout ?4/on in d. auth. quod 
{ine de 1éflum. > Benediët. in d. S. teflamnum.89. parie 1. 
Julius Clarus d$.reflamentum g. 14. in verboirem quero. 
Bien feroit bon lediét teftament s’il fe trouuoit e(crit 
au repiftre du Notaire, figné par le teftateur,bien qu'il 

n'euft efté leu & publié, & s’il y auoittefmoins, Bærr. 

in 1. fideicommiff. . quones , de l:9. 3. contre l'opinion de 
Balde in d. auth. qued fine Cod. de team. mais ce que del- 
fus s'entend descnfans naturels & legitimes fans di- 
flinétion ou de pere ou de mere. 4r fi de matxr. liber. aga- 
tur 
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eur tantum Sueniam ad matrem pertinent (ilij maturales, ec. 
dem ivre ac legitimi & vniner/ales viuniur $. nouiffime ad 
Orjicianum © $. fedfi [:fectti de inoff. reff. nifi mater effee 
illuftres L. fi qua ufèris Co. ad Orfcun. vel. is natus effet ex 
d.mnito cou auth. ex complexu Cod. de incojr. nupt. Donc 


par le droit les enfans naturels ne peuuent jiouyr du be-. 


nefice du teftament imparfaiét en folemnitcs, Decres 
conf. 610. Bald.in L. bumasitate Cod. de natur. l'ber. € 
Boerins qw. 40. rum.13.Or bien en pourront iouyr ceux 
qui font legitimez, comme dit Boer. 4.40, & en pour 
ront auf jouir les filles dotez,& qui auront renoncé, 
Bincditt.in d.$.teslamentum parte 81. Etencores a lien 
en faueur des nepueux. Albert. de Rof. in d. $. ex imperfc- 
Elo. car appellatione liberorum veniunt nepores cornm Julire 
Clarus d. 6. teflimentum 12. çF Boer. g.241.r. 3. notan- 
durs eff que fi le fils de famille, qui a faculté de tefter, 
auoit fait vn téftamét en faueur du perc ou autre,fans 
{es folénitez requifes, on ne pourroit le fouflenir com- 
me vn teftament irter liberos d.S.ex i imperfcélo Fr l.hbac con 
fud::Îima , & Baldin I. fin. Cod. fimil. bercifc. & F'yppol. 
Œ Mafuer. fing. 479.6 Bocr.a. 14. num.22. @ [uliws Cla- 
rus dS. teflarnentum q.12. in fine. 

11.  Claufila codicillaris ex confucrudine generali per no 
tarios appofira videtsr teffamentum non valcre L. fin. @ ii 

£lofa Cod. de fidercommiff. Fr bi Angel, c> jal.s im lo. illam 
Cod de collat. Deciw conf. 45 9 laquelle claufc codicillai- 
re s'entend toufiours aux teftaments i#ter liheros , & 
tous autres fauorables, Gloffa in d. L. coheredes $. cum filre 
co ibs fafér.in verbo non valust fj.de vulg. & Iulius Ciar. en 
general qui fai valoir le reftament & k fouftient. 
Gloffain l.fsainre in (in. Cod. de teffam. cl. ex tefamento 
Cod.de fideiccmm. € Guid. P. 323. G'ibi Ranchin. be- 
reditas autem nec dari nec adimi dire£to poteft in Codicills fed 
verbis precariis poreft eodem de Coditillri. 
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12. Ettelfamentum ad pias caufws, bien que les folemni- 
tez requiles n’y foient trouuces eft bon, comme s'il n'y 
auoit que deux tefmoins, cap. relatum, de 1effibus Bart. cr 
Bald. in L. 1. Cod. de facrof. Ecclef. G: 1. fi pater $. quidem 
#. de fideicomif. libert.  ibie Angel. car pourueu qu’il 
apparoifle en quelque façon que ce foit que le teftateur 
ayt voulu quelque chofe pour la caufe pie, il fufh, L. fe 
ques f. de hered. d: condit. > demonffrat. Immola in L. mili- 
s5s ff. de reliviof. cr fumpt. funer. Are. in |. is qui ff. eod. 
Eitant le priuilege 4d pias caufas, fi grand que tout foup- 
çon de fraude & de faufleté eft oftee en iceluy, Rom. ## 
ant. fimiliter ad 1. Falcid. num.9 9. Ores qu’vn teftament 
ne puifle defpendre d'autre volonté que du teftateur 
Abel. confil. 1 4. lib.1. num.7. Abba confi!.3 1. n.3.libr.2. 
voire faict par contrainte il vaut, Alex. eoi. numero 3. 
Liubemns,@ ibi Cornaus Cod. de teflam. num.216. Plus valer 
aatu faëlum glof]. fingul. in cap. cum tibi, de teftsment. Bald. 
in |. 1. de facro Ecclef. Mantic. coniettur. lib.6. tit. 3. num. 
13. Plus il vaut faiét per noras inufitatas, fi on peut cor.- 
ceuoir l'intention du teftateur, Diuus in |. Lucius ff. de 
audit. teflam. in d. auth. fimilirer ad L. Falcid. num. G7. 
Quoy que inter liberos ny autre teftament, qui cft efcric 
per notas inufitatas, ne vaut, l. fed cum patrono . fin. de he- 
ved. inf. Plus les femmes peuuent eftre tefmoins en 
ceteftament glof. i# auth. quod fine, de teftam. Felin, 
Decius in cap. 3. de team. @ Decius in l, 2. de regul. iuris 
num. 3.vltima voluntas ad pias cau [as coram duobus teStibus, 
valet : qui eft vn cas fingulicr. Berrcdi£t. sn verbo teftamen- 
tit. n.$ 8. Boer. decif.93. n.$. Eulius Clar. qu.16. num.2. 
Maniic. lib.6. 11,3. voire vn legat ad pias caufe ne peut 
eftre preuué par deux Religieux Ecclefaftiques, à 
J'Eglife defquels a efté fai co”fil.16 1. ny Capellanus ho- 
Fees ne peut cftre tcfmoin au teftament où l’hofpital 
croit inftitué Parif. conf.24 num 36. vol, Mantic. | 
lb, 
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librit.3.nu.G.7.6 feqq.reftament 4d pis canfus peut eftre 
debacu d’inofhciofité [. 1.6. ad municipum ff. ad L. Fal. 
cd. Ores que l'Eglile fut inftituce, /. Papinianus $. im- 
perator ff. de smoffic. reflarnento. 
13.11 y a autre forte de teftament priuilegié qui eft 
appelé Militaire. Le gendarme peut faire fon teitamét 
inexpeditione quoquomodo porrerit , f.curdum priuilegro à 
inre fibi conce[a $. 1. apud Fufirn. cé L. 1. de milir. teftuam. cr 
ex . milites 15. Cod. eod. Etéft le priuilege fi grand qu'il 
fufht que fa volonté foit declaree par quelque moyen, 
fon teftament eftant vallable, fans aucune folemnité de 
tefmoings, L. 1. ff de mir. teflam. L. mulites Cod. eod. 2. le 
fils de famille miles teffari poreSt. €. fin. eod inffit. Ce qui 
s'entend de fes biens Caftrenfesl. peruli.C. ecd. &. 1. cod. 
apud Iuffin. 3. milites furdi G muti poffun: teflari L. sure ff. 
eod. $. quinimo eod. 4. Encore qu’il foit crimineux ç# crs- 
mine capital damnatus l. ex milirarig ff. eod. $. le gendar- 
me peuttefter dsobus teffibus adhibitis, ef decedere poteït 
pro. parte te$latus pro parte inteflamns L. 1. € 2. Cod. cod. 6. 
(bffsutio pupillarss filio faëta valet , licet eius teflamento non 
adeatur hereditas ditt. l. miles. $ fin. Œ lin teffamente Codice 
codem çÿ leg.centurio ff. de vie. fubffitur. 7. fon teftament 
ne peut eftre debattu d'inofhciofité, L{in.C.de inoffic.8. 
14. Ores que le gendarme ayt vn fils & qu'il le fache, 
il le peut pafler foubs filence:nam eius praterira pro exhe- 
redatione habeturl. ficur Cod. de milir. teff. 9. fi in reffamen- 
10 milités reperiatur vlrra dodrantem legarim cefar. Et fera 
bon auffi le teftament fait nutu . quinimo apud Iuff. 
& leg. 4. ff.codem Et la femme y peut eftre tefmoing Jul, 
Clar.S. teslamentum qu. $ $. verfic. [ed hoc quaro. 1 0. poteff 
bærediratem direéle dare in codicillis |. miluis , initio ff. cod, 
11. filio emancipato eriam exhartdato porc pupilariter fub- 
flituere, lege milites ita , $. exhæredato ff. eodem 1 2. 
peut faire {on teftament per émufitatas notas leg. _ 
Cod, 
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Cod. eod. S& il y a autres plufeurs priuileges defquels 
Bart. in l.ncque. 1. ff. de milit. teffam. G: L. milites Cod.cod. 
cÿ Benediit. in verb.ttelamentum 1. nu 21. mais ilMfaut 
noter que tels’ priuileges concedez au teftamentmili- 
taire font conccdez feulement lors que le sendarme 
ejl in expcdirione Gel. gloffa in S. fed hatenus © 6. liés anten 
de militari tejtamento apud Tufhin. Gr L. militis Cod. end. Et 
formellement 17 l. vnica Cod. de bonor. pol. ff. cf tell. mili. 
Car quand Îe droit faiét mention du teftament nommé 
Procinilum , il n'entend d'autre que de celuy qui a efté 
fait pendant l'eminent danger d’vne bataille ou dvn 
allaut , auquel temps eftant occupé à l’expedition 6. r. 
apud Iuflin. Il eit feulement permis aux gendarmes de 
difpofer comme ils peuuent {oit fur leurs boucliers, fur 
la gaine de leur efpec , fur [a poufliere aucc les doigts 
I. militis C.eod. leur eltant tel priuilege concedé à caufe 
du danger /. 2.ff. eod. cl. penult. Cod. eod. Hottoman.. 1. 
apud fujtin. mais eftants ces dangers finis,leur priuilege 
cefle !. fin. quibus non obiicitur longitemporis prsfcriptio L. 
fin. Cod. de milit.1eflamento,ou fablata canfa qui eft lc dan- 

ger & la guerre rollitur effeitwr. 
15. Ne pourroit non plus le gendarme difpofer du 
bien d’autruy foubs ce pretexte. /. cts filius L. ex -milit.S. 
fin,  L. militis etiam ff. eodem : cat le priuilege ne doibe 
nuire à autruy /. auus Cod. de emancip. liber. & faut que 
celuy qui veut difpofer ivre militis foit vray gendarme 
entollé ou prochc & extra tyrocinium l. ex eo temmpore €ÿ: 
feg. ff. cod. n’en pouuant iouyr aucunement, ?ull. Clarus 
d.g.1 5 57 (in.& faut que celuy qui veut tefter sure milira- 
ri foit {orty d’aage d’impubere L. fin, cd L.fi Cod.de tef. & 
faut que s'il ne l'a efcript de fa main qu’il y ayt des tef- 
moings priez L. diunus, de milit. teffam.fi les gendarmes de 
noftre temps peuuent iouyr des priuileges qui ont cfté 
donnez aux gendarmies Romains fur ce Specul. in tit.de 
procur. 
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procur.verfr.S.item quer. > mil. 10h.Faber traëlatu de quaf. 
 toriura $. quid de miliab. in L quamuis. C od de iur.c> faits 
ignorantia ; fant diflinétion , ou la guerre ef femblable 
a celle de l'antiquité ou elle ne left pas, & que Îes gen- 
darmes gardent eftroiétement les reigles ou non, s'ils 
ne les obferuent pas que la guerre ne foit femblable à 
celle de l'antiquité,ils ne peuuent iouyr des priuileges. 
16. Aureltc en tout teftament faut que tous les tef- 
. moings foient de bonne foy & bien famés comme en 
tout agtre acte , fi on veut qu'il face foy L. contrabiiur 
. À. de pignonb. toutesfois fi tales habeantur eo tempere qe 
adhibentur quamuis infames vel re ipfa incapaces [int fauo- 
re vlrimarum voluntatum probantur L. 1. Cod. de tefhib, 
glofa inl. cum loge ff. qui teSlam. fac. poîent. Refte que 
ceux peuuent cfire tefmoings en vn teflament qui ont 
capacité de tefter & d’eftre inftitués heritiers 6. rcfles au- 
terms inffut de teffam. mefme les religieux mendiants com- 
me cft notté 5» /. bac confuliiffima $. ex imperfcilo Cod. de 
tb. & full. Clarin $. teflamentum a. $ 5. il eft vray que 
comme il a efté dit, il faut obferuer que les tefmoings 
{oient prefents lors de l'acte & priés, L. haredes &. in ref° 
tamentis ff. qui teslam. fucere : car s'ils y eftoient pour au- 
ere fubicét nc feroit bon s’ils'n’eftoient par expres priés 
d'attefter. 

37. Il faut fçauoir quels font ceux qui ne peuuent c- 
fre tefmoings en va teftament. 1. vne femme fielle cft 
infamc [. quiteffium $. mulier ff. de tefl. 2. l'impubere $: 
tefles autem de testament. apud inflin. l. 3. linuir: ff, de 
te(Hib. L. in ommib. ff. de regul. ir. ny les fols L. fariofi cod. 
L. qui teffamento . furiofi de teffam. ny les muets [. 3. ff. 
quemadm.tefl.aper:antur, ny vn fourd.l.1.de pofiular. ny ce- 
luy qui ne peut faire teftament L. #4 qui €. fin.ff qui teflam. 
fac. po. ny les bannis L.fides ei cr Lis qui ff.de tef'am. 

18. Sur quoy faut noter que ceux qui ss condame 
| Hbh 
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nés pour quelque forfaiét pourronteftre reculés & re- 
prochés d.l.u qui ffreftam. fac. pofunt. mefmes ceux qui 
font bannis à iamais auec confilcation de biens ou aux 
galleres, fi fera bien celuy quin’eft banny que pour 
va certain temps /, #4 cui $. fi aqua ff. qui teftam. fac. pof- 
funr. Plusne peut cftre tefmoing au teftament de fon 
pere le fils de famille duquel il eft en la puiffance. Ny. 
le pere en celuy de fon fils qui difpofe de Cuftrenfs avr 
gutafi Cajtrenfi $.pater de teflam. Bien pourra le pere, en- 
fans & plufeurs freres eftre tefmoings au teftament 
d’vn autre duquel ils ne prendront profht. Plus ce- 
Juy quieft heririer au teftament ne pourra eftre tef- 
moin , fi fera bien le nommé tuteur L. tefamenta 20. 
ff. qui tefl. fac. pol]. &* $. fed neque eod. apud Inflin. & Ie le- 
gataire pourra aufli eftretefmoin 6. legatarits ecd. apud, 
Iuffin. Toutesfois tous les docteurs i# d. L. qui ref. difent 
que communement le tefmoignage du legataire ef 
bon quand le tefmoing ne fçauroit rien de la difpoli- 
tion, Maisnonen teftaments nuncupatifs & non re- 
digés par cfcrit, & ainl le veut l'Empereur in d.6. le- 
ga'aris. Mais auiourd'huy tous les lays aux teftaments 
font nuls au proffit du notaire & tefmoings direéte- 
ment ou indirectement, c’eft a dire les femmes & en- 
fans par l'ordonnance d'Orleans & de Bloys cy deflus 
cot:ec, où le curé ne peut eftre legataire au teftament 
qu'il prend L. fi quis ita [cripfit de reb. dubiis 1. 1. Cod. de 
15 qui fibi fribuns in teflament. De forte que fi le no- 
taire auoit cfcrit le legat, en fa faueur ou en faueur 
des fiens, il feroit puny comme fauflaire L. 1. fide falfo. 
Ce qui s'entend quand Ja femme à qui eft fai le legat 
cit en focietc de meuble & conqueft auec le notaire & 
telmoins /. anod dicimws de autoritaire confenfu. Et en- 
corc {1 le legat n'exccdoit lavacation du notaire il feroit 
bon,& fi le legat cit auec conditid l.diurs de falfe Accurf: 
Bart. 
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Bart. l'interpretent ainfi Pap. nor. v. fol. 439. € fig. Et 
faut notter qu'afhn que le tefmoignage entcftament 
foit bon, il faut non feulement qu'il y ayt 7. tefmoings 
priés du teftateur,que de neceffité il faut qu'ils voyenc 
le teftateur pour cuiter toutes fraudes , bien qu’en tous 
autres actes le tefmoignage de auditu elt vallable , au 
teflamént il faut que reffes videant teflaterem © audiant 
spfum loquentén 1. fi pænali Cod.de teffamentis. Abbas in cap. 
ex lirteris de confretudine nus. Jullins Clarus in $. teflamer:- 
um num. s $. | 
19. Au refte le teftament d’vn chafcun doibt depen- 
dre de fa volonté : car aliud pro aho teffari probibuir 1. m- 
fit. non captatorie probibentur Lillo wffitu. cÿ L. captatores ff. 
de hæred.inffitn. Bart. in L. Theopompw: ff. de dote prleçara 
où 1l eft efcript le teftament ad pias canfis cc. ibi de te- 
ffamenr. Et comme ilaefté dit, il peut eftretefté par 
l'enfant pupil. L de vulg.  pupill. & par le furieux L. 
bumaniratis C.de impuber. ne pouuant eftre tee par pro- 
cureur ou par Meiliger Beneditt.in verbo condi£f.num.x 5. 
La volonté donc du teftateur doibt eftre fur tout car- 
dee l,non aliter de legib. 3.Parifconfil.4. mur Slib.2. & con- 
fils 2.nn.eod. voire celle qui fe peut collizer par conie- | 
étures l.cum propanebatur in fin.de leo. 2. :dque maximè in 
fideicomm.in illis enim licet. 

20. Pour la validité du teftament fufhc d'auoir gardé la 
folemnité du lieu où il a efté fai@ L. 5 non fhecials Cod.de 
teffam.Cynes Bart. ali ad !.1 .Cod.de fumma Trinit. Guid. 
Pap.confil.16 2.Arrelt du dernier de May 1566. 

21. Siles folemnités prefcriptes par la couftume ne 
font exaétement gardées, le teftament eft nul, mefmes 
pour les legs ç ad pias cawfas Arr. du 21.Mars 158:.& 
du premier Feburier 1586. - 
22. En France les Euefques & autres Prelats n'eftant 
religieux peuuét difpofer tät par ee entre vifs que 

Hhh 2 





3438 Teflament. 
par teftament de leurs biens, foubs lefquels font com: 
prins les fruiéts de leurs benefices & acqueits qu'ilsaur 
roient faicts d’iccux : parce qu'ils foht comme on dit 
temporcis gloffin c. fin. de offic. or lin, in G. quam fequuntur 
foann. Andrea ç} Benediétain cap. Renutins in verbo' cs r'xc- 
rem nomire ad ecclefiani de teffam. e Mafuer.tit. des fuccet- 
fions Fuberin Ç.injlir. de rerum diuif. loannes Gallws con- 
_fi.121.Encore mefme que l’Euelque euft cfte autrefois 
religieux profes de l’ordre des mendiants , Arret pro- 
noncé folcmnellement pour les heritiers d’vn nommé 
Four Eucfque de Chalôd fur Saonc qui auoit efté Iaco- 
bin du 55.Auril.rs8s.Quantaux religieux & moynes 
Je teftament par eux faiét auant la profeflon eft valla- 
ble & ne fe reuoque'par icelle. Mais depuis la profcf- 
fion ils ne peuuent faire teftament row.s.de monach. Bart. 
sn auth.fi qua rmulier de facrof. Ecclefcvid. l'ordônance d'Or- 
lcans , c& verbum,Moyne. 
23. Quand van teftamenteft fai deuant vn Vicaire 
auec deux tefmoings Mafuer. til. des fucceflions tient 
qu'il eft vallable suxra C. relatum € can. cum effet dete- 
{lam. Cela s'entend, dit-il, des biens aflis en ce lieu, 
& non de ceux qui font ailleurs , & principalement 
des immeubles , pour lequel eft requis par le droit 7. 
ou $.tefmiongs , [. fin. Cod. de codicil. 1. fin Cod. famil. 
hercifc. Et touliours faut auoir efgard à la couftume 
où les biens fon affis, L. cunétos populos Cod.de fsmma 
Trinitate dl. ex fablo ff. de hered. inftu. vid. Chaffan. Sur 
les couftumes de Bourgongne, tilt. des droits apparte- 
nants aux mariés , 47 verbo, felon la generale coultume, 
comfer. Charond.lib.G.c.1 8. rapporte vn arreft pronon- 
cé en robbe rouge, par lequel fur iugé queleteftament 
mutuel fait par le mary & la femmene fe peur rcuo- 
quer par le furuiuant. 
24. Qvando vitium aliquod quod non eff verifimile obisci- 
fur 
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tur teffamento;non impedir quin [criptus beres mittatur in pof 
felfienern, wno nec vifibile fs vuium non fit in ea partein qua 
cas teflamenti confiflu,Gloffa in Lfin. C.ae edit, Dini Adrian: 
toll.in verbo vitiatum. 

25.  Queritur quid operetur clarfula, qu’au cas que le 
teftament ne pourroit valoir par forme de teftament 
vaille par force de codicille & autre derniere volonté. 
Maluer. tile. des fucceflions mum. 49. tient l’effe& de 
telle claufe, mefmement fielle commence par fi habere 
vim {des commif]: Gloffa & dd. in auth.ex caufa Cod. de li. 
ber p'ererirvs L. in teffamento Cod. de fidcicommiff. |. quercba. 
tur ff. deteflam. militars. Ex fi le teftament ne vaut com- 
me teftament,le teftateur femble prier fes heritiers ab 
inteftat de reftituer l'heredité aux hericiers efcripts 
vid.que nor.Cynms in d.auth.caufa 5 Bart. in L. fi Shpulaius 
ffde verb.obligar. Mais fi le teftament eftoit imparfait 
par faute de volonté du teftateur, telle ciaufe ne pour- 
roit rien operer L.fideicommiffa $.1. de leg. 3. ex ea fcriptura 
ff.ae teliam.gloffa in L.is qui ff.cod. 

26, Bari. in L.fi quis sn principio de leg. 3. tient qu'il faut 
exprimer au fecond teftament la claufe derogatoire du 
premier Salicet. in 1. fancimw Cod. de teflam. tient que 
s'il y a iufte ignorance ou oubly des derogatoires que 
le teftateur y peut deroger generallement fuyuant la- 
dite loy : mais file teftareur eft homme de fçauoir & 
n’a occafion d’auoir oublié eu par letemps ou par 
maladie fait fpeciale derogation L. dis. licer ff.de iure 
codicill. & ainfi a efté iugé : Papon tiltre des teftaments 
Arreft 4. & a efté iugé par Arreft general de Tolofe à 
la fefte de l’Affumption 1 $95.qu'il fuffir qu'il foic faiét 
expreffe mention au 2.du premier du iour du Notaire 
& de l’heritier monfieur le Comte raporteur vid. que 
auferantur dicenti teffamentum falfum non obtinents in 1. 
polla Cod. de iis quibus vt indigno vbi de tutors nomine pu- 
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pills accufante teflamentum &- de ipfo pupillo agiter ; not.gloff. 
12 verbo pupillo vid. quomodo puniantur qui debitum pieta- 
te officiumomiférunsin L.1.Cod. eod. vbi giofa hanc maieriam 
traclat. 
27.  Queritur fi le teftateur a mis par efcript fon tefta- 
ment,& qu’il foit decedé auent l'auoir redigé en forme 
publique, fi telle volonté vaut, & eft certain que par 
faute de folemnité elle ne vaut quant aux eftrangers, /. 
ex ea [criptura ff.de teStarnentis L.fideicommiffa $. 1. de leg. 3. 
tellement que les legs ne font deubs /. camque Cod.de f- 
deicommif]. mais il eft vallable quant aux enfans & œu- 
ures pies c.cum efles cc. loannes de teflaml. Luciw ff. de te- 
flamn.l.fancimw Cod.de facrofecclef. Bart .in L. (is qui 1eflam. 
FF. deteflam. car le teftateur peut difpofer en faueur de 
{es enfans en quelque façon que ce foit, pourueu que 
cela foit certifié de deux tefmoings L.fin. & sbi gloffa Cod. 
fam.hercift.& Lfin. Cod.de codicill. . 
28.  Quaritur file teftament qui a efté leu au teftateur 
en prefence des tefmoings & ayät efté interrogé, fi c'e- 
ftoit fon teftament a refpondu fimplement ouy , eft 
vallable,& femble qu’il et bon,& eft prefumé tel, puif- 
que le notaire l’a expedié L. fipof} dinifionem & 1b5 Bart. 
Cod. de iuris @ faëti ignor.l. cum precibws Cod. de probar. 
Bald.in cap. 1. de nat. fœud. glofa & dd.inl. imbemus (od, 
de teflamentis c dd. in l. heredes ff. qui team. fac. poff. Et 
y a prefomption que le notaire & tefmoings ont efté 
requis, puifque le teftament a efté leuen prefence des 
tefmoings gloffa in au:h. rogati Cod.de 1e$tam. € in l.1. de 
negor.geff. Paul. Cajtrenfin d.i.haredes palam $. in 1effamcn- 
is, toutesfois Charondas bb.5.6.45.tienc l'opinion con- 
traire 1. d'autant que cefte refponfe montre l'infirmi- 
té du teftateur qui le rendoit incapable detefter Cy- 
nus in linbemus Cod.de teffam.faci L.2.ff. qui teftam.fac.pof- 
frs Paul, Callrenf. in l.hac confuluiffima Cod. eod.21. parce 
que 
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que le notaire fans en auoir eité requis leut le teftamér, 
ce qui le rend nul dl.heredes $.in teflamentis cr Lhac con- 
fuluffima dd. in lfciendum de verb. obligat. & cap. 1.de jid.in- 
fPrument.Bart.in [. 1.6.fin.cf authtutor Bald. in L.1.in jin.C. 
de bon,po[[ef.fccund.tab.gloffa in 1.$.fi quis negotium , quem- 
aëmodum teflam.aper. çÿ |, qui falfa vel varia de tejhsb.l. te- 
ffium eod.tit.Soz.in conf.2 1 9. 

29.  Queritur fi ce qui eft adioufic au marge duitefta- 
mét & qui eft figné par le notaire, & toutesfois les tef- 
moings difent n’en auoir ouy parler eft vallable.dicirur 
quod non:par ce qu'il faudroit qu’il fuit figné par les tef- 
moings & teftareur Paul. Caftr.c Alex.in |.fiunus Cod.de 
te/fam.Bart.in l.}mperator.de fla.hominnm facit lex inbemus 
C.de tellam.Charond.hb.s.c.48. 

30. Qu epit ex teflamento € fuccubuit potef} agere incadem 
[criptura qual ex codicills vide Lultima &: givff[a Cod.de codi- 
cillés vbi de ture eleftionss gloffa in lnofhram Cod. de teffam. 
playdant Ferrieres aduocat contre le procureur gene- 
ral appelant de ce que le Senefchal auoit receu vne 
veufuc à verifier le teftament de fon mary par tef. 
moings: par Arreft la fentence du Senefchal fut confir- 
mec le 23.Nouembre 1604.& fut dit que le teftament 


nuncupatif auroit lieu en pays de droit efcriptitoutes- 


fois la Cour par Arreft du 30.lanuier 1606. ayant mis 
vne fentence du Senefchal de Tolofe au neant portant 
permifi6 à vne fille de preuuer par tefmoings le tefta- 
ment nuncupatif de'fa mere qui n'auoit peu faire cfcri- 
re fa derniere volonté eftant atteinte de contagion & 
mourut dans deux iours , le principal motif fut le laps 
du temps, parce qu’il y auoiït 1 6.ou 17. ans de la mort 
de fa mere:car elle deuoit venir incôtinét apres famort. 
31.  Teflamentum nuncupatum erism rempore pefiis failum 
non probatur per tefles {uyuant l'ordonnance de Moulins 
cire indicatn refert Robert lib.2.c.2 o,ubi fase. & vn Atr.cé- 
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firmatif de ladicte conititution & publiéà Paris pour 
feruir de loy, par lequelle mary fut debouté de He 
preuue du teitament de fa femme & de fes biens adiu- 
gés au pere d’icelle. 

32. L'ordonnance des Eftats d'Orleansart.8 4.porte 
que les rotaires doibuent requerir le teftareur & qu'ils 
doibuent faire exprefle mention de fa refponfe à peine 
de nallité,ce qui eft confirmé par l’ordonnäce de Blois 
article 165$. par lefquelles tous contraéts & actes font 
nuls pour ce deffaut:ladiéte ordonnance a lieu auffi és 
teftaments receus par les vicaires & perfonnes Eccle- 
fiaftiques. 

33:  Datte n’eft neceffaire pour la validité d’vn teft:- 
ment, Charondas ! 8.6.cap.77.Et ainfi a efté iugé au Se- 
nefchal de Tolofe , fécm en prouilions /. generali Cod. de 
tab.hib.x 0.65 Kebuff.in prax.de form.ti.corf n.s. 

34. Queritur fi celuy qui foufbient le teftiment doibt 
eftre receu à verifier par tefmoings ce qui cft obmis, 
& femble que l'erreur &inaduertance ne peut preiudi- 
cier:tontesfois au contraire il eft plus confiderable que 
le reftament elt publici iuris : & tout ainli que le tefta- 
ment où les folemnités n’ont efté gardées eft nul, auf 
. n’eft on tenu de s’arrefter finon à ce qui eit efcrit és cô- 
tra@s, moins donc contre vn teftament où il fe fait 
plus de fraudes:de mefme faut que les tefmoings foient 
figiés ou qu’il foit faiét exprefle mention de leur ref- 
ponie. Etfaut mefmes fokemnités pour reuoquer vn 
teftament que pour le faire sxtal. bac confulriffim: $ ex 
imperfeito cl. iubemw Cod, de reflam. & ainfi a elté jugé 
par Arreft de Paris prononcé en robbe rouge du 1.de 
Auin 1571.Charondas hb 3.cap.49. 

35.  Teitament folemnel que nous difons in férireis ne 
fe reuoque par autre nom folénel finon qu'il y euft 10, 
ans du premier teftament /.fancimws Cod.de tejlam.  1bi 
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g'offa AY in sima de teflam.routesfois il a efté iugé qu'il 
{ufht que le teftateur ayt vefcu dix ans apres le dernier, 
bien que la renôciation moins folemnelle ayt cité fai- 
tcbientoftapres. ÆHoflienfis in frmmu tit. de testim. . 
gaabbet : faut que ladiéte renonciation fuit vallablemét 
faicte à cout le moins felon la forme requile au teita- 
ment nücupatif, parce que au folemnel les formalités 
font plus grandes qui eft caufe que la fcule reuocation 
n'eft fufhiante, Baldc ini. 1. Cod. de facrof. Ecclef. tient 
qu'ayant le fils furuefcu au perc fanore pie ca':fe tefta- 
mentwm connalefcit & ab eo rempore vires accipit, ain qu'a 
cité iugé par Arr.de Tolofe Charond.lb.7.c.t 56. 

36.  Deaqralitate apud libeïos cr de armore parentum ; vide 
praclari apud Charond.ib.8.c. 36.6 c.39. 
37.  Quernurfi l'enfant fe marianc contre le gré du 
pere auec vne femme mal renômée , auquel à caufe de 
ce le perca protefté de l'exhereder,fi le fils eftant dece- 
de auant le pere ayant laiflé vne fienne fille fi le pere 
peut exhereder cefte fienne niepce € dicitur »on poffe,&c 
que telle exheredation a efté declarée nulle par Atreft 
de Paris prononcé en robbe rouge, 1. parce que Îe cri- 
.me par le deccds du fils demeure eltaint, 2. parce que 
la petite fille vient de fon chefà la fucceflion de layenl 
3.que le deli du pere ne palle à l'enfant,nec el imflaex- 
barcdande nepiis caufa deliétum patris , cum auus ipfe filium 
vikentem non ex 'æredauerst Lnon anrem S. [5 emancipatw ff. 
de bon.poffef.contra tab.Charords hib.7.c.1 98. 
33. Telle queftion de proteftation exheredandi auec 
ces Mots c& munc prout extanr,cit traitée doctement par 
RobeitLb.2.c.9. Et tradit vim non bahere exharedations € 
neperes non polfe exharediri pre delélo patrie, fiilicer foubs 
pretexre que le pere s’efloit marié contte là volonte de 
lon pere:vsd.locum. 
39. Queritur li le fils ayant cfté iuftement exherede 
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par le pere decedät pluftoft que l’ayeul,f l’exheredéfe- 
ra exclus de la fucccflion de l’ayeui? il femble qu'ouy, 
quia exbarcdatre! à paire aut marre ex iufla caufa non debes 
Patris vicem prafentare in fucceffione au aut auie. 
40. On ditpute fur l’interpellation de la loy fi defunêtus 
Cod.de futs cr legit. joint que liniure faiéte au pere re- 
donde à l’ayeul,mais d'autre part on dir que la puillance 
paternelle n’eft fi exacte en France , 2. qu’on n’obferue 
du tout Îles formes des Romains pour les inftitutions, 
& par ainfi fe faut arrefter aux maximes du droit Fran- 
çois, combien que la peine n’excede la perfonne & le 
crime,qu'il ne faut cftendre l’exheredation, que le petit 
fils ne fuccede à l’ayeul parle moyen de fon pere , & 
ainfi a efté jugé Charond.lhib.7.c.236. 
41. Paier non pote} exharedare (ilium nifs canfe expreffa ex 
14.que ponuntur in auth. vt cum de appellat. $. cauas , alio- 
quin teSlamentum diceretur nullur: quo ad exheredationem 
auth.ex casfa Cod.deliber.preterit.samen fi probetur per be-. 
redem quod filius commifit caufam ingratiudinis licet pater 
cam non expreflerit in teffamento , tamen caufa probata filiw 
repellitur,contrarinm tenet Tafon in lin arenam in pr. Cod. de 
inoff.teftam.hodie tamen necefaria ef} expreffio caufe, alias te- 
flamentum eff nullum auth. licet Gr auth. ex caufs Cod. ds 
liber.pretcrit. | 
42.  Siteflator plures canfas exprefferir [ifficit vnam proba- 
re auth.vt cum de appell S.ffigitur omnes cr <.[i talis Bald.in 
d.auth non licer Chaffantilt. des fucceflions $. 1. verfic. fi- 
non pour aucune des caules n.14.15.16. 
43. Vtautemexheredario fit valida 8. requiruntur 1. quod 
fiat pure,1.quod fiat nominatim, 3. quod fat a toto gradn non 
à certa perfona, 4. quod hat ab hercdirate non à certa re, 5. 
quod ex teffamento in quo fiéta ef} adcatmr hareditas : quia 
ante aditarn herediratem non valer,6. quod fat de defcenden. 
tibiss etiam natis non tranfaerfaïibus C* ex polihumo , 7.quod 
inferatur 
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inferatur vna ex cawfis 14. 8.quod fit mers  probetur per 
barecdem Chaflan.ditit.f.3.n.3. 

44. Filiws prodigws ob id poreff exharedari l.fin. ff. de curar. 
furiofi. | 

45.  Queritur file pere ayant exheredé fon fils par ce 
qu'il s’eftoit marié contre fa volonté, fi le fils eftant de- 
cedé pluftolt que le pere qui n’auroit changé fon tefta- 
ment, {1 les enfans de l’exhercdé feront exclus de la 
fuccefliôn de l’ayeul,ou fi le teftament fera nul.Et fem- 
ble qu'ils ne peuuent venir quia ex iuffis nuptiis procreati 
non [uni Lcum legitime ff.de flaiu hemini € Litem in potefta- 
te @ feq.de hrs qui Junt [us vel aliens iuris cr L.2.de ritu nupr. 
46. Les enfans difent qu’ils viennent de leur chef & 
non de leur pere,alleguant la loy fi emancipatws de bonor. 
pole contra tabul.& ce qui eft traité par Bart. & Bald. 
& L.21.Cod.de liber.prater. in l.qui fuperftitis ff.de acquirend. 
bercd. Etqu'ils n'ont aucunement offensé leur ayeul 
L.fi quis in fuo S.vlr.Cod.de inoffic.teffam. Et a efté ainfi iugé 
par Arr.folemnel. Mais le motifde la Cour fut princi- 
pallement en ce que le filsexhercdé eftoit pluftoft que 
le pere qui n’auoit exheredé fes nepueux,& par la mort 
du fils l’exheredation eftoit efteinte L.non tantum. [5 
emancipatws filis vxore ff.de bon. poff.contra tab.Charond.lb. 
7.C.108. 

47. Sivn homme decede fans declarer qu'il aye fai 
aucun teftament, & apres fon deceds on trouue vn pa- 
pier efcrit & figné de fa main,contenant fa volôté fans 
datte, gueritur fi ce papier aura force de teftament, &c 
faut dire qu'ouy, & ne nuit le defaut de datte , parce 
que la volonté eftant ambulatoire, {ufht qu'elle ne foit 
reuoquée , morte enim conrmatur, & ne fait contre la 
loy fi ts qui ff. de tellam. mais Bald. Paul. Caftr. & au- 
tres in auth. quod (in: /eteSlam. tiennent que Ja preuue 
par comparailon de lettre & efcriture n'eft en çe cas 
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receuable & qu'il faut du moins que 2.tefmoins l’ayés 

veu clcrire comme fonteflament:mais puis qu'il n'ya 

renontiition faut croite que c'eft fon teltament | fanci- 
pus Coide seitarm.Et réfte de prouucr qu'ila efté cfcrit 

& ligne de fa main fuyuant la loy comparationes Cod. de 

{ide tnitum. cr Barr. reçoit la preuuc par comparaifon 

su lfEtca ferisfro de conduit. c> demonfirat. > l. quèm heredi 

de veb.dibiis > Alexand.{ouftient que c’eft vn parfait 
ceftament in Lhac confültiffima $. ex rmpcerfcito. Cod. de re- 
ffam.8 Charond.le tient ain! /:b.6. 

48. Vie femme fait {on heritier celuy auec lequel elle 
-  auoit maluersé,vn frere de la femme religieux profés 
- en lordic des Auguitins mower querclam inojhiciofl quart 

er pi perfona infhtura L.frater Cod. de inoffic. teflamento , pat 
aAttelt de Tolofe prononcé en robbe rouge l'inflitué 
fut declaré indigne de la fucceflion , mais parce que 
ny le Religieux ny le monafterc quieft mendiant ve 
pouuoit fucceder , les biens furent adiugés au Roy & 
109.c{cus au monaftere Charond.lib.7.c.6. ? 

49. Pretctition de fils rend nulle teftament de la me- 

re aufli bic que du pere /.flio praterito ff. de iniufl. rupt. 

Papon tilt.des reftaments arreft 6.la preterition du fils 

quant à l’inftitution pourueu qu'il foit legataire ou do- 

nataire par le teftament ne rend le teftament nul, ainft 
qu'aefté iugé Pap.arr.7.fuyuant la glofle ir awth.nouif- 
fima Code iroffref}.cr in $.ram autem in/fit. cod. per text.in 

&.pater in auth.de triente  [emifle, e 430 in fumma Cod. de 

soffitel.contre le texte :# 6. alitd quoque capitulums in au 

then.ut cum de appellar.ces. 

so. Par cefte claufe ie legue à vn chacun de ceux au(- 

‘aquelsie fuis tenu de donner de droit lafomme de 5. 

fols,pourucu que l'ayeul & l’ayenlle ne foient preterits 

le teftament eft vallable, parce que le legat & inftitu- 

6 particuliere font de melinc nature, l.qworits.C.dehe- 
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red.inflit.Or vn legat fe pour faire ven Luis de ler. 2.crve 
& lPinftituti6 particuliere Pap.tilt.des teftamécs a rr.8. 
sr. Leflsn'eft preterit qui eft feulementfubftitué à 
fa mere en cas de mort L. 3.6.fi.de liberis > polih.l.f; mi- 
les de inivfl.rupt.L.:x faële $.Lucius ff.de vulg.Pap.arr.12. 
52. Nota praterinonem qua fit in 1cflamento mil'tis pro cx- 
haredatione hiberi L. fi parronses 11. ff. de bon. libers. € leçe 
Paulus 6.fin.ff.eod. 

s3. Non feulement le teftament faiŒ par le furieux, 
mais auffi par vn infirme d'efprit, c’eft à dire, homme 
qui reflent de l’enfant eft nul L. furiofim Cod. qui teflan, 
fac.poffunt s’il eftoit en fa maladie combien que la /.des 
12. tab. parle feulement de furiofo , 1 fariof: effe incipie 
egnatorum gentiliumatre in eo pesuñiaque cius poreffas eflo 
tototit.ff. de curat. furiof. tarcen per perfeét:ffin:a intcrualla 
carator mibil agir, fed ipfe furiofins dum fapit !. cum alsis Cod. 
de curat.furiof.Etainlia cftc iugcé.lin aduerfi ff. de teffam. 
Charond. lib.7.c.60. | 

$4. Lafolemnitéeft introduite de droit ciuil & par 
ainfi peut eftre corrigée par le mefme efcript ou cou- 
ftumier 6.quod autem infhir.de legir.agnat.rur. Burt.in 1.0, 
de fumma Trinit.Et par tant fe doibt regler par les cou. 
ftumes & en defaut d'icelles par le droit commun + 
not.in l.3.fFde teflam. qui veut 7.tefmoings pour vn te- 
ftament nuncupatif,gloffa in <. fin. inflit. de teflarn. Sie 
aux champs $.tefimoings ljir Cod.de teflam. Etcntemps 
de peftc fiellceft lesereilen faut 7 comme fi le peu- 
ple n’a laïffé la ville arzwmentol. 1. . proinde ff. d: adilir, 
Edi£h.Mais fi le peuple a deslogé $.fent fufhfants per 4. 
lege fin. Cod. de teflam. pourueu que le teftatcur foit ma. 

ade. 

ss. 1ntéflamento inter liberos 2.{ufifent,can. cum elfes de 
teflam.l.bac confultifima $.ex mngerfeëto auth.çnot fine un. 
Ela glof. (ed. qui tefiam. fac. prf D'ar.rir. des teltaments. de 
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numero tofhium wide fusèBoer.decif.118.quis numerus teffium 
requiraiur Ÿ que fenr excepyiones, an folemnitas mutari polfit 
per pailum an per flatutum, > an etiam per flatum incapax 
snfseui pojfit vid.Bartin lecfiam. ff. de teffam. vb: etiam tra- 
dit an ffurius institui poffit, & concludit non pole infhrtui er- 
sam per Slatutum vid. ctiam que tradit in |. queramws, vbi de 
perfonis qua teSlari prohibentur, & an teflar: prohibiti per /la- 
tautum teltentur. 
56. Il eft befoin d'exprimer la claufe derogatoire, fi le 
teftateur au fecond dit qu'il ne s’en fouuient , & qu'il 
l'exprimeroit s’il s’en fouuenoit, & principalement s’il 
jure que c’eft fa derniere volôte.Guid. Pap.conf.1 2 7.7.1 8. 
$7- Il y a deux glofes du teftament,l’vne contient vie 
fubftitution & l’autre n6,8& fe trouuc la minute fignée 
des tefmoings & teftateur,& non du notaire, &au mar- 
gey a claufc de fubftitution : mais elle n'eft fignée ny 
des tefmoings ny du teftateur : fut iugé en faucur des 
fubftituez,à Tolofe. 
53. Faut noter qu'il y auoit vne marque en ladicte 
claufe qui la referoit au refte du teftament de trois tef- 
moins viuants,qui difoient ladiéte claufe auoir efté di- 
étée par le teftateur, & le notaire auoit toufours 'efté 
homme de bien, l’on fe fonda fur cefte maxime de droit 
qui dit,que quand il fe trouue deux actes, l’vn defquels 
contient plus in faëlo que l'autre , credendum ef} pleniori 
fcripturæ in les doéteursin Lfiita feriptum fuerit Ti- 
tio ff.de haredib.infhir.c 1.fi quis ex argentariis S.fiinitium ff. 
de edendo , Charondas doubte fort en cefte queftion à 
caufc des ordonnances. | 
$9. Exheredatio non femper note gratia fed alio confilio fir, 
exheredant aliquando patres liberos, non ut abinr, [éd vt e1s 
confslant Lf patronus prim.ff.de bon.libert. 
60. Il faut noter que quand vn pere faict deux tefta- 
ments, le premier en faueur de fes enfans & le 2.& der- 
nier 





Teflament. 859 | 


nier au profit d’vn efranger,le premier n’eft reuoqué 
par le dernier, fi la renGciat on n'eit exprefle à caule de 
la faueur de fes enfans fuyuant la decifion de Boer.142. 
Il y en a vne conforme dans /4l.Clar.playdant Ferricres 
fur ce propos alleguant la L. Paulo Cailimacho in pr.de leg. 
3.& la loy alumne de adim.legu.& pour ces raitons Fer- 
rieres playdant pour Efglantine Roquee contre Amien 
Fabre fouftenoit que par vn codicile la fubftitution 
mife au teftament de feu lean Pech. n’aucit point ellé 
reuoqué par la claufe generalle , qui portoit qu’il vou- 
loir que Maric fa fille peuft difpoler de tout ce qu'il luy 
donnoit,& par relle claute Pumiflon playdant pour le- 
dit Fabre fouftenoit ladiéte fubftitution auoir elté re- 
uoquée concernät vne mailon donnée par ledit Pech. 
- à fes enfans,lefquels il auoit fubftituez, mais il eftoit 
refpondu que ladiéte renonciation n’eftoit point ex- 
prelle ainf qu'il euft efté requis , & par Arreft du 20. 
Nouembre 1 600.lediét Fabre fut demis de la requefle 
ciuille qu’il auoit fondée fur ledit Codicille , & nota 
qu’il eftoit accordé Codicillis fubffiturionem reuocari polfe, 
quamuis dirééto hereditas codicill:s neque detur neque adsrna- 
tur comme a remarqué Automne furletiltre deiure ro- 
dicillorum en fa conference & couftume cefte opinion 
par vn Arreft de Tolofe. 

G1. Ssteflator remittat redditionem rationum executoribur, 
bac remiffio hoc operatur vt non fiat curiofa inquifirio quo ad 
culpam,féd remi[[a non viderur inquifino quo ad dolum C5 rc- 
liquorurn praflarionem.Capell.Tolofdecif. 46. 

Gz. Confhieutio regie Caroli 9. Molinais lata probationes 
omnes non fériptas fi 100. libras excedant excludit  recit. 
Et hoc in contrathibus : quandoquidem etiim ad teffamenta 
extendiur:habet ctiam locum bac confliturio in depofits cau- 
fa. Arteft du moys d’Aouft 1575. à Parisen robbe 
rouge sudicatum eff teffamentum à filio in parris er 
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conditum wa notaïtiis qui cum rebelles effent prinati erant, 
exceptim folemne quidemn non cenferistamen probationem eus 
per telfes Senatus Parifienfis permifit. par Arr. du 14. Mars 
1 5 91.Robert. fl15 9. frpra. 
63. Et pour letutcur que lamere a nommé en fon 
teftament le magiftrat doibt informer de fa probité, 
prudence & facuité,ouyrles parens par ferment Later 
de testam.tut. voire en cas de doute Îuy faudra baïiler 
caütion, qui ne feroit neccllaire sil eftoit nommé , tef- 
moinoné & affermé par les parents fufh{ant : d'autant 
que tels nominateurs font cautions fublidiaies L. cum 
oflendimis de fidesr ff. nominar. cadem caufa inquit affima- 
torum qui Cum sdçneos tutores affmauerint jidecufforum vi- 
cem fiffinen .Que fi le magiflrat manquoit, il feroittenu 
fubfdiairement apres le tuteur & nominateur l, de ma- 
giffr. conueniend. 
64. En teftament ou codicille la nomination d'vn 
tuteur fera bonne L.qui à patre de teflam. tur. &c le tuteur 
teflamertaite ne doibteftre chargé de caution,de mel- 
me fera de celuy qui eft nommé au teftament inualla- 
ble .de farifd. tut. 
65. La tutelle teflamentaire eft preferée à la legitime 
& datiue /. 1. rotcetit. de 1eflam. tut. que fi le pere difoit 
en fon teltament , relinquo filium fub potetate matris , elle 
feroit par ces paroles tutrice teftamentaire cp. parie, 
© ibi Rald. de appel. > Xafin L. 1. ff. deiuri[d. cr omni ind. 
file pere difoit commirio film maris cuflodie :car en ces 
termes elle ne feroit pas tutrice teftamétaire l.qui alienæ 
$. quarquam ff. neg. eff. Ludonic. Rom.fing. 1 65 .Cha[an. 
+ whi fapra n.4. & s. | 
66.Tutelle legitime eft le pupille laiffé par Le pere fans 
Pauoit pourueu de tuteurs: ceiuy qui fe trouuera plus 
prochain à fucceder au pupil s’il eft capable fera legi- 
timement cicé tuteur roro #ir.de legit.agnattut LAS 3.1, 
légitimes 
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Tegitimos ff. de legit. tut. & font generalement les tuteurs 
legitimes, ex lege aliqua deftendunt,leg.l gu-f.de pati.tefta-- 
ment donne l'vn & la loy de 12. tab. l'autre, & non le 
magiftratic'elt pourquey elle eft nommée legitime d. ! 
legitimos, tutores inquit nemo dat, fed lex 12. tab. eos ficit : & 
tels tuteurs fari/dant antequam admimrreni, l. legüirros, 
tr Bartolus leg. fin. $. defenfionem Cod. de admimiti. tur. 
Chaflan. num:6. 
67. Il cft vray que quoy que regulierement la tutelle 
{oit defferée aux plus proches, neantinoins le magiftrat 
n’eft coufionrs obligé de fuyure telle regle, ains doibe 
religieufement arbicrer fur l'aduis qu'il aura, & fur les 
fufftances dont il fera certifié, il s’adreffera ailleurs s’H 
yen a de plus capables,l.r . de eleét.tut. n'eftant inconue- 
nient que swrerdum hereditas alibi fie , al:bi surela; que le 
temps nous a môftré que la loy des 1 2. tables elt pleine 
de peril pour les ‘pupils,.en ce qu’elle defere la tutelle 
aux fuccefleurs, la vie defquels-eft commife à la garde 
d'iceux,@ una mors corum bona fuerit,comme dit Chaflan. 
c'eft pat a Solon deffend la tutelle eftre baillée à 
celuy qui fuccede au pupil,de peur de ce que deffus, fus 
quoy le magifirat baillera le gouaernement defdicts 
biens au tuteur legitime & la perfonne du pupil en la 
garde de celuy qui ne le pourroit fucceder, re:.rir. ff. vbi 
pupill. educ. deb. | 
68. Mais lors qu'il n’y a point de tuteur teflamentaire, 
&c que la legitime deffaut, c'eft au magiftrat d'en creer 
vn qui eft nommé Ærrilianus imtor &. 1. de Atul, tut. pat 
ce que Attilius fut le premier qui pourueut au regle- 
ment de telle tutelle,& s'appelle en François datiue tu- 
telle, laquelle eft en vfage auiourd’huy-en France plus 
que toute autre : car en France toutes tutelles font da- 
tiues, comme a efté iugé pat Arreft de Paris, fuyuant 
l'opinion de Bart. par laquelle le plus proche voilin fut 
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creé tuteur fans excufe,& ne pourroit celuy-là admini- 
firer que le iuge ou magiftrat ne l’euft ordôné;l.3.6. fin. 
ae admin fP.tot.Chaffan.vbi fupra n.7.fol.858.le magiftrat 
donc quand il n'y a point de tuteur teftamentaire ou 
Jegitime en donne vn ou plufieurs au pupille, fçauoir 
apres l’inquilition des plus proches parens & voulins d. 
&.1, de At ilanotur. ce qui fe faiét à la requilitié du Pro- 
curcut du Roy, toutesfois s’it fe trouue tuteurs tefta- 
mentaires ou lcgitimes n'en pourront eftre ordonnez 
d’autres guia tuiorem babents tutor dari non potesl. $. interdu 
de curat. l. curniure Cod.de per.tur. ficut nec curator curatorem 
babenti,l. cum fémel ff. de tut.nifi caufa cognita necef]itas cogat, 
comme fi le patrimoine du pupil eftoit de gräde cften- 
due,!.propter Late diffufum Cod. in quibus caufis rutores dat. 
alius tuor. tutorcm habents [i pretor appellaffer;l. .ff.de tut. & 
curat. dat.abihis, & lors que lediét tuteur teftamétaire ou 
lcgitime autoit cfté reietté feront excufez, 6. féd cr fite- 
Famentum de Ainil.tut.l.fi quis fab conditione ff.de teffam.tut. 
Fab. in $. 1. de Arul. tuer. dit qu'il faut donner vn tuteur 
datif, s'informer s’il yen a de teftamentaires ou legiti- 
mes, ou s'ils fe peuuent excufer. 

69.Les magiftrats pourrôt donner tuteur,& bien qu'on 
n'en demande pas felon l'exigence du cas, leg. 1. ff. de 
jurifd, umnium sud. € leg. qued dicitur Cod. qui tu: dar. pol. 
fans que la mere aucunement foit tenue de les faire 
pouruoir, leg, 1.2. C 3. qui pet.tut.|.matru pietas, cr l.a ma- 
trib.C.eod.c l. omnem ad Tertull.les autres parens ou amis 
du pupille le pourront faire:mais ils ne font contraints 
demander tuteur au pupille,l. 2.ff.qui pet.sut. l.nepotib. 
1. $.C.codem,mefme ceux qui feront excufez de la tutelle, 
leg.3. ff.codern in deffeclum ramen parentum creditor poterit pe- 
sere pupillo debirors tutorem,ut habeat cum quo experiatur, L. fs 
filis debitor.C.de pet.tut.ayant par preallable fommé les 
parties, /. 5. $.1.60d. en cas que les pupilles des maifans 


illuftres 


Teflament. 863 


illuftres ne feroient pourueus de tuteurs, ou, que les 
#ommez & legitimes feront excufez nominatun chghiur 
a Senatoribw iurores,ou par les autres magiftrats du lieu, 
L1.Cdetut.c curar. illuftriam perfonarum. 
70. Il eft vray que le magiftrat ne fe pourra donner 
{oy-mefme pour tuteur, L.4.f. de tut.cf cur.quamuts colle. 
gam dare peffi leg. vhi voluntas teslateris ex verbis colligi nor 
potuir. toutesfois il faut s'arrefter aux conicétures, /. be- 
redes mei 6. cum ita, abs not. ad Trebell. Parif.4 3.nmm. 1 4. 
cr all. Clar. in $. teffamentum queft. 76. où eft dit qu’en 
{ubftitution la volonté doibt apparoiltre clairement & 
non pas par coiectures Sonfin confil.11 ©. lib.r. cé 1bi non 
apparet clare que fit mens teflatoris, tunc inherëdum effe verbis 
œxprefjis Cynus confil. 169. num... ambularorsa autern ejl vo- 
luntas teStatorum vfque ad periodum vita, 1. 4. de admin'ftr. 1. 
acc. fixe nifi morte ca.cum Afatih.de celebrat. mrff. cr ex fre - 
cedentibus Gr fequent. interpretatur voluntas, À. fr feruwsplu- 
rinm,l.9.6.fin.d.l.r. 
71. Il eft prohibé de tefter à tous ceux qui n’ont pas vo- 
lonté ou s'ils ont volonté, vel corraptam, vel pendentem ex 
alieno,nec liberam,vel 4 l.impediram. 
72. Ceux qui n’ont point de volonté,& qui ne peuuent 
tefter font les pupils & impuberes lors que le 14. an 
foit complet aux hommes, & 12. aux femmes, /. ga 
atate ff. qui teflans. fac. poffunt, G $. praterea qu1P. non € 
permil]. fac. teftam. car ils n’ont ny volonté raifonnable 
ny jugement, kg.cum prator $.non autem ff.de indic.ler.pupil. 
dereg.wur. & l.1.$. impuberes Cod, de falf: monet. item furio- 
fus non teStatur extra dulcida imierualla. auia menie carer !, 
fin. de teflam. cf L. furiofi Cod. qui test. fac. poil. cr $. item fu- 
rioft quib.non ef} permif]. fac. teflam.comme aufli ne pourra 
cftre tefmoin en teftament,l.grri testameto $ . furiofus ff.qui 
teff.fac.poff.ité le prodigue ne peut tefter depuis s6 inrer- 
di&tiô:mais Le teftaméc auparauât faict et bon, Lis gr À. 
Jit 2 


864 Teflament. 
quei effam. fac.roff. d: $. item prodigus quib.non el permif.fac. 


1efl. citant abrogée la conftitution de Leon 32.quine 
permettoit au prodigue de difpofer en faueur du plus 
prochain ou des pauures ; car nyle pupille ny le pro- 
digue, ny le furieux mefme ne peuuent tefter melme 
ad piæ caufas, à caufe qu’ils n’ont libre volonté, Bart. de 
fasrof. Ecclef. > Bald. eod, item le fils de famille ne peut 
tefter ir aduentitiis cr propriis, L penulr.C.de teStam. l.qui in 
potestate ff. qui teflam. fac. pol. non pas melmagguarnd le 
pere eh auroit l'vfufruiét en fes biens Angel. in L. penulr. 
Cod. qui teff. fac. po]]. ny quand meline le pere le permet- 
troit d.l.qui in poffeffore, cé Liam às $. 1.ff. de donat cau[a mor- 
#4:cat eftant en la puiflance du pere il ne peut difpofer, 
quia velle non creduur qui patris chfequitur imperio 1. velle de 
reg. iur, bien pourra tefter de Caftrenfi vcl quafi que fibi 
quufiuit, 1, penul. 6.fin. Cod. de te$fam. & quoy que le droit 
Canon permette que le fils tefte permitrente patre cap. li- 
cet de teffam. in 6. & qu'il puifle donner à caufe de mort 
volente patre d. leg. tam 14 de donat. cauf, mort. voutesfois ne 
peut tefter commea cfté dit, Loannes Andraas in d. cap. 
licer. 

73. Toutesfois en la nouuelle 30.il eft permis de tefter 
au prifonnier de guerrezmais s’il n'eft prifonnier qu'en- 
tre les mains des voleurs, L.qui alatronib ffqui teflam. fac. 
pol. & le teftament fait auparauant l’emprifonnement 
eft bon ire pojilimini],& s’il meurt prifonnier eft bon,. 
Cornelia 1 2. ff. eod, bien fera bon celuy qu'il aura fai& 
auparauant (. sud de monach. Bart. in auth.{i qua mulier. 
Cod. de facrof. Ecitef. fi fera bien vnladre pourra tefter /. 
ex e4 ff. qui tefl. fac. pol]. $. eum qui leg. quiteft. ff. eodeme. 
Et a efté jugé par l'Arreft 1 9. de Pap. tilt.r. ne faiét 
pas vn paralytique , ny vn condamné au dernier {up- 
plice, où aux galleres perpetuelles, L. cius qui apud hotes 


76. fi ff. qué veftam, fac. pof. Et quod ante fecerunt irritum 
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ef21. fi quis filio $. srritum ff. de iniufl. nupr, Et celuy qui eft 
condamné pour vn crime à bangiflement, qui emporte 
confifcati6 des biens à perpetuité ne peut tefter, & fon 
Eee teftamét ne vaut, /.eiws qui $. 1. cod, fi feroient 

ien ceux qui ont côfinez 4d cerum 1empus d. |. eiws.ull. 
Clar. in . teffamento q.1 $ 19. ut 4. feg. Bien eft vray que. 
s'il eft condamné à mort qu banniflement, & il auroit 
releué appel, & qu'il fift teftamenx pendant iceluy, & 
qu'il mouruft auant condamnation, fon teftamét feroit 
bon d.l.qui a larromib. 6. fin. ff. eod. Et ceux qui font con- 
damnez aux prifons perpetuelles ne peuuent tefter sure 
canonico comme dit Panormit. in rubric.dereflam.mais Jull. 
Clar.in &. tflam, tient le contraire. 
74. Item vn muet & vn fourd ne peuuent tefter, Lqui in 
poteflate 6. $. furdw ff. eod. Bien elt vray que fi aupara- 
uant il l’auoit faiét il feroit bon, !.fed fi quis co $. item fur- 
dus quib. non ef} perm:f. & au $. item ford que le muet 
& fourd de nature ne peuuent tefter, fi feroit bien celuy 
Qui feroir tardif à ouyr,& qui parleroit auec incommo- 
dité, /. difcreris de teflamenrss. D 
75. Eft relolu que le muet & fourd denature ne peuuét 
tefter : s’il arriue qu’il fçache efcrire,& qu'il efciiue de 
fa main le teftament fera bon, item l’aweugle ne peut 
tefter finon qu'il y ayt 8. tefmoings & vn notaire, tous 
lefquels figneront, !. bac confulriffima Cod. de reflam. & S. 
cecws codem apud fuftin, En fomme teflars non impediunt 
vitia corpori, dummodo mens far a fit leg. fenium Cod. de te 
Fam. nec manw amiffio leg. qui manwm ff. eodem ny le cha- 
{tré /.qui ç nunc Cod. eodem. Item les eftrangers ne peu- 
uent tefter,/.1.Cod.de heredib. reffiuend.melme s'ils n’ont 
lettres de naturalité du Roy, que Balde appelle ss ciser- 
tatis, ny les excommuniez cap. decernimus, cf ibs glof[a. de 
fentent. excomm. ny l'vfurier manifefte, fauf s’il reftitue 
cap. 4. de vfur. in 6. 


= . . i 


\ 


8 66 Testament. 
76. Ce qu'annulle & rompt le teftament eft cy apres 
d'efcript. 1. En gencral s’il n’eft fait auec les {o- 
lemnicez requiles & introduites par la loy ileft fans ef- 
fe&.ffide iniust.rupr. L.2. ffgsemad.teffa.aper.z.fi les enfans 
que le ceftateur a en fa puifsäce ne font nômés inftitués 
ou rominatim cxhcredés au teftament snitio rit. de cxhare- 
dat.liber.spud Lufhin.X faut que les enfans foiét nommés 
par lcur nom & furnom d.l.1.de Liber. € pollhum.lib. x. ff. 
de imiuf£, rupr. car comme les enfans font leuitimes & 
necellaires heritiers du pere viuant, lefquels fe difent 
cu comme feigneurs des biens d’iceluy, /. 1n futs ff. de liber. 
œ Laffh. U faut que le pere inftitue par nom & furnom 
le fils, ou qu'il l'exherede,Zull.Clar.S. tefl.g:i4o. Ce que 
Augufte Cxfar obferua qui ne nomma point feuleméte 
fon heritier, mais les enfans qui ne luy eftoient morts 
comme dit Suctone en la vie de Tybere, & bien qu'an- 
ciennement il fut permis au pere d'exhercder fon fils 
fans expreflion de:caufclege fi peperir,ér lege x. de Liber. 
pofflum. En parlant des enfans il faut entendre des nep- 
ueux, fi le pere eft mort 6.po/fhumos.ff.de exhared. liber.lib. 
1:6.fin. Cod.de liber. prater. Toutesfois auiourd’huy il faut 
exprimer la caufe fi elle eft iufte Zwil.Clarsn d. leg. g.40. 
Il eft vray que grande agitur de inffitutione, de legato, de 
datione tutele, où autre chofe fauorable il fufht que le 
pere nomme le fils inftitué namine appellatiuo leg. 2. iun- 
éka gloff. in verbe nullum, c ibs Bart. cÿ Li quis sta $. fi ques 
filio ff. de reSlam. tut. leg.quoties $. fi quis nomin. ff. de bared. 
infhit. L qui filiabrs ff. de leg.1.l. nornints filiorum ff. de verb, 
fignific. quia nihil refert an res nomine proprio appelletur, aut 
niuu,vel diquto offendaturaut demon/fratione que nominis vice 
Funguur,L.eertum,cÿ ibi dd.ff.fi cerr.per. Sr Jyntag. Lb.43.n.3. 
Cape 3. | 
77. Mais il faut fcauoir qu’elles sôtles caufes d'exhere- 
uo  daciôielles font nombrées #7 $. canfas in anth, vt cum, de 
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appell. copnofc. côme ingratitude,battre le pere Finiuriec 
atrocement, le faire plaider criminellement', s’il han- 
te mauuaile compagnic, s'il attente fur la vie de fes pa- 
rents,s’il attente {ur la femme maraftre ou concubinai- 
rc de fon pere, s’il a deferé fes parents à leur deshon- 
neur,s’il a empefché le perc,ou mere de tefter,s’il ue ra 
retiré de prifon ou par caution, fi effät en fureur le pere 
a cité mefprife & non fecouru de luy «ntb.f cap. deFpifc. 
vel. Cleric. fi le fils eft mis en exercice d'ofhce fordide & 
infame, fi la fille ou niepce a refusé party auec dot can- 
petant, & s’eft pluitoft proftituée que de prendre mary 
1. fs filiam Cod. de inoffic. reffam. Ce qui s'entend d’vne fille 
moindre de 25.ans awth. fi pofl 25.annum & autres:bicn 
eft vray que fi la fille treuue d’autres legitimes caufes 
non exprimées, elle ne pourra eftre exheredée : le 
fils ou fille qui fe marie contre la volonté du pere par 
l'ediét du Roy Henry IL de l'an 15 56. & Jull.Clar.g.4 1. 
qui eft contre le droit canon, ne pourra toutesfois vn 
pofthume cftre exheredé à caufe qu'il ne fe pourra 
nommer glof]. in leg. maximum Cod. de Liber. prater. «5 full, 
(Lar. qu. 41. 

78. A cefte queftion appartient la preterition de-l’en- 
fant faite au teftament du pere,laquelle le rompt.f.de 
Lib. > pofth. & intellige praterstum illum qus in 1eflamento 
non ef} infhitutus, neque nominatim exheredatus, nifi de eo 
in te/famento alio modo faita effet memoria , Bart. in auth. «x 
C. de liber. & polih.n. 10. Iull. Clar. in S.1eStanrentum g.41. 
Surquoy faut noter qu'il y a deux fortes de preterition, 
l’vne quand l'enfant n’eft aucunement nommé, & ce- 
Ja le rompt: l’autre quandil eft nommé , mais il ny 
eft inititué ny exheredé , ains feulement legataire, 
& en cefte forte de preterition par le droit ancien le fils 
n'eftoit eftimé cxheredé : car à caufe dudit legat que 
luy feruoit de legitime & pouuoit demander ie fuppie- 
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ment , toutesfois auiourd’huy il faut inftituer neceffai- | 
rement le fils heritier particulier ou le lezat, ores qu'il 
excede plus de {a legitime, ou autrement le tettament 
fera nul $. 4hud quoque capirulwm in auth. ut cum de appell. 
cognoft.re$t.verbe celebrari.tiennent qu’il fuffit que flius fie 
bo:oratus per viam fideicommiffi, & non que ce qui luy eft 
legué juy foit legué titulo hanorabilis injfitutionis, ce qui a 
efté iugé par Arreft. r 2.de Pap:des teftaments lb. 20.rir. 
où cft alleguée la gloff. s# auth. nouiffima de benef. ref. 
& c’eft l'opinion d’A2o :# fumma tit. de inoff. eff. & y elt 
limité : cela eft vray poutueu qu'vn autre enfant y foit, 
inftitué heritier & non eftranger &.le refoult Hortoma.. 
conf. r'1 9.in fin.neantmoins nonobftant ce les doéteurs 
recoiuent la glofle d. $. cum autem' Alex.in leg. catera ff.de 
Liber.Œ pefth.numero 1.de forte qu’il conclud que pour læ 
validité du teflamentil faut que filio relinquatur legitima 
tit, infit..où autrement il fuccedé ab inteltat.faf. in auth. 
nouil]ima Cod. de inoff. reper: l. in quartam in 2. prafat.Guid.. 
Pap. q, 418. n.15:17.218.c 21. Oril dit que le fils ne 
feroit cftimé preterit pour peu de chofe que le pere luy 
faille ra inffiurionis quand ce ne feroit que cinq fouls 
(ing. in leg. 3. $, fed vtrum © sbi Bart. ff. de minor. € gleffa 
in auth. vt cum de'appell. in cognofc. in auth. ainf a eftc iu- 
gé-par Arreft. 1 1. de Pap. l:b.10. 
7 9.11 faut fçauoir file fls emancipé peut eftre preterit: 
fur quoyelt anotter que non computatur numero libe- 
rorum per. Jacob. de condët. ex lege Guid. Pap. 295. n. 2. 
Ileft vray que s'il cftoit exherede fine caufa que deinde 
non probetur le teftament fera nul,& pourra eftre debat 
d'inofhciofité : cat auiourd'huy g4oad exheredationem 
inter liberos emancipatos c$° filios in poteflate nulla eff diffèren- 
ta Curt. iuniorin d. auth. ex.cenfa de lib. preter n. 43. 1x. 
Clar.d. $.teflamentwm 9.40.Et pour la preterition fi eman- 
cipatus fit prateritus fine infertone caufa teflamenium ire ci- 
#53 
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stili eff rullum, fi verd fit prateritus cum infertione caufe,valer 
tefhamentum mero ire : [éd porest per bonorum poffeffionems 
contra tabulas impugnar:$. exheredatos verbo nolust de be- 
red. cÿ Falcid, Laf. in d.auth. ex caufs n.8.Iull. Clar. 
in d, $. teftamentum 9.42. Et le fils ou fille qui ont quitté 
moyenant le dot ou donation, ne vaut le teftamene, 
s'ils font preterits Za/cconfil.x 1 3. coutesfois Guid.Pap. 4 
295. 599. dic que filiws ou (ilia que iam quotauit bons 
paterna aut materna, facit quidem partem quantum ad legi- 
timam tanquarn filius , [ed non admirierur adivem , c ‘Be- 
ned. in verbo duas haben: filias n. 26 2. de forte qu'ils peu- 
uenceftre preterits Boer. g.104. n.9.6 10.6 in verb. Fils, 
& l'Art. 17. de Pap. tilt.des filles mariées /i. 1 G.rit.2.ou 
à faut toufiours inftituer ou exhereder l'enfant d. !. in- 
ter cetera l. fi filins € leg. apnd hotes ff. deliber cr pofth. 
Guid. Pap.conf.G 3.num.G. Et le moyne profez peut eîftre 
preterit vid.fupra. Moyne: & les baftards encor qu'ils 
nc foyentinitituez ny exheredez, & qu'ils foyent pre- 
teris,ne rompent le teltamert _4lexand.in Rebuff. de li- 
ber. Œ posth. num.3.cr confil. 139. lib. 2. & Fill. Clar. S. 
sc/famentum q. 42. c& 4. q. 48. où aufli cit dit que la pre- 
tericion n'auroit lieu au téftament militaire , quoy que 
Jaf. in L. ( chm €: in l. prado de milit. teffam.tienne le con- 
traire. \ 

Refte que non ffficit per fideicommiffum fuflinere , ains 
à faut pour la validité du teftament que gliquid ei relir- 
quatur titulo infhtutionis l.ex faëtol. Luciusl. às cui ff. de 
vulg. l. ira tamen $. qui rogat ff. ad Trebell. Guid. Pap. q. 
425$. d'où vient qu'il eft ditinl.exfuéto$. Lucius de vulg. 
que fi le fils quiv’eft inftitué,mais fubftitué per (ideicom- 
n'fjum rompt le teftament, quia repellitur prateritws pri- 
mo gradr,où eft parlé de la mere inftituée heritiere,& le- 
fils fubftitué. Toutesfois il eft dit in L. fcrmw 6. cum 
auicm ff. de inf. Gihi gloff. in verbo celebrat, qu'il fufhe 
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que filius reperiatur [ibfluutns. Ce que Bart. reprend, 17 d, 
1. féimus, fur quoy faut noter que sn $. aliud quoque capi- 
tulum in auth. ut cum de appel. cogn. eft dit , Titulum fidei- 
commif]i non [affwere. Ce qui s'entend de fideicommiffo par- 
ticulars non de vnsuerfal. Or toute fubftitution eft in- 
ftitution, Ego le fils ne fe peut dire preterit,qui eft fub- 
flitué per fdeicommiffum vniuerfale,imo et infltutus in le- 
£gétima, qui ne reçoit delay ny condition, vw reliquo pol 
tempus fab conditione : & partant faut fe tenir à la reci- 
fion dudit $. cum autem L. [cimus de inoff. tefiam.  valere 
teffamentum in quoteflator vxorem aut alium quempiam 
baredem infhtuit & polt eius mortem vult, hareditatem filio 
reShitus,vt ait Fernand. in l,in quartam 2; prafat, cap.3.num. 
G.c 7. Guid, Pap. q. 415.6 426. & ainfi a cftc juge par 
lArr.1 4. dans Pap. 1it.de teffam. 
81. D'ailleurs Ja preterition que faiét la Mere en fon 
teftament le rompt , auffi bien que celle da pere,l.fi fils 
praterito. ff. de iniu$£, rupt. Guid. Pap. q. 410. € confil. $0. 
quod verum eff fi fiat. prateritio fui cawfa : quia cum caufa va- 
let tefflamentum !. fin. ff. de exhared. liber. apud inflin. 
Guid. Pap. q, 596. Ainfi a cfté iugc par l'Arreft 9. dans 
Pap.hoc tit. faut toutesfois noter que bié que par la pre- 
teririon de l'enfant le teftament foit nul , routesfois fi 
l'enfant ne s'en plaint pas, le teftament fera bon. gloff. 
in L. filio prereriso ff. de imiuff. rupi. in verbo ; tuebitur, & Dy- 
aus inl. Gallas. x. ff. de liber. G polth.laf. in d.leg. inter 
catera cr Bened. in verbo eod. te(famento n. 84.6 S5.En- 
core la preterition rompt feulement l'inflitution du 
teftament, /ifrenter filins fu praterisrs,.& non autrement: 
mais elle ne vicie pas le refte du teftament,ny n’empef- 
che le payement des Jegats Bart in l. ex filio, in fin. ff. de 
leg.3. Gin l. quidam 5 1h: Laf. & Salicet. Cod.de fideicom.& 
Bencdiéf. in verb. eodem te/timento parte 1.n.134.25$ $. Sur 
quoy el à notter que fi le fils preterit decede auät que 
: d'impugner 
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d'impugner Îe teftament Guid. Pap.q. 4 1. num.4. diftin- 
gué, où le fils meurt viuo te/fatore, le tetament n’eft pas 
infirmé,l. fi filive ff. de lib. pofih.Si antém inffitur.eram vi. 
uentes, ab inteffato confirmantur argum. L pofth. fé ateritres 
rerfic. idem iuxtaff. de inin/f. rupto ; aut decedit poft moriers 
teflatoris , tunc bono © agno füfiinetur (lie praterue € bi 

£gloff. & 1. 2. in verbo filio ff. de refcript..rei sndic. 
62. Lepere qui eft aufh preterit au teftament du fls, 
le rompt : Bart. in auth. nouiffima S.fi debira ff. de bon libert. 
De forte que fi le pere n'eft inftitué ou rominatim exhe- 
redé,il eft preterit.Bartol. in !. nam etfi parentib. ff. de inoff. 
d'autant qu'il eft impofhble à l'enfant de meriter tant 
cnuers fon pere & mere pour eftre efgaux en obliga- 
tion, feroit plus fouftenable l’exheredation fâiéte par 
le pere de l'enfant, que de l'enfant au pere. Parquoy 
Atiftote 8. moral. in fin. dit que le deuoir d'amitié ne 
demande pas eftre obferué fi exaétement comme feroit 
deu:mais comme on peut, cftant impofhble de s'acqui- 
ter enuers les dieux & parents par office ‘& merite, 
comme nous deuons, & fufht de les reuerer & feruir 
d’vne bonne volonté: & qui le fera fans ingratitude fe- 
ra homme de bien. Il n’eft donc pas permis au fils d’ex- 
hercder fon pere, & fi eft bien au pere d’exhereder fon 
fils. Et fautentendre cela du fils s’il a du bien cafisenfe, 
ou quafi,& non de l'autre duquel il ne peut point 
cefter. 11 ya donc necefliré au fils d'infituer ou exhe- 
reder le pere , de mefme que le pere ne peut exhereder 
le fils fans caufe , initie stulo de inoffc. teflam. auec cau- 
fe toutesfois exprefle eft tenu le pere pour exheredé 
$- 1. ut cum de appell, cogn. Ce qui a lieu au defaut des 
peres aux ayeuls, & autres afcendants : & aufli la me- 
re Accurf. in leg. 1. ff. de inf. teff. Tellement que le pere 
doibteftre inftitué,& s’il laiffe beritier vn eftranger ou 
perfonne vile, il aura coute l’heredité lparuimus fi 4 
patre 
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patre quis fait manumiff. 11y a deux cas efquels le pere 
n'aura rien, à caufe de la preterition faiéte par fon fils 
emancipé,dit la loy 1. év 6. fi parens ff. fi à parent.quis fue- 
rit manwmiff, l'un, s'il a prins recompence du fils auant 
que de faire l'emancipation: l'autre, fi le perce a prins du 
fils ce que pouuroit monter à legitime. 
83. L'action pour pouuoir impugner le teftament par 
preterition dure 30. ans, Bald. & Ang. in I. filio prærerio 
À: de imiuft. rupt. c Rut. Cuman. in L. fi filins qui in poreftare 
f: de liber. € poffhum. Guid.Pap.q. 416. n.21. 892. con- 
tre l'opinion de Bart. £# d.l. fi filio praterite. 
84. Teri, le teftament fera inualide, fi le pofthume n'y 
eft inftituc ou exhercdé, L. placet ff. de liber. € polfhum. 
Î.de iniust. apr. Ex celuy eft entendu pofthume,qui fur- 
uient apres le teftament du viuant du pere teftateur, 
comme aufli celuy qui naift apres fa mort, /. poffhu- 
mus ff. de iniue, rup’. ou fi le pofthume furuenu meurt 
apres le teftament du pere, le teftament ne fe rompra 
pas, s’il n’y a d'autres nullitez:ains les heritiers efcripts 
feront mis en pofleflion de l’hercdité, & les legataires, 
feront payez, d. L. flio preterito, & faut noter que le 
pofthume s’entéd fils du teftateur, non point le nepueu 
fi le pere n’eftoit mort, l. Gallws ff. de liber.  poffh. Ce 
qui eft dit du nepueu s'entend aufli des defcendants 
d. 1. Gallus $. forfiran, & s'il y a\nftitution du pofthume 
au teftament, la femme n’eftant point grofle lors d'ice- 
Juy, par l’inftitution du pofthume, tous les enfans qui 
naiftront font inftituez argument leg. placer, € L. filius 6. 
1. ff. de liber. € pofih. 7af. de l. placer, Cod. eod. © Alciat de 
prafumpt. reg. 3. prefurnpt. 39. num. 9. Et elt toufiours 
prefumé que le pere n'euft preterit le pofthume s’il euft 
fceu fa femme orofle, ry diminué la fucceflion par 
multiplicité de legats,de forte que les legars immenfes 
ne font deubs où il y a preterition de pofthume. Bala. 
in leg. 
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in leg.1. C. de incf. don. Alciat. de prafampt.1 3. où ample- 
ment eft parlé de la precerition & furnaiflance d'entans 
apres la donation. 
85. Quarro, Encor que le teftament foit annullé par re- 
uocation exprelle ou tacite, par fracture ou cancella- 
tion, & par confection d'vn teftlament pofterieur, #7 6. 
ex eo, quib.mod. tejiam. mfirm. apud Infhn. l'Empereur dit, 
qu'iceluy teftareur declare deuanc tefmoings, que le te- 
ftament qu'il a faiét ne vaille, & qu'il en veut faire vn 
autre, s’il aduient qu'i n’en face point, empefché par 
la mort, la declaration ne fufhc pas sl n’en faiét vn fe. 
cond,ains le teftament premier eft vallable. Accurf. le - 
_ limite en la glofle 5 verbo perfebte fuerint verfic. fed ils, à 
par le premier teftament le teftateur auoit vn citranget 
heritier, & en ce cas fi le teftateur dit vouloir mourir 
ab inceftar, & que les heritiers lesitimes font appellez 
à la fuccefsi6,la reuocation vaut, L. fi tabuli eff. Et cela fe 
peut aufsi faire par la cancellation & fracture du tefta- 
ment. C'eit pourquoy il eft dit in d. Il. fs encife funt tabule 
vel Alia ratiore mutauit voluntatem,voluitaue ab inteftsto de. 
cedere : mais fi les heritiers dudit teftament eftoient le- 
gitimes,la declaration ne vaudra fans vn pofte:ieur te- 
{tament, /. militis $.vereranm moriens ff, de mit. reft. D'au- 
tant qu'vnteftament folemnel ne {e reuoque point par 
autre moyen folemnel finon apres dix ans, /. fancimws 
Cod. de iejtim. lequel temps de dix ans joint auec la re- 
uocation moins folemnelle;annule le premier teftamét 
d,6. ex co,  1bi Fab. cr A20 in fumima de teftam. cr Guid. 
Pap. conf, 200. quoy que Hofienfis in Jumma de teflam. S, 
qualiier infrmetur verfic. per poRenus. tient que pourueu 
que leteftateur ayt vefcu dix ans apres le teftament, 
ores qu'il n’ayt fai ladiéte reuocation, eft nul. Ainfi à 
eftc iugé par l’arreft 3. de Pap. de 1effam. où il moritre 
auec la loy vnique, ir $. ff hares ff. de tab. rejlam. que la 
{cule 


874 Teffament. 
feule reuocation vaut en faueur des heritiers legitimes, 
voire auec trois tefmoings appellez deuant le iuge, /. 
fancimus C. de teflam. Charondas en fes refponces {1b.4. 
cap. 39. auah. hoc inter liberos. Cod.de tejlam. Et que lediét 
$. fi hares n'a point de lieuen vne fimple reuocation. 
Mais en la reuocation de fai, comme fi le teftateur a 
rompu & cancellé le premier ceftament, ou effacé le 
nom de l’heritier,l.noftrim Cod.de teflam, & l'Arreît 21. 
de Pap. eod. où la reuocation deuant trois telmoings 
vaut:les contrariants ont tenu que le teftament {olem- 
nèl fe peut reuoquer par vn moins folemnel, d.L.umc.de 
2ab.tejham.null.ext.c Pab.in d. $.ex eo, G Guid.Pap.9.100. 
 confil.1 9 9.num. 3.4 leg.19.de leg.3.voire deuant vn no- 
taire & troiliefme tefmoin, fuyuant lediét Arr. Encore 
fe reuoque par donation ou autres aëtes comme dit 
Guid.Pap.con/il.1 4 3.num.3. 
86. Deindeteliamentum prius continens claufilam deroga- 
roriam fequentinm diffofitionum non veuocatur per poffersus, 
wifi in polleriors fiat mentio eius claufule derogacoriæ, fine sn 
genere, fine exprefse,  fuffcit,ut generalis mentio fiat fi tefta- 
toy non recordatur verborum derogatoriorum. Salic. sn leg. 
fancimus Cod.de reSt.prafumieur env obliuio in teStatore, non 
vero ex disiturnitate temporis, vel morbi grauitate, é morts 
cogitatione > perturbatione animi, l.hac confult. $. é cum bu- 
mans Cod. de 1eflam. fed Bart. in I. fires, & l.1.Guid.Pap. 
confil. 1 2 7. Ec fur tout fi le ceftateur a iuré au fecond te- 
ftament vouloir que le premier vaille, cela cft fuffifant 
pour toutes les derogations generales, fpeciales,& nc- 
ceflaires : Barr. in l. ft quis de leg. 3. © l.cum qui eod. de 
| fideicomm. Guid.Pap.confil.6 s. ainfi a efté iugé par Arreft 
de Grenoble 19. dans Pap. tiler.des ferments, kb. 9.rit.6. 
in fumma. Aucuns tiennent que le teftament fecond an- 
nulle le premier,s’il n'eft exprefflemét fait mention de la 
chaufe derogatoirc,4.!. fi quis dl.3.in c.1.de conjbir.in 6. Cy- 
nu: 
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mus in l.fancimus Cod. de tefi.Côrre l'aduis de ?acob de bello 
caf tie. de teff. in auth. Carne lufhcla claule generale 
Guid.Pap.confülr.64.num.1.c 21.c7 conf. $ 3.num.20. où a- 
yantefté ordonné par fon teftateur que fon teftament 
vaille & non autre, s’il n’y eft efcrite l'oraifon domini- 
cale ou autre chofe;il eft dit que ladite oraifon n’ett au 
dernier,qu'il ne deroge point dithis mribnsd'autres ticn- 
nent que parla derogation gencrale la fpeciale y eft 
contenue /.1.6- 3.ff. de liberis cr polth. 

87. Se reuoque aufli par l'inimitié contre l'inftitué ou | 
legataire,s'ils ont commis indignité contre le teftateur, 
mefme fi la reuocation eneft chargée Fab. in L. herediras 
Cie 16 qusb.ut indion. l.fi quis ita legauerrt f].de aliment. ler. 
faut que l'inimitié & iniure foit capigale & non legere 
L.quod fi iterum eod. Car fi lefdiétes inimitiez & offenfes 
font reconciliées la reuocation n’a lieu d.1.ff quis 1ta lega- 
nerit CL. quod fiitermm ff. de alileg. 1. féiniurie ff, bis qui- 
bus vt indign, laquelle forte de reuocation fe peut faire 
par autre teframent ou declaration, voire cacitement 
par les inimicies & iniures fans declarati6, le teftament 
elt reuocqué d.1,fi quis ita legauerir.vid.fupra Legar,& faut 
notter que l’iniure qui viendroit de la part du teitateur 
ne feroit pas baftante: côme fi le teftareur auoit pour- 
fuiuide iouyr d'vne fille, & n'ayant peu 1l l’exheredoit 
pour cefte caufe l,cum fecundis $.1. ffde bis quib. ut indien. 
vid. Pap. not. 1.fol.4G 9. Mais fi l'inftitué heritier s’eft ren- 
du ingrat au tefcateur,le teftament fera reuoqué.Z.fi quis 
de predithis,c S. fi unum vi cum de appeil. cognir. in auth. 
6. aliquomodo quib. mod.te/lam infirm. Où er prefumé Pin- 
gratitude eftie grande fi celuy quife fçait inftitué, laitle 
mourir de faim le tefrateur,& s’il le laifle eftant furieux 
fans fecours,& s’il ne le redime de captiuité. 

88. Se reuoque aufli le teftament lors que leteftateur 
a vendu ou dôné la chofe leguéc,l.rem lrgar.8. ff.de aim. 
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leg. l.cum feruus eod. Sfr rem fuam de leg. dr L.fi quis de leg. 


2. Ce qui s'entend fi l’alienation eft faite à tiltre lucra- 
tifimais fi à tiltre onereux, comme fi la venteeftoit fai- 
éte par necefsité, femble que le legat ne foit point 1e- 
uoqué,ains l'heritier fera tenu d’en payer l'eftimation, 
d.$.firem fuam,cr $.non folum de leg.apud Iuffin. Que fi l’a- 
lienation eftoit faicte par forme d’hypotheque ne fe re- 
uoque aufli, ains l’heritier delinrera le legat de l'hypo- 
theque,d.6. fi rem faam, cr l. qui poff teffamenr. (od.de legat. 
vid. fap. verb. Legat. 

8 9. Item fe reuoque par cancellation, Lcancellauerat, d- 
d. proxime de his qua in téffam. deb. Ou fi le teftateur a caf- 
. {6 ou rompu fon teftament, ou bien effacé ou rayé au- 
2. cuns articles d'iceluy, difant le faire en hayne de l’vn 
des heritiers ou legataires s’il reforme le tftament. Ce 
qui fe trouuera rayé fera reuoqué , mais non le refte, 
Pap. not. 1. fol.471. Il'eft vray que fi le teftament auoit 
efté rompu par vne colere ou fureur, il fera bon, !. fir.f. 

de iniuÿt. rupt. | . 
90. Se reuoque auf le teftament par vn pofterieur $. 
+: poñleriore inffir. quib. mod. tefl. infirm. € l. cum in fecund. ff. 
de inin/f. rupr. pourueu qu'il foit parfaié, . fi inre de leg. 
3. Que s’ils fe trouuoient deux teftaments d'vn mefme 
jour, & qu'il foit incertain, lequel eft le premier ou le 
dernier, il fera toufiouts prefumé pour le plus bening, 
comme fi le fils'ou la caufe pie y eftoient inftituez. 
Alex. in 1, 3. ff. folur.matrim. L. dot. Cod. de inre dot. çÿ leg. 
cum in teffamento .1. ff. de bonor. poffeff. c> 1bi Bald.Fougel. 
À Aug. Immola. ff.qu teStam.fac.pol].vbi prafumitur duobw 
_ aühbustotem die faths illico prace[fiffe qus de iure pracedere 
debuir, G Bart. in L. 1. in fin. ff. de bon. poff. contra tab, De 
mefme que fi deux contraéts fe trouuoient d'vn mefme 
iour vt fupra in verbo Contraét ; ou fi deux collations de 
benefices fetrouuent en mefme iour, dequoy Rcbuff. de 


paafic. 


Teffament. | 877 


pacific. poTe]. num.197.Boer.q. 32. dit que {1 teflamenta due 
coder ternpore inueniantur ; nentrum valet. argumento l. duc 
fent ff.de ‘ef. tut.e Alciat.de prefumptireg.3. prafumpt. 41.42. 
& 43. Et lien vn teftament fe treuuoyent deux inftitu- 
tions va ad tempus, veluti quandiu vixerit heres;alia poiea- 
quam is decelfertt, vtraque valet, gwia pofterior pro [ubjritutio- 
ne accipitur : verbum enim Influutionrs eriam [ibfliurionem 
comprebendu Cod. de epifc. é- cher. & Guid Pap.q. 308. 

91, D'ailleurs fi l'hericier meurt auant le teltateur, le 
teftament eft nul & imucile, &y a lieu la fucceflion 
ab inteftat, fans que les legataires:puiflent demander les 
legacs d. 6. pe/teriore quibus mod. tejtän. infirm. ny l’heri- 
tier ne peut cranfmettre l’hercdiré /.1. €. in nowiffmo 
Cod. de caduc.toll. Saufs'il y auoit vn fubititué à faute de 
l'heritier, qui entseraen {on lieu d. L. vnic. $. pro fecund. 
Cod. de caduc.roll. 

912. Se reuoque aufli le teftament pat la repudiation 
de l’heredité ou reffus l.1.de insuff. rupr.$.polter. 44 b. mod. 
teflam.mfirm. Er bienque le teftament ne foit rompu, 
toutcsfois par la diéte repudiation , il eft inutile aux 
legataires L/5 nemo de tefham.tue. l. filium $. [ed cum exhare- 
datio ff. de bon. poff. contr. tab. Ou le flsexhercdé par Le 
pere , files inftitués repudient, fuccede 4b inteffar com- 
me s’il n’y auoïit teftament:mais s’il eft fans les folemni- 
tés requifes,il'eft rempu fi l'heritier predecede le tefta- 
teur, fi l’heritier eft creuué incapable lors du deceds fi 
l'heredité eft repudice. | 

93. Plus file teitateureft condamné capitallement ou 
au banniflement perpetuel ou aux galeres $. alio quoque 
modo quid.mod.teff. infirm. Ce qui ne feroit s’il n’y auoit 
infamieën la condamnation:comme d’vn prilonnier de 
guerre le teftament eft confirmé par le retour /.fi quis ab 
hoftib. ff. de iniuft.rupt.1.Cornel.ff.qus teff.fac pol. 

94. Il faut coutesfois notter que celuy de “2 pugne k 
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teftament èn eftant debout ne peutapres demander ce 
que d’ailleurs hors le teftament par donation,ou autre- 
ment luy feroit deu, Letismfi ff.1e inoffi. tejf. Comme auf 
ayant le legataire accepté, le legat ne peut apres impu- 
gner le ceftament,imbil interefl.cod.c Guid. Pap. q.93. & 
fi res . illud notiffimum ff de inoffis. teffum.l.fi veritas cod. de 
fideicomm.vid. fupra Leyat. 

35. Regulierement la difpofition d’vn chafcun par la /. 
babetur $. proponunt de nupt. in auth. Toutesfois quand di- 
SPofirio e$t imiusta contra bonos mores, € contra legem, n'eft 
{ouftenué,!.filiws,ff.de condit. ft. prefertim contra legem na- 
turalem,c dininam,qualis ejt vfnraria Cod. quonia in omnib. 
de vfuris N{auarr.cor f3.de test. De forte que le teftament 
auquel le teftateur ordonne que fon argent demeurcra 
aux intercits au profit de l'heritier eft nul: ce qui ne 
s'oblerue. | 

96.Si le teftateur prohibe à l’heritier d’aliener fes biens 
auant qu'il ayt 3o.ans, les biens ne peuuét eftre vendus 
vailablement, L.filivs fim.$.domnis bi dd.de leg.1.$.puto 6. 
fatrem,c Lunam ex familia d.l.2.c* Rebuff. tratl.de refcind. 
contraèt.in prefat.num.40. € 41.fol.426.fupra in verbo Fils. 
97.Le nom de mafle appofé en l’inftitution ou premier 
degré de fubititution eft cenfé eftre repeté en tous Îles 
degrez fuyuants ergumentol. 3.6. filins de Liber. Gr poffhum. 
idque ob d'gnitatem fam:lia conferuandam que per mafulos 
conferuatur:l.x .$.1.de ventre infhic.Guid.Pap.q.48 5. C con- 
fi. 87. & l’exclufon des filles smducit teSlamentum fider 
comm [fm in fanorem 7 commodsum maftulorum Guid. Pap. 
g4.199. C7 600. à 

98. Lors que plufeurs heritiers ou legataires deman- 
dent le teftament, on peut leur bailler claufe,contenät 
le commencement de l'inftitution,& la fin, Specul, tit.2. 
de inffrurg.rum.a48. fol. 15 0. 

100. Executeurs teftamentaires font tenus rendre con- 

te 
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te de leurs receptes à ceux qui y ont intereft l.rullum C. 
de epifc. @ cleric. Bar. in !. alio de alim. leg. Specul.tsr.de snft. 
Edit. $. nunc vero aliqua. Ferrar. in forma lib.ils quo agt- 
tur ad reddendim ratsonem rutelae in verbo ac exceurores , 8 
font creus à leur fermet de ce qu'ils ont fait Guid. Pap. 
conf.2$ 3.m.1.infine. 
101. Entoutc aétion de teftament il y faut necellai- 
“rement 2. chofes voluntas eÿ poteflas L. nullum inierrt 
Cod. fiquis aler vel fern. & l'heredité eft feulement de 


ce que le teftateur auoit ,& non de plus/. hereditus ff. de 


7eg. fur. C'elt pourqu6y il ne peuteftre tefté de chole 
Ecclefaftique cap. 1 .de teflam.cap.1 .de pecul.cleric. c can. 
nulli 1 2. g.$.Bien pourra le beneficier cefker des fruicts 
perceus Gloffin cap.fin.de offic.ordin.in €. çÿ ibi Loan. Andr. 
quoy que ‘Panorm. sn cap. 1. & fin. de pecul.cleric. cé c.cum 
omnes de teflam. tienne le contraire.Mais peut on difpo- 
{er des bencñces qui ne peuuét eftre baillez par fuccef- 
f62 c.1.de fucce]].pralat. can.plerique C7 can. Meyfes.8.q.1. 

102. Àu refte fi le teftateur declare auoir prius 
quelque chofe du dot de fa femme;telle declaration eit 
prefumée fufhfante pour la cognoiflance du dot ami. 
quod obrinet Cod. de probat. et vray que s'il auoir de- 
claré eftre debiteur à quelqu’vn, & qu'il n'en apparoit- 
{e , cela n’obligera pas fes heritiers à payer la debce, ny 


fi telle declaration eftoit faiéte à perlonnes interdiéts, 
comme à vne feconde femme au preiudice des enfans 


du premier li: car lors il faudra prouuer le debte: 
& lors ne pourra eftre prins pour legat: bien feroic la 
confeflion authoriféc s'il y eftoit interuenu feiment 
l, cum quis decedens $. (odicillis de legar. 3. pourquoy cf 
l'Arreft 8. dans Papon. til. des hypotheques Hb. 218.3. 
où la confeflion du dot par ferment vaut fans numera- 
tion contre letiers pollefleur vid. frpra verbim Dot. 
& Chailan. des fucceflions #7 Fe. & l'autr: 
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fol.987.103. Si le teftateur inftitue aucun ## re aliena, le 
teftament cit nul.Barr.in L1.Cod.de facrof. Ecclefcoll. 9.facit, 
L.flius de reffam. lege cum pater $. ems£tis ff. de leg. 2.Bien que 
le legat de la chofe d’autruy vaille : Bald.in l. fin. Cod. de 
be:ca. inflit. Chaflan. de (ucceff.rubr.7.$.4. in text. des deux 
parts des fufdiéts biens. 
PRRDSIDEDNPI PI SNEIPARMIBNNSS 
Tranfaëtion. 
1. PyOur tranfiger vallablement il faut que les per- 
fonnes foient idoines, L. fanam Cod. de tranfaët. Et 

maiores,l.fiquis masor 41. Cod.eodem,@ Li maior ff. cod. non 
nobis fabditi,l interpofiras $.fin.C.cod. 

2. Les Procureuts ne peuuent tranfiger fans charge ex- 
ptefle, ny les adminiftrateurs des republiques, !. prafes 
proninciæ & interpretes (od.eod. cf lnulls ff. eod.l.non abffnlis 
Cod.de nouat.l.tranfathiones, l.qui Rome 1 221.6. Callimachus 
de verb.obligat. Bien pourront les procureurs & admini- 
ftrateurs negocier au proffit du maiïftre,gloffa in d.l.rranf- 
altionts,& n’eft permis de träliger entre mary & femme, 
qu'en certain cas $.//md.neque virum quod ex dote,ny entre 
le pere & le fils:vid fép.verbo,Fils,e L.Lss nulla ff.de sud. 

3. Ne feroit bonne non plus la träfaétion fans la volôté 
libre,comme par force,crainte,dol,ou erreur,l.interpo/i- 
148,1. fub pratextu 6.fin.cé l.4.Cod.de trafaët.l.qui cum turerib. 
$.qui per fallaciam ff.cod.Il eft vray qu’il ne fuffit pas d’al- 
leguer le dol:car il le faut prouuer, /.dolum Cod. de dolo.l. 
ff maior C.de tranfaët, Car il ne fera prefumé dol, s’il n’eft 
montré: ny fi la trâfaétion eft pañlée en la prefence des 
parents.C’eft pourquoy elle ne feroit refcindable,l.1r4f 
athonem Cod.de tranfatt.& à efté iugé par l'Arreft 1 6.des 
reftitutions dans Papon, lib.1Grir. 3. "+ 
4.La tranfaétion auec vn qui ne feroit pas legitime he- 
ritier ne pfeiudicieroit au vray heritier,l. 3.6. fin. de rraf- 
<ël.& faidte auec le debiteur profite au fidciufleur;!.po/f 
rem ,1.fficodem, s On 
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$. On ne doibt point tranfiger des proces pendants en 
la Cour Panormir, in cap.finem litib.de dot. €: continuo, ains 
tranfigeant il faut mettre toufours felon le bon plailir 
de la Cour, fut iugé par l’Arteft 19.dans Papon tiltr.des 
Atbitres G.tir.6 3.voy tel Arreft precedent. 

6. Enlatranfaction il ne peut interuenir paéte prins 
contre celuy qui ne veut obeyr, l.qui fidem licite de tranf- 
aËt, |. pailo conuenio ff. eodem eft dir, que s’il n’obeyt à la 
tranfaction legitimemét faicte,eft tenu à la peine,foubs 
laquelle il a promis de l’entretenir,!. vb: paëlum Codco- 
dem Pap. not.\. fel.41r. 
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D been qui eft trouué fortuitement ##la ad hoc 
duéta opera, nec arte proibita appartient aucune- 
fois à celuy qui le trouue, autresfois la moitié luy ap- 
partient, autrefois appartient au Roy, s’il a efté trouué : 
en lieu public,communauté,ou à l'Eglife, L.umic. de the 
faur. lib.1. Cod. L.3.6, in loc.ff.de iure fifc.S.thefauros de rerum 
diuif. apud Iuffin. l.numquam $.the[auros ff.de acqusr. rer.do- 
min. 3 $.Neratim ff.de acquir.poffeif.l. a store ff. de res v'n- 
dic. l.dinortio $. fundre ff. folut. matrim. € constit. Leonss de 
inuens. thefaur. cap. de thef: quia vt ait Tneop. sn [. [15 qui 6. 
quod ff feruvu ff.de acquir. ver.domin. The[aurws ef} donum for- 
tunæ,vel Dei beneficium. C’eft pourquoy il eft à celuy qui 
l'aura trouué. | 
2. Que fi aucun a trouué vn threfor en fon propre 
fonds, il luy appartient, fi au fonds d'autruy il doibt 
auoir fa part par moitié auec le proprietaire du fonds, 
d.S. thefauros de rerum diuif. !. nufquam $. thefanrus, € li 
qui ff. de acquir, rer. dominio. Et fi le threfor a efté rrou- 
ué au fonds public,l’inuenteur en a la moitié,& le Roy 
l’autre : fi au fonds facré, le tout à l'Eglife & aux pau- 
ures, d. s#rib. & pat la conftitution de l'Empereur Fre- 
KR 3 
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deric L. sirque [int regalia,& par l'Ordônance d’Adriä*ex 
Ael,Spartan Adrian furquoy faut noter que fi le threfor 
cit trouué en lieu public où il y ayt feigneur iufticier, 
ledit leigneur en a la moîtié, comme le Roy:iugé par 
plufieurs Arrelts rapportez par Papon, hoc cit. hb.13.151.7. 
Charond. lib. 3. des refponces, cap. 20. diuife en trois le 
chrefor trouué. 

3. I ft vray que l'emphyteote qui babet vtile dominiti in” 
pradio veiligali, troauantvn threfor dans le fonds qu'il 
cient’il luy appartient, & non au feigneur direct, /. 
profefores de fando patrim. lib.11 . Cod. d'autant que l'em- 
phytcote polfeffeur s'appelle feigneur du fonds. Et ainfr 
ic tient Angel. Aretin.n d. €. thefauros € Syntag.b. 3.CAP. 
11. nun.3. G* 4. Quoy qu'aueuns ayent tenu que l'Em- 
phyteote n’auoit que la moitié, comme l'inuenteur, & 
l'autre moitié le fcigneur direét. De mefine que l'vfu- 
fructuaire ne l’acquiert pas pour foy, ains domino direëto 
L. fi 16 qui G 3.5. quod fi feruws ff. de acquir. domsinio, ny qui 
tient le fonds en hypotheque ou engagement, 4. $. quod 
fi ferums. ny le mary, lequel trouuant vn threfor, in fundo 
dotal;, LA la moitié, & a femme l'autre, l. dimortio 6. 
quod [fi fundum ff. foluro matrimonio. 

4. Mais fi le chreforeftoit trouué au fonds d’autruy, 
infcio,;vel nolente domino,le tout appartiendroit au maïftre 
du fonds. Et fi par art magique le thfefor eftoit trouué, 
il appartiendroit au fifc, d. $. shefauros, cr l. vnic. de the- 
faurss hb0o. Cod $. fin.que funt regalialib.2. fœnd. & t18. 
56. Car il ne feroit raifonnable 1 qués ex eo lucrum cape- 
ret,ex quo pœnam meretur.  C’et pourquoy contre tels 
Magiciens il y a peine capitale, /.3. 6 4. de malefic. & - 
nathemat. Cod. cap.1 2. 3. de fortib. can.1. CF ftg.16. q.2. 
© Deuter. cap.28. c.Leninic.10. @ 27. 

$- Par les loix de Platon, hb.10;de legib. il eft porte qu'il 
fe faut abitenir de tous threfors trouuez, finon qu'aucun 
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de la famille l’euft cache, ayant ordonné que s'il s’en 
trouuoit aucun, apres en auoir donné bien peu à l'in- 
uenteur, le refte fuit donne aux dieux, à l'exemple des 
fages de Grece,qui offrirent le tripier d’or, trouué en la 
mer, aux dieux: Dion sn Solone. 

6. Il eft a notter que thefauri nomen non omnem petuniam 
reconditam continet, [ed eam tantium de cuis difpo/itione, feu 
anfe[fione non erat memoria, lvmic.de thefaur.lb.1 o.Cod. Car 
fi-quelqu'vn auoit caché fon threfor, de peur de guer- 
res, l'inuenteur n’en auroit rien, ains le retenant feroit 
larron,l.nwmquam nuda $. thefaur. ff. de aca. ter. dom. pof]i- 
dere enim dicitur pecuniam is qui cam terra condidir.l.per agrit 
ff.de acquir.poffef]. 

7. Si vn mercenaire,qui opera fuas locauir,en fofloyant ou 
baftiflant trouue vn threfor, il n’y peut rien pretendre: 
Angel. Aret.in d.$-thefauros,n6 plus que le procureur qui 
ayant mandement, eft tenu de rendre tout ce qu'il aura 
trouuc gaigné par iufticc,/.46.$, precurator,ff.de procur. 

8. Eteit à noter qu'anciennemét tous threfors trouvez 
fuft en lieu priué, public, ou facré appartenoïét au fic, 
& rien à l’inuéteur, ny au mailtre du fonds, felon qu'eft 
remarqué au tiltre des threlurs. in Cod. Theodof. & pat 
vnc Ordônance du Roy S. Loys fortifiée par vn Arreft 
de Paris, comme dit Bacq. traité du'droié de Tuitice, 
cap.$ 1. Toutesfois par la difpofition du droiét cémun, 
In 1. 3.$.fin.de imre fier. Il eft dit,que fi 1# lacs: (fcalibus, vel 
publicrs relig:ofif]ime,aut monurnentis thefaurs reperti frant ,dius 
fraires confhituerunt, vt media pars ffto ex brs vindicaretur,& 
comme dit Matthews de Affhiètis in comment. imitio, lib. 3. 
cap.de thefaur. où il eft ordonné le mefine pour les thre- 
{ors trouuez aux lieux facrez. 

9. Le threfor trouué eft auflidiuifible entre Pinuenteut 
& le Roy, comme dit AMar:h.de afflièt. confiir. TN capo . de 
offic. fecres : furquoy faut voir les deux Arrefts de Pap.f 
les addit.lrb,1 3.841.7. KKK 4 | 
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20. Sur ce fubieét de threfor trouué fortuitement, it 
ne fera hors de prepos de parler des autres chofes qui 
font crouuces ayant efté perdués, ou delaiflées par au. 
truy. Si aucun donc trouue quelque chofe fur terre 
& qu'il la prenne & occupe, lucrandi animo , fine igr0- 
ree dominus (iue fciat : Car difoit fainét Thomas, 4- 
bro 12. articulo 15. de fes queftions, ff quid innenifii 
non reddidish, rapuiffi Can. fi insemiSli 1 4. quall. 7. 
& Saint Hierofime #7 can. null: cod. hoc paîtumfimile 
eff rapine , fi quisinuenta non reddat, 6. fin. de rer. diuif. : 
furtim de oblig. que ex delitt. nafc. C’eft pourquoy celuy 
qui aura touué quelque chofe, doibt faire publier, & 
chercher celuy qui en eftoit le maïftre, pour la luy 
rendre, /. falfiu creditor 44. $..qui alienum.ff. de furt. & 
en la loy de Moyfe ex Lofeph. lib. 4. antiquut. @ Deuteron. 
cap. 22. il y auoit vne loy qui portoit fi quelqu'vn 
aurum vel argentum per viam inuenerit , querat eum qui per- 
didit , praconem mirtens, ç in quo loco inuenit reSluuar, 
eÿ ex alieno bono non etiam bonam vrilitatem decernat. Et 
cela a lieu quand on ztrouué le beftail d’autruy enträt 
au defert, Plat. 2. de leoib. fie vne femblable queftion,. 
& Dion, Lart. ib.r.de decret.. Phnlofophor. rapporte vne : 
loy: de Solon , De quis quicquam alienarum rerum au- 
ferat,-quia fur dupli damnatur : & Lucian entre les loüan- 
ges de Demonach Philofophe dit, qu'ayant trouue vn 
anneau, il fit proclamer par tout qui l'auoit perdu,pour 
le rendte.De là.vient que pro re inuenta reflituenda,;aucun 
ne la peut prendre ny retenir de droit, ny defendre la 
reftitutien : ains doibt cftre rendue graris : cat 1m 
nullam nobis ef} in rebus alienis , @ turpirer accipit ut fa- 
ciat quod alioquin tenetur facere L. fin. ff. de condu. ob tur- 
pem caufam. Auf qui amifi,remanet dominm rei amiffe 
L. Pomponiws 44.6. fin. de acq. ver. dom. Et sn poffeffione eius 
staff corporalem amifi 1.3... Nermal. [is ff. de acquir. Pal 
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C'elt pourquoy furtum commuttst retinens rem alienam  d. 
L. falfus $. qui alienam ff. de fure. 
ri. Îleit vray que s’il eftoit promis quelque chofe 
celuy qui auroit trouué la chofe perdue,en la rendant 
il feroit tenu s’aequiter de fa promefle:!./dem 6.fin.de re- 
rum diuif. Bart. sn d. 1. falf. qu alienam ff. de furs: Voire 
quelque fois il leur faut donner, qu'a multa honefle dara 
accipinntur que non honeffe peruntur l.1.6.proinde,de varia «5 
exiraord.petit. 
r2. Aurefte non comperto dominoinuenta in pis caufas 
erogari debent auth. rerum Cod. commun: de fuccel]. 
r3. Celuy qui aura trouué, s'il eft pauure,en pourra re- 
tenir quelque chofe , à la charge de prier Dieu pour le - 
xcrdant. Bacquet des droits de iuftice apres auoir trai- 
été doétemét celte queftion,conclud,& dit qu'il eft cer- 
cain que d'vn threfor crouué en l’heritage d'autruy, vn 
tiers appartient au proprietaire de l’heritage, vn tiers à 
l'inuenteur,& l’autre tiers au feigneur haut iufticier du 
Jieu,auquel il a efté crouué.Mais quäd quelqu'vn trou- 
ue vn threfor dans fon propre heritage , yeftant d’an- 
cienneté caché & de temps immemorial,la moitic d’i- 
celuy appartient au proprietaire, l’autre moitié au fei- 
gneur haut iufficier du lieu.Que fi le Threfor eft trou- 
ué au grand chemin & lieu public,la moitié appartien- 
dra au Roy, au feigneur qui a droit de voye, & l’autre 
moitié à l'inuenteur d'iceluy. Et fi le Threfor eft trouué 
en lieu fainét & facré mefme en l’Eglife , la moitié ap- 
partiendra à l’Eglife , l’autre moitié à l’inuenteur , fans 
que Île feigneur haut iafticier y puiffe auoir part. 
SRE PARRBAR EEE ERP EI EREEIERS 
Tnibat,Peage € Gabelle. 
L. Ps idem quod vethiçal fine portormm ; eff onus mer- 
courn non mercatorum C.de veétigal. cr com. l'vn ef 
Royal,qui eft le droit de fotainne, introduiét par Zulise 
- Kkk $s : 
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Cefar, qui primus peregrinarum merciwm portoria sinflituit, ex 
Sueron. l’autre eft fcigneurial,& appartient au feigneur, 
pour le paflage & trauers de fa feigneurie;foit {on pot, 
ou par chemin ; tant pour le reparer,que pour les tenir 
en feureté.De forte que les marchands trafiquans ordi- 
naircmét doiuent droit de peage aux-chemins, ports,&c 
pallages,où le Roy,ou autre feigneur a tel droit, par le 
moyen duquel ils paflent auec chariots leurs marchan- 
diles,grod vlgo dicitur pedagium,de que iurifconfinl. fiqus 
pro vxorce ff.de donar.inter vir.e vxor.c in flylo Parlaments, 
cip.1 3.$ 18.07 Tolomens,lib. 3 .legum Franciæ,cap.11.6 54. 
lib.4.cap.24. lib, «cap. S.confit.Caroli Magni. 
2. Des peages font exempts les Ecclefiaftiques,les no- 
bles,les efcoliers, & autres,comprins au tiltre de vetis- 
galibu, & aux Ordonnances, pourueu qu'ils ne facent 
crafic de la marchandife qu’ils font conduire. Et font 
aufli exempts ceux qui font du corps de la Cour de 
Parlement. 
3. Ileft certain que les feigneurs iufticiers ou feodaux 
ne peuuent prendre leur droit de peage de trauers, de 
pontage,ou autres {ur les marchandifes, & autres cho- 
{es qui paflent par les riuieres,ou qui arriuent és ports, 
&e riuages d'icelles : ains lefdiéts droits appartiennent 
au Roy: »ulls enim imperatorum,uel regum refcripto;vel con- 
ceffione veitigalia conffituere , aut reformare licer, cr eiu/mnai 
iura de regalibw funt. Tellement qu'aucun feigneur ne 
peut auoir en France droict de peage,ou de tra ners,f1n0 
par grace, liberté, permiflion, ou concefsion des Roys 
- de France, in tit. qua funt regalia in vfib. fœud. c. fuper qui- 
bufdam,$. praterea extr.de verb. fignific. l.veétigal.ff.de public. 
dr vettig.l.folent Cod.de ve‘. Tellement que pour iouyt 
de tels droiéts,lefdiéts feigneurs doiuent môlftrer tilere 
ou poflefsion inumemoriale. Bacquet des droiéts de 
iufticc,p.404..7.10,24. Et ceux qui ne payent les pea- 
. ges, 
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ges,& les defraudent font punis de la-confifcation de [a 
marchandife qu’ils ont faiét pafler, {ans payer : Res enim 
improfeffe, > pro quibus veétigal folutum non eff, qui n'ont 
efté declarez au peage & acquitez,commiffe dicuntur,vel 
in commiffum cadunt,e5 fifto acquiruneur, lcemmiffa, L. fin. $. 
quoties,@ 6.1 quis profeffws ff.de public. 1.3. Cod. de veëkig. 
con.L. fi ex caufa $. fi in commif[um de minoribs 2 5. anncrum, 
© Quintill. declam. 3 41. dit, que quod quss profiflus non ei 
apud publicanos pro commniffo tenerur < penim,in L. cenforiars 
committit,qui profe(fionem omittit. Bacg.eod.p.407. 

4. Les nobles, & autres priuilegez ne font exempts de 
payer le peagc;fi ce n’eft de ce qui eft de leur reuenu,& 
de ce qu'ils acheptent pour la prouif6 de leur maïfon, 
ou bien pour leur vfage;l.fs publicanws,$.de rebus,ff.de pu- 
blic. cg veëligalib, l'nobiliores Cod.de commerciss Gr merc. l. ex 
praffatione.l.omnibws vniuerf prouinciales,Cod.de veéligalib. 
€ commerc. Pour raifon deil'equiualent,quelques-vns 
difent que c’eft vn denier qui s’affiet comme la taille, & 
lequel eft procedé d’vne compofition jadis faiéte entre 
le Roy & fon peuple, d'vn tribat qui auoïit efté mis {ur 
le peuple du temps du Roy Ican, qui eftoit 2. denicrs 
tourneis pour liure fur chafcune marchandife qui arti- 
ueroit dans les villes,& fe prenoit par moitié fur le ve- 
deur & acheteur. D'autres difent que c’eft le fubfde 
qu’en aucun pays le peuple paye au Roy au lieu de r 2. 
deniers pour liure, qui & leuoit anciennemét par l'Or- 
donnance de Charles VI. du 28. Ianuier 1 382. pour les 
frais de la guerre fur les chofes mobiliaires vendues en 
detail, foic vin,chair,poiflon,bois,huile,&c. Et vethigal 
ef? rerum venalium, quod 4 venditore exiouur ob venditionerms 
proponendam : @° fuit olim mancspiorum venalinm gum 
ceterarum rerum centefima : Cniaclib.G. obferuar, cap. 24. la- 
quelle opinion me femble La plus veritable. 
| Tuteurs. 
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1.74 Vteurs font ordonnez par les loix de 12. tables, 
pour conferuer & detfendre les perfonnes, & 
bien de ceux qui ne peuuent pour l’imbecilité de leur 
aage rien faire d'eux-mefmes: Car l’imbecilité de l'aage 
d’vn pupil ne peut eftre delaiflé fans danger:& comme 
il faut que tous les hommes pañlent foubs la charge de 
tutelle : & c’eft lintereft public. Eff autem munus imtele 
publicum $.1. de excufar.tus.spnd Juff. l.1.6. Dinus Senerw 
Cod.qus pet. tutor. vn ancien efcriuant à Ruffin,difoit: Ie 
veux rendre le conte de la diligéce que i'ay employée, 
pour faire cognoiltre à tous l'obferuäce qu'il faut tenir 
pour pouruoir à la tutelle & deflences des pupils n'eftre 
pas la moindre : mais la principale partie de la police 
vuiuerfelle:& font nommez tuteurs, qui eft autant que 
deffenfeurs, L.1.de Tuvelts. 
2. Or il y a quatre forte de tuteurs, Zu$hin.n.1.de Tutelis, 
fçauoir eft teftamentaire,legitime, Attiliane,ou datiue, 
& l'honoraire. Pour la teftamentaire le pere a droiét & 
libre puiflance d’ordonner vn tuteur à fes enfans,l.parer 
baredi ff. de teStamentaria tu. foit qu'il les aye inftituez 
heritiers ou exheredez, l.quitutélam $.fin.eod. En (omme 
celuy feul peut donner tuteurs en fon teftament, qui l5- 
beros habet in potest. L.1. de confirm. tut. l.x. de te$t. tut. d'où 
vient que la mere n’en:peut donner qu'à ceux qu'elle 
fai& heritiers,& non aux autres, ny les eftrangers non 
plus que la mere, ramen dati ab 1flis ex ea confirmantur 4 
Judice,l.1. & 4. ff.de confirm. tut. L,1. Cod.eod. & poteft tutor 
teflamento dari à certo tempore, ç vfque ad cerinm tempus, cé 
fab condirione, L. tutor datws $. 1. ff. de rest.tut. L. tmrorib. eod. 
Œ $.ad certum tempws qui rest. tur. dar. pof]. Dont le tuteur 
teftamentaire ordonné par le pere, ores qu'il foit nom - 
mé fans y bien aduifer, eft neantmoins receu fans s’en- 
quetir 
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querir de fes facultez & fufifance, finon que le motif 
de l'auoir nommé foit apres changé & interrompu: 
comme fi d'amy il auoit efte fait ennemy,de riche pau- 
ure; & autres femblables accidens. Car en ce cas fau- 
droit ouyr les parents & alliez,d.l.pater $-1.de teSlam.tur, 
Car il femble raifonnable, qu'ayät vn euteur efté nom- 
mé &efleu par vn pere, ou autre qui a puiflance de 
nommer 1" teffamento, (oit approuué,fa foy & fa fidcliré 
eftant aflez recognué,!. 3.ff.de conf. tur.$.1.de farifä.tur. Et 
void on tous les iours que quey qu’il y ait tuteurs te- 
ftamentaires, le procureur du Roy faiét affigner les pa- 
rents pour donner tuteurs au pupil, c tenentur farifdarc: 

Cha sit.des enfans de plufieurs liéts,$ 4. 
3. Sipar le pere n’y eft pourueu , ab alits datur, cauent 
in confirmatione rem pupills filuam fore,l.tutoris à patror o de 
confir.tut. D'où vient que le tuteur, qui eft nommé par 
la mere,ores que ce foit à fon fils heritier efcrit, faudra 
enquerir de fa fufhfance auec les parents, 1.l.paier hered. 
Or dés que le procureur d'office aura fçeu la moit du 
pere ou mere, ou autres, foubs la deffenfe defquels 
cftoient les pupils, ildoit auec les parents, voifins & 
amis faire fceller les meubles, papiers,& autres chofes 
eriflables,& y mettre garde,s’eftant adreflé au inge du 
licu,où le pupil.eft né,où le deffu@ luy a delaiflé domi- 
cile,& partie de fes facultés L. unic. Cod. vbi per tutores. 
Ores que le plus grand des facultez foit d'autre prouin- 
ce.Car nonobftant ce le iugc ordinaire domiciliaire eft 
feul competent pour ce faire /.2.Cod.de excufat. tut. |. pu- 
pillo,ff.de tut dat. ab its, lefquels iuges feront noie 
qu'ils font tenus en matiere tant pitoyable que necef- 
faire,ex Plat.de leg.d’y pouruoir diligemment : car ils fe- 
roient repris pour la diffimulation & delay qu'ils au. 
soient prins, de pouruoir de tuteurs les pupils, fans 
autre excufe, que de ce qu'ils n'en auroyét efté aduertis, 
| Le 
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8.1.6. Magifiratibus ff. de magifr. conuen. voire feront te- 
nus de ladiéte diffimulation , & leurs heritiers enfem- 
ble, L. sn haredes ff. cod. | 
4. Les caufes qui rejettent le tuteur teftamentaire font 
fi depuis leteftament le tuteur d'amy a’eftc faict enne- 
my, de riche pauurc,lin confirm.8.f{.de confirm. tut.l.1.hæ- 
re ds $-fin.ff.de tefl.tut.parce que cela feroit fott iniurieux, 
qu'il falluft s'accommoder à la volonté du pere, pour 
laifler au pupil vn tuteur vitieux,ennemy, banquerou- 
tier, moindtedei2s.ans,ou ayant autre defaut ; foubs 
ombre quelle pere l'a ainfi ardonné:le magiftrat reiet- 
tera l'affection priuée,pour fuiure ce qui eft de l'intereft 
public:quoy que Pap. sr !. fifilio de infir. tut. dile , que le 
magilftrat fans autre inquifition doibt confirmer & re- 
ceuoir Le ferment du tuteur teftamentaire , de bien ad- 
miniftrer & defendre le pupil, & rendre conte du reli- 
qua /. 1.604. fi pate, inquit, déderit, amplis nih:linquirit qui 
praefl : [ed fimpliciter confirmat. Toutesfois in d. [. fi confrr- 
mando de confir. tut. eft dit auant que le magiftrat confir. 
me vu tuteur, doibt s'enquerir de la volonté du pere,& 
- voir fi elle a duré iufques à la mott,& fi rien depuis eft 
furuenuau tuteur qui l'empefche. Car sn1.fi plures $. 
quamuis ff. de adminiftrat.tut. Encor que la loy dife qu’il 
faille fans inquilition bailler la tutelle à celuy à qui le 
pere l’a commife: ains faudra s’efloigner de telle volon- 
té,comme s’ilauoitnommé vn tuteur, quiluy fembloit 
eftre prudent, & ne l’eft pas:car alors fa volonté ne fera 
point fuiuie,non plus que s’il auoit ordonné que le pu- 
il fon fils feroit nourry en la maifon de celuy qui luy 
eft fubflitué,l. 1. ff vbi pupilli. educ. deb. 
5. Toutcsfois fi de plufeurs vn d'eux prefente caution, 
iccluy deura eftre ouy, L. teflamento datos ff. de teff. tut. 
Ores que les tuteurs teftamentaires ne foyent tenus de 
bailler caution: que fi tous offrent de bailler caution,le 
, h magi 
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magiftrat fuiura la feureté du pupil., & eflira le plus 
idoine,ores que la caution ne foit fi bône leg.quod f: plu- 
res 18.eod.n'eltant vn tiers ou cftranger ieceu à demäder 
la tutelle, offrant de bailler caution, L./5 nemo 1 9.eod. 

6. Et pour le tuteur que la mere a nommé à fon fils em 
fon teitament, le magiitrat fe doibt enquerir de fa pro- 
bité , prudence & facultez auec fes parents , qui feront 
ouys par ferment,l.Cura,de reffrur. Noire en cas de doub- 
te luy fera bailler caution. Eadem casfà ,inquit iurifonf. 
con‘rmatorum gws cüm idoncos elfe ‘teftes affirmauerint fide- 
sufforis fidem fufinent. Que hi ie magiftrat manquoit à 
cela, il feroit tenu fubfdiairement apres le tuteur & les 
nominateurs,!.2.de magiffrat.conneniend. voyez Maynard 
liure 6. chap.56. | 
7. En teftament ou codicille nul,la nomination du tu- 
teur fera bonne, !.qui 4 pre.de reff.tut.ou comme le tatcur 
teftamétaire ne doibt eftre chargé de caution:le meline 
fera de celuy qui eft nommé cn teftament inuallable,!. 
funélo $.1. de fatifa. tut. 

8. La Tutelle teftamentaire eft preferée à la legitime 
& datiue,l.1. cé roto rit.ff.de teff.tur.Que fi le peredifoiten 
fon teftament, Relinquo filinum fab potestare marris, elle fe. 
roit par ces paroles tutrice teftamentaire,cap.ex parte, cr 
1bs B:ned. de appellat. l.1. ff.de iurifd.omn.iud.Ce qui feroit 
autrement, fi le pere difoit:commito filium meum marris 
cuffodie:car en cestermes elle ne feroit point tutrice te- 
ftamentaire, l.qui alicna $.quamaquam ff.de nec. cell. & L:- 
douic. Rom.fing.fuo 165. € Chaf]. vbi fapra, in 4. s. 

g.  Turelle-lesitime eft quand le pupil eft laifsépar le 
pere fans 1r:y auoir donné tuteur.Celuy quifera le plus | 
prochair à {ncceder au pupil & capable , fera legitime- 
ment créé fon tuteur;roto t11.de legir.agnar.tut.l,1.3. çÿ Lle- 
git.@ l. inefl. ff. de legitaut. & font gcnerallement les tu- 
cours legitimes,qui ex /.aliqua defcendunt llegit.ff.depaëtis. 

10. Or 
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10.  Orles plus proches parents des pupils prennent 
la charge de leur tutelle : car tout ainf qu'ils font plus 
proches de leur fucceflion , auffi fontils plus pres de 
l'adminiftration tutelaire, 6. :.de legit.patron.tur Et par la 
loy des 12. cab. eft dit, ff quis tutoresndiget , buins twtelam 
agnati fufoipiant.Er in $.ex his de hered.ab intef}.ven. in auth. 
ficuti proximior in fucceflione vlieriorem excludir, ira illud onus 
sutele fibire voluit. De forte que la turele legitime defer- 
sur proximis agnatss, fi modo fœmine non fint |. agnato. 1 o. ff. 
de legit. tue. |. quo tutela ff.de regulsur. L. fi ut herediræs, Cod. 
de legit.tur.c l.x.ffeod. Que s’il y auoit parents de deux 

coftez, «que ad tutelam vocaniur fi plures ff.de legit.tut. 
11. Contuteur qui a peu voir le mauuais mefnage de 
7 fon compagnon, y eft tenu : dont le magiftrat en la da- 
tion & confirmation des tuteurs y procedera auec pru- 
dence ; de peur d'en eftretenu: & s’il void qu'il y a du 
hafard aux tuteurs teftamentaires ou legitimes , ores 
qu’ils refufent,il leur baillera vn tuteur prouifionel que 
la loy , 2 detut. dat. appelle temporel , pour admini- 
ftrer au peril du fuyard , comme aufli par la loy des z 2. 
tabl. la mere , l'ayeulle & generallement toutes fem- 
mes ontefté declarées forclofes & incapables d’eftre 
tutrices lepitimes , comme eftant ce vn office virillr. 
quando mrl. off. tut. fung. Lure noftroff. de teflam. tu. |. 3. 
$./i duo , de legir. tut. la mere ,ores qu'elle ne fuccede, 
enfemble l’ayeulle , comme légitimes , font receues à 
la tutelle , pourueu que lefdites femmes foyent ma- 
ieures de 28. ans, L. {in.Cod.de legit.tur. Et pourueu que la 
mere ne foit remariée. Carences deux cas la mere ne 
peut adminiftrer , & perd la tutelle , apres qu’elle aura 
fiancé vn autre mary, fans qu'elle puiffe recouurer la tu- 
telle, $.fed dicendum: de tut. Cynas in autb.vt liceat matri & 
auis,@ Mafuer.tit.de tut.num.x o.Il eft vray que Faber: 
8. item refcripfernnt de excufat. tur. dit qu'vn fecond mary 
peut 





Tutenrs. 393 


ueu de la tutelle que fa femme auoit de- 
age,comme dit Boer. q.1 23. & lera le mary 
te: cutelle Æotroman.confil.s 0.6 Angel.confil. 1 o 2. 
Etau, sde Bourvôgne da mere conuolant en fecüdes 
nopces retient la tutelle de fes enfans, (haff. art.des en- 
fans de plufieurs liéts.fel6 l'aduis de Perrus de bell. Quoy 
que Cynus @ Faber im l.omnes Cod.ad Tertnil.ayent tenu ke 
contraire. Comme qu'il en foit, le mäagiftrac doibt pre- 
ferer fur tous les auties qui fe prefentent la mere, & la 
receuoir fimplement fans caution, fans renoncer au 
Velleian, ny a fecondes nopces: Car elle n’eft renue de 
ce faire. D'autant que de nature elle eft nommée tutri- 
ce de fes enfans,eitant receuc à agir & adminiftrer fans 
confirmatiô,ferment,ny decret du iuge Angel. conf102. 
& la tutelle & fes actes feront vallables, ce quene fe- 
roit par les autrestuteurs teftamentaires ou legitimes, 
qui ne peuuent rien faire fans l’authorité du magiftrar, 
1. 3.ff.de adminiffrat. L.fin.$. ne auteen Cod. eod. Er ehcor la 
mere pourra eftre tutrice teftamentaire,ores qu’elle fuft 
moindre de 2 5.ans: Angel.confio2. ainfi a efté iugc par, 
l'Arr. 3.de Pap.tiltre des tuteurs, l#.1o.rit.s vid. Mafuer. 
tit.cod.num.6.où la mere ne peut efire tutrice datiue, ou 
bien teftamentaire & legitime. 
12. Les magiftrats peuuent donner tuteur quand on 
n’en demanderoit point felon l'exigence du cas,l1. ff.de 
iurifcomnium iud.L.quod diétis Cod.qui dare tur. {ans que au- 
tre que la mere foit venu de le faire pouruoir, L.1. 2. 3. 
qui pet.rut. |. maris pietas, Lcum 4 matribus Cod. codem, cr 1. 
omnem C.ad Tertull, les autres parents ou amis pourront 
bien,mais non pas y eftre contrains à demander tuteurs 
au pupille,/.2.ff.qui pet.tut.l.nepor.cf l.5.C.cod.n6 pas mel 
me ceux qui feront excufez de la tutelle n’y feront pas, 
L 3. ff. eodem in defe£tum petentium creditor perere porest daïs 
pupillo tutorem, ut habeat cum, cum quo mn L fi fn 
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Cod, qui pet. tnt. ayans par vn prealable fo. 
rens de ce faire, l.5.$.1.ff.eod. En cas que 
des mailonsillufires ne feront pourueuz du u 
que les nommez & legitimes feront excufez AN - 
ur, CG eliguatur à Senatoribus tutores, & par les tres ma- 
gutrats du lieu, L.r. Cod. de tut. G curat. illu perf: ileft 
vray que le magiftrat ne pourra luy-méfine fe donner 
tuteur, {prator.4. ff.de tut.ér carat.dat. quamuis colleg. dare 
poffitsl.vbr aiunt 1 9. eod, Et faut que ie magiftrat le don- 
nc feulement en fa iurifdiétion;!.reque à prafide, Cod. qui 
dar. ut, l.1.<. fin.ffide tut.dar.cb bu, & Fab, in S.r.de At- 
siliano tut. tient que le pupille demeure en vne iurifdi- 
étion, & qu'il aye des biens en vne autre;l’vn & l’autre 
des iuges luy pourra donner tuteur par prouifion, L. pu- 
pillo 27. ff, de tur. çÿ curat. dat. ab bis leg. 2. (od. de tejiam. 
tut. Baït.in l.1, de rut, cr cura. dat. admet les diftinétions 
femblables auant la condition de tutelle, inquifivio fa- 
ctenda ejl$. eod. hoc iure de Atil. 2. $. de confer. mur. 13. 
Tateur honoraire eft nommé foit en teftament, ou par 
le magifirat pour honnorer le pupil, & aufli par la re- 
ucrence duquel le magiftrat,ou le teftateur veulent de- 
ferer audiét tuteur, z0# gerunt tuielam , [ed addunt tute- 
Lam gerentbw, ut [sa authoriate eos in defenfionem pupilla- 
yum inuent, @ negligentes accufent, & font tels contuteurs 
honoraires hors du nombre des teftamentaires , legiti- 
mes, ou datifs, & auec grande raifon font tenus au pe- 
ril de l'exercice tutelaire, s'ils s'endorment , & laif- 
fent celuy qui adminiftre maluerfer. Car en ce cas 
font tenus de leur nonchalance, de mefme que s'ils 
auoient admintftré,l.f quis tutor $.c quod exgo ff.de tut. 
Liure noffro $. 1. de-teff. tut. ne fera, dit-il, tuteur hono- 
saire celuy qui par le teitateur aura cfté chargé de faire 
rendre conte à ceux qui adminiftreront, d'autant que 
telle charge l'oblige, leg, fiplures 3.6. 1. de adminifir. le 
preteur 
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preteur en confirmant les tuteurs telamentaires adui- 
{era,que fi le teftateur a voulu aucun d'eux adminiitrer, 
non autre , deura garder fa volonté, & receuoir en l’ad- 
miniftration ceux qui font nommez pour adminiltrer: 
les autres ne pourront cftre chargez, mais feront ho- 
noraires:Et coutesfois ne laifle:16t d’eltre obligez,au pe- 
ril de la tutelle fubldiairemét, apres auoir faiét difcul- 
fion de ceux qui adminiftrét: car ils font donnez,nom- 
mez, & receuz comme contrerolleurs, & pour auoiz 
foin {ur l’adminiftration des autres: {1 qu'il leur fera im- 
puté de n’y auoir pourueu : tellement qu'ils doiuent 
contraindre les adminiftrateurs de bien faire, & de ren- 
dre conte, & auront l'œil ouuert fur leur negociation, 
pour empefcher que les deniers ne foyent inutiles, f&d 
qui petunt bonoraries tutores prorfus non teners, Par là le 
tuteur honoraire fe gardera d'accepter cefte charge, 
fans s'afleurer d'indemnité & caution. Car en cffcét 
l'honnoraire eft caution de l'adminiftrateur. Conflar 
enim ait Ulpianw d. l.3. de adminifir. tut. honorarios quoque 
excuflis primis tutoribus qui geflerunt conuenire ‘oportere. 
Si que ayantle tuteur honoraire accepté cela,il s'oblige 
à ce, fans qu'il puifle eftre exculé , puifque l'honneur 
ne va iamais fans charge, ny la dignité fans trauail , di. 
foit Ciceron, il eft malaifé de negocier fans peril, & 
eftre en repos auec dignité.Car auec la dignité, le foin 
&c le trauail font coniaints clairement, & le peril auec 
Ja negociation. C’eft pourquoy il feroit trouué eftrange 
negociar (ine periculo, cr quicfcere in dignitare. Sur ce fub- 
iect faut notter qu'il ne s’eft veu aucun preiugé en fa- 
ueur, ny contre les tuteurs honorairesen Parlement, 
finon qu’Anthoine Sabatier , ayant efté tuteur d'autre 
Anthoine Sabatier , fur ce que ledit Sabatier tuteur 
auoit prins le cabal du pupil, montant plus de 7000. 
liures des mains de Geruais du Verger,& Pierre Labat, 
Lie 
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tuteurs honoraires,qui neantmoins l’auoient entiere- 
ment diflipé,fans moyen de reftituer , le pupille auroit 
afMigné les tuteurs honoraires pour luy payer le cabal 
fubfidiairement, lefquels fe feroient detfendus, difans 
que le pere par fon teftament les auoit faiét tuteurs ho- 
noraites , à la charge de ne rendre conte , ny d’eftre te- 
nus d'aucun reliqua. Tellement que par Arreft apres 
que l'affaire euft efté party en la premiere Chäbre d’en- 
quefte , les tuteurs honoraires furent relaxez non fans 
grande difhculté 
14. Ileft vray que quoy que regulierement la tutelle 
{oit defferee aux plus proches ,neantmoins le magiftrat 
n'eft aftraint de fuiure telle reigle , ainsdoibr reli- 
gieufement aduifer fur les fufhfances , dont il fera cer- 
cifhé, il s’addrefleta ailleurs qu'aux prochains fuccet- 
feurs , s'il y en a de plus capables, less 1. de legit. tut. 
n’eftant inconuenient quod interdum hereditas alibi fir, 
alibi fit tutela, fi que le temps nous a monftré que la loy 
des 1 2.tab.éft pleine de petil pour le pupil,en ce qu'el- 
le defere la tutelle aux fuccefleurs , la vie defquels eft 
commile à la garde de ceux qwbus mors bona fuerit,com- 
me dit Caflian. C’elt pourquoy Solon defeñd la tutelle 
eltre baillee à celuy qui luy fuccedoit , roro tit. vbi. pu- 
pill. educ,deb. 
15. Mais quand il n’y a point tuteur teftamentaire ny 
legitime, c'eft de la charge du magiftrat d'en creer vn, 
qui eft nommé Arrilianus tutor 6.2.de Arul.tut.parce que 
Attilius fuft le premier qui pourueut au reiglement 
de telles tutelles, & s'appelle en France tutelle datiue, 
de laquelle on vie auioud’huy. Car toutes les tutel- 
les font datiues , comme a elté iugé par Arreft de 
Paris, fuyuat l'opinion de Bart.par lequel à faute de pa- 
récs le plus proche voifin fut cfleu ruteur fans excule. 
Be ne pourroit iceluy adminifrer fans que le iuge ou le 
\ magi 
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tnagiftrat l'euft ordonné, !. 3.6. fin. ff: de adminifir. tur. 
Chafan vbi fupra n.7.6 85 .le magiltrat dôc,quand il n'y 
a point de tuteur tcftamencaire ou legitime en dône.vn 
ou plufieurs, qui fun fuppofiti ipfius inrifdiéioni;l. foire opor- 
tet 15.$.fn.ff.de excufassur. {çauoir apres l'inquilition des 
plus proches parents ou voifins.d.$.de Am. Ce quife 
faiét à la requifition du Procureur du Roy : Toutesfois 
tant qu'il s’en treuueroit des tuteurs teftamentaires, où 
legitimes,;n'en pourront eftre-ordonné d’autres;quia ru- 
torem habenti tutor dari non potefl $.interdum de curat. lee. 
cum iure. Cod. quia tut.ficut nec Curator. 

16. La tutelle ne finic point felon la volonté du pupil, 
l. 2. quando tut. vel curat. effe defin. ny par la volonté du 
tuteur , L..lrgatus Cefaris ff. de offic prafid. Mais, fi fint feu- 
lement in pubertate $. 1. quib:mod:tut. finitur les. fin. Cod. 
quando tut, vel, Curatores 2. capitis diminutione tutoris per 
qua libertus aut cisitas adimitur $. fed € capitis infht.quib. 
mod. tut. fin. eiufdem paupertas € improba vita l, fi plures 
326. quamurs ff. de adminiftrat, tut, 3. naturalimore uorum 
vel pupillorum $.fin.modo eod. Sur quoy eftà notter que la 
legitime tutelle fe peut côtinuerés heririers du deffunét 
s'ils fot trouués capables:Ce 4 né fera point la tutele te- 
ftamentaire ou datiue, /. tutela ut plerumque ff.de tutelis 4. 
Celuy qui eft donné tuteurà certain temps, & foubs 
côdition, le temps oula codition expiree fera defchargé 
de la tutelle 6.. {ed eflo in verb. prererea € $. penulr. quibus 
modis tut. fin. Cay la tutelle fe peut donner à temps & 
condition,$. ad certum. quiteffam. tut. dar.s .quando tutores 
remonentur $. fin. quib. modis tut. finitur. Et faut notter que 
lors qu'il faut que le pupil plaide côtre fon tuteur.il luy 
faut donner vn Curateur ad tépus $.interdum Gr $. penult. 
de cutat.cé $.(in.de auib. tur.L.1.2. @.fin. de authiur. 
17. Or le magiftrat fe doibt informer de la fufhfance, 
qualité & prudence du tuteur deuant que le receuoir 
Lil 3; 
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ores qu'il fuft de grande authorité & qualité, n'eftant À 
receuoir s’il eft vicieux ou indigne,l.fplures 3.8.quamais 
l.de admiritr. tut. Ulp. in dando de tut. € cur. dat. quand 
mefme le tuteur feroit fort riche,le pauure & indigent 
fera prefcré,l:fujbeétum ff.de fufpeët.tut.S fimeod.apud Juflin. 
voire fi le cas efchet il vaut mieux m’auoir qu’vn tuteur 
qui foit bon,que plufieurs dägereux;parce que, comme 
cit dit #7 d. leg. 3: $. quamurs, ce n’eft pas le profit d'vn 
pupil d’auoir plus d'vn tuteur: qui eft caufe que le ma- 
oiftrat eft tenu fubfidiairement de la faute des tuteurs 
qu’il aura reccuz,hiproponebatur 2.ff.de magiftr, conueniend. 
quoy que par les loix des 12. 14b. € Lin teffamento in fin. 
de resl.tut. cela foit iniurieux;de demander caution pour 
vne tutelle. Toutesfois fi le magiftrat fe difpéle & qu'il 
luy aduienre mal, il y fera tenu apres deuc difcuflion 
fur les tuteurs l’vn apres l’autre, fans difeuflion, apres 
fur les cautions, elles deffaillans fur les nominateurs, 
apres fur le magiftrat, l.duo tutores ffeodem. 

1 8.Les excufes ne feront receués qu’auec grande raisé. 
Eten ya dix-fept fortes.1.Ceux-là font excufez de la tu- 
telle qui plaident contre le pupil,foit que le proces ayt 
efté commence deuät la mort du pere ou apres,ou qu'il 
foit ciuil & criminel, lpropter lu.ff.de excufat: tt: Car ne 
feroit compatible, qu'en mefme fubieét le tuteur fuft 
demandeur & deffenfeur, tellement que par le hazard 
qui peut aduenir,le tuteur qui a plaidé auec le pupil ne 
{cra receu rou.conflit.7 2.ou le creancier mefme,& le de- 
biteur du pupil en font reiettez, ayät aufli efté difputée 
par les doûeurs auth.rminorts aebitor C.qurdantut.pof]. que 
le creäcier ne peut eftre tuteur ou s’il accepte la tutelle 
fans declarer au iuge la debte il la perd, & tout autre 
droit qu’il a fur les biens du pupil. 

19. Mais non en la turelle teftamentaire, pourueu que 
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le teftateur fceuft la debte, Bartol. & Cyr. auth, mino- 
ris debior, ainli a efté jugé par le 25 Art. des tuteurs dans 
Pap. Lib. 15. nr. s. Maisen autre tutelle Je creancier ne 
- peut eftre tuteurtcar ileft dic is À 2. S:ommimodo ff.Ae cur. 
bon. dand, Ne peut eftie donné curateur aux biens 
vaquants celuy qui eft éreancier, Toutesfois s’il eftoic 
queftion de peu d'argent & qu'il ne concetnaft grande 
diminution du patrimoine du pupil,il ne feroit excufa- 
ble &. item propter litem de exexfat mr. s'il'eftoit quéftion 
de grande fomme, En ce cas on a accouftumé debäil- 
ler vn tuteur ou curateur proxifione pour playder contre 
le tuteur pendant font procesleg, humaniratis Codide ex- 
Cufat.tur, 2. Ce 
20.Celuy qui eftoit ennémÿ du pere defunét ne pourra 
eftre contraint éftre tuteur & féra bien de s’excufer fur 
ce fubie& :tar ores que le debuoir d'humanité foubs 
couleur d’inimitie ne doibueeltre refusé : toutefois le 
magiftrat ayant efgard au peril qui péut aduenir au 
de ne debura accepter le tuteur; ores qu'il ne s’ex- 
cufe point 6. smimicuie de exeufat.turl-athelare $.remttan- 
tur ff codem ou telle excufe a lieu en inimitie capitalle 
non reconciliee :car in legs amiciffimos ff eodem les à- 
mfs doibuent eftre ptins pour tuteurs fans employer les 
ennemis. | ou | 
21. Celuy fera excusé de da tutelle contre lequel le te- 
ftateur aura pourchaflé deshonneur; comme s’il l'auoit 
fouftenu de condition feruile & baltard,ou auoit vou- 
lu empefcher fon aduäcemét aux digmrés & eftats.$.iré 
#5 qui (tatus controuerfiam cr modeffiin l.athlera $. remiriun- 
tur où eft exculé & entendu au cas contraire fi le tuteur 
auoit faict parcille controuerfe de l’eftat au pupil. 
22.Si le teftateur auoit nommé fon ennemy tuteur pott 
luy dôner peine & l'embrouiller en la tutelle de fon fils 
ilen fera excusé d.$.4é fi preter inmimicitias de excuf! im: car 
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ec feroit vne entreprife qui doibt eftre reiettée:de mef£ 
amc;,fi le magiftrat l’auoit dreffé,voire fera punie, L. feuc- 
ri er Cod.de excnferutl.3.c 4. ff de adfit. aufi par la con- 
ftit.de l'Empereur Alexandre, 7 l..vnica fi propter inimi- 
citias creatio faêla f,il eft dit que fi par hayné où végeäce 
aucun eft efleu magiftrat en la Republique, telle cle- 
étion ne luy peut nuire : car il n’eft raifonnable qu'au- 
eü loit appellé aux charges & dignitez par malice, ains 
sauéc intention'd'accommoder le public. 
23. La pauureté du. nommé tuteur l’excufe; s’il n’a mo- 
yen de refpondre à la charge de tutelle, $. {éd cr propter, 
h.tut.Lpaupertas,cr lpoff fafcepta 4 3 fFde excufar.tur. Quoy 
que le plus fouuent il fe trouue plus de diligence & f- 
delité aux pauñrés,qu’aux riches; toutésfois l'excufe eft 
bonne, (i le pauure artifan n’a moyen d'entretenir fa fi- 
mille que. de fonindultrie: il en fera,excufc. 
24. La maladie,excufe;l.non folum $.jin..ff. deexcuf. tut. de 
forte que fr ayant le tuteur prinslaentelleyil vient puis 
aptes malade, ilen fera defchargé, s’il n'ya efperäee de 
conualefcéce, owattendanet icelle fera pourueu d’vn cu- 
râteur en fa place,$, propter aduer/am bod. apnd, fuflin. I 
eft vray que la qualité de. la maladie doibt eftre conli- 
derée,comme eft dit sx l'Tiriws filiis, Çfin.ff.codem; ou fi le 
tuteur eft tellement affigé de mal,foit de corps,ou d’ef- 
prit, qu’il ne puifle vacquer à fes affaires, 1l le faut def- 
charger,car il ne pourroit s'aéquitter de facharge, fans 
lc dommage du pupil, eftant valetudinaire, font excu- 
fez les aucugles,muctsfouirds,& furieux, /.peff fufceptam 
de excuf. tur. © Li.qui morb.fe excuflib.10.Cod..c5 !. vnica 
C'qui raorb. [e exCUf. l’infirmité toutesfois temporelle, & 
interpolée n'excufe cime goutte qui a interuallé, fapf 
li oble auoit diftrait.le membre de fon office;i.2.c7 3.qus 
inorb, [e excuf. lib.10. Cod.7. 
25. Les non lettrez & ignorans font excufez de la Tu- 
telle, 
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telle, $.qui litteras nefciunt de excufat. tur. Ce qui s'entend 
de celuy qui feroic tellement idiot ou ruftique qu'il 
n'euit entendement ny experience de faire & negocier 
rien. Car pour ne fçauoir efcrire, l'excufe ne feroit per- 
tinentc,/.athlete $.fin.de excufat.sur.Car prudence de bien 
negotier & conduire le mefnage depend plus d'vfage,8e 
de bon fens que de lettres. 
16. Le moindre de 1$.ans ne peut eftre tuteur, /.fin.Cod. 
de legie. sur, ear il fecoit abfurde de voir vn tuteur qui 
euft befoin d’vn curateur,Ulpia.in l.1.$.1.de vacat,muner. 
dit que l’homme-n'eft capable de porter eftat & office 
public auant 2 $.ans, @ l.2. qui ærat. fe excuf. hb.10. Cod. 
par ainfi le moindre ne peuteftre ny-tuteur ny magi- 
ftrat, . minor. autem de excuf.tut. apud Iuflin. Ce quin'a 
hieu en la femme laiflée tutrice par teftament. : Ê 
27. Le vieillard qui a 7o.ans eft aufli excuf, L. 2. de ex- 
cufe tu. Ce que s'entend fi le vieillard a paflé 80. ans, 
lors qu’il fera nommé: Car ne fafht qu’il y fuft entré $. 
item maioreod. Etcet.aagc auf excufe d'auoir toute 
charge publique; . fin. qui ætate fe excuf. ib.10. Cod. € !. 
naiore ff. de iure immanit. Ç | SE TR 
28. Les abfents de leur maifon pouricaufe mectflaire, 
comme les Ambaffladeurs, Agents deputez; & auttes,8c 
tous ceux qui fonten leur compagnie font exempts de 
prendre tutelle : mais non de la laifler, s'ils l’auoient 
prinfe auparauant, !. adminifirante 44. de excufat. tut. lee: 
gcomerre Cod. eod.S. item diuvs$. item qui Reipub. cod. apnd 
Au$tin..non vere 4.ex quib.cauf.maior 2. . ‘ 
29.Ceux qui font commis pour certain temps à l’admi- 
niftration d'vne chofe publique, ne peuuent eftre tu- 
teurs pendant leur charge : comme s'ils eftoient con- 
fuls, fcyndics, & autres eftats temporels , & ceux qui 
font conftituez en dignité eftans magiftrats en prefen- 
ce publique fontexcufez, !. proprer magiStrathm ff. de ex- 
11 


SR RES © 


92 Tuteurs. 

cuf. tut, Quoy que ir Lexecutore Cod.de excufiut: 

30, Ceux qui par ambition ont athepté les eftats per: 
petuels ne doibuent eftre excufez,non plus que les ma- 
giltrats temporels finon par eftendre leur charge L. 17. 
d, cod. D'où vient que le general des Aydeselt exépt de 
tutclles,comme a eftéjugé par l’ar.28.de Pap.hoc rit. 2. 
31. Les gendarmes font excufez parce que, comme et 
dit in L. militie 4. qui dar. tut.gef[. ils font obligez par {er- 
ment de perfonnellement s'employet à laguérre : c'eft 
pourquoy ils nc peuuent eftre tuteurs par le dernier 
Arreit de Pap. hoc uit. voire s'ils auoyent efté nommez 
& exercez par erreur, ils ne pourroyent eftre aétionnez 
de ce qu'ils auroyent adminiftré par l’action tutelaire. 
Mais negoriorum geftorum . idem © in milite obferuandum 
boc fir. Il eft vray qu'vn Gendarme qui aura quitté les 
armes pourra eftré tuteur, / fim Cod eod, cf Lfed Œ mui- 
lite de excuf. tu. Oril'eft dit que les Gendatmes font 
exempts de tutelle, faufdesenfants deleurs compai- 
gnons : de là vientqueles gens d'Eglife ne peuuent 
cftre tuteurs leg. generali de epfc, cr clerscx can. generaliter 
1 6.q.1.où tous Archeuefques,Diacres,Preftres, Moynes 
& autres , ores qu'ils ne foyent clers par priuilege fpe- 
cial,font exemps de la charge de tutelle, foit teltamen- 
taire, legitime ou datiue,ée de toute curatelle d'impu- 
bere, pubere, mineurs, furieux & autres:pourueu qu'ils 
{eruent aétucllement en l'Eglife vacquentau feruice 
diuin. Mais l'Empereur enla nouueile conftit. mife au 
tiltre de fanéhf. epifcop.$. Deo autem amabilem 1213. dit que 
le Preftre, Diacre,ou Soudiacre qui font côioints au pu- 
pil eftant creés pour leur prudence;,leurs ruteursou cu- 
rateurs font tenus de l’accepter, fans fe pouuoir excu- 
fer fur l’immunité , comme pourront les clercs eftre 
contraints de prendre la tutelle des perfonnes mifera- 
bles, lice alias non debeant effetutores auth. presbseros Cod. 
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de epife.c cler.cÿ ib5 Fab.c can. peruenit SG.diflinét. Re- 
buff.des prouifions art. 3.gloff.vlr.in verbo fèxto clerics. 
32. Mais les Archeuciques Euefques & Moynes de- 
meurent en leur priuilege:fainé& Cyprian en vne de fes 
cpiltres blafme Geminius viélor qui par fon teftament 
auoit nommé tuteur vn fien parent Preftre, difant qu’ 
auoit cfté arrefté an Concile de Chalcedoine conuoqué 
par Martin en l'an 437.qu'aucun clerc ne pourrait eftre 
tuteur teftamentaire auec condamnation de la memoi- 
re du notaire: parce que par ce moyen ils font diftraicts 
du miniftere Ecclefiaftique, auquelils font deftinez 
Toutesfois eftant la matiere tuteiaire fauorable ; on y 
a receu le fecours des Preftres , leur eftants les. pupil- 
les recommandez par Ielus-Chxifh, outre que tous les 
legiflateurs ont tenu la main à ce qu'aucun ne foit ef- 
pargné à aydet les pupilles &. nommement Modeft. 
in leg. 17.ff. de excuf. tur. dit qu’il ne faut efpargner per- 
fonne,voire ne fera incôuenient de faire vn luif tuteur 
d'vn pupil Chreftien. . 5 
23. . Le nombre de cinq enfans excufe de la tutelle 6.5. 
de excuf. tut. 1] eft vray qu'il faut qu'ils foyent naturels 
& legitimes.Car les illegitimes ou adoptifs ne le pous- 
royent exculer; Les nepueux du fils , comme reprelen- 
tants le pere feruent d'excule /. 2. ff. eod. . où il faut que 
les enfants fur lefquels le pere s'excufe foyent naturels 
& legitimes encore qu'aucun d'eux foitemancipé:mais 
il faut qu'ils foyent nez & viuyants du temps que l’ex- 
cufe fera propoice,& ne feruirôt ceux qui ferôt lors de- 
cedez, tout ainfi que ne pourra nuire la mort aduenue 
apres.Et ne pourra feruir d'excufe celuy qui fera au ven- 
cre de la mere & les enfans de l'éfanc decedé feruét pour 
vn feulement, ce qu'eft côfirmé par l'Empereur Seuere 
& Anton. leg. qu l'her. numero fe excuf. & n'importe 


foyent mafles ou femelles , mariez ou non mariez. 
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Ainfiaefté iugé par Arreft de Paris du $.Ianuier 1 $6 1. 
Quoy que par le droit il n’y aye nombre determiné 
d'enfans pour excufer le pere.Car l'Empereur in d.6. 1.de 
excuf. tut. dit feulement plerumque propter liberos excufan- 
tur tutores : Ergo plerumaque ce n'eft pas toufouts. De for- 
te qu'il a efté trouué eftrange que par ledit Arret 5. 
enfants excufent. Car celuy-la qui a defia fait office 
de bon pere, ne peut eftre que bon tuteur. 
34. Trois tutelles actuellement adminiftrées excufent 
d'autre tutelle , pourueu que le tuteur y ayt efté con- 
traint.$. item tria onera de excufitut.Car il faut qu'aucune 
de ces tutelles n’ayt efté affectée, ains que toutestrois 
ayent efté defferees par nomination , inquifition & de- 
cret du magiftrat. Carileft dit in d. $. tris onera tutele 
non affeitate l. fpadonem <. fin. ff. cod. 
35. Etoutreil faut que ces trois tutelles foyent one- 
reufes & d'aétuélle-adminiftration , car les honoraires 
n’y peuuent eftre comprifes L./padonem S. ff cinitas & en- 
cor la tutelle de plufieurs freres ne fera prinfe que pour 
vne legs. ff. de excufitut. ç leg. fiis qu 3.6.fin.ff. cod. 
Ou fi le patrimoine eft de party , & qu'il falluft fepare- 
ment adminiftrer , il y auroit autant de cutelles que de 
parties, & de contes à rendre: frarrum duorum ; inquit, di. 
uifo matrimonio due tutele funt. Et encor le tuteur qui fera 
chargé d’vne feule tutelle pourra s’excufer d'vne au- 
tre ; monftrant qu'elle eft plus gricfue & onereufe que 
tous autres : fur quoy le magiftrat ingera , pour ne fur- 
charger le tuteur de ce qu’ilne pourroit pas porter ny 
auffi delaifler le pupil fans prouifion L. is quitres €. cete- 
vum ff.de excufint. Que fi les trois tuteles doiuent finir 
dans fix moys ou peu de temps , ne pourroit s'excufer 
d'vne autre L. non in 20. de exeaf. tur. ny s'il eftoit appel- 
lant de dation d’vne des tutelles /. 4. feod. Et fufhe 
que les trois tuteles foient regies par le pere; fils oufre- 
re 
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re demeurant en mefme maifon. Car elle l’excufera,d.L. 
tria onera in domo vna effe fufficu ff.de excufar.tns. c l.4.$. fi 
pater ff. eod.1 5. | | 
36. Les docteurs, regents, & autres piecepteurs,en 
villes fuperieurs;auec plufieurs autres côprins in $.irem 
Kome,de excufat.tut. font exculez de tutelle, L. fiduas $.r. 
ffeod.l.ut gradatim $. fin.de munerib. & hononib. leg. 1 . $.me- 
dico de varis @ extraord. lege unic.de profef{.vrb.lsb.10.Cod.l. 
inter cos 6.$.1.ex quib.cawfmaiores. Ainfi a cité iugé, Pap. 
Arcr.r7. hoc tit.16. 

37. Les tuteurs teftamentaires ne feront tenus s’ils ne 
veulent accepter la charge : car il faut que cela vienne 
de leur gré,l.non tantum 12.8, Gr quid.de excuf: tur. 11 eft 
vray que s'ils font tureurs legitimes, ils n’en pourront 
cftre exempts,ains contraints./.fcire oportet $.multa de ex- 
cuf: tu. le fils de famille, le pere ne voulant confentir 
peut cftre exculé,l.fi quis inter $.imperator, eod. Mais fi le 
tuteur nommé au teftament ou codicille eftoit prefent 
lors de la nomination,& iceluy auoit accepté, L. ex fini. 
timis de teflam. tut. 

38. Que fi le tuteur teftamentaire s'excufe d'accepter 
la tutelle, pour toute peine fera priué du legat ou autre 
emolument,qui luy auroit efté laiflé ou à fes enfans,ou 
aux fiens par la raifon de la,l.qui tutelam 28. ff. de refam. 
eut. voire s’il eftoit faiét à perfonnes religicules, & au- 
tres excufables, foubs efperäce & charge de prendre Ia 
tutelle:ne le faifant point,il perd le legat Accurfin leo. x . 
de confir.tut. er l.filegatarims (od. de legat. Mais fi le magi- 
ftrat eftant enquis de la qualité du tuteur legataire, & 
qu’apres il le reiette comme fufpect, puis qu'il ne tient 
au tuteur qu'il n'exerce la charge, il ne perdra point le 
legat, cum filis.$.non sure, ff.de legat.2. Maïs n'aura lieu 
la perte du legat, finonen la tutelle teftamentaire, leg. 
etiam fi paitis de leg.1, Eftant notable ce qui eft dit, in leg. 
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poff leget. S. amittere ff.de bis quib. ut indien. où le nommé 
wtepr par teftament refufant la charge doibt perdre le 
legat, & tout autre emolument du teftament,fans qu'il 
puille fe garätir, voulant accepter vne partie de la char- 
ge:car il la fauc accepter toute, d.l.ff paëkis de leg. x . 
39. Le tuteur ne peut efpoufer à fes enfans & domefti- 
ques fa pupille,!. fenatufconfulio, & lfiquis iutor $. quam- 
us ff.de ritu.l. contor. falam ff; de fhonf. leg. fi tutor, vel 
Cod. de interd. matrim, {ur peine de nullité, punition, 
ou infamie:& par l’article 4 3. de l'Ordônance de Blois, 
fur peine de punition exemplaire ; ny les mariez à au- 
tres, fans le fçeu ou confentement des parents par les 
articles 41.42. & 43. que les enfans ou filles pupilles 
ne peuuent contraéter mariage fans le confentement 
de leurs tuteurs. Que fi le tuteur auoit congneu char- 
ncllement fa pupille, il feroit puni capitalement : de 
mefme que leimagiftrat, qui auroit congnu & forcé {a . 
prifonnicre. Glof]. in $.in furnma,de inir. apud Jujlin. 
Bald. 17 1. connentionalem Cod. de epifcop. &: cleric. ‘Bod. qu. 
317. 74. À. 2. 7. 4 } 
40. D'ailleurs les tuteurs ne peuuent receuoir par te- 
ftament ou autre difpofition le bien de leurs pupils par 
Ordonnance du Roy François I. art.1 31. conforme à la 
* difpofition du droiét ir L.2.pupillares ff.de authitut, l.1. 
( 1h; dd.Coi.de adminifir. tut. lea que tuiores, leg. tutores ff. 
cod. fi res pupillaris Cod. de per. tnt. & par ladiéte Or- 
donnance en l’art, 103. 
41. Si par le teftament eft ordonné que le tuteur ne 
fera tenu de rendre conte,ny prefter le reliqua, cela ne 
s vaudroit, Car il fera tenu à rendre conte, & prefter le 
reliqua:quia nihil operatur tale lepatum, Salicet in l. cm ne- 
ceffiratem Cod.de fideicomif]is, Lafon in L. attiones Cod.de tran- 
fait. & Alex. conf.16. vel.3. quoy que' Angel. confil. 1 87. 
ayt cfté d'autre aduis. Ainfi le tient Alciat, tir. de pre. 
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fempt. reg. 1. prafumpt.G. nnm.3.quia daret tutoribus occafic- 
nem expoliands pupillos. 
43. Le tuteur auant qu'entrer en adminiftration doibe 
faire cinq chofes,r.quod accrpiat res cum decreto, Lnaturali 
sn (in. ff. de confer. tur. l.4. € l. tutores ff de auth. tur. c'eft à 
dire,que le iuge ÿ ayt interpofé fon decret, & qu'il l’aye 
receu & mis en polleflion,Specwl. in $. 1.65 3.1. de rur. 
Gu:d. Pap. quasf.3 30. num. 1. cé 21. requiritur 2. quod tutor 
ficiar inuentarium de bonis pupilli, 1. fm. Cod. de adminifir. 
tut. Ileft vray que fi la negociation proc cort:a pupillos | 
feroit bonne, mefime fi ce auoicefté à l'utilité du pupil. 
L. tutor qui rep. ff. de adminiffr.tut. € l. prater ffde nous oper. 
nuntiar. furquoy fera à propos de dire, que le teftareur 
peut remettre la faction de l'inuentaire au tuteur, L 
fin. Cod. arb. tut. glof. in L. tutores Cod. de aaminifir. tur. voi- 
re le iuge la peut remettre, Barr. in d. L. mtores. Abba in 
cap. de parte 1. de appellat. Guid. Pap. qu.35 1. tamen cela 
elt certain,que le teftateur ne peut remettre la faétion 
d’inuentaire : car beneficimm inuentarÿ introduétum ef} in 
fauorem hbarcdis,ne conneniantur vlira rires bercditatis. C'eft 
pourquoy il ne peut eftre remis, quia illa que in fauorem 
baæredis funs flatuta teffator prohibere non potef} leg. 2. 1. 
fèire debes, € sbi gloff. € dd. ut in pol. veg. $. fed vrilitas de 
vfufruilu, & ibi gloffa. Encore 1lla que funt inuenta € ordi- 
nata à iure ne quis inuitetur ad delinquendum non poljunt 
remiiti per teffatorem feu promberi Bart. in l. nemo de le- 
gat. 1. Et comme s’il ne faifoit inuentaire, les hommes 
pourront fouftraire les biens du pupil s1 fraudem credi- 
torum comme la loy le prefume , awtb. fed cum teflater, 
ad leg.Falc. il s'enfuit que l’inuentaire ne peut eftre re- 
mis. Bald. in d.anth. G: Guid. Pap. conf.6 3. num.4. De là 
vient que le magiftrat commandera d'entrée fur peine 
de tous defpens, dommages, & interefts, au tuteur de 
proceder à l'inventaire, & le faire acheuer dans 3. sa 
| aute 
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ou temps que chafque pays pourroit auoir de couftu- 
me, Ltutor 8. fi quis ff.de adm.tat. [i quis ait innentarium non 
fecit in ea conditione ef;vt tencantur in id quod pupilli intereft 
quod inreiwrando in liem a(himatur : & ledit inuentaire fe 
faict d’authorite de iuftice, par le magiftrat, ou pour 
,  euiter les frais ou fraude par vn notaire, par l'art. 164. 
de l'ordonnance de Bloys 2.3. Il faut que le tuteur auât 
qu'adminiftrer prefte le ferment,de bien,diligemment, 
& fidellement verfer 6.fin.ut y qui oblig.res min.Guid. Pap. 
4.330. 1.3.4. il faut qu’il baille caution auant qu’admi- 
niftrer,l.legirimos, cr 1bs glof]. ff. de legit.tur. 5. il faut qu’ex- 
preffement qu’il promette la deffence de la perfonne & 
biens du pupille : mia perfone cr bonis datur tutor $. dates 
de excufitur.& de rendre conte bon & le reliqua en téps 
& licu,l.fin.S.omnium de adm.tut. Rebuffrraët.ae fenier.pro- 
aif.gloff.z.art. 3 ,num.7. ce qui ne fc peut commettre en 
acte de reception, L.fin.$.defenfionem Cod.de adminifir. tur. 
& faut qu'il foic declare idoine, auant qu'adminiftrer. 
Gnid.Pap.d.9.3 30. 

z 43. Apres que le tuteur aura prins la charge, & fait 
inuentaire,il faut qu’il face vendre publiquement tous 
les meubles qui peuuent fe perdre, vfer, & confumer, 
comme grains,vins,cheuaux,habits,tapiflerie,'linge,& 
autres, dont le prix pourra porter profit, & la garde 
dommagc,!.snteres 14. de admitur. € Liutor.$.1.eod. & par 
l'art. 103. de l'ordonnance d'Orleans. Il eft vray que 
les maifons des defunéts ne font pas cftimées du bien 
meuble,vtile,& periffable:ains parce que les images de 
leurs pere y font, doiuenteftre conferuez, !. lex quà tuto- 
res 6. nec vero de adminifl. tut. & fe fera la vente par per- 
miflion du magiftrat publiquement, & par le fergent à 
l'inquant en la prefence du grefhñer. Et l'argent qui 
prouiendra de cefte vente,ou autre qui fe trouuera aux 
coffres du defunét. l'employcera {ans le laifler feiour- 
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mer , dlioquin pleélendus ef} vfuris t@rditatis gratin d. leo. ts 
tor. $. fs poft depofinonem ff. de adminiffr. tut. il eft vray que 
le tuteur la pourra payer , file tutcur}uy deuoit , guo- 
ties cod. mais les deniers {cront par luy mis en fonds 
ou à l'interet legitime , d. les. quoties , où à faute de tel- 

— Je obmiffion, fi apres ke tuteur fe treuuoit non fol- 
uable , fecoit puny corporcllement, leg ob fœnus $0. ff.de 
admin.tur. & puny comme larron dde sur. Lrat. diffrah. 
que filetuteur s’eftoit aydé des deniers , fans de vou- 
loir du teftateur, ou authorité du magiftrat, fera puny, 
comme dit Bald. fut la 5. loy-des 12. tab. fi ruror con- 
Sintus ff. de adminiffr.tut.\c tuteur doibt côtraindre tous 
les debiteurs du pupil, à peine d'en refpôdre, s'ils fe font 
non foluables de payer,pour apres dar,s 6.moÿs mettre 
les deniers à profht en acquifition d'immeuble. ‘Car le 
tuteur doibt porter pareille diligence au bien du pupil- 
le qu'au fien & de fes enfans, L 1.ffde leoir sur.l. 2. de rt. 
€ rat.diftrab. 
44.Bien pourra le tuteur achepter ou aftermer pour {oy 
les biens du pupil , pourueu qu'il les acheptc de bonne 
foy en public, Lcum fepetutor (od.de contrah. empt. Quoy 
que in L.s.ffeod. cela ne foit pas trouué bon: car les alie- 
nations qui sôt faites par Le Prelat in confanguineos, loit 
creuës communement frauduleufes , a«wth. quibufcwrique 
modis Cod.de facrof.ecclef. & ibi Bart. 7 Bald. cr dd. in can. 
peruenit 1. 93. Bald. in L Polla, Cod. de his quibus tur. 
pet. l.1. ff.de excuf.tur. ne l'approuue point,ny Alcia.tilr. 
des præfumpt. #. L.1.prafnpt. 29. | 
4$ Etle tuteur qui faiét les contraéts & les affaires de 
fon pupilleen la prefence des parents d’iceluy, encore 
que toutes folemnités ne foyent gardées.tels agtes font 
bons, & n’ont nul foubcons de fraude lev.1.C. de tran/- 
at. Bald. in l. Polla, Cod.de his quib.ut indie. Alciar. de pre- 
Juenpt.reg.x .pref.z1.num.10. 
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46. Le tuteur ne fe donne /4b conditione : quia a£lus legi- 
tims non recipunt conditicnem leg. atlus legitimi ff. de reg. sur. 
c.in eleionib.10. de Eleët, in fexto, ny l’incertiwde de ce- 
Juy qu’on croid eftre tuteur ne vaut,voire perfone incer- 
sindo vitiar darioncm tutele leg. qua fimt reo. ff. de tefiam.tut. 
& ne peut le tuteur pro fsa canfa obliger le bien du pu- 
pil, 2 curator 3. C, fialienates pign. Et eft tenu de payer 
le debte de fon pupil. leg. guod fi forte $.fin. ff de folur. l.non 
omnts fi pupillus.ffäe rcb.eor. comme aufli les payements 
faits au tuteur, valent, leg.ab emptione ff. de paët.l.de tutela 
Cod.de in integr.relhir. & pouruea que la fomme foit mile 
au profit du pupil, dJ.qnod fi forte $.fun: quidem Gr féquen- 
tibus ff de folut, 

47. L'action tutelaire eft directe & contraire, la dire- 
éte eft dreilée par le pupil contre fon tuteur, & la con- 
traire par le tuteur contre fon mineur. Or la directe 
eft donnée par la loy des 12. tab. au pupil & fon heri- 
tier, fa mere,& autres qui legitimement appartiennent 
audiét pupill.r.6.per. verfic. banc atlionem ff.de tut. € rat. 
d'ffrah. l.1. Cod.de fu$feët, tnt. En laquelle action fe peut 
comprendre le foupçon, maluerfation, larrecin, dom- 
mage & interelt, iniure & redition de conte;,qui pour- 
ront eftre pourfuyuies & intentées,fans attendre la fin 
de la tutelle, leg. [5 tuior de tut. © rat. difirah. fanf fi l’a- 
étion cftoit infamante, /. {cd non damur, iufques à la fin 
de la tutelle, 6 

438. Le tuteur fera donc tenu de rendre conte & prefter 
le reliqua à la fin de fon adminiftration & pluftoft non, 
1 nof (imite ff. de tut. rat. diffrab. L. rationes, Gr, aduerfus 
Cod. de adm. tu. Car ores qu’il y cuft de la faute & mal- 
uerfation, neantmoins le pupil n'y fera ouy pendant la 
tutelle : fi feroit bien le moindre contre le curateur. Et 
fera tenu le tateur de rendre conte de l’adminiftratiô,& 
de tout ce qu’en depéd: voire de ce qu'il aura delaiflé de 
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faire par dol ou negligence. Ce qui ne pourroiteftre 
remis, /.quidam decedens de adm.tut. Gusd.Pap.con(.4 2.leg.fi 
tutor ff. de tut. cr rat. diffrah. 

49. Aduifera le tuteur de dreffer fon conte de toutes 
chofes qu'il aura adminittrées viftement,fur peine d’e- 
{tre tenu homme de mauuaile foy, {. 1. S.offic. ff. de sur, 5 
rat. diffrah. Que s'il dilaye,il fera contraint & puny ex- 
traordinairementcommelarron, /.0b fœnus ff. de atm.tur. 
€ L.4.$. generaliter, de pœnis, où elt tenu que le tuteur 
fufpec peut eltre priué de la tutelle, Ce que le iuge 
doibt confiderer s'il y a apparence grande qu'il yaille 
de la ruine du pupil, /. quories fi forte ff. de folut. cap. vene- 
rabil de effic. deleg. Et rendra conte non feulement Je tu- 
teur apres fon adminiftration: mais aufli bien l’heritier 
d'iceluy,!. 3.ff.de adm. tur. que fi le tuteur mouroit pen- 
dant la charge, fon heritier fera tenu, s’il eft d’aage de 
Ja continuer, /.1.de fideiuff. tut. L. [5 tutoris hares ff. de aumi- 
nifér. tut. cl. nam G femiffe 22. $. fi viuo ff. de neg. gefi. be- 
res 40. ff. pro focio, Sr 1bi gleff. Sur quoy il faut noter que fi 
lors que l’adminiftrati6 finit il y a quelque chofe com- 
mencée, & non paracheuce, que le tuteur ne la pourra 
laiffer, leg. ita autem $. fitmtores ff. de adm. tut. à peine de 
tous dommages & intercfts ; ou bien le fera pouruoi: 
de curateur, d. €. fs tutor. ï , . 
so. Sera tenu le tuteur , s’il n’a bien inuentorié toutes 
les chofes, & ne les à fait valoir & profiter, & s’il n’a 
vendu les meubles periflables, &.faiét profiter l’ar- 
gent, & exigé le debte du debteur, . fi tutor ff. de turor. 
rat. diffrah. Ita autem . debitor ff. de eod. tut. S'il à laif- 
fé paîler l'occafion d’acquerir quelque domaine com- 
mode au pupil, ayant l'argent en main, ou s'il a 
laiflé vendre du bien du pupil par decret ; ou s'il a 
. Jaiffé deteriorer fon bien, s’il a laiflé perdre quelque 
droit par negligéce,ou contrainte de procés,ou vne he- 
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redité à faute de recosnoiltre,l.quicquid.7.Cod.arb.tnt.ou 
a laifsé àpauurir les debiteurs , il fera tenu de celte nc- 
gligence,qui fera eftimée dol,l.materia 2.Cod.arb.tur.cÿ l. 
Chyrographis ff.de adm,tut.où il n'y à point d'excufe d'alle- 
œucr cas fortuit,æd, pro c contra l'Arreft 1 3. de Papirir. 
de tut, lib. s.uir.s. Plus s'ii a mal aliené les biens du pu- 
pil, fans occalion, ou par dol, ou fraude : car en ce cas 
il n'eft eftimé auoir agi comme vn tuteur, ve nor. in l.qus 
fandum . fi tutor ff. pro empt. plus file tuteur acfté con. 
damné par proces, & n’a appellé à temps & à propos, 
a laiflé leuer congé, a failly, autrement il fera tenu aux 
dommages & intelts, leg. fi bonam Cod. de adm. tut. Que 
s’il auoit fouftenu vne mauuaife caufc il feroit tenu aux 
defpends en fon propre nom, !, non ejl ignotum € d. leg. 
fi bonam Cod.de adm. tu. Bart. in l. [inon obtulit ff. de re ind. 
Quoy que Aufrer. 440. tienne la condamnation faiéte 
des defpends contre vn tuteur, quoy qu'il euft mal in- 
tenté l’action, doibue cftre fur le pupil. L. quifolidums. 
2. deles. 2. Bart. in |. fi dolo tutors ff. fi quis omil[a caufa 
ter, 

"31 Deplulieurs tuteurs l'vn eft tenu pour l’autre com- 
me caution /. fin. Cod. fi tut. non gefferit. Sçauoir que ce- 
luy qui fera trouué en faute foit premierement difcuté, 
car s’il elt foluable, l’autre n’y fera tenu, foit qu'il aye 
adminiftré ou nom. Il eft vray que communemét fi l'vn 
adminiftre & l’autre non, tous deux y font tenus fans 
diftinétion ny difcution, d.Lfin.@ l.2.Cod. de diuid.tur, 
Car chafcun eit tenu d’auoir foin fi l’autre fait fon de- 
uoir & l’acculer , sutorisenim precipaum ef officium ne in- 
defenfum pupillum relinquat l. tutoris 2 1.de adm. tut. Bien 
pourra celuy-qui aura plus payé & rendu auoir recours 
contre le contuteur pour fon indemnité , leg. 1. ff de 
adm.tät, Si le tuteur s'eftoit obligé commetuteur , il ne 
pourrait cftre contraint en {es biens ; ne officinm ils 
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damnofum fir, 1. fed [ quis fFquemadmtef?. aper. que s’il n'a- 
uoit indiqué les biens du Mineur, il feroit codamné en 
fon nom,comine fut iugé par Arreft de l'an 15 30. dans 
Papon Arreft 6. hoc re. Et {cra pour les defpens du pro- 
ces intenté pour fon profit tenu en fon nom, comme 
s'il plaidoit contre l'infoluabilité du contuteur, & s'il 
s'eftoit obligé, tant en fon nom,que comme tuteur, par 
ledit Arrelt 6. Encore le tuteur ou curateur, le pupil 
duquel eft heritier par benefice d'inuentaire;s’il a con- 
ftitué dot à {a fille pupille, fes biens n'eftanc foluables, 
{era tenu de parfaire le dot du fien par Arr. de Paris,du 
2. May 1577. dans Charondas, lib.7. cap.15. 
92. Si le fils de famille a efté creé tuteur, & qu’il foit 
emancipé, ce fera contre luy qu'on pourra agir, & nor 
contre le pere,mais sl n'eft emancipe, le pererefpon- - 
dra de {on adminiftration, /.f: fileses ff, de admtut. Car la 
tutelle du fils fai nombre de 3.au pere:C'eft pourquy 
il eft tenu pour luy,eftant en vne ofhce public./.nif fur- 
éta de admin. tut, Que fi le tuteur auoit mis les deniers 
du pupil aux interefts,ouen banque, que l'on iugeroit 
cftre afleuré,nc fera tenu 064 male collocatu pecunias, leg. fi 
res pupillares $ 1. ff. de admn.tut. Baïd. in l. que fortuit Cod.de 
pign.où le tuteur n'eft tenu des cas fortuits qui aduienét 
aux chofes de fon pupil auant les auoir venduës ou 
colloquées. Il eft vray que s'il a peu euiter le cas 
de perte fera fur le tuteur,oùil auoit paétife fur le cas, 
Cod. de neg, gefl. Et pourra lc tuteur eftre conuenu 
comme farron, s’il a fouftraiét ou s'eft appropric le 
bien du pupil, L. 1.6. confiderandum dent. & rat. diftrab. 
Foutesfois fi le tuteur fe chargé de ce qu’il aura prins, 
il ne pourra eftre cftimé larron, leg.quoties ff.de adm. tur. 
l.non exiflimo,eod. 
s 3. Le tuteur n’eft feulement chargé de la conferuatiô 
du patrimoine du pupil: maisaufli de le nourrir, infti- 
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tuer & cfleue en doétrine, en bonnes mœurs, L'eurs 
plures 121.ff. de adm. tut. Et à ceft effect luy baillera pre- 
cepteur , ou maïiftre felon les facultés & felon le nom 
de ia maifon,& le fera voir fouyent à fes parents,& ce- 
fte defpenfe luy fera paflee pro modo facnltatum l. fin.C.de 
alm.prast. Enlemble, le mariage des {œurs felon la fa- 
culté desbiens. Barr. in d. L.cumplures L. tutor. 19. ff.de 
adm.tut. Et dit que le tuteur doibt payer les debtes dela 
mere, & de fa fœur germaine,& non de l'vterine, parce 
que ce feroit faire vn prefent & donati6,ce que le tuteur 
ne peut faire,d.l.cwm plures $. cum turor,G 1bi Az0 & in L. 
tutor ad vtiltatem 1 4. ff. de adm. tut. donationes inquit 4 
sutoréfaile non nocent pupilloe. C'eft pourquoy letuteur 
ne fera rien fans l'ordonnance du magiftrat : bien pou- 
ra-il fournir quelque chofe pour les aliments des me- 
res & fœurs, fielles font en neccflité, Barr. in d. 6. cum 
thtor :, Mais de faire prefens que le pere n'auoit accou- 
ftumé-ne feroit paflé d. 6. cm tutor ny aucune defpenfe 
extraordinaire, d.l.cum plures.$. nimium de adm, tut. 
que fi quelqu’vn offre de ‘nourrir & entretenir le pu- 
piläfes defpens, le tuteur le baillera , autrement il 
n'auroit rien de la defpenfe , fauf fi pour quelque iu- 
fte caufe le iuge l'euft autrement ordonné; /.contra im- 
pub:res Cod. de neg. gesr, 
$4. Ne peut le tuteur prendre rien par aucune difpo- 
fitionteftamentaire ou autre de fon pupil par l'Ordon. 
du Roy François [. art. 43141. L. pupillares $. 1tem ff. de 
auth.tut, & par la glof. en l’arr. 103 de l'Ordonnance 
& par Arr. 8. vile, destut. dans Papon /. quod dicimus de 
auth. $ conf. tur. Et fur ce propos s'alleguent Arrefts 
coñtraires, en l'addition dudict Arr, vid. Charond,ub.4. 
cap.4.Et fupra verbo Moindre. 
$ 5. Le tuteui ne peut ayor taxe ny filaire de fon admi- 
niltration,ains doibt diligéce loyale & augmentatiô de 
ee Ra biens 
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biens & perfonne du pupille, fans auoir recompéfe ny 
falaire pour les frais qu'il aura expolés &. interejf. de obli- 
gat.que ex cotrail.nafc.apud Juffin.Et c'eft d'autät que c'elt 
vne charge perfonnelle qui fe faiét fans le detriment du 
bien du pupil L. 1.ff.de muner.g honor.Guid.pap.g.6 8. Bart. 
sn l.2.ff de mand. &: bi glof. I eft vray que fi le tuteur 
cftoit de perfomis quibus ex officio deberur , où qu'il fuft con- 
traint ou accouftumé locare opera 1. fi bi ff. de praftripr. 
Fab.$ fin mand.apud 1 ffn{pecial.tit.de falar.vol, x .r ff. C'eft 
pourquoy il n'y a point difficulté que la defpenfe pour 
aller ou venir à faire les affaires du pupil ne foit payée, 
pourueu qu'ils foyent felon les facultés du pupil, & pat 
neceflité, & non volontaire, L. quid ergo ff. de conrratt, 
otil.ait. tu. La tutoribus €. fin. ff. de admiur, Ieft vray 
qu'il fe trouue parles Arrefts 12. & 13. tilt, des tut, 
dans Pap. qu’il eft ordonné falaire , felon la qualité des 
perfonnes,& facultés des biens, pour le moins pour la 
nourriture du tuteur, /.atur.$fin.ff.deadmmthb.r. 6. (5 
pupillus ff. deexhib. Specul. tit. qui fint leair. $. items pupil- 
lus,où le tuteur eft quelquefois nourry des biens du pu- 
Piluid l'Arr.s.des falaires de Pup.cé Guid.Pap.d.q36 8.65 
sbs Ranch. * 
56 Tuteurfaic acteur & non procureur pour fon pu- 
pil » CHI decreto pratoris lL.neque © bi £loff. Cod, de proc. 
leg.vnic.C.de aët.rur, Et dés que le tuteur eft mort,le pra- 
cureur n'a plus de puiffance , par l’Arreft 7. de Papon 
boc tit, Eten faict de crime, le Mineur doibt refpondre, 
& non le tuteur ou curateur, leg. cum plures $. cum tui. ff 
de.adm.tut. 8 par l'Arr.r o.de Pap. eo4. Ne peut le pupil 
ny mineur eftre en iugement, fans l’auchorité du tuteur 
ou curateur , faufés matieres bencficiciles, & matri- 
monialles: Cyn.in l.copulardu Cide nupr.cap.hin.de id, im 6, 
° Linterlib:105 6. penuir, ff. dr adulr, Si le fils de fimilie 
‘aefté créé tuteur & qu'il {oitemancipé, ce fera contré 
Mmm 4 





16 Tuteurs. 
luy qu'on pourra agir, & non contre lepere. Mais s'il 
n’elt emancipé, le pere refpondra de fon adminiftrati6, 
Lfs filiwes ff. de adm. tnt. car la tutelle du fils fait nombre 
de trois au pere. C’eft pourquoy il eft tenu pour luy, 
cftanten vnofhce public. Laifi finita ff.de adm. tut. l.1. ff. 
de contr. G* util. aët. tu. Si vn tuteut ayant employé fon 
temps & fes moyens au maniement d’vne tutelle doibt 
eltre reçognu & rendu indemne, pour donner exemple 
a tous tuteurs de n'efpagner leur bien pour le pupil, & 
ne laifler fes aflaires fans fecours, d. leg.1. Prouocandi, 
snquit.tuiores Ut promptiss, de’ [uo aliquid impendant, dum 
fcient fe receptros quod impenderint. Et en ceftc action di- 
rcéte le tuteur demandera à fon pupil Maïeur, qu'if a 
adminiftré {a tutelle fidellement, $& y a employé tou- 
tes chofes requifes, & qu’en confequent il luy doibt 
sembourfer ce qu'il a plus fourny aucc lesinterefts au 
denier 12. de melme qu'il luy euft efté tenu, s'il 
luy euft deu, deg. 1. $. contrarinm, & ledit intereft fera 
&rouué bon pour pluficurs. raifons amenécs par Pap, 
s01.2. fol.3 2 1. melme fi le tuteur n’a eu moyen de fe pa- 
ver du reuenu des moyens, leg. fin. Cod. de vfur. ppill. 
. deg.1..6. fin. de vfur. ERt dit, que moyennant que le tu- 
teur ayt bien demandé. la clofture de fes contes, qu'il 
aura les interefts de se qu’il aura fourny, il faut noter 
que ce qui eft practiqué par le tuteur en fa charge, eft 
practiqué par le curateur d'vn prodigue furieux, moin- 
dres, & autres fans difference : car tels curatcurs font 
comme tuteurs, & fe donnent fans que le prodigue le 
demande :mais le curateur d’vn pubere.a fa charge 
diuerfe, tout ainf qu'il en yade diuerfes fortes. Et 
lors qu'ilsfont au plaidé du Negoce, ils adminiftrent 
routes choles à la façon d'vntuteur,leg.fin.S. fin.c L fæn- 
cimus 15. Cod.de adm. tut. L. tutores 24.1.lex que tutores 212. 
Letfitur,2 3. codem, où le curateur eft charge d'admini- 
ftrer 
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flrer tous negoces, & rendre conte, voire eft tenu de 
marier & doter ics fœurs du pubere, à quoy il peut 
eftre contraint, L. ff curatores 9. eod. 1] y a autre forte de 
curateurs baillez poar confcillers, & ceux-là ne font 
donnez fans eftre demandé par le pubere : mais celuy 
qui eft baillé ad lites,ne peut furpafler fa charge,qui eft 
de defendre le proces,en demandant & defendant, fans 
s'ingerer d'adminiftrer ou negocier , eftant contraint 
d'accepter k charge, & les mineurs de l'agreer : & eft 
baillé fans le demander, Fab..inuiti de curat. apud Iuffin. 
Et ne peuuent les curateurs laifler la omis fans 
auoir rendu conte, & s’eftre deflailis du tikre,leo.ita au 
tem $. (in. de adm. tut. 
97. Le curateur du prodigue & furieux n’a temps cer- 
tain,comme celuy du pubere, qui fe finit à 25. pour la 
durée de la charge : car il la doibt continuer iufques à 
ce que le prodigue fera faiét prudent, & le furieux fera 
fain, Lx. de curar. fur. il eft vray que le curateur du pro- 
digue n’a charge que de conferuer le bien, fans fe char- 
ger de la perfonne : & celuy du furieux confilio G opera 
tueri debet non [clim patrimonium, [id corpus > falutem 
furiofi, Lconfilio 7.de adm. tut. Et faut qu’ordinairement 
les curatcurs foyent choifis d'entre les parents pro- 
chains, !. furiefi cod. & doibuent bailler caution, felon 
l'exigence du cas, ou precedente inquifition qui fufhra 
s'ils font nommez & certifiez ‘par les parents & voi- 
fins, 1.8. ff. cod. ne pourra toutesfois le mary eftre cura- 
teur de fa femme furieule, L. vinum.1 9. qui dar. tut. Bien 
pourra eftre fon procureur, !...….. C. de procur. car à la 
femme mineure le mary ne luy peut eftre baillé cura- 

teur pour contracter, /.2.qui dar.tut.pof]. 

$8. Il ya d'autres fortes de curateurs, qu’on appelle 

commiflaires, fequeftres, ou dephtaire”de i:*tice, qui 
"font chargez d'admiviftrer Les bids vacquants, faifis 
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d’authorité de iuftice, L. curat.de curat. fur.vid.in verb. Se- 
queltre. 

s9. Écstuteurs, curateurs & autres adminiftrateurs 
doiuent rendre conte au lieu auquel ils ont adminiftré 
l.1.c2.Cod.vbi de rat.aoi.oport.par Arreft du 21. Decemb. 
156$. dans Bacq. des droits de iuftice. cap.:8. num.30.8 
ne font jamais condamnez ez defpends , en leur nom, 
s'il n'ya dol,defaut contumace ou mauuaife foy de leur 
pait, Aguod erpo,S.fafficit, de contr fut.aët.l. fed vitro $. 1. de 
negot. vc/f. l.non e$t sgnotum, Cod. de adm. tut. 1. qui folide 6. 
era, de leg. 2, de fund.patrsm.lib. x 1 .Cod.l.fi ideo ff.de eui££, 
[, fancimus, Cod.de ind. 





Vniuerfités , Efcholes , Efcholiers , Profeffeurs. 


1. Y E 26: luin1598.fut playdé en la grand'chambre 
du Parlemét de Tolofe,vn appel du chapitre de 

de fainéte Afrique,côtre Ican Albuns Preftre;& bache- 
lier en Teoiogie, voulant eftre maintenu ledit Albuns 
en quelque benefice, ayant fait appeler le Syndic de la 
diéte Eglife par deuant le Senechal de Tolofe. Le Syn- 
dic ditque le benefice contétieux eft dans la Senechauf- 
fée de Rouergue : demande fon renuoy. À quoy pour 
= Jors refpond lediét Albuns, qu’il eft efcholier:le Senef- 
chal retient la congnoiffance de la caufe. Thomas ad- 
uocat,dit que c'eft vne action perlonnelle,& que le be- 
nefice eft dans laSenefchauflée de Rouerguc.en laquel- 
Je fa partie eft refidente:que l'Ordonnäce 2.1.8 7.parle 
des efcholiers eftudiantsen vniuerfiré. Ce que ne fai- 
fanc ledit Albuns nedoibc iouyr des priuileges, eftant 
depuis long temps gradué, & comme rel ne peut iouyr 
des pruileges des-etcholiers: ioiat qu'il eft Preftre;fer- 
se uant 
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want à l'Eglife de fainét Eftienne de Tolofe. 

2. Or monfieur Difpania, fameux aduocat en ladiéte 
Cour, ayant prins la caufe dudiét Albuns,re{pond aux 
poinéts {us mentionnez,& monftre premierement,que 
l'inftance eftoit du poflefloire ‘introduite & mainte- 
nuc.Secondement que fa’ partie debuoitiouyr du priui- 
lege d'efcolier, bien qu’il fut grudué pour la pourfuit- 
te de fes eftudes, le degré de gradué n'eftät le dernier &c 
fupreme, eftät encor contraint de pourfuiure,felon les 
couftumes des vniuerfitez,vn long téps,pour obtenir le 
degré de docteur. Seôndemét lediét Difpania refpond à 
ce qui eft obiicé touchant l’art.7.de l'Ordonnäce;difant 
que ladite Ordonnance s'entend de ceux qui profef- 

{ent l’eftude de Theologie iufques à 14. ans. 
3. La Cour apres auoir ouy les parties mit fimple- 

ment l'appellation au neant , & fans defpends. 

4. Or l'en faict icy vne queftion.Si la prebende precep- 
toriale,& qui eft ordonnee eft quafi comme hypothe- 
quee,& deftinee par les Ordonnances à l’inftitution de 
là ieunefle doibt eftre prinfe du blot des fruiéts du cha- 
pitre,ou fi vne prebende doibt eftre affectee pour celuy, 
qui enfeigne la ieunelle.Cefte difficulté fut debattue en 
audience , au Parlement de Tholofe,le 4. Aouft 1567. 
en la caufe d’vn nommé Deroqua, Preftre, contre le 
chapitre de Nogairo. Sur quoy il faut notter que par 
l'Ordünäce de l'Ofhicial auoit efté diét que la premiere 
prebéde vacäte feroit deftinée pour vn precepteur, & q 
l'Euefque y pouruoiroit dans quinzaine apres la vaca- 
tion: autrement y feroit pourueu par le Metropolitain. 
Or arriue qu'vne prebéde viét à vaquer, laquelle incon,, 
tinent fut impetree du S. Pere par ledit Deroqua, de 
laquelle voulät prendre pofleffion fuft oppolee ladiéte 
Ordonnance , de laquelle fe porta pour appellant 
comme d'abus. Lors Ferriere allegua trois moyens, 
le pre 
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Ie premier,que par ce moyen contre les fainéts Decrets 
nurnerus Canonicorurn minteretur, ac proinde cultus dininw: 
fecondement qu'il y auoit pluficurs Arrefts de la Cour 
de Parlement de Tolofe, $ notamment vn, donné 
contre le Syndic de l'Eglife d'Alby, pat lequel ladiéte 
Cour, interpretant l'Ordonnance, auoit toufiours or- 
donné que la prebende preceptoriale feroit prinfe fur 
lc blot des fruiéts, fans diminuer le nombre des obits. 
En troifiefme lieu que l'Ordônance de l'Ofhicial eftoit 
contraire à l'Ordonnance du Roy, laquelle porte;qu'il 
fera pourueu de precepteur pour ladicte prebende, les 
confuls eftant appellez. | 
s: Monfieur Pumiflon pour le Scyndic, dit, n'y auoir 
abus, & qu’elle eftoit fuyuant les fainéts Decrets. Primo 
qu'anciennement l’infticution de la ieunefle fe faifoit 
par deux Chanoines,à l'exemple de la chanoinie Theo- 
logale , Secundo , qu'elle eft conforme à l'Ordonnance 
d'Orleans, qui parle de la premiere prebende vacante, 
ou des fruiéts d'vnc prebende. Et in alercatiuis elebtioreff 
.debitorts. ‘Tertsw, l'Ordonnance de Moulins porte nom- 
memét, que pour le Precepteur ferôt prins les fruits, 
d'vne prebende, Quarto, ledit Pumiflon allegue quel- 
ques Ârrefts du grand Confcil, Quinro, il dit que les 
prebendes dudit Nogairo eftoient f1 pauures, & de fi 
petit reuenu, qu'on n’auoit moyen d'en viure. L'Aduo- 
cat du Roy apres auoir debatu les moyens d'abus, & 
difputé du droit de l’vn & de l’autre: conclud pour De- 
roqua. 
6. La Cour fur ce ordonna, qu’auant dire droit defini- 
tiuement il feroit enquis du reuenu des prebendes, & 
du nombre des obits, & que ce pendant les fruits de 
la prebende contentieufe fans preiudice feroient em- 
ployez pour l’entretenement du precepteur. Surquoy 
faut notter en pailant , que l'Aduocat rapporta, que le 
Concile 
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Concile de Latran, tenu foubs Alexandre III. & foubs 
Innocent III. ordonne qu'il y auroit vne prebende affe- 
étce au Precepteur de la ieunetle,& que lediét Concile 
auoit ainfi ordonné;à l’exéple des François,qui auogient 
cité Ics premiers autheursde celte loüable couftume,& 
apporta le canon laudabile. Et le mefme cft porté par le 
Concile de Trente, de fauore inffunende imnentutis : vide 
Robert.lib. 3 .cap. 3 vb mulra de profefforibus cr masiftris. 
7. Iacfté iugé que le reuenu de la prebende deftinée 
au Precepteur ne peut eftre diminuée , quel departe- 
ment qu'il ayt efté fait,melme deuant la collation. Et 
a cité aufMi iugé qu'elle feroir exempte de toutes char- 
ges, vid, Charond.lb.1.cap.60. | 
8. Grammatici, Sophrfle,R hetores,medici qui repiof eu rat,id 
ef circuitores, vacantur quemadmodum 4 reliquis munernibw, 
ita,  atutela, à cura requiem habent, L. fi duas 6.6, 
Grammatisi ff. de excuf. tutorum, quorum certw deber ‘elfe 
numerws : philofophorum autem non certus confhtutus ef nu 
merus, quia rars funt qui philofophantur : eod, Gr L. fequent. 
vide fapra Verbum, Tuteurs. 
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1. Viufruduaire, comme ayant la fcigneurie vtile 
des heritages,aufquels il a l’vfufruiét, fuit fiens 

les fruicts qui font coupez és heritages par Iuy ou fes 
fermiers pendant fa vice, encore qu'ils foyent fur le 
champ,& n'ayent efté tranfportez hors d'iceluy lors de 
fa mort. Mais les fruiéts qui font pendants par les ra- 
cines defdicts heritages, appartiennent entierement au 
proprictaire, fans que l'vfufruétuaire y ayt aucun droit, 
part, ou portion, foyent des prez,tertes, vignes, _ 
meme 
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mefme n’a aueun droit de cens ou rente fonficre, confi- 
fiftant en grains, poulets,chappons, ou deniers : le iour 
du payement defdics cens & rente, n'eftät efcheu lors 
du deccds dudi& vfufruétuaire. Et finêlus non collc£ts non 
debentur heredi frutlnary pro rata temports, quo conffstit Ü(1es- 
fruëlus : [ed inteori pertinent ad proprutarium. Selon l'Ar- 
reft du 19. May 1581. confirmé par la difpoñtion du 
droict,in 6.15 vero ad quem vfusfruêlus, de rer. diuif: in inffst. 
kg. defunika ff.de vfafruëtu. L. fin. $. Triphonio, ff. de iwre 66, 
Sinon que ce foyent fruiéts ciuils, qu'on appelle ob- 
uentions: comme loüiges de maifons, & arrerages de 
rentes conftituées,lefquels l’vfufructuaire faiét liens pro 
rata temports : quia huiufinodi fiutlus de die in diem cedunt, 
> quotidie debers incipinnt. Bacquet des droféts de iuftice, * 
pag-124. Bien que le proprietaire foit'tenu de payer à 
Pheritier de l’vfufruétuaire, decedé au parauät la cueil- 
lette des fruiéts, le labourage des terres, & façons des 
vignes neantmoins l’vfufruétuaire iouyt de l’heritage, 
duquel l’vfufruiét luy a efté donne, en tel eftat qu'il'le 
trouue , fans rembourfer le Jabouteur : #14 husufmodi 
fumptw, & donati, aut legati cenfentux cum ipfo vfufruêtu. 
De forte que l’vfufruétuaire pendentes 7 maturos fru£lus 
integros ferer, L. fi pendentes ff. de vfufruttuar. la decifion de 
la ldinortio ff. foluto mmatrim. 8 du c.prafenti $.porro, de offic. 
end. in G. eft gardée entre les beneficiers, qui faciunt fru- 
Elus fuos pro rata temporis, quo fuffnueruns onera bencfici, fiue 
Epifcopatws, fine Abbatie, fine Prioratus. 
2. Mais le doubte eft,;quandentre les heritiers du be- 
neficié,& le fuccefleur au benefice on doibticommécer 
l'année. De qua re vid. Bacq,. des droicts de iuftice 1 27. 
 Robert.223.c7 224. 
3. Vfafinétuarins omnium  bonorum folust debita cr oncra 
bareditaria, non legata. Guid.Pap. conf.s41. 
4. Per ingrefum monaferij non fruivur vfwfrulti Guid. 
Pap. 
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Pap. conf. s 45. par la profeflion acerefcit heredi, non lepa- 
tario proprictatis, C harond. lib.9. cap.219. vide fupra verbum, 
Moÿne. 
| s. L'vfufruétuaire eft tenu aux reparations, fans lef- 
quelles ne peut iouyr de l’vfufruict: Lhaétenws, ff. ae vfu- 
| fraclue !. quaæro, ff. de vf:f. leg, L.1. 1bs Bart. Cod. de bonis 
mailnus, modo aliquid fuperfir de fruélibus, gloff. im leg. qui 
concubinam,, qui hortos Cod.de bon. que libiris. 5 Ludourc, 
Rom. fingular: 157. 
6. Les Euefques & Bencficiers font comme vfufru- 
| étuaires,Cprafenti,de offic. ordin, can, res Ecclef.12. quejf.r. 
Pater h:bes vfimfrutlum in nominibus filij : facit lex 3. poft. 
quam omni rerumff.lle vfufr.ear.rer. que vfu confum. Et nora, 
patrem babere vfumfruétum in bonis adnentiriis” fili fam. L 
cum oportet,C.de bonis qua lib.vid.\o.caf.in quib. vfustru£tus 
non ACqHITIHT PAL, in gloff.1. auth. wlem eff,cod. tit.vb: etram 
traditur, patrem monachum ncn amittere vfsmfru£lum. vid. 
fapra verbum, Fils de famille, & pere.Barr.antem in d.auth, 
diffinguit, an vfwfrutlus fimpliciter debeutur : tunc dicit non 
extingui per monachatum. An vero debeatur rationc patrie po- 
teflatis : Gr eum pater fatlus monachus amittit : quia extingui- 
tur parria potef}as. 
7- Si mater haredem infhituerit filium ea lege, vt vfusfruêtus 
ad patrem non peruentret ; pater tamen non prinabiur vfufru- 
Cu legitime,que debebarur filio. Bart. in auth. excipitur, Cod. 
eod. Et ainfi a efté iugé.Pap.tir. De l’eftat des perfonnes, 
Lb.7.tu.x. Arreft $. en l’Arr.4. Il eft dit, que par la Ge- 
nerale couftume de Frâce le pere n'a l’vfufruiét sx omis 
aduentitits filipfam. qui ne demeure auec le pere. 
8.Vn pere inftitue fon fils heritier vniuerfel, & legue à 
fa féme l'vfufruiét de tous & vn chafeu fesbiens.Apres 
le deces du pere le creancier du fils faiét failir les biens 
de la veufue,& la mere s’oppole en l’appel,l'appelat dit 
que le pere a deu laifler la legitime auec l'vfufruiét sô 
| | ls: 
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fils:qu'il eft notoire endroit g tous legs d'vfufruié de- 
laiflez à la femme ayät enfans,doibuét eftre limitez à la 
nourriture de la féme,côme dit Bartole i#l.Titsa 6. fi.d. 1. 
2.& partät que ladiébc faile eft bié faiéte: l’inthimé dit 
qu’il a peu s’addrefler à la proprieté,& non à l’vfufruiæ 
& que cen’eltàa luy de debattre le teftament, auquel 
. le fils a obey aut pietate duilus,aut quia petere noluit , quod 
"ei debebatnr:l. quicquid per leo Falcid.ff. adl.Falcid.Lparentib. 
ff de inofficiof. tel.vid.qua not. in l. vxorimes.ff.âe vfuf;.vid. 
L, heredisatum computationi, ff. ad l. Falcid.c leg mulieri ff.de 
vfufruit.accre[ Et a elté iugé pour la veufuc.vid. Charond. 
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cp, L_ commune opinion touchant le crime d’vfures 
eft, que pour les clercsils doibuent cftre ren- 
uoyez au luge Ecclefaftique,& les laics au Juge Secu- 
lier, & eftvncas de preuention, parce que fi le iuge 
Royal a commencé d'en cognoiltre, 1l n'en faiét ren- 
uoy par deuant le juge fubalterne. 
2. Toutesfois les iuges Royaux ont eu cognoiflance 
de ce erime contre lesecclefiaftiques, pour le cas priui- 
legié qui fe trouuc au diét crime,comme iflappert par 
vn Ârçeft du premier iour de Iuillet x s 8r.cité par Cha- 
cond. en ies refpoles 661 .vbi de vfuris & 75 s.{ur ce fub- 
iect,voyez Automne en fa conference fur les tiltres de 
vfnris , au Code & Digeftes, où il monftre en quels cas 
ciles font permifes. Voyez le tiltre Intereft. 
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 ONSENTEMENT D\y 
Procureur du Roy. 


L: Procureur du Roy n'empefche 
qu'il foit permis à CLavpe Larjor 
Imprimeur ordinaire du Roy, d'impri- EN 
ner le Liure appellé Les remarques du 
droié£ Françow. Fait ce 16. Feburier 1622, 


DErPOMEY. 


1 Procureur du Roy. 


CRÉÉ DS RS ne 0e et Re CE mm En ne mm ne a 


PER MISSION. 


Left permis audit Larjor d'impri- 

La le Liure appellé Les remarques dy 

lyorét François. Faièt ce 16.F churier 1622, 
DECHAPONAY. 


A Lieutenant General. 
hi 
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